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ROBERTSON'S 


SCOTCH 


WHISKY 


Distillerie  Coleburn-Glenlivet 
Elgin,  Ecosse. 


Malt  d'Orge 
Uniquement 


rVIN8  Hi  PORT  U  SHERRIES  ie  FEUERHEERD^ 


Port  en  futs  des  Marques  de  cette  Firme  Renomm^e  expMie'  en  Bond,  F.  O.  B., 
directement  d'Oporto,  a  partir  de  $155.00  par  Pipe  de  115  gallons  ;  $80.00  (Hogsheads 
56  gallons)  ;  $45.00  (Quarts  28  gallons);  $28.00  (Octaves  14  gallons). 

Le&  premiers  et  les  plus  forts  exp^diteurs  au  Canada  de  PORT  et  de  SHERRY 
de  Haute  Quality. 

Qerant  -  General  pour  le  Canada.- 

HEITR7  O.  WOOTTEH 

41,   rue  des  COMMUNES,  MONTREAL. 
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ASSEMBLEE 
GENERALE 
ANNUELLE 


DE 


L'Association  des 


de  Vins  et  de  Liqueurs 

De  la  Cite  de  Montreal, 

JEUDI 

3  JANVIER  1907, 

A  3  hrs  p.m-tres  precises. 

 AU  

Monument  National 


GENERAL 
ANNUAL 


MEETING 


OF  THE 


LICENSED  VICTUALLERS 

ASSOCIATION 

OP  MONTREAL, 


THURSDAY 

3rd  of  Jan.,  1907, 

At    3     p.    m.    s  h  a  r  p  . 


IN  THE 


Monument  National 
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Association  desCom- 
mercants  Licencies 
de  Vins  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  :  :  : 

Incorporee  en  Juin  1884. 


Victor  Lemay 

President. 

L.    A.  LAPOINTE 

Secretaire. 


DlRECTEURS 
H.  A.  Dansereau, 
Nazaire  Gadthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremblat, 
A.  J.  Atotte, 
Eug.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES. 
LAWRENCE  A.WILSON 
.L.  ETHIER,  A.  BLONDIN, 

Pr£s.  Hon. 


JAS.  MCCARREY 
Vice-Pr6s. 

Victor  Bougie, 

Tr£sorier. 


AVISEURS : 
Maire  H.  A.  Ekers, 

Ech.  C.  PiOBILLARD, 

MM.  Thos.  Kinsella, 

H.  Laporte, 

Ex-Maire 
Jos  Lamarche, 
J.  Ed.  Quintal, 
J.  M.  Fortier, 
Jos.  Tasse, 


Licensed  Victuallers 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

V 

Incorporated  June,  1884. 
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Aviseurs  Legaux  :  MM.  J.  L.  Perron,  et  P.  G.  Martineau. 
Auditeurs :    F.  A,  Ciiagnon  et  Mortimer  Hushion. 


TELEPHONES 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St- Jacques. 


Assemblee  Generale 

Montreal,  le  29  Decembre  1906. 

Monsieur,— L' Assemble  G<§nerale  Annuel  le 

des  Meinbres  de  l'Association  aura  lien  jeudi,  le  3 
janvier  1907,  a  trois  henres  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chambte  No  6. 

Vous  etes  respectueusement  prie  d'y  assister. 
Par  ordre,  Le  Secretaire. 


LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

DERNIER  AVIS 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1906 
et  des  arr^rages  dus  a  l'Association.  En  conse 
quence,  ceuxqui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  ob^issant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 


General  JXLeetirag 

Montreal,  December  29th,  1906. 

Sir. —  The  General  Annual   Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Thursday  the  3rd.  Jan. 
1907,  at  3  p.m.  sharp,  in  the  Monument  National, 
No.  296  St.  Lawrence  Street,  Room  No.  6. 
You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 

FEES  ARE   NOW  DUE 

LAST  NOTICE 

I  have  received  instruction  from  the  Bo  d  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1906  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 
I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 
L.  A.  LAPOINTE, 


LIQUEURS  ET  TABACS 
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Est  reconnu  comme  le  plus 
fin  Whisky  sur  ce  marche 
ou  sur  tout  autre  marche. 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


AUX  MEMBRES 

Montreal,  le  31  Decembre,  1906 

Messieurs,— J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jnsqu'a  cette  date,  les  membres  affiles  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  PAssociation 
pour  l'annee  1906,  a  savoir  : 

BRASSEURS  -  BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 
"     Wm.  Dow  &  Co. 
"    J.  H.  &  R.  Molson  Bros. 
"    Canadian  Breweries,  Ltd. 
-  "    Montreal  Brewing  Co. 
"    C.  S.  Reinhardt. 

Agents  de  Brasseries— Brewery  A,gents. 

MM.  P.L.  N.Beaudry,  (Labatt's). 
"    Geo.  Sorgius. 
"    Ferd.  Paquette. 
"    J.  G.  Vinette. 

IV|frs  d'Eaux  Gazeuses—  AErated  Water  IVjfrs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 

"  Goulet  &  frere. 

"  J.  Christin  &  Cie. 

"  Jo9.  Leconipte. 

"  Robert  Millar. 

"  Chas.  Gurd  &  Co. 

"  J.  E.  Truesdel. 

"  Radnor  Water  Co. 

"  J.  E.  Rowan. 

"  Robert  Allan. 

DIVERS  MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLoriinier,  fleuriste. 

"  Gilbert  Tibert,  H.  de  T.,  Beauharnois. 

"  R.  P.  Laprairie,  Voyageur. 

"  Paul  Blouin,  Mcb.  Tailleur. 

"  Adolphe  Lernay,  Ent.  P.  Funebres. 

"  Otto  Zepf.,  Mch.  de  Boucbons. 

"  F.  E.  Fontaine,  Agent  de  Publicite. 

"  C.  E.  Thibault,  Em.  Plombier. 

"  Alfred  Richard,  Maitre-Boucher. 

"  Thos.  Burdett,  Poinpes  a  Biere,  etc. 

"  Philias  Monette,  Marcband  de  Bois. 

"  L.  R.  Montbriand,  Architecte. 

"  H.  C.  Gregoire,  Verreries. 

"  H.  Bourgie,  Entrepreneur  de  Poinpes  Funebres. 

"  Edm.  Lafond,  fleuriste. 

"  R.  Charlebois,  Md.  Tailleur. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 

"  Edouard  Biron,  Notaire. 

MARCHANDS  -  MERCHANTS 

MM.  L.  Becjgneul,  (Lake  Megantic,) 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    P.  Simard,  St  Jerome. 
"    Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 

COMPTA.BLES-ACCOUNTANTS 

M.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  PAssociation. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  emis  par 
l'Association,  afln  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  deja. 

A  moins  de  circonstances  absolues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

ORGANE  OPFIOIEL 

Tout  membre  de  l'Association  de  Montreal  ou  de  la  Federation 
de  la  Province  a  droit  a  une  copie  gratuite  du  Journal  "  Liqueurs 
et  Tabacs,"  et,  en  cas  de  non  livraison,  avis  devra  etre  donne  au 
Secretaire. 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


TO  MEMBERS 

Montreal,  December  31st,  1906 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1906,  viz  : 

VlfIS  ET  LIQUEURS-WINES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,Jobn  Dewar  &  Sons,  ltd.) 

"  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  N.  Quintal  &  File. 

"  L.  Chaput,  Fils<fc  Cie. 

"  H.  0.  Wootten,  Mgr.  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

"  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  Meagber  Bros.  Co. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  Mathieu  Freres 

"  Motard,  Fils  &  Senecal. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  A.  E.  Mallette. 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby. 

EfyjBOUTEILLEURS— BOTTLERS 

MM.  Thos.  Kinsella. 
"    Jobn  Bishop. 
"    A.  H.  Brown. 

Extraits  de  Bceuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 

Fabricants  de  Cigares — Cigar  Manufacturers 

MM.  P.  Chaput,  (La  Champagne). 

"  The  Tucket  Cigar  Co.  (Hamilton). 

"  Armand  Larue. 

"  E.  N.  Cusson. 

"  V.  Forest. 

"  L.  O.  Grotbe  &  Cie. 

"  Z.  Davis. 

"  Harris,  Harkness  &  Co. 

"  Arthur  Brodeur,  Rep.  John  McGee  &  Sons. 

"  S.  Davis  &  Sons. 

"  J.  M.  Fortier. 

"  Edw.  Youngheart  &  Co. 

"  H.  Simons  &  Sons. 

"  W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke.) 

NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)'  are  re 
quested  to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

OFFICIAL  ORGAN 

All  Members  of  the  Licensed  Victuallers'  Association  of  Montreal 
or  the  Federation  of  the  Province  are  entitled  to  a  free  copy  of  the 
Newspaper  "  Liqueurs  et  Tabacs"  and,  in  case  of  no  delivery, 
notice  of  the  fact  should  be  given  to  the  Secretary. 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 
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Jules  Robin  &  Cie 


COGNAC 


LE 


COGNAC 


a  6t6  le  leader  sur  le  marche 
canadien  pendant  au-dela  d'un 
demi-siecle  et  entend  conser- 
ver  sa  position  


En  vente  ehez  tous  les  principaux 
Negociants  en  Vins. 

JOHN  HOPE  &  CO., 

Agents  pour  le  Canada, 


s 


LIQUEUKS  ET  T ABACS 


ASSEMBLED  GENERALE  MENSUELLE 
DE  L'ASSOCIATION  DES  COMME'R- 
CANTS    LICENCIES    DE  VINS 
ET   LIQUEURS   DE  LA 
CITE  DE  MONTREAL 

Une  assemblee  generale  mensuelle  des 
membres  de  l'Associatiun  des  Commer- 
gants  Licencies  de  Vins  et  Liqueurs  de 
la  Cite  de  Montreal  a  eu  lieu  le  mercredi 
5  decembre  1906,  au  Monument  National 
sous  la  presidence  de  M.  Victor  Lemay. 

Etaient  presents:  MM.  Jas.  McCarrey, 
Victor  Bougie,  L.  A.  Lapointe,  H.  A.  Dan- 
sereau, Jos.  Bariteau,  Eug.  Masse,  Nap. 
Tremblay,  Naz.  Gauthier,  A.  J.  Ayotte, 
Jos.  Taillon,  Adrien  Crepeau,  Wm  Depa- 
tie,  H.  Villeneuve,  A.  A.  Gingras,  Wilfrid 
Courville,  Jos.  Roch,  P.  Thibault,  Geo. 
Simard,  Jos.  Laporte,  Arthur  Bonneau, 
Michael  Murphy,  Pat.  Scullion,  B.  Law, 
Pat.  McGoogan,  Arthur  Hinlan  et  p'lu- 
sieurs  autres. 

Apres  l'adoption  du  proces-verbal  de 
la  derniere  seance,  le  rapport  du  tresorier 
est  soumis  et  adopte,  et  montre  au  be- 
nefice de  l'association  la  somme  de 
$3,175.09. 

L'ordre  du  jour  portant  la  mise  en  no- 
mination des  condldats  aux  charges  d'of- 
ficiers  pour  l'exercioe  de  l'annee  1907, 

Le  secretaire  soumet  les  nominations 
suivantes  qui  lui  ont  ete  remises  suivant 
les  reglements: 

Propose  par  M.  Jos.  Bariteau,  seconde 
par  M.  Naz.  Gauthier, 

Que  M.  V.  Lemay  soit  mis  en  nomina- 
tion pour  la  charge  de  president  pour 
l'exercioe  de  l'annee  1907. 

Aucun  autre  candidat  a  la  presidence 
n'etant  mis  en  nomination,  M.  Victor  Le- 
may est  declare  elu  president  pour  l'an- 
nee 1907. 

Propose  par  M.  L.  A.  Lapointe,  seconde 
par  M.  Eug.  Masse, 

Que  M.  Jas  McCarrey  soit  mis  en  no- 
mination pour  la  charge  de  vice-president 
pour  l'exercice  de  l'annee  1907. 

Aucun  autre  candidat  a  la  vice-presi- 
dence  n'etant  mis  en  nomination,  M.  Jas. 
McCarrey  est  declare  elu  vice-president 
pour  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  V.  Bougie,  seconde  par 
M.  V.  Lemay, 

Que  M.  L.  A.  Lapointe  soit  mis  en  no- 
mination pour  la  charge  de  secretaire 
pour  l'exercice  de  l'annee  1907. 

Aucun  autre  candidat  n'etant  mis  en 
nomination  pour  le  secretariat,  M.  La- 
pointe est  elu  secretaire  pour  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  H.  A.  Dansereau,  se- 
conde par  M.  Jas.  McCarrey, 

Que  M.  V.  Bougie  soit  mis  en  nomina- 
tion pour  la  charge  de  tresorier  pour 
l'exercice  de  l'annee  1907. 

Aucun  autre  candidat  n'etant  mis  en  no- 
mination pour  la  tresorerie,  M.  Bougie 
est  elu  tresorier  pour  1'annee  1907. 

Propose  par  M.  Naz.  Gauthier  , seconde 
par.M.  Jos.  Bariteau, 


Que  M.  H.  A.  Dansereau  soit  mis  en  no- 
mination pour  la  charge  de  directeur 
pour  l'exercice  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  Jas.  McCarrey,  seconde 
par  M.  Eug.  Masse, 

Que  M.  Nap.  Tremblay  soit  mis  en  no- 
mination pour  la  charge  de  directeur  pour 
l'exercioe  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  Eug.  Mass,  seconde  par 
M.  H.  A.  Dansereau, 

Que  M.  Naz.  Gauthier  soit  mis  en  no- 
mination pour  la  charge  de  directeur  pour 
l'exercice  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  Arthur  Bonneau,  se- 
conde par  M.  H.  A.  Dansereau, 

Que  M.  Jos.  Bariteau  soit  mis  en  nomi- 
nation pour  la  charge  de  directeur  pour 
l'exercice  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  Jas.  McCarrey,  secon- 
de par  M.  Jos.  Bariteau, 

Que  M.  Eug.  Masse  soit  mis  en  nomina- 
tion pour  la  charge  de  directeur  pour 
l'exercioe  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  Jos.  Bariteau,  seconde 
par  M.  Eug.  Masse, 

Que  M.  A.  J.  Ayotte  soi  tmis  en  nomi- 
nation pour  la  charge  de  directeur  pour 
l'exercice  de  l'annee  1907. 

Comme  la  constitution  specifie  que  le 
nombre  des  directeurs  sera  de  six  et  que 
six  candidats  seulement  sont  mis  en  no- 
mination, les  six  candidats  plus  haut 
nommes  sont  declares  elus  directeurs  pour 
l'exercice  de  l'annee  1907. 

Propose  par  M.  V.  Bougie,  seconde  par 
M.  V.  Lemay, 

Que  Messieurs  le  Maire  H.  A. 
Ekers,  l'ex-maire  H.  Laporte,  M.  Mar- 
tin, M.P;  l'echevin  C.  Robillard,  MM.  J. 
M.  Wilson,  Thomas  Kinsella  et  J.  M.  For- 
tier  ,soient  mis  en  nomination  pour  les 
charges  d'aviseurs  pour  rexercice  de  l'an- 
nee 1907. 

Les  reglements  specifiant  que  le  nom- 
bre des  aviseurs  sera  de  sept,  ce  nombre 
etant  rempli  sans  autres  mises  en  nomina- 
tion, ces  messieurs  sont  declares  elus. 

M.  le  President  presente  ses  remercie- 
ments  a  l'assemblee  pour  l'honneur  que 
l'association  vient  de  lui  faire  en  le  reeli- 
sant,  et  il  se  fait  l'interprete  de  tous  les 
membres  du  bureau  de  direction  qui  vien- 
nent  d'etre  reelus.  C'est,  dit-il,  la  meilleure 
preuve  de  la  satisfaction  generale  au  su- 
jet  de  l'administration  des  affaires  de 
l'association,  et  un  encouragement  pour 
les  officiers  de  faire  aussi  bien,  sinon 
mieux,  dans  l'avenir,  que  par  le  passe. 

Avant  la  cloture  de  l'assemblee  ,1a  ques- 
tion de  la  demande  par  certaines  person- 
nes  bien  intentionnees,  de  faire  former 
les  hotels  et  restaurants  le  samedi,  a  sept 
heures  du  soir,  et  cela,  sans  faire  fermer 
les  epiciers  licencies,  a  ete  discutee. 

11  est  resolu  que  les  raisons  a  appor- 
ter  contre  ce  projet  seront  donnees  et 
soumises  en  temps  et  lieu,  et  selon  les  cir- 
ccnstanoes. 


GENERAL  MONTHLY  MEETING  OF 
THE  MONTREAL  LICENSED  VIC- 
TUALLERS' ASSOCIATION. 

This  meeting  was  held  Wednesday,  Dec. 
5th,  1906,  at  the  Monument  National.  M. 
V.  Lemay  presiding. 

Were  also  present  the  following  mem- 
bers: Messrs.  Jas.  McCarrey,  Victor  Bou- 
gie, L.  A.  Lapointe,  H.  A.  Dansereau,  Jos. 
Bariteau,  Eug.  Masse,  Nap.  Tremblay, 
Naz.  Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Jos.  Taillon, 
Adrien  Crepeau,  Wm.  Depatie,  H.  Ville- 
neuve, A.  A.  Gingras,  Wilfrid  Courville, 
Jos.  Roch,  P.  Thibault,  Geo.  Simard,  Jos. 
Laporte,  Arthur  Bonneau,  Michael  Mur- 
phy, Pat.  Scullion,  B.  Law,  Pat.  MoGoo- 
gan,  Arthur  Hinlan  and  several  others. 

The  minutes  of  the  last  meeting  being 
read  and  ratified,  the  treasurer's  report 
is  submitted  and  adopted,  this  document 
shows  a  sum  of  $3,175.09  to  the  credit  of 
the  Association. 

The  nomination  of  the  candidates  for 
the  offices  of  the  Association  for  the  year 
1907  then  took  place. 

The  secretary  submits  following  nomi- 
nations placed  in  his  hands  in  accordan- 
ce to  the  by-laws. 

Proposed  by  Mr.  Jos.  Bariteau,  second- 
ed by  Mr.  Naz.  Gauthier,  that  Mr.  V. 
Lemay  be  nominated  for  the  office  of 
president  during  the  year  1907. 

There  being  no  other  candidate,  Mr. 
Lemay  is  declared  elected  president  for 
the  ensuing  year. 

Proposed  by  Mr.  L.  A.  Lapointe,  second- 
ed by  Mr.  E.  Masse,  that  Mr.  Jas  .McCar- 
rey be  nominated  as  vice-president  for 
the  coming  year. 

There  being  no  other  candidate,  Mr.  Mc- 
Carrey is  declared  elected. 

Proposed  by  Mr.  V.  Bougie,  seconded  by 
Mr.  V.  Lemay,  that  Mr.  L.  A.  Lapointe,  be 
nominated  as  secretary  for  the  coming 
year. 

There  being  no  other  candidate,  Mr.  L. 
A.  Lapointe  is  declared  elected  for  the 
coming  year. 

Proposed  by  Mr.  H.  A.  Dansereau,  se- 
conded by  Mr.  Jas.  McCarrey,  that  Mr.  V. 
Bougie  receive  the  nomination  as  treasu- 
rer for  the  coming  year. 

There  being  no  other  candidate,  Mr.  V. 
Bougie  is  declared  elected. 

It  is  then  proposed  by  Mr.  Naz.  Gau- 
thier, seconded  by  Mr.  Jos.  Bariteau,  that 
H.  A.  Dansereau  be  nominated  as  direc- 
tor for  the  coming  year. 

Proposed  by  Mr.  Jas.  McCarrey,  second- 
ed by  Mr.  Eug.  Masse,  that  Mr.  Nap. 
Tremblay  be  nominated  as  director  for 
the  coming  year. 

Proposed  by  Mr.  E.  Masse,  seconded  by 
Mr.  H.  A.  Dansereau,  that  Mr.  Naz.  Gau- 
thier be  nominated  director  for  the  com- 
ing year. 

Proposed  by  Mr.  A.  Bonneau,  seconded 
by  Mr.  H.  A.  Dansereau,  that  Mr.  Jos.  Ba- 
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Facsimile,  grandeur  naturelle,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  I'autorisation 
du  Gouvernement  de  la  Republique,  emploient  les  industriels  qui  constituent 


"L'UNION  DES  FABRIOANTS  DE  TABAGS  ET  CIGARES  DE  L'lLE  DE  CUBA  "  ^ 


*^E5f  c.t  B4 


UUkiondeFabRICA^deTabacosyCiqarbos 


SLAde  CUBA 


Autorizada  porel  Gobierno  dela  Republica 

Garantiza 

que  !os  labacos.cigarrosy  paquetes 

At  piceduraquellevenestaprecinfa 
son  fahricadospor 


^^gtf  republica  DE  CUBA  -  L A.PROPIEDftD  AR T1STICA  E  INDUSTRiflL'ESTAIREGISTRADfl'.ENlTODOS'LOS PAISES republica  PtCUB  A 


HABANA 


4 

4 
4 

4 


La  vignette  ci-dessus,  est  un  facsimile^  grandeur  naturelle,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  I'autorisation  du 
Gouvernement  de  la  Rdpublique,  emploient  les  industriels  qui  constituent  la  socidte  :  '*  Union  des  Fabricants  de  Tabacs 
et  Cigares  de  I  *  1 1  e  de  Cuba,"  comme  preuve  de  la  provenance  des  tabacs,  cigares  et  paquets  de  choix  fabriques  a  CUBA. 

Les  consommateurs  de  ces  produits,  qui  ddsirent  se  procurer  ceux  qui  se  fabriquent  a  CUBA,  avec  de  la  veritable 
"  FEUILLE  CUBAINE,"  ne  devront  pas  acheter  d'autres  tabacs,  cigares,  et  paquets  de  choix,  que  ceux  qui  portent  sur  leur 
enveloppe  l'ETIQUETTE  ou  le  sceau  de  garantie,  de  "I'Union  des  Fabricants  de  Tabacs  et  Cigares  de  I* lie  de  Cuba  ;" 
laquelle  poursuivra,  d'apres  la  loi,  ceux  qui  falsifient  ou  imitent,  ou  par  tout  autre  moyen  essayent  de  rendre 
inefficace  la  garantie  qu'elle  accorde. 

COULEURS  DE  L'ETIQUETTE.  —  Elle  est  gravee  en  noir  sur  fond  bleu  pale.  Le  facsimile  du  sceau  de  la 
Pr£sidence  de  la  Republique  est  en  bleu  ciel. 

Dans  l'espace  qui  parait  non  employe'  sur  l'ETIQUETTE,  est  porte'  le  nom  du  fabricant  qui  en  fait  usage. 


I- 


TAB  LIS 


N    18  19 


OlOLlQUEUR  BRANDT 


BISQUIT'S 
OLD  LIQUEUR  BRANDY 

20  ans  de  fut  avant  VembouteiUage. 

La  Vieille  Liqueur  de  Bisquit  est  en  bouteilles 
portant  une  etiquette  d'Or,  une  Capsule 
Rouge  et  les  Bouchons  sont  marques.  .  .  -  .  . 


MARQUE 


Mefiez-vous  des  Substitution. 

EXPEDIE  PAR 

Bisquit,  Dubouche  &  Co. 

JARNAC  -  COGNAC 

SEULS  AGENTS 
»  POUR    LE  CANADA: 

WALTER   R.  WONHAM   &  SONS, 
mo  ntreal: 


D  E 
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riteau  be  nominated  director  for  the  com- 
ing year. 

Proposed  by  Mr.  Jos.  Bariteau,  second- 
ed by  Mr.  E.  Masse,  that  Mr.  A.  J.  Ayotte 
be  nominated  director  for  the  coming 
year. 

There  being  no  other  candidates,  the 
above  named  members  were  declared 
elected  directors  according  to  the  consti- 
tution of  the  Association. 

Proposed 'by  Mr.  V.  Bougie,  seconded  by 
Mr.  V.  Lemay,  that  Messrs.  Mayor  H.  A. 
Ekers,  ex-mayor  Laporte,  M.  Martin,  M  P, 
alderman  C.  Robillard,  J.  M.  Wilson, 
Thos.  Kinsella  and  J.  M.  Fortier  be  no- 
minated advisers  for  the  year  1907. 

There  being  no  other  candidates,  the 
above  named  parties  are  declared  duly 
elected,  according  to  the  constitution  of 
the  Association. 

The  president,  speaking  on  his  behalf 
and  also  for  the  members  of  the  board  of 
directors  who  have  been  reelected,  thanks 
the  membsrs  of  the  Association  for  the  ho- 
nor conferred  on  himself  and  his  colleagues 
and  states  that  the  members  have  given 
their  sanction  of  the  manner  in  which  the 
business  of  the  Association  has  been  con- 
ducted and  this  reelection  is  an  encoura- 
gement for  the  officiers  to  act  to  the  best 
of  their  abilities  as  in  the  past  and  to  do 
better  if  possible. 

Before  the  close  of  the  meeting  a  cer- 
tain project  coming  from  well  meaning 
sons  and  having  for  object  the  closing 
of  hotels  and  restaurants  at  seven  p.m. 
on  Saturdays.,  is  discussed  although  li- 
censed groceries  are  net  included  in  this 
proposition. 

It  is  resolved  that  the  objections  to  be 
made  against  this  proposition  be  issued 
at  the  proper  time  and  as  the  occasion 
requires. 


ASSEM  BLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES 
COM  ME  RCA  NTS  LICENCIES  DE 
VINS  ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE  MONTREAL. 

A  une  assembles  du  bureau  de  direction 
tenue  le  4  decembre  190G,  sous  la  presi- 
dence  de  M.  Victor  Lemay, 
•  Etaient  presents:  MM.  Jas.  McCarrey, 
Victor  Bougie,  Jos.  Bariteau,  H.  A.  Dan- 
sereau,  Naz.  Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Eug. 
Masse,  et  le  secretaire. 

Les  minutes  des  assemblies  des  6  et  21 
novembre  sont  lues  et  ratifiees. 
I  Soumises  et  lues  les  correspondances 
suivantes:  de  MM.  G.  Nolin,  D.  Pelletier, 
Aug.  Bessette,  re-contribution;  de  M.  A. 
Brosnan,  re-licences  a  St- Jean,  P.Q.;  de 
M.  L.  A.  Wilson,  re-demande  de  M.  J.  A. 
Gauthier.de  Sherbrooke,  et  M.  P.  H.  Du- 
rocher,  de  Hull,  P.Q.,  en  rapport  aux  as- 
sociations locales;  A.  M.  C.  Labelle,  re- 
contribution;  A.  M.  Frs.  Archambault, 
chef  de  police  provincial,  re-clubs  licen- 
cies. 

II  est  resolu  a  1'unanimite  d'accepter 


les  demissions  comme  membres  de  MM.  J. 
E.  Houde,  A.  M.  Gauthier,  E.  Giasson, 
Raymond  Beaudoin,  et  A.  H.  Brown. 

II  est  propose  par  M.  V.  Bougie,  secon- 
de  par  M.  Naz.  Gauthier,  que  les  person- 
nes  suivantes  soient  admises  membres  de 
1'Association: 

Jos.  Leduc,  hotelier,  99  rue  St  Paul; 
W.  R.  Webster  &  Co,  manufacturers  de 
cigares,  Sherbrooke,  P.Q.;  Edouard  Bi- 
ron,  notaire  public,  97  rue  St-Jacques; 
Kerve  Campeau,  hotelier,  561  rue  DeMon- 
tigny-Est:  Horone  Boisbriand,  hotelier, 
520  rue  Ste  Catherine-Est;  Narcisse  Beau- 
dry,  hotelier,  127  rue  St-Paul;  Mederic 
Martin,  manufacturier  de  cigares,  233  rue 
Logan. 

L6s  comptes  presentes  sont  approuves 
et  l'assemblee  s'ajourne. 

BOARD  OF  DIRECTORS'  MEETING  OF 
THE  LICENSED  VICTUALLERS' 
ASSOCIATION  OF  MONTREAL. 

This  meeting  was  held  on  the  4th  of 
December  190G.  Mr.  V.  Lemay  presiding. 

Were  also  present:  MM.  Jas  McCarrey, 
Victor  Bougie,  Jos.  Bariteau,  H.  A.  Dan- 
sereau,  Naz.  Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Eug. 
Masse,  and  the  secretary. 

The  minutes  of  the  meetings  of  Nov. 
Cth  and  21st,  are  read  and  approved. 

Letters  from  following  parties  are  read 
and  approved:  Messrs.  G.  Nolin,  D.  Pelle- 
tteaf,  Aug.  Bessette,  re  contribution;  Mr. 
A.  Brosnan  re  licenses,  of  St.  John,  P.Q. ; 
Mr..  L  A.  Wilson,  re  request  of  Mr.  J.  A. 
Gauthier  and  from  Mr.  P.  H.  Durocher, 
of  Hull,  P.Q.,  re  local  associations;  Mr.  C. 
Labelle,  re  contribution;  F.  Archambault, 
provincial  Chief  of  Police,  re  licensed 
clubs. 

It  is  unanimously  resolved  to  accept 
the  resignations  of  Messrs.  J.  Houde,  A. 
M.  Gauthier,  E.  Giasson,  R.  Beaudoin,  A. 
H.  Brown 

It  is  proposed  by  Mr.  V.  Bougie,  second- 
ed by  Mr.  Naz.  Gauthier,  that  following 
parties  be  admitted  to  membership: 

Jcs.  Leduc,  hotel  keeper,  99  St.  Paul 
street;  H.  Boisbriand,  hotel  keeper,  520  St 
Catherine;  N.  Beaudry,  hotel  keeper,  127 
Sit.  Paul  street,  H.  Campeau,  hotel  keeper, 
5G1  DeMontigny  East  ;  N.  R.  Web- 
ster &  Co,  cigars  manufacturers,  Sher- 
brooke, P.Q.;  Med.  Martin,  cigars  manu- 
facturer, Montreal  ;  Ed.  Biron,  public 
notary,  97  St  James,  Montreal. 

Various  accounts  are  approved  of  and 
the  meeting  adjourns. 


A3SEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES  COM- 
MERCANTS  LICENCIES  DE  VINS 
ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE  DE 
MONTREAL. 

A  une  assemblee  du  bureau  de  direction 
tenue  le  21  decembre,  sous  la  presidence 
de  M.  Victor  Lemay,  etaient  pesents: 

MM.  Jas.  McCarrey,  Nap.  Tremblay,  A. 
J.  Ayotte,  Jos.  Bariteau  et  le  secretaire. 


Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  approuvees. 

Soumises  et  lues   les  correspondances 

suivantes: 

De  MM.  C.  Laplante,  J.  H.  Laing,  re- 
contribution  ;  de  la  Montreal  Business 
Men's  League,  re-exposition  annuelle;  A. 
Nar.  Lord,  de  St-Jean,  re-amendement  a 
la  loi  des  licences. 

II  est  resolu  de  porter  opposition  a  la 
demande  d'une  licence  de  club  au  No  224 
rue  St  Patrick. 

Resolu  d'accepter  la  demission  de  M. 
J.  E.  Chapleau,  comme  membre  de  1'Asso- 
ciation. 

Propose  par  M.  Nap.  Tremblay,  secon- 
ds par  M.  Jos.  Bariteau,  que  les  person- 
ne  ssuivantes  soient  admises  membres  de 
1'Association: 

Frs.  Laplante,  hotelier,  G8  rue  Berri; 
Henri  L.  Beliveau,  hotelier,  88  rue  St- 
Jacques;  Schetagne  &  Theoret,  hoteliers, 
G5  rue  des  Commissaires;  Adelard  Lavi- 
gne,  hotelier,  604  rue  DeMontigny-Est. 

Apres  quelques  affaires  de  routine  l'as- 
semblee s'ajourne. 


BOARD  OF  DIRECTORS'  MEETING  OF 
THE  LICENSED  VICTUALLERS' 
ASSOCIATION  OF  MONTREAL. 

This  meeting  was  held  on  the  21st  of 
December  1906,  Mm.  V.  Lemay  presiding. 
\vere  also  present:  Messrs.  J.  McCarrey, 
Nap.  Tremblay,  A.  J.  Ayotete,  Jos.  Bari- 
teau, and'  the  secretary. 

The  minutes  of  the  preceeding  meeting 
are  read  and  ratified. 

Letters  from  Messrs.  C.  Laplante,  J.  H. 
Laing,  with  reference  to  contributions; 
from  the  Montreal  Business  Men's  League 
re  Annual  Exhibition;  from  N.  Lord,  of 
St.  John,  re  amendments  to  the  License 
Laws,  are  also  read. 

It  is  resolved  to  protest  the  granting 
•of  a  club  license  to  the  premises  situated 
No  224  St.  Patrick  street. 

The  resignation  of  Mr.  J.  E.  Chapleau 
is  accepted. 

It  is  proposed  by  Mr.  Nap.  Tremblay, 
seconded  by  Mr.  Jos.  Bariteau,  that  the 
following  parties  be  admitted  to  mem- 
bership: 

Frs.  Laplante,  hotel  keeper,  G8  Berri 
street;  Henri  L.  Beliveau,  hotel  keeper, 
88  St.  James  street;  Schetagne  &  Theo- 
ret, hotel  keepers,  65  -Commissioners  st.; 
Adelard  Lavigne,  hotel  keeper,  604  De- 
Montigny East. 

Unanimously  adopted. 

After  discussing  sundry  matters,  the 
meeting  adjourns. 


\l.  W.  H.  Dery,  qui  a  occupe  des  posi- 
tions importantes  au  Cafe  Oxford  et  au 
Cafe  Martin,  rue  McGill,  vient  d'entrer 
chez  MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  en 
quality  de  vendeur  ;  il  visitera  surtout 
les  hotels  de  Montreal. 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"Imperial" 

WHISKY. 


DISTILXES  ET  EMBOUTEILLES  PAR 

HIRAM  WrALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW- YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
.  VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St  Sacrament,  MONTREAL 
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ASSOCIATION     DES  VOYAGEURS  DE 
COMMERCE  DU  DOMINION 

Cette  association  a  en  son  asseanblee 
generate  annuelle,  samedi,  le  15  die  ce 
mois,  sous  la  presidence  de  M.  F.  L. 
Cains. 

Le  rapport  dm  bureau  de  direction  sur 
les  travaux  et  les  resultats  de  l'annee 
fiscale  est  surement  le  plus  satis fais ant 
que  les  membres  aient  entendu  depuis  ia 
fondatiom  de  l'Association. 

Le  nombre  des  membres  en  regie  en- 
vers  elle  est  de  5,684  en  augmentation 
de  499  sur  celui  de  l'an  dernier. 

Le  rapport  du  tresorier  etablit  que  ie 
montant  total  des  recettes  de  revenu  est 
de  $67,597,  dont  $54,340  proviennent  de 
1?,  cotisation  annuelle  des  membres  et 
$13,lli0  des  interets  sur  placements.  II 
a  eta  paye  $4,897  pour  frals  d'administr  i- 
tion  contre  $4,944  l'an  dernier  et  $33,850 
pour  reclamations  apres  deces  compari- 
tivement  a  $49,725  l'annee  preeedente. 
II  a  ete  realise  $12,000  sur  placements 
arrives  a  terme  et  $37,000  out  ete  pretes 
sur  immeubles  en  premiere  hypotheque. 
Le  surplus  net  pour  l'annee  s'est  eleve  a 
$28,758  et  a  ete  porte  au  compte  de  ca- 
pital qui  main  tenant  atteint  la  jolie  som- 
me  de  $2-83,513. 

Le  rapport  fait  mention  des  arrange- 
ments pris  avec  la  Eastern  Canadian 
Passenger  Association  pour  1'adoptioji 
d'un  certificat  uniforme  et  avec  le  C.  P. 
R.  qui  a  reduit  ses  taux  de  3  a  2  1-2  e. 
par  mille  sur  sa  ldgme  principale  entre 
•le  Manitoba,  Calgary  et  Macleod,  y  eom- 
piris  tous  les  eimbranchements  de  la  Sas- 
katchewan et  certains  embiranchenients 
de  1' Alberta.  La  meme  reduction  a  ete 
obtenue  .sur  les  lignes  du  Nord-Ouest  de 
la  Canadian  Northern. 

Par  contre,  dans  l'Est,  I'lntercolonial  a 
avanoe  ses  taux  pouir  les  voyageurs  Ii 
commerce  de  -2  a  2  l-2e.  par  mille. 

II  est  fait  allusion  egalement,  dans  ie 
rapport  a  la  taxe  imposee  dans  certaines 
provinces  sur  les  commis-voyageurs  et 
qui  sera  abolie  en  vertu  de  l'aecord 
passe  entre  les  ministres  provinciaux  et 
le  gouve>rnement  federal  a  leuir  reunion 
relative  au  rajus'tement  des  subsides  ac- 
co:rdes  aux  provinces. 

Les  fidei-commissaires  du  fond  des 
hopitaux  declarent  que,  grace  aux  dons 
gSne.eux  de  MM.  Mathewson's  Sons  et 
Jas.  Robinson  qui  ont  chacun  donne  une 
soniime  de  $1,000,  une  fondation  a  perpS- 
tuits  d'un  lit  en  faveuir  des  voyageurs  -ie 
commeirce  a  ete  etablie  a  l'Hopital  Ge- 
neral ainsi  qu'a  l'Hopital  Notre-Dame. 

Le  irapport  a  ete  adopte  et  des  remer- 
ciements  sont  votes  aux  genereux  dona- 
teurs. 

M.  J.  S.  N.  Dougall  presente  le  rappoirt 
de  la  Mutual  Benevolent  Association  qui 
vient  de  terminer  sa  21e  annee  d'exis- 
tence.  II  y  a  eu  doiranit  les  denniers  12 
mois  133  nouveaux  imembTes  admiis;  le 
nombre  total  des  memhres  est  a  present 


de  1,228.  Apres  paiement  de  toutes  les 
reclamations  pour  deces  11  reste  dispo- 
nible  une  somme  de  $13,520.  Depuis 
rorganisation  de  l'Association  il  a  et-5 
paye  plus  die  $200,0i0i0  aux  families  des 
mernbres  deced'es.  M.  J.  S.  N.  Iknigall 
fait  appel  aux  membres  de  1'Association 
des  Voyageurs  de  Commerce  du  Domin- 
ion, specialite  aux  jeunes  membres  pour 
"s'enroler  sous  la  banniere  de  la  Mutual 
B  ene  volent  A  s  so  c  i  at  ion . 

Les  sciiutateurs  donnent  les  resultats 
des  elections  pour  I'anmoe  1907  comme 
suit: 

President. — M.  E.  D.  Marceau,  par  ac- 
clamation. 

Vice-President. — M.  John  Paterson,  par 
acclamation. 

Tresoiier. — M.  R.  C.  Wilkins,  par  ac- 
clamation. 

Dii  ecteurs :  — MM.  E.  E.  Guilbau.lt,  A. 
J.  Biown,  A.  L.  Friedman,  James  Robert- 
sen  et  J.  T.  McBride. 

Un  vote  de  lemeiciements  aux  offi- 
cials et  aux  directeurs  sortants,  termine 
rassemblee  apres  que  le  nouveau  preisi- 
dent,  M.  E.  D.  Marceau,  eut  pris  posses- 
sion du  fauteuil. 


TENTATIVE  DE  COMBINE 

Depuis  plusieurs  mois  des  tentatives  ont 
ete  faites  dans  le  but  d'arriver  a  une 
amalgamation  des  principales  inaisons  de 
vins  de  champagne.  Jusqu'a  present  les 
pourparlers  n'ont  pas.  abouti. 

La  raison  principale  invoquee  pour  cette 
consilidation  serait  l'economie.  II  n'y  a 
guere  que  les  inities  qui  peuvent  se  ren- 
dre  compte  des  frais  enormes  qu'entraine 
la  vente  des  vins  de  champagne  surtout 
aux  Etats-Unis. 

Nous  avons  entendu  dire  que,  tout  der- 
nierement,  un  des  proprietaires  d'une 
grande  maison  de  Reims  etait  venu  a 
New-York  dans  le  but  d'y  etudier  le  ter- 
rain pour  le  placement  de  ses  vins.  Apres 
un  sejour  assez  prolonge,  il  en  serait  ar- 
rive a  la  conclusion  que  pour  implanter 
avec.succes  une  marque  nouvelle  sur  le 
continent  americain,  il  lui  faudrait  faire 
une  depense  d'au  moins  $1,500,000  a  re- 
partir  sur  trois  annees. 

Ce  qui  semble  devoir  retarder  et  peut- 
etre  meme  empecher  la  formation  de 
l'amalgamation,  e'est  que  les  negociants 
en  vins  de  champagne,  proprietaires  de 
grandes  marques,  sont  pour  la  plupart 
puissamment  riches  et  qu'ils  sont  jaloux 
de  conserver  leur  identite  en  tant  que  pro- 
ducteurs  et  exportateurs.  II  ne  manque 
pas,  cependant,  de  commergants  qui  pre- 
tendent  qu'un  jour  ou  l'autre  on  verra 
l'amalgamation  des  grandes  maisons  de 
la  Champagne. 

M.  R.  Robin  vient  d'etre  engage  en  qua- 
lite  de  chef  de  caves  par  MM.  Laporte, 
Martin  &  Cie,  Ltee.  M.  "Robin  occupait  au- 
trefois la  meme  position  dans  la  maison 
F.  X.  St-Charles  &  Cie. 


LA  FERMETURE  DES  BARS  DE 
BONNE  HEURE 

Une  reunion  du  eomite  executif  de 
la  Dominion  Alliance  a  eu  lieu  dernie- 
rement,  sous  la  presidence  de  M.  S.  J. 
Carter.  On  y  a  diseute  le  reglement 
projete  de  la  fermeture  des  bars  de 
bonne  heure,  par  lequel  tous  les  bars  li- 
oencies  de  la  ville  devraient  etre  fermes 
a  7  beures  le  samedi  soir  et  a  10  heures 
les  autres  jours  de  la  semaine. 

La  deputation  qui  s'etait  rendue  re- 
cemment  aupres  du  Comite  de  Police 
a  rendu  compte  que  sa  proposition  avait 
ete  accueillie  favorablement  et  que  le 
comite  avait  promis  de  s'en  occuj^er 
avec.  II  a  ete  decide  d'insister  sur 
cette  question  aupres  du  conseil  muni- 
cipal afin  d'obtenir  que  ce  reglement 
soit  adopte  le  plus  tot  possible.  Une 
allusion  a  ete  faite  au  bon  fonctionne- 
ment  d'un  reglement  semblable  en  vi- 
gueur  dans  la  ville  de  Quebec,  et  au  sou- 
tien  qu'a  recu  ce  reglement  de  la  part 
du  meilleur  element  de  la  population. 

Quant  a  l'objection  faite  en  certains 
milieux  que  ce  reglement  releguerait 
seulement  la  vente  des  liqueurs  aux  epi- 
ciers,  il  a  ete  declare  que  le  reglement 
propose  comporte  une  clause  defendant 
la  vente  des  liqueurs  enivrantes  'dans 
un  magasin  quel  qu'il  soit,  pendant  les 
beures  ou  les  bars  et  les  hotels  seront 
fermes." 


Notre  representant  a  eu  une  entrevue 
avec  M.  H.  O.  Wootten,  gerant  general 
pour  le  Canada  de  la  maison  John  Ro- 
bertson &  Son,  Ltd.,  les  grands  distilla- 
teurs  de  whiskies  ecossais,  de  Dundee. 
M.  Wootten  vient  tout  dernierement  d'ins- 
taller  une  branche  de  la  maison  a  Winni- 
peg, et  il  nous  dit  que  les  affaires  y  sont 
tres  florissantes  comme  dans  tout  le  Nord- 
Ouest  en  general;  et  nous  dit  qu'il  est 
tres  encourage  par  les  succes  obtenus,  a 
tel  point  qu'il  etablira  prochainement  une 
autre  branche  a  Vancouver,  C.A. 

La  succursale  de  Winnipeg  est  situee 
dans  la  batisse  de  l'Union  Bank,  ou  elle 
occupe  un  espace  de  7,000  pieds  carres,  et 
la  se  trouve  le  plus  fort  stock  de  scotch 
qui  soit  a  Winnipeg. 

Pour  la  distribution  de  leurs  produits, 
MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  se  sont 
assures  les  services  de  MM.  James  Wit- 
ton,  W.  J.  Kelly  et  Chas.  Hobbs,  tres  favo- 
rablement connus  du  commerce  des  vins 
et  liqueurs  dans  le  Nord-Ouest. 


Eaux  gazeuses  de  Schweppe 

Les  Soda  Water  ainsi  que  les  Dry  Gin- 
ger Ale  anglais  de  la  marque  Schweppe 
Ltd,  s'imposent  de  plus  en  plus  a  la  oon- 
sommation  de  ceux  qui  recherchent  les 
meilleures  eaux  gazeuses. 

Les  affaires  de  MM.  Schweppe  Limited 
prennent  une  extension  enorme  en  Angle- 
terre,  ou  du  reste  , cette  maison  tient  le 
haut  du  pave  depuis  plus  d'un  siecle.  Cet- 
te vogue  s'etend  egalement  a  toutes  les 
parties  du  monde  civilise. 

Nous  remarquerons  en  passant  que  MM. 
Schweppes  Ltd  sont  les  fournisseurs  bre- 
vetes  du  Roi  Edouard  VII  et  du  Prince 
de  Galles. 
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A  TOUS 


Nos  clients,  patrons  et  amis  d'un  bont  a  l'autre  du 
Canada,  nous  presentons  nos  cordiales  salutations  et 

nous  $oubaiton$  une  nouvelle  Jinnee 
de  Prosperity 

Voici  quelques  marques  qui  vous  aideront  a 
faire  un  commerce  prospere  : 


COGNACS: 

LIQUEURS  FRANQAISES 
RHUMS: 


WHISKIES  ECOSSAIS: 


Boutelleau  &  Cie 

Nuyens  &  Cie 

Lilacs 
Fine  Fleur 
Lenfantnoire 

Roderick  Dhu 
Premier 
Grand  Liqueur 


HUDON,  HEBERT  &  CIE,  Limitee 

MONTREAL. 
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A  differentes  epoques  dans  l'histoire 
du  monde,  le  sherry  a  acquis  une  haute 
place  dans  la  faveur  publique,  et  ce  vin 
semble  devoir  retenir  une  appreciation 
universelle.  Pour  le  moment,  toutefois,  le 
sherry  detient  un  record  enorme.  Les  sta- 
tistiques  de  la  douane  espagnole  montrent 
que  pendant  des  siecles,  le  sherry  a  ete 
reconnu  comme  une  des  principles  pro- 
ductions de  ce  pays,  et  pendant  de  nom- 
breuses  annees,  il  .a  figure  comme  l'arti- 
cle  d'importation  le  plus  important,  en 
comparaison  avec  des  vins  similaires.  En 
vue  d'obtenir  de  bonnes  donnees  sur  ce 
precieux  produit  espagnol,  le  visiteur  ne 
pouvait  faire  mietux  que  de  se  rendre  a 
la  ville  de  Guadelete,  de  se  procurer  un 
guide  pour  l'accompagner  dans  son  voya- 
ge, de  fagon  a  avoir  quelqu'un  pour  lui  ex- 
pliquer  les  nombreux  points  interessants 
qui  s'offrent  d'eux-memes  a  la  pensee.  Ce 
choix  n'etait  pas  facile,  etant  donne  qu'a 
Jeres,  il  y  a  beaucoup  de  marchands  aux- 
quels  on  peut  se  fier  et  dont  les  immen- 
ses  caves  et  les  enormes  magasins  indi- 
quent  clairement  la  grande  extension  du 
commerce. 


Fabrication  du  sherry,  du  commencement 
a  la  fin 

11  est  necessaire  de  se  souvenir  que 
cette  fabrication  a  quatre  divisions  diffe- 
rentes, qui  peuvent  etre  definies  comme 
suit  : 

Culture  de  la  vigne  et  travail  du  movlt. 

Mise  en  magasin  et  maturation  du  vin. 

Exportation  et  vente. 

Distillation  des  vins  nouveaux. 

II  serait  etonnant  qu'un  visiteur  fasse 
immediatement  la  connaissance  d'un  hom- 
me  tel  que  Don  Pedro  Domecq,  dont  la 
maison  reunit  les  quatre  branches  des 
affaires  et  comprend  le  circle  de  toutes 
les  operations  qui  ont  rapport  a  la  pro- 
duction et  au  commerce  des  vins. 

II  est  avere  que  Don  Pedro  Domecq  est 
le  plus  grand  proprietaire  du  pays;  car, 
si  on  met  de  cote  ses  proprietes  privees, 
il  possede  les  vignes  les  plus  etendues  et 
les  plus  belles.  Dans  ses  caves,  il  y  a  la 
plus  grande  quantite  de  vins,  et  si  quel- 
qu'un le  surpasse  sous  ce  rapport,  on  ne 
le  surpasse  certainement  pas  sous  le  rap- 
port de  la  qualite,  ce  qui  n'est  pas  une 
faible  recommandation. 


Comme  distillerie  des  plus  fins  cognacs 
bles  et  d'autres  spiritueux,  la  maison  doit 
aussi  son  existence  a  Domecq,  parce  qu'ilj 
a  ete  le  premier  a  Jeres  a  distiller  de 
bons  spiritueux  a  un  degre  faible. 

Les  vignes  sont  plantees  et  cultivees 
sur  la  propre  terre  de  Domecq,  parce  qu'ir 
pes  passent  dans  les  pressoirs  de  Domecq 
et  le  ferment  obtenu  du  mout  est  produit 
dans  les  foudres  de  Domecq.  Dans  les  ca- 
ves de  Domecq  et  sous  l'oeil  vigilant  de 
Domecq,  le  vin  arrive  a  maturation  et 
vieillit;  et  finalement,  Domecq  le  met  en 
futs  ou  en  bouteilles,  pour  l'exportation, 
sans  aucune  intervention. 

Vieillesse  authentique 

On  peut  repeter  avec  raison  que  la 
maison  Domecq  est  la  plus  vieille  qui  sort 
etablie  dans  la  belle  contree  de  Jerez;  en 
effet,  elle  a  ete  fondee  en  1730.  Cette  an-' 
tiquite  est  deja  une  garantie  suffisante 
que  les  vins  absolument  superieurs  de 
cette  maison  sont  reellement  vieux  et  que 
les  dates  d'une  epoque  eloignee  dont  ils 
sont  marques  dans  les  caves  tres  ancien- 
nes  et  dans  les  inventaires  sont  authenti- 
ques.  C'est  une  maison  qui  possede  reelle- 
ment des  vins  vieux  d'un  siecle  et  demi, 
parce  que  cette  maison  existe  depuis  plus 
d'un  siecle  et  demi. 

Cette  maison  n'est  certainement  pas 
dans  la  situation  d'autres  maisons  recem- 
ment  etablies,  qui  offrent  des  vins  soi-di- 
sant  vieux  et  qui  souvent  ne  connaissent 
pas  leur  origine. 

La  maison  Domecq  en  offrant  des  vins 
vieux  de  40,  GO,  100  et  150  anness,  peut 
prouver  la  veracite  de  ces  chiffres  par  son 
inventaire  et  par  la  de^ustation  faite  dans 
ses  caves. 

Comme  preuve  de  l'anciennete  de  14 
maison  Domecq,  on  peut  citer  la  visits 
bien  connue  qu'y  fit,  en  1823,  le  roi  Don 
Fernando  VII. 

Une  reputation  sans  tache 

La  maison  soutient  cette  reputation  par 


Entre  les  Bodegas 


Endroit  charmant. 


Toutefois,  ce  qui  importe,  c'est  d'etu- 
dier  le  commerce,  depuis  son  origine,  jus- 
qu'a  sa  transformation  finale: 


La  maison  Domecq  est  la  plus  ancienne 
qui  soit  etablie  dans  le  commerce  de  vins 
de  Jeres,  et  elle  a  figure  au  premier  rang 
depuis  un  siecle  et  demi. 


ses  propres  moyens  d'abord,  et  ensuite,  ce 
qui  est  le  plus  important,  par  sa  maniere 
impeccable  de  gerer  les  affaires  ,le  soin 
qu'elle  y  apporte  et  son  integrite;  la  mai- 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de: 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son....  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

"   Martel  &  Co  .....Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  Co   "    Cognacs. 

"   Cockburn,  Smither  &  Co.  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  XERES  DE  LA  FRONTERA...S/z<rrr/V\f. 

"    S.  Darthez  Reus  (Tarragone)  Ports  Tarragone . 

MM.  Barton  &  Gruestier  Bordeaux  Clarets,  Sauternes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Deinhard   &  Co  Coblenz  Hocks  et  Moselles. 

"   C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guiness's  Stout,  Bass's  A le, 

Whiskies  Irla?idais  et  Rhum  de  la  Jama'ique. 

"    C.  G-.  Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow   Whiskies  Ecossais. 

"    Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin..   Ginger  Ale,  Soda  et 

Eau  de  Seltz. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jama  'ique. 

Moet  &  Chandon  EpERNAY  Champagnes. 

Booth  &  Co's.    (Londres)    Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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son  Domecq  soutient  cette  reputation  par 
ses  propres  moyens,  parce  qu'elle  possede 
700  aranzadas  de  vignes  et  pendant  sa 
longue  existence,  elle  a  fait  tout  ce  qui 
etait  possible  pour  ameliorer  la  culture 
de  la  vigne  de  toute  espece,  et  par  la,  elle 
a  obtenu  les  meilleurs  resultats  dans  le 
mout.  En  employant  chaque  sorte  de  rai- 
sin, pour  produire  le  vin  le  plus  parfait, 


maison  Domecq  a  donne  le  nom  du  fa- 
meux  general  anglais  de  cette  epoque. 

Cette  qualite  superieure  n'est  pas  obte- 
nue  sans  une  grande  connaissance  des 
vins  et  sans  d'enormes  frais.  Afin  que  les 
futailles  correspondent  a  la  qualite  ex- 
traordinaire de  la  liqueur,  il  est  necessai- 
re  de  choisir  le  meilleur  bois  et  de  le 
payer  un  bon  prix;  il  est  aussi  necessaire 


l'empereur  Napoleon  en  1809,  dont  la  mai- 
son conserve  encore  une  quantite  mode- 
ree  dans  ses  bodegas,  ne  coute  pas  moins 
aujourd'hui  de  £1,000,  so.it  $5,000,  pour  un 
fut  de  108  gallons,  mesure  imperiale.  La 
maison  a  aussi  un  stock  d'Amontillado 
'  Wellington,"  datant  du  milieu  du  siecle 
dernier,  valant  aujourd'hui  £800  ou  $4,000 
par  fiit;  elle  a  aussi  du  sherry  "Nelson" 


Interieur  de  la  salle  de  distillation. 


Un  coin  des  ateliers 


on  obtient  differentes  sortes  de  vins.d'une 
purete  etonnante;  on  obtient  ainsi  les 
vins  les  plus  fins  que  la  maison  conserve 
avec  une  purete  scrupuleuse.  C'est  la  seule 
maniere  d'expliquer  la  preference  que  le 
vin  de  la  maison  Domecq  a  obtenue  sur 
les  marches  britanniques  et  qu'il  conti- 
nue a  avoir  dans  ce  district  se  distin- 
guant  quant  a  la  qualite  et  a.l'estimation 
de  tous  les  autres  sherrys.  C'est  la  aussi 
la  raison  pour  laquelle  la  maison  Domecq 
s'est  acquis,  depuis  longtemps  de  si  nom- 
breux  clients  distingues  en  Angleterre. 

Vins  Royaux 

Pedro  Domecq  a  dans  ses  caves  un  vin 
appele  "Napoleon"  qui  a  ete  offert  a  l'em- 
pereur en  1809,  comme  tres  vieux.  Ce  vin 
lutte  pour  l'age  avec  un  autre  appele 
"Fox"  le  vin  favori  du  grand  homme 
d'Btat  anglais. 


de  se  servir  de  vapeur  pour  le  lavage,  ce 
qui  augmente  le  prix  coiitant,  et  les  ame- 
liorations qui  ont  pour  but  d'ameliorer  le 
vin,  pendant  des  annees  coutent  beaucoup 
d'argent  et  une  perte  de  liqueur.  La  mai- 
son Domecq  a  outille  ses  magasins  des 
appareils  les  meilleurs  et  les  plus  nou- 
veaux  qui  aient  ete  inventes  pour  le  tra- 
vail du  vin. 

Qualite  soutenue 

La  variete  considerable  de  qualites  de 
categories  et  de  prix  fait  que  les  affaires 
de  la  maison  Domecq  sont  considerables 
et  son  vaste  stock  permet  a  cette  maison 
d'offrir  des  vins  d'une  qualite  authentique 
pendant  plusieurs  annees  continues  ;  et 
ce  fait  est  connu  de  ses  clients,  a  l'avan- 
tage  des  deux  partis.  Pour  atteindre  ce 
but,  aussitot  que  le  phylloxera  fait  son 
apparition  dans  la  contree  de  Jerez,  des 


achete  par  Lord  Nelson  en  1804,  et  qui 
vaut  £700  ou  $3,500  le  fut. 

Cette  maison  a  ete  fondee  par  un  hom- 
me d'une  intelligence  extraordinaire,  ne 
dans  le  Beam,  qui  comprenait  parfaite- 
ment  la  culture  de  la  vigne.  Ses  facultes 
d'observation  le  porterent  a  introduire  les 
derniers  perfectionnements  de  cette  cultu- 
re dans  le  territoire  de  Macharnudo,  le 
plus  vaste  vignoble  d'Bspagne,  qui  pro- 
duit  des  vins  dont  l'arome  est  d'une  fines- 
se merveilleuse  et  dont  la  maison  Pedro 
Domecq  possede  les  deux-tiers;  cette  mai- 
son est  aussi  le  seul  proprietaire  des  cele- 
bres  vignobles  "Majuello".  Les  produits 
de  ses  vignobles  se  distinguerent  bientot 
par  leur  superiorite,  et  leur  culture  a  ser- 
vi  grandement  d'ecole  modele  pour  d'au- 
tres  cultivateurs  de  la  vigne. 

Les  lecteurs  de  "LIQUEURS  &  TA- 
BACS" se  rendront  ainsi  compte  que  des 


Bodega  La  Tribuna 


Un  des  nombreux  procedes 


Aussi  venerable  par  l'age  est  le  "Geor- 
ge IV"  que  le  roi  d'Angleterre  de  ce  nom 
ordonna  de  lui  etre  specialement  reserve 
pour  son  usage  particulier.  II  y  a  ensuite 
le  "Pitt"  objet  de  la  preference  de  ce  ce- 
lebre  politicien  dont  il  porte  le  nom  et 
prefere  par  ses  amis  et  ses  adversaires 
dans  le  parlement;  il  y  a  aussi  le  "Wel- 
lington", un  vin  remarquable  auquel  la 


mesures  efficaces  sont  prises  pour  recons- 
tituer  les  vignobles  aussi  rapidement  qu'ils 
sont  endommages  par  cet  insecte  vorace. 

De  generation  en  generation,  la  maison 
Domecq  s'est  tenue  au  premier  rang,  com- 
me productrice  des  plus  fines  qualites  de 
sherry.  Les  caves  ocntiennent  un  stock 
enorme  de  vieux  vins,  quelques-uns  tres 
couteux.  Un  vin  datant  de  1730,  offert  a 


caves  aussi  importantes  que  celles  de  la 
maison  Pedro  Domecq,  contenant  d'enor- 
mes stocks  de  vins  representent  un  capi- 
tal enorme.  La  maison  Domecq  peut  etre 
comparee  a  une  famille,  qui,  pendant  des 
generations,  a  conserve  la  meme  Constan- 
ce pour  le  meme  ideal  eleve,  depuis  son 
etablissement,  et  c'est  en  effet  une  fa- 
mille. En  consequence,  le  prestige  de  la 
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POUR  LA  PREPARATION  DE  BOISSONS 
RAFRAIOHISSANTES,  LIQUEURS  DISTIL- 
LIJES  AU  CANADA,  D  APRILS  LES  MEIL- 
LBURES  PORMULES  ET  AVEO  LES  MEIL- 
LEURS  GRAINS.  LEUR  AGE  LEUR 
DONNE  UN  BOUQUET  QUE  N'ONT  PAS 
LES  LIQUEURS  IMPORT^ES. 


Club  Old 


Tom  Gin 


ELI- 


MADE  IN  CANADA 


Colonial 
London  Dry 

SONT  INSURPASSABLES  DANS  LA  PREPA- 
RATION DUN  COCKTAIL  OU  D'UN  JOHN 
COLLINS.  PRIX  ET  ECHANTILLONS  GRA- 
TUITS  FOURNIS  SUR  DEMANDE. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE,KSS,el 

520,  rue  St-Paul,  Montreal. 
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marque  de  commerce  Doniecq  a  ete  re-  dees  par  Ferdinand  VII,  en  1824)  Soleras 
connu  dans  toutes  les  parties  du  monde.  Vinos-Pastos,  Romanos,  Manzanillas, 
Le  nom  de  Pedro  Doniecq,  comme  expedi-     Amontillados  choix,  Paxaretes,  Amoroses, 


Stock  de  vins  pour  l'Amerique 


teur  de  sherry,  occupe  une  place  eleves 
dans  l'estime  des  amateurs  de  bons  vins. 

II  serait  facile  de  s'etendre  sur  les  ar- 
moiries  royales  de  cette  maison  (accor- 


etc,  amies  qui  representent  des  vins  qui 
out  eu  une  telle  faveur  a  Londres,  et  dans 
los  aulres-  marches  de  sherry.  Toutetoit. 
il  suffit  de  dire  qu'en  achetant  du  sherry 


de  Doniecq,  l'acheteur  est  parfaitement 
assure  d'une  valeur  excellente  et,  comme 
la  maison  a  a  sa  disposition  un  stock  im- 
mense de  genres  varies  ayant  de  l'aro- 
me,  sees  et  extra  sees,  elle  a  un  choix  de 
vins  qui  pent  satisfaire  le  palais  des  con- 
naisseurs  les  plus  difficiles. 

Agents  Canadiens 

Les  quelques  gravures  illustrant  en  par- 
tie  les  bodegas  compliques,  etc  ,  de  cette 
maison  celebre,  nous  ont  ete  fournies  par 
ses  seuls  agents  au  Canada,  MM.  Walter 
R.  Wcnham  &  Sons,  Montreal,  qui  repre- 
sentent la  maison  Pedro  Domecq  depuis 
plus  d'un  quart  de  siecle'.  MM.  Wonham 
seront  heureux  de  fournir  sur  demande 
une  brochure  splendidement  illustree, 
grand  format,  avec  une  description  de- 
tainee de  la  maison,  de  ses  vignobles,  bo- 
degas, etc.,  qui  contient  en  outre  une  des- 
cription explicite  de  la  maniere  dont  le 
sherry  est  produit. 


Lii  belle  salle  des  pressoirs  a  Macharnudo. 


LA  RECOLTE  DE  1906  DANS  LES 
CHARENTES 

Le  triomphe  viticole  de  la  Grande  Cham 
pagne 

Len  vendanges,  commencees  dans  la 
deuxieme  semaine  de  septembrc,  se  sont 
terminees  a  la  mi-octobre  pour  les  re- 
tardataires.  Elles  se  sont  faitos  par  un 
temps  tout  a  fait  favorable. 

La  caraoteristiquc  do  la  recolte  de 
1906  dans  les  Obarentes,  en  dehors  do 
l'aliondance  qui  s'est  produite  dans  eer- 
taines  regions  de  la  contrce,  a  ete  par- 
tout  la  parfaite  maturite  et  1'etat  de 
conservation  irreprocbable  du  raisin 
jusqu'a  la  ouoillettc ;  .grace  aux  oba- 
leurs  et  a  la  sechercsse  de  tout  1'ete.  pas 


de  pourriture,  pas  de  maladies  crypto- 
gamiques  d'aucune  sorte,  et  jamais  de- 
puis 1893  on  n'avait  produit  de  vin 
plus  sain  que  cette  annee. 

C'est  du  reste  le  propre  des  annees 
seobes.  Pour  les  vins  de  consommation 
c'est  dans  ees  anneos-la  qu'ils  sont  les 
plus  reputes  et  dans  les  pays  ou  le  vin 
est  destine  ii  la  ehaudiere,  la  bonne  qua- 
lite  du  vin  ne  pent  que  correspondre  a 
une  bonne  qualite  pour  Feau-de-vie,  les 
petites  tares  dans  le  gout  qu'on  y  ren- 
contre qucbiuefois  provenant  generale- 
mont  de  colics  existant  dans  le  vin  et 
que  la  distillation  n'a  pas  pu  eliminer. 

Comme  quantity  et  comme  qualite. 
la  n'oolto  do  lS)0f)  ])eut,  en  resume,  etre 
eonsidoree  comme  au-dessus  de  la  moy- 


enne  et  le  commerce  va  }x>uvoir  s'ap- 
provisionner  tres  largement  en  eaux-de- 
vie  pur  vin  Charente. 

La  production,  tout  en  etant  satisfai- 
sante  partout,  a  ete  en  certains  endroits 
assez  inegale  comme  quantite.  Daiis 
les  Borderies  la  reeolte  n'a  guere  ega- 
lee  cello  de  1905  et  dans  le  depart- 
ment de  la  Charente-Inferieure,  'daps 
les  fins  Bois  et  les  boris  Bois,  il  en  a 
etc  do  memo,  les  vignes -ayant  souffert 
do  la  seeheresse  prolongexv  Mais  on  la 
quantite  n'a  pas  ete  superieure  a  cotlo 
de  l'annee  preeedente,  on  constate  to|i- 
jours  uno  augmentation  tres  sensible 
do  la  force  alcoolique  du  vin,  surtout 
dans  les  vigncs  deja  anciennes.  Al<frs 
qu'en  moyenne  le  vin  en  Saintonge,  en 
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Fournitures  de  Bars 

=  FAITES  AU  CANADA  =  = 

Pompes  a  Biere,  Robinets  et  Tuyaux, 

Boites  a  Serpentin  et  Boites  a  Glace, 

Cabinets  de  Bar  et  "  Workboards," 

Orachoirs,  Vases  a  Eau  Ohaude,  Agitateurs  (Shakers), 
Extracteurs  de  Bouchons,  Oompresseurs  de  Citrons, 

Cuilleres  de  Bar,  Mesures  et  Entonnoirs  en  Cuivre. 


APPELEZ-NOUS  POUR  REPARATIONS. 
.  .  DEMANDEZ  NOTRE  CATALOGUE  .  . 


15!  Hamilton  Brass  MTg  Co.,  Ltd 

327  Rue  Craig  Quest,  -  -  Montreal. 

«   

Telephone  Bell,  Main  3245  -  Telephone  des  Marchands,  774 

Bureau   Principal:  -  -  HAMILTON,  Ont. 
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annee  ordinaire,  pese  aux  environs  de 
8  degres  d'alcool,  cette  annee  il  atteint 
jusqu'a  10  et  11  degres.  A  la  chau- 
diere,  par  consequent,  les  vins  vont 
ireridre  plus  d'eau-de-vie  que  d'habitu. 
de. 

Mais  cc  qui  distinguera  d'une  facon 
plus  marquee  dans  les  Charentes  Tan- 
nee  1906  de  ses  devancieres,  c'est 
qu'elle  a  ete  le  triomphe  viticole  de  la 
Champagne.  On  sait  combicn  les  viti- 
culteurs  de  cette  region  avaient  en  long- 
temps  a  hitter  dans  leurs  replantations 
n>ntre  les  diffieultes  provenant  de  la 
nature  de  leur  sol  calcaire  a u quel  s'a- 
daptaient  mal  les  premiers  porte-grcf- 
fes  americains;  aujourd'hui  ees  diffi- 
cultes du  debut  out  ete  vafncues  et  Te- 
lan  vers  la  replantation  a  gagne,  de- 
puis  ees  dernieres  annees,  meme  les 
plus  petits  proprietaires.  Tout  le  mon- 
de  a  phinte  et  actuellement,  grace  aux 
soins  de  la  culture  et  aussi  a  la  fecon- 
dite  des  terrains  argilo-ealcaires  de  la 
Champagne,  nous  sommee  arrives  cette 
annee  a  une  recolte  depassant  toutes  les 
esperances.  Elte  pent  etre  evaluee 
dans  ce  district  a  mi  tiers  en  plus  de 
celles  des  deux  .annees  precedentes  et 
bien  qu'aucune  statistique  ne  puisse 
etre  etablie,  il  est  permis  de  dire  sans 
exageration  (pie  la  production  de  la 
Champagne  en  1906  est  procbe  de 
<?00.000  barriques.  11  y  a  de  quoi  ali- 
nienter  les  ehaudieres  des  proprietaires 
et  les  distilleries  des  negociants  jus- 
qu'au  printemps  proehain. 

Cette  grossc  production  dans  le  cru 
le  plus  repute  des  Charentes  (eelui  oil 
se  fait  cette  eau-de-vie  sans  pareille 
qu'on  appelle  la  fine  .Champagne  et  qui 
de  tous  temps  donnait  aux  eaux-de-vie 
expedites  par  les  exportateurs  de  'Co- 
gnac mi  cachet  de  finesse  tout  a  fait 
particulier  et  inimitable)  est  de  bon 
augure  pour  la  rcstauration  du  com- 
merce. L'abondance  est  telle,  cette  an- 
nee, dans  ce  district  privilegie  des  Cha- 
rentes que  ce  ne  sont  pas  seulement  les 
grandes  maisons  qui  vont  pouvoir  em- 
magasiner  des  stcoks  d'eau-de-vie  de 
Cbainpagne,  mais  que  toutes  les  mai- 
sons de  la  region  pourront  aisement 
s'en  approvisionner,  chacune  suivant 
ses  besoms.  Les  proprietaires  encom- 
bres  par  leur  recolte  vont  etre  obliges 
de  convertir  eux-memes  leur  vin  en  eau- 
de-vie  conime  autrefois,  et  c'est  dans 
le*  reserves  qu'ils  constitueront  a  la 
propriete  que  les  negociants  des  Cha- 
rentes puiseront  les  quantites  d'eau-de- 
vie  autbentiques  dont  ils  auront  Teni- 
ploi  pour  leurs  expeditions. 

En  somme,  Tannee  1906  a  ete  dans 
la  Grande  Champagne  tres  except!  on- 
nellemcnt  favorable  aux  producteurs 
et  la  repercussion  devra  en  etre  egale- 
ment  favorable  au  commerce.  11  serait 
desirable  que  oelui-ei  retrouve  dans  sa 
clientele    des    eonnaisseurs  capables. 


connne  autrefois,  d'apprecier  la  verita- 
ble eau-de-vie  des  Charentes  et  qui  n'ont 
pas  encore  jierdu  le  sentiment  de  la 
finesse  de  toute  coupe  dans  laquelle 
entre  Teau-de-vie  de  Champagne. 

De  Barbezieux,  d'Angouleme.  de 
Blanzac,  eTAigre,  de  Saintes,  de  Pons, 
de  Jonzac,  de  Saint-Jean-cTAngely,  de 
Surgeres,  d'Aigrefeuille,  de  La  Rochel- 
le  et  des  iks,  les  nouvelles  de  la  recolte 
out  ete  egalement  satisfaisantes.  Mais 
c'est  Tarrondissement  de  Cognac  qui  a 
ete  le  plus  favorise  par  la  production 
exceptionnelle  du  canton  de  Segonzac, 
centre  de  la  Grande-Champagne. 

Etant  donne  les  chiffres  des  dernie- 
res statistiques  officielles  pour  les  an- 
nees 1904  et  1905  et  en  attendant  ceux 
de  1906  il  ne  parait  pas  exagere  d'e- 
valuer  la  recolte  totale  des  Deux-Cha- 
rentcs  pour  cette  annee  a  66  millions  de 
gallons.  L'eau-de-vie  de  Cognac — la 
vraie — n'est  pas  pres  de  disparaltre. 

Dans  quelqncs  jours  les  prix  offerts 
suivant  les  rayons  de  production  par  le 
commerce  pour  les  vins  de  distillation 
vont  etre  connus  et  les  achats  commen- 
ceront.  Tl  est  probable  (pie  dans  les 
cms  superieurs  situes  dans  Tarrondis- 
sement  de  Cognac,  oil  la  replantation 
devra  toujours  etre  encouragee  dans 
Tinterct  meme  du  commerce,  les  prix 
se  maintiendront  reinunerateurs  pour 
les  producteurs,  mais  on  s'attend  a  une 
baisse  sensible  dans  la  Charente-Infe- 
rieure,  la  tendance  du  commerce  de 
Cognac  devant  etre  de  s'approvisionner 
plutot  dans  son  aneien  rayon. 

En  somme,  Tannee  1906,  tant  an 
point  de  vue  qualite  que  quant  ite,  est 
tres  favorable  a  une  grosse  reprise  des 
affaires  dans  notre  region  pour  pen 
que  la  clientele  cxterieure  et  interieiuv 
de  notre  commerce  s'interesse,  conime 
autrefois,  aux  vxais  eaux-de-vie  .  des 
Charentes. 

(Le  Moniteur  de  Cognac). 


Kilmarnock 

Malgre  la  concurrence  Intense  qui  existe 
dans  le  commerce  des  whiskies  ecossais, 
la  marque  Kilmarnock  tient  non  seule- 
ment la  place  preponderant©  qu'elle  a  tou- 
jours oceupee,  mais  sa  consommation  de- 
vient  de  plus  en  plus  forte  d'annee  en  an- 
nee. II  est  parfaitement  etabli  que  la  mai- 
son  J.  Walker  &  Son,  Ltd,  detient  le  stock 
le  plus  considerable  de  vieux  whiskies  de 
Malt  ecossais  que  Ton  puisse  trouver,  ce 
qui  est  une  garantie  du  maintien  de  la 
qualite  exceptionnelle  du  whisky  Kilmar- 
nock. 


Gordon's  Dry  Gin 

Les  importations  de  ce  fameux  gin  con- 
tinuent  a  augmenter  d'une  fagon  extraor- 
dinaire; cette  marque,  la  premiere  en  An- 
gleterre  et  aux  Btats-Unis,  occupe  egale- 
ment la  premiere  place  sur  notre  marche 
et  on  trouve  ce  gin  dans  tous  les  meilleurs 
etviblissements  de  toutes  les  parties  du 
Canada. 


L'Eau  Libertyville 

Le  Dr  Coan,  de  New  York  City,  a  de- 
clare avec  verite  que  la  plus  dangereuse 
des  boissons  que  l'homme  connaisse  n'est 
ni  le  whiskey,  ni  l'eau-de-vie,  ni  le  vin, 
ni  la  biere,  mais  que  l'eau  impure  est  la 
plus  meurtriere.  C'est-a-dire  l'eau  qui  con- 
tinent des  microbes  pathogeniques.  L'eau 
pure  est  au  contraire  une  boisson  bien- 
faisante  et  necessaire.  Mais  l'eau  pure  est 
rare  et  ne  se  rencontre  guere  qu'a  sa  sour- 
ce Partout  ailleurs,  elle  renferme  des  de- 
bris et  des  impuretes  de  toutes  sortes  qui 
en  font  souvent  la  boisson  meurtriere  que 
dit  le  Dr  Coan. 

Allons  done  chercher  l'eau  a  sa  source, 
si  nous  voulons  de  l'eau  pure,  et,  si  nous 
ne  pouvons  aller  l'y  chercher  nous-me- 
mes,  ne  refusons  pas  au  moins  celle  qui 
vient  s'offrir  a  nous,  embouteillee  a  la 
source  meme. 

Nous  croyons  rendre  serivce  a  nos  lec- 
teurs  en  leur  signalant  une  eau  pure  re- 
cemment  raise  sur  le  marche,  l'Eau  Liber- 
tyville, Crystal  Spring.  C'est  une  eau  mi- 
nerale  absolument  pure  qui  jaillit  du 
ros  a  deux  cents  pieds  au-dessous  du  ni- 
veau du  sol  a  Libertyville,  Illinois. 

Cette  eau  a  ete  reconnue  par  les  chimis- 
tes  americains  et  canadiens  comme  etant 
egale  sinon  superieure  a  la  plupart  des 
meilleures  eaux  offertes  actuellement  au 
public.  Le  Dr  Walter  S.  Haynes,  profes- 
seur  de  chimie  au  college  medical  Rush, 
de  Chicago,  qui  en  a  fait  l'analyse,  ter- 
mine  son  rapport  du  16  fevrier  i90G  par 
la  phrase  suivante:  "l'examen  bacteriolo- 
gique  deraontre  que  cette  eau,  telle  qu'elle 
vient  de  la  source,  est  sterile,  c'est-a-dire 
qu'elle  ne  contient  aucun  microbe." 

L'eau  Libertyville,  Crystal  Spring,  est' 
effervescente,  agreable  a  boire  et  rafrai- 
chissante.  C'est  une  eau  de  table  vraiment 
superieure,  qui  se  melange  bien  a  toutes 
les  boissons;  aussi,  la  trouve-t-on  deja 
dans  les  meilleurs  hotels  et  restaurants. 

L'eau  Libertyville  se  vend  en  splits,  en 
demi-bouteilles  et  en  bouteilles.  MM.  L. 
Chaput,  Fils  et  Cie,  en  sont  les  agents 
distributeurs  au  Canada  et  enverront  des 
echantillons  sur  demande. 


Lord  Strathcona  and  Mount  Royal 

a  choisi  exclusivement  le  champagne 
"Dry  Monopole"  de  Hiedsieck  &  Co,  pour 
le  banquet  offert  par  Sa  Seigneurie  & 
2,500  convives,  a  Aberdeen,  le  28  septem- 
bre,  a  l'occasion  du  quatre  centieme  anni- 
versaire  de  la  fondation  de  l'universite 
d'Aberdeen,  donf  Sa  Seigneurie  est  Chan- 
celier. 

Ce  banquet  a  ete,  dit-on,  le  plus  grand 
qui  ait  jamais  eu  lieu  en  Ecosse. 

Le  Dry  Monopole  de  Hiedsieck  &  Co,  a 
ete  aussi  specialement  choisi  pour: 

Le  banquet  de  l'Association  des  Mede- 
cins  anglais  a  Toronto,  au  mois  d'aout. 

Le  banquet  offert  par  la  corporation  de 
Glasgow  a  la  Societe  Franco-Ecossaise,  a 
Glasgow,  en  septembre. 

Le  lunch  offert  au  Due  de  Connaught, 
a  Glasgow,  en  septembre. 

Le  banquet  de  la  corporation,  a  Aber- 
deen, en  septembre. 


M.  .1.  O.  Laporte,  de  MM.  Bernard  et 
Laporte,  nous  dit  que  son  dernier  voyage 
dans  les  Cantons  de  l'Est  a  6te  particulie- 
rement  satisfaisant.  II  a"plac6  dans  les 
meilleurs  etablissements  de  ce  district 
des  quantites  importantes  des  whiskies 
ecossais  P.  &  O.  et  K.  T.,  ainsi  que  des  co- 
gnacs medico-toniques  de  la  marque  Lu- 
cien  Foucauld. 
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Brandy  une  Etoile 


HEN  NESS Y 


Un  Brandy  exceptionnellement  fin,  a  bas  prix. 
C'est  un  alcool  de  pur  raisin  —  avec  un  bouquet 
bien  developpe — et  chaque  bouteille  est  garantie 

avoir  six  ans  d'age  

Un  brandy  splendide  a  servir  dans  un  bar  — 
con ven ant  particulierement  pour  "  Brandy  et 
Soda."  


J 


PROCUREZ-VOUS  LES  PRIX 


—  DES 


High  Wines 

ET  DE 

l'Alcool 
Standard 

(E.  W.  Parker-  Montreal) 

Un  alcool  neutre,  incolore,  convenant  a  tous  les  usages. 
Garanti  par  le  Gouvernement  Canadien  avoir  muri  en  entrepot 
pendant  deux  ans. 


GILLESPIES  &  CO., 


MONTREAL. 


Agents  vendeurs. 
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LE  NOUVEAU  TARIF 


GROUPE  4 


SPIRITUEUX,  VI NS  ET  AUTRES 
BREUVAGES 


Tarif  Pr6f. 

ADg. 


Tarif  Pr6f. 
Int. 


Taiif  Pref 
Genl 


,24  . 

.24 

.24 

.05 

.05 

.05 

.10 

.10 

.10 

.60 

.60 

.60 

.40 

$2.40 

$2.40 

30 

30 

30 

15 

15 

15 

146—  Ale,  biere,  porter  et  stout 
importes  en  flits  ou  autrement 

qu'en  bouteilles,  le  gallon  ...  .  .16  .16  .16 

147 —  Ale,  biere,  porter  et  stout, 
importes  en  bouteilles,  le  gal- 

r*;  ."ion    

Six  bouteilles  d'une  pinteoudouze 
bouteilles  d'une  chopine  se- 
ront  censees  contenir  un  gal- 
lon. 

148 —  Cidre  non  clarifie  ou  epure, 
le  gallon  

149^Cidre  clarifie  ou  epure,  le 
gallon  

150 —  Jus  de  limon  et  jus  de  fruits 
alcoolise*,  ne  contenant  pas 
plus  de  vingt-cinq  pour  cent 
de  spiritueux  de  preuve,  le 
gallon    

151—  Jus  de  limon  et  jus  de  fruits 
alcoolises,  ou  contenant  plus 
de  vingt-cinq  pour  cent  I.  e 
spiritueux  de  preuve,  le  gla- 

len .  <  

Et  p.c  

152 —  Jus  de  limon  et  autres  sirops 
et  jus  de  fruits,  n.a.p.,  p.  c  . . 

153 —  Jus  de  limon  a  l'etat  naturel 

seulemenfe   Exempts    Exempts  Exempts 

154 —  Eaux  minerales  naturelles, 
non  embouteillees,  en  vertu 
des  reglements  etablis  par  le 
ministre  des  douanes   " 

155—  Glace   

156 —  Alcool  ethylique,  ou  la  subs- 
tance communement  connue 
sous  le  nom  d'alcool,  oxyde 
hydrate  d'ethyl  ou  esprit-de- 
vin,  n.a.p.  ;  genievre  de  toute 
espece,  n.a.p.  ;  rhum,  whisky 
ou  autre  liqueur  contenant  de 
l'alcool,  n.a.p.  ;  alcool  amyli- 
que  ou  huile  lourde,  ou  toute 
substance  connue  sous  le  nom 
d'esprit  de  pommes  de  terre 
ou  d'huile  de  pommes  de  ter- 
re ;  alcool  methylique,  alcool 
de  bois,  naphte  de  bois,  esprit 
pyroxylique,  ou  toute  subs- 
tance connue  sous  le  nom  d'es- 
prit de  bois  ou  alcool  methyli- 
que ;  absinthe,  arack  ou  esprit 
de  palme,  eau-de  vie,  y  com- 
pris  l'eau-de-vie  artificielle  et 
les  imitations  d'eau-de-vie, 
n.a.p.  ;  cordiaux  et  liqueurs 
de  toute  espece,  n.a.p.  ;- mes- 
cal, pulpe,  sorbets  au  rhum, 
schiedam  et  autres  schnapps  ; 
tafia,  angostura,  et  amers  ou 
breuvages  alcooliques  de  ce 
genre  et  vins,  n.a.p.,  conte- 
nant plus  de  quarante  pour 
cent  de  spiritueux  de  preuve, 
le   gallon    de    la    force  de 

preuve  ... .   $2.40       $2 . 40       $2 . 40 

Pourvu,  quant  ii  tous  les  articles 
specifics  dans  cet  item  dont  la 
force  est  inferieure  a  la  force 
de  preuve,  que  nulle  reduction 
ou  allocation  ne  soit  faite  dans 
leur  mesurage  pour  les  fins  du 
droit  de  mains  que  quinze 
pour  cent  au-dessous  de  la 
force  de  preuve, 


Pourvu  aussi  que  lorsque  les  arti- 
cles specifies  dans  cet  item 
sont  d'une  force  sup^reure  a 
la  force  de  preuve,  leur  mesu- 
rage et  le  niontant  du  droit  a 
payer  pour  ces  articles  soit  ac- 
cru  proportionnellement  a 
toute  force  superieure  a  la 
force  de  preuve. 

Pourvu  de  plus,  que  les  bouteilles, 
flacons  et  colis  de  genievre, 
rhum,  whisky,  eau  de-vie  de 
toutes  fortes  soient  reputes 
contenir  les  quantites  suivan- 
tes  (sauf  les  dispositions  pour 
addition  ou  deduction  relate 
vement  au  degre  de  force),  sa- 
voir  : 

Bouteilles,  flacons  et  recipients,  ne 
contenant  pas  plus  de  trois 
quarts  d'un  gallon  par  dou- 
zaine,  trois  quarts  d'un  gallon 
par  douzaine  ; 
Bouteilles,    flacons   et  recipients 
contenant  plus  de  trois  quarts 
d'un  gallon  mais  pas  plus  d'un 
gallon  par  douzaine,  un  gallon 
par  douzaine  ; 
Bouteilles,   flacons   et  recipients 
contenant   plus  d'un  gallon 
mais  pas  plus  d'un  gallon  et 
demi  par  douzaine,  un  gallon 
et  demi  par  douzaine  ; 
Bouteilles,   flacons   et  recipients 
contenant  plus  d'un  gallon  et 
demi  mais  pas  plus  de  deux 
gallons   par  douzaine,  deux 
gallons  par  douzaine  ; 
Bouteilles,   flacons   et  recipients 
contenant  plus  de  deux  gal- 
lons mais  pas  plus  de  deux 
gallons  et  quatre  cinquiemes 
de  gallon  par  douzaine,  deux 
gallons  et  quatre  cinquiemes 
par  douzaine  ; 
Bouteilles,    flacons   et  recipients 
contenant  plus  de  deux  gal- 
lons   et    quatre  cinquiemes 
mais  pas  plus  de  trois  gallons 
par  douzaine,  trois  gallons  par 
douzaine  ; 
Bouteilles,   flacons  et  recipients 
contenant  plus  de  trois  gallons 
mais  pas  plus  de  trois  gallons 
et  un  cinquieme  par  douzaine, 
trois  gallons  et  un  cinquieme 
par  douzaine . 
Pourvu  de  plus,  que  les  bouteilles 
ou  les  fioles  de  liqueurs  pour 
des  fins  speciales,  comme  ies 
ediantillons  qui  ne  sont  pas 
en  vente  pour  le  commerce, 
puissent  Itre    ai-sujetties  au 
droit  suivant  le  mesurage  reel 
d'apres  les  reglements  pres- 
ents  par   le    ministere  des 
Douanes. 
157 — L'alcool  ethylique,  lorsqu'il 
est  importe  par  le  ministere 
du  Revenu  de  l'lnterieur  ou 
par  une  personne  avec  l'auto- 
rbation  du  ministere  du  Re- 
venu de  l'lnterieur,  pour  etre 
denature  dans  le  but  de  servir 
dans  les  arts  et  les  industries 
et  pour  combustible,  edairage 
et  force  motrice,  sera  importe 
aux  ports  designs  dans  les 
reglements  presents    par  les 
ministeres  des  Douanes  et  du 
Revenu  de  l'lnteueur,  sauf  les 
dispositions  de  l'Acte  du  Re- 
venu de  l'lnterieur  et  des  re- 
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MARQUE 


"LION" 


MARQUE  DE  COMMERCE 


PUTZ  TRIPLE  EXTRAIT 

POLI  ™<k  METflUX 

Liquide  et  en  Pate. 

Le  seul  veritable  Poli  Putz  pour  Metaux  est  eelui 
de  la  Marque  "LION."  Une  fois  employe, 
toujours  employe.  Empaquete  sous  forme  liquide 
ou  en  pate. 

Dans  toutes  les  epiceries  et  tous  les  magasins  de 
quineailleries  ou  a  la 

ENGLISH  EMBROCATION  CO., 

MONTREAL,  Que. 


Freyseng  Cork  Co., 


Manufacturiers  et  Importateurs  de 

BOUCHONS 


Coupes  a  la  machine 


Coupes  a  la  main 


AUSSI  DE 

FOURNITURES  POUR 

EMBOUTEILLEURS 

Alachines  a  boucher.a  Capsuler,  Machine 
Crown,  Capsules  a  bouteilles,  Paniers  a 
bouteilles,  Broche  a  bouteilles,  Cire  a  ca- 
cheter,  Etain  en  feuilles  —  unies  et  de 
couleur,  Ceintures  de  Sauvetage  et  Bouses 
de  sauvetage  en  li£ge. 

655-661,  rue  St-Paul 

MONTREAL. 


Telephone  Longue  Distance  :  Main  844 


Le  Yin 
LE  PLUS  FIN 
du  Monde 


Qjand  vous 
ordonnerez 
L'Extra  Dry 
de 

G.  H.  MUMM  &  CO., 
voyez  a  ce  qu'il 
porte 


La  Capsule 
de  Metal 
coloree  ross 
et  l  et  quette 
avec  le  nom  des 
Agents 
Canadiens. 


Extra  Dry 


R  E  I M  S 


S  B.  Townsend  &  Co., 

Seuls  Agents  au  Canada, 
18-20  rue  St  Sacrement,  MONTREAL. 
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glements  du  ministere  du  Re- 
venu  de  l'lnterieur  

158 —  L'alcool  methylique,  lorsqu'il 
est  import^  par  le  ministere 
du  Revenu  de  l'lnterieur  ou 
par  une  personne  avec  l'auto- 
risation  du  ministere  du  Re- 
venu de  l'lnterieur  atin  de  ser- 
vir  a  denaturer  l'alcool  pour 
l'usage  dans  les  arts  et  les  in- 
dustries et  pour  combustible, 
eclairage  et  force  motrice  sera 
importe  aux  ports  designed 
dans  les  reglements  presents 
par  les  ministres  des  Douanes 
et  du  Revenu  de  l'lnterieur, 
sauf  les  dispositions  de  l'Acte 
du  Revenu  de  l'lnterieur  et 
des  reglements  du  ministere 
du  Revenu  de  l'lnterieur,  par 
gallon  de  la  force  de  preuve  . 

II  est  entendu  que  le  gouverneur 
en  Conseil  pourra  par  decret 
de  l'executif  deduire  ou  abolir 
le  droit  specitie  dans  cet  item. 

159 —  Spiritueux  et  eaux  spiritueu- 
ses  de  toute  espece,  melanges 
avec  un  ou  plusieurs  ingre- 
dients et  connus  et  d^signes 
sous  le  noni  de  calmants, 
elixirs,  essences,  extraits,  lo- 
tions, teintures  ou  medica- 
ments, vins  dits  medicinaux, 
essences  de  fruits  6therees  ou 
spiritueuses  n.a.p.,  par  gallon 
Et  p.c  

160—  Parfums  a  l'p.lcool  et  spiri- 
tueux parfumes,  eau  de  lau- 
rier,  bay  rum,  eaux  de  cologne 
et  de  lavande,  lotion  pour  les 
r-beveux  et  la  peau,  eaux  den- 
tifrices et  autres  preparations 
de  toilette  renfermant  des  spi- 
ritueux quelconques  : 

(A)  En  bouteilles  ou  flacons 
ne  contenant  pas  plus  de  4 
onces  chacun,  p.c  

(B)  En  bouteilles,  flacons  ou 
recipients  contenant  plus  de  4 

onces,  le  gallon  

Et  p.c  

161 —  Ether  nitreux,  esprit  de  ni- 
tre dulcifie  et  esprit  d'ammo- 
niaque  aromatique,  le  gallon  . 
Et  p.c  

162 —  Vins  medicaux  ou  combines 
avec  des  medicaments,  y  com- 
pris  le  vermouth  et  le  vin  de 
gingembre  ne  contenant  pas 
plus  de  quarante  pour  cent 
d'esprit  de  preuve,  p.c  


Exempts    Exempts  Exempts 
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163 —  Vins  de  toute  espece,  n.a  p., 
y  compris  les  vins  d 'orange, 

■  citron,  fraise,  framboise,  su- 
reau  et  groseille,  contenant 
vingt-six  pour  cent  ou  moins 
d'esprit  de  preuve,  importes 
en  cercles  ou  en  bouteilles,  le 

gallon  

Et  p.c  

Et  de  plus  pour  chaque  degre^  au- 
dessus  de  vingt-six  pour  cent 
d'esprit  de  preuve  jusqu'a  ce 
que  l'esprit  de  preuve  arrive 
a  quarante  pour  cent  

Pourvu  que  six  bouteilles  d'une 
pinte  ou  douze  bouteilles 
d'une  chopine  soient  reputes 
contenir  un  gallon  pour  les 
fins  du  droit  d'apres  cet  article. 

164—  — Vins  de  toute  espece,  a  l'ex- 

ception  des  vins  mousseux,  ne 
contenant  pas  plus  de  quaran- 
te pour  cent  d'esprit  de  preu- 
ve, importes  en  cercles  ou  en 
bouteilles,  (six  bouteilles 
d'une  pinte  ou  douze  bouteil- 
les d'une  chopine  representant 
un  gallon),  lorsqu'ils  sont  pro- 
duits  ou  fabriqu^s  dans  toute 
colonie  britannique  ou  terri- 
toire  couvert  par  la  conven- 
tion de  l'Union  douaniere  de 
l'Afrique  du  Sud,  le  gallon.  .  . 

165 —  Champagne  et  autres  vins 
mousseux  : 

(A)  En  bouteilles  contenant 
chacune  pas  plus  d'une  pinte 
mais  plus  d'une  chopine  (an- 
cienne  niesure  a  vin),  la  dou- 

zaine  de  bouteilles  

Et  p.c  

(B)  En  bouteilles  ne  conte- 
nant pas  plus  d'une  chopine 
chacune,  mais  plus  d'un  de- 
miard  (ancienne  niesure  a 
vin),  la  douzaine  de  bouteilles 
Et  p.c  

(C)  En  bouteilles  contenant 
un  demiard  chacune  ou  moins, 

la  douzaine  de  bouteilles  

Et  p.  c  

(D)  En  bouteilles  contenant 
plus  d'une  pinte  chacune  (nie- 
sure a  vin),  le  gallon  

Et  p.  c.   

166 —  Acetone  et  acetate  d'amyle, 
P-  c  

167 —  Malt  et  farine  de  malt  (le 
malt  destine  a  l'entrepot  est 
soumis  au  reglement  d'accise), 
les  cent  livres  

168 —  Extrait  de  malt,  fluide  ou 
non  
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M.  David  Bremner,  representant  MM. 
Motard,  Fils  &  Senecal,  est  de  retour  a 
Montreal  apres  une  tournee  d'affaires 
dans  les  principales  villes  de  la  province 
de  Quebec.  Pendant  son  voyage,  M.  Brem- 
ner a  reussi  a  placer  une  quantite  consi- 
derable de  cognacs  V.  Fournier,  et  de  vin 
Phosphate  des  RR.  PP.  Trappistes. 


MM.  S.  B.  Townsend  &  Co.  nous  infor- 
ment  que  les  affaires  out  ete  actives  jus- 
qu'a present,  mais  que  le  ralentissement 
habitue]  avant  la  saison  des  fetes,  com- 
mence a  se  faire  sentir.  II  y  a  cependant 
encore  d'excellentes  commandes  pour  le 
champagne  G.  H.  Mumm  &  Co.  qui  a  sa 
place  marquee  dans  tous  les  grands  ban- 
quets. 


Nous  avons  le  stock  le  plus  vaste  et  le 
plus  varie  de  capsules  pour  toutes  les  fins, 
convena.nt  aux  fabricants  de  vin  et  de 
whisky,  aux  brasseurs,  aux  fabricants 
d'extraits  et  de  marinades.  Tout  modele 
special  importe  sur  commande,  a  bref  de- 
lai. — Freyseng  Cork  Co.,  Limited,  655-G61 
rue  St-Paul,  Montreal. 


C'est  avec  plaisir  que  nous  lisons  dans 
le  journal  Officiel  de  France  que  M.  Jean 
Calvet,  chef  de  la  maison  J.  Calvet  &  Co., 
de  Bordeaux,  France,  maison  representee 
a  Montreal  par  MM.  S.  B.  Townsend  & 
Co.,  a  ete  decore  de  la  croix  de  chevalier 
de  la  Legion  d'Honneur,  pour  les  services 
qu'il  a  rendus  a  la  section  franchise  lors 
de  l'exposition  de  St-Louis. 


II  peut  etre  interessant  pour  les  bras- 
seurs et  les  distillateurs  en  general  de 
savoir  que  nous  sommes  les  seuls  agents 
canadiens  de  MM.  Wm  Bailey  &  Son,  les 
manufacturiers  anglais  les  plus  impor- 
tants  d'articles  pour  brasseurs  et  distilla- 
teurs, et  que  nous  avons  en  stock  quel- 
ques-unes  de  leurs  marchandises  bien  con- 
nues.— Freyseng  Cork  Co.,  Limited,  655- 
661,  rue  St-Paul,  Montreal. 


Les  cognacs  Fleur  de  France,  de  la  mai- 
son Marie  Brizard  et  Roger,  sont  les  plus 
connus  sur  le  marche.  Ces  cognacs  tres 
apprecies  des  amateurs,  se  distinguent 
par  leur  fin  arome  et  leur  gout  exquis. 
MM.  D.  Masson  &  Cie,  rue  St-Paul,  Mont- 
real,  ont  l'agence  de  ces  cognacs. 
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LUCIEN-FOUCAULD  &  CO. 

COGNAC. 


Ssuls  Agents  pour  le  Canada  : 

BERNARD  &  LAPORTE, 

253  et  255,  rue  Saint-Paul, 
MONTREfl. 


Liqueurs  Fines. 
Gabriel  Viard. 

Troyes,  France. 

Bernard  $  Caporte, 

Agents, 

25$  et  255,  rue  $t-Paul,  «  IHomreal. 


Ligne  omplete  de  Liqueurs 
de  fantaisie  en  stock,  com- 
prenant : 


Pur  Abricot, 
Viardictine, 
Marasquin, 
Chartreusette, 


Cacao  Schouwa, 
Curasao. 
Anisette,  etc. 


^EATfOAfA 


tisi:u\*»ox  •».!••» 


MMWgflH 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  £  Flasks  ''Book'' 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FABRIQU  E  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott,  Ontario. 
"NEW-YORK."  "CANADA.'. 
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EVOLUTION  ET  VI  E I  LLI SSE  M  ENT 
DES  VINS 

Le  mout,  tres  riche  en  bitartrate  de 
potasse,  abandonne  peu  a  pen  ee  sel 
sous  forme  de  lie,  a  mesure  que  se  pro- 
fluit  l'aleool  dans  lequel  il  est  insoluble; 
L'aeidite  diminue  par  suite  proportion- 
nelleuiL'nt.  Mais  la  precipitation  du 
tartre  est  due  aussi  a  d'autres  causes, 
notamment  a  Pabaissement  de  tempe- 
rature qui  se  produit  dans  la  periode 
qui  suit  la  vendange.  La  lie  n'est  pas 
constitute  seulement  par  la  creme  de 
tart  re.  car  eelle-ci  engiobe  a  l'etat  de 
laquc  Jos  tannins  et  matieres  coloran- 
tes. 

La  diminution  de  l'aeidite  n'est  pas 
non  plus  exclusivement  due  a  la  preci- 
pitation du  tartre;  elle  provient  encore 
dans  le  vin  aebeve.  quoique  pour  une 
heaucoup  plus  faible  part,  de  la  neu- 
tralisation par  etherification  d'une 
portion  des  acidcs  libres  se  combinant 
a  l'aleool.      .  - 

Si  maintcnant  nous  considerons  re- 
volution du  vin  dans  les  ffits,  nous  sa- 
vons  qu'il  commence  par  s'ameliorer, 
puis  qu'i]  pen!  peu  a  peu  de  sa  qualite 
pt  devient  eafin  tout  a  fait  mauTais. 
C'est  Pensemble  de  ces  phenomenes  qui 
const  it ue  le  vieillissement. 

L'cftVt  produit  resulte  de  plusieurs 
causes:  il  y  a  d'abord  la  reaction  des 
ih' incuts  nonuaux  du  vin  les  uns  sur 
les  autres,  speeialement,  ainsi  que  nous 
L'avons  dit  plus  haut,  la  combinaison 
des  acides  avec  l'aleool,  combinaison 
qui  forme  des  ethers  odorants  et  sapi- 
des  mod  if  iant  le  bouquet.  La  presence 
des  ferments  organises  a  aussi  une  cer- 
fSaine  importance  et  Taction  de  Poxy- 
gene  de  Pair  contribue  pour  une  gran- 
de  part  a  revolution.  Le  vin  se  trouve 
en  contact  mitige  avec  Patmosphere 
qui  penetre  peu  a  peu  a  travers  le  tis- 
su  ligneux.  pendant  que  "le  liquide  s'e- 
\  a  pure  lui-meme  tres  lentement. 

La  surface  filtrante  du  fflt  empeche 
d'autre  part,  dans  les  conditions  ordi- 
naires.  les  nombreux  germes  flottant 
constammeni  dans  Pair  d'exereer  leur 
pernicjeuse  influence  sur  le  vin,  ainsi 
qu'il  arrive  I'atalement  lorsquc  le  li- 
quide est  en  contact  direct  avec  Pat- 
mospliere. 

Le  vin  nouveau  dont  le  sucre  a  ete 
deja  dedouble  en  aicool  et  en  acide  car- 
bonique,  est  sature  de  cejjaz  et  ne  eon- 
tient  ni  azote,  ni  oxygene,  car  ces  com- 
pnsants  de  Pair,  qui  out  tendance  a  se 
dissoudre  dans  tout  liquide  avec  lequel 
ils  sont  en  contact,  ont  ete  entraines 
par  Pcxces  d 'acide  carbonique. 

Peu  a  peu,  celui-ci  a  travers  la  fu- 
taille  s'elimine  a  son  tour  et  Poxygene 
se  eombine  chimitjuement  aux  elements 
do  vin  qu'il  transforme,  et  on n'en trouve 
pas  trace  a  l'etat  libre.  Cette  reaction 
est  capitale,  car  Pasteur  a  constate,  sur 
mi  2'rand  vin  de  Bourgogne,  Pabsorp,- 


tion  de  35  centimetres  cubes  d'oxygene 
pendant  une  periode  de  quatre  ans. 

La  matiere  colorante  continue  a  se 
preeipiter  ou  a  s'alterer,  et,  comme  la 
couleur  des  viiis  n'est  pas  uniquement 
bleue,  elle  disparait  bientot  puis,  peu 
a  peu  la  rouge,  laissant  inattaquee  la 
jaune  plus  durable,  ce  qui  donne  aux 
vins  la  fameuse  teinte  pelure  d'oignon, 
indice  d'un  vieillissement  excessif.  Les 
memes  phenomenes  se  produisent  plus 
lentement  dans  la  bouteille,  ou  Posmose 
ne  s'opere  que  par  la  surface  restreinte 
du  boucbon.  II  y  a  longtemps  que  Pon 
a  reconnu  dans  les  vins  la  presence  des 
aldehydes,  notamment  de  Paldebyde 
acetique.  M.  Trillat  a  defini  le  role 
que  jouent  ces  corps  dans  le  vieillisse- 
ment et  la  formation  du  bouquet.  Les 
aldebydes  se  combinent  peu  a  peu  a 
l'aleool  pour  former  des  acetates  que 
Pon  retrouve  dans  le  vin  et  dans  Peau- 
de-vie  Ces  composes  possedent  une 
puissance  aromatique  considerable, 
puisque  certains  d'entre  eux  sont  dece- 
lables  au  gout.  et  a  Podorat  a  la  dose 
d'un  dix-millieme. 

La,  presence  de  Paldebyde  acetique 
qui  coneourt  a  Pamelioration  des  vins. 
est  le  signe  d'une  alteration,  quand  sa 
proportion  est  exageree.  Cet  aldehyde 
quoique  moins  energique  que  le  formol, 
possede  une  propriete  decolorante  qui 
agit  sur  le  vin  rouge. 

On  voit  par  la  que,  si  la  composition 
du  vin  est  connue  pour  les  corps  qui 
s'y  trouvent  a  des  doses  massives,  .il  res- 
te  encore  beaucoup  d'etudes  a  faire  sur 
les  substances  qui  s'y  trouvent  en  quan- 
tite  infinitesimale  et  dont  le  role  a  ce- 
pendant  une  influence  considerable  sur 
la  qualite  ainsi  que  le  processus  du 
vieillissement. 

(Moniteur  Yinicolp.) 

Ed.  Dellc. 


IMPORTATION  DE  VINS  DE  CHAMPA- 
GNE AUX  ETATS-UNIS  DU  1er 
JANVIER  AU  1er  DECEMBRE 

1906 

Caisses 


G.  H.  Mumm  &  Co   96,703 

Moet  &  Chandon   64,397 

Pommery  &  Greno   36,454 

Vve  Clicquot   24,251 

Ruinart,  Pere  &  Fils   21,811 

Krug  &  Co.     .  -   10,536 

Louis  Roederer   9,038 

Pol  Roger   6,438 

Due  de  Montebello   5,629 

Dry  Monopole                            .  1,400 

Delbeck  &  Co                             .  825 

Perrier-Jouet   650 

Deutz  &  Geldermann   330 

Autres  marques  diverses.    .    .    .  28,453 


306,925 


Au  banquet  tout  dernierement  offert 
par  le  Board  of  Trade,  de  Toronto,  a  MM. 
Mackenzie  et  Mann,  les  grands  construc- 
teurs  de  chemins  de  fer,  le  seul  vin  de 
champagne  servi  a  la  table  d'honneur,  a 
ete  celui  de  la  marque  G.  H.  Mumm  &  Co. 
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Comprenant  tous  les  amendements  a  dar.e 

Titre  et  Application 
(Suite). 

XC.  Toute  personne  autorisee  a  ven- 
dre  des  iiqueurs  enivrantes  dans  un 
magasin,  mais  non  pour  tenir  une  mai- 
son  d'entretien  public,  qui  ne  prend 
pas  les  mesures  ou  precautions  neces- 
saircs  pour  empecher  que  des  liqueurs 
enivrantes  qui  y  sont  vendues  soient 
hues  dans  ce  magasin  ou  ses  dependan- 
ces,  soit  par  Pacheteur,  soit  par  une 
personne  ne  residant  pas  avec  le  ven- 
deur,  ou  qui  n"est  pas  a  son  emploi, 
est  pasjsible  des  penalifes  edictees  par 
Particle  137. 

Est  considere  comme  n'ayant  pas 
pris  les  mesures  ou  precautions  neces- 
saires  pour  empecber  cette  infraction, 
toute  personne  dans  le  magasin  de  la- 
quelle  ou  dans  les  dependances  du  ma- 
gasin de  laqnelle  il  est  bu  des  boissons 
enivrantes  par  Pacbeteur  ou  par  une 
personne  ne  demeurant  pas  avec  le 
vendeur  ou  n'etant  pas  a  son  emploi. 

La  preuve  que  des  liqueurs  sont  son- 
vent  ou  babituellement  vendues  dans 
les  depenidances  de  la  boutique  de  telle 
personrfe,  est  censee  etre  la  preuve  que 
cette  personne  avait  connaissance  de 
ces  infractions  et'les  autorisait. 

XCI.  Toute  personne  munie  d'une 
licence  en  vertu  de  la  presente  loi,  qui 
vend  des  liqueurs  enivrantes  a  quel- 
qu'un  age  de  moins  de  dix-buit  ans,  ou 
dans  le  lieu  d'affaires  ou  dans  les  de- 
pendances du  lieu  d'affaires  de  laquel- 
le  des  liqueurs  enivrantes  sont  ainsi 
vendues  par  une  personne  a  son  em- 
ploi, ou  agissant  pour  elle,  est  passible 
des  penalites  edictees  par  Particle  137. 

1 1  ne  doit  en  aucun  temps  etre  ven- 
du  de  liqueurs  enivrantes  a  aucune 
personne  de  moins  de  dix-huit  ans  dans 
un  club  muni  de  licence  en  vertu  dc 
Particle  4G. 

Dans  les  poursuites  pour  vente  de 
liqueur  a  une  personne  dont  Page  est 
allegue  etre  moins  de  dix-huit  ans, 
c'est  au  defendeur  qu'il  incombe  de 
prouver  que  cette  personne  a  dix-buit 
ans  revolus. 

XCIL  Toute  personne  agee  de 
moins  de  dix-buit  ans,  trouvee  dans 
une  buvette  d^un  hotel  ou  d'un  restau- 
rant qnelconque  et  ne  rendant  pas  un 
comptc  satisfaisant  de  sa  presence,  est 
passible  d'une  amende  n'excedant  pas 
deux  piastres,  et,  a  defaut  de  paiement, 
d'un  emprisonnement  n'excedant  pas 
deux  semaines. 

X(TTT.  Toute  personne  agee  de 
moins  de  dix-huit  ans,  trouvee  coupa- 
ble  d'avoir"*achcte  des  liqueurs  enivran- 
tes pour  son  propre  usage,  doit  etre 
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SCOTCH  WHISKY 

JOHN  BEGQ 


DEPTHS  60  ANS  LB  SCOTCH  WHISKY  DE  JOHN  BEGG 
EST  FOURNI  DANS  TOUS  LES  PALAIS  ROYAUX. 
PENDANT  PRES  DE  60  ANS  JOHN  BEGG  A  OBTENU 
PAR  BREVETS  ROYAUX  LE  TITRE  DE  FOURNIS- 
SEUR  DE  LA  COUR  ROYALE.  QUE  DIRE  DE  PLUS 
EN  FAVEUR  DU  SCOTCH  WHISKY  DE  JOHN  BEGG? 
H^OFFREZ-LE  A  VOS  CLIENTS,  C'EST  UN  BREUVAGE  DE  ROI. 


D.  MASSON  &  CIE,  Agents,  -  Rue  St=Paul,  Montreal. 

LAW,  YOUNG  k  GO. 


MONTREAL. 


CHAMPAGNE 


POMMERY 


Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  pay6s  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  FUs. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl    Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva     ...A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger. 

Madere  Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes." 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle..  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


Fins  Whiskies 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times" 
"White  Wheat" 
"No.  83  Rye" 
"Star  Rye" 

MEAGHER  Bros.  £  Co. 

MONTREAL,  AGENTS 
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condamnee  a  ime  amende  n'excedant 
pas  dix  piastres,  et,  a,  defaut  de  paie- 
niciit.  a  un  emprisonncment  n'exce- 
dant pas  un  mois. 

XCIY.  Si  quelqu'un  muni  d'une  li- 
cence, achate  ou  recoit  d'une  autre  per- 
sonne  des  bardes,  outils,  effete  de  com- 
merce ou  instruments  de  culture,  us- 
tensiles  de  peehe,  articles  de  menage, 
meubles  ou  provisions  ou  certificate 
de  gages  de  patrons,  soit  par  vente  on 
echange,  direcbement  ou  indirectement 
en  donnant  comme  prix  de  ces  mar- 
ehandises  ou  de  partie  d'icelles  des 
boissons  enivrantes,  ou  si  quelqu'un 
"recoit  d'une  autre  personne  des  mar- 
cjbandises  raises  en  gage,  un  juge  des 
sessions,  recorder  ou  magistral  de  po- 
lice, ou  deux  juges  tie  paix  pourra 
pourront,  sur  preuve  satisfaisante  des 
i'aits  sous  serment  faite  devant  lui  ou 
eux,  emettre  son  ou  leur  mandat  pour 
la  restitution  de  ces  effets  et  le  paie- 
ment  des  frais;  et,  a  defaut  de  ce  faire, 
le  mandat  portera  instruction  de  pre- 
lever,  par  la  vente  des  marchandises 
du  delinquant,  jusqu'au  montant  de 
tels  effets  mis  ainsi  en  gage,  vendus 
ou  echanges,  y  compris  les  frais ;  et  le 
delinquant  sera  aussi  sujet  a  une  pe- 
nality n'excedant  pas  vingt  piastres. 
(5  fid.  VII,  chap.  13,  sec.  33). 

XCV.  II  est  defendu  a  Paeheteur  de 
liqueurs  enivrantes  dans  un  magasin 
sous  licence  de  les  boire  ou  faire  boire 
ou  tolerer  qu'elles  soient  bues  dans  le 
magasin  ou  telles  liqueurs  ont  etc  ache- 
tees,  ou  dans  les  dependances  de  tel 
magasin,  sous  peine  d'une  amende  de 
cinq  piastres  an  moins  et  de  vingt  pias- 
tres an  plus  pour  cbaque  contraven- 
tion. 

XiCyi.  Toute  personne  ayant  une  li- 
cence d'hotel  de  temperance,  qui  souf- 
fre  qui;  Ton  boive,  ou  qui  ne  prends  nas 
les  mesures  ou  precautions  neeessaire- 
pour  cmpecher  que  Ton  lxuve  des  li- 
(|iieurs  enivrantes  dans  sa  maison  ou 
les  dependances  d'icelle,  encourt  une 
amende  de  vingt  piastres  pour  cbaque 
contravention. 

XGVIL  Tout  proprietaire  ou  mai- 
trc  de  bateau  a  Vapeur  on  bailment, 
ayant  une  licence  en  vertu  de  la  pre- 
scntc  loi,  qui  permet  qu'on  vende  des 
iiqueurs  enivrantes  a  bord,  pendant 
que  le  bateau  ou  le  batiment  est  arrete 
dans  un  port,  ou  a  un  quai  ou  a  une 
place  quelconque  de  debar*  pie  meat,  est 
passible  d'une  amende  de  cent  piastres 
pour  cbaque  contravention. 

XCA7ITI.  Quiconque,  sans  etre  mu- 
ni de  quclqu'une  des  licences  ci-baut 
ment  ionnees,  expose,  fait  exposer  ou 
tolere  qu'il  soil  expose,  dans  ou  sur 
une  partie  quelconque  de  sa  maison.  de 
ses  dependances  ou  de  ses  vebieules, 
quelque  enseigne.  inscription,  peintu- 
ou  quelque  autre  signe  quelconque.  de 
nature  a  induire  le  public  et  les  voya- 


geurs  a  croire  que  la  vente  des  liqueurs 
enivrantes  en  quelque  quantite  que  ce 
sbit  y  est  autorisee,  et  qu'il  est  muni 
d  une  licence  a  cet  effet,  se  rend  passi- 
ble d'une  amende  de  trente  piastres 
pour  cbaque  contravention. 

La  meme  penalite  est  eneourue  oar 
toute  personne  munie  d'une  licence  qui. 
par  quelqu'un  des  moyens  mentionnes 
en  cet  article,  cherche  a  induire  le  pu- 
blic ou  les  voyageurs  a  croire  quelle 
est  munie  d'une  autre  licence  que  celle 
(pii  lui  a  ete  octroy ee. 

XC1X.  Quiconque,  n'etant  pas  muni 
de  licence  comme  dit  ci-baut,  garde  on 
souffre  qu'il  soil  garde  dans  sa  maison 
ou  ses  dependances,  en  depot  ou  autre- 
ment,  dans  le  but  d'en  operer  la  vente. 
quelques  liqueurs  enivrantes,  se  rend 
passible  des  penalites  edictees  en  Par- 
ticle 84. 

Le  fait  de  trouver  des  liqueurs  dans 
ces  raaisons  ou  dependances  est  une 
presomption  que  telles  liqueurs  y  sont 
gardees  dans  le  but  de  les  vendre,  et  la 
preuve  de  fa  its  antefieurs  pent  etre 
faite  au  proces  pour  etablir  cette  pre- 
somption. 

C.  Aucune  personne,  faisant  un  com- 
merce quelconque  et  n'etant  pas  auto- 
risee a  vendre  des  liqueurs  enivrantes 
ne  peut  garder  dans  sa  place  d'affaires 
ou  les  dependances  d'icelle,  aucune 
quantite  de  liqueurs  enivrantes,  sous 
peine  de  confiscation  de  ces  liqueurs 
en  sus  des  penalites  edictees  par  Par- 
ticle 84. 

Le  fait  d'avoir  trouve  ces  iiqueurs 
dans  ces  lieux,  est  une  presomption 
qu'elles  y  ont  ete  gardees  dans  le  but 
de  les  vendre;  et  les  constables  de  la 
police  du  revenu  ou  tous  autres  offi- 
ciers  employes  par  le  gouvernement 
sont  autorises  a  saisir  ces  liqueurs  eni- 
vrantes sans  mandat. 

CI.  Le  juge  ment  qui  inflige  telle 
amende,  doit  ordonner  la  confiscation 
des  liqueurs  et  des  vaisseaux. 

Le  percepteur  du  revenu  doit  faire 
vendre  les  liqueurs  et  les  vaisseaux  ain- 
si confisques,  par  vente  privee  ou  a 
Penchere  publique,  conformement  aux 
instructions  qui  lui  sont  clonnees  par 
le  tresorier  et  le  percepteur  du  revenu 
retient  un  tiers  du  prix  realise,  et  reinet 
les  autres  deux  tiers  qui  restent  au  tre- 
sorier de  la  province. 

CI  I.  Toute  personne  non  munie  de 
licence  accordee  en  vertu  de  cette  loi 
pour  la  vente  do  liqueurs  enivrantes. 
qui,  en  quelque  temps  que.  ce  soit  du- 
rant  lequel  elle  n'est  pas  munie  de  telle 
licence,  tient  un  eomptoir  ouvert  au 
public  pour  la  vente  de  ces  liqueurs  ou 
les  expose  en  vente  dans  un  magasin 
ou  place  d'affaires,  est  passible  des  pe- 
nalites edictees  nar  Particle  84;  et  la 
tenue  de  tel  eomptoir  ou  Petalage  de 
liqueurs  enivrantes  fera  prima  facie 
preuve  que  les  liqueurs  ainsi  tenues  ou 


etalees  le  sont  dans  un  but  de  vente, 
sans  qu'il  soit  necessaire  d'en  prouver 
la  vente. 

CM.  Le  tribunal  devant  lequel  la 
plainte  est  entendue  peut,  sur  preuve 
satisfaisante  a  cet  effet,  annuler  la  li- 
cence de  tout  hotelier,  aubergiste  ou 
restaurateur  qui  laisse  enivrer  quel- 
qu'un dans  son  etablissement,  ou  souf- 
fre qu'un  desordre  quelconque  y  soit 
comniis,  et  ce,  sans  prejudice  des  au- 
tres penalites  imposees  par  la  loi. 

CIV.  Les  articles  84,  99  et  100  ne 
pourront  elnpechcr  un  brasseur,  distil- 
lateur  o\i  autre  personne  ayant  une  li- 
cence accordee  par  le  gouvernement  du 
Canada  pour  fabriquer  des  liqueurs  en- 
ivrantes, de  garder  ou  de  vendre  toute 
liqueur  par  eux  fabriquee  dans  tout 
batiment  ou  se  fait  cette  fabrication, 
pourvu  (jue  ce  batiment  ne  fasse  pas 
par  partie  de,  et  n'ait  pas  de  commu- 
nication avec,  un  magasin  ou  batiment 
ou  l'on  vend  en  detail  ties  liqueurs  eni- 
vrantes ou  dans  lequel  on  garde  des 
caisses  ou  ballots  de  liqueurs  ouverts; 
mais  tel  brasseur,  disttllateur  ou  autre 
personne  devra  obtenir  au  prealable  une 
licence  de  magasin  de  gros  ou  d'embou- 
teilleur,  selon  le  cas,  pour  vendre  en 
vertu  de  cette  loi  les  liqueurs  ainsi  fa- 
briquees  par  lui. 

CV.  Les  dits  articles  84,  99  et  100 
ne  pourront  empecher  un  chimiste  ,ou 
pharmacien  dument  enregistre  comme 
tel  en  vertu  de  la  loi  de  pharmacic  de 
Quebec,  de  vendre  des  liqueurs  enivran- 
tes pour  des  fins  strictement  mediei- 
nales,  sacramen telles  ou  industrielles, 
sur  certificat  d'un  medecin  pratiquant 
enregistre,  si  e'est  pour  des  fins  medi- 
cinales,  ou  d'un  membre  du  clerge,  si 
e'est  pour  des  fins  sacramentelles,  ou 
de  l'acheteur  et  d'un  juge  de  paix,  si 
e'est  pour  des  fins  industrielles,  et  alors 
seulement  en  quantite  n'excedant  pas 
chaque  fois  une  cbopine,  mesure  impe- 
riale,  a  la  fois  ;mais  tout  tel  chimiste 
ou  pharmacien  qui  desire  vendre  des 
liqueurs  enivrantes  sans  tel  certificat 
ou  vendre  ces  liqueurs  en  quantite  ex- 
cedant  une  cbopine,  mesure  imperials, 
doit  etre  le  porteur  d'une  licence  de 
magasin  de  liqueurs  en  detail,  ou  d'uno 
licence  pour  la  vente  des  liqueurs  en 
gros,  ou  d'une  licence  pour  la  vente 
des  liqueurs  en  gros  et  en  detail,  ou 
d'une  licence  pour  la  vente  en  gros  des 
liqueurs  enivrantes  a  des  chimistes  ou 
pharmaciens  settlement,  sous  les  pena- 
lites prescribes  par  Particle  84. 

Tout  chimiste  ou  pbarmacien,  non 
muni  de  licence  en  vertu  de  la  prescnte 
loi  pour  la  vente  do  liqueurs  enivran- 
tes, doit  tenir  un  registre  des  ventes 
qu'il  fait  de  toutes  telles  liqueurs,  en 
la  forme  determinee  par  le  lieutenant- 
gouverneur  en  conseil,  dans  lequel  re- 
gistre il  doit  inscrire  dans  des  colonnes 
separees,  outre  tels  autres  renseigne- 
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AIT  COMMERCE 


Maintenez  votre    approvisionnement    d'ALE   et  de 
PORTER  de 


LES  MEILLEURES 
BIERES  DE  MALT 
AU  PAYS,  ET  LES 
GENS  LE  SAVENT. 


Vous  etes  oblige"  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients.  Si  vous  leur  substituez  d'autres 
marques,  vos  clients  ne  se  plaindront  peut-£tre  pas, 
mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil  ils  obtiendront 
ce  qu'ils  veulent  avoir. 
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LE  COGNAC  DE  LA  MARQUE 

MARIE  BRIZARD  &  ROGER 


Est  un  Cognac  Authentique,  Pur,  provenant 
des  MEILLEURS   CRUS  des  Charentes. 


En  le  servant  a  leurs  clients,  les  hoteliers  et  proprietaires  de 
bars  peuvent  &tre  certains  qu'ils  leur  serviront  un  veritable 
tonique  qui,  loin  de  miner  leur  saute,  leur  donnera  force,  Aner- 
gic et  vieueur.    Nous  avons  la  representation  au  Canada  de  ce 


o"'^"  *  "to 

delicieux  Cognac 


D.  MASSON  &  CIE,  Importateurs 


Rue  St-Paul.  MONTREAL. 
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merits  que  le  lieutenant-gouverneur  en 
con  soil  pout  juger  a  propos  de,  requerir, 
la  date  de  chaque  vente,  la  nature  et 
la  quantite  dc  la  liqueur  vendue,  et  le 
nom  de  l'acheteur  et  celui  du  signatai- 
re  du  eertificat  en  vertu  duquel  la  vente 
a  ete  faite. 

Jl  doit  aussi  conserve*  les  eertificats 
et  les  numeroter,  et  le  registre  doit  con- 
tenir une  colonne  separee  dans  laquelle 
Solvent  etre  inscrits  les  numeros  des 
eertificats.  Chaque  fois  qu'il  en  est 
re'quis  par  le  pereepteur  du  revenu  de 
la  province  ou  toute  autre  personne  par 
lui  autorisee,  tout  tel  chimiste  ouphar- 
mackn  doit  lui  exhiber  ce  registre,  ain- 
si  que  les  eertificats,  et  lui  en  laisser 
fairc  l'examen. 

A  clefaut  de  se  eonformcr  a  quel- 
qu'unc  des  exigences  du  present  arti- 
cle, tout  tel  chimiste  ou  pharmacien 
se  rend  passible  des  penalites  prescri- 
tes  par  Particle  84.  (1  Ed.  VII,  chap. 
'11,  sec.  6).  (*) 

OVI.  Chaque  auberge  ou  hotel  de 
temperance  situe  dans  un  village  ou  a 
la  campagne,  doit  contenir  au  moins 
trois  chambres  a  coucher  avec  un  bon 
lit  dans  ohaeune  a  1'usage  des  voya- 
geurs,  outre  le  logement  de  la  famille. 

CVII.  Le  maitre  de  cette  auberge 
ou  de  cet  hotel  de  temperance  doit  gar- 
|er  dans  une  remise  pres  de  la  maison, 
des  places  pour  au  moins  quatre  che- 
vaux,  et  doit  etre  constamment  muni 
de  provisions  de  boucbe  et  comestibles 
pour  les  voyageurs,  ainsi  que  de  foin 
et  de  grains  pour  lours  chevaux. 

CYIII.  Chaque  auberge  ou  hotel  de 
temperance,  dans  une  cite  ou  une  ville, 
doit  contenir  une  cuisine  d'une  dimen- 
sion suffisante,  tons  les  ustensiles  pro- 
pros  a  preparer  les  repas  pour  au  moins 
dix  personncs,  une  salle  a  manger  avee 
une  table  convenable  pour  y  mettre  le 
convert,  assez  grande  pour  dix  person- 
nes  assises,  et  au  moins  cinq  chambres 
a  coucher.  en  outre  des  appartements 
do  la  famille. 


(*)  Note: — Amendement  de  la  Loi  de 
Pharmacie  de  Quebec,  article  4052a.  S.  R. 
Q-  : 

4052a.  Rien  de  contenu  dans  les  arti- 
cles 84,  99,  100  ou  105  d.e  la  loi  des  licen- 
ces de  Quebec  ne  doit  etre  interprets  de 
maniere  a  empecher  les  chimistes  et  les 
pharniaciens  dument  enregistres  comme 
tels  en  vertu  de  la  loi  de  pharmacie  de 
la  province  de  Quebec,  de  vendre  des  pre- 
parations medicinales  contenant  de  l'al- 
cool,  en  autant  que  ces  preparations  ne 
sont  vendues  que  pour  des  fins  medicina- 
les; ni  a  empecher  la  vente  des  alcools  (a 
quatre-vingt-dix  pour  cent)  rectifies,  men- 
tionnes  clans  la  Phnrmacopee  Britanni- 
que,  pour  des  fins  medicales,  industrielles 
ou  scientifiques,  en  quantite  de  pas  plus 
d'une  chopine  imperiale,  pourvu  que  cha- 
que vente  de  tel  alcool  rectifie  soit  enre- 
gistiee  dans  le  registre  des  ventes  de  li- 
queurs mentionne  dans  le  deuxieme  alinea 
de  l'article  105  de  la  loi.  des  licences  de 
Quebec.  (3  Ed.  VII,  chap.  36,  sec.  1). 


CIX.  Tout  restaurant  doit  etre  mon- 
te  do  maniere  a  pouvoir  donner  a  man- 
ger a  au  moins  dix  personnes  a  la  fois. 

CX.  Le  maitre  de  l'auberge,  de  l'ho- 
tol  de  temperance  ou  du  restaurant, 
doit,  en  tout  temps,  sur  demande  du 
pereepteur  du  revenu  ou  de  son  adjoint, 
lui  exhiber  sa  licence,  qu'il  doit  tenir 
constamment  exposee  a  la  vue  du  pu- 
blic, dans  le  eomptoir  de  son  etablisse- 
ment  ou  dans  un  autre  endroit  approu- 
ve  par  le  pereepteur  du  revenu. 

CXI.  II  doit  faire  peindre  en  carac- 
teres  lisibles  d'au  moins  trois  ]>ouces 
de  hauteur  et  d'une  largeur  proportion- 
ik'o.  immediatement  au-dessus  de  la 
partie  exterieure  de  la  porte  de  sa  mai- 
son, son  nom  en  toutes  lettres  en  y 
a j  out  ant  les  mots  suivants,  dans  le  eas 
d'une  auberge  ou  d'un  restaurant :  "au- 
t  a  rise  a  vendre  on  detail  des  liqueurs 
spiritueuses,"  ou :  "autorise  a  vendre 
en  detail  des  liqueurs  enivrantes,"  ou 
"maison  autorisee  a  vendre  du  vin  et 
de  la  biere"  et  dans  le  cas  d'un  hotel 
de  temperance :  "autorise  a  tenir  un 
hotel  de  temperance,"  sous  peine  des 
amendes  mentionnees  dans  l'article  137. 

CXII.  Si  l'etablissement  est  situe  a 
la  campagne,  le  maitre  d'icelui  doit  en 
outre  exposer  ct  gardor  exposee  pen- 
dant toute  la  duree  de  la  licence  uno 
inscription  semblable  ou  enseigne  com- 
posee  de  lettres  n'ayant  pas  moins  de 
quatre  polices  de  hauteur,  et  d'une  lar- 
geur pro]>ortionnee,  sur  sa  maison  ou 
au  bout  d'un  poteau  ou  plusiours  po- 
teaux  d'une  bauteur  suffisante,  pres  do 
sa  maison,  pour  Findiquer  aux  voya- 
geurs, sous  les  penalites  mentionnees 
dans  l'article  137. 

CXIII.  Tout  embouteilleur  doit  faire 
peindre,  on  lettres  lisibles  d'au  moins 
deux  pouces  de  hauteur  et  d'une  lar- 
geur proportionnee.  sur  chaque  cote  de 
ebacun  do  ses  vehicules,  son  nom  on 
ontier,  en  y  ajoutant  le  mot  "liceneie" 
sous  une  penalite  de  vingt  piastres 
pouT  cbaque  contravention. 

Cet  embouteilleur  doit  aussi,  sujet 
a  une  penalite  semblable,  obtenir  du 
pereepteur  du  revenu  de  la  province 
qu'il  appartient,  une  etiquette  ou  pla- 
que pour  chacun  de  ses  vehicules,  qu'il 
doit  tenir  constamment  attachee  a  tel 
vebieule;  cette  etiquette  ou  plaque  doit 
otro  de  la  forme  et  etre  attachee  au  ve- 
bioulo  do  la  maniere  dotorminee  par 
lo  trosorior  do  la  province.  (8  Ed.  YTT, 
chap.  13,  see.  34). 

CXIV.  Chaque  aulxn-go,  hotel  do 
temperance,  restaurant,  taverne  dans 
les  mines,  buvette  de  bateau  a  vapour 
ot  buffet  de  chemin  do  for  doit  etr^ 
ionu  ]iaisiblement  .et  1'ordre  y  doit 
etre  maintenu. 

CXV.  Xul  jeu  interesse  n'y  est  per- 
mis.  sous  la  penalite  mentionn'ee  dans 
l'article  137  contre  le  maitre  de  chaque 
auberge,  hotel  de  temperance,  restau- 


rant, taverne  dans  les  mines,  buvette 
de  bateau  ct  buffet  de  chemin  dc  fer, 
pour  chaque  contravention. 

CXVI.  II  n'y  doit  etre  tenu  qu'une 
buvette  sous  peine  des  amendes  portees 
a  l'article  137. 

CXVII.  11  n'y  doit  etre  en  aucun 
temps  debite  sciemment  des  liqueurs 
enivrantes  aux  personnes  ivres,  ni  apres 
huit  heures  du  soir,  aux  soldats,  mate- 
lots,  apprentis  et  serviteurs  connus 
comme  tels  par  le  maitre  de  la  maison. 

CXVIIa.  Aucune  personne  de  moins 
de  dix-huit  ans  ne  peut  remplir  les 
fonctions  dc  commis  de  buvette,  dans 
un  etablissement  liceneie  en  vertu  de 
cette  loi,  et  toute  personne  contreve- 
nant  aux  dispositions  de  cet  article  en- 
court  pour  cbaque  offense,  une  pena- 
lite de  pas  moins  de  dix  piastres  et  de 
pas  plus  de  vingt-cinq  piastres,  et  le 
patron  do  tel  commis  dc  buvette  en- 
court,  pour  cbaque  offense,  une  pena- 
lite de  pas  moins  de  cinquante  piastres 
et  de  pas  plus  de  soixante-quinze  pias- 
tres. (5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec.  35). 

CXVIII.  Chaque  epicier  doit,  dans 
le  compte  qu'il  delivre  a  ses  clients 
pour  les  ventes  faites  par  lui,  inscrire 
ses  ventes  de  liqueurs  enivrantes  sepa- 
roment  des  autres  ventes. 

CXIX.  Tout  club  muni  de  licence 
en  vertu  do  l'article  46  pour  la  vente 
des  liqueurs  enivrantes  et  dans  lequel 
ces  liqueurs  sont  vendues  en  contraven- 
tion avec  la  constitution,  les  regies  et 
les  reglemonts  sounds  par  ce  club  au 
tresorior  dc  la  province  avant  l'octroi 
de  cette  licence  ou  dans  lequel  il  se 
commet  uno  contravention  a  l'une  des 
dispositions  do  la  presente  loi  concer- 
nant  les  clubs,  est  passible  des  penalites 
prescritcs  par  l'article  137,  et  sur  con- 
damnation  pour  une  premiere  offense, 
la  licence  pout  etre  annulee.  (5  Ed. 
VII.  chap.  13,  sec  36). 

CXX.  Les  poursuites  pour  vente  illi- 
cite  de  liqxieurs  enivrantes  dans  des 
clubs  munis  de  licences  en  vertu  de 
l'article  46  ou  pour  infraction  a  quel- 
qu'une  des  dispositions  de  la  presente 
loi  au  sujet  des  clubs  peuvent  etre  in- 
tentees  soit  contre  le  gerant  du  club, 
soit  contre  le  vendeur  reel  des  liqueurs, 
soit  contre  lo  club,  comme  corporation, 
ot.  dans  ce  dernier  cas,  le  jugement 
doit,  a  defaut  de  paiement  de  l'amende; 
etre  execute  suivant  qui'l  est  edicte 
par  l'article  207. 

CXXI.  Sujet  aux    dispositions  de 
['article  1111  (*)  des  Statuts  refondus,  * 
nulle  liqueur  enivrante  ne  doit  etre 
vendue  da  us  uno  auberge  ou  un  restau- 


(*)  Note: — Les  dispositions  de  l'arti- 
cle 1111  S.  R.  Q.,  desquelles  il  s'agit  ici, 
sont  celles  qui  'permettent  aux  hoteliers 
de  vendre  ou  de  fournir  des  liqueurs  eni- 
vrantes a  leurs  pensionnaires  bona  fide 
et  aux  voyageurs  sejournant  dans  leurs 
hotels,  le  dimanche  a  toute  heure,  et  les 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


31 


Scotch  Whisky 

MOUNTAIN  DEW 


DE 


SANDERSON 

II  est  pur,  vieux  et  d'un  arome  exquis. 
II  n'est  surpasse  par  aucun  autre  Scotch 

Whisky  vendu  au  meme  prix  

Le  "  Mountain  Dew "  de  Sanderson  est  la 
plus  ancienne  marque  de  Whisky  en 
Ecosse  


A  CEhTMHY.  /7<£/~*- 


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA 


S.  B.  Townsend  &  Co. 


w  18=20  Rue  St=Sacrement, 


MONTREAL 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


« to"ohaIo  =  29  Front  St  .West.  rue  King,  Montreal 


Telephones : 


BELL  MAIN  65 
MARCHANDS  522 


LES  ENSEIGNES  ELECTRIQUES 

sont  une  annoncepour  vous  nuit  et  jour. 
Sans  contredit,  c'est  la  methode  de  publi- 
city la  moins  chere  et  la  plus  efficace 
aujourd'hui.  Nous  avons  une  excellente 
proposition  a  faire  aux  Marchands  de  la 
plnpart  des  cites  cenadiennes  pour  qu'ils 
emploient  les  eoseignes  eltctriques. 
Ecrivez-nous  et  nous  vous  enverrons  des 
circulaires. 

THE  MARTEL  STEWART  CO.,  LIMITED, 

MONTREAL,  Canada. 


Motard,  Fils  &  Senecal 

Agents  Generaux  et  Impor- 
tateurs directs  de  Liqueurs 
de  I  re  Marque,  de  Vins  Fran- 

cais  


Place  Royale,  MONTREAL. 


Seuls  Concesslonnaires 
pour  le  Canada  du    .  . 

60GNA6  D&S  GOURMETS 
de  V.  FOURNIER  &  60. 

De  A.  CARPENTIER,  Vins 
Fins,  Rouges,  Blancs,  (Bor- 
deaux) 

SIXTE  DUCLOT,  Vins  Mous 

seux,  (Bordeaux) 
BOUCHARD,  Aine,  Fils,  Vins 

Vieux  de  Bourgogne. 
J.  CAPARROY-DULORD,  Vi- 

naigra  Pur,  (Bordeaux). 
EACJ  MINERALE  GAZEUSE, 

de  St-Roma  in  (le  Puy). 
WILH  WASUM,  Bacharach, 

Vins  Sees  du  Rhin. 
VIN  PHOSPHATE  au  QUIN 
QUINA  des  RR.  PP.  TRAP- 
PISTES  D'OKA. 


4495. 


Tel.  March.  962 
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rant,  dans  mi  endroit  quelconque  de 
cette  province,  ni  dans  une  taverne 
dans  les  mines,  im  jour  de  la  semaine. 
depuis  miimit  jusqu'a  cinq  heures  du 
matin,  on  dnrant  toute  la  journee  du 
dimanche.  excepte  sur  nne  demande 
speciale  pour  fins  medicinales,  signee 
par  un  medecin  pratiquant,  dument  en- 
registre  ou  par  un  ministre  du  culte  et 
prodnite  par  l'acheteur. 

Les  liqueurs  ainsi  vendues  sur  do- 
mandc  speciale  ne  doivent  pas  etre  hues 
sur  place.' 

Durant  le  temps  prohibe  pour  la 
vente  des  liqueurs  enivrantes,  toutes  les 
buvettes  doivent  etre  fermees. 

Le  porteur  d'une  licence  d'hotel  ou 
un  de  ses  employes  peut,  pendant  ce 
temps,  entrer  dans  la  buvette,  pourvu 
ipie  ce  ne  soit  pas  dans  le  but  de  con- 
trevenir  aux  dispositions  de  cet  arti- 
cle. Le  porteur  d'une  licence  de  res- 
taurant ou  un  de  ses  employes  pent  en- 
trer dans  sa  buvette,  pendant  ce  temps, 
dans  le  but  de  remplir  des  ordres  bases 
sur  un  des  certificats  mentionnes  dans 
cet  article,  ou.  en  tout  temps,  entre 
sept  et  buit  heures  le  dimanche  matin, 
et  six  et  sept  heures,  le  dimanche  soir. 
pour  examiner  son  local;  mais  il  ne 
doit  pas  y  rester  plus  longtemps  qu'il 
n'est  necessaire  pour  remplir  les  dits  or- 
dres et  pour  s'assurer  de  l'etat  de  son 
local.  (Ed.  A  IT.  chap.  11,  sect.  7;  5 
fed.  VII,  chap;  13,  ses.  37). 

('XX I T.  Aueune  liqueur  enivrante 
in-  doit  etre  vendue  dans  un  magasin 
do  liqueurs  mi  dans  ses  dependences 
ui  par  aucun  emhouteilleur,  dansaueun 
endroit  de  cette  province,  un  jour  de 
la  semaine,  depuis  minuit  jusqu'a  qua- 
tre  heures  du  matin,  ou  pendant  toute 
la  journee  du  dimanche,  excepte  dans 
les  magasins  de  liqueurs  en  detail  dans 
lesquels  elle  peut  etre  vendue  sur  un 
certificat  special  pour  des  fins  medici- 
nales, signe  par  un  medecin  pratiquant 
dument  enregistre  ou  par  un  ministre 
du  culte  et  produit  par  l'acheteur.  (1 
id!  VII,  chap.  11.  sec.  8). 

CXXIII.  Pendant  le  temps  prohibe 
en  vertu  de  1'article  12*2  pqur  la  vents 
des  liqueurs  enivrantes.  tons  ces  maga- 
sins et  etablissements  d'embouteilleurs 
doivent  etre  formes. 

Le  porteur  d'une  licence  de  maga- 
sin ou  d'embouteilleur  ou  un  do  ses  em- 
ployes peut  entrer  dans  son  etablisse- 
mfint,  pendant  ce  temps,  dans  le  but 
df  remplir  des  ordres  bases  sur  un 
des  certificats  mentionnes  dans  1'arti- 
cle 122,  ou  en  tout  temps  entre  sept  et 
buit  heures  le  dimanche  matin  et  six 
et  sept  heures,  le  dimanche  soir,  pour 


jours  de  semaine,  durant  les  heures  inter- 
tlites,  pourvu  que  cette  vente  ou  cette  li- 
vraison  ne  se  fasse  pas  a  la  buvette  de 
l'hotel.  mais  dans  les  chambres  des  pen- 
sionnaires  ou  des  voyage-urs,  ou  dans  les 
sallos  a  manger  de  l'hotel. 


examiner  son  local ;  mais  il  ne  doit  pas 
y  rester  plus  longtemps  qu'il  n'est  ne- 
cessaire pour  remplir  les  dits  ordres 
ou  pour  s'assurer  de  l'etat  de  son  local. 
£,5  Ed.  VII,  chap.  13.  sec  38. 

CXXTirrf.  Les  liqueurs  enivrantes 
vendues  pendant  les  heures  interdites 
ou  le  dimanche,  en  vertu  des  disposi- 
tions des  articles  121  et  122,  ne  doi- 
vent pas  etre  delivrees  dans  la  buvette 
ou  le  magasin,  selon  le  cas,  et  l'acheteur 
ne  doit  pas  etre  admis  dans  cette  bu- 
vette ou  ce  magasin.  (5  Ed.  VII,  chap. 
13,  sec.  39). 

CXXIV.  Sujet  aux  dispositions  de 
1'article  1111  des  Statuts  refondus  et 
de  Particle  122  de  la  presente  loi,  pen- 
dant le  temps  prohibe  pour  la  vente 
des  liqueurs  enivrantes  en  vertu  d'une 
loi  quelconque  de  cette  province,  au- 
eune de  ces  liqueurs  ne  peut  etre  deli- 
vree  a  qui  que  ce  soit,  pas  meme  gra- 
tuitement,  dans  la  place  d'affaires  ou 
les  dependances  d'icelle  de  la  personne 
munie  de  la  licence. 

CXXV.  Dans  les  poursuites  pour  te- 
nir  ouvert.  vendre  ou  dormer  des  li- 
queurs enivrantes,  pendant  les  heures 
prohibees,  en  vertu  d'une  loi  quelcon- 
que de  cette  province,  le  tribunal  a  le 
droit  de  prononcer  condamnation.  si 
l'une  ou  l'autre  de  ces  offenses  est 
prouvee.  pourvu  qu'il  s'agisse  de  la 
meme  circonstance. 

CXXVI.  Toute  personne  qui  ob- 
tient  des  liqueurs  enivrantes  en  contra- 
vention avec  les"  dispositions  de  cette  loi, 
soit  en  les  acbetant  chez  une  personne 
non  munie  de  licence,  soit  en  les  obto- 
nant,  meme  gratuitement.  cbez  une  per- 
sonne munie  de  licence,  mais  en  dehors 
des  beures  et  des  conditions  voulucs 
liar  cette  loi  et  par  les  dispositions  de 
1'article  1111  des  Statuts  refondus,  est 
passible  d'une  amende  de  pas  moins 
de  cinq  piastres  et  de  pas  plus  de  vingt- 
cinq  piastres,  et,  a  defaut  de  paiement, 
d'un  emprisonnement  de  pas  moins  de 
deux  semaines  ni  de  plus  d'un  mois. 
Mais  les  poursuites  en  vertu  du  pre- 
sent article  ne  peuvent  etre  intentees 
qu'au  nom  du  percopteur  du  revenu  de 
la  province,  et  le  tresorior  nrovincial 
peut.  a  sa  discretion,  refuser  de  permet- 
tre  qu'elles  soient  intentees  quand  les 
circonstances  semblent  justifier  telle 
decision. 

OXXVIT.  Xullc  penal  ite  edioteo  par 
In  presente  loi  contre  des  personnes 
obtenant  des  liqueurs,  soit  de  porteurs 
de  licences  octroyees  en  vertu  d'icelle. 
soit  de  pcrsonnos  non  mimics  de  licen- 
ces, n'est  encouruc  par  les  officiers 
du  revenu  ou  autros  personnes  em- 
ployees par  le  gouvernement  pour  la 
mise  en  vigueur  de  la  presente  loi,  ni 
liar  cellos  aaissant  d'apres  les  instruc- 
tions des  dits  officiers  ou  personnes. 
pourvu  ("pic  les  dits  officiers  ou  person- 
nes agjasont  en  leur  quality  officjelle. 


CXXVIII.  Toute  jiersonne  munie 
d'une  licence  en  vertu  de  la  presente 
loi,  peut  refuser  d'admettre  dans  le  lo- 
cal pour  lequel  sa  licence  est  accordee 
toute  personne  ivre,  et  peut  refuser 
d'admettre  dans  et  chasser  de  tel  local 
toute  personne  violente,  querelleuse  ou 
qui  cause  du  desordre,  et  toute  person- 
ne dont  la  presence  dans  ce  local  peut 
ex  poser  le  porteur  de  licence  a  une  pe- 
nal ite  quelconque  en  vertu  de  la  pre- 
sente loi. 

Toute  telle  personne,  qui,  apres  avoir 
ete  requise  conformement  au  present 
article,  par  le  porteur  de  licence  ou  son 
agent  ou  serviteur,  ou  par  tout  consta- 
ble, de  quitter  tel  local,  refuse  ou  ne- 
glige de  le  faire,  est  passible  d'une 
amende  n'excedant  pas  vingt  piastres, 
et  a  defaut  de  paiement,  d'un  empri- 
sonnement n'excedant  pas  un  mois,  ou, 
a  la  discretion  du  tribunal,  ce  contreve- 
nant  peut  etre  simplement  condamne 
ii  cet  emprisonnement  sans  l'option 
d'une  amende;  et  tout  constable  est 
oblige,  sur  demande  de  tel  porteur  de 
licence,  son  agent  ou  serviteur,  d'ex- 
pulser  ou  d'aider  a  l'expulsion  de  toute 
telle  personne  de  tel  local,  et  peut  em- 
ployer la  force  necessaire  pour  oe  faire. 

CXXIX.  Toute  personne  munio 
d'une  licence  pour  la  vente  des  li- 
queurs enivrantes  en  vertu  de  la  pre- 
sente loi,  qui  heberge  scieminent  un 
constable  ou  lui  permet  de  roster  chez 
lui  pendant  epic  ce  dernier  est  de  ser- 
vice, a  moins  que  ce  ne  soit  pour  main- 
tenir  l'ordre  ou  le  retablir  ou  dans  I'ex- 
ercice  de  ses  fonetions,  ou  qui  fournit 
des  liqueurs  ou  rafraichissements  quel- 
conques  soit  en  les  donnant  ou  en  les 
vendant  a  un  constable  de  service,  sans 
l'autorisation  d'un  de  ses  officiers  su- 
perieurs,  ou  qui  corrompt  ou  tente  de 
corrompre  un  constable,  ou  qui  donne. 
prete  ou  procure  a  un  constable  del'ar- 
gent  ou  autre  objet  de  prix,  sera  passi- 
ble d'une  penalite  n'excedant  pas  cin- 
qUante  piastres,  et,  a  defaut  de  paie- 
ment. d'un  emprisonnement  n'excedant 
pas  un  mois. 

CXXX.  Aucun  contrevenant  aux 
dispositions  des  articles  121,  122,  123 
et  124,  ou  a  celles  de  la  section  quator- 
zieme  du  cbapitre  cinquieme  du  titro 
quatrieme  des  Statuts  refondus  concer- 
nant  la  fermeture  des  aubcrges  n'est 
sujet  a  plus  d'une  condamnation  pour 
la  meme  offense. 

(XXXI.  Pendant  la  duree  d'une  li- 
cence pour  la  vente  de  liqueurs  eni- 
vrantes. a  l'exception  des. licences  de 
magasins  de  liqueurs,  nul  commerce 
d'epicories,  provisions,  sucreries  ou 
fruits  ne  doit  etre  fait  dans  l'interet 
et  pour  le  benefice  direct  ou  indirect 
de  la  personne  munie  d'une  licence 
dans  les  lieux  ou  s'exerce  cette  licence. 

CXXXIT  Xulle  personne  autorisee 
a  tepir  une  auberge  ou  un  hotel  de  tern- 
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Lawrence  A.  Wilson  Cie,  Limitee 

MONTREAL. 


H  nos  Hmts  . . . 

A  mon  retour  d'un  voyage  prolonge  en  Europe,  je  desire  d'abord  rerner- 
cier  nos  amis  dans  tout  le  Canada  d'avoir  continue  leurs  relations  d'affaires  avec  rna 
coinpagnie  pendant  nion  absence.  Le  chiffre  de  nos  affaires  montre  une  augmentation  tres 
flatteuse  de  pres  de  $200,000  sur  celles  de  l'annee  derniere.  J'apprecie,  dans  toute  sa 
mesure,  cette  marque  de  confiance  et  d'amitie. 

Je  desire  aussi  vous  informer  que  j'ai  obtenu  plusieurs  nouvelles  ageuces  importantes 
dans  presque  toutes  les  lignes  des  Vins  et  Spiritueux,  ayaut  visite  tous  les  centres  pro- 
ducteurs  de  vin  en  France,  ainsi  que  tous  les  districts  importants  d'Espagne  et  d'ltalie. 
Le  resultat  de  l'etude  que  j'ai  faite  me  permet  de  conclure  que  le  systeme  Europeen 
d'achat  et  de  vente  des  vins  et  spiritueux  d'apres  leur  valeur  intrinseque,  et  non  d'apres 
l'etiquette  reclame  ou  la  reputation  qu'ils  ont,  est  le  seul  systeme  juste  et  correct.  Non 
seulement  les  commercants,  mais  aussi  les  consommateurs,  obtiennent  ainsi  de  meilleures 
qualites,  mais  les  prix  naturellement  ne  sont  pas  aussi  eleves,  et  on  evite  ainsi  des 
depenses  inutiles  de  publicite,  etc.,  etc.  En  consequence  j'ai  achete  directement  des 
viticulteurs  et  distillateurs  de  grosses  consignations  de  Cognacs,  Champagnes,  Clarets, 
Bourgognes,  Sauternes,  Vins  blancs  du  sud  de  la  France,  Vins  du  Rhin,  Maderes, 
Malagas,  de  vins  d'Alicante,  de  Tarragone,  de  vins  d'Oporto  blancs  et  rouges,  ainsi 
que  300  futs  de  fins  Sherries  de 

MM.  Gonzalez  &  ^t/ass, 

de  JERES,  ESPAGNE. 

Cette  maison  est  la  plus  grande  et  la  premiere  au  monde  pour  le  Sherry.  Cette  con- 
signation comprend  aussi  500  caisses  de  ses  marques  celebres 

"CHRISTINA"  sec  et  "IDOLO"  fruiteux 

Mises  en  bouteilles  a  leurs  Bodegas. 

J'ai  termine  ce  plaisant  et  fructueux  voyage  par  une  tournee  en  automobile  a  travcrs 
les  ''highlands"  de  l'Ecosse,  011  j'ai  signe  des  coutrats  pour  plus  de  10,000  caisses  et 
100  futs  du  plus  beau  des  vieux  Scotch  Whiskies. 
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pe ranee  ne  doit  refuser  de  recevoir  et 
heberger  les  voyageurs  sans  juste  cau- 
se. 

CXXX1II.  Nulle  personne  autorisee 
a  tenir  ub  restaurant  ne  doit  recevoir 
on  heberger  les  voyageurs. 

0  XXXIV.  Quiconque,  etant  muni 
d'une  licence  pour  Mere  et  vin,  ou 
d"une  licence  pour  la  vente  du  cidre  ou 
jiour  la  vente  des  vins  du  pays,  vend 
d'autres  liqueurs  que  celles  autorise.es 
par  telle  licence  ou  contrevient  d'une 
autre  maniere  aux  dispositions  de  la 
presente  loi  ou  aux  conditions  auxquel- 
|es  cetfte  licence  a  ete  accordee,  est  pas- 
sible (Tunc  amende  de  cinquante  pias- 
tres pour  chaque  offense,  ou  d'un  em- 
prisonnement  de  trois  mois,  a  defaut 
de  paiement. 

En  outre  de  l'amende,  la  licence  du 
•contrevenant  doit  etre  annulee,  et  ne 
peut  etre  renouvelee  diirant  telle  an- 
nee. 

CXXXV.  Toutc  personne  munie 
d'une  licence  en  vertu  de  cette  loi.  qui 
ne  se  conforme  pas  durant  toute  l'an- 
neo  pour  laquelle  elle  possede  cette  li- 
cence, aux  conditions  auxquclles  cette 
licence  lui  a  ete  octroyee,  est  passible 
pour  chaque  contravention  des  pena- 
lity's fixecs  par  l'article  137. 

OXXXVI.  Toute  personne,  munie  ou 
non  d'une  licence  pour  la  vente  des  li- 
queurs enivrantes,  qui  vend  ces  liqueurs 
en  les  representant  comme  non  eni- 
vrantes, ou  qui  vend  ou  expose  en  vente 
des  liqueurs  enivrantes  en  ibouteilles 
on  autres  recipients  etiquetes  ou  mar- 
ques comine  eontcnant  des  liqueurs  non 
enivrantes,  est  passible  des  penalites 
prcscrites  aux  articles  84  ou  137,  sui- 
vant' le  cas. 

CXXXVII.  Chaque  infraction  a  la 
premiere  partie  rle  la  presente  loi  par 
le  porteur  d'une  licence  emisc  en  vertu 
d'icelle  a  vendre  des  liqueurs  enivrantes 
et  au  suiet  de  laquelle  aucune  autre 
amende  n'est  imposee"  par  cette  partie, 
est  punissable  pour  la  premiere  offense 
d'une  amende  de  pas  moins  de  t  rente 
ni  de  plus  de  soixante-quinzc  piastres, 
et  a^defaut  de  paiement,  d'un  empri- 
sbnnement  de  trois  mois;  pour  la  deux- 
ieme  offense  .  d'une  amende  de  soixan- 
te-quinze piastres  au  moins  et  de  cent 
vingt  piastres  au  plus,  et.  a  defaut  de 
paiement.  d'un  einprisonnenient  de 
trois  mois;  et  pour  la  troisieme  offense 
ou  toute  subsequente,  d'une  amende  de 
cent  vingt  piastres  au  moins  et  de  deux 
cent  piastres  au  plus,  et.  a  defaut  de 
paiement.  d'un  eniprisonnenient  de 
Irois  mois;  et  sur  conviction  de  cette 
troisieme  offense  mi  toute  subsequente, 
la  licence  peut  etre  annulee.  et  dans  le 
cours  de  la  mime  annee  nulle  semhla- 
ble  Licence  n"  doit  etre  accordee  an  eon- 
trevnant.  sans  prejudice  quant  aux 
porteurs  do  licences  de  magasins  de  li- 


queurs de  detail,  des  dispositions  de 
l'article  141a. 

Si,  sur  une  poursuite  pour  seconde 
offense,  la  premiere  conviction  n'est 
pas  prouvee,  le  tribunal  peut  nean- 
moins  condamner  le  dgfendeur.  si  la 
preuve  est  suffisante,  et  lui  imposer  la 
penalite  fixee  pour  une  premiere  of- 
fense. 

De  meme,  pour  une  poursuite  pour 
une  troisieme  offense,  ou  toute  offense 
subsequente,  il  peut  lui  imposer  la  pe- 
nalite fixee  par  la  loi  pour  une  secon- 
de mi  une  premiere  offense,  suivant  le 
cas.  au  lieu  de  l'annulation  de  la  licen- 
ce, si  la  poursuite  ne  prouve  pas  la  pre- 
miere ou  la  seconde  ou  les  deux  convic- 
tions anterieures,  bien  que  la  chose  ne 
soit  pas  demandee.  (5  Ed.  VII,  chap. 
13,  sec.  40). 

CXXXVI1I.  Pour  qu'une  offense 
soit  consideree  comine  une  seconde  ou 
troisieme  offense  dans  le  sens  de  l'ar- 
ticle 137,  il  n'est  pas  necessaire  que 
cette  offense  soit  de  la  meme.  nature 
(pie  celles  prouvees  anterieurement. 

CXXXIX.  Pour  qu'une  offense 
eommise  par  le  porteur  d'une  licence, 
en  vertu  de  cette  loi,  ptiisse  etre  consi- 
deree comme  une  troisieme  offense  dans 
le  sens  de  l'article  137,  elle  doit  avoir 
ete  eommise  dans  les  douze  mois  sui- 
vant la  premiere  offense;  pour  qu'une 
offense,  aux  termes  de  l'article  84  puis- 
se etre  consideree  comme  une  troisieme 
offense,  (die  doit  avoir  ete  eommise  dans 
les  trois  ans  de  la  premiere  offense;  et, 
si  la  plainte  est  faite  pour  une  troisie- 
me offense,  le  tribunal  ne  peut  pas 
condamner  pour  aucune  autre  que  pour 
une  troisieme  offense,  quand  la  preuve 
faite  etablit  (pie  tel  est  le  cas.  (5  Ed. 
VII,  chap.  13,  sec.  41). 

('XL.  Avant  jugement,  le  magistrat 
devant  lcquel  un  proees  pour  infraction 
a  la  presente  loi  a  ete  intente  peut  s'as- 
surer  si  l'offense  est  la  deuxieme  ou  la 
troisieme  offense,  bien  que  ce  ne  soit 
pas  allegue  dans  la.  plainte;  et  s'il  est 
constate  (pie  e'est  une  deuxieme  ou 
troisieme  offense,  il  doit  ordonner  que 
ia  plainte  soit  amendee  en  consequence, 
et  rendre  jugement  comme  pour  une 
deuxieme  ou  troisieme  offense  suivant 
le  eas.  Mais  dans  le  cas  d'une  poursui- 
te pour  avoir  vendu  ou  pour  avoir  gar- 
de pour  les  vendre.  des  liqueurs  eni- 
vrantes. sans  licence,  le  tribunal  est 
oblige  de  s'assurer.  avant  de  rendre  ju- 
geinent. si  e'est  une  seconde  ou  troisie- 
me offense.  (5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec. 
12 ) . 

CXLT.  Si  une  personne.  autorisee 
a  la  presente  loi,  le  tribunal  qui  pro- 
tenir  un  hotel  de  temperance,  souffre 
une  condanmation  pour  contravention 
a  al  presente  loi,  le  tribunal  qui  pro- 
nonce  la  sentence  pent  revoquer  58  li- 
cence; si  cette  personne  est  trouvee 
coupable  d'avoir  tenu  une  maison  de 


desordre  ou  d'avoir  commis  une  autre 
offense  poursuivable  par  voie  d'acte 
d'accusation  mentionne  en  un  statut 
quelconque,  ou  si  elle  est  condaininee  a 
l'emprisonnement  dans  la  prison  com- 
mune avec  travaux  forces  ou  au  peni- 
tent ier,  elle  encourt  la  perte  de  sa  li- 
cence et  aucune  telle  licence  ne  doit 
lui  etre  accordee  de  nouveau  pendant 
les  trois  annees  suivant  le  jugement 
du  tribunal. 

CXLTa.  Chaque  fois  que  le  porteur 
d'une  licence  de  magasin  de  liqueurs  de 
detail  est  trouve  coupable  d'avoir  vendu 
des  liqueurs  enivrantes  au  verre,  ou  en 
qiiaiitite  moindre  que  celle  qui  lui  est 
permise  par  sa  licence,  ou  qu'il  est 
jirouve  que  telle  liqueur  a  ete  ainsi 
vendue  avec  son  concours,  si  ce  dont  il 
est  trouve  coupable  est  une  deuxjeme 
offense,  sa  licence  est  immediatement 
annulee.  et  aucune  licence  de  liqueurs 
de  ipielque  description  que  ce  soit  ne 
doit  lui  etre  accordee  de  nouveau,  pen- 
dant I'annee  de  licence  au  cours  de  la- 
quelle il  a  ete  ainsi  trouve  coupable. 
(a  Ed.  VII,  chap.  13,  see.  43). 

(A  suivre). 


Le   Champagne  Victor  Clicquot 

Parmi  les  champagnes  les  plus  en  evi- 
dence au  banquet  des  Voyageurs  de  Com- 
merce, tenu  au  Windsor  Hotel,  le  20  de- 
cembre,  une  mention  speciale  revient  de 
droit  au  champagne  Victor  Clicquot,  re- 
presents au  Canada  par  la  maison  Ber- 
nard &  Laporte. 

La  vogue  considerable  de  ce  champagne 
nouvellement  introduit  sur  notre  marche 
tient  a  deux  causes  principales  :  tout 
d'abord,  la  qualite  excellente  de  ce  vin,  et 
ensuite  la  popularity  tres  grande  de  ses 
representants.  MM.  J.  H.  Bernard  et  J. 
O.  Laporte  comptent  une  foule  d'amis 
parmi  les  voyageurs  de  commerce  et  ceux- 
ci  ont  tenu  a  temoigner  d'une  fagon  pra- 
tique a  ces  messieurs  la  haute  estime 
qu'ils  professent  pour  eux.  On  peut  dire 
mainteriant  du  champagne  Victor  Clicquot 
qu'il  est  definitivement  lanc6  et  que  par 
la  suite  ses  ventes  iront  sans  cesse  en  aug- 
mentant. 


Le  Whiskey  Irlandais  John  Jameson 

Commande  toujours  le  plus  haut  prix 
sur  les  marches  de  Londres  et  de  Dublin. 
Le  whisky  de  cette  celebre  distillerie  de 
Dublin,  acquiert  une  vogue  de  plus  en 
plus  grande  chaque  annee,  au  Canada. 

Le  whisky  John  Jameson  est,  sans  au- 
cun  doute,  le  modele  type  de  qualite  pour 
le  whisky  irlandais,  ce  qui  explique  sa 
popularity  merveilleuse  dans  tous  les 
pays. 


Monsieur  J.  H.  Bernard,  de  la 
maison  Bernard  &  Laporte,  nous  dit  que 
les  affaires  pendant  le  mois  de  decem- 
bre  ont  ete  tres  satisfaisan.tes.  Le  com- 
merce des  fetes  a  occasionne  une  tres  for- 
te demande  ])Our  les  specialites  de  la  mai- 
son. telles  que  les  liqueurs  fines  de  MM. 
Gabriel  Viard,  le  Pur  Abricot,  une  liqueur 
exquise,  qui  a  trouve  de  nombreux  ama- 
teurs, de  meme  que  le  cognac  Medico-To- 
nique  de  MM.  Lucien  Foucauld  &  Co..  hau- 
tement  recommande  par  la  faculte  m6- 
dicale. 
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Nous  prions  tous  nos  Clients  et  Amis 
d'agreer  nos  meilleurs  Souhaits 
A  Toccasion  des 


Nous  ies  remercions  de  la  bonne  part  de  commandes  qu'ils  nous 
ont  confiees  et  nous  nous  plaisons  a  espeVer  qu'ils  nous  honore- 
ront  de  leur  patronage  a  l'avenir. 

Nous  leur  souhaitons :  Force,  Sante\  Vigueur  avec  la  Prospe>ite 
qui  en  decoule  :  lis  trouveront  la  FORCE  dans  un  verre  de  ce 
fameux 

"  SCOTCH  MITCHELL," 

qui  n'a  pas  encore  ete  egale  ;  ils  trouveront  la  SANTE  dans 
l'usage  r^gulier  de 

I'Eau  Minerale  Effervescente  "Hiawatha," 

la  grande  favorite  des  Families  et  des  Clubs,  des  Bars  et  des 
Restaurants  ;  ils  trouveront  la  VIGUEUR  dans  le  d&ieieux 

!  BRANDY  "PH.  RICHARD," 

qui  met  le  soleil  au  cosur. 

JOYEUX  NOEL  61  BONNE  61  HEURE.USE  flNNEE  ! 


LAPORTE,  MARTIN  k  CIE,  Limitee, 

MONTREAL. 
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REVUE  GENERALE 

II  est  rumeur  de  l'amalgamation  dans 
line  meme  compagnie  de  plusieurs  des 
principales  brasseries  de  Montreal  et 
d'autres  situees  a  Quebec  et  a  Sherbrooke. 
II  paraitrait  que  ce  projet  est  a  l'etude 
depuis  plus  d'une  annee,  mais  que  jus- 
qu'a  present  rien  n'a  ete  definitivement 
regie. 

*  *  * 

M.  Geo.  H.  Phillips,  qui  a  occupe  pen- 
dant de  nombreuses  annees  une  situation  ■ 
iniportante  a  l'hdtel  Windsor,  prendra  la 
direction  de  l'hotel  Corona,  de  Montreal, 
au  commencement  de  1'annee  1907. 

*  *  * 

MM.  Freyseng  Cork  Co.,  Ltd,  nous  avi- 
sent  que  les  affaires  se  sont  ralenties, 
comme  de  ccutume  chaque  annee,  depuis 
le  commencement  de  decembre,  mais  que 
les  apparences  pour  le  commerce  du  prin- 
temps  sent  tres  favorables. 

*  *  * 

M.  J.  O.  Motard,  de  la  maison  Motard, 
Fils  &  Senecal,  nous  avise  que  1'annee 
qui  vient  de  se  terminer  a  ete  particulie- 
rement  bonne;  il  constate  une  augmenta- 
tion notable  dans  la  vente  des  cognacs, 
ainsi  que  dans  celle  des  vins  toniques. 

*  !(e  * 

MM.  Boivin,  Wilson  &  Cie  nous  rappor- 
tent  une  grande  augmentation  dans  la 
vente  de  leur  gin  Canadien  Croix  Rouge. 
Les  affaires  en  Scotch  et  en  Cognacs  sont 
egalement  tres  actives.   Les   remises  se 

font  avec  regularite. 

*  *  * 

M.  J.  M.  Wilson,  chef  de  la  maison  Boi- 
vin, Wilson  &  Cie,  a  ete  nomme  directeur 
de  la  Banque  d'Hochelaga,  a  la  derniere 
assemblee  annuelle  de  cette  excellente  ins- 
titution financiere. 

*  *  * 

MM.  John  Hope  &  Co  nous  avis  '  que 
les  affaires  pendant  1'annee  190G  c  t  ete 
des  plus  satisfaisantes  et  en  grande  aug- 
mentation sur  1'annee  precedente. 

Les  affaires,  a  l'heure  actuelle,  sont 
tranquilles  en  ce  qui  concerne  les  importa- 
tions, la  plus  grande  partie  des  marcha.n- 
dises  ayant  ete  livree  au  commerce  de 
gros  pour  etre  reparties  dans  le  commer- 
ce de  detail. 


M.  Louis  Masson,  de  MM.  D.  Masson  & 
Cie,  nous  rap.porte  que  la  demande  pour 
les  vins  et  liqueurs  pour  le  commerce  des 
fetes  a  ete  des  plus  actives. 

On  remarque  une  augmentation  notable 
dans  la  demande  pour  les  vins  d'Espa- 
gne. 


PERSONNEL 


— M.  Peter  Freyseng,  .president  de  la 
Freyseng  Cork  Co  ,  Ltd,  est  de  retour  a 
Toronto  apres  avoir  passe  plusieurs  mois 
en  Europe. 

— M.  Archibald  Sword,  qui  faisait  par- 
tie  du  personnel  de  MM.  John  Robertson 
&  Son,  Ltd,  de  Montreal,  vient  d'etre  ap- 
pele  a  la  direction  de  la  comptabilite  de 
la  succursale  que  M.  John  Robertson  & 
Son,  Ltd.,  ont  tout  derniSrement  etablie  a 
Winnipeg. 

— M.  Otto  Zepf,  gerant  a  Montreal  de  la 
maison  Freyseng  Cork  Co.,  Ltd,  vient  de 
faire  un  voyage  a  Toronto  pour  assister 
a  une  assembles  des  directeurs  de  la  Com- 
pagnie. 

— M.  H.  O  Woctten,  gerant  au  Ca- 
nada, de  la  maison  John  Robertson  & 
Son,  Ltd.,  est  actuellement  a  Montreal, 
apires  avoir  fait  un  voyage  etendu  dans  le 
Nord-Ouest. 

— M.  J.  O.  Motard,  chef  de  la  maison 
Motard,  Fils  &  Senecal,  a  tout  derniere- 
ment  fait  un  voyage  d'affaires  aux  Etats- 
Unis. 

— M.  J-.  F.  Senecal,  de  la  maison  Mo- 
tard, Fils  &  Senecal,  est  de  retour  a  Mont- 
real, apres  un  voyage  d'affaires  dans  le 
district  du  Nord. 

— M.  Mark  Sanderson,  de  la  maison 
Sanderson,  les  distillateurs  du  fameux 
Scotch  Mountain  Dew,  est  actuellement  a 
Montreal,  ou  il  est  l'hote  de  M.  S.  B. 
Townsend,  le  representant  au  Canada  de 
MM.  Robertson  Sanderson  &  Co. 

— M.  J.  O.  Laporte,  de  MM.  Bernard  et 
Laporte,  passe  actuellement  la  saison  des 
fetes  a  Montreal;  il  fera  ensuite  une  tour- 
nee  d'affaires  dans  les  Cantons  de  l'Est. 

— M.  Marcel  Prunler,  de  la  maison  J. 
Prunier,  de  Cognac,  a  tout  recemment  vi- 
site  Montreal.  Nous  croyons  savoir  que 
l'agence  de  cette  maison  sera  prochaine- 
ment  confiee  a  une  de  nos  principales 
maisons  d'epiceries  et  de  liqueurs  en  gros. 

— M.  Arthur  Terroux,  de  MM.  Law, 
Young  &  Co,  est  de  retour  a  Montreal, 
apres  avoir  fait  un  voyage  d'agrement  en 
Europe. 


Le  Cognac  en  vogue 

Xous  voulons  parler  des  excellentes 
eaux-de-vie  de  la  maison  Victor  Fournier 
&  Cie,  de  Cognac.  Les  produits  portant 
cette  marque  n'ont  ete  presentes  sur  le 
marche  canadien  que  depuis  peu  de  temps 
relativement,  mais  grace  a  leurs  hautes 
quailiteis  on  las  trouve  .maimtenant  dans 
tous  les  meilleurs  restaurants  et  hotels 
de  notre  province. 

MM.  Motard,  Fils  &  Senecal,  Place  Roya- 
le,  Montreal,  les  concessionnaires  de  cette 
marque  au  Canada,  s'empresseront  d'en- 
voyer  des  echantillons  et  les  prix  a  ceux 
qui  leur  en.feront  la  demande. 


Brandy  Bisquit 

La  maison  bien  connue  Bisquit,  Dubou- 
che  &  Co.,  de  Jarnac-Cognac,  a  la  tete  de 
laquelle  est  M.  Laporte-Bisquit,  continue 
ses  expeditions  au  Canada,  en  grandes 
quantites,  a  la  satisfaction  de  tous  ses 
clients.  Pour  la  qualite,  il  est  admis  que 
le  Brandy  Bisquit  n'a  pas  d'egal.  Cette 
maison,  qui  a  ete  etablie  en  1819,'  se  fait 
gloire  de  n'expedier  que  du  Brandy  de 
pur  raisin.  Le  nom  de  Bisquit,  Dubouche 
&  Co.,  est  toujours  une  garantie,  pour  ceux 
qui  mettent  en  stock  ce  brandy,  qu'ils  ob- 
tiennent  la  meilleure  valeur  relativement 
au  prix  paye. 


Whiskey   Ecossais,  Coupage  "Old  Mull" 

L'augmentation  constante  des  ventes  de 
ce  coupage  de  Whisky  Ecossais,  constatee 
dans  toutes  les  parties  du  Canada,  est  une 
preuve  evidente  que  le  public  a  decouvert 
un  whisky  qu'aucun  autre  whisky  ecos- 
sais ne  ,peut  surpasser  pour  la  purete  et 
le  moelleux. 

La  celebre  et  ancienne  distillerie  To- 
bermory, de  l'lle  de  Mull,  a  une  reputation 
universelle. 

Le  Scotch  "Old  Mull"  est  maintenant 
tenu  en  stock,  au  Canada,  par  tous  les 
principaux  marchands  de  vins  et  de  li- 
queurs, hotels,  clubs,  etc.  • 

Les  meilleurs  gins  hollandais  sur  le 
marche  sont,  sans  contredit,  ceux  de  la 
maison  Van  Dulken,  Weiland  &  Cie,  re- 
presentee a  Montreal  par  MM.  D.  Masson 
&  Cie,  rue  St-Paul. 


"Oui,  Talleyrand,"  disait  un  jour  Na- 
poleon a  son  ministre,  "Je  suis  le  maT- 
tre  de  I'Europe,  parce  que  je  travaille 
plus  que  tout  autre  homme  sur  le  con- 
tinent. Le  meilleur  indice  de  la  puissan- 
ce, e'est  la  capacite  de  travail  et  une 
conviction  intense  de  sa  necessite."  — 
(System.) 


(Enre 
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AUT0RISAT1ON  DE  L'ETAT 
IWMIIOKdelACADtMIl  de  MedeanedeWG 


JT- LOUIS 


EAU  M1NERALE  N  ATURELLE 

SOURCES, 

IntM 

 aRi 

aoCLEVARO  C*E&  ITAL1KNS.  n-2T 


LOUIS 
Wessons* 

man 


SAINT  LOUIS  N°2 


-  SOYEZ  PRUDENTS  - 
BUVEZ  DE  L'EAU  PURE 

reau  ribertyville 
Crystal  Spring 

Pure,  Effervescente,  Naturelle. 
Embouteillee  a  la  Source  settlement, 

qui  jaillit  constamment. 
Cette  eau  possede  des  qualites  medi- 

cinales  qui  la  rendent  superieure  aux 

autres  pour  la  digestion. 

Agreable   a.  boire   et  raffaichissante. 


SPLITS 


PINTS 


QUARTS 


Eau  -  cle  -Viclxy 

TREFLE  ROUGE! 


Autorisation  de  l'Etat. 


Cette  eau  est  rnaintenant  reconnue  superieure. 
Elle  a  acquis  une  reputation  parmi  ceux  qui 

en  font  usage. 
Cette  Eau  est  fraiche.  recue  en  magasin  a  la 

fin  de  l'ete  et  en  automne,  par  consequent 
elle  se  conserve:  ESSAYEZ-LA. 

Nous  vous  mettons  en  garde  contre  *des  eaux 
provenant  de  Vichy,  qui  sont  en  magasin 
depuis  au-dela.  de  deux  ans  et  qui  deposent. 

La  marque  Trefle  Rouge  est  claire  et  limpide. 


Ces  deux  marques  sont  vendues  partout 
dans  les  Hotels,  Clubs  et  Cafes. 


Pour  informations  et  echantillons  adressez-vous  a 

L.  CHAPUT,  FILS  &  CIE 

AGENTS  DISTRIBUTEURS 

2,  4,  6  &  8,  rue  DeBresoles,  -  MONTREAL. 


AUTORISATION  DE  L'ETAT 
HWUMION  de  I  BCftDtW't  de  MedecineileEM 


EAU  M1NERALE  NATURELLE 

SOURCES, 

ST-YO 


A»i,msTT»Tioi.  otJIIalKISlsr SAINT -W"15 
8O0LBVAJU)  DES  1TAL1  ENS.  .0*  ^ 


S  SAINT  LOUIS  nn 
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l  FRIS  COX7RA.NTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

G.  Pernod  13.50 

H.  G.  Pernod  15.00 

Pernod  Fils  16.00 

Legler  Pernod  14.50 

AMERS 

Amer  Picon  11.00 

Sanchez  Romate  Hermanos 

Orange  Sherry   8.00 

Unicorn  Orange  qts.  7.00 

Angostura  12  'Dot.  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet.  La  cse 

Litres   12.00 

Massardier  et  Granjon  La  cse 

Quin  a- excelsior  [15  litres]   15.00 

Violet  Frdres.  La  cse 

Byrrh  12    litres  11.00 

La  bou'tei'lle   1.00 

BIERES  ANGLAISES 


S.  Allsopp  &  Sons. 

No.  1  India  Pale 
Bass' 


qts.  pts. 

2.55  1.62* 


E.  &  J.  Burke's  Bottling.. 

..  2.65 

1.65 

(Read  Bros.  Dog's  Head.  .. 

..  2.t>'» 

1.70 

Boar's  Head  

.  2.66 

1.65 

G.  H.  Hibbert's  Bottling  . 

..  2.65 

1.65 

W.  E.  Johnson's 

2.55 

1.55 

Machen  &  Hudson 

.  2.50 

1.65 

BIERES  ECOSSAISES 

Tennants  

..  2.50 

1.65 

BIGARREAUX 

Dandicolle  &  Gaudin. 

qts. 

pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin. 

.  .  6.50 

7.50 

Nelson  Dupoy. 

,,  8.00 

9.00 

P.  Durand 

Bigarreaux  au  Marasquin . 

..  6.00 

7.'i0 

P.  M.  Loubrie  &  Cie 

Bigarreaux   

7.00 

St-Hubert 

Bigarreaux  au  Marasquin . . 

.  8.50 

5.00 

Talbot  FrSres 

Bigarreaux  au  Marasquin.. 

..  7.00 

5.00 

Teysonneau 

Bigarreaux  au  Marasquin. 

..10.00 

6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts.  pts. 

Chahlis  8.00-  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

Jules  Boucheron  &  Cie 

Chablis  13.00  14.00 

J.  Calvet  &  Cie. 

Chablis  11.50  12,50 

F.  Chauvenet.  . 
Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 
Chablis  Superieur   7.25  8.25 

C.  Marey  &  Llger-Belair 
Chahlis   8.60  9.60 

Frederic  Mugnier 
Chablis   8.00  9.00 

Jules  R6gnier  &  Cie 

Chablis  Superieur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  BQanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 

Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts.  pts. 

Beaune  16.00  17.00 

Nuits  18.00  19.00 

F.  Chauvenet. 
"White  Cap"      Tblanc],    .  23.00  25.00 
"Pink  Cap"        [rose]....  23.00  25.00 
"Red   Cap"         [rouge]....  22.00  24.00 

C.  Marey  &  Llger-Belair. 
Nults  —  rouge   ..17.00  18.60 


Jules  Regnler  &  Cie 

Nuits  i   16.00  17.00 

CJos  Blanc  d»  Voueaot..  ..19.00  20. uO 
BOURGOGNES  ROUGES 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts.  pts. 

Macon   6.50  7.60 

Beaujolais   8.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"  Club  "   8.00  9.00 

Pommard  9.00  10.00 

Nuits..   11.00  13.50 

Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot  20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Co. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.50 

Volnay   1889  13.75  14.75 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet 

Clos-de- Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.  oO 

Romanee  18.50  19.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  ,11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

V.  D'Arcourt  &  Cie.  La  cse 

Macon  qts.  4.90 

Pommard   "  5.65 

Nuits  St-Georges   "  7.25 

Chambertin  ..  •.   "  8.50 

Chablis   "  7.25 

A.  Lalande  &  Cie.  qts.  pts. 

Macon   4.40  5.40 

Beaujolais   5.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard   6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair. 

Beaujolais   ..  6.25  7.25 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   6.76  7.76 

Pomranard   8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier 

Beaujolais   6.00    7.0 ) 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Ohambertdn  15.00  16.00 

Jules  Regnler  &  Cie 

Beaujolais   6.50  7.50 

Macon   7.00  8.00 

Nuits   8.50  9.50 

Beaune  9.00  10.00 

Pommard  11.00  12.00 

Corton  13.00  14.00 

Chambertin  15.00  16.00 

Tache  .uomanee  20.00  21.00 

Clos  Vougeot  19.00  20.00 

CHAMPAGNES 

Ackerman-Laurance.  qts.  pts. 

.    "Dry-Royal"  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

Cardinal  12.60  13.60 

Cluny  Pere  &  Fils 
Extra  Dry   ..20M  22.00 

Comte  de  St-Aubin 
Extra  Dry  12.00  13.00 

Deutz  &  Geldermann. 
Gold  Lack,  Sec,  cuvee  1898.  29.00  31.00 
Gold  Lack.  Brut   31.00  33.00 

Due  de  Montlouis 
Cuvee  Reserved  10.00  11.00 


Carte  Noire  12.50*  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Due  de  Pierland  14.00  15.00 

Louis  Duvau  13.50  15.00 

Alfred  Gratien 

Reserve  14.00  15.00 

Heidsieck  &  Co. 

Dry  Monopole  31.00  33.00 

E.  Mercier  &  Cie,  Epernay.      24.00  26.00 

Moet  &  Chandon. 

White  Seal  28.00  30.00 

Brut  Imperial  31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co. 

Extra  Dry  28.00  30.00 

Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  .paniers  1  doz.  I  B.  8.50 

Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B.  17.00 ' 

Louis  Roederer.  La  cse 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  -28.00  30.00 

Brut  special  Cuvee  30.00  32.00 

Veuve  Amiot 

Carte  d'Or  16.00  17.00 

Carte  d'Argent  10.50  11.50 

Veuve  Chomedy                        Qts.  Pts. 

Extra  Dry  11.50  12.50 

Veuve  Bara  Noel  17.00  18.00 

Veuve  A.  Devaux  13.00  15.00 

Veuve  Pommery,  Fils  &  Cie 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00  32.00 

Victor  Clicquot,  Reims,  France. 

Qts.  Pts. 

Qualite  extra  [Extra  Dry 

&  Brut]                            28.00  30.00 

Fleur  de  'Sillery                  20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

CLARETS 

A.  Balaye  &  Cie.                     qts.  pts. 

Haut  Barsac                          4.00  5.00 

Haut  Barsac,  ..  ..  au  gallon  1.05 

Barton  &  Guestier.                   qts.  pts. 

Floirac                                  6.00  6.00 

Medoc                                   5.25  6.25 

Margaux                                5.50  6.50 

St-Julien                                6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co. 

Bon  Bourgeois                       3.00  4.00 

St-Julien                                3.50  4.50 

Montferrand                          4.00  5.00 

Chateau  Brule                        5.00  6.00 

J.  Calvet  &  Co. 

St-Vincent                             3.50  4.50 

Medoc                                     4.50  5.50 

Floirac                                  5.00  6.00 

Margaux                                5.50  6.50 

Chateau  de  Montlys                6.25  7.25 

Saint-Julien                            6.00  7.00 

Batailley                        ..  ..  9.00  10.00 

Pontet-Canet             1893....  10.00  11.00 

Pontet-Canet             1887....  11.50  12.50 

LeoriHe  Barton  .  ..  1889....  14.25  15.25 

Smith  Lafitte            1890....  14.75  15.75 

Mouton  Rots  child  

Chateau  Berges  3.5fli  4.00 

Faure  Frere.                             qts.  pts. 

Bon   Bourgeois                      3.00  4.00 

Cotes                                      3.50  4.50 

Bon-Ton                                  4.00  5.00 

St-Emilion                             4.50  5.50 

Ch.  Dugay                             6.00  7.00 

Floiirae  .      ».  .,  4-50  5.50 
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Mesdoc  5.00 

Margaux  5.50 

St-Julien  6.00 

Ponitet  Canet  9.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00 

C6tes  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon. 

Rouges 

Qts. 

Medoc,  par  caisse   4.00 

St.  Emilion,  par  caisse  ..  5.00 
St.  Estephe,  par  caisse  ..  6.00 
Pauillac,  par  caisse  ..  ..  7.00 
St.  Julien,  Margaux,  p.  cse  8.00 
Pour  vins,  grandes  marques,  s'adr 
aux  agents. 

Blancs 


Qts. 

4.00 
7.00 
8.00 


Graves,  par  caisse  ..  .. 
Barsac,  par  caisse  ..  .. 
Haut^Sauternes,  par  caisse 
Chateau-Yquem,  "mise  au 
Chateau",  par  caisse  ..  18.00 

L.  Gaudin  &  Cie  Qts. 
St-Estephe  3. 00 

A.  Guiihou  Frere  Aine 

Bas  Medoc  

St-Estephe  ..  

St-Julien  

Pontet-Canet  

Chat-Bataillez  

Cotes  Castillon,  le  gallon  

Nathaniel  Johnston  &  Fils.  qts. 

Ordinaire  4.00 

Chateau  Chamfleuri  4.00 

St-Loubes  4.75 

"Club"  5.00 

Medoc  5.50 

Margaux  5.75 

St-Julien  6.00 

St-Estepne  7.00 

Chateau  Dauzac  9.50 

Pontet  Canet  11.00 

Margaux  Superieur  11.00 

Chateau  Beaucalllou  15.00 

Chateau  Leoville  19.00 

Chateau  Larose  19.00 

Chateau  Margaux  20.00 

Chateau  Lafitte  21.00 

A.  Lacoste  &  Fils  qts. 

St-Julien  2.50 

Medoc  2.75 


A.  Lalande  &  Cie. 


qts. 


6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 


Pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
esser 


Pts. 

5.00 
8.00 
9.00 

19.00 
Pts. 
3.50 
Qts. 
3.50 
4.-O0 
6.00 
6.50 
7.75 
0.90 
pts. 
5.00 
5.00 
5.75 
6.00 
6.50 
6.75 
7.00 
8.00 
10.50 
12.00 
12.00 
16.00 
20.00 
20.00 
21.00 
22.00 
pts. 
3.00 
3.25 
pts. 
5.40 
5.40 
5.80 
6.20 
6.20 
7.80 
12.00 
15.00 

3.50 

3.25 


1893  Medoc  4.40 

1890  Floirac  4.40 

1889  St-Julien  4.80 

1893  St-Emilion  5.20 

1890  St-Bstephe  5.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00 

Leon  Pinaud 

St-Julien   2.50 

P.  Vernot  2.75 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.  La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club". 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

G.  Pradel  et  Cie   2.75  3.25 

J.  Bern  et  Cie  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 

COGNACS 
Bisquit,  Dubouche  &  Cie. 


★ 

10  years  old.. . 
Old  Liqueur.  .. 
V.  V.  S.  O.  P.. 


La  cse 

 qt.  9.50 

 qt.  12.25 

20  years  old,  qt.  16.00 
55  years  old,  qt.  45.00 


Au  gallon  3.75  @  4.75 

Boulestin  &  Cie.  i  cse  5  cses 

 Qts.    10.50  10.25 

★  Fluted   Qts.    12.00  11.75 

1846   Qts   *5.0.' 

Boutelleau  &  Co.  La  cse 

F.  P.  Quarts  9.50 

F.  P.  Quarts  (Dark)  9.50 

F.  P.  Pints  (2  doz)  10.50 

F.  P.  Half  Pints  (4  doz)  11.50 

F.  P.  24  Flasks,  sans  verre  10.50 

F.  P.  Imperial  Flasks  10.50 

One  Diamond  10.50 

Two  Diamonds  O.  B  12.50 

Three  Diamonds  .  V.  O.  B  14.00 

Four  Diamonds  X  V.  O.  B.  1831..  16.00 

 1824..  21.00 

5  caisses  a  la  fois,  25c  de  moins 

par  caisse  

10  caisses  a  la  fois,  50c  de  moins 
Au  gallon  [preuve]  4.00  @  6.00 


Boutelleau  Fils. 

V.  S.  O.  P.  1855. 

Doctor's  Special.. 
Paul  Cardin. 

Qts.  7.00;  24  flk. 
Chateaubel. 


.00; 


La  cse 

 qt.  16.00 

 qt.  11.00 

La  cse 
48  1-2  flk.  9.00 

La  cse 


Quarts  8.00 

Pints  9.00 

Jules  Coadon  &  Co.  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association.        La  cse 

 vieux  9.00 

V.  0  12  ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  O  1858  20.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  3.75 

V.  0  4.00 

1875  Liqueur  5.50 

Comandon  &  Co.  La  cse 

Special   9.50 

Reserve  extra  10.50 

et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

H.  Cottinaud  &  Cie 
*  7.00 


.  . 
*★*  . 

V.  o.  . 
V.  s.  o. 


7.50 
8.00 
8.75 
9.25 


V.  S.  O.  P  11.75 

Chs  Couturier  &  Cie.  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks 
et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  Octaves  et  1-2 
Octaves  de  3.80  a  4.00 

D'Angely.                                     La  cse 
XXX  6.50 

De  Lormont.                                   La  cse 
XXX   6.5L 

Dervos  &  Cie.  i  ese  5cse» 

Quarts   8.00  7.7F 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 


Paul  Devaux. 

Qts  

Videaux  XXX. 
A.  E.  Dor. 
*  .     .     .  . 


La  ess 

..  7.50 
..  8.00 
La  cse 

9.00 
.  10.50 
,  12.50 


Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.  Borianne.  La  cse 

XXX'  7.50 


Clos  de  Reserve 

Grande  Fine  Champagne  ....  "fOO 
Marque  Globe 

  18.00 

★★★   16.00 

★*   14.00 

James  Jeantry  &  Co. 

Special   8.00 


+★*  9.50 

Gabriel  Dubois  &  Cie.  La  cse 

Etiquette  or  et  rouge,  qts   9.50 

Etiquette  or  et  rouge,  24  flks..  10.50 
Etiquette  or  et  rouge,  48  i  flks. 

•  Etiquette  Bleu  argent,  qts  

Etiquette  Bleu  argent,  24  flks.. 
Etiquette  Bleu  argent,  48  I  flks. 
Au  gallon  No  1  


Au  gallon  No  2 
Au  gallon  No  3. 
M.  Durand  &  Cie 



★★★  




11.50 
11.25 
12.25 
13.25 
..  3.90 
..  4.30 
.  .  4.85 
-a  cse 
Qts.  5.50 
Pts.  6.50 
I  B.  T.'jO 
16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6  00 

32  flasks   e.la 

48  1-2  fflastas  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

P.  Frapin  &  Cie.  Lacs* 

*  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Gonzalez,   Staub   &  Cie. 

Quarts  Ord.  9.00 

Pints   10  (,0 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 


1   Etoile   Qts. 

3  Etoiles   Qts. 

  Qts. 

  Qts. 


11.50 
14.00 
16.50 
18.2F 


qts.  pts,. 

13.00  14.00 

16.00   

17.25   


V.  S.  O. 

V.  S.  O.  P  

Jas.  Hennessy  &  Co. 

★  

★★★  

V.  O  

S.  0  25.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00   

James  Henry  &  Co.  La  cse 

Qts.  6.25;  24  flk.  6.75;  48  1-2  flk.  7.75 
Robert  Henry.  La  cse 

Wired  Quarts  8.00 

Jimenez  &  Lamothe.  La  cse 

XXX  qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.50 

1890  qt.  18.0r 

1865  qt.  20.00 

Au  gallon  4.25  @  4.35 

Le  Fery  et  Cie  La  cse 

3  Etoiles   8.00 

Legrand.  La  cse 

Quarts   7.00 

24  Flasks   8.50 

Lucien-Foucauld  &  Co.,  Cognac,  France. 

La  cse 

1  Etoile.    12  Bout   9.50 

3  Etoiles.   12  Bout  11.50 

"Crown   Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..  28.00 

1847   45.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Marie  Brizard  et  Roger  La  cse 

Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 

F.  Marion  &  Cie.  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  Octaves  et  1-2 

Octaves  3.40  a  4.00 

Martell  &  Co.  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 
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3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

J.  Nicolet  &  Cie.  La  cse 

Quarts   7.50 

24  Flasks  avec  verre   9.00 

Au  gal'lon  [preuve]    3.65  4.25 

Jocques  Nicot  &  Co.,  Cognac,  France. 

La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.0d 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870-.  12  Bout.  ..   ..'   ..  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importatdons  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie.  La  cse 

Special  qts   9.50 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

V.  Pinot  &  Cie  La  cse 

 qts.  6.00 

★★★  pts.  7.00 

 i  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  ptos.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet.  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.  La  cse 

★★*  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

J.  Remy 

Quarts  6.50 

Flasks     .     .     .  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie.  La  cse 

★  qts   10.00 

v.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon  4.00  @  10.00 

Ph.  Richard.  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

Fleur  de  Cognac  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O.  P  pts   13.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

V.  O.  preuve,  hogsheads,  quarts  casks, 
octaves  et  1-2  octaves  ..  ..    3.80  4.10 

V.  O.  15  O.  P   3.40  3.65 

V.  S.  O.  P.  preuve   6.15  5.36 

Fine  Champagne   5.801  5.90 

Jules  Robin  &  Cie.  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Marc  Roger  et  Cie  La  cse 

12  quarts   8.50 

Sazerac  de  Forge  &  Fils.  La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  &  Cie. 
Au  gallon  de  3.75  @  5.00 

O.  Tesson  &  Cie.  La  cse 


Trois  etoiles  qts..  6.60 

Pints   7.50 

Half  Pints   8.50 

16  Flasks  imp.,.  ..  sans  verre..  8.00 

24  Flasks   sans  verre..  7.00 

48  %  Flasks   sans  verre..  8.00 

Au  gallon  5  a  6  U.  P..  3.60 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aperient  La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.5'J 

Apollinaris  La  cse 

50    Quarts   7.60 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.60 

Cantrell  &  Cochrane.  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda.  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Jewsbury  &  Brown.  La  doz 

Soda  Water  140 

Dry  Ginger  Ale  140 

Quinine  Tonic  1.45 

Potass  Water  1.40 

Rubinat.  La  cse 

Sources  Serres  purgatives.  .  50 
btles  9-50 

Schweppe's,  de  Londres.  La  doz 

Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1-35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier.                                   La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy.  La  cse 

Celestins,  Grande  Grille,  Hdpital, 

Hauterive  10.00 

Principale  7.00 

La  Capitale,  50s  7.50 

Sanitas,  50s  8.00 

1-2-lOOs  9.50 

Splits  100s  7.50 

Vichy  La. cse 

Source  St-Charles   8.0'0 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre                              La  cse 
Source  St-George  8.00 

Bassin  de  Vichy 

Source  St-Louis  8.00 

Vittel  La  Cse 

Grande  Source   10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet.  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges..  ..  1',.50 
Marque  'Clef,  C'ses  Vertes..  ..  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons  vieux   9.50 

Au  gallon  de  3.05  @  3.20 

John  de  Kuyper  &  Son  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunesi   ..  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gafllon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "  Imperial  "  La  cse 

Rouges  ...  ..  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthiervllle  La  cse 

Croix  Rouge.  Caisses  Rouges..  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 


J.  J.  Melchers  La  cse 

Honey  Suckle,  Cruch  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Cruch.  pierre  .  .  9.00 
P.  Melchers  .  La  cse 

Juniper  Tree.  Caisses  Rouges..  .  .  9.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Vertes.  .  .  .  4.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Violettes.  .  .  2.25 

Au  gallon,  i  Casks  3.00 

Au  gallon.  Octaves  3.05 

Au  gallon,  i  Octaves  3.10 

Netherland's  Steam  Distillery  Co.  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   2.50 

Cruchons  verre — 12s    2§  gals.  .  10.50 
Cruchons  verre  —  24s    'l$  gals.  .  11.50 
Cruchons  verre  —  12s    5    gals.  .  17.50 
J.  &  W.  Nicholson  &  Co.,  London,  G.  B. 

La  cse 

Old  Tom   '..  8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet  La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.75 

Old  John  La  cse 

Caisses  Rouges   9.7-t 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Pony,  24   4.50 

Pollen  &  Zoon  La  cse 

Caisses  Rouges   10.50 

Caisses  Vertes   5.00 

Caisses  Pony  de  12  et  24   5.00 

Au  gallon  3.00  @  3.2E 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  La  cse 

Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1  1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  11-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3  1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15   Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  5.25 
Bleues,  2  gallons,  12  Bout.  6.20 
Jaunes,  3  1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 

Wynand-Fockink.  La  cse 

12  Cruchons  10.00 

12  BouteiMes   9.50 

LAGERS 

Beauport.  La  doz 

Pts.  2  doz  a  la  caisse  60 

Splits  4  doz  a  la  caisse   35 

Miller  Brewing  Co.  Le  Brl. 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

LIQUEURS  FRANCAISES 

Benedictine                               qts.  pts. 

12  litres                               19.50  21.00 

Briand  &  Jaquet.  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Mente   9.00 

Curacao  Orange   "  9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.00 

Marie  Brizard  &  Roger,  fondee  1755. 

Anisette   13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc   12.50 

Marasquin   13.00 

Kummel,  Superfin   12.00 

Kummel  Crystallise   12.50 

Green  Peppermint   13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche   13.00 

Cherry  Cordial   12.00 

Cherry  Brandy   12.00 

Blackberry  Brandy   12.00 

Kirsch   11.00 

Bitter  Triple   12.00 

Liqueurs  assorties   13.00 

Creme  de  Menthe  Verte   13.00 

Orftme  de  Moka   13.00 

Creme  de  Cassis   13.00 
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Oreme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  12.00 

F.  Cazanove,  Bordeaux. 
Liqueurs  du  Pere  Kermann 

Jaune  qts  14.25 

Jaune  pts  16.75 

Verte  pts  16.75 

Peppermint   11.25 

Anisette  11.25 

Curacao  Rouge  qts  13.25 

Curacao  Rouge.   Its  14.00 

Maraschino   11.00 

Kummel  Cristallise   12.75 

Cherry  Brandy   13.50 

Creme  de  Prunelles   17. 2 3 

Creme  de  Cacao   14.00 

Creme  de  Menthe  verte   11.00 

Cremes  assorties   12.00 

Punch  au  Rhum  11.50 

Creme  de  cassis   10.00 

Cordlales  assortis  12.00 

Kirsoh  Cazanove   13.25 

Kirsch  Figeroux   10.50 

Absinthe  Regnier   13.25 

Absinthe  Figeroux   12.00 

Rhum  Stei,uce   14.50 

Rhum  Kingston   11.75 

Bitter  Figeroux   9.00 

Vermouth   ...   .   .   . .   .  11.00 

Sirop  de  Grenadine   8.00 

Creme  de  Mandarines   13.50 

Creme  de  Fine  Champagne.  .  .  12.50 

Delizy  &  Doistan  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kuimmel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  .6.00 

Liqueur  verte   16. uO  17.00 

Alex  Droz  &  Cie.  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupuy.  qts.  pts. 

Maraschino  12.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils.  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Chesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

J.  Gallifet  &  Cie.  La  cse 

Anisette  Libre  12  13.00 

Creme  de  Cacao  ..  ..  Litre  12  14.00 
Creme  de  Cassis  ..  ..  Litre  12  13.00 
Creme  Fine  Champagne  Litre  12 
Oreme  Peppermint..  ..  Litre  12  13.00 
Eau  de  Vie  Damtzick..  Litre  12  14.00 
Fine  Prunelle  ....  Stone  jar  12  14.00 

Kirsch  vieux  Litre  12  13.00 

Kummel   £  Libre  12  11.00 

Liqueur  jaune   Litre  12  14.00 

Liqueur  jaune  ..  ..  i  Libre  24  15.00 

Liqueur  verte   Litre  12  14.50 

Liqueur  verte  $    Litre  12  15.50 

N'Importe  quoi  Libre  12  12.50 

Gaston  Gaudin  Fils.  La  cse 

Cherry  Brandy  qts.  6.50 

Cherry  Whiskey  qbs.  6.50 

Blackberry  Brandy  qts.  6.50 

Apricot  Brandy  qts.  6.50 

Liqueur  des  Peres  Chartreux  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  24/2"  24.50 

Liqueur  Verte  12    "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 


Jules  Lamothe.  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Melrose  Drover  Ltd. 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic   Mugnier.  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy..  ..   11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit.  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel    12.00 

Tournil  &  Fleury.  qts.  pts. 

Anisette  8.40 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Chartreuse  St-Denis 

Verte  10.50  1.1.50 

Jaune  10.50  11.50 

Pollen  &  Zoon 

Anisette  9.00 

Curacao  12.00  13.00 

Kummel  12.00 

Persico  ..   10.50 

Parfait  Amour  10.50 

Creme  de  Menthe  10.50 

Creme  de  Vanille  10.50 

G.  Terrand. 

Petite  Chartreuse  18.00  19.00 

Gabriel  Viard,  Troyes,  France. 

12  24/2 
litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  1'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 

Cassis  Imperator  20.'C0  22.00 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vanille   20.00    22  0  j 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flacons   20.00    22  00 

Curacao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 
Wilson.  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Wynand  Fockink.  qts.  pts. 

An  is  etit  e  Blanche  10. 0  0 

Creme  de  The   10.00 

Oreme  de  Vanille  10.00 

Oreme  de  Cacao  10.00 

Creme  de  Mocha  10.00 

Creme  de  Viol  ©fates   10.00 

Curacao  Orange  10.00 

Curacao  Blanc  10.00 

MADERE 

Blandy  Bros  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  ..13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co. 

Au  gallon  2.50  a.  9.00 

Manuel  Pico. 
Au  galon  3.50  a  4.50 

Rutherford  &  Browne. 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc— pale  10.00 


Mdolfo  de  Torres  y  Hermanos.  . . 

Au  gallon   de  2.50  @  5.00 

J.  Pron  &  Cie. 

Au  gallon  4.75 

MOSELLE 
Oeinhard  &  Co.  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Feist  Bros.  &  Sons.  qts.  pts. 

Zeltinger  1892..  7.25  8.25 

Braiinberger  1892..  10.50  11.50 

Berncasteler  Doctor.  .  .1889..  17.00  18.00 
"Silver  Star"  Sparkling.  ..  18.50  20.00 

Frederick  Krote.  qts.  pts. 

Sparkling   ..  ..  16.00  17.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.,  [fondee  en  1719]. 

qts.  Dts. 

Zeltinger   8.50  9.50 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Johann  Schlitz 

Winneger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

Joh.  Bapt.  Sturm. 

Sparkling  Moselle  15.50  17.50 

Sparkling  Hock  15.50  17.50 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R 

Piesporter   8.50  9.50- 

Zeltinger  9.00  1^.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

juerncastler  Doctor   16.50  17.50 

MUSCATS 

J.  Pron  &  Cie. 

Au  gallon   3.00 

OLD  TOM 

Boords.  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Club 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     .     .     .  •  .  3.00 

Cold  &  Co. 

Marque  beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial 

LoDdon  Dry  6.50 

Gordon 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood. 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

Thorne. 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Wilson 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon   2.00  @  3.00 

OPORTO 

Commendador  Feuerheerd. 

Au  gallon   $2.75  a.  $  9.00 

Caisse   16.00 

J.  W.  Burmester  La  cse 

Koyal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

White  Port  11.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Dry  Superior  18.00 
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J.  M.  Caselles  y  Tarrats 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co. 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co. 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Geo.  H.  Delaforce. 
"  Trocadero  "  qts.  la  cse.  9.00 

Robt.  Delaro  &  Co. 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Guimaraens  &  Co. 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co. 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca. 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd. 
Au  gallon  2.50  @  10.0(1 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Medal  Port  No  1  16.00 

M'edal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co. 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"  1890  "  25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons. 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens. 

Dow's  Admiral  La  cse.  16.50 

Au  gallon  2.50  @  14.00 

La  cse 

T.  Ventura  et  P;2   4.50 

Manuel  Fost;   6.50 

Garcia  Hijos   8.50 

A.  Rizat  et  Cie   2.50 

PORTER  ANGLAIS 

qts.  pts 

S.  Allsop  &  Sons  2.55  1.60 

Guinness. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 
Machen  &  Co. 

Marque  Pelican  .  ...  2.60  1.65 
Machen  &  Hudson. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger.  qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   5.00 

E.  &  J.  Burke,  qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin. 

Lion   8.00  9.^0 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Tom  &  Topsy   7.50  8.50 

Sambo   7.25  8.25 

Diamant  Noir                                La  cse 
Quarts  7.75 

Diamantin. 
Quarts  8.00 

Habitation  L'enfant  noire  [Martinique] 

La  cse 

Litres  13.00 

i  Libre  10.50 

Galibert  &  Varon,   Bordeaux,  France. 

Qts.  Pts. 

Rhum  authentique  [Kaiopa 

Habitation]  10.50  12.50 

Vieux  Rhum  [Galibert  & 

Varon]   12.00  14.00- 

VirMix    Rhum  Carmencita 

[Jamaica]  13.00  15.00 

Pour  ordres  d'importatioh,  30  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 


H.  G.  Kewney  &  Co.  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Red  Heart.  qts.  pts. 

A  la  caisse  10.50 

Navy  Reserve 
Jamaica  900 

J.  B.  Sherriff  &  Co. 

Marque  "Bell".  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Talbot  Freres.  qts.  pts. 

"Fine  Fleur  "   8.00  9.00 

"Fine  Fleur"  %  Pt   10.00 

Lilacs   7.50 

Thorne.  qts.  pts. 

Liarque  "  Lion  "  8.00 

Liquid  Sunshine  S.50 

Uncle  Tom.  La  cse 

Qts   8.00 

Flasks,  24   8.00 

Western  Glow  7.50 

SAUTERNES 

A.  Balaye  &  Cie. 

Graves  4.25  6  25 

Graves  —  au  gallon              ....  1.10 

Barton  &  Guestier.                  qts.  pts 

Haut  Sauterne  12.50  13.50 

Graves                                  6.00  7.00 

Barsac                                  8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie.                      qts.  pts. 

Graves                                  5.25  6.25 

Sauternes                              5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

J.  Dutrenit  &  Cie.                     qts.  pts. 

Graves                                  3.50  4.50 

Faure  Freres.                            qts.  pts. 

Sauterne                               4.00  5.00 

Sauterne                                5.00  6.00 

Haut  Sauterne                       8.00  9.00 

Chateau  Barsac                     6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

L.  Gaudin  &  Cie                       4.50  5.00 

A.  Guilhou  Frere  ATne  Qts. 

Sauternes   4.50 

Haut  Sauternes   6.00 

Graves  Martillac   5.00 

Jimenez  &  Lamothe.                 qts.  pts. 

Sauternes                              6.00  7.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils.       qts.  pts. 

Barsac                                  6.00  7.00 

Sauternes                              6.00  7.00 

Graves                                  6.00  ,7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem                    20.00  21.00 

A.  Lacoste  &  Fils                      qts.  pts. 

Sauterne                               3.00  4.00 

A.  Lalande  &  Cie.                    qts.  pts. 

1890  Graves                           4.80  5.80 

1888  Barsac                           5.20  6.20 

J.  Latrille  6.25  6.00 

Lecompte  &  Morel                    2.75  3.25 

Vigneau  &  Cambours                3.50  4.00 

Vigneau  &  Cambours,  Haut..  4.00  4.50 

Louis  Maignen  &  Co                 3.25  4.25 

SHERRIES 

D.  Goni  Feuerheerd. 

Au  gallon  2.00  a  $  9.00 

Caisse   16.00 

Alvarez  &  Co  au  gallon..  ..  1.25 

Blandy  Bros. 

Manzanilla  La  cse   8.50 

Amoroso  La  cse  11.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats. 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 

Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davles. 

Au  gallon   1.50  @  5.00 

Pedro  Domecq,  ..  au  gallon  1.25  @  9.00 


Manuel  Gamboa  Ramirez. 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez  La  cse  8.50 

P.  Juanito  &  Co  La  cse  6.50 

Levert  &  Schudel  —  au  gallon..  ..  1.25 

Mackenzie  &  Co.  Ltd. 
Au  gallon  1.50  @  10.00 

M.  Misa  —  au  gallon   1.50  @  6.00 

Oliva  Morez  y  Ca.                         La  cse 
Golden  Sherry  5.50 

J.  P.  Pemartin. 
Au  gallon  de  2.00  @  15.00 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Amontillado     .  .  La  cse  16.00 

Manzanilla    .     .    .  .  La  cse  13.00 

Olorozo     .     .     .     .  La  cse  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.60 

Sauchez  Hermanos  La  cse  4.50 

Sanchez,  Romate,  Hermanos. 

Royal  La  cse....  5.00 

Favorita  La  cse....  6.00 

Club  -  -  1870  La  cse....  9.00 

Amontillado  La  cse....  12.00 

Orange.  La  cse....  8.00 

Au  gallon  1.50  @  5.00 

Sandeman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 

Pale  Dry  La  cse.  12.00 

Montilla  Fino,  very  dry.  La  cse.  12.00 

"Club"  La  cse.  18.00 

Selected  Old  La  cse.  36.00 

"  Jubilee  "  La  cse.  60.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sobrinos  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca. 
Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co. 

Au  gallon  de  1.25  @  C.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara. 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

TARRAGONES 
Bonsom  &  Cie. 

Au  gallon   85c  a  1.20  • 

VERMOUTH  La  cse 

Cte  Chazalette  &  Co.  .  ...  7.00 
E.  Martinazzi  &  Co.  [Italian]  ....  6.50 

Martini  et  Rossi   (Italien)..  7.50 

Noilly,  Pratt  &  Co  7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  ..  ritalien]..  6.75 

VINS  DE  PORTO 
Wiese  &  Krohn,  Oporto,  Portugal. 

Tinto  Novo   No  1   ..    ..   gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  2  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  2.50 

Caisse  12  qts   7.50 

Particular  gaillon  3.00 

Invalid  Port   cse  12  qts.  8.00 

Pour  les  grandes  marques,  s'adresser 

aux  agents. 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  La  Cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon    ........  1.20 

Cold  &  Co   4.00 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

'Nierstein   8.50  9.60 

Rudesheim   15.50  16.50 

Liebfraumilch  17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Job.  anwesiberg  25.00 

Steinwein  [cruichons]  11.00'  12.00 

Sparkling  Hock  17.50  19.00 

Feist  Bros.  &  Sons.  qts. 

Laubenheimer   1893..  6.75 

Niersteiner   1893..  7.00 

Rudesheimer   1893..  9.75 

Hochheimer   1893..  10.50 

Orignal  Liebfraumilch.  .  .  1893..  12.50 
Steinwein  in  Bocksbeutel...  1893..  12.50 
Rauenthal,  own  growth...  1893..  14.50 
Pints:  $1.00  extra  la  cse. 
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Frederick  Krote  qts.  pts. 

Laubenheimer   5.75  6.75 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 
Kock,  Lauteren  &  Co.,     fondee  en  1719. 

qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels... ..11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hoeheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Johann  Schlitz. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer  6.50  

Laubenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  

Hochheimberg  9.50   

Johannisberg.  ..  15.00  

Joh.  Bapt.  Sturm. 

Winninger   6.75  7.75 

Niersteiner   7.75  8.75 

Hockheimer  9.00  10.00 

Rudesheimer  9.00  10.00 

Liebfraumilch  14.00  15.00 

Rudesheimer  Berg  15.50  16.50 

i3.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R 

Laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   la.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Biquina  8.00 

Castro.  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet.  La  cse 

Litres  12.00 

Red-Heart   9.00 

Vin   Mariani  10.00 

Vin  St-Michel   8.50 

Vin  Vial  .  .  12.50 

Vino  Don  Lorenzo   7.00 

Violet  Freres,  Byrrh  Wine. 

Litres  •  11.00 

La  bouteille   1.00 

Wilson's  Invalid's  Port   8.00 


WHISKEYS  CAN ADI ENS 


La 


Owl  Brand  Rye. 

Screw  top,  16  flasks  

Screw  top,  24  flasks  

Screw  top,  48  flasks   

Glass  stop,  24  flasks  

Glass  stop,  48  flasks  

Perfection  Brand  Rye. 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  .. 

Rock  &  Rye  12  qts, 

Rock  &  Rye  24  flks 

Monopole  Rye. 

Quarts  

16  flasks  -  

24  flasks  

32  flasks  

48  flasks  


cse 

6.00 
6.i5 
7.25 
6.50 
7.50 


6.50 
7.00 

8.00 

7.00 
7.50 
6.50 
8.00 
9.00 

Parker's.          High  Wines  50.  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  1-2  quarts   3.95 

Quantites,  moindres   4.00 

Recreation 
Flasks   ..    ..  8.00 


Quarts  ;  

Imp.  Flasks  Qts. 

Imp.  Flasks  Pts. 

Imp.  Flasks  \  Pts. 

Red  Selter  1895  La 

Quarts  

Special  Quarts  

Special  Imp.  Pints  

Special  Imp.  1-2  Pints  

Special  Flasks  


5.00 
7.00 
5.50 
6.00 
cse 
8.00 
7.00 
9.50 
8.00 
8.00 

Royal  Rye  La  cse 

Quarts  7.00 

16  flasks  7.60 

32  ifilasks  8.00 

48  flasks  8.50. 

Creme  de  Menthe   "  90.00 

Shield  Rye  La  cse 

Quarts  6.00 

16  flasks  6.50 

32  flasks  7.00 

48  half  flasks  7.50 

Jos.  E.  Seagram.  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 


Hiram  Walker  &  Sons. 

Canadian  Club,  5  years  old.  qts. 

Canadian  Club..  .  .  Flasks,  16s. 

( 'anadian  Club.   .  $  Flasks,  32s. 

Imperial   qts. 

Imperial  Flasks  16s. 

Imperial  }  Flasks  32s. 


Canadian  Club — 5  years  old. 

Imperial  

Rye  25U.  P..  .. 

Malt  25  U.  P..  .. 


Wilson 

Empire  Rye   qts. . 

Empire  Rye  flasks. . 

Empire  Rye   }  flasks. . 

Liquid  Sunshine  7.00 

Moonlight  qts. 

Moonlight  Flasks  16s. 

Moonlight  Flasks  32s. 

Moonlight  Flasks  36s. 

Moonlight  Flasks  64s. 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd. 
Recreation1 

12  Bout.  Rondes  qts. 

Flks  Imp.  qts. 

Flks  Imp.  pts. 

Flks  Imp.  i  qts. 

Flks   Travellers 


12 
16 
32 
36 


Canada  Whiskey 

12  Bout.  Rondes   qts. 

20  Flks  Imp.  pts. 

32  Flks  Imp.  J  pts. 

60  Flks  Imp.  I  pts. 

Red  Letter 

12  Bout.  Rondes   qts. 


La  cse 

.  9.00 
.  9.50 
.  10.00 
.  7.50 
.  8.00 
.  8.50 
au  gal. 
.  3.60 
.  2.90 
.  2.25 
.  2.25 
La  cse 
8.00 
9.00 
10.00 
9.00 
.  6.00 
.  6.50 
.  7.00 
.  7.25 
.  8.00 

La  cse 

5.00 
7.00 
5.50 
6.00 
6.00 

La  cse 
7.00 
8.50 
8.00' 
8.00 

La  cse 
8.00 


Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H.  Corby  Distillery  Co.  La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Corby's  Canadian  Rye, ....  qts  5.40 
Corby's  Canadian  Rye,  Flasks 

32s  

Corby's  Whiskey  Blanc  .  .  qts. 

WHISKEY  ECOSSAIS 
James  Ainslie  &  Co.  i  cse 

O'Gilvie,  quarts   7.00 

O'GIlvie,  24  flasks   7.75 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50 
Ainslie,  White  label   9.75 


6.00 

5.50 


5  cees 
6.75 
50 


Ainslie,  Special  10.50  .... 

Ainslie,  Extra  Special  12.50   

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00   

John  Begg  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben. 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 
Balmoral. 

Quarts   7.50 

Pts   8.50 

24  flasks   8.50 

12  Imp.  Flasks   11.00 

24  Imp.  1-2  flasks  11.50 

Au  gallon..  ..  6a  7  0.  P.. .  3.90  @  4.25 

Bulloch,  Lade  &  Co.  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Burns,  Leslie  &  Co. 
Gleneil  qts..  6.00 

Peter  Dawson  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.  La  cse 

Dominion  Blend   qts.  8.75 

"Special"  qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Roderick  Dhu  La  cse 

Quarts   9. 50 

Alex.  Ferguson  &  Co.,  Glasgow,  Ecosse. 

La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans 

d'age  10.00 

K.  T.  [la  marque  la  plus  popu- 
late]   9.50 

Graham,  Davy  &  Co.  La  cse 

Loch  Carron  qts..  6.50 

Greenless  Bros.  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts,.  12.00 

Griffiths,  McAllister  &  Co. 
Bonnie  Doon 

1  caisise  10.25 

'5  'caiss'es   9.75 

10  oaissies   9.50 

Glenfinnart 

1  caisise.  10.75 

5  caisses  10.50 

10  caisses  10.00 

Haig  &  Haig  La  cse 

  9.50 

 15.00 

Liqueur  16.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

J.  &  R.  Harvey.  La  cse 

R.  O.  S  12.50 

Fitz  James  10.00 

Hunting  Stewart   9.00 

Jubilee..    ..   8.50 

Old  Scotch   7.50 

Au  gallon   3  65  @  5.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.  La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 
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D.  Heilbron  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  7.50 

King's  Liqueur  qts..  10.00 

John  Hopkins  &  Co.  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

Melrose,  Drover  &  Co.  Legal 

1  fitoile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.50 

4  6t.n  •   4.75 

5  etoiles   5.00 

Mitchell  Bros.  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks..  10.50 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Oval  Flks. 

qts..  11.25 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 
Grey,  Beard  12  jars.  Imp.  qts..  12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9-50 

Robert  Dale,  12  qts  ]  5.00 

Au  gal- 
Old  Scotch  Proof  Quarts.  3.50 

Heather  Dew  Proof  .  ..  Quarts.  3.65 
Special  Res.  Scotch  Proof.  Qts.  4.00 
Special  Res.  15  U.  P.  . .  Quarts.  3.50 
Extra  Spec.  Liqueur  Proof.  Qts.  4.75 

Wallace  Moir, 

Imperial  Quarts  "••  12.00 

Hugh  McAdam  &  Co.  La  cse 

Imp.  Oval  qts   7.50 

Ord.  Oval  qts   5.50 

Ord.  Oval  pts   6-50 

24  Flasks,  Stoppers   6.50 

48  I  Flasks,  Stoppers    7.50 

Hugh  McAdam  &  Co. 
32  Flasks,  stoppers   7.00 

Alex.  McArthur  &  Co. 

Quarts  7.50 

Flasks  8-50 

Imp.  Quarts  11-0° 

D.  P.  McDonald  &  Sons.  La  cse 

Long  John,  extra  quality  10.00 

Long  John,  exhibition  12.50 

James  McNeil.  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints  7.00 

24  flasks,  Screw  totp  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48J  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois,  25c.  en  moims. 

Red  Cross.  La  cse 

Quarts  6.25 

24  Flasks  6.75 

48  1-2  Flasks  7.75 


John  Robertson  &  Son  Le  gal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5 — Old  Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8 — Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  7.50 

Robertson,  Sanderson  &  Co. 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"  Glenleith "        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"  Glenleith  "       15  U.  P.     le  gal.  4.00 
"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

Ian  McPherson  legal 

Craigdhu  10  O.  P. . . .  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  O.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P....  3.75 

Ross  Glen.  La  cse 

12  Quarts   6.75 

32  Square  Flasks   8.50 

48  Square  Flasks   8.00 

12  Imp.  Quart.  ..  Oval  Flasks....  10.50 
24  Imp.  Pint.  ...  Oval  Flasks....  11.00 
48  Imp.  i  Pint  ..   Oval  Flasks. .. .  12.50 

Royal  Lochnagar  La  cse 

0   9.50 

OOO   10.00 

Scotch  Marchant  La  cse 

Special  Old  Highland  Whisky.  .  10.00 

par  5  caisses   9.75 

par  10  caisses   9.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Whisky  Ecossais 
Strathcona  9.50 

Stuart,  Campbell,  &  Co. 

Quarts    ,  ,  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 


John  Walker  &  Sons.  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson.  La  cse 

Brae-Mar  qts   8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar.  }  flasks....  10.00 

Wright  &  Greig.         ..  La  cse 

Premier.  . .   12.00 

Grand  Liqueur  20.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke.  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Pat  Fagan  &  Co.  La  cse 
Quarts   8.50 

Findlater.  La  cse 

A  1   9.50 

D.  W.  D.  La  cse 

1  Shamrock   9.75 

3  Shamrocks  10.75 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.  La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old  32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

Janishannon   1.50 

John  Jameson  &  Son.  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 

William  Jameson.  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

McConnell's 

★  Qts.  9.00 

+★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.  La  cse 

Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Spec.  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  9.00 
Cruiskeen  Lawn  jars,  Impl.  Qts.  12.50 
Aussi  flasks  et  1^2  flasks  a  avance 

ordinaire. 

Au  gal. 

Old  Irish  Quarts  3.65 

Special  Irish  Quarts  4.75 

Wm.  O'Borne  &  Sons 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

Old  Bushmill.  La  cse 

★   9.56 

*★*   12.00 

Special  Malt  10.50 

George  Roe  &  Co.  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

St-Kevin  La  cse.  8.00 

Kilkenny  La  cse.  6.50 


LA  DISCIPLINE    DANS    LE  MAGASIN 

Faites  attention  a  ce  que  vous  faites 
et  a  ce  que  vous  dites  dans  le  magasin 
en  presence  de  vos  commis.  Donnez  le 
bon  exemple.  Le  marchand  qui  ne  sur 
veille  pas  son  langage  et  ses  actions  no 
recevra  pas,  de  la  part  de  ses  commis, 
les  marques  de  respect  auxquelles  il  i 
droit;  dans  la  plupart  des  cas,  les  commis 
snivront  son  exemple  et  ne  prendront  pa-; 
garde  a  ce  qu'ils  disent  ni  a  ce  qu'ils 
font  en  servant  la  clientele.  Exigez  tou- 
jours  un  langage  respectueux  de  la  paTt 
de  vos  commis,  quand  lis  vous  adressent 
la  parole. 

Cela  sonne  mal  d'entendre  un  commis 


appeler,  en  criant,  le  proprietaire,  du  fond 
du  magasin,  quand  il  desire  que  ce  der- 
nier d6bate  une  question  avec  un  client. 
Faites  comprendre  au  commis  qu'il  doit 
venir  vous  trouver  et  se  rapprocher  as- 
sez  de  vous  pour  n'avoir  pas  a  elever  la 
voix. 

Nous  avons  souvent  entendu  un  com- 
mis desirant  la  presence  de  son  patron, 
l'appeler  de  la  facon  suivante  :  "  Dites. 
Bill,  venez  done  ici  s'il  vous  plait".  Ce 
genre  d'appel  cree  une  mauvaise  impres- 
sion. Dites  bien  a.  vos  employes  qu'il.s 
devront  vous  appeler  M.  Un  Tel  et  non 
crier  ap:es  vous.  Quand  lis  auront  b=- 
soin  de  vous.    Oela  peut  etre  obtenu  fa- 


oilement,  si  le  chef  de  J'etablissement 
parle  a  ses  employes  en  leur  disant  : 
M.  Un  Tel.  Cette  forme  de  polites.se 
empeche  aussi  le  dSveloppement  d'une 
frmiliarite  deplacee  entre  un  marchand 
et  ses  commis. 

Nous  ne  voulons  pas  dire  qu'un  pa- 
tron doive  se  montrer  arrogant  et  trai- 
ter  de  haut  ses  commis.  II  doit  les  trai- 
ter  avec  bienveillance,  mais  fermete 
Les  employes  respecteront  davantage 
leur  patron  et  celui-ci  aura  une  discipline 
meilleure  dans  son  magasin;  il  aura, 
dans  la  'communaute,  la  reputation  d'un 
marchand  capable,  ayant  de  la  dignite 
de  caractere. 
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LETTRE  DE  LA  HAVANE 

Notre  correspondant  de  la  Havane  nous 
ecrit  a  la  date  du  12  decembre  : 
Monsieur  l'editeur  de  "Liqueurs  et  Ta- 
bacs",  Montreal 

Cher  monsieur:  — 

D'apres  les  nouvelles  recues  des  diffe- 
rents  districts  de  la  culture  du  tabac  dans 
l'ile  de  Cuba,  les  plantations,  par  leur  su- 
perbe  apparence  et  la  splendide  croissan- 
ce  des  plants,  meritent  une  visite.  La 
beaute  des  plantations  fait  que  tout  le 
monde  oublie  presque  les  desagrements 
des  deux  derniers  mois,  quand  on  voit 
la  vigueur  des  plants  et  leur  apparence 
de  vie. 

Si,  dans  le  present  mois,  les  nuages 
veulent  nous  faire  un  cadeau  de  Noel, 
sous  forme  de  pluie,  pour  une  journee 
seulement,  nous  pourrons  nous  conside- 
rer  comme  certains  d'obtenir  une  forte 
recolte  sous  le  -rapport  du  nombre  de  bal- 
les,  de  meme  qu'au  point  de  vue  de  la  qua- 
lite. 

De  toutes  facons  ,1a  prochaine  recolte 
sera,  a  en  juger  d'apres  les  plantations 
existantes,  d'une  forte  production,  double 
probablement  de  celle  de  l'annee  derniere, 
ce  qui  est  d'ailleurs  a  desirer. 

Chacun  des  mois  passes  confirme,  de 
maniere  a  ne  laisser  aucun  doute,  car  les 
chiffres  sont  d'une  logique  irrefutable,  le 
fait  que  cette  annee  a  ete,  et  est  un  pro- 
gres  constant  au  point  de  vue  de  l'indus- 
trie  du  tabac. 

Ce  progres  que  nous  remarquons  dans 
l'industrie  du  tabac  est  tres  naturel.  On 
le  constate  par  la  grande  consommation 
signalee  dans  les  statistiques  publiees  re- 
lativement  aux  cigares  faits  a  Cuba,  et 
exportes. 

Depuis  le  ler  janvier  jusqu'au  30  no- 
vembre  190G,  nous  avons  exporte  dans  les 
differents  marches  du  monde,  235,404,493 
cigares,  contre  212,640,801  cigares  expor- 
ted dans  la  meme  periode  de  1905.  II  en 
resulte  une  augmentation,  pour  Importa- 
tion des  onze  mois  passes  de  cette  annee, 
de  22,763,092  cigares. 

Parmi  les  pays  qui  ont  le  plus  augmen- 
ts leur  importation,  je  mentionnerai  les 
Etats-Unis,  qui  ont  pris  de  nous,  durant 
les  onze  mois  allant  de  janvier  a  novem- 
bre  190G,  l'important  total  de  72,070,407 
cigares,  contre  60,401,140  cigares  qu'ils 


ont  importes  dans  les  meme  mois  de  1905. 
II  en  resulte  en  consequence  une  augmen- 
tation de  11,669,267  cigares  en  faveur  de 
notre  exportation  de  1906. 

Les  chiffres  ci-dessus  seront  considera- 
blement  augmented  a  la  fin  de  ce  mois, 
en  raison  des  ordres  speciaux  recus  des 
Etats-Unis  et  du  Canada,  pour  expedi- 
tions une  semaine  avant  Noel  et  le  Jour 
de  l'An. 

Les  manufactures  independantes  et 
quelques-unes  de  oelles  du  trust  n'auront 
pas  sulfisamment  de  temps,  je  le  crains, 
pour  remplir  les  ordres  deja  recus  et  dont 
l'expedition  est  attendue. 

Les  premieres  travaillent  a  toute  leur 
capacite.  Citons:  "Romeo  &  Julieta",  de 
R.  Arguelles  &  Co.;  "La  Escepcion"  de 
Vda.  de  J.  Xener;  "Flor  de  Tabacas  Par- 
tagas",  de  Cifuentes  Fernandez  &  Co.; 
"El  Eden"  de  C.  Lopes  &  Co.;  "Castane- 
da",  de  Tiburcio  Oastaneda;  "Por  Larra- 
naga",  de  Antonia  Lopez  ;  "Ramon  Allo- 
nes",  de  Rabell  Costa  Vales  &  Co.;  "El 
Modelo  de  Cuba,"  de  Real  Allones  &  Co.; 
"High  Life",  de"R»fael  Ga.  Marques;  "El 
Sol,"  de  Behrens  &  Co.;  "Lord  Beacons- 
field",  de  S.  Alvarez  &  Co.;  "La  Diligen- 
cia,"  de  Moreda  &  Co.;  "El  Rey  del  Mun- 
do,"  de  Diaz  Herm  &  Co.;  "Guardian,"  de 
R.  Fernandez  &  Co.;   "Ell  Credito',,  de 
Calixto  Mauri;  "Redencion",  de  Fernan- 
des  Riveiro  &  Co.;  "La  Sirena",  de  Ma- 
nuel Rodriguez;  "La  Capitana",  de  Juan 
Chao;   "Flor  de  Alvarez,"  de  Jose  Alva- 
rez; "La  Miel,"  de  Diaz  y  Valdes;  "H.  Up- 
mann  &  Co,"  du  meme  nom;  "La  Belin- 
da", de  Lopez  &  Co. ;  "Flor  de  P.  A.  Esta- 
nillo,"  de  F.  Rodriguez  &  Co.;  "Antilla 
Cubana',,  de  Suavedra  &  Bros.;  "Flor  de 
Puro  Habano",  de  Antonio  Villamil;  "Flor 
de  Benito  Suarez",  du  meme  nom;  "El 
Cropusculo",  de  J.  F.  Rocha  &  Co.;  "El 
Ecuador,"  de  Nicolas  Roig;  "Flor  de  Al- 
berto P.  Reinoso",  du  meme  nom. 

Parmi  les  marques  du  trust:  "La  Inti- 
midad",  "Manuel  Go.  Alonso",  "El  Agui- 
la",  Henry  Clay  &  Bock  Co.;  H.  de  Ca- 
banas &  Carvajal,;  "Flor  de  J.  S.  Mu- 
rias  &  Co.";  "La  Rosa  de  Santiago",  Vil- 
lar  y  Villar. 


OUVRAGES    SUR    LE  TABAC 

L'Institut  Royal  Experimental  des  Ta- 
bacs  de  Scafati,  Italie,  vient  de  publier 
trois  volumes  vraiment  remarquables  et 


dignes  en  tous  points  de  trouver  une  pla- 
ce d'honneur  dans  la  bibliotheque  de  tous 
ceux  qui  s'interessent  a  la  culture  et  a 
l'industrie  du  tabac. 

Un  volume  est  consacre  au-x  varietes 
typiques  du  tabac  (Nicotina  Tabacum 
L.)  il  est  dti  a  la  plume  du  Dr  G.  Emilio 
Anastasia,  expert  de  l'lnstitut  Royal  Ex- 
perimental de  Scafati. 

Les  deux  autres  volumes,  dont  l'au- 
teur  est  le  Dr  Achille  Splendore,  forment 
un  ouvrage  qui  donne  un  Resume  descrip- 
tif  et  riconographie  des  semences  du  gen- 
.re  Niootiana;  le  ler  volume  donne  les 
descriptions  et  le  2e  volume  est  consacre 
a  l'illustration  des  semences  de  toute  pro- 
venance. 

Oes  trois  volumes  sont  d'une  execution 
typographique  irreprochable  et  les  illus- 
trations qui  abondent  dans  deux  des  vo- 
lumes sont  vraiment  splendides. 

L'Institut  Experimental  de  Scafati, dans 
le  but  de  completer  sa  collection  d'echan- 
tillons,  demande  de  petites  quantites  de 
graines  des  races  de  tabac  des  diverses 
regions  de  culture  avec  le  nom  bien  exact 
des  graines,  du  lieu  de  provenance  et  de 
1 'usage  des  planites.  Contre  cet  envoi  les 
publications  de  l'lnstitut  seraient  adres- 
sees  a  l'expediteur. 

Nous  ne  doutons  pas  que  dans  le  nom- 
bre de  nos  lecteurs,  il  s'en  trouvera  plu- 
sieurs  qui,  aussi'bien  dans  l'interet  ge- 
neral que  dans  celui  de  l'lnstitut  et  le 
leur  propre,  repondront  au  desir  exprime 
par  l'lnstitut  Royal  Experimental  des  Ta- 
bacs  de  Scafati. 

FORTE   RECOLTE   DE  TABAC 

On  estime  que  les  cultivateurs  du  comte 
de  Leamington,  Ontario,  retireront  au 
moins  $200,000  de  la  recolte  du  tabac  de 
1906.  Cette  recolte  est  forte  et,  bien  que 
le  prix  de  ce  tabac  soit  exceptionnellement 
bas,  certains  cultivateurs  s'attendent  a 
retirer  plus  de  $100  par  acre  de  terre 
plantee  en  tabac. 

L'EVOLUTION  DE  LA  CIGARETTE 

Le  journal  "Cigar  and  Tobacco  World", 
qui  parait  en  Angleterre,  publie  l'article 
suivant  sur  l'histoire  de  la  cigarette. 
Bien  que  cette  histoire  concerne  surtout 
le  marche  anglais,  elle  contient  des  rem 
seignements  intgressants  pour  les  lec- 
teurs de  "Liqueurs  &  Tabacs". 
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I]  n'existe  probatolement  pas  beaucoup 
de  marchands  de  tabac  qui  pourraient  se 
rappeler  l'epoque  ou  la  vente  des  ciga- 
rettes etait  une  quantite  negligeable  ; 
mais,  c*est  un  fait  ique  vers  l'annee  1W 
il  etait  ties  rare  de  voir  quelqu'un  furner 
une  cigarette  en  Angleterre,  sauf  un 
Stranger,  un  homme  'qui  avait  vecu  long- 
terr.ps  dans  un  pays  ou  c'etait  1'habitude 
d  en  fumer,  ou  de  jeunes  gens  qui  fai- 
saient  leur  premier  essai  du  tabac.  L'au- 
teur  de  cet  article  a  entendu  plus  d'une 
fois  d'anciens  commercants  dire  qu'alors 
cette  halbitude  n'Stait  pas  considerse 
comme  de  bonne  societe,  et  plus  tard, 
que  c'etait  une  vogue  qui  ne  durerait 
pas  longtemps.  Mais  dans  quelle  situa- 
tion se  trouve  ce  commerce  aujourd'hui? 
II  est  devenu  une  des  branches  les  plus 
importantes  du  commerce  du  tabac  et 
quand  on  considere  le  nombre  de  ciga- 
rettes fumees,  c'est  la  ibranche  la  (plus 
importante.  Depuis  les  personnes  de 
sang  royal,  jusqu'au  gamin  des  rues,  en 
passant  par  toutes  les  categories  de  la 
population,  chaque  age  fournit  ses  con- 
sommateurs  de  la  petite  cigarette  fasei- 
n  ante. 

Depuis  une  quarantaine  d'annees,  ja 
consommation  de  la  cigarette  a  passe 
des  centaines  aux  millions,  et  la  plus 
grande  partie  de  ces  cigarettes  sont  fai- 
tes  en  Angleterre,  ou  leur  fabrication 
donne  de  l'emploi,  non  seuiement  a  des 
milliers  de  fabricants  de  cigarettes,  mais 
aussi  a  des  ouvriers  dont  le  commerce 
est  etranger  a  cette  fabrication,  tels  que 
les  imprimeurs,  les  fabricants  de  bpites, 
etc. 

Les  premieres  cigarettes 

Les  premieres  cigarettes  se  compo- 
saient  d'un  cylindre  de  papier  (brun,  imi 
tant  la  feuille  de  tabac,  long  de  2% 
pouces  et  rempli  de  tabac  en  miettes;  le 
papier  etait  replie  sur  lui-meme  a  un  des 
bouts,  et  portait  a  l'autre  extremite  un 
fume-cigarette  en  roseau.  Plus  tard,  le 
rr.orceau  de  roseau  fut  remplace  par  un 
tube  en  verre  fait  de  maniere  a  arreter 
le  jus  de  tabac  et  a  l'empecher  d'entrer 
dans  la  bouche;  cette  cigarette  etait 
connue  sous  le  nom  de  cigarette  "Crys- 
tal". Un  perfectionnement  plus  grand 
consista  en  un  fume-cigarette  en  Carton, 
dont  l'interieur  etait  en  spirale,  avec  un 
filtre  en  laine  de  coton.  Le  tabac  turc 
cut  alors  la  vogue,  et  etant  coupe  en 
longs  filaments,  les  cigarettes  pouvaient 
avoir  une  extremite  ouverte,  elles  ne  lais- 
saient  pas  tomber  la  cendre,  elles  ne 
laissaient  pas  echapper  d'etincelles,  com- 
me les  cigarettes  faites  de  taJbac  en 
miettes.  Natureilement,  le  tabac  turc 
•etait  et  est  encore  dispendieux;  aussi 
la  consommation  en  etait-elle  limitee  a 
ceux  qui  avaient  le  moyen  de  payer  le 
prix  derr.ande  pour  ce  tabac. 

Les  cigarettes  importees  etaient  les 
"Guatemala"  et  les  "Havana".    Les  pre 


mieres  venaient  de  .I'Amerique  du  Sri  1. 
elles  etaient  faites  de  la  feuille  de  taba? 
indigene  cassee  en  morceaux  et  roule? 
dans  des  enveloppes  d'epis  de  mais,  au 
lieu  de  ,papier;  le  paquet  de  vingt  ciga- 
rettes etait  en  outre  enveloppe  dans  une 
de  ces  envloppes  d'epis.  Les  "Havana" 
etaient  faites  de  dechets  de  cigares  con- 
nus  sous  le  nom  de  "picadura",  roules 
dans  un  papier  plutot  grossier.  Ce  pa- 
pier etait  replie  sur  lui-meme  a  chaque 
extremite  et  'les  cigarettes  etaient  ega- 
lerr.ent  en  paquets  de  '20',  mais  envelop- 
pees  dans  un  papier  portant  l'empreinte 
du  fabricant.  Ces  deux  varietes  de  ciga- 
rettes exigeaient  qu'on  les  roulat  de  nou- 
veau  avant  de  les  fumer,  car  leur  enve- 
loppe n 'etait  pas  gommee  et  n'etait  fixee 
que  ,par  le  simple  pliage  des  extremites; 
il  fallait  done  les  tenir  entre  les  doigts 
pendant  qu'on  les  fumait,  sans  cela,  elles 
so  defaisaient.  Un  tel  passe-temps  ne 
faisait  pas  1'affaire  des  Anglais  pratiques. 

Les  cigarettes  La  Ferme  etaient  origi- 
nates de  Moscou,  mais  etaient  aussi  fa- 
briquees  dans  une  succursale  de  Dresde; 
ces  cigarettes  etaient  bien  connues  et 
tres  employees  en  Russie  et  en  Allema- 
gne  quelques  annees  avant  leur  introduc- 
tion a  Londres,  en  1865,  ville  dans  la- 
qnelle  elles  furent  immediatement  ap- 
preciees.  Au  contraire  des  cigarettes 
alors  en  vogue,  en  Angleterre,  la  plupart 
des  cigarettes  La  Ferme  etaient  presque 
aussi  epaisses  que  le  cigare  ordinaire 
d'alors,  et  constituaient  un  article  .plus 
consistant  a  fumer  que  celles  qui  les 
avaient  precedees.  Ces  cigarettes  etaient 
faites  de  differentes  qualites  de  tabac 
turc  et  etaient  de  trois  forces  differen- 
tes;  la  variete  "Samsoun"  avait  un  plein 
arome.  Presque  tous  ces  genres  de  ciga- 
rettes etaient  ouvertes  aux  deux  bouts, 
avec  des  fume-cigarette  en  carton;  mais 
les  especes  les  meilleur  marche  faites 
avec  des  dechets  de  tajbac  etaient  fer- 
mees  a  l'extremite  par  laquelle  on  les  al- 
lumait.  Certaines  cigarettes  de  qualite 
superieure  n'avaieut  pas  de  fume-ciga- 
rette et  pouvaient  etre  fumees  au  moyen 
d'un  fume-cigare  ordinaire.  Toutefois,  la 
petite  cigarette  mince  devint  la  favorite, 
en  partie  parce  que  le  Prince  de  Galle?., 
aujourd'hui  roi  d'Angleterre,  avait  lance 
la  mode  de  fumer  l'espece  connue  sous 
le  nom  de  "Pheres'li".  qui  avait  un  arome 
delicat.  Ces  cigarettes  etaient  munies 
de  fume-cigarette  en  carton  et  etaient 
en  paquets  caries  de  2'5.  Le  paquet 
etait  un  carre  de  iy2  ponce  de  cote,  "e 
qui  donne  une  idee  de  la  dimension  de 
chaique  cigarette. 

Un  des  premiers  monopoles 

Pendant  dix-huit  mois  environ,  un  mar- 
chand  de  tabac  [qui  etait  aussi  un  petit 
fabricant  de  cigares]  faisait  presque 
toutes  les  affaires  en  cigarettes  "  La 
Ferme";  il  en  fournissait  aux  autres  de- 


tailleurs  et  a  quelques  maisons  de  gros. 
Mais  se  rendant  compte  qu'on  pouvait 
faire  de  fortes  affaires  la-dedans,  d'au- 
tres  marchands  se  mirent  a  en  importer; 
cela  eut  pour  resultat  de  faire  baisser  les 
prix  et  d'augmenter  la  consommation  a 
'  un  tel'  point,  que  vers  -187(2,  une  maison 
bien  connue  d'articles  de  fantaisie  s'as 
sura  le  monopole  pour  les  lies  Britanni- 
ques,  en  garantissant  une  production  d'au 
moins  i$'100,000  par  an.  C'est  une  forte 
somme,  mais  cette  maison  fit  comme 
elle  avait  promis,  pendant  une  annee  ou 
deux.  Ce  qui  devait  arriver  inevitable- 
ment  arriva:  une  imitation  des  ciga- 
rettes "La  Ferme"  fut  lancee  sur  le 
marche;  la  maison  en  question  intenta 
un  proces  a  l'agent  anglais  de  1'imita- 
teur,  et  le  perdit.  Ce  proces  fit  plus  de 
mal  que  de  bien  au  plaignant,  au  defen- 
deur  et  aux  cigarettes  et  celles-ci  furent 
mises  un  peu  de  cote  pour  d'autres  mar- 
ques ou  d'autres  habitudes. 

La    cigarette  orientale 

Nous  avons  fait  une  courte  allusion 
aux  cigarettes  turques.  Un  certain 
Theodoridi  avait  etabli  une  petite  ma- 
nufacture, environ  deux  ans  avant  que 
les  cigarettes  "La  Ferme"  fussent  con- 
nues, et  il  avait  fait  d'assez  bonnes  af- 
faires qui  plus  tard  se  developperent 
beaucoup  dans  1'article  turc.  Les  deux 
grosseurs  favorites  etaient  les  cigarettes 
bien  connues  "  Oxford  "  et  "  Cambridge  ' 
[a  cette  epoque,  il  y  avait  20  a  24  de  ces 
cigarettes  par  once,  mais  1'achat  et  la 
vente  au  poids  etaient  alors  inconnus]  ; 
ces  cigarettes  n'etaient  pas  munies  de 
fume-cigarette  et  etaient  ouvertes  a  leurs 
extremites,  de  meme  que  l'etaient  aussi 
les  "Zetland"  et  les  "Opera"  qui  portaient 
des  fume-cigarette  en  carton.  II  y  avait 
une  Ibonne  vente  de  ces  marchandises, 
car  bien  qu'elles  ne  fussent  pas  d'un 
arome  aussi  fin  que  les  meilleures  ciga- 
rettes "La  Ferme",  elles  etaient  moins 
dispendieuses,  d'une  qualite  tres  conve- 
nable,  et  plus  minces;  cette  derniere  qua- 
lification convenant  a  ceux  qui  voulaient 
ne  tirer  que  quelques  bouffees,  par  ex- 
em  pie  dans  les  entr'actes  au  theatre  ; 
en  outre,  le  gout  pour  les  cigarettes  aug- 
mentait  deja  rapidement.  D'autres 
Grecs,  a  Londres  et  a  Manchester,  se  mi- 
rent  dans  ce  commerce,  avec  plus  ou 
moins  de  succes,  mais  la  majorite  reus- 
sit  tres  bien  et  quelques-uns  parmi  eux, 
ou  leurs  successeurs,  existent  encore  et 
produisent  de  tres  ibonnes  cigarettes. 

La  tabac  Turc 

Le  marchand  ne  doit  pas  oublier  que 
lo  tabac  turc  tres  fin  est  tres  couteux 
et  tres  dispendieux  pour  les  consomm  i- 
teurs,  clients  du  magasin  ordinaire  ; 
ceux-ci  doivent  done  se  contenter  de  la 
qualite  moyenne.  Abandonnons  pour  un 
moment  le  sujet,  des  cigarettes,  afin  de 
faire  quelques  remarques  sur  le  soi-dl- 
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■sant  taibac  turc,  qui  comprend  non  settle- 
ment le  tabac  cultive  en  Tunquie  et  dans 
la  Tunquie  d'Asie,  mais  aussi  les  produits 
de  la  meme  espece  cultivee  dans  ies 
etats  sud  des  Balkans.  II  est  inutile  de 
dire  qu'il  y  -a  de  nombreuses  varietes  et 
qualities  mises  sur  le  marche  sous  des 
termes  generiques.  On  substitue  au  ve- 
ritable tabac  turc  du  taibac  provenant  de 
la  Grece,  du  Ja.pon  et  de  la  Chine,  tou-3 
d'une  couleur  tres  pale,  tres  spongieux, 
mais  bien  inferieurs  comme  arorae  a 
l'article  authentique;  en  verite,  ils  n'ont 
preaque  pas  d'arome.  Les  meilleures  ci- 
garettes turques  sont  importees  en  quan- 
tites  tres  petites,  et  en  general  par  des 
voyageurs,  pour  leur  usage  personnel 
[ceux  iqui  ne  sont  pas  marchands  peu- 
vent  payer  des  droits  sur  n'importe  iquelle 
■quan tite,  avec  une  legere  amende] ;  il 
n'est  pas  douteux  que  c'est  la  cigarette 
la  plus  delicieuse  que  Ton  puisse  se  pro 
curer.  En  Turquie,  la  concurrence  Iqui  se 
fait  pour  obtenir  la  meilleure  qualite  est 
si  vive,  que  lorsqu'un  notable  turc  met  la 
main  sur  un  paquet  de  la  bonne  sorte,  il 
ne  le  laisse  pas  sortir  de  sa  maison.mais 
fait  venir  chez  lui  un  marchand  de  ciga- 
rettes, qui  est  aussi  un  coujpeur  de  taJbac 
et  il  fait  coupe r  le  taJbac  devant  lui.  T] 
sait  ainsi  qu'aucune  feuille  de  ce  tabac 
si  estime  n'a  ete  echangee  pour  une 
fcuille  de  qualite  inferieure.  La  Russie 
prend  la  plus  grande  part  des  feui'lles 


de  la  meilleure  qualite.  Pendant  de  nom- 
breuses annees,  le  tabac  turc  etait  coupe 
en  longs  filaments  et  cela  etait  fait  a  'a 
main,  procede  regard*  encore  par  beau- 
coup  comme  superieur  au  ,procede  du  cou- 
page  a  la  machine;  mais  l'ingeniosite  de 
I'homme  a  surmonte  cette  difficulte  et 
on  peut  se  procurer  du  tabac  coupe  long 
a  la  machine,  en  Virginie  et  dans  d'autred 
pays  de  production.  L'avantage  de  ce 
tabac  ainsi  coupe  sur  le  tabac  coupe 
court  est  si  evident  dans  la  manipula- 
tion des  cigarettes  iqu'il  est  inutile  de 
faire  d'autres  commentaires  a  ce  sujet. 

Epoque  distincte  dans  I'histoire  de  .la 
cigarette 

Nous  avons  fait  allusion  a  la  prefe- 
rence qui  se  manifestait  pour  la  petite 
cigarette;  il  n'est  pas  exagere  de  dire 
que  cette  preference  a  manque  une  epo- 
que distincte  dans  I'histoire  de  la  ciga- 
rette, car  les  varietes  americaines  etaiep.t 
si  populaires,  tque  leur  consommation  e^t 
devenue  enorme  dans  une  petite  periode 
de  temps.  Faites  de  tabac  bien  melange, 
ouvertes  a  leurs  extremites,  d'une  appa- 
rence  elegante,  peu  couteuses,  et  avec 
un  arome  etrange  et  cependant  plaisant, 
donnant  le  soupgon  de  quelque  chose  d'a- 
grealble  au  palais  qui  y  est  ajoute  par 
quelque  essence  ou  quelque  autre  chose 
dont  l'usage  n'aurait  ,pas  ete  permis,  car 
les  manufactures  en    entrepots    de  la 


douane  etaient  alors  inconnues,  ajoutez 
a  cela  que  les  cigarettes  etaient  bien 
annoncSes;  il  ne  faut  done  pas  s'etoniier 
que  nos  cousins  Yankees  aient  rendu  ac- 
tif  le  commerce  des  cigarettes. 

(A  suivre). 


LES  BOITES  A  CIGARES 

Le  commerce  des  cigares  offre  un  bon 
exemple  d'un  fait  caracteristique  de  l'in- 
dustrie  moderne:  la  neceS'Site  d'empnqno- 
ter  les  merchandises  pour  T±>  eli<-5  .ion i g- 
sent  suibir  convenablement  ie.;  manipu- 
lations auxquelles  elles  sont  soumises 
dans  leur  trajet  de  la  manufacture  au 
cr.nsomirateur,  necessite  qui  au?'vie'.ite  le 
■prix  des  merchandises.  Dai  i  oci  i.iins 
cas,  l'empaquetage  est  tout  boi  neiiie:: ;  un 
empaquetage,  rien  de  plus;  'ans  J'nuires, 
l'empaquetage  a  aussi  pour  but  la  presen- 
tation d'un  article  sous  une  form-!  ,;ilvay- 
ante,  qui  aidera  a  le  'aira  vend  re.  ot  une 
partie  du  cout  de  cet  •. peut 
tres  bien  figurer  au  com.i'.e  do  ia  publi- 
cite. Chaque  boite,  rhaiue  enisso,  cb.i- 
que  enveloppe,  chaque  etiquette  impri- 
mee  est,  bien  entendu,  payee  par  le  con- 
sommateur;  toutefois  plus  l'empaquetage 
sert  a  la  publicite,  meilleur  marche  sont 
les  marchandises,  en  raison  de  ^augmen- 
tation de  la  demande  et  de  la  plus  grande 
production  causees  par  chaque  sorte  de 
publicite. 


Apres  les  Fetes 


Tous  les  cadeaux  a.  l'occasion  des  Fetes  ne  se  font  pas  avant  les  Fetes.  Kntre 
hoinnies,  entre  intimes  surtout,  on  retarde  souvent,  faute  de  savoir  quoi  offrir  qui 
puisse  etre  acccepte  avec  plaisir. 


UNE   BOITE  DE 


Cigares  HOGEN-MOGEN  ou  ROYAL  SPORT 

est  un  cadeau  qui  ne  saurait  deplaire  a  un  fumeur  a.  n'importe  quelle  epoque  de  l'annee. 

Dites-le  a  vos  clients ;  ils  apprecieront  l'idee  que  vous  leur  suggererez.  Ces  deux 
marques  sont  faites  pour  plaire  au  fumeur  le  plus  difficile.  II  n'est  jamais  trop  tard 
pour  vous  approvisionner,  mais  plus  tot  vous  le  ferez,  plus  vite  vous  aurez  en  magasin 
ce  qu'il  y  a  de  mieux  pour  satisfaire  vos  clients  et  augmenter  vos  profits. 

ENVOYEZ.-UN   ORDRE   AUJOURD'HUI  A 

The  SHERBROOKE  CIGAR  CO.,  sherbrooke,  que. 
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II  n'est  probablement  pas  un  seul  fu- 
raeur  de  cigares  qui  ne  se  soit  demande 
quelle  partie  de  la  somme  qu'il  paie  pour 
ses  eigares  est  destinee  a  payer  la  boite, 
les  etiquettes  lithographiees,  les  bandes 
dorees  et  le  reste. 

Une  boite  contenant  cimquante  cigares 
coflte  de  5V&  a  8  cents,  suivant  le  bois 
dont  elle  est  faite,  et  cette  somrr.e  ne 
comprend  absoiument  que  le  bois  et 
les  clous  sans  etiquettes,  handes,  etc.  Le 
piix  total  de  toutes  ces  boites  employees 
aux  Etats-TJnis  va  dans  les  '$5, 800,000  par 
an.  Une  partie  de  ces  boites  est  expediee 
a  la  Havane,  dont  elles  reviennent, 
pleines  de  cigares.  A  cette  enorme  pro- 
duction de  iboites  en  bois,  dans  lesquelles 
no  sont  pas  comprises  les  'boites  en  car- 
ton employees  pour  certaines  especes  'da 
cigarettes  entierement  en  talbac,  petits 
cigares  comme  on  les  appelle  quelque- 
fois,  la  Pensylvanie  contribue  pour  $1,- 
5153,006  et  les  ouvriers  employes  dans 
cette  industrie  sont  au  nombre  de  1,600. 
Le  produit  de  la  Pensylvanie  represente 
done  plus  du  cinquieme  du  total  et  aucun 
autre  etat  ne  fabrique  autant  de  boites; 
New-York  arrive  Ibon  second  avec  $1,- 
537,'217.  Plus  de  50  pour  cent  des  boites 
a  cigares  fabriquees  dans  cet  etat  sont 
faites  dans  cette  ville. 

Le  fait  le  plus  interessant  et  peut-etre 
•ie  moins  connu  au  sujet  de  cette  indus- 
trie, dit  "Tobacco  Journal",  e'est  que,  bien 
qu'un  certain  nom'bre  de  iboites  a  cigares 
soient  faites  en  cedre,  il  y  en  a  un  plus 
grand  nombre  en  peuplier  plaque  de  ce- 
dre sur  un  cote;  d'autres  sont  en  peuplie- 
sans  aucun  plaeage.  Dans  ce  dernier 
cas,  on  route  le  cedre  au  moyen  d'enere 
d'une  couleur  appropriee  et  d'une  ma- 
chine portant  un  rouleau  d'imprimerie 
sur  lequel  sont  tracees  des  lignes  imitant 
le  grain  du  bois  de  cedre.  Le  fond  et  le 
couvercle  d'une  boite  a  cigares  ordinaire 
ont  une  epaisseur  5^2  de  pouce,  tandis 
ique  l'epaisseur  des  cot&s  est  de  7-32<  de 
pouce.  Malgre  la  faible  quantite  de  bois 
requise,  il  coute  moins  cher  d'employer 
du  peuplier  plaque  que  du  cedre,  et  en 
core  moins  cher  d'imiter  du  peuplier  en 
cedre.  Les  boites  en  cedre  massif  d'une 
contenance  de  cent  cigares  coutent  main- 
tenant  11  cents  environ,  et  les  demi-fboites 
environ  8  cents.  Les  prix  eorrespon- 
dants  des  boites  en  plaeage  sont  inf-V 
rieurs  d'a  peu  pres  un  cent  et  ceux  des 
boites  en  peuplier  imprime  sont  respec- 
tivement  de  7  et  '5%  cents. 

De  tels  prix  ne  sont  possibles  que  gra- 
ce a  l'emploi  d'une  machinerie  cornpii- 
quee  et  a  la  subdivision  du  travail;  il  est 
aussi  tres  important  de  faire  le  moins  de 
derhets  possible.  Pour  cela,  le  bois  de 
l'epaisseur  voulue  n'est  pas  scie,  mais 
detache  par  lames  011  fendu  par  une  ma- 
chine speciale.  II  en  est  de  meme  pour 
le  bois  de  plaeage,  pour  lequel  une  ma- 
chine speciale  est  employee.  Cette  ma- 
chine coupe  120  feuilles  de  plaeage  par 


pouce,  sans  dechets,  a  raison  de  615  mor- 
ceaux  ipar  minute.  Le  bloc  de  bois  est 
passe  a  la  vapeur  et  le  debit  en  feuilles 
est  fait  par  un  couteau  qui  glisse.  La 
feuille  de  plaeage  qui  resulte  de  cette 
operation  est  si  mince  qu'elle  est  a  demi- 
transparente;  mais  elle  a  le  grain  et 
toutes  les  marques  du  bois  de  cedre, 
ainsi  que  son  odeur  agreable.  Les  feuil- 
les de  plaeage  sont  coupees  de  la  largeur 
qu'il  faut  pour  les  iboites  et  elles  ont  une 
longueur  de  plusieurs  ,pieds.  Le  peuplier 
est  coupe  dans  les  memes  dimensions  et 
le  plaeage  y  est  place  en  l'appliquant  au 
moyen  d'une  colle  de  ibonne  qualite  qui  a 
ete  repandue  par  une  autre  machine  spe- 
ciale. L'immense  pression  employee  dans 
le  plaeage  du  bois  pour  la  fabrication  des 
meulbles  n'est  pas  employee  ici  et  les 
feuilles  de  bois  plaque  qui  sont  d'abord 
gondolees  et  tordues  sont  redressees  et 
sechees  simplement  par  leur  passage  en 
tre  des  rouleaux. 

Ces  feuilles  sont  alors  transporters  a 
la  talble  de  sciage  011  elles  sont  fendues 
et  sciees — de  cinq  a  dix  d'un  seul  coup — 
en  morceaux  de  dimensions  convenables 
pour  les  boites.  De  Ha  ces  morceaux  sont 
envoyes  &  un  inspecteur  qui,  en  exami- 
nant  chacun  d'eux  et  en  mettant  de  cote 
ceux  qui  presentent  des  defauts,  en  fait 
des  piles  contenant  chacune  le  memo 
nomibre  de  houts,  de  'cotes,  de  fonds  et 
de  eouvercles.  Mais  l'action  rapide  de 
la  scie  n'a  pas  laisse  a  tous  les  morceaux 
exactement  les  memes  dimensions,  et  on 
les  porte  a  la  machine  a.  donner  la  for 
ire,  qui  donne  a  ces  morceaux  les  memes 
dimensions  matbematiques.  Vient  ensuite 
l'impression  des  norcs  qui  doivent  parat- 
tre  sur  le  bois.  Cette  operation  se  fait 
comme  une  impression  ordinaire  et,  bien 
que  les  lettres  aient  Fair  d'etre  marquees 
au  fer  chaud,  elles  sont  reellement  im- 
primees  avec  de  l'encre,  sous  une  pres- 
sion juste  suffisante  pour  produire  une 
legere  depression  du  (bois. 

Les  morceaux  sont  maintenant  prets  a 
etre  cloues.  Les  bouts  et  les  cotes  sont 
cloues  ensemble  par  une  machine,  et  les 
fonds  et  les  eouvercles  par  une  autre. 
Ces  machines  regoivent  un  approvision- 
nement  de  clous  ,par  un  mecanisme  auto- 
matique  qui  presente  le  nomibre  de  clous 
qu'il  faut  a  chaque  coup.  Un  seul  coup 
enfonce  les  clous  a  chaque  coin  et  un 
coup  suffit  aussi  pour  les  fonds  et  les 
eouvercles,  les  clous  etant  pousses  dans  le 
bois  plutot  qu'enfonces.  Une  de  ces  ma- 
chines fait  5,0001  boites  par  jour. 

Le  couvercle  de  la  boite  a  cigares  est 
maintenu  en  place  en  clouant  seulemen: 
le  ibord  de  devant,  generalement  par  un 
seul  clou.  La  charniere  en  arriere  est 
faite  d'une  bande  de  toile  collie  a  1'exte- 
rieur  et  recouverte  ensuite  par  les  eti- 
quettes et  les  ornements  en  papier. 
Quand  la  colle  de  la  charniere  est  seche, 
on  commence  a  poser  les  etiquettes.  De 


minces  charnieres  metalliques  sont  par- 
fois  employees,  mais  rarement. 

D'une  maniere  generale,  toute  la  sur- 
face interne  de  la  boite  est  doublee  de 
papier  et,  dans  les  grandes  manufactu 
res,  l'impression  des  etiquettes  et  quel- 
quefois  meme  leur  dessin  forment  des 
parties  importantes  du  travail. 

Cette  impression  est  tres  varree,  el!e 
exige  plusieurs  sortes  de  presses,  y  com- 
pris  les  presses  pour  l'impression  en 
relief. 

Une  partie  du  plaeage  en  bois  employ^ 
pour  les  boites  a  cigares  est  faite  par  un 
des  plus  grands  etaiblissements  du  genre; 
mais  la  plus  grande  partie  de  ce  travail, 
ainsi  que  l'imitation  du  bois  de  cedre,  est. 
faite  dans  les  chantiers  de  bois  de  la 
Virginie  et  du  Tennessee. 

Cette  industrie  a  donne  naissance  a 
des  villages  et  de  petites  villes  dans  cett^ 
partie  des  Etats-Unis,  et  elle  produit  an 
nuellement  16,000,000  de  pieds  carres  de 
plaeage  et  de  bois  imitant  le  cedre. 

Les  machines  speciales  employees  pour 
clecouper  les  feuilles  de  plaeage  coutent 
de  '$I10',0'OOI  a  $15,000'  chacune,  tandis  que 
les  rouleaux  de  sechage  automatiques  a 
friction,  en  batteries  de  'cinq,  coutent 
$25,000.  Une  batterie  de  ce  genre  produit 
75,000  a  lOO.OOO  pieds  carrgs  de  plaeage 
en  dix-huit  minutes. 

Que  deviennent  toutes  les  boites  a  ci- 
gares, puisqu'elles  ne  peuvent  servir 
qu'une  seule  fois  a  Fempaquetage  des  ci- 
gares? Elles  sont  solides,  durables  et 
tres  ibien  faites;  cependant  leur  seul  usa- 
ge subsequent  est  celui  auquel  les  mena- 
geres  les  emploient.  Certains  marchands 
de  cigares  les  vendent,  d'autres  les  dou- 
nent  pour  servir  a  renfermer  des  bou- 
tons,  des  pointes  ou  des  articles  sem- 
blables,  d'autres  enfin  les  brisent.  La 
mode  n'est  pas  encore  venue  d'employer 
les  'boites  a  cigares  dans  l'art  decoratif. 


IMPORTANTE  TRANSACTION 

La  maison  S.  Hyman,  Limited,  a  ache- 
te  de  MM.  Hirsch,  Sommerville  &  Co,  le 
fonds  de  commerce  de  la  Havana  Import 
Co.  et  a  acquis  en  entier  sa  clientele,  son 
stock  et  rameublement  du  magasin,  173 
rue  St  Jacques.  Cette  transaction  remet 
la  compagnie  S.  Hyman  en  possession  du 
local  qu'elle  a  occup§  autrefois  pendant 
de  si  longues  annees.  La  firme  S.  Hy- 
man, Limited,  a  ete  etablie  en  1880  et 
etait  tres  populaire  parmi  les  fumeurs 
de  Montreal,  quand  elle  faisait  affaires 
au  No  173  de  la  rue  St  Jacques. 

Un  incendie  se  declara  dans  ce  bloc,  il 
y  a  trois  ans  environ,  et  MM.  Hyman  de- 
menagerent  au  No  218  de  la  meme  rue. 
L'etablissement  du  No  173  fut  reconstruit 
et  la  Havana  Import  Company  y  ouvrit 
un  magasin  de  tabac  au  mois  de  mai  de 
l'annee  derniere.  MM.  Hirsch,  Somerville 
&  Co.  en  etaient  les  proprietaires.  II  est 
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entendu  que  ces  messieurs  feront  connai- 
tre  leurs  intentions  plus  tard. 

Par  la  transaction  en  question,  MM. 
Hyman  acquierent  ce  nouevau  magasin  et 
reviennent  a  leur  ancienne  place  d'affai- 
res. Le  magasin,  qui  a  eu  pour  enseigne: 
"The  Havana",  pendant  les  dix-neuf  der- 
niers  mois,  sera  connu  maintenant  sous 
le  nom  de  "Hymans";  il  offre  un  exemple. 
frappant  du  luxe  qui  peut  etre  deploye 
dans  l'agencement  d'un  magasin  de  ciga- 
res.  II  est  consider©  comme  un  des  plus 
beaux  magasins  de  tabac  au  Canada.  Le 
plafond  magnifique  et  les  belles  propor- 
tions du  magasin  donnent  l'idee  d'un  pa- 
lais  italien. 

Le  fumoir  en  arriere  est  a  remarquer. 
Le  parquet  est  en  brique  rouge  et  un  1am- 
bris  tres  eleve  en  chene  brun  aboutit  a 
un  panneau  en  cuir  repousse.  Le  lambris 
est  sculpte  d'une  maniere  attrayante.  En 
entrant  dans  le  magasin,  on  trouve  a 
main  gauche  une  grande  cheminee  hollan- 
danse  surmontee  de  tuiles  flamandes.  D'e- 
normes  chenets  en  fer  noir  sont  tout-a- 
fait  dans  le  ton  de  la  couleur  generale  de 
la  salle.  Des  panneaux  places  sur  les  murs 
a  intervalles  reguliers,  donnent,  par  leur 
couleur,  un  cachet  17e  siecle. 

L'ameublement  complete  l'effet  general. 
Des  fauteuils  en  chene  brun  fonce  garnis 
de  cuir  noir,  avec  ca  et  la  des  chaises  lon- 
gues  du  meme  genre,  ont  un  aspect  sim- 
ple mais  font  de  l'effet.  De  petits  gueri- 
dons  en  chene  brun  supportent  des  porte- 
allumettes  et  les  rumeurs  peuvent  y  de- 
pcser  leurs  livres  et  magazines. 

Les  appareils  d'eclairage  a  l'electricite 
font  un  tres  bel  effet.  Des  lampes  minus- 
cules reunies  par  groupes  sont  distributes 
dans  toute  la  salle.  L'ensemble  forme  par 
le  rouge  fonce  de  la  brique,  le  brun  fonce 
du  lambris,  le  brun  plus  clair  des  pan- 
neaux, et  la  couleur  de  l'ameublement  est 
excellent. 

Ce  qui  caracterise  aussi  le  magasin,  ce 
sont  ses  appareils  destines  a  conserver  le 
tabac  frais.  Le  tabac  etant  extremement 
sensible  a  l'etat  atmospherique,  ces  appa- 
reils sont  faits  d'apres  les  dernieres  de- 
couvertes  de  la  science  pour  obtenir  et 


maintenir  le  degre  exact  d'humidite  re- 
quis. 

Le  commerce  de  MM.  Hyman  sera  sous 
la  direction  de  M.  H.  B.  Hyman,  gerant, 
et  de  M.  W.  M.  Parsons,  secretaire-treso- 
rier 


LE  TABAC  ET  LE  CRIME 

Les  anarchistes  sont  connus  comme 
s'abstenant  de  fumer,  dit  le  "News  Tribu- 
ne", de  Duluth.  Ni  au  theatre,  ni  dans  les 
romans,  le  malfaiteur  qui  medite  un  cri- 
me de  sang-froid,  n'est  represent©  ti- 
rant  de  fortes  bouffees  de  sa  pipe,  les 
pieds  a  hauteur  de  la  tete. 

Un  clergyman  anglais  a  dit  une  fois  qu'il 
funiait  pour  la  gloire  de  Dieu,  et  voila 
maintenant  qu'un  magistrat  frangais  de- 
clare que  le  tabac  empeche  le  crime.  II 
dit  qu'il  n'a  jamais  vu  de  grand  criminel 
avoir  l'habitude  de  fumer. 

Que  les  faits  viennent  ou  non  a  l'appui 
de  ce  dire,  il  est  certain  que  la  pipe  est 
une  consolation  et  un  symbole  de  paix; 
ues  volutes  de  fumee  de  tabac  et  un  air 
de  contentement,  voila  comment  on  se  re- 
presente le  plus  souvent  le  fumeur. 

II  n'y  a  que  I'homme  qui  mache  plus 
qu'il  ne  fume  son  cigare,  qui  en  meme 
temps  s'agite  et  complote.  Un  homme  ne 
peut  pas  devenir  tres  violent  quand  il  a 
une  pipe  a  la  bouche.  II  est  vrai  qu'un 
homme  peut  fumer  et  etre  oisif,  que  l'ac- 
te  de  fumer  puisse  conduire  a  l'inactivi- 
■te;  mais  l'arome  d  utabac  brulant  lente- 
ment  ne  va  pas  avec  les  stratagemes  et 
les  vols;  il  n'a  aucun  rapport  avec  la 
haine  et  la  rancune.  L'habitude  de  fu- 
mer est  une  "mauvaise  habitude",  qui 
engendre  la  charite  et  l'esprit  de  paix, 
avec  une  bonne  disposition  envers  autrui. 


LE  TABAC,  MONNAIE  COURANTE 

Le  tabac  forme  partie  de  la  monnaie 
courante  de  la  republique  de  Panama.  La 
piece  de  monnaie  la  plus  petite  de  cet 
Etat  est  une  piece  de  dix  cents,  dont  le 
pouvoir  d'achat  est  egal  a  celui  de  la  pie- 
ce de  nickel  americaine.  Quand,  a  Pana- 
ma, une  personne  regoit  de  la  monnaie 


LES  CIGARES 


d'une  valeur  inferieure  a  celle.  de  la  pie- 
ce de  nickel,  c'est  sous  forme  de  tabac  a 
fumer  ou  a  chiquer,  en  paquets  prepares 
d'avance. 


LA  FABRICATION  DES  ALLUMETTES 

L'industrie  des  allumettes  a  ete  si  i>er- 
fectionnee  que  leur  prix  de  revient  a  ete 
reduit  presque  a  rien,  et  personne  aujour- 
d'hui  ne  pense  a  faire  figurer  dans  ses 
depenses  les  sommes  payees  pour  les  al- 
lumettes; cependant,  une  grande  partie 
de  la  perte  causee  par  leur  usage  est  due 
a  la  boite  et  aux  petits  morceaux  de  bois 
qui  sont  jetes  aux  dechets.  Tous  ceux  qui 
emploient  des  allumettes  les  gaspillent 
d'une  maniere  extravagante.  L'homme  qui 
en  a  une  poche  pleine  en  allume  d'une 
maniere  inconsideree  et  ne  pense  jamais 
a  abriter  la  petite  flamme  contre  l'effet 
du  vent,  jusqu'a  ce  qu'il  soit  arrive  a  sa 
derniere  alhimette  et  qu'il  se  rende  comp- 
te  qu'il  ne  peut  pas  se  procurer  facile- 
ment  un  nouvel  approvisionnement.  Un 
fabricant  a  estime  que  le  tiers  du  prix 
das  ailil'Uim'etiteis  cist  absorb©  par  la  boi- 
te et  un  autre  tiers,  par  le  bois  des  allu- 
mettes, de  sorte  que,  sur  les  $10,000,000 
d'allumettes  produites  annuellement,  le 
dechet  s'eleve  au  moins  a  $G, 666, 666.  On 
ne  peut  pas  utiliser  l'allumette  brulee, 
tandis  que  la  boite  d'allumettes,  a  l'en- 
contre  de  beaucoup  d'autres  boites  d'em- 
paquetage,  n'est  jamais  employee  dans 
la  suite. 

Allumettes  anciennes  et  allumettes  mo- 
dernes 

La  fabrication  des  allumettes,  dit  le 
"Canadian  Cigar  and  Tobacco  Journal," 
se  fait  par  un  procede  merveilleux,  mais 
precisement  a  cause  de  la  perfection  mer- 
veilleuse  de  la  machine  qui  fait  le  tra- 
vail, ce  procede  est  court,  simple,  non-dis- 
pendieux,  si  on  le  compare  aux  autres  ope- 
rations de  la  fabrication  des  boites,  a 
rimpression  et  a  l'empaquetage. 

L'histoire  des  allumettes,  a  partir  de 
l'epoque  ou  on  se  procurait  du  feu  au 
moyen  d'un  briquet  ou  en  frottant  1'un 
contre  1'autre  des  batons  de  bois  sec,  est 
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Font  leur  chemin  dans  les  meilleurs  Hotels  et  Restaurants. 
Les  Tabacconistes  soucieux  de  leurs  interets  les  ont  t  n  stock. 


Poupquol  ne  tiendrlez-vous  pas  les  deux  Meil- 
leurs Cigares  pour  le  pplx? 


^lTHE  emporium  cigar  co.,^ 

^  ST-  HYAC1NTHE,  QUE. 
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nuatefbemtamit  Mean  coinmiae,  memie  dies  jennies 
lecteurs.  Tcutefois,  ce  qui  a  ete  ecrit  a 
ce  sujet,  rem.plir.ait  des  colonnes  et  ne 
pownnait  pais  ehr<&  expose  darns  tows  ses  de- 
tails par  un  seul  auteur.  Ainsi,  peu  de 
personnes  savent  que  1'invention  des  al- 
lumettes  modernes  a  friction  date  de 
1833  et  que  l'allumette  de  surete  qui  ne 
pent  etre  allumee  qu'en  la  frottant  sur  la 
boite  qui  la  contient,  et  qui  est  supposee 
communement  avoir  ete  inventee  a  une 
epoque  tres  recente,  l'a  ete  en  1845.  La 
machine  a  fabriquer  des  allumettes  la 
plus  parfaite,  en  usage  maintenant,  est 
connue  sous  le  nom  de  machine  continue. 
On  fournit  un  bloc  de  bois  a  cette  machi- 
ne et  celle-ci  produit  une  allumette  finie, 
prete  pour  l'empaquetage,  en  une  seule 
operation. 

La  machine  continue  est  si  nouvelle 
qu'elle  est  assez  rare  dans  l'industrie.  Elle 
consiste  en  une  chaine  sans  fin,  d'une  lon- 
gueur de  250  pieds,  qui  se  meut  continuel- 
lement  dans  la  meme  direction.  On  place 
en-dessous,  a  un  certain  endroit,  le  bloc 
de  bois  qui  formera  l'allumette  et  apres 
que  ce  bloc  a  ete  debite  automatiquenient 
en  petits  morceaux,  une  extremite  rte 
chacun  de  ces  morceaux  est  inseree  au- 
tomatiquement dans  la  chaine  sans  fin, 
de  telle  sorte  qu'il  se  tient  dans  une  posi- 
tion verticale,  a  angle  droit  avec  la  chai- 
ne, pres  des  autres  petits  morceaux  de 
bois,  mais  en  en  etant  separe.  Le  bois  em- 
ploye pour  faire  les  allumettes  est  ge- 
neralement  du  pin  blanc,  bien  qu'on  se 
serve  aussi  d 'autres  especes  de  bois.  Ce 
pin  arrive  a  la  fabrique  en  planches  epais- 
ses  de  deux  ou  trois  pouces  et  on  le  scie 
dans  le  sens  oppose  ail  grain,  en  blocs 
ayant  juste  la  longueur  de  l'allumette  que 
l'cn  vsmt  faiire.  Ce®  blocs  soot  recjuis 
en  certaines  quantites  de  maniere  qu'ils 
scient  toujours  prets  pour  fournir  aux 
n  achinas.  Dams  oe  but,  cm  lels  ©initaisisie  daci'S 
des  caves,  sous  lesquelles  passent  des 
tuyaux  a  vapeur  employes  pour  faire  se- 
cher  le  bois,  quand  celui-ci  est  humide, 
soit  qu'iil  ait  eterecu  dane  cet  etat,  sort  que 
cette  humidite  provienne  de  la  condition 
de  l'atmosphere  L'humidite  de  l'air  est 
un  facteur  d'une  certaine  importance  dans 
l'industrie  des  allumettes,  parce  qu'il  in- 
flue  sur  la  rapiditS  avec  laquelle  les  pro- 
duits  chimiques  places  a  l'extremite  de 
l'allumette,  sous  forme  liquide  peuvent 
etre  desseches.  Par  exemple,  une  humidi- 
te excessive  fait  que  la  dessication  est 
lente,  et  r6du.it  en  consequence  la  produc- 
tion de  la  machine. 

Details  interessants  de  la  fabrication 

Les  couteaux  qui  debitent  le  bloc  de 
bois  sont  construits  de  telle  facon  qu'il 
ne  »3  prcdiiit  aauouirn  d'enhst.  Etant  iunse- 
res  en  rangs  clans  la  chaine  sans  fin,  par 
le  meme  mouvement  par  lequel  ils  sont 
coupes,  ce®  petit®  moiriceaux  de  bois  sont 
transportes  au-dessus  d'un  bain  de  paraf- 
fine  en  fusion,  dp  telle  sorte  que  l'extre- 


mite  die  chaqone  moiice&u  de  bois  traverse 
ce  bain;  apres  cela,  ils  sont  transportes 
au-dessus  de  cylindres,  juste  le  temps 
qu'il  faut  pour  que  la  paraffine  penetre 
le  bois  et  seche.  Ces  morceaux  de  bois 
sont  alors  soumis  a  un  autre  bain  conte- 
nant  les  produits  chimiques  qui  forment 
la  tete  de  l'allumette.  Cette  substance 
connue  sous  le  nom  de  "composition"  est 
sous  for.m©  liquide,  et  lexfe'smilta  dieis 
morceaux  de  bois  trempe  dans  ce  liquide 
juste  assez  loin  pour  que  la  tete  se  for- 
me. Si  l'allumette  doit  etre  revetue  de 
deux  compositions,  une  seconde  plongee 
dans  une  seconde  composition  lui  est  don- 
nee.  A  partir  de  ce  point,  jusqu'a  celui  ou 
les  allumettes  sont  rejetees  sur  des  pla- 
teaux au  n'oyem  dssqneils  eiles  soinft  fcraais- 
rcrteieis  aiuipres  dies  e'mp'aqneteuir'S.ls  voya.^a 
est  juste  assez  long  pour  faire  secher  la 
composition.  Une  telle  machine  est  ope- 
ree  par  deux  hommes:  l'un  d'eux  lui  four- 
nit les  blocs  de  bois,  voit  a  ce  que  la  pa- 
raffine et  la  composition  soient  dans  une 
condition  convenable,  tandis  que  le  temps 
complet  de  l'autre  homme  est  employe  a 
recevcir  les  allumettes  rejetees  sur  les 
plateaux  et  a  les  disposer  dans  de  lon- 
gues  boites  de  metal  placees  sur  des  ra- 
teliers  appeles  "bureaux"  et  transportees 
sur  roues  aux  empaqueteurs.  Une  telle 
machine  a  une  capacite  de  production  qui 
vairie  f^a^ksm  pen  sudvant  la  temperatu- 
re, comme  il  a  ete  dit  plus  haut.  Sa  capa- 
cite normale  est  de  6,000,000  d'allumettes 
par  jour,  ce  qui,  pour  un  jour  de  10  heu- 
res,  donne  10,000  allumettes  par  minute. 
Ces  allumettes  sortent  de  la  machine  en 
bon  ordre,  toutes  les  tetes  etant  dans  la 
meme  direction. 

Fabrication  des  boites 

Les  petites  boites,  pour  la  vente  au  de- 
tail, dans  lesquelles  les  allumettes  sont 
mises,  sont  fabriquees  dans  la  meme  ma- 
nufacture, sur  des  machines  speciales.  La 
aussi,  il  y  a  la  plus  grande  economie  de 
main-d'oeuvre>  Que  la  boite  doive  conte- 
nir  G5  ou  1000  allumettes,  le  carton  qui 
sert  a  la  faire  est  recu  en  rouleaux  de  lar- 
geur  convenable.  Le  bout  du  rouleau  est 
place  dans  la  mahicne  a  une  de  ses  extre- 
mites  et  ressort  a  l'autre,  soit  sous  forme 
d'un  carton,  qui  iconistiifcmeoa  1'envcilopp? 
exterieure  de  la  boite,  soit  sous  forme  de 
plateau  qui  constituera  la  boite  meme  qui 
doit  contenir  les  allumettes.  Dans  le  pre- 
rr.i3ir  ca.s,  le  papieir  topnime  et  octo.ie,  ain- 
si que  la  petite  bande  sur  laquelle  on  al- 
lume  l'allumette,  sont  places  sur  la  boite 
avant  qu'elle  sorte  de  la  machine.  Cette 
fabrication  de  la  boite  comprend  aussi  le 
mouillage  du  carton,  afin  de  pouvoir  le 
comber  sans  le  casser,  pour  former  les 
cotes,  le  fond  et  le  dessus  de  la  boite;  elle 
comprend  aussi  le  collage  et  l'impression, 
qui  est  rarement  faite  en  moins  de  deux 
couleurs.  Une  semblable  machine  produit 
des  boites  finies  a  raison  de  400  par  mi- 
nute. 


L'empaquetage  a  la  main 

La  mise  em'  boite  dies  all  litre  letteis  est  en- 
core faite  a  la  main.  Ce  sont  des  jeunes 
filles  en  general  qui  font  cette  operation, 
et  elles  sont  payees  suivant  le  nombre  de 
boites  qu'elles  remplissent.  Les  allumettes 
leur  sont  apportees  sur  de  longs  plateaux 
en  metal  et  placees  sur  des  tables  ou  il 
y  a  egalement  un  approvisionnement  de 
boites  vides.  La  rapidite  avec  laqeulle  la 
mise  en  boites  est  faite  est  merveilleuse, 
et  suivant  toutes  les  apparences,  le  gaspil- 
lage  extravagant  des  allumettes  par  le 
consommateur  n'est  rien  compare  au  gas- 
pillage  qu'en  font  les  fabricants.  La  met- 
teuse  en  boites  met  souvent  le  feu  a  trois, 
quatre  ou  cent  allumettes,  en  les  mettant 
en  boites,  et  pour  empecher  le  feu  de  se 
propager,  elle  saisit,  non-seulement  tou- 
tes les  allumettes  enflammees,  mais  aussi 
les  bonnes  allumettes  qui  en  sont  voisi- 
nes,  et  les  jetant  sur  le  parquet,  derriere 
elle,  continue  a  faire  son  ouvrage.  Pour 
la  personne  etrangere  a  la  fabrication, 
ceci  semble  un  mepris  imprudent  du  dan- 
ger d'incendie,  parce  que  tout  le  long  du 
plancher  des  allees  d'empaquetage,  on 
pent  touijcnrs  voir  de  petits  tas  d'allumet- 
tes enflammees  et  les  jupes  des  empaque- 
teuses,  quand  celles-ci  se  meuvent  ca  et 
la,  semblent  quelquefois  se  rapprocher  de 
tres  pres  de  ces  allumettes  enflammees. 

Partout,  dans  le  departement  de  l'empa- 
quetage,  on  peut  entendre  le  craquement 
continuel  de  bonnes  allumettes,  sur  les- 
quelles on  marche  et  l'air  est  rempli  de 
fumee.  Cependant,  le  danger  d'incendie  est 
en  realite  tres  faible.  Les  parquets  sont 
en  ciment  et  tous  les  employes  sont  tres 
habiies  a  combattre  les  incendies.  Chaque 
fois  qu'un  tas  d'allumettes  enflammees 
s'eleve  trop  haut,  quelqu'un  prend  un  ba- 
lai.  le  tremip3>  dians  ran  seau  d'ean  et  eteimt 
le  feu.  Le  gaspillage  n'est  pas  non  plus 
extravagant,  parce  que  le  temps  est  plus 
precieux  que  le  prix  de  revient  de  ce  pro- 
duit et  l'idee  qui  domine  a  l'empaquetage 
est  de  faire  cette  operation  rapidement. 

"II  n'y  a  jamais  ici  une  grande  quan- 
tite  d'allumettes  empaquetees,  disait  un 
gerant  de  ce  departement,  et  la  flamme 
faite  par  ces  allumettes  ne  pourrait  pas 
s'elever  jusqu'au  i>lafcnd.  Que  nous  ayons 
un  incendie  qui  nous  coute  cinq  cents  ou 
un  incendie  qui  detruise  pour  plusieurs 
'd'ci'.lans  d'e  notre  ipricdiudt — oe  qrai  arrive 
une  fois  dans  un  long  espace  de  temps — 
nous  ne  demandons  jamais  aux  compa- 
gnies  d'assurance  de  nous  indemniser". 

Les  connaisseurs  en  allumettes 

Lie  gout  dn  public,  em  fait  d'ailluimettS'S, 
est  tres  varie,  et  parmi  les  manufacturers 
aussi  bien  que  parmi  les  consommateurs, 
il  y  a  quelques  eiithousiastes  qui  preferent 
un  genre  a  un  autre,  mais  il  est  aussi  im- 
possible que  cela  est  peu  important  d'exa- 
miner  les  merites  de  ces  pretentions  riva- 
les.   Certaines   personnes  aiment  autant 
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que  d'autres  n'aiment  pas  la  qualite  de 
ne  s'enflaminer  que  suir  la  boite  ou  suir  un 
morceau  de  verre  ou  sur  une  feuille  de 
papier  de  verre,  possedee  par  l'allumette 
de  surete.  Certains  n'aiment  pas  les  allu- 
mettes  enduites  de  paraffine  parce  qu'elles 
brulent  trop  facilement.  Les  ingredients 
exclusifs  places  a  l'extrernite  de  l'allumet- 
te  se  composent  g6neralement  de  soufre, 
de  chlorate  de  potasse  et  de  phosphore  en 
proportions  variees;  quelquefols,  d'un  ooi 
l'autre  de  ces  ingredients  est  supprime. 

On  estime  que,  sur  le  total  des  allumet- 
ttts  'comsonr.imees  aujourd'hui,  80%  sont  dies 
allumettes  "parlor"  et  20  torment  le  res- 
te.  L'allumette  a  soufre  de  l'ancien  temps 
est  encore  employee  exclusivement  dans 
quelques  districts  de  la  ^mpagne,  specia- 
lememt  dans  les  mines  et  suir  les  chemlns 
de  fer  et  des  essais  qui  out  ete  faits  pour 
supplanter  cette  allumette  ont  echoue  jus- 
qu'alors.  La  demande  pour  les  allumettes 
est  assez  forte  pour  mettre  a  contribution 
toutes  les  sources  d'approvisionnement,  et 
la  theorie  voulant  que  l'introduction  ge- 
nerate de  la  lumiere  electrique,  par  la- 
quelle  la  clarte  peut  etre  obtenue  en  tour- 
nant  un  bouton  au  lieu  de  frotter  une 
allumette,  detruirait  l'industrie  des  allu- 
mettes, est  completement  fausse. 

Les  manufacturiers  sont  en  retard  dans 
1'execution  de  leurs  commandes  et  ne  peu- 
vent  pas  se  procurer  tous  les  employes 
dont  ils  ont  besoin  pour  fournir  a  la  de- 
mande. On  ne  pense  pas  que,  meme  un  de- 
ficit soudain  de  la  r&colte  de  tabac,  reme- 
dierait  a  la  situation. 


POUR    RECONNAITRE    L'ECU  ME  DE 
MER 

Un  expert  ne  pent  pas  toujours  recon- 
■  aitre  une  pipe  faite  d'un  bloc  d'ecume  dG 
mer  veritable  d'une  autre  faite  de  rog 
nures  d'ecume  comprimees,  quand  les 
deux  pipes  sont  neuves.  Jusqu'a  ce  qu'une 
pipe  ait  ete  quelque  temips  en  usage,  la 
seule  chose  a  laquelle  on  puisse  recon- 
naitre  la  veritable  eeume,  c'est  le  degre 
de  durete:  le  bloc  d'ecume  est  moinsdur 
que  les  rognures  comprimees.  Mais  ee 
degre  de  durete  varie,  suivant  la  qualite 
du  bloc;  on  ne  peut  done  pas  s'y  fier. 

Une  ipipe  absolument  sans  defaut  .peut 
etre  regardee  avec  defiance.  II  est  plus 
facile  de  faire  sans  aucun  defaut  une  pipe 
en  morceaux  d'ecume  comprimes  qu'une 
pipe  taillee  dans  un  bloc.  La  densite  de 
la  premiere  est  plus  grande  que  celle  de 
la  seconde,  mais  elle  est  variable. 

Certains  blocs  de  veritable  ecume  de 
mer  flottent  sur  1'eau,  d'autres  s'enfon- 
cent.  Quand  on  fume  une  pipe,  sa  qualite 
ne  tarde  pas  a  se  faire  connaitre.  Le 
bloc  d'ecume  de  mer  se  colore  uniform6- 
ment  sans  taches,  tandis  que  la  pipe  for- 
mee  de  rognures  comprimees  se  couvre 
de  taches  et  de  cercles  a  cause  de  sa 
composition  irrgguliere. 


LA  CONCURRENCE 

Ne  croyez  pas  que  la  concurrence  soit 
nuisible  a  vos  affaires;  considerez  qu'el'e 
est  pour  vous  ce  qu'un  entraineur  est  au 
coureur.  Si  dix  experts  etaient  a  votre 
emploi,  s'etudiant  a  ameiiorer  votre 
commence,  vous  en  retireriez  certaine- 
ment  du  benefice,  bien  que  ces  dix  ex- 
perts vous  coutent  pluo  que  vos  profits 
ne  le  comporteraient.  D'autre  part,  si 
vous  avez  dix  concurrents,  si  ceuxci 
etudient  le  soir  les  nioyens  a  prendre 
pour  ameiiorer  leur  commerce,  vous  pou- 
vez  profiter  de  leur  experience  sans  qu'il 
vous  en  coute  rien.  II  s'en  suit  que 
vous  devriez  considerer  la  concurrence 
comme  avantageuse  pour  vous. 

Le  monde  est  vaste;  il  y  a  place  pour 
tous  dans  l'univers;  mais  par  la  loi  de 
compensation  ce  sont  ceux  qui  sont  le 
rnieux  outilles  qui  obtiennent  les  plus 
fortes  recompenses.  Si  vous  etes  non- 
chalant, si  vos  efforts  sont  negatifs,  vous 
a  vez  peu  de  chance  de  remporter  un  prix 
D'habitude  les  jeunes  gens  prennent  la 
resolution  de  se  retirer  des  affaires  vers 
l'age  de  cinquante  ou  de  soixante  ans  et 
d'en  prendre  alors  a  leur  aise.  II  n'y  :i 
pas  de  plus  grave  erreur  que  celle-la. 
II  vaut  beaueoup  mieux  s'epuiser  par  ?e 
travail  que  de  s'encroflter  dans  1'oisiveti. 

Le  travail  n'est  pas  agreable  aux  jeu- 
nes. Plus  tard,  c'est  une  ngcessitg.  Plus 
tard  encore,  c'est  un  plaisir  et  finale- 
ment  une  necessite  absolue  pour  le  bien- 
etre  physique  et  intellectuel  de  l'homme. 
On  ne  peut  guere  voir  de  spectacle  plus 
lamentable  que  celui  de  l'homme  qui  sst 
arriv§  a  une  certaine  fortune  et  qui  s'est 
retir6  de  la  vie  active  des  affaires. 

II  gaspille  son  temps  autour  de  chsz 
lui,  il  va  de  club  en  club  et  eprouve  un 
sentiment  d'isolement  difficile  a  d6crire. 
II  essaie  de  tuer  le  temps  pendant  le 
jour,  car  ses  camarades  sont  occup§s  par 
leurs  affaires  et,  le  soir  venu,  il  est  pret 
a  rechercher  le  plaisir. 

D'autre  part,  ses  camarades  ont  autre 
chose  a  faire  et  notre  ami  retire  des  af- 
faires se  demande  ce  qu'ils  ont  contre 
lui. 

II  s'apergoit  qu'il  y  a  loin  de  ce  qu'on 
se  figure  a  la  realite.  L'argent  ne  sert 
qu'a  procurer  les  moyens  de  vivre. 
Quand  vous  avez  assez  pour  acheter  les 
choses  nficessaires  a  vous  procurer  du 
confort  et  a  vous  faire  jouir  de  la  vie,  le 
surplus  n'est  rien.  L'homme  d'affaires 
devrait  travailler  et  preparer  l'avenir  de 
maniere  qu'en  cas  de  maladie  il  puis;e 
se  procurer  tout  le  confort  voulu  et  voy- 
ager pour  recouvrer  la  sant§. 

L'homme  qui  desire  Stre  heureux  de- 
vrait s'arranger  de  maniere  a  enseigner 
a  ses  suibalternes  a  prendre  en  mains  la 
direction  des  affaires;  il  pourra  ainsi 
abandonner  cette  direction  et  la  repren- 
dre  comme  il  lui  plaira. 

L'ideal  pour  un  homme    de  soixante 


ans  est  de  pouvoir  voyager  au  gr6  de  sa 
fantaisie,  travailler  quand  il  le  desire, 
consacrer  son  temps  a  quelque  idee  fa- 
vorite, si  tel  est  son  plaisir.  L'homme 
qui  encaisse,  porte  son  argent  a  une 
banque  et  s'abstient  de  tout  travail  de- 
cline rapidement. 

Le  cultivateur  qui  s'enrichit  se  trans- 
porte  a  la  ville  et,  a  moins  qu'il  n'ait 
quelque  occupation  comme  le  jardinage, 
l'achat  et  la  vente  de  marchandises,  il 
offre  un  triste  spectacle.  Apres  son  le- 
ver, il  prend  son  dejeuner,  se  rend  a  la 
gare  de  chemin  de  fer  pour  voir  passer 
un  train,  revient  chez  lui.  taillade  an 
morceau  de  bois,  va  de  nouveau  voir 
passer  un  train,  rentre  chez  lui:  voila 
son  occupation  tout  le  long  du  jour.  Au 
bout  d'un  an,  on  peut  le  voir  s'appuyer 
sur  une  canne  et  cela  simplement  parce 
qu'il  n'a  aucune  occupation  reguliere.  II 
est  tres  porte  a  descendre  en  lui-meme 
et  il  se  decouvre  bientot  des  maladies 
auxquelles  il  n'aurait  jamais  songe  au- 
paravant.  II  frequente,  par  sympathie, 
des  personnes  dans  la  meme  condition 
que  lui.  C'est  un  exemple  bien  conn  a 
de  tout  le  monde. 

Si  vous  desirez  vivre  longtemps  et 
etre  heureux,  arrangez-vous  pour  que 
d'autres  fassent  la  partie  penible  de  vos 
affaires,  et  ayez  toujours  un  bureau  ou 
vous  avez  des  devoirs  a  accomplir,  que 
ces  devoirs  aient  de  l'importance  ou  en 
aient  peu.  Une  occupation  est  le  plan  de 
la  nature  pour  rendre  les  hommes  heu- 
reux. Si  vous  avez  tout  l'argent  qui  vous 
est  necessaire,  donnez-vous  une  occupa- 
tion quelconque,  livrez-vous  a  quelq.ie 
passe-temps  ou  a  quelque  travail  scien- 
tifique  qui  absorbe  votre  attention. 

C'est  un  spectacle  bien  triste  que  ce- 
lui d'un  homme  encaissant  de  l'argent 
puis  restant  oisif  dans  l'idee  fallacieuse 
qu'il  en  prendra  a  son  aise  tout  le  resta.it 
de  sa  vie.  En  realite  cet  homme  compte 
tout  bonnement  les  jours  jusqu'a  l'heuiv 
de  sa  mort.    II  n'y  a  rien  la-dedans. 


Royal-Sport 

Au  banquet  des  Voyageurs  de  Commer- 
ce tenu  le  20  decembre  a  l'hotel  Windsor, 
la  Sherbrooke  Cigar  Co.,  a  fait  distribuer 
a  chaque  convive  une  boite  de  ses  excel- 
lents  cigares  "Royal-Sport".  Cette  gracieu- 
sete  a  6te  trSs  apjn  eciee  et  elle  contribue- 
ra  surement  a  augmenter  la  popularite 
deja  si  grande  des  produits  de  la  Sher- 
brooke Cigar  Co. 


La  maison  Jos.  Cote,  de  Quebec,  le  plus 
populaire  etablissement.  de  tabac,  profite 
de  l'occasion  des  fetes  ])our  remercier  ses 
nombreux  clients  et  ses  amis,  en  general, 
de  rencouragement.  qu'ils  lui  ont  accorde 
durant  l'annee  qui  vient  de  finir,  et  sol- 
licite,  de  nouveau,  leur  estime  patronage 
pom-  la  nouvelle  annee  1907. 

Elle  leur  souhaite  a  tous  une  bonne  et 
heureuse  ann6e. 

Les  bonnes  moeurs  et  la  morale  sont 
des  amies  jurees  et  de  fermes  alliees. — 
(Watts.) 
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CE  QUE   DEVIENNENT  LES  COMMIS 
DE  MAGASIN 


Que  deviennent  tous  les  commis  de 
magasin?  Nous  rencontrons  parfois 
un  comis  blanchi  sous  le  harnais,  qui 
est  dans  le  commerce  depuis  sa  jeunes- 
se,  et  qui  en  connait  tous  les  tours 
et  les  detours  par  l'experience  qu'il  a 
acquise  au  cours  de  nombreuses  an- 
nees.  Mais  ces  employes  sont  relative- 
ment  raxes. 

Ou  sont  tous  ces  jeunes  homines 
pimpants  qui  se  tenaient  deriere  les 
comptoirs  de  magasins  il  y  a  dix  ou 
yingt  ans?  Leurs  places  pour  la  plu- 
part,  out  ete  prises  par  d'autres  tout 
aussi  pimpants,  tout  aussi  jeunes.  Deux 
situations  attendent  la  majorite  des 
commis  de  magasins:  ou  il  s'elevent 
clans  la  hierarchie  commerciale,  ou  ils 
quittent  completement  les  affaires. 

Quelques  employes,  qui  ont  des  ap- 
titudes, le  desir  et  la  resolution  d'ar- 
river,  atteignent  de  hautes  positions. 
Us  s'elevent  peu  a  peu  dans  l'estime 
de  leurs  patrons,  puis  dans  le  service; 
ils  entrent  dans  quelque  autre  magasin 
ou  les  salaires  sont  plus  eleves  et  les 
occasions  d'avaneement  plus  nombreu- 
ses; ils  obtiennent  des  positions  de 
confiance  qui  leur  rapportent  des  pro- 
fits; enfin  ils  deviennent  associes  ou 
proprietaires,  dit  Oregon  Tradesman. 

D'autres  formant  aujourd'hui,  nous 
le  croyons,  la  masse  du  personnel  des 
commis,  remplissent  leurs  devoirs  avec 
legerete.  Ils  considerent  Pemploi  de 
commis  comme  un  pis-aller  et  n'y  ont 
recours  qu'a  bout  de  ressoucres.  'Cet 
emploi  est  regarde  par  eux  comme  une 
situation  ou  il  y  a  peu  a  gagner  et  pas 
grand'ebose  a  faire.  Ils  ne  le  conside- 
rent pas  comme  un  metier  qu'il  faut 
apprendre.  Une  parole  facile,  de  la 
vivaeite  d'esprit  et  une  disposition  a 
l'inactivite,  voila  toutes  les  qualifica- 
tions jugees  necessaires  par  eux  pour 
etre  commis  de  magasin.  II  n'est  pas 
difficile  de  voir  ce  que  ces  jeunes  gens 
deviennent :  ils  se  promenent  de  maga- 
sin en  magasin  et  cho-isissent  enfin  une 
autre  vocation.  Leur  utilite  derriere 
un  comptoir  a  bien  vite  fait  de  dispa- 
rattre. 

Peu  de  comis  restent  commis.  Ils 
sont  generalement  trop  bons  ou  trop 
mauvais.  Le  jeune  homme  qui  a  en 
fin  1'instinct  commercial  se  fera  une 
place  dans  le  monde  du  commerce,  tan- 
dis  qu'il  eohouerait  dans  tout  autre  me- 
tier. 

Celui  qui  ne  possede  pas  eet  instinct 
pent  s'elever  de  plusieurs  echelons  par 
la  simnle  force  de  sa  volonte  et  par  son 
desir  d 'apprendre.  Get  instinct  com- 
mercial a  une  grande  valeur  pour  le 
commis  de  magasin.  mais  il  peut  reus- 
sir.  tout  mi  moins  jusqu'a  un  certain 
point,  ouand  meme  il  n'est  pas  tres 


bien  doue  sous  ce  rap]>ort,  comme  il 
peut  aussi  echouer  s'il  est  mieux  doue 
et  si  cet  instinct  commercial  n'est  pas 
soutenu  par  l'honnetete,  la  force  de  ca- 
ractere  et  la  Constance. 

Les  commis  s'elevent  ou  s'abaissent 
et  disparaissent  des  affaires.  Peu  d'en- 
tre  eux  peuvent  esperer  rester  ou  ils 
sont  pendant  un  temps  assez  long,  et 
peu  devraient  le  desirer.  Soyez  cer- 
tains, commis  de  magasin,  que  vous  ne 
resterez  pas  de  nombreuses  annees  der- 
riere un  comptoir.  Vous  pouvez,  par 
vos  efforts  sinceres,  vous  elever  a  une 
position  de  confiance,  ou  vous  gagnerez 
de  l'argent ;  vous  pouvez  aussi  dispa- 
raitre  completement  du  monde  com- 
mercial, et  le  temps  que  vous  y  aurez 
passe  sera  du  temps  entitlement  perdu. 
Si  vous  voulez  etre  commis  de  maga- 
sin, mettez  tous  vos  efforts  h  remplir 
votre  tache.  Apprenez  a  fond  le  com- 
merce dans  tous  ses  details,  si  vous  le 
pouvez;  saisissez  les  occasions  qui  vous 
sont  offertes  pour  augmenter  vos  con- 
naissances  et  raffermir  votre  volonte 
de  bien  faire.  Ce  temps-la  ne  sera  pas 
perdu. 


LA     SIMPLICIYE     DANS     LES  AN- 
NOUNCES 


Soyez  naturel  dans  votre  publicite. 
I!  n'y  a  pas  ]a  moindre  necessite  pour 
employer  un  langage  extravagant  ou  des 
epithetes  sonores,  dit  "Commercial  Bulle- 
tin". Voyez  les  maisons  vendant  sur  ca- 
talogue et  remarquez  la  simplicite  qu'el- 
les  mettent  dans  leurs  descriptions. 
Le  mot  "meilleur"  est  a.  peu  pres  la  plu3 
forte  expression  qu'elles  emploient,  bien 
qu'eflles  aillent  souvent  jusqu'au  mot  "le 
meilleur".  Quand  un  annonceur  se  livre 
a  un  style  boursoufle,  beaucoup  de  per- 
sonnes  considerent  cette  mani&re  de 
faire  comme  un  essai  pour  leur  en  im- 
poser. 

Comme  quelqu'un  l'a  dit  un  jour,  "vous 
ne  voudriez  ipas  rester  derriere  votre 
comptoir,  pendant  que  quelqu'un  derai- 
sonne  au  sujet  de  vos  marchandises". 
Done,  soyez  naturel. 

Dites  simplement  ce  que  vous  avez  a 
dire  et  cela  avec  autant  de  force  que 
possible.  Le  marchand-detailleur  est  ce- 
lui qui  doit  rediger  ses  annonces,  a  moins 
qu'il  n'ait  queilqu'un  &  son  emploi  ayant 
fait  une  etude  de  la  publicite  dans  les 
jounaux,  ou  un  commis  it  l'esprit  inge- 
nieux,  ayant  des  aptitudes  pour  ce  genre 
de  travail. 

Dans  la  preparation  d'une  annonce, 
n'ecrivez  rien  que  vos  lecteurs  ne  puis- 
sent  comprendre.  Dites>-leur  des  choses 
qui  ne  soient  ni  profondes,  ni  stupides; 
donnez-leur  des  renseignements  simples 
sur  les  marchandises  que  vous  avez  re- 
cues,  sur  les  occasions  du  jour  ou  de  la 
semaine  et,  avant  tout,  indiquez  des 
prix. 


Ne  laissez  pas  paraitre  votre  annonce 
une  deuxieme  semaine,  sans  y  apporter 
de  changement  et,  si  possible,  sans  de 
nouveliles  vignettes.  Souvenez-vous  que 
vous  (fevez  preparer  vos  annonces  en 
temps  voulu  pour  que  l'imprimeur  ait  le 
loisir  de  faire  de  son  mieux.  D'habitude 
la  meilleure  disposition  d'une  annonce 
n'est.  jamais  trop  bonne  et,  quand  une 
annonce  doit  etre  composee  k  la  hate  St 
au  dernier  moment,  il  y  a  des  chances 
pour  que  le  bon  a  tirer  soit  donne  sans 
que  l'epreuve  ait  ete  revisee;  de  cette 
maniere,  on  a  une  annonce  sabotee. 
Quand  une  chose  vaut  la  peine  d'etre 
faite,  elle  vaut  la  peine  d'etre  bien  fait  i. 

Ayant  pris  un  contrat  pour  un  certain 
espace  dans  un  journal,  ne  croyez  pas 
qu'il  soit  de  votre  devoir  de  le  couvrir 
jusqu'au  dernier  pouce;  donnez  a  l'im- 
primeur une  occasion  d'exercer  son  ta- 
lent et  de  produire  une  annonce  qui  aura 
bonne  apparence.  Consultez-le  et  suivez 
sou  avis  sur  bien  des  details  et,  quand 
1'annonCe  est  composee,  lisez-en  l'epreu- 
ve attentivement,  critiquez-la,  faites  les 
changements  qui  vous  paraissent  neces- 
saires et  renvoyez  l'epreuve  assez  tot 
pour  que  les  corrections  soient  faites. 
Les  annonces  avec  gravures  impliquent 
certaines  lignes  beaucoup  plus  importan- 
tes  que  d'autres  et,  pour  que  ces  annon- 
ces soient  bien  faites  et  produisent  ie 
l'effet,  il  faut  iaisser  de  l'espace  en 
blanc;  mais  cela  ne  veut  pase  dire  que 
cet  espace  en  blanc  doive  etre  gaspille. 

Chaque  fois  que  vous  achetez  ur  es- 
pace d'annonce  et  que  vous  y  insfirez  tou- 
jours  la  meme  vieille  histoire,  vous  le 
gaspillez. 

Chaque  fois  que  vous  depensez  de  l'ar- 
gent en  publicite  et  que  vous  terminer 
votre  annonce  par  ces  mots:  "venez  et 
procurez-vous  nos  prix",  vous  gaspillez 
votre  argent.  Cessez  cette  maniere  de 
faire,  et  ie  plus  tot  sera  le  mieux. 

La  publicity  est  le  meilleur  comple- 
ment -des  affaires;  e'est'une  necessite 
de  notre  §poque,  e'est  un  moyen  et  a  peu 
pres  le  seul  a  votre  disposition  pour  con- 
trebalancer  ou  essayer  de  contrebalan- 
cer  les  maisons  de  detail  prenant  des 
commandes  par  correspondance  sur  ca- 
talogues. 

Faites-en  un  fort  usage,  mais  un  bon. 
Travaillez  a  votre  publicite,  mais  ayez 
quelque  chose  a  dire,  indiquez  des  prix 
et  employez  des  vignettes. 


Bien  que  les  fetes  soient  passees,  le 
temps  des  cadeaux  ne  l'est  pas  encore. 
Quand  un  client  se  montrera  indecis  sur 
le  cadeau  a  faire  a  un  ami,  vous  pouvez 
l'aider  dans  son  choix  et  lui  indiquer 
une  bote  de  cigares  Hogen-Mogen  ou 
Royal  Sport.  Ces  deux  genres  de  cigares 
satisferont  sQrement  les  fumeurs  diffici- 
les.  Ils  sont  manufactures  par  la  Sher- 
brooke  Cigar  Co,  de  Sherbrooke,  Que\ 


Ecoutez  attentivement,  repondez  pru- 
demment,  decidez-vous  promptement. 
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NOS    PRIX  COURANTS 

Marques  speciales  de  marchandises  dont  les  maisons,  indiquees  en  caracteres  noirs,  out  1'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufaoturent  elles-maemes.  —  Les  prlx  indiques  le  sont  d'apres  les,  derniers 

renseignements  fournls  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boltes  de  10....  8.50 
Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6.-' (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 
Murad,  Turques,    bouts    en  pa-     '  . 

pier  12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en. 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 
Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 
Virginia  Blights,  bte  de  600,  3.50  .  5.83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  boites  ou  paquets,  l/12s, 

boites  5  lbs  5)0 

Derby,  en  tins,  %s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs. . .  1.00 
y2  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs,  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts.  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  1/1 6s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  &  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s,  btes  5  lbs   .97 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  this,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins.  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs  ...  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

En  tins.  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug, — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

Durham  —  r 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

En  sacs,  l/6s,  btes  5  lbsi   1.00 


Em  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  libs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 
1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes   .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes   .72 

1  lb.  &  y2  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes.  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  %  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1^5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  6  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.36 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

V*.  lb.  tins  '  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.36 

Gold  Crest  Mixture  — 

V*  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags.  5  lb.  boxes  88 

1-12  bajrs.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  140 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

•Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

Fn  tins  de  *.  et  i  lbs   105 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  Tbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/I2s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 

En  tins,  Js   1.05 

Pqts.  %«,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   106 


Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .     .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-10  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  l.fco 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

\i  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium   .    .    ...  1..Z 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.32 

Tabacs  americains  a  fumer  La  lb. 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.30 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons.  135 
Bull  Durham  — 
1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

A.  T.  C.  Navy  Cut  — 

1-5  lb.  tins,  2  lb.  cartoons  

[Mild  Medium  or  Full  Strength]  1.32 
Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  1.60 
Veteran  — 

1-6  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.05 

Honest  — 

1-10  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.15 

Ivanhoe  — 

1-10  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.15 

Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums    .    .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 
Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieck — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  Heidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 
Horseshoe  —  12  lbs.  caddies    .  .  .99 
THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY. 
Tabacs  a  chiquer. 
Bobs1,  6s,  cadis  20  lbs.,  *.  cade  12 

lbs   45 

Bobs,  12s,  butts.,  24  lbs,  \  butts,  12 

lbs   46 

Bobs,  10  oz.  bars,  6$  cuts  to  lb,  \ 

butts,  10  lbs   45 

Currency,  12  oz.  bars,  12  cuts  to 

lib,  butts,  24  lbs,  %  butte,  12  lbs,  46 
Currency  Navy,  2x4,  6$s  to  lb,  \ 

butts',  11  lbs   46 

Currency  Navy,  12  to  lb,  $  cads, 

12  lbs   46 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  \  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  105  oz.  bars,  5  cuts  to 
the  bar,  7$  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  1  oacis   56 

Pay  Roll,  6§  oz.  bars,  [thin].  1\ 
spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 

Stag   45 

Moose,  141  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5i  cuts  to  lb.,  §  butts,  8  lbs.  40 
Tabacs  a  fumer. 

Empire,  3s.,  5s.,  10s   36 

Rosebud1,  11*  oz.  bars,  7  cuts  to  lb 

butts,  20  lbs.,  boxes,  5  ibs   61 
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Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  17  lbs,  butts,.  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  8  1-2  lbs.  1-2 

Butts   60 

Hudson,  8s  cade,  20  lbs   63 

Pacific,  8s  cadis,  20  lbs   53 

Starlight,  li  x  4,  7s,  8i  lbs.,  i  butss  50 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 

Cigares  Lemille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20....  35.00 

Havana  Seconds   1/20....  35.00 


Champlaim  :  ..1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  Ids. 

Connecticut  B.  .25  et  50  1905  0.14  0.15 

.Grand  Havane  B  25  et  50  1902  0.14  0.15 

Parfum  d'ltalie  A   1905  0.30  0.32 

Petit  Canadien   1904  0.25  0.27 

Petite  Plug  1-6   1906  0.10  0.12 

Quesnel  A                  25  1905  0.35  0.37 

Quesnel  A.  M   1905  0.35  0.38 

Role  No  40,   1-4  ..    ..  1905  0.32  0.34 

Rouge   A   1905  0.20  0.22 

Rouge  G   1900  0.18  0.20 

Rouge  Quesnel  A   1904  0.25  0.27 


Spanish                           1904  0.16  0.18 

Spread    Leaf                    1905  0.16  0.16 

S.  Nouveau                      1905  0.15  0.17 

Petit  Havane   0.20  0.22 

S.  Vieux                    1904-1905  0.18  0.20 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  ibs  48 

Petit  Havane,  1-12,  l-«  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 

C6t6's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

Cote's  choice  mixture,  1  lb  '65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts.; 
Rose  et  Feve,  36  cts  ;  Feve,  34  cts  : 
Rose  Extra,  38  cts.;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.:  Merise,  34  cts. 


LISEZ  LES  JOURNAUX  COMMER- 
CIAUX 

Tout  homme  qui  est  dans  le  commerce 
se  doit  a  soi-meme  de  lire  des  journaux 
commerciaux.  II  le  doit  aussi  a  la  com- 
mumaute  et  aux  journaux  eux-memes.  II 
le  doit  a  soi-meme,  parce  que  ses  pix>- 
pres  progres  sont  developpes  par  la  lec- 
ture et  l'etude  de  ces  journaux;  a  la 
communaute,  parce  qu'il  lui  doit  toute 
l'aide  qu'il  peut  lui  donner  pour  favori- 
ser  les  progres  de  la  communaute;  aux 
journaux  commerciaux,  parce  que  le  seul 
moyen  qu'ils  aient  d'exercer  une  in- 
fluence, c'est  d 'avoir  leur  existence  as- 
suree  et  ils  ne  peuvent  exister  que  si 
on  les  soutient. 

Les  journaux  commerciaux  sont  fails 
pour  discuter  des  questions  commercia- 
les.  II  y  en  a  qui  traitent  des  proble- 
mes  generaux  embrassant  un  champ 
vaste  et,  par  consequent,  des  questions 
qui  ont  une  grande  importance  indirecte 
•pour  la  plupart  des  lecteurs — mais  cette 
importance  est  neanmoims  reelle.  D'au- 
tres  journaux  se  limitent  a  un  champ 
plus  restreint. 

Toute  personne  raisonnable  doit  com- 
prendre  qu'aucun  periodique  n'est  aussi 
&  meme  de  discuter  des  questions  eom- 
merciales  qu'un  journal  eonsacre  exclu- 
sivement  a  de  telles  questions.  Les 
hommes  d'affaires  modernes  se  rendent 
compte  que  le  journal  commercial  est 
essentiel  a  la  discussion  de  ces  sujets, 
c'est  l'intermediaire  le  meil'leur  et  le  plus 
naturel  pour  faire  connaitre  l'opinion  pu- 
blique  sur  eux.  En  effet  les  journaux 
commerciaux  sont  diriges  par  des  hom- 
mes qui  font  du  commerce  leur  etude 
principale'  et  peuvent  ainsi  exercer  le 
meilleur  jugement  dans  toutes  les  dis- 
cussions sur  de  tels  points.  Le  journal 
commercial  differe  du  journal  quotidien 
et  du  magazine.  II  ne  cherche  pas  a 
donner  les  nouvelles  dii  jour  du  monde 
ou  ia  plaire  a  l'esprit  du  lecteur.    Sa  mis- 


sion est  d'instruire  et  de  guider.  II 
traite  des  sujets  qui  probablement  pro- 
fiteront  directement  au  commersant  et 
inspireront  son  esprit. 

Si  les  hommes  d'affaires  ne  donnaient 
pas  leur  appui  aux  journaux  commer- 
ciaux, qui  s'oceupent  directement  de 
leurs  interets  respectifs,  ces  journaux 
ne  pourraient  pas  exister;  les  divers 
commerces  seraient  alors  sans  journaux 
consacres  a  leurs  interets  speciaux  et 
en  subiraient  la  consequence.  Les  jour- 
naux commerciaux  devraient  avoir  plus 
que  l'aide  des  abonnements;  ils  de- 
vraient exciter  l'interet  sympathique  de 
tous  leurs  lecteurs.  Hs  eorrespondraient 
mieux  aux  besoins  des  lecteurs,  si  ceux- 
ci  voulaient  offrir  leurs  critiques  bien- 
veillantes,  suggerer  des  ameliorations, 
dire  quelles  sont  les  questions  dont  ils 
desireraient  la  discussion,  contribuer 
meme  a  leur  redaction. 

Nous  remarquons  que  les  meilleurs 
journaux  commerciaux  d'Angleterre  et 
des  Etats-Unis  sont  remplis  d'articles 
ecrits  par  des  lecteurs.  Nous  ne  savons 
pas  exactement  pourquoi,  mais  les  lec- 
teurs de  ce  journal  ont  semble,  pour  la 
plupart,  satisfaits  de  ce  que  nous  leur 
offrons,  sans  contribueir  beaucoup  par 
eux-memes  aux  discussions.  Nous  aime- 
rionis  recevoir  de  leurs  articles,  nous  ai- 
merioms  les  voir  participer  d'une  manie- 
re  generale  a  toutes  les  discussions  qui 
se  rapportent  a  I'int&ret  du  commerce. 
Nous  avons  confiance  em  leurs  capacites 
pour  bien  s'acquitter  de  cette  tache. 
Tout  de  qu'ils  ont  besoin  de  faire,  c'est 
d'adiresiser  "une  lettre  au  redacteur  en 
chef." 

II  y  a  un  autre  m.ioyen  dont  le  mar- 
chand  pent  se  dechargeT  de  sa  responsa- 
bilitS  envers  soi-meme,  envers  la  com- 
munaute et  envers  le  journal  commer- 
cial. II  peut  interesse'r  d'autres  a  ce 
journal.  Si  un  nouveau  marchand  ou- 
vre  aso)  magasin,  l'ancien  marchand  de- 


vrait  lui  faire  prendire  un  abonnemient.  U 
est  vrai  qu'il  mettrait  ainsi  un  instru- 
ment de  progres  entre  les  mains  d'un 
rival.  Mais  qu'est-ce  que  cela  fait?  N'est- 
il  pas  capable  de  lutter?  Si  da  plus  gran' 
de  circulation  d'un  journal  commercial 
aide  a  faire  mieux  comprendre  les  affai- 
res, cela  n'est-il  pas  avantageux  pour  la 
communaute?  Ce  qui  est  bon  pour  la 
communaute,  n'est-il  pas  bon  pour  1'in- 
dividu?  Alors  pourquoi  chaque  lecteur 
ne  s'interesserait-il  pais  a  l'extension  de 
sa  circulation? — [ Maritime  Merchant]. 

A  l'occasion  du  banquet  des  Voyageurs 
de  Commerce  tenu  au  Windsor  Hotel,  le 
20  decembre,  l'Amerioan  Tobacco  a  agi 
avec  sa  liberalite  accoutumee  en  faisant 
distribuer  aux  nombreux  convives  un  tres 
acceptable  souvenir  consistant  en  un  pa- 
quet  de  cigarettes  Dardanelles,  et  un  pa- 
quet  de  Sweet  Caporal.  Ce  cadeau  a  ete 
tres  appr6ci6  par  les  convives. 

Au  debut  de  sa  carriere,  un  vendeur  ap- 
prenid  a  juger  ses  aeheteurs  et  a  adapter 
ses  arguments  et  ses  mfithodes  a  chaque 
cas  individuel.  Vous  ne  pouvez  pas  en- 
voyer  une  annonce  differente  a  chaque 
individu;  mais  vous  pouvez,  en  vous 
adressant  a  la  classe  de  personnes  a  qui 
vous  vendez,  faire  ressortir  les  qualites 
de  vos  marchandises,  qualitfis  qui  feront 
que  ces  personnes  acheteront.  Donnez  les 
raisons  pour  lesquelles  vos  marchandises 
sont  bonnes.  C'est  un  point  essentiel. 
quelle  que  soit  la  personne  a  qui  vous 
vous  adressez;  mais  les  raisons  que  vous 
donnez  doivent  etre  adaptees  au  genre  de 
personnes  a  qui  vous  parlez. 


II  n'y  a  pas  de  crime  plus  odieux  que 
de  deguiser  la  verite;  les  hommes  ne 
peuvent  etre  des  etres  sociables  que  s'il* 
ont  confiance  en  leurs  semblables.  Quand 
!a  parole  n'est  employee  que  pour  dS- 
naturer  la  verite,  chaque  homme  n'a 
qu'a  se  separer  des  autres,  habiter  son 
propre  repere  et  guetter  sa  proie.  — 
(Idler.) 
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La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume\ 
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Si  vous  voulez  plaire  a 
vos  clients  ofifrez  leur 
le  FAMEUX  CIGARE 


DIXIE 


Manufacture  par 

Miller    &  Lockwell 

QUEBEC. 
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TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Assemblee  Generale 


Montreal,  le  ler  Fevrier  1906. 

Monsieur,— L'AssemblSe  Generate  Mensuelle 

des  Membres  de  1' Association  aura  lieu  inercredi,  le  6 
fevrier  1907,  a  trois  heures  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chanib'.e  No  6. 

Vous  etes  respectueusemeut  prie  d'y  assister. 
Par  ordre,  Le  Secretaire. 


AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  meinbres  affilies  et  les  maisons 
d'affaires  suivautes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'auuee  1907,  a  s.ivuii  : 


VlfiS  ET  LIQUEURS  -WINES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 
"    F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 
"    Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

C0MPTA,BLES-ACC0UNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 


AVIS 

Chaque  niois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  emis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dejk. 

A  moin8  de  circonstances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pri£s 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE. 


Bureau:  66  Rue  St- Jacques. 


General  IXEeeti 


Montreal,  February  1st,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  1st  of  Feb. 
1907,  at  3  p.in  sharp,  in  the  Monument  National, 
No.  296  St.  Lawrence  Boulevard  Boom  No.  6. 
You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 

TO  MEMBERS 

Sir^, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Maitin. 
"    W.  R.  Webber  &  Co.  (Sherbrooke). 

DIVERS- MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 
'•'    Edouard  Biron,  Noia're  Public. 
"    Ono  Zepf.  Mch.  de  Bouchons, 
"    Cousiutau,  Raymond  &  HalL,  Agts.  d'ltnm; 

NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  casets,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 


FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 
L.  A.  LAPOINTE. 
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ASSEMBLEE  GENERALE  ANNUELLE 
DE  L'ASSOCIATION  DES  COM- 
MERCANTS  LICENCIES  DE  VINS 
ET  DE  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE    MONTREAL.  ' 

L'assemblee  generale  annuelle  de  1' As- 
sociation des  Coniniercants  Licencies  de 
Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de  Montreal, 
a  eu  lieu  au  Monument  National,  sous  la  . 
presidence  de  M.  Victor  Lernay,  le  3  jan- 
vier  1907. 

Btaient  presents  MM.  Jas.  McCarry,  V. 
Bougie,  Naz.  Gauthier,  Jos.  Bariteau,  E. 
Masse,  A.  J.  Ayotte,  Nap.  Tremblay,  P. 
Scullion,  T.  McBrearty,  Jos.  Taillon,  L. 
J.  Primeau,  et  plusieurs  autres. 

En  1'absence  du  secretaire,  retenu  a 
une  assemblee  des  Commissaires,  tenue 
en  ce  moment,  M.  V.  Bougie  agit  comme 
tel. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemlblea 
sont  lues  et  approuvees.  Puis  M.  le  pre- 
sident s'adressa  a  l'assemblee  dans  les 
termes  suivants: 

RAPPORT  DU  PRESIDENT 
Messieurs  et  chers  confreres, 

Je  ne  saurais  trouver  d'expressions  as- 
sez  fortes  pour  vous  remercier  de  l'hon- 
neur  que  vous  m'avez  fait  de  me  conti- 
nuer  pour  un  second  terme  le  titre  et  la 
position  si  enviee  de  President  de  notre 
belle  et  grande  association. 

Veuillez  croire  que  je  ferai  tout  pour 
me  rendre  digne  de  cette  marque  de  dis- 
tinction. Je  me  fais  en  meme  temps,  l'in- 
terprete  de  mes  collegues  du  bureau  de 
direction  que  vous  avez  aussi  reelus  a 
l'unanimite  pour  vous  exprimer  leur  re- 
iccinnaissance  et  vous  assurer  qu'ils  sau- 
ront  prouver,  par  leur  travail  et  leur  de- 
vouemeint,  que  vous  n'avez  pas  a  tort  pla- 
ce en  eux  votre  confiance!  et  Qa  proteetio.i 
de  vos  interets. 

Monsieur  le  Secretaire  va  nous  donner 
dans  quelques  instants  ,un  resume  des 
operations  de  l'annee  ac'coimpagne  de 
statiistiques  pleines  d'hiteret  pour  tons 
les  membres  de  l'association. 

Je  me  contenterai  pour  aujourd'hui  de 
vous  exposer  brievement  les  questions  les 
plus  iimiportantes,  par  vous  raises  a  1'et  i- 
de  et  les  resultats  obtenus. 

Je  commence  par  le  sujet  des  trans- 
fers, autrefois  un  hotelier  ou  un  restau- 
rateur qui  transferait  sa  licence  dans  les 
douze  mois  de  la  date  de  son  obtention 
devait  payer  trois  cents  par  cent.  Mais 
nous  avons  fait  amender  la  loi  de  ma- 
niere  a  ce  qu'il  ne  paie  plus  que  cent  par 
cent  dans  les  memes  cas. 

Apres  une  possession  de  licences  de 
plus  plus  d'un  an,  son  droit  de  transfert 
ordinaire  est  reduit  a  $200  au  lieu  de 
cent  pour  cent  ou  cinquante  pour  cent, 
selon  le  cas,  du  montant  de  la  licence. 
La  question  des  clubs  n'a  pas  ete  ou- 


bliee,  nous  avons  fait  apporter  a  la  loi, 
des  amendements  importants.  Aujour- 
d'hui, toute  demande  de  club  doit  etre 
affichee  pendant  quinze  jours  a  un  en- 
droit  bien  en  vue,  et  ouvert  au  public 
dans  le  bureau  du  greffier  des  commis- 
saires des  licences  ou  dans  le  bureau  du 
greffier  ou  secretaire-tresorier  des  muni- 
cipalites,  selon  le  cas,  avant  d'etre  adres- 
see  au  tresoTier  provincial.  Aucune  buvet- 
te  n'est  toleree  dans  un  club  licencie  en 
vertu  de  la  loi  des  licences.  II  y  aura  en 
outre  inspection  des  clubs  avec  acces  a 
leurs  livres  et  autres  pieces  justificatives. 
L'annexion  des  municipalites  environ- 
nantes  a  aussi  attire  notre  attention  sur 
les  licences  dans  leurs  territoires.  Ainsi, 
desormais,  les  licences  seront  maintenues 
dans  les  limites  appartenant  anterieure- 
ment  a  la  municipalite  annexee  et  s'a- 
jcuteront  au  nombre  fixe  pour  la  Cite  de 
Montreal. 

Je  ne  ferai  que  mentionner  en  passant 
les  licences  personnelles.  Elles  ont  mis 
fin  aux  abus  que  pouvaient  se  permettre 
quelquefois  les  proprietaires  detenteurs 
de  licences  en  abusant  de  leur  situation, 
soit  pour  augmenter  le  bail  ou  en  refuser 
le  renouvellement.  Aujourd'hui  la  liberte 
du  locataire  est  plus  assuree  et  moins  ex- 
posee  aux  caprices  d'un  locateur  par  trop 
exigeant  ou  trop  arbitraire. 

Ce'tte  voie  de  refoimies  que  nous  avons 
adoptee,  nous  allons  la  continuer.  Cha- 
que  annee  apporte  ses  besoins  et  deman- 
de une  attention  assidue. 

Soyez  assures  que  notre  surveillance  ne 
se  ralentira  pas  et  qu'elle  s'exercera  sur 
tous  egalement.  Nous  ne  negligerons  rien 
pour  affirmer  nos  prerogatives  et  pour 
en  augmenter  le  nombre  selon  les  cir- 
constances.  Alors  que  nous  etions  atta- 
ques  de  toutes  parts,  la  lutte  a  du  etre 
acharnee,  mais  aujourd'hui  nos  droits 
sont  assures  et  notre  defensive  consiste 
a  conserver  les  positions  gagnees. 

L'Association-soeur  de  Quebec  a  sugge- 
re  certains  amendements  a  la  loi  gene- 
rale.  Nous  las1  avons  mis  a  l'etude1  et 
adoptes.  Us  seront  soumis,  a  la  prochai- 
ne  session  du  gouvernement  local. 

Je  dois,  en  te:rminant,  dire  un  mot  nu 
sujet  du  systeme  que  nous  avons  inaugu- 
re  d'excursion  annuelle.  La  derniere,  qui 
a  ete  faite  a  Valleyfield,  a  ete  couronnee 
de  succes.  I^ous  ne  pouvons  mieux  faire 
que  de  continuer,  chaque  annee,  ces  par- 
ties de  plaisir  qui  nous  offrent  une  occa- 
sion speciale  de  nous  reunir  en  famille  et 
echanger  gaiement  nos  idees. 

Je  ne  saurais  trop  insister  sur  la  ques- 
tion d'assistance  aux  assemblees.  Tout 
membre  devrait  se  faire  un  devoir  impe- 
rieux  d'etre  present  a  nos  ireunions.  Plus 
on  est  nombreux,  plus  la  discussion  est 
generale  et  interessante.  Chacun  exprime 
sa  pensee,  sa  maniere  de  voir,  expose  ses 
besoins,  et  de  ce  concours  d'idees,  se  de- 
gagent  les  reformes  a  apporter  et  les  abus 
a  faire  disparaitre.  Plus  nous  serons  nom- 


breux dans  nos  assemblees,  plus  nous  se- 
rons forts  dans  nos  reclamations. 

Nous  allons  inaugurer,  durant  le  pro- 
chain  exeT'cice,  un  nouveau  mode  de  con- 
vention qui  devra  avoir  pour  effet  de  met- 
tre  les  membres  dans  l'impossibilite,  a 
moins  de  raisons  tres  valables,  de  ne  pas 
assister  aux  assemblees.  J'ose  esperer  que 
le  resultat  sera  tres  satisfaisant.  U  ne 
faut  pas  oublier  que  nous  travaillons  tous 
dans  l'interet  general  de  l'Association  et 
que  chaque  membre  doit  prendre  sa  part 
du  travail.  C'est  surtout  dans  une  societe 
comme  la  notre  que  le  principe:  "Tons 
pour  un  et  un  pour  tous",  trouve  son  ap- 
plication. 

Je  laisse  maintenant  la  parole  a  M.  le 
secretaire. 

VICTOR  LEMAY, 

President. 

Le  rapport  suivant  du  secretaire  est 
hi  et  souimis  a  ras'seimiblae  qui  1'adopLa 
a  l'unanimite: 

Aux  Membres  de  l'Association, 
Messieurs: 

Vos  directeurs  ont  l'honneur  de  vous 
faire  rapport  sur  I'exercice  finissant  le 
31  decembre  190G,  et  de  vous  presenter 
certaines  statistiques  etablissant  l'etat 
actuel  de  l'Association. 

Grace  a  nos  efforts,  nous  pouvons  dire 
que,  specialement  a  Montreal,  parmi  les 
hoteliers  et  ceux  qui  sont  interesses  dans 
le  commerce  des  liqueurs,  il  y  en  a  bien 
peu  qui  ne  fassent  pas  partie  de  l'Asso- 
ciation. 

Au  cours  de  l'annee  derniere,  68  mem- 
bres ont  ete  rayes  de  la  liste,  14  ont  en- 
voye  leur  demission  qui  a  ete  acceptee, 
et  104  ont  ete  admis.  Nous  comptons  cet- 
te annee  678  membres,  dont  565  en  regie 
avec  la  constitution  au  31  decembre  1906, 
et  113  qui  doivent  des  arrerages  au  mon- 
tant de  $538.10. 

Les  membres  qui  doivent  des  arrerages 
sont  repartis  comme  suit:  92  en  dehors 
de  la  ville  representant  $349.10  et  24 
dans  la  ville,  representant  $189.00. 

Nous  avons  a  deplorer  la  perte  des 
membres  suivants  durant  l'annee  qui 
vient  de  s'ecouler: 

Thomas  Bosion,  Edm.  Dalcourt,  Mrs. 
Thos.  O'Halloran,  Randolphe  Daly,  E. 
Mathieu,  L.  Gherquiere,  Louis  Payette,  S. 
Arbour,  Jos.  Parker,  Jos.  Clement,  P.  J. 
Carroll. 

Aux  families  des  defunts  nous  offrons 
nos  plus  sinceres  condoleances. 

U  y  a  eu,  au  cours  de  l'annee  derniere, 
S  assemblees  generales  et  13  assemblees 
du  bureau  de  direction. 

Ont  fait  aote  de  presence  aux  reunions 
des  directeurs: 


Le  President  12  fois 

Le  Vice-President  12  " 

Le  Secretaire  13  " 

Le  Tresorier  10  " 

MM.  Eug.  Masse  11  " 

N.  Gauthier  7  " 

Jos.  Bariteau  12  " 
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H.  A.  Dansereau  10  fois 

A   L  Ayotte  13  " 

Nap.  Tremblay  12  " 

Le  tout  respjctueusement  soumis. 

Montreal,  3  janvier,  1907. 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 

M  Victor  Bougie,  tresorier  de  l'Asso- 
ciation expose  son  'rapport  financier  poui 
l'annee  190C,  tel  que  verifie,  et  qui  indi- 
que  un  etat  tres  satisfaisant.  Ce  rapport 
est  adopte  a  l'unanimite. 

II  est  propose  par  M.  Eug.  Masse,  se- 
conde  par  M.  Nap.  Tremblay,  que  MM. 
Andrew  J.  Dawes,  Lawrence  A.  Wilson, 
E.  L.  Ethier  et  A.  Blondin,  soient  reelus 
Presidents  Honoraires  de  l'Association. 

Adopte  a  l'unanimite. 

Le  President  nomme  comme  Auditeurs 
pour  le  present  exercice,  MM.  F.  A.  Cha- 
gnon  et  Dan  Daigneault. 

Les  noms  des  personnes  suivantes  sont 
soumis  comme  membres: 

Laurence'  &  RHanger,  hoteliers,  47  rue 
Craig  ouest;  E.  F.  Sharkey,  hotelier,  120 
rue  St-Jacques;  Jodoin,  Ma  lone  y  &  Lair 
rence,  Ltd.,  vins  et  liqueurs,  246  rue  St- 
Paul;  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  agts 
d'immeubles,  68  rue  St-Jacques;  Dame  D. 
Bougeant,  hotelier,  32  rue  St  Laurent. 

Puis  l'assemblee  s'ajourne. 


LA   FERMETURE   DES   BUVETTES  A 
7  HEURES  LE  SAM  EDI 

Un  avis  de  motion  a  ete  presents  au 
Conseil  Municipal  de  Montreal,  en  vue  de 
faire  passer  par  ledit  Conseil  Municipal, 
un  reglement  ordonnant  la  fermeture  a 
7  heures  du  soir,  le  samedi  de  chaque  se- 
maine,  de  toutes  les  buvettes  d'hotels  et 
de  restaurants. 

L'art.  161  de  la  loi  des  licences  de  Que- 
bec permet  aux  conseils  municipaux  des 
cites,  villes  et  villages,  de  passer  un  re- 
glement en  ce  sens,  et  c'est  en  se  basant 
sur  cet  article  de  la  loi  qu'a  ete  passe  le 
Tegleirrisnt  No  400  de  la  Cite  de'  Quebec 
qui  a  gu  force  de  loi  le  ler  septembre 
1906  et  dont  nous  avons  parte  en  son 
temps. 

Le  su'cces  reimports  a  Quebec  par  les 
buveurs  d'eau  les  a  mis  en  appetit  et  les 
vqici  maintenant  a  l'assaut  du  Conseil 
Municipal  de  Montreal  poui  lui  arracher 
un  reglement  identique. 

II  ne  faut  pas  que  les  membres  de  l'As- 
sociation des  Ocim'me'i'cants  Liceneies  le 
Montreal  se  le  dissimulent,  ils  devront 
lutter  ferme,  s'ils  veulent  empecher  le 
reglement  de  passer.  Ils  ont  affaire  a 
forte  partie,  a  des  gens  tenaces,  resolus 
et  a  qui  on  ne  peut  reprocher  d'etre,  dans 
cette  question,  mus  par  un  interet  pecu- 
niaire  quelconque.  C'est  a  ceux  que  les 
membres  de  l'Association  ont  mis  a  leur 
tete  qu'il  appartient  de  diriger  le  mou- 
vement  de  resistance  et  de  se  montrer  a 
la  hauteur  des  circonstances. 


AM  EN  DEMENTS   A    LA   LOI  DES 
LICENCES 

Des  amendements  a  la  loi  des  licences 
de  la  Province  de  Quebec  seront  deman- 
ded pendant  la  presente  session. 

Entre  autres,  il  est  demande  que  l'art. 
161  soit  modifie  de  maniere  que  dans  les 
citss  de  Quebec  et  de  Montreal,  les  buvet- 
tes ne  puissent  pas  etre  fermees  le  same- 
di soir  a  7  heures  en  vertu  d'un  regle- 
ment municipal. 

Ces  deux  cites  recoivent  un  grand  nom- 
bre  de  voyageurs,  de  touristes;  leur  popu- 
lation flottante  est  parfois  assez  conside- 
rable et  ©Hies  ne  pen  vent  etre,  sous  cer- 
tains rapports,  trainees  coTrime  des  cites, 
villes  ou  villages  qui  ne  recoivent  pas 
d'etrangers.  La  buvette  est,  pour  ainsi 
dire,  inseparable  d'un  hotel  moderne,  ce- 
pendant  on  ne  peut  laisser  ouvertes  les 
buvettes  d'hotels  et  faire  fermer  celles 
des  restaurants,  car  ce  serait  avantager 
les  proprietaires  des  unes  au  detriment 
des  proprietaires  des  autres  et  la  loi  ne 
le  permet  pas. 

Des  lors,  et  puisque  la  buvette  des  ho- 
tels ou  descendent  les  voyageurs  est  ge- 
neralement  reconnue  comme  un  accessoi- 
re  necessaire  de  l'hotel,  pourquoi  vouloir 
la  fermer  et,  partant,  pourquoi  vouloir 
fermer  en  meme  temps  celle  des  restau- 
rants? 

Pour  etre  logique,  il  faudrait  fermer 
en  meme  temps  tous  les  etablissements 
ou  se  vendent  des  spiritueux,  y  compris 
les  epiceries.  Cependant,  personne  ne  son- 
gera,  et  pour  cause,  a  fermer  les  epice- 
ries le  samedi  soir  a  7  heures. 

Le  mieux,  en  ce  cas,  est  d'user  dans 
des  cites  comme  Quebec  et  Montreal, 
d'une  tolerance  qui,  ailleurs,  pourrait  n'a- 
voir  pas  sa  raison  d'etre.  L'amendement 
a  la  loi  des  licences  demande  par  les  as- 
sociations des  commercants  en  vins  et 
liqueurs  des  deux  cites  ci-dessus  peut 
d'ailleurs  se  defendre  a  l'aide  de  nom- 
breux  arguments  que  les  interesses  ne 
manqueront  pas  de  faire  valoir. 

Une  seconde  modification  a  la  loi  des 
licences  par  l'adjonction  a  la  fin  du  pa- 
ragraphe  IS  de  l'art.  25  des  mots:  "et 
qu'ailors  les  opposants  soient  juges  sui- 
vant  le  merite  de  la  preuve  faite". 

C'est-a-dire  que,  dans  le  cas  ou  une  de- 
mande d'ajournement  aurait  ete  faite 
pour  l'octroi  d'une  licence  de  maniere  a 
ce  que  les  commissaires  puissent  obtenir 
toutes  les  informations  voulues,  les  com- 
missaires devraient  donner  leur  decision 
suivant  la  preuve  faite  a  la  date  fixee 
pour  l'ajournement. 

Le  troisieme  amendement  demande  a 
la  loi  vise  le  paragraphe  suivant  de  l'art. 
29  de  la  loi  dont  on  demande  la  radia- 
tion: 

"Vu  la  diminution  du  nombre  des  li- 
cences dans  la  cite  de  Quebec  a  125  a 
partir  du  ler  mai  1907,  le  droit  sur  ces 
licences   sera  augmente  proportionnelle- 


ment,  de  maniere  que  le  revenu  total  en 
provenant  Teste  en  tout  temps  le  meme 
qu'il  etait  avant  la  reduction  du  nombre 
des  licences". 

Si  ce  paragraphe  de  la  loi  etait  main- 
tenu,  les  hoteliers  et  restaurateurs  de 
Quebec  devraient  payer  20  p.c.  en  plus  du 
prix  anterieur  de  leur  licence,  ce  qui  se- 
rait injuste.  La  diminution  du  nombre 
des  licences  n'implique  pas  que  les  125 
liceneies  restant  augmenteront  leur  chif- 
fre  d'affaires  de  la  part  des  ventes  qui  in- 
combait  aux  25  qui  disparaissent  ou  sont 
censes  disparaitre  —  car  la  loi  autorisait 
150  licences  a  Quebec  jusqu'au  ler  mai 
1907. 

De  plus,  le  reglement  No  400  ordon- 
nant la  fermeture  a  7  iheuires  du  soir,  le 
samedi,  nuit  incontestablement  au  com- 
merce des  hotels  et  restaurants  et  ce 
n'est  pas  quand  les  affaires  deviennent 
pour  eux  plus  precaires  qu'on  peut  de- 
cemment  les  imposer  davantage. 


LES     VOYAGEURS     DE  COMMERCE 
Cercle  de  St-Hyacinthe 

II  s'est  forme,  a  St-Hyacinthe,  l'autoim- 
ne  dernier,  dans  un  but  social,  un  Cercle 
de  Voyageurs  de  Commerce,  dont  le  pre- 
sident est  M.  Seguin,  voyageur  de  la 
maison  Ewing,  graines  de  semence;  M. 
Rouleau  en  est  le  secretaire. 

Ces  messiemrs  ont  decide  de  donner 
un  banquet  qui  a  eui  ilieu  a  l'hotel  Ya- 
maska,  samedi  le  12'  courant.  A  ce  ban- 
quet etaient  piresents  les  deux  memtores 
du  eomte;  M.  Beaupanlant  [federal],  et 
Morin  [local],  le  maire  Dr  St-Jacques  ; 
M.  Airyot,  pneisident  de  la  Ohamlbre  de 
Commerce  et  tous  les  principaux  mar- 
cihandis  et  manufacturiers  de  St-Hyacin- 
the. Le  menu  etait  splendide,  les  tables 
bien  decorees  et  un  grand  enthousiasme 
a  regne  pendant  toute  la  duree  du  ban- 
quet. Parmi  les  invites  se  trouvaient 
le  president  de  ^'Association  des  Voya- 
geurs de  Commerce  du  Dominion,  M.  E. 
D.  Marceau;  M.  Robt.  C.  Wilkins,  tne- 
sorier  de  la  meme  Association;  M.  Moi- 
san,  ler  vice-president  du  Cercle  des 
Voyageurs  de  Quebec  et  M.  Talbot,  2e 
vice-pi'iesident  du  meme  cercle. 

M.  Saguin  qui  presidait  prit  le  premier 
la  parole  et  declara,  entre  autres  choses, 
que  la  commission  des  voyageurs  a  com- 
mission devrait  etre  consid'6r6e  comme 
un  salaire  et,  par  consequent,  une  crean- 
ce  privilegiee,  tandis  que  maintenant 
cette  commission  est  consideree  comme 
une  ereanee  ordinaire. 

Les  deux  membres  du  comite  eurent 
des  'paroles  tres  aimables  a  regard  du 
cercle,  ainsi  que  le  maire  de  St-Hya- 
cinthe. 

M.  Amyot  a  parte  specialement  du  com- 
merce de  St-Hyacinthe  et  des  grands 
progres  accomplis  duirant  les  dernieires 
anmees. 
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*J  Facsimile,  grandeur  naturello,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  I'autorisation  ^* 

*J  du  Gouvernement  de  la  Republique,  emploient  les  industriels  qui  constituent  {* 

|  "L'UNION  DES  FABRIGANTS  DE  TABAOS  ET  GIGARES  DE  L'lLE  DE  CUBA  "  £ 


REPUBLIC  A. DE-CUBA  •  REPUBLICADEXUBA 
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\A'jtorizada  porel  Gobierno  dela  Repdblica 

li  Garantiza 

>Jq<je  los  labacos.cigarrosy  pacptes 

' de  plcadura  quellevsn  csfa  prcciofa 

O^nra^ospor  HABANA 


republica  Dt  CUBA  c  Lfl  PROPIEDftO  flRTISTICA  EJNDUSTRIflLlSTAIRECISTBADfl'EN'.TODOSlOSPAISES ;-'  kcpublica  decuba 


La  vignette  ci-dessus,  est  i  n  facsimile,  grandeur  naturelle,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  l'autorisation  du 
Gouvernement  de  la  Republique,  emploient  les  industrie's  qui  constituent  la  socidte  :  "  Union  des  Fabricants  de  Tabacs 
et  Cigares  de  I  *  1 1  e  de  Cuba,"  comme  preuve  de  la  provenance  des  tabacs,  cigares  et  paquets  de  choix  fabriques  a  CUBA. 

Les  consomuiateurs  de  ces  produits,  qui  d£sirent  se  procurer  ceux  qui  se  fabriquent  a  CUBA,  avec  de  la  veritable 
"  FEUILLE  CUBAINE,"  ne  devront  pas  acheter  d'autres  tabacs,  cigares,  et  paquets  de  choix,  que  ceux  qui  portent  sur  leur 
enveloppe  l'ETIQUETTE  ou  le  sceau  de  garantie,  de  "I'Union  des  Fabricants  de  Tabacs  et  Cigares  de  P  lie  de  Cuba  ;" 
laquelle  poursuivra,  d'apres  la  loi,  ceux  qui  falsifient  ou  imitent,  ou  par  tout  autre  rnoyen  essayent  de  rendre 
iuemcace  la  garantie  qu'elle  accorde. 

COULEURS  DE  L'ETIQUETTE.  —  Elle  est  graved  en  noir  sur  fond  bleu  pale.  Le  facsimile"  du  sceau  de  la 
Presidence  de  la  Republique  est  en  bleu  ciel. 

Dans  l'espace  qui  parait  nou  employ^  sur  l'ETIQUETTE,  est  port^  le  nom  du  fabricant  qui  en  fait  usage. 
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BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  Zc  Co 

JARNAC  -  COGNAC 
E  T  A  B  L  I  S     E  IM  1819. 
SEULS    AGENTS    POUR    LE  CANADA: 

WALTER    R.   WON  HAM   &  SONS, 

MONTREAL: 
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LIQUEURS  ET  T ABACS 


M.  E.  D.  Marceau  est  honore  de  l'in- 
vitationi  qui  lui  a  ete  faite  d'assister  au 
premier  banquet  dm  Cercile  de  St-Hya- 
cinthe,  qui  Mi  permet  de  rencontrer 
d'anciens  amis  et  d'en  faire  de  nou- 
veaux.  H  dit  tout  le  bleu  que  peuvent 
faire  les  membres  du  Gerele,  so  it  conume 
Association,  soit  comime  .particulie.rs . 
Chacun  icijbas  a  un  role  a  jouer,  la  vie 
de  chacun  doit  etre  utile  au  bien  coim- 
-  mun,  a  la  Societe  em  ig&ni&rall.  II  est  des 
vertus  indiepend  antes  des  ireligioros  et 
des  nationalities,  que  chacun  doit  pirati- 
queir  aussi  bien  pour  la  satisfaction  de 
sa  propre  .conscience  que  pouir  .reimplir 
un  devoir  emvers  antral.  La  conscience 
du  "Devoir"  accompli  donne  une  tran- 
quilHite  d 'esprit  incomparable;  il  faut 
parfois  du  "Courage"  pour  aceompilir  so'i 
devoir  et  aussi  de  la  "Loyaute".  Non 
pas  le  courage  souvent  irriefleiohi  qui 
porte  aux  actions1  heiroiques  ni  cette  loy- 
aute qui  u'est  que  roppose  du  vulgaire 
mensonge  et  de  rhypoerisie,  mais  !e 
courage  qui  demand©  un  effort  moral  et 
la  loyaute  qui  est  faite  de  fidelite,  de 
probite  et  de  sincerite  et  ne  s'imclSme  pas 
devant  les  prejuges  et  les  conventions 
unondaines. 

La  "Tolerance"  est  indispensable  dans 
un  pays  comime  le  notre  ou  les  diverses 
races  sorat  cbaque1  jour  en  contact  ;  de 
notre  toleirance  depend  raven ir  et  le 
bonheur  du  pays. 

Nous  devons  egaiemerit  eultivor  notre 
intielligencie  (et  dievelopper  notre  sens 
morail  de  mianieire  a  ne  pas  tomber  dans 
la  depravation  et  afin  de  conserver  notre 
dignite.  II  est  iivecessaire  aussi  que  nous 
tiavaillions  a  1'amelioration  de  notre  sys- 
teme  d 'education;  lei,  amelioration  ne 
veut  pas  dire  bouleverseinent.  Soyons 
instiruitis  si  nous  voulons  augmienter  no- 
tre sph&re  d 'influence.  Nous  depensons 
des  somimes  enormes  dans  un  but  futile, 
meme  mauvais  parfois,  mais  nous  nous 
reorioras  quand  il  s'agit  de  donner  quel- 
ques  centins  pour  des  fins  d'education  ; 
cela  ne  devrait  pas  etre. 

Nous  avons  heureusement  un  premiei'- 
Ministre  dans  la  persomne  de  l'Hon.  M. 
Gouin  qiii  est  ipret  a  seconder  les  efforts 
de  oeux  qui  veulent  travailler  a  ramelio- 
ration  de  notre  systeme  d'education,  non 
seuilememit  par  des  paroles  d'encourage- 
ment  et  de.  bons  conseils  mais  en  leur 
accordant  1'aide  financiere  niecessaire  au 
succes  pour  pen  qu'ils  y  mettent  eux- 
memes  de  la  bonne  volomte. 

Nous  avons,  nous  Canadiens,  1 'amour 
du  travail,  1' intelligence  et  1 'ambition . 
11  ne  nous  manque  que  1 'ins  traction ;  tra- 
vaillons  done  de  toutes  nos  forces  poiir 
Tobtenir  et  je  puis  vous  assurer  d'avan- 
ce  que  lorsque  nous  la  possederons,  l'a- 
venir  de  notre  race  sera  assure  et  bril- 
lant. 

M.  Wilking,  a  demande  d'une  imianiere 
tres  spirituelle  aux  voyagenrs  allant  dans 
l'Ontario  de  parler  des  beautes  de  la  Pro- 


vince de  Quebec  et  a  fait  une  descrip- 
tion tres  pittoresque  de  notre  province. 

M.  Moisan  de  Quebec  fit  un  tires  beau 
discours  sur  les  qualites  du  voyageur  de 
commierce. 

Parmi  les  orateurs  du  oercle  on  a  re- 
marque  les  discours  de  M.  Duckett,  de 
MM.  A.  McDougall,  marcbands  de  lai- 
nages  en  gros,  a  Montreal,  ainsi  que  ceux 
de  MM.  Cabana  et  Giard. 


LES  FAILLITES  AU  CANADA  EN  1906 

D'apres  les  rapports  publics  par  l'a- 
gence  R.  G.  Dun  &  Co.,  les  faillites  au 
Canada,  pemdlanit  1'aninee  teirminee.  le  31 
decembire  dernier,  out  ete  de  1,184  en 
diminution  .de  163  sur  le  noimbre  de  1'an- 
nee  precedente.  Le  passif  pour  le  noim- 
bre total  des  faillites  a  ete  de  $9,085,773 
en  190'6,  conitre  $9, 854, 669,  soit  une  dimi- 
nution en  valeur  de  $768,886. 

Deux  fodis  seulement  deipuis  IS  8 2  le 
nombire  deis  faillites  a  ete  imoins  girand 
qu'en.  1906;  et,  depiiis  dix  ans,  1'annee 
1903  senile  a  ete  mieux  pairta.gee  sous  le 
rapport  de  I'importance  du  passif.  Mais 
il  est  bon  de  dire  que  si  Ton  tient  compte 
de  I'auigmientation  comistanite  des  affaires 
depuis  urn  certain  nombire  d'anniees,  1'an- 
nee 19'06  a  ete  exceptionnellememt  remar- 
quable  au  point  de  vue  du  nombre  et  du 
passif  reduits  des  faillites. 

Voiei  par  provinces  comme  se  deeom- 
posent  le  nombire,  ractif  et  le  passif  des 
faillites : 

Prov.  No        Actif  Passif 

Ontario  .  .  445  $2,387,674  $3,197,491 
Quebec  ...  469  3,025,180  4,426.554 
Colombie-Ang.  44  226,043  236,666 
N.-Ecosse  .  .  56  136,875  285,950 
Manitoba  .  .  107  453,200  441,600 
N.-B;rumswick  36  134,530  281,382 
He  P.-Ed.  .  .  9  47,WiO  109,180 
Alberta    .    .      18         88,450  107,000 


Total 
Total, 


.  .  .  1,184 
1905  1,347 


$6,499,052 
6,822,005 


$9,085,773 
9,854,659 


FEU  NARCISSE  RIOUX 

Le  commerce  de  Quebec  vient  de  per- 
dire  une  de.  ses  personualibes  les  plus  en 
vue,  M.  Narcisse  Rioux,  epicier  en  gros 
et  I'un  des  ciapitalistes  les  plus  notables 
de  la  vieille  cite,  dceed©  le  ler  janvieir. 

M.  Rioux  qui  'etait  natif  de  T.rois-Pis- 
toles,  eitait  verou  se  fixer,  il  y  a  environ 
45  ans,  a  Queibec.  II  debute,  dians  les  af- 
faires de  la  fagon  la  plus  modieste  et,  il 
y  a  quelque  30  ans,  apr&s  avoir  neussi 
dans  le  commerce  de  detail,  ail  fonda  la 
maision  de  gros  d'epiceiries  et  de  vims  et 
liqueurs  qui  n'a  cesse  de  prospeirer  de- 
puis sa  fondation.  En>  1888,  M.  Rioux 
s'associa  M.  Charles.  Petitgrew,  um  de  ses 
anciens  employes  dont  il  avait  pu  appne- 
cier  le  devouement,  1'activite  et  la  scien- 
ce .des  affaires.  La  confiance  bien  me- 
ritee  qu'il  avait  placee  en>  M.  Petitgrew 


permit  a  M.  Rioux  de.  prendre  une  part 
active  a  la  direction  et  a  la  gestion  de 
differentes  entrepirdses  d'in.teiret  prive  ou 
public  et  dans  lesqxiieMes  il  apporta  l'ap- 
pui  autorise  'de  ses  coninaissances  d'hom- 
meis  d'affaires  et  d'admindistrateur  habile. 

M.  Narcisse  Rioux  etiait,  en.  effet,  I'un 
dies  directeuirs  tres  ecoutas  die  la  Bainque 
Natiomale  qui  perd  en  lud  un  hoimime 
aussi  exiperimente  que  prudent.  M.  Rioux 
etait  en.  miemie  temps  I'un  dies  plus  farts 
actloninaiires  de  cette  banque.  II  a,  pen- 
dant plusieums  annees,  repreisemte  au 
Conseil  die  Ville  de  Quebec,  le  quiartier 
St-Pienre;  il  etait  egalement,  a  sa  moirt, 
I'un  des  meimbres  die.  la  Commission  du 
Havi'e  de  Quebec  et  I'un  des.  diireeteurs 
de  la  Compiagnie  du;  Pont  de  Quebec. 

On  peut  dire  de  M.  Rioux  qu'il  a  eu 
une  caririere  bien  et  bonoinablement  rem- 
plie  et  que1,  si  la  fortune  et  les  honmeurs 
lui  out  souri,  il  ne.  les  a  dms  qu'a  sou  tra- 
vail, a  son  energie  et  a  sa  volomte  tenace. 
II  avait  69  ans  quand  la  mort  1'a  terras- 
se  et  ceux  qui  le  comniaissaient  esperaient 
qu'il  verrait  de  plus  longs  jours. 

Nous  offirons  a  la  familile  die  M.  Nar- 
cisse Rioux  mots  plus  sine  ores  condolean- 
ces. 

*    *  * 

DECES  DE  M.  L.  McGLASH AN 

Une  diepeche  de  Los  Angeles,  Califor- 
nie,  annonce  la  mort  de.  M.  Leonard  Mc- 
Glashan,  riche  et  important  manufactu- 
rier  de  Niagara  Falls,  Ontario.  M.  Mc- 
Glashan  avait  ete  pendant  de  nombreuses 
an.nees  a  la  tete  de  la  Ontario  Silver 
Plate  Company. 


FEU  A.  A.  WILSON 

M.  Alexandre  A.  Wilson,  ancien  nego- 
ciant  en  ferronneries,  est  d'ecede  le  19 
conrant  a  Page  de  72  ans,  apres  une  at- 
taque  de  paralysie. 

M.  A.  A.  Wilson  qui  etait  honorabl3- 
ment  connu  dans  les  cercles  com|mer- 
ciaux,  apres  avoir  ete  pendant  une  cin- 
quante  d 'annees  a  la  tete  d'une  maison 
de  commerce  importante  et  prosperc, 
b'isse  une  veuve  et  trois  enfants:  Mme 
Cornellier,  use  Emma  Wilson,  M.  Law- 
rence A.  Wilson,  negociant  en  vins  et  li- 
queurs et  M.  Louis  Wilson. 

Nous  offrons  a  la  famille  nos  sinceres 
condoleances. 


L'attention  des  lecteurs  de  "  Liqueurs 
et  Tabaos"  a  sans  doute  ete  attiree  par 
la  remarquable  affiche  du  whisky  Dewar 
qui  est  situee  au  coin  des  rues  Craig  et 
St-Laurent.  Cette  affiche  est  sans  nul 
doute  la  plus  "up-to-date"  qu'il  y  ait  au 
Canada,  en  ce  sens  qu'elle  est  changee 
tous  les  jours  de  la  semaine,  a  l'exception 
du  dimancbe. 

Les  dimensions  de  cette  affiche  sont 
egalement  imposantes,  elle  mesure  30 
pieds  de  largeur  par  12  pieds  de  hauteur. 


LIQUEURS  ET  T ABACS 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"Imperial" 

WHISKY. 


DISTILLES  ET  EMBOUTEILLES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St  Sacrament,  MONTREAL 
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LIQUEUKS  ET  TABACS 


Nous  presentons  aux  lecteurs  du  "Prix 
Courant",  un  des  membres  les  plus  con- 
nus  de  l'Association  des  Voyageurs  de 
Commerce  du  Dominion,  M.  J.  Bevans 
Giles. 

Bien  que  tout  jeune  encore,  M.  J.  B. 
Giles  a  dej'a  su  se  creer  une  position  des 


w 


M.  J.  Bevans  Giles 

plus  enviables  dans  le  monde  des  affaires 
et  dans  la  societe  de  Montreal.  II  est  ac- 
tuellement  charge  du  departement  des 
ventes  de  la  Radnor  Water  Co,  tout  en 
visitant  le  commerce  de  la  ferronnerie 
en  gros  pour  le  placement  des  divers  pro- 
duits  de  1'importante  maison  Drummond, 
McCall  &  Co.,  proprietaires  de  plusieurs 
hauts-fourneaux  et  acieries,  et  importa- 
teurs  de  fers  et  aciers. 

M.  J.  B.  Giles  est  natif  de  Ste-Cathari- 
nes,  Ont.,  et  vint  a  Montreal  en  1881 . 
Apres  avoir  ete  pendant  six  ans  employe 
dans  les  bureaux  de  la  Bank  of  Com- 
merce, M.  Giles  entra  chez  MM.  Drum- 
mond, McCall  &  Co.,  et  parvint  a  la  posi- 
tion qu'il  occupe  aujourd'hui  dans  cette 
maison. 

M.  Giles  est  membre,  depuis  1896,  de 
l'Association  des  Voyageurs  de  Commer- 
ce du  Dominion,  dont  il  est  maintenant 
un  des  directeurs.  Depuis  qu'il  en  fa;t 
partie,  il  a  pros  une  part  active  aux  af- 
faires de  l'Asso'Ciation,  notamimfent  dans 
l'organisation  des  banquets  annuels  ou 
il  a  souvent  fait  valoir  son  talent  de 
chanteur  tres  apprecie  cie  ses  collegues. 

Si  l'eau  minerale  de  "Radnor",  que  M. 
J.  B.  Giles  a  su  rendre  si  populaire 
"mixes  with  everything",  —  c'est  la, 
oroyons-nous,  une  de  ses  principales  qua- 
lites  que  Ton  fait  valoir  —  on  pent  dire 
de  son  representant  que  lui  aussi  se  mele 
avec  autant  d'activite  que  d'intelligence 
et  de  devouement  a.  toutes  les  affaires 
d'une  association  dans  laquelle  il  occupe- 
ra  certainement  avant  peu  une  des  prin- 
cipales charges. 


LE  VOTE  DES  VOYAGEURS    DE  COM- 
MERCE PAR  LETTRE 

11  se  fait  un  mouvement,  parmi  les 
voyageurs  de  commerce,  en  faveur  d'une 
loi  qui  leur  permettrait  de  voter  par  let- 
tre.  II  y  a  au  Canada  dix-huit  ou  vingt 
mille  voyageurs  de  commerce  et,  dans  les 
conditions  actuelles,  un  vote  intelligent 
est  perdu. 


En  sa  qua  lite  de  ie>resentant  d'un  des 
plus  grands  etablissements  de  lithogra- 
phie  de  ce  continent,  la  Freyseng  Cork 
Co.,  Limited,  est  en  mesure  de  fournir 
dans  les  meilleures  conditions  possibles, 
des  etiquettes  de  toutes  sortes  telles  que 
celles  dont  on  fait  usage  pour  le  vin,  le 
gin  ,1s  whisky*  le  brandy,  le  r.hum,  etc. 
La  maison  a  un  grand  nombre  de  mcrle- 
les  a  presenter  a  ses  clients  et  dans  la 
quantite  ils  peuvent  etre  certains  d'en 
trouver  ])lusieurs  a  leur  convenance. 


M.  J.  M.  Wilson, 

Chef  de  la  maison  Boivin,  Wilson  et  Cie 
pir-esident  de    la    Melc heir's    Gin  & 
Spirits  Distillery  Co.,  Ltd.,  nouvelle- 
ment   ©hi  direeteuir  de   la   Ban  que 
d'Hochelaiga. 


L'AIR   LIQU  IDE  DANS  LES  BOISSON3 

L'air  liquide,  disait  un  hotelier,  for- 
mera  bientot  partie  de  toutes  les  bois- 
sons  froides.  II  est  des  milliers  de  fois 
plus  frais  que  la  glace  et  n'occupe  aucun 
espace.  La  plus  petite  goutte  d'air  liquide 
refroidit  une  limonade  plus  efficacement 
qu'un  morceau  de  glace  de  la  grosseur  de 
la  tete. 

Jusqu'ici  l'air  liquide  etait  trop  dispen- 
dieux  pour  qu'on  l'employat  a  rafraichir 
les  boissons.  Maintenant  il  n'y  a  aucune 
raison  pour  que  tout  hotelier  entrepre- 
nant  ne  l'introduise  pas  dans  son  com- 
merce. 

Un  chimiste  m'a  prepare,  1'autre  jour, 
du  whisky  et  soda  et,  dans  cette  boisson 
piquante,  emoustillante,  a  la  couleur  am- 


bree,  il  laissa  tomber  une  toute  petite 
goutte  d'air  liquide. 

Une  magnifique  reaction  se  pioduisit 
aussitot.  La  goutte  d'air  montait  et  des- 
cendait,  brillant  comimte'  du  diaman.  Le 
whisky  et  le  soda  bouillonnaient  en  sif- 
flant:  un  veritable  geyser. 

Le  verre  se  couvrit  d'une  buee  froide 
et  humide  et  un  brouillard  delicat  et  aro- 
matise  s'eleva  dans  l'air.  Cela  dura  deux 
cu  trois  minutes,  puis  toute  cette  agita- 
tion agreable  cessa  et  il  resta  dans  le  ver- 
re un  morceau  de  la  glace  de  la  grosseur 
d'une  cerise.  Bientot  la  glace  fondit  et 
j'absorbai  men  breuvage.  Mais  que  e'etart 
froid! 

Remarquez  ce  que  je  dis:  L'air  liquide 
remplacera  bientot  la  glace  dans  les  bois- 
sons froides  et  vous  entendrez  dans  cha- 
que  cafe:  Garcon,  une  limonade  a  l'air 
liquide,  trois  "rickeys"  a  l'air  liquide. 


CALENDRIER 


Xo'us  accusoinis  reiceptior.s  avec  remer- 
ciments  du  calendrier  que  ncus  ont  adres- 
ses  la  maison  J.  M.  Douglas  &  Co.,  Mont- 
real, agents  pour  le  whisky  Ecossais  de 
Dewar.  La  maison  J.  M.  Douglas  &  Co., 
fete,  en  1907,  le  50e  anniversaire  de  sa 
fondation;  nous  la  prioiiiS,  a  cette  occa- 
sion, d'acceipter  nos  mieilleurs  compli- 
ments. 


MM.  Motard,  Fils  et  Senscal  nous  ra'j- 
portent  une  excellente  demande  pour 
tc  utes  les  specialites  de  la  maison,  telles 
que  le  Cognac  V.  Fournie'r  et  le  Via 
Phosphate  des  RR.  PP.  Trappistes.  La 
collection  procede  avec  regularite. 


M.    L.    E.   Geoff  rion, 

Associe  de  la  maision  L.  Ohaput,  Fils  et 
Cie,  commiissavre  du  Port  de  Mont- 
real. 


MM.  S.  B.  Townsend  &  Co.,  nous  avi- 
sent  que  les  affaires  pour  les  ordres  d'im- 
portation  sont  tres  actives;  on  remarque 
une  augmentation  notable  dans  les  com- 
mandes  pour  les  whiskies  ecossais  Moun- 
tain Dew,  de  Sanderson,  de  meme  que 
pour  les  gins  Kiderlen. 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de: 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

Martel  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  Co    Cognacs. 

'*    Cockburn,  Smither  &  Co  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  XERES  DE  LA  FRONT  ERA.. .Sherries. 

"    S.  Darthez  REUS  (Tarragone)  Ports  Tarragone. 

MM.  Barton  &  G-uestier  Bordeaux  Clarets,  Sautemes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Deinhard   &  Co  Coblenz  Hocks  et  Moselles. 

**   C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guiness's  Stout,  Bass' s  Ale, 

Whiskies  Irlandais  et  Rhum  de  la  Jama'ique. 

'     C.  Gr.  Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow  Whiskies  Bcossais. 

"   Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin..   Ginger  Ale,  Soda  et 

Eau  de  Seltz. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jama'ique. 

"    Moet  &  Chan  don  Epernay  Champagnes. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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PEUPLONS  NOTRE  PROVINCE 

Los  chiffres  officials  portent  a  189,064 
le  nombre  des  immigrants  arrives  au  Ca- 
nada die  jiulHet  190'5  a  julm  1906,  ce®  deux 
mois  imcfas,  et  on  estiime  que  lies  trods- 
quarts  de  ces  immiigran*si  ©e  sont  diriges 
suir  ile  Manitoba,  la  Saskatchewan  et  ]■' Al- 
berta. Le  rest©  se  partogeirait  entre.  les 
autres  provinces  et  notamiment  Ontario 
en  premier  lieu  et  Quebec  em  second1  lieu. 

Nous  ne  eominaiissonis  pas,  faute  de  do- 
cuments, le  nombre  dies  habitants  de>  la 
province  'de  Quebec  qui  sont  aides  s'eta- 
bllr  dans  1'Ouest  duirant  les  douze  mois 
ci-deasus,  mats  id  irepireseratie  pouir  notre 
province  uine  peirte  assez  sensible. 

La  prosp§irite  domt  notre  province  a 
juoi  duramt  ces  deirni&res  annees,  a  l'eigal 
des  autres  provinces  du  Canada,  a  heu- 
reiisememt  emiraye  le  mouveimemt  des  no- 
tres  qui,  autrefois,  se  portaiemt  em  masse 
vers  les  Etats-Unis.  Nous  croyonis  meme 
qu'actuellememt  id  revient  au  Canada  plus 
de  Camadiems  qu'il  n'em  part  aux  Etats- 
Unis,  mais  malheuireuse'memit  .pour  notre 
province,  c'est  1'Ouest  qui  fait  les  gains 
en  grande  partie. 

La  province  de  Quehee  n 'of fire  pour- 
tant  pas  moins  de  .resscurces  que  les  au- 
tres provinces  dm  Canada  auix  immigrants. 
Ses  kerne uses  foirets,  ses  mines  de  toute 
nature  pownraiemt  et  devraiemt  etre  ex- 
ploiters suir  uine  echelde  biem  pdus  vaste 
tru'elies  ne  le  sont  en  ce  moment.  Sou 
sol  ne  manque  pas  de  fertilite,  nom  plus, 
et  dans  les  regions  du  Noird,  ou  biemtot 
passara  la  locomotive,  id  existe  des  etem- 
dues  de  terre  rncomimeraisuiriaMas  domt  la 
fertidite  est  .comparable  a  cedde  des  mieil- 
leures  terres  a  ble  de  1'Ouest. 

Dans  ces  conditions,  nous  devrions 
pouvoir  nom  seuilcmemt  retenir  nos  pro- 
pies  habitants  .dans  notre  pirovince,  mais 
encore  faiire  em  sorte  qu'un  plus  grand 
ncrr.'bre  dlmimigrants  s'y  fixemt. 

Les  pirogres  dams  la  popudatioiii  de  no- 
tre "province  ne  somt  guere  dns  qu'a  la 
natal  ite,  grace  a  la  fecomddte  de  notre 
lace.  Mais  eet  element  de  progres  n'est 
pas  suffisamt  si  nous  voulonis  que  la  pro- 
vince de  Quebec  tieninemt  urn  rang  hono- 
rable dans  le  concert  des  provinces!  de  la 
Puissance. 

N'oublions  pas  que  le  nombre  des  re- 
presemtants  de  chaque  province  a  Ja 
Chambre  des  Communes  est  base  concur- 
remmemt  suir  le  nombre  fixe  des  repre- 
semta.nits  de  la  province  de  Quebec  et  le 
nicmbire  variable  de.  ses  habitants. 

Pair  consequent,  .plus  des  autres  piro- 
vinces feront  de  progres  dans  leuir  popu- 
lation et  pdus  auissi  nous  deviromis  en  faiire 
.pouir  ne  pas  deehoiir  'dams  la  proportion 
du  nombre  total  des  repiresemtants  au 
Pardetmemt.  Car,  si  de  nombre  de  nos  de- 
putes a  la  Chambire  des  Communes  reste 
invariable,  quel  que  so  it  le  chiffre  de  no- 
tre population,  id  m'em  est  pas  de  meme 
des  autres  pirovinces. 

La  Legislature  provinciale  va  bientot 


entrer  en  session  et  nous  eroyons  qu'edle 
devrait  etudier,  d 'accord  avec  le  gouveir- 
neiment,  les  mesures  le®  plus  propres  a 
provoquer  mn  grand  mouvememt  d 'immi- 
gration dans  notre  pirovince.  Jusqu'iei, 
faute  de  ressouirces,  0m1  a  peu  fait  pouir  la 
colonisation;  le  ;riajusteimemt  du  subside 
fedierad  peirmet  heuireusemiemt  au  gouver- 
neme-nt  provincial  de  faiire  mieux  a  l'a- 
vemir.  Esip&rons  done  en  ume  politique 
de  colonisation. 


MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  nous 
communiquent  qu'au  dernier  banquet  dm 
Lord  Maine,  a  Londres,  da  sexile  fine 
champagne  placee  sur  la  table  a  ete  celle 
de  MM.  Denis,  Mounie  &  Co. 


de  la  Champagne,  la  production  totale  est 
de  300,000  futs.  Sur  cette  quantite,  200,- 
000  futs  ont  deja  ete  achetes  par  les  ex- 
pediteurs  a  des  prix  plus  eleves  de  50  a 
60  pour  cent  que  ceux  qui  avaient  cours 
l'annee  derniere.  Une  maison  a  achete 
aux  produeteurs  24,000  futs  en  un  seul 
lot.  Dans  la  region  de  Cognac,  depuis 
1878,  annee  ou  le  phylloxera  a  ravage  les 
vignobles,  le  brandy  a  ete  de  qualite  in- 
ferieure;  mais  sa  qualite  ne  fera  que  s'a- 
meliorer,  parce  que  le  raisin  et  le  vin 
sont  abondants: 


L'annonceur  sage,  non  seuiement  pro- 
fits de  sa  propre  experience,  mais,  aussl 
bien,  de  celle  des  autres  annonceura. 


LA  CUVEE  1907  EN  FRANCE 

Les  rapports  officiels  provenant  des 
districts  produeteurs  de  vin  en  France 
indiquent  que  la  diminution  en  quantite, 
deja  predlte  de  tonne  heure  dans  la  sai- 
son  est  de  trente  pour  cent;  mais  la 
qualite  des  vins  de  Champagne,  de  Bour- 
gogne  et  de  Bordeaux  est  excellente.  Les 
grands  vins  de  Bordeaux  de  la  cuvee  de 
1907  pen  vent  devenir  egaux  a  ceux  des 
celebres  annees  1864,  1875  et  1900.  En 
Bourgogne,  le  raisin  des  vignobles  de 
Chambertin  et  Corton  a  ete  vendu  $50  les 
100  kilos  (220  livres);  c'est  le  prix  le 
plus  eleve  que  ce  raisin  ait  atteint  depuis 
de  nombreuses  annees.  Dans  le  district 


Au  premier  diner  annuel  des  Voyageurs 
de  Comimerce  du  District  de  St-Hyacin- 
the,  qui  a  eu  lieu  le  12  janvier,  a  1'Hotel 
Yamaska  de  St-Hyacinthe,  le  seul  Cham- 
pagne servi  a  ete  celui  de  la  marqiie 
Victor  Clicquot,  de  m.eme  que  le  seul 
Cognac  bu  par  les  convives  a  ete  celui 
de  la  marque  Luciei>Foucauld. 

Ces  deux  marques  tres  appreeiees  des 
connaisseurs  sont  representees  au  Cana- 
da par  MM.  Bernard  &  Laporte,  253-255, 
rue  St-Paul,  Montreal. 


Depuis  que  M'M.  S.  B.  Towmsend  & 
Co.  sont  devemus  les  representants  aa 
Canada  poxir  le  Pale  Ale  et  les  autres 
bieres  de  la  celebre  brasserie  Bass  & 
Co.,  ils  ont  reussi  a  placer  ces  biferes  en 
futs  dans  un  grand  nombre  des  prin:i- 
paux  hotels  de  Montreal. 
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MADE  IN  CANADA 


POUR  LA  PREPARATION  DE  BOISSONS 
RAFRAIOHISSANTES,  LIQUEURS  DISTIL- 
LEES  AU  CANADA,  D  APR^IS  LES  MEIL- 
LEURES  PORMULES  ET  AVEC  LES  MEIL- 
LEURS  GRAINS.  LEUR  AGE  LEUR 
DONNE  UN  BOUQUET  QUE  N'ONT  PAS 
LES  LIQUEURS  IMPORTEES. 


Club  Old 


Tom  Gin 


MADE  IN  CANADA 


Colonial 
London  Dry 

SONT  INSURPASSABLES  DANS  LA  PREPA- 
RATION DUN  COCKTAIL  OU  D'UN  JOHN 
COLLINS.  PRIX  ET  ECHANTILLONS  GRA- 
TUITS  FOURNIS  SUR  DEMANDE. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIREJSS1 

520,  rue  St-Paul,  Montreal. 
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LES   COLIS    POSTAUX    ET    LE  COM- 
MERCE DE  DETAIL 

II  doit  etre  presents'  au  Pari  emeu  t,  pen- 
dant la  session  actoelle,  urn  proget  de  loi 
clout  le  but  seraAt  d'etabliir  um  Service  de 
Colis  Postaux  a  bom  marche  qui  remtre>rait 
dans  les  attributions  du  Depairtenient  des 
Postes.  Le  Departement  des  Postes  se 
cha.rgemait  non  seulememt  de  la  livraison 
des  paquets,  mais  encore  diu  reeouvre- 
ment  du  montant  des  factures  relatives 
aux  dits  paquets. 

Les  marehandis  de  detail  des  villes  et 
des  caaripaginas  eompremdront,  sans  qu'il 
soit  necessaire  de  s'etendire  ilomguement 
sur  oe  sujet,  com  hi  em  imenacamt  est  pour 
eux  urn  tel  projet  de  loi. 

A  qui  profiteirait  oe  Service  de  Colis 
Postamx  qu'on  se  propose  d'etabliir? 

A  quelques  maisons  seuilernient;  no  tarn - 
ment  a  celles  qu'on  designe  eouimune- 
ment  sous  le  nom  de  'Mail  Order  Houses' 
e:  pouir  lesqmelles  nous  ne  trouvons  pas 
d'equivalent  en  francais.  On  salt  qui 
ce  sont  des  maisons  dont  la  specialite 
est  de  faire  des  venites  au  imoyen  de  ca- 
talogues repandus  a  profusion  dans  tout 
le  pays.  Oes  maisons  envoiemt  des  mar- 
ch amdises  cen  tr  e  rem  bourse  m en  ts  [CO. 
D.]  jusqwe  dams  les  localites  les  plus  re- 
culees  au  detriment  diu  eomirreiroe  de  de- 
tail local. 

Le  Service  des  Colis  postaux  a  bon 
rniarehe  peirmjettrait  egalement  aux 
Grands  Magasins  a  Depairtemienits  des 
primcipaux  centres  d'etendire  partout  leur 
action.  11  em  serait  specialeiment  aimsi 
des  Grands  Magasins  qui  out  oree  et  mis 
eu  operation  urn  Departement  des  Ordires 
par  Corirespondanee.  Leu,r  action  ne  pem.1 
s'etendre  qu'amx  depens  des  commer- 
cr.nts  de  detail  de  moinclre  importance, 
aussi  biem  dans  les  cites  et  les  villes  que 
dans  les  villages. 

Dans  les  centres  importants  le  commw- 
ce  de  detail  se-  concentre  deja  depuis 
qiielques  ammees  en  un  petit  nomibre  de 
mains  pulssantes  au  grand  dommrage  >fe 
la  classe  des  comimergants  de  moind're 
enveirgure.  Les  grands  magasins  a  de- 
pan'teimejats  tomdent  chaque  jouir  de  plu-3 
en  plus  a  eteindire  la  ccinewirence  et  a  se 
transformer  em  Monopoles  et  en  Trusts 
au  desa vantage  evident  de  la  Societe  en 
general. 

Le  projet  de  loi  en  'question,  s'il  etait 
adopt§  par  le  Parlement,  permettiraiit  a 
ces  grands  magasins  d'atteindre  plus  fa 
cileirjemt  la  clientele  des  marchands  da 
la  'campagne  qui,  jouissant  auijomrd'hui  de 
l:.x  prospS'iite  gemerale,  senaient  aedmits 
biemtat  a  la  portion  eongrue. 
.  C'est  done  au  profit  de  quelques  mar- 
cliands  ou  plutot  de  quelques  capitalistes 
et  au  detriment  des  nombreux  maiixhand.! 
detaillants  des  cites,  villes  et  campagne 
que  sera-it  eree  le  Service  'des  Colls  Po.%- 
taux  pro j ete. 
Nous  me  serioms  pas  smiripiris  de  voir 


derriere  oe'  iprojet  de  loi  les  grandes  mai- 
sons a  de  parte  merits. 

Le  gouvermement  ne  doit  pas,  ne  de- 
wait  pas  se  la  laser  influenicer  par  des 
perspectives  de  supplement  de  recettes 
pour  le  Departement  des  Postes.  S-es 
surplus  anni'iiels  le  dispemsent  de  cmer- 
cher  de  liou'velles  somirees  de  revenus, 
sturtout  qxiand  les  irecettes  a  provemiir  da 
Service  a  creeir  sont  em  opposition  aux 
iivteirets  de  la  classe  >com'mieirciale  em  ge- 
neral. 

Nouis  a vomis  dit  comibien  le  eommioree 
■de  detail  serait  atteimt  par  le  projet  de 
loi  s'il  devait  devenir  loi.  Mais  oe  n'est 
pas  seulement  le  commerce  de  detail  qui 
serait  menace,  le  commeirce  de  gros  en 
serait  egalement  firappe,  car  il  ne  peut 
prosperer  s'il  n'a  ume  clientele  de  detail- 
lants pirospeires  eux-memies. 

Nos  le'cteiuins  venront,  d'apres  oes  quel- 
ques reflexions,  qu'min  Seirvice  de  Colis 
postaux  a  bon  marche  ne  pouirirait  que 
leuir  etre  prejudiiciable.  Nous  les  enga- 
geons  fortememt  a  s'opposer  par  tons  les 
moyems  en  leuir  pouvoir  a  retablissemieut 
du  Seirvice  em  question.  Que  tons  voient 
leuirs  deputes  ou  leuir  ecT'ivemt  pour  protes- 
ter comtre  la  mesure  pirojetse.  Que  les 
di verses  assoiciatioms  de  marchands  ele- 
vent  lew  voix  et  le  projet  de  loi  ne  ver- 
ra  pas  le  jour. 


LES  MOTS  "CLARET"  ET  "GRAVES" 

Le  mot  claret  est  un  terme  qui  n'a  .au- 
cune  signification  en  France.  En  realite, 
ce  mot  y  est  tombe  en  desuetude  et  n'y  a 
pas  ete  employe  dans  le  seas  qu'on  lui 
donne  en  Amerique  depuis  plus  d'une  cen- 
tuine  d'annees.  Le  claret  s'appelle,  en 
France,  vin  de  Bordeaux.  Ce  terme  derive 
de  "clairet",  met  qui,  en  vieux  frangais, 
signifiait  "clarifie".  Reste  a  savoir  pour- 
quci  on  applique  ce  terme  a  des  vins  rou- 
ges qui  sont  loin  d'etre  clairs. 

On  commet  la  meme  erreur  avec  le  mot 
"graves",  qu'on  emploie  en  Amerique  pour 
designer  du  vin  blanc.  Le  graves  est  aussi 
souvent  rouge  que  blanc. 

Un  des  vins  de  Bordeaux  de  haute  qua- 
lite,  le  Haut-Brion,  est  un  graves.  II  n'y 
a  pas  d'endroit  en  France  portant  le  nom 
de  Graves.  Ce  mot  vient  d'un  terrain  sa- 
blonneux  special;  les  vignobles  qui  pro- 
duisent  le  vin  connu  sous  ce  nom  s'eten- 
dent  le  long  de  la  rive  gauche  de  la  Gi- 
ronde,  a  partir  de  Bordeaux  jusqu'a  en- 
viron vingt  milles  vers  le  sud. 


Parrui  les  nombreuses  specialites 
qu  elle  a  nouvellement  ajoutees  a  celles 
dont  elle  disposait  deja,  la  Freyseng  Cork 
Co.,  Limited,  en  a  une  qui  vaut  vraiment 
la  peine  d'etre  examinee  par  les  embou- 
te-illeuirs.  II  s'agit  des  wagonnelis  [trucks] 
plate-forme  pour  embouteilleurs  pour  le 
transport  des  caisses  dans  les  salles  d'em- 
bo'Uteillage.  Ces  wagonnets,  iquoiique  d'une 
(■onstruction  tres  soignee,  sont  d'un  ppix 
relativement  bas. 


LES  BOISSONS  DOUCES 

Dans  un  journal  allemand,  le  docteur 
Bode  publie  le  rapport  d'un  certain  nom- 
bre  d'analyses  de  bcissons  soi-disant  non- 
alcooliques,  analyses  qui  demontrent 
qu'un  grand  nombre  de  ces  breuvages 
contiennent  de  l'alcool  en  quantites  plus 
ou  moins  considerables,  tres  pen  inferieu- 
res  a  la  quantite  d'alccol  comonue  dans 
la  biere.  Un  certain  nombre  de  ces  breu- 
vages, examines  au  microscope  conte- 
naient  tous  des  levures  variees  et  quel- 
ques-uns  des  bacteries. 

On  peut  distinguer  deux  groupes  de 
boissons  non  alcooliques.  Le  premier  grou- 
pe  comprend  les  boissons  du  genre  effer- 
vescent Bilz.  Ce  sont  en  general  des  eaux 
sucrees,  colorees,  parfumees  par  des  es- 
sences; elles  peuvent  etre  considerees 
comme  les  boissons  les  plus  dispendieu- 
ses  et  ayant  le  moins  de  valeur  qui  aient 
jamais  ete  offertes  au  public. 

Le  second  groupe  comprend  les  breu- 
vages qui,  outre  du  sucre,  contiennent  des 
imitations  de  jus  de  fruits,  des  substan- 
ces aromatiques,  de  l'extrait  de  malt  et 
de  smatieres  vegetales.  Leurs  fabricants 
peuvent  se  figurer  que  les  substances 
mentionnees  ne  peuvent  pas  etre  rempla- 
cees  simplement  par  des  essences,  qui  sont 
destinees  uniquement  a  donner  du  gout, 
mais  qu'une  boisson  saine  exige  aussi  des 
albuminoides  naturels,  des  sels  nourris- 
sants,  etc.  La  manipulation  de  ces  sub- 
stances et  leur  conservation  offrent  tou- 
tefois  des  difficultes,  Un  simple  melange 
de  jus  et  d'eau,  charge  d'acide  carboni- 
que  ne  suffit  pas  a  empecher  la  fermenta- 
tion dans  la  bouteille.  On  distingue  done 
surtout  ces  breuvages  par  une  quantite 
relativement  forte  d'alcool  et  une  flore  ri- 
ch* de  micro-organismes.  Us  arrivent  done 
sur  le  marche  dans  un  etat  instable  et 
quelquefois  en  mauvaise  condition.  A  ces 
proprietes  peu  desirables  vient  s'ajouter 
la  presence  de  substances  preservatrices, 
de  couleurs  au  goudron  et  de  saponines, 
employees  pour  produire  de  la  mousse  et 
qui,  d'apres  des  declarations  recemment 
faites  par  le  docteur  Beythin  et  le  pro- 
fesseur  E.  Schaer,  sont  loin  d'etre  inof- 
fenslves. 


Les  vins  de  Bourgogne  sont  depuis 
longtemps  reconnus  par  les  medecins 
comme  d'excellents  toniques.  Un  bon  re- 
pas  ne  va  guere  sans  une  bouteille  de  vin 
de  Bourgogne.  La  maison  Laporte,  Mar- 
tin &  Cie,  Limitee,  Montreal,  s'est  assure 
la  representation  de  la  maison  Morin, 
Pere  et  Fils,  de  Beaune,  pour  la  vente 
des  vins  de  cette  maison  au  Canada. 


Nous  rappelons  a  nos  lecteurs  que  MM. 
John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  sont  les 
semis  agents  au  Canada  pour  les  Vins 
de  Port  et  de  Sherry  poTtant  la  maraue 
Feuenheerd.  Ce  sont  les  vims  les  plus 
approuves  sur  les  marches  d'Europe  et 
d'Amfrique, 
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Quand  vous  pensez  a  de  l'eau-de-vie  fine,  vous  pensez 
naturellement  au  

Brandy  3  Etqiles 

oh  HENNESSY 

C'est  le  pur  esprit  —  obtenu  par  l'antique  procede"  de 
l'alambic  a  feu  nu,  du  raisin  cultive"  dans  le  district  de 
Cognac,  Charente,  France  

L'Ait  de  vieillir  les  BRANDIES  de  HENNESSY— pour 
en  deVelopper  le  BOUQUET  —  a  6t6  transmis  de  peie 
en  fils,  de  generation  en  generation  

Le  Brandy  "  HENNESSY 'S  3  STAR "  est  garanti 
avoir  plus  de  12  ans  d'age  


STANDARD 

(E.  W.  PARKER,  MONTREAL) 


99 


HIGH 


ol4VENA^T 


a^-Vrpn  Entrepot  p.* 


GILLESPIES  &CO. 

Agents  Vendeurs 

MONTREAL. 
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LA   LOI   DES  LICENCES  DE  QUEBEC 


Comprenant  tcus  les  amendements  a  da'.e 

Titre  et  Application 
(Suite). 

CXLII.  Quand  le  percepteur  du  re- 
venu  de  la  province  a  ete  informe  de 
cette  revocation  par  le  tribunal  ou  par 
le  greffier  d'icelui,  il  doit  en  avertir  la 
personne  rnunie  de  la  licence,  et,  sur 
cette  notification,  la  licence  devient 
nulle  et  de  nul  effet. 

CXLIII.  Si  une  personne  munie  de 
licence,  qui  a  recm  avis  regulier  de  Fan- 
nulation  de  sa  licence,  continue  a  tenir 
la  maison  ou  le  magasin  autorise  par 
cette  licence,  et  a  y  vendre  des  liqueurs 
enivrantes,  elle  devient  passible  des 
peines  et  amendes  imposees  par  la  pre- 
sente loi,  contre  les  personnes  qui  tien- 
nent  ces  maisons  ou  vendent  ces  li- 
queurs sans  licence. 

CXLIV.  Dans  tous  les  eas  ou,  en 
vertu  des  dispositions  de  cette  loi.  de 
Facte  de  temperance  du  Canada  ou  de 
Facte  de  temperance  de  1864,  le.  certi- 
ficat d'un  membre  du  clerge,  d'un  me- 
decin  prati  quant  ou  d'une  juge  de  paix 
est  requiis  pour  la  vente  des  boissons  en- 
ivrantes, sans  lequel  certificat  on  ne 
pent  obtenir  legalement  telles  liqueurs, 
toute  personne  trouvee  coupable  d'a- 
voir  delivre  faussement  ce  certificat, 
encourt  une  amende  de  pas  moins  de 
vingt-cinq  piastres  et  de  pas  plus  de 
soixante-quinze  piastres;  et  toute  per- 
sonne trouvee  coupable  d'avoir  obtenu 
.ce  certificat  sous  de  faux  pretextes,  en- 
court  une  amende  de  pas  moins  de 
quinze  piastres  et  de  pas  plus  de  cin- 
quante  piastres,  a  la  discretion  de  la 
cour.    (5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec.  44). 

CXLIV.  La  signature  donnee  en 
■Mane  par  un  membre  du  clerge,  un  me- 
decin  prati  quant  ou  un  juge  de  paix. 
sur  Fun  des  certificats  mentionnes 
•dans  Farticle  144,  est  une  offense  en 
vertu  de  cette  loi;  et  toute  personne 
•qui  s'en  rend  coupable,  encourt  pour 
ehaque  contravention,  une  penalite  de 
•pas  moins  de  vingt-cinq  piastres  et  de 
;pas  plus  de  soixante-quinze  piastres,  a 
la  discretion  de  la  cour.  (5  Ed.  VII, 
chap.  13,  sec.  44). 

CXLIV&.  Dans  tout  cas  de  cession 
.de  biens  volontaire  ou  judiciaire  sou- 
mis  aux  commissaires  des  licences,  au 
sujet  du  transfert  d'une  licence  en 
vertu  des  dispositions  des  articles  36 
•et  37,  si  les  dits  commissaires  deeou- 
vrent  <iue  ce  cas  n'en  est  pas  un  d'in- 
solvabilite  bona  fide,  le  proprietaire  de 
la  licence  sera  requis  de  payer  le  droit 
du  transfert  exigible  dans  les  cas  de 
•transfert  demande  par  des  personnes 
ksolvables,  et  le  cedant  encourra  en  ou- 
tre, une  penalite  de  $100. 


CXLV.  Toute  personne  qui,  ayant 
viole  quelqu'une  des  dispositions  de  la 
presente  loi  effectue  un  eompromis,  ar- 
rangement ou  regie ment  a  propos  d'une 
offense,  ou  tente  d'effeetuer  un  eom- 
'promis,  arrangement  ou  reglement  a 
propos  d'une  offense,  avec  une  ou  iplu- 
sienrs  personnes,  dans  le  but  d'empe- 
eber  qu'une  plainte  ne  soit  faite  a  ce 
sujet,  ou,  dans  le  cas  ou  une  plainte  a 
ete  faite,  dans  le  but  de  la  faire  dispa- 
raitre  de  Farreter  ou  de  la  faire  ren- 
voyer  faute  de  poursuite  ou  autrement, 
sera  coupable  d'une  infraction  a  cette 
loi  et  passible  d'une  amende  de  cent 
piastres  ou  'd'un  emprisonnement  n'ex- 
cedant  pas  trois  mois,  a  la  discretion 
,de  la  cour. 

CXLVI.  Toute  personne,  partie  ou 
concernee  dans  tel  eompromis,  arrange- 
ment ou  reglement  mentionne  dans 
Farticle  145,  est  passible  d'une  amende 
de  cinquante  piastres  ou  d'un  empri- 
sonnement  n'excedant  pas  trois  mois, 
a  la  discretion  de  la  cour. 

CXLVTI.  Le  mari,  la  femme,  le 
pere,  la  mere,  le  frere,  la  soeur,  le  cu- 
rateur.  le  tuteur  ou  le  natron  de  toute 
personne  qui  a  l'habitude  'de  boire  avec 
exces  des  liqueurs  enivrantes; 

Les  commissaires  de  licences  des  ci- 
tes de  Quebec  et  de  Montreal,  et,  dans 
toutes  les  autres  parties  de  la  province, 
le  conseil  municipal  on  le  rnaire,  le  cu- 
re, le  pasteur  ou  un  juge  de  paix ; 

Le  directeur  ou  le  nrepose  charse  de 
la  conduite  de  quelque  asile.  honital  ou 
autre  institution  de  charite  dans  la- 
.nnelle  cette  personne  reside  ou  est  gar- 
dee  ; 

T/e  curateur  de  Finterdit; 

Le  pere.  la  mere,  le  frere.  la  soeur 
<bi  ma<ri  ou  de  la  femme  de  cet  anter- 
dit;  ou 

T/e  tuteur  on  curateur  de  tout  en- 
fant de  Finterdit; 

Peuvent  donner  avis  par  ecrit,  signe 
de  leurs  noms.  a  toute  qiersonne  auto- 
risee  a  vendre  des  liqueurs  enivrantes 
ou  qui  en  vend  habituellement,  de  ne 
pas  en  vendre  ou  en  livrer  a  la  person- 
ne qui  a  cette  habitude  de  boire  avec 
exces  ou  a  Finterdit. 

Cet  avis  sera  signe  en  double ;  un  des 
doubles  sera  signifie  a  la  partie  par 
tout  huissier  de  la  cour  superieure 
pour  Le  district,  et  cet  huissier  fera  sous 
son  serment  d'office  un  rapport  de  la 
signification  de  cet  avis. 

CXLVIII.  Si  ,dans  le  cours  d'une 
annee  d'avis,  la  personne  ainsi  avertie, 
vend  ou  livre  telles  liqueurs,  soit  par 
elle-rneme,  soit  par  son  commis,  ser- 
viteur  ou  agent,  autrement  que  sur  de- 
'inande  speciale  pour  des  fins  medici- 
nales,  signee  par  un  medecin  prati- 
quant. a  la  personne  ayant  telle  habi- 
tude, ou  a  tel  interdit,  celui  qui  a  don- 
ne  l'avis  peut,  par  une  action  en  dom- 
•mages  personnels, — si  elle  est  intentee 


dans  le  cours  des  six  mois  qui  suivent 
■la  commission  de  Foffense, — recouvrer 
de  la  personne  a  qui  l'avis  a  ete  donne 
la  somme  die  dix  piastres  an  moins  et 
de  cinq  cents  piastres  au  plus,  suivant 
quelle  est  adjugee  par  le  tribunal  ou 
le  jury,  a  titre  de  dommages-interets. 

CXLIX.  Toute  femme  mariee  pent, 
nonobstant  Farticle  176  du  Code  civil, 
intenfcer  une  semblable  action  en  son 
propre  nom,  sans  Fautorisation  de  son 
mari. 

Tous  les  dommages  recouvres  par 
elle  sont,  dans  ce  cas,  pour  son  ;seul 
usage. 

CL.  Dans  le  cas  de  deces  de  Fune  ou 
de  Fautre  des  parties  a  la  poursuite, 
pourvu  que  Fidentite  de  la  personne  a 
ciui  la  liqueur  est  vendue  soit  connue 
de  celui  qui  la  vend  au  moment  de  la 
vente  ou  de  la  livraison,  Faction  et  le 
•droit  d'aetion  accordes  par  les  articles 
147,  148  et  149,  subsistent  contre  ou 
'en  faveur  de  leurs  representants  legaux 
respectivement. 

OLI.  Le  maitre  d'auberge.  du  res- 
taurant ou  de  toute  autre  rnaison  ou  il 
se  vend  des  liqueurs  enivrantes,  et 
toute  personne  par  lui  employee  dans 
Fe tab] isse ment,  sont  solidairement  su- 
iefs  a  une  action  en  dommages  envers 
les  representants  d'une  .personne  o,ui 
s'est  enivree  dans  Feitablissement  par 
suite  de  liqueurs  a  elle  delivrees  par 
ce  maitre  ou  cet  employe,  et  qui,  en 
consequence  de  son  ivresse,  s'est  suici- 
rlee,  ou  est  morte  de  quelque  accident 
cause  par  telle  ivresse. 

CLII.  L'action,  qui  ne  dure  que  trois 
mois  a  compter  de  la  niort,  peut  etre 
conjointe  et  solidaire  ou  distincte  et 
separee,  contre  chacun  des  individus 
ainsi  responsables ;  les  representants  de 
la  personne  ainsi  d'ecedee  peuvent  re- 
couvrer la  somme  de  pas  moins  de  cent 
piastres  et  n'excedant  pas  mille  piastres 
sur  cette  action,  a  titre  de  dommages- 
interets  s'il  leur  en  est  accorde  par  le 
tribunal  ou  le  jury. 

CLIII.  Si  une  personne  en  etat  d'i- 
vresse  commet  un  assaut  ou  endomma- 
ge  quelque  propriete,  celui  qui,  en 
contravention  avec  la  presente  ou  avec 
toute  autre  loi,  lui  a  livre  la  liqueur 
•qui  a  produit  cette  ivresse,  est  assujet- 
ti.  de  la  part  de  la  partie  lesee,  a  Fac- 
tion civile  pour  les  dommages  causes  a 
la  propriete,  solidairement  avec  Fau- 
teur  de  Fassaait  ou  du  dommage. 

CTTV.  Sans  prejudice  de  l'action  ci- 
vile mentionnee  dans  les  articles  148 
a  153  inclusivement,  quiconque  contre- 
vient  a  quelqu'une  des  dispositions  de 
Farticle  147  est  passible  .des  penalites 
imposees  par  Farticle  137. 

CLV.  Toute  personne  mineure  ou 
majeure,  qui  achete  d'une  personne  au- 
torisee  ou  non  en  vertu  de  la  presente 
loi  des  liqueurs  enivrantes  pour  une 
personne  reputee  ivrogne  d'habitude, 
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OTTO  ZEPF,  Gerant. 


FREYSENG  CORK  COMPANY, 


LIMITED. 


Coupes 
a  la  Machine 


BOUCHONS 


Coupes 
a  la  NUn. 


Nous  tenons  le  Stock  le  plus  Fort,  le  plus  Complet  et  le  plus  Vane"  de  : 

Machines  a  Boucher,  Machines  a  Capsuler, 
Capsules  a  Bouteilles,  Paniers  a  Bouteilles, 
Broche  a  Bouteilles,  Cire  a  Cacheter,  Feuilles  d'fitain 

Unies  et  de  Couleur. 

Paillons.    Ceintures  de  Sauvetage  en  Liege. 


655-661*,     RUE  ST-PAUL, 

MONTREAL,  QUE. 


TELEPHONE  BELL:  MAI*»-844. 
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est  passible  pour  chaque  offense,  d'une 
penalite  n'exeedant  pas  cinquante  pias- 
tres, et  d'un  emprisonnement  n'exee- 
dant pas  trois  mois  a  defaut  de  paie- 
ment. 

CLVI.  Tout  paiement  en  deniers  ou 
en  objets  d'une  valeur  peeuniaire,  pour 
la  vente  de  liqueurs  enivrantes  fournies 
en  'Contravention  avec  la  presente  loi, 
est  cense  avoir  ete  fait  sans  cause  et 
contre  la  loi. 

OLVII.  La  repetition  de  tel  paie- 
ment peut  etre  obtenue  de  celui  qui  l'a 
recu,  par  celui  qui  l'a  fait,  ou  par  sa 
femme  sans  Pautorisation  de  son  mari, 
et  par  son  pere  ou  son  tuteur,  s'il  est 
mineur;  et  tous  aetes  et  obligations 
quelconques,  fa  its  et  convertis,  en  tout 
ou  en  partie,  pour  ou  a  raison  de  li- 
queurs ainsi  livrees  en  violation  de  la 
loi,  sont  nuls,  sauf  les  droits  des  tiers. 

CLVTII.  Nulle  action  ne  peut  etre 
maintenue  pour  et  a  raison  de  la  li- 
vraison  de  liqueurs  vendues  en  contra- 
vention avec  la  presente  loi. 

Cet  article  n'affecte  pas  Particle 
1481  du  Code  civil. 

CLIX.  Tout  percepteur  du  revenu 
de  la  province  et  tout  homrae  de  poli- 
ce, constable  ou  autre  personne  a  ce 
autorisee  par  ecrit  par  un  percepteur 
du  revenu  de  la  province  ou  son  ad- 
joint, nn  juge  de  paix,  un  juge  des  ses- 
sions de  la  paix,  un  magistrat  de  po- 
lice ou  un  recorder,  peut  entrer — meme 
par  force  si  on  en  refuse  Pentree— 
dans  tout  lieu  de  frequentation  publi- 
que  non  sous  licence,  ou  il  y  a  lieu  de 
soupgonner  que  des  liqueurs  enivran- 
tes sont  exposees  en  vente,  faire  la  re- 
cherche et  ouvrir.  avec  toute  l'aide  ne- 
cessaire,  meme  de  force  sur  refus  de  le 
faire,  les  armoires  et  les  receptacles  ou 
il  oroit  que  ces  liqueurs  sont  enfer- 
mees. 

S'il  y  decouvre  des  liqueurs  enivran- 
tes il  doit  les  saisir,  ainsi  que  les  vais- 
seaux  qui  les  eontiennent,  et  les  mettre 
sous  la  garde  et  en  la  possession  du 
percepteur  du  revenu  du  district,  en 
attendant  que  le  tribunal  en  ait  dispo- 
se par  un  jugement. 

CLIXa.  Chaque  fois  que  des  liqueurs 
enivrantes  sont  apportees  dans  un  dis- 
trict de  revenu  de  cette  province  dans 
des  recipients  quelconques  qu'ils  soient 
ou  non  etiquetes  ou  marques  comme 
eontenant  des  liqueurs  enivrantes  ou 
etiquetes  ou  marques  comme  eontenant 
des  marchandises,  effets  ou  articles  au- 
tres  que  des  liqueurs  enivrantes,  si  elles 
sont  en  quantite  suffisante  pour  faire 
soupconner  qu'elles  ont  ete  ainsi  ap- 
portees dans  le  but  de  les  vendre  et  si 
elles  sont  adressees  a  une  personne  non 
licenciee,  en  vertu  de  cette  loi,  pour 
vendre  des  liqueurs  enivrantes,  et  que 
le  percepteur  du  revenu  de  la  province 
ait  raison  de  soupgonner  que  cette  per- 
sonne les  obtient  dans  le  but  de  les 


vendre,  ou  si  cette  personne  a  deja  ete 
condamnee  pour  contravention  a  la  loi 
des  licences  de  Quebec,  le  percepteur 
du  revenu  de  la  province  peut,  person- 
nellcment,  ou  par  son  assistant,  ou  par 
toute  autre  personne  par  lui  autorisee 
a  cet  effet,  examiner  et  ouvrir  ces  re- 
cipients partout  ou  il  se  trouvent,  avec 
toute  l'aide  necessaire,  et  meme  par 
force  en  cas  de  resistance,  et  en  exami- 
ner le  contenu,  et,  si  les  recipients  con- 
tiennent des  liqueurs  enivrantes  le  per- 
cepteur du  revenu  de  la  province  pro- 
cede  de  la  maniere  preecrite  par  le  se- 
cond alinea  de  Particle  159;  et  toute 
personne  qui  gene  ou  trouble  le  percep- 
teur ou  une  personne  agissant  sous  son 
autorite,  dans  Pexeeution  des  disposi- 
tions de  cet  article  est  passible  de  la 
penalite  prcscrite  par  Particle  344. 
(5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec.  45). 

CLIX6.  Dans  le  cas  ou  des  liqueurs 
enivrantes  ou  autres  effets  ou  mar- 
chandises ont  ete  saisis  pour  contraven- 
tion a  la  presente  loi  par  un  percepteur 
du  revenu  de  la  province  ou  son  repre- 
sentant  autorise,  si  ces  liqueurs  ou  ces 
autres  effets  ou  marchandises  n'ont  pas 
ete  confisques  par  ordre  du  tribunal 
durant  le  delai  accorde  par  Particle 
223,  faute  par  le  percepteur  de  connai- 
tre  le  nom  de  la  personne  a  qui  ou  chez 
qui  ces  liqueurs  ou  autres  effets  ou 
marchandises  ont  ete  saisis,  ou  par  sui- 
te du  fait  que  cette  personne  n'a  pu 
etre  trouvee  dans  la  province,  de  ma- 
niere qu'une  sommation  put  lui  etre  si- 
gnifies durant  le  delai  accorde  par  le 
dit  article  223,  ces  liqueurs  ou  autres 
effets  ou  marchandises  ainsi  saisis,  a 
moins  d'etre  reclames  par  leur  pro- 
prietaire  dans  le  delai  de  quatre  mois, 
si  ce  sont  des  liqueurs,  et  le  delai  d'un 
an,  si  ce  sont  d'autres  effets  ou  mar- 
chandises, devront  etre  consideres  com- 
me confisques  a  1 'expiration  de  ce  de- 
lai, et  iseront  vendus  par  le  percepteur, 
conformement  aux  dispositions  des  ar- 
ticles de  cette  loi  concemant  la  vente 
des  liqueurs  ou  autres  effets  on  mar- 
chandises confisques. 

CLX.  Tout  membre  de  la  police  du 
revenu  portant  Puniforme  a  droit  de 
penetrer  en  tout  temps  dans  Petablis- 
sement  de  toute  personne  munic  d'une 
licence  en  vertu  de  cette  loi. 

Pour  refus  d'y  laisser  entrer  cet  of- 
ficier,  telle  personne  est  sujette  a.  une 
amende  de  trente  piastres. 

CLXa.  Le  tresorier  de  la  province 
peut.  de  temps  a  autre,  a  sa  discretion, 
autoriser  un  officier  du  revenu "  a 
prendre  des  echantillons  de  liqueurs  en- 
ivrantes gardees  ou  exposees  en  vente 
dans  tout  etablissement  licencie  de  la 
province  et  a  les  faire  examiner  par  un 
analyste  competent ;  et,  s'il  est  prouve 
que  cette  liqueur  est  de  mauvaise  qua- 
lite  et  impropre  a  la  consommation,  le 
pqrteur  de  la   licence   chez   qui  oet 


echantillon  a  ete  pris,  encourt  une 
amende  "  de  vingt-cinq  piastres  au 
moins  et  de  cinquante  piastres  au  plus, 
et  il  est  tenu  de  payer  le  eout  de  Pana- 
lyse.  (5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec.  46). 

Section  XXVIII 

DISPOSITIONS  CONCEKNANT  CERTAINS 
DROITS  DE  MUNICIPALITES. 

§  1. — Reglements  municipaux  pour  la 
fermeture    des    locaux    ou  Von 
vend  des  liqueurs  enivrantes 

CLXI.  Les  conseils  municipaux  des 
cites,  villes,  villages  et  autres  autorites 
municipales  locales  ont  le  droit  de  fai- 
re des  reglements  pour  faire  fermer,  a 
sept  heures  du  soir,  les  samedis,  et  a  dix 
heures  du  soir,  pendant  les  autres 
jours  de  la  semaine,  et  pour  tenir  fer- 
mees,  durant  le  reste  de  ces  jours,  les 
buvettes  dans  les  etablissements  ou  Pon 
vend  des  liqueurs  enivrantes,  et  aussi 
de  decreter  qu'aucune  boisson  enivran- 
te  ne  sera  vendue  dans  une  maison  li- 
cenciee de  la  municipalite  durant  les 
heures  ou  les  buvettes  sont  fermees,  et 
d'imposer,  par  ces  reglements,  une  pe- 
nalite n'exeedant  pas  cinquante  pias- 
tres pour  chaque  offense,  et,  a  defaut 
de  paiement,  un  emprisonnement  n'ex- 
eedant pas  trois  mois. 

§  2. — Restrictions  concemant  lasomme 
que  les  municipalites  peuvent  pre- 
lever  sur  les  porteurs  de  li- 
cence en  vertu  de 
cette  loi. 

CLXII.  Les  conseils  municipaux  des 
cites,  villes,  villages,  et  autres  auto- 
rites municipales  locales,  ne  peuvent 
prelever  par  reglement,  resolution  ou 
autrement,  une  licence,  une  taxe,  un 
impot  ou  un  droit,  excedant,  enaucune 
annee,  deux  cent  piastres  dans  les  ci- 
tes et  les  villes,  et  cinquante  piastres 
dans  toutes  les  autres  municipalites, 
sur  une  personne  munie  de  licence  en 
vertu  de  cette  loi,  sauf  les  colporteurs, 
soit  pour  la  confirmation  d'un  certifi- 
cat  pour  obtenir  la  licence,  .soit  autre- 
ment pour  Pobjet  pour  lequel  elle  pos- 
sede  telle  licence. 

CLXIIa.  Xonobstant  toute  loi  spe- 
ciale  de  cette  Legislature,  au  contraire, 
tout  conseil  municipal  ou  corporation 
municipale,  prelevant  plus  qu'il  n'est 
permis  par  Particle  162  pour  les  objets 
y  mentionnes,  peut  etre  force  de  rem- 
bourser  en  tout  temps  au  porteur  de 
licence  ou  a  ses  representants  legaux 
cette  surcharge  comme  etant  illegalc  et 
ayant  ete  indument  exigee. 

(A  suivre). 
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AU  COMMERCE. 


NOUS  avons  le  plaisir  de  vous  faire  savoir  que  le  volume  de  nos  affaires,  l'annee  derniere,  offre  une 
augmentation  enorme  sur  toutes'les  annees  precedentes  ;  nous  desirons  remercier  nos  nombreux 
clients  de  tout  le  Canada  pour  leur  patronage  ininterrompu  et  leur  assurer  que  nous  nous  effor- 
cons  continuellement  d'obtenir  les  meilleures  valeurs  possible  sur  les  marches  Europeens,  en 
partageant  ces  avantages  avec  eux. 

L'annee  derniere,  nous  avons  paye  au  Gouvernement  Canadien  plus  de  droits  que  toute  autre 
maison  du  Canada.  Nous  avons  douze  Entrepots  de  Douane  et  deux  Entrepots  d' Excise,  contenant  le 
plus  fort  stock  de  Vins  et  de  Spiritueux  importes  qui  soit  tenu  par  une  meme  maison,  dans  le  Dominion 
et,  en  consequence,  nous  sommes  toujours  prets  a  faire  face  auxdemandes  du  commerce,  en  tout  temps. 

Nos  dernieres  importations,  telles  qu'indiquees  par  les  entrees  en  Douane,  comprennent  les 
marchandises  suivantes  : 

300  Futs  et  500  Caisses,  Sherries  Gonzalez  &  Byass. 
200  Futs  et  300  Caisses,  Sherries  Ordinaires. 
200  Futs  et  250  Caisses,  Vin  d'Oporto  Burmesters. 
3000  Caisses  et  500  Futs,  Whiskies  Ecossais  et  Irlandais. 
5000  Caisses  et  300  Futs,  Gin  de  Hollande. 
2000  Caisses  et  400  Futs,  Brandy  Cognac. 
300  Caisses  et  50  Futs,  Brandy  Espagrnol. 
400  Caisses  et  75  Futs,  Vieux  Rhum  de  la  Jamaique. 
40  Pipes,  Tarragone. 
150  Futs,  Vin  de  Messe. 
1200  Caisses  et  90  Barriques,  Clairet. 
400  Caisses,  Champagne. 
200  Caisses,  Sauternes. 
200  Caisses,  Vins  de  Bourgogne. 
250  Caisses,  Liqueurs  Francaises  et  Hollandaises. 
400  Caisses  et  20  Barriques,  Vermouth  Francais. 
200  Caisses  et  10  Barriques,  Vermouth  Italien. 

Ainsi  qu'une  ligne  complete  de  Vins  Blancs  d'Oporto,  Sherries,  Tokay,  Maderes, 
Chiantis,  Cherry  Whisky,  Blackberry  Brandy,  etc.,  etc.,  en  caisses. 

Prix  et  Echantillons  des  Marchandises  ci-dessus  fouinis  avec  plaisir  sur  demande. 

LAWRENCE  A.  WILSON  CO.,  Ltee, 

MONTREAL. 
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ALCOOLS  ET  EAUX-DE-VIE 

On  donne  le  nom  d' eau-de-vie  a  la  li- 
queur spiritueuse  retiree  par  la  distilla- 
tion des  vins  et  des  autres  boissons  fer- 
mentees; cette  denomination  n'est  appli- 
quee  qu'aux  esprits  de  faible  clegre,  au- 
dessous  de  50°.  Le  nom  d'alcool  est  re- 
serve a  ceux  d'une  force  superieure,  aux 
esprits  de  80°  et  au-dessus;  dans  tous  les 
cas,  ce  sont  les  memes  produits  plus  ou 
moins  forts  suivant  leur  dilution  avec 
l'eau. 

A  l'origine,  l'eau-de-vie  ne  s'emj)loyait 
que  comme  medicament,  c'etait  une  pana- 
cee  universelle,  qui  avait  la  propriete  de 
rajeunir  les  vieillards,  de  prolonger  la  vie, 
de  maintenir  les  forces  et  retablir  les 
fonctions  naturelles.  On  l'appelait  aussi 
eau  ardente;  les  alchimistes  du  moyen 
age,  en  faisaient  la  base  de  leurs  travaux 
de  recherche  sous  le  nom  de  quintessence, 
en  distillant  et  en  rectifiant  des  eaux-de- 
vie  et  des  teintures  alcooliques  au  moyen 
de  la  chaleur  du  fumier. 

Malheureusement  l'abus  de  1'alcool  a 
determine  les  ravages  que  vous  connais- 
sez,  par  1'usage  trop  frequent  de  cette  li- 
queur. C'est  a  l'eau-de-vie  plus  encore 
qu'aux  guerres  et  aux  cruautes  des  Euro- 
peens  sur  les  indigenes  de  l'Amerique,  de 
l'Afrique  et  des  autres  colonies  qu'il  faut 
attribuer  la  destruction  rapide  de  ces  po- 
pulations. 

L'alcool  n'existe  pas  dans  la  nature; 
c'est  le  produit  de  la  distillation  des  ma- 
tieres  sucrees  et  fermentees  par  suite  de 
la  presence  d'un  levain. 

L'alcool  est  un  liquide  incolore,  d'une 
odeur  vive  et  aromatique,  d'une  saveur 
acre  et  brulante;  tres  volatil,  il  s'enflam- 
me  tres  facilement.  Sa  flamme  peu  eclai- 
rante,  degage  beaucoup  de  calorique.  Sa 
densite  est  de  7,795.  II  bout  a  172°,  et  se 
congele  a  202°  a  l'air  libre,  il  s'evapore 
en  laissant  comme  residu  l'eau  qu'il  con- 
tenait.  II  dissout  les  huiles  volatiles,  les 
resines  et  les  corps  gras,  la  presque  to- 
tality des  acides,  le  tanin,  les  alcalls  ve- 
getaux;  il  ne  dissout  pas  la  gomme.  ni 
l'amidon,  ni  l'albumine  vegetale. 

L'alcool  se  mele  avec  l'eau  en  toute  pro- 
portion, avec  degagement  de  chaleur,  ce 
qui  indique  une  penetration  intime  des 
deux  liquides.  Le  volume  entier  des  deux 
parties  est  en  effet  moindre  que  l'eau  et 
l'alcool  formant  le  total  du  melange  (2  a 
3%  environ).  En  effet  50  litres  d'alcool  a 
90°  et  50  litres  d'eau  ne  donneront  comme 
resultat  de  l'operation  que  97  litres  d 'eau- 
de-vie  a  45°. 

Comme  je  viens  de  vous  l'indiquer,  l'al- 
cool est  le  produit  de  la  distillation.  En 
portant  a  l'ebullition  un  liquide  fermente, 
la  partie  spiritueuse  de  ce  liquide  se  de- 
gage  par  suite  de  la  chaleur;  si  on  a  le 
soin  de  recouvrir  le  vase  dans  lequel  se 
fait  l'ebullition,  ces  vapeurs  se  condense- 
ront  et  si  on  dispose  au  sommet  du  cou- 
vercle  un  tuyau  qui  conduit  ces  vapeurs 


dans  un  autre  vase  apres  s'etre  refroidi, 
on  pourra  de  cette  facon  recueillir  la  to- 
talite  des  vapeurs  spiritueuses  qui  tombe- 
ront  en  gouttelettes;  ce  produit  sera  de 
l'eau-de-vie  ou  de  l'alcool  faible.  Voila  le 
principe  de  la  distillation. 

L'appareil  dont  on  se  sert  pour  cette 
operation  se  nomme  alambic. 

II  se  compose  d'une  chaudiere  dans  la- 
quelle  on  met  le  liquide  a  distiller,  d'un 
rhapiteau  ou  se  condensent  les  vapeurs; 
un  col  de  cygne  le  surmonte  et  conduit 
les  vapeurs  dans  un  serpentin,  place  dans 
un  refrigerant  contenant  de  l'eau  froide 
frequemment  renouvelee.  Les  vapeurs  re- 
froidies  se  condensent  en  liquide  et  elles 
sont  recueillies  a  l'extremite  du  serpen- 
tin. 

Fabrication  de  l'alcool 

Alcool  de  betterave. — Ce  sont  les  dis- 
tilleries agricoles  qui  produisent  cet  al- 
cool; plusieurs  procedes  sont  employes 
mais  ils  reposent  sur  le  meme  principe. 

Les  betteraves  sont  traitees  comme  pour 
en  extraire  le  Sucre.  Elles  sont  reduites 
en  pulpe  ou  en  lanieres  et  on  exprime  le 
jus  soil  en  pressant  la  pulpe,  soit  par  la 
diffusion,  par  le  lavage  et  l'epuisement 
des  principes  sucres  de  la  betterave  avec 
les  vinasses,  c'est-a-dire  le  jus  ou  le  resi- 
du de  la  distillation. 

Le  liquide  que  Ton  obtient  par  ce  la- 
vage ou  diffusion  a  une  densite  moyenne 
de  6°  a  7°,  il  est  mis  a  fermenter  dans 
des  cuves  en  bois  avec  de  la  levure  et  de 
l'acide  sulfurique;  cet  acide  a  pour  but 
de  decomposer  les  sels  alcalins  et  calcai- 
res  et  d'activer  la  fermentation  alcooli- 
que. 

Les  residus  des  infusions  representent 
8w%,  c'estja-dire  qu'il  n'y  a  de  dechets  que 
le  suore  transforme  en  alcool  et  l'eau  qui 
s'est  evaporee  ou  perdue  aans  ces  opera- 
tions. La  pulpe  epuisee  sert  a  la  nourritu- 
re  des  bestiaux;  elle  a  ainsi  son  emploi 
dans  1'exploitation  agricole. 

Alcool  de  mclasse. — On  emploie  dans 
cette  fabrication,  les  melasses  epuisees 
des  sucreries;  elles  contiennent  encore  de 
40  a  45%  de  sucre,  elles  ont  une  densite 
de  40°. 

La  fermentation  de  cette  matiere  su- 
cree  s'opere  dans  de  grandes  cuves  que 
Ton  charge  avec  3,900  livres  de  melasse, 
que  l'on  delaie  avec  de  l'eau  chaude,  de 
maniere  a  ce  que  le  mout  ait  une  densite 
de  5°  a  6°.  On  y  ajoute  de  l'acide  sulfu- 
rique pour  saturer  les  sels  alcalins  et  ren- 
dre  le  liquide  legerement  acide  et  facili- 
ter  la  fermentation.  Chaque  cuve  recoit 
55  livres  de  levure  pressee  ©t  on  porte  la 
temperature  du  mout  a  70°  en  hiver  et 
plus  basse  en  ete. 

Au  bout  de  quelque  sheures,  un  <lui- 
peau  se  forme  sur  les  cuves,  la  fermenta- 
tion entre  en  activite  et  elle  se  prolonge 
de  trente  a  quarante  heures  ,1a  densite 
du  liquide  tombe  de  1°,5  a  2°,  il  est  alors 
bon  a  distiller. 

Alcool  dc  grains, — On  opere  de  deux  fa- 


qoiis  differentes  pour  la  production  de  ces 
alcools:  par  l'emploi  de  la  diastase  qui 
s'applique  a  l'orge  ,au  seigle  o  uau  ble 
et  par  la  saccharification  pour  le  riz,  le 
ma'is  et  le  millet  ou  dari. 

Dans  le  premier  procede,  les  grains 
sont  traites  de  la  meme  facon  que  Ton 
opere  pour  la  biere.  Ecrases  et  reduits  en 
farine,  ils  sont  melanges  avec  une  certai- 
ne  quantite  de  malt,  delayes  et  infuses 
dans  de  l'eau,  portee  a  la  temperature  de 
95°  a  104°,  puis  enfin,  on  y  ajoute  par 
portion  de  Tea  ubouillante.  Lorsque  la 
saccharification  est  terminee,  c'est-a-dire 
lcrsque  la  matiSre  amylacee  s'est  conver- 
tie  en  sucre,  on  ajoute  assez  d'eau  froide 
pour  que  le  mout  ait  59°  a  68°  de  tempe- 
rature. On  y  ajoute  le  levain  48  heures 
environ  apr,s,  la  fermentation  est  termi- 
nee, on  peut  proceder    ala  distillation. 

Pour  le  riz  et  le  mais,  ces  grains  sont 
concasses  et  on  opere  comme  pour  la  fa- 
brication du  glucose.  On  ajoute  a  ces  ma- 
tieres  quatre  fois  leur  poids  d'eau  et  6% 
d'aeide  sulfurique.  On  porte  a  l'ebullition 
i>ue  l'on  maintient  pendant  14  a  16  heu- 
res, au  bout  de  ce  temps,  la  saccharifica- 
tion est  complete.  On  fait  ecouler  le  sirop 
brun  qui  en  resulte  et  on  le  sature  au 
moyen  de  la  craie  delayee  dans  de  l'eau 
froide,  pour  detruire  l'exces  d'aeide.  On 
amene  ainsi  le  melange  a  la  densite  de 
1.040  environ  a  une  temperature  de  71° 
a  75°  et  on  le  met  ensuite  en  fermenta- 
tion. 

Alcool  de  pomvies  de  terre. — Si  on  trai- 
te  la  fecule  de  pomme  de  terre,  on  ope- 
re de  la  meme  fagon  que  pour  le  riz  et  le 
mais  que  je  viens  de  vous  indiquer. 

Si  on  emploie  les  tubercules  entiers, 
apres.  un  lavage,  ils  sont  cuits  a  la  va- 
penr  dans  des  appareils  en  tole  construits 
pour  cet  usage.  Apres  leur  cuisson,  les 
pommes  de  terre  sont  immediatement 
broyees  et  delayees  au  fur  et  a  mesure, 
par  un  filet  d'eau  bouillante.  La  bouillie 
qu'on  en  obtient  est  dirigee  dans  des  cu- 
ves ou  s'opere  la  saccharification.  On 
ajoute  a  cette  pulpe  13  livres  de  malt  pour 
220  livres,  apres  un  brassage  de  quelques 
heures,  on  ajoute  de  l'eau  en  quantite  suf- 
fisante,  on  abaisse  la  temperature  vers 
08°  et  on  met  en  fermentation  avecS.8  on- 
ces  de  levure  pressee,  par  22  gallons. 

On  traite  par  un  autre  procede'  les  tu- 
bercules crus;  ils  sont  rapes  et  traites  par 
l'eau  bouillante,  plus  on  y  ajoute  du  malt 
d'orge  et  enfin  on  continue  les  diverses 
operations  de  saccharification  et  de  fer- 
mentation, suivant  la  maniere  queje  viens 
de  vous  indiquer. 

Distillation  des  alcools. — Les  diverses 
matieres  fermentees  etant  a  point  pour 
la  production  de  l'alcool,  il  y  a  lieu  de 
les  distiller. 

On  emploie  pour  cette  fabrication  des 
appareils  a  distillation  continue,  qui  don- 
nent  du  premier  jet  des  produits  tirant 
82°-85°.  Ces  alcools  designes  sous  le  nom 
(]e  flepmes,  possedent  leur  gout  d'origine, 
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LAW,  YOUNG  &  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus    hauts  prix 
sont  payas  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  FUs. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  ills 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl    Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva     .  .  A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice   L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger. 

Madere   Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes." 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer. 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .*'  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. .  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais   Dublin  Distillers  Co. 


PUR 


Motard,  Fils  &  Senecal 

Agents  Generaux  et  Impor- 
tateurs  directs  de  Liqueurs 
de  I  re  Marque,  deVins  Fran  • 
pais  

5  Place  Royale,  MONTREAL. 


NATUREL 


Seuls  Concesslonnalres 
pour  le  Canada  du     .  . 

G0GNA6  DE>S  GOURMETS 
de  V.  FOURNIER  &  GO. 

De  A.  CARPENTIER,  Vins 
Fins,  Rouges,  Blancs,  (Bor- 
deaux) 

SIXTE  DUCLOT,  Vins  Mous 
seox.  (Bordeaux) 

BOUCHARD,  Aine,  Fils,  Vins 
Vieux  de  Bourgogne. 

J.  CAPARROY-DULORD,  Vi- 
naigre  Pur,  (Bordeaux). 

EACT  MINERALE  GAZEUSE, 
de  St-Romain  (le  Puy 

WILH  WASUM,  Bacharach, 
Vins  Sees  du  Rhin. 

VIN  PHOSPHATE  au  QUIN- 
QUINA des  RR.  PP.  TRAP- 
PISTES  D'OKA. 


Tel.  Bell,  Main,  449S. 


Tel.  March.  962. 


IStt  1C  fit  <  '  *  t'VVL- 


Cette  Marque  Celebre 
M  ise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  i  Flasks  "Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  B16  d'Inde  melanges. 


FABRIQUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott,  Ontario. 
"NEW-YORK."  "CANADA." 
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ils  ne  sont  pas  utilisables  dans  cet  etat; 
ils  doivent  etre  rectifies  pour  en  obtenir 
des  produits  superieurs,  absolument  neu- 
tres  de  gout. 

Ces  appareils  de  differents  systemes 
sont  disposes  de  telle  fagon  que  toute  la 
chaleur  soit  utilisee.  Les  mouts  ferrnen- 
tes  sont  amenes  dans  un  chauffe-vin  ou 
se  rendent  les  vapeurs  alcooliques  de  la 
chaudiere  ou  ils  descendent  a  mesure.  La 
distillation  s'opere  dans  une  colonne  a 
plateaux  ou  Qes  vapeurs  alcooliques  s'ele- 
vent  et  se  condensent  dans  la  partie  su- 
perieure  dans  le  chauffe-vin,  comme  je 
viens  de  vous  l'indiquer;  elles  retombent 
apres  dans  un  refrigerant  dispose  au-des- 
sous ou  elles  sont  recueillies.  Une  eprou- 
vette  disposee  a  la  sortie  permet  de  suivre 
les  operations  et  constater  le  degre  des 
flegmes  distilles. 

Les  rectificateurs  sont  des  appareils  a 
peu  pres  semblables;  les  flegmes  a  rec- 
tifier sont  redults  a  50°.  La  distillation 
commence  a,  85°,  mais  ces  produits,  tres 
etheriques,  d'une  odeur  acre  et  forte  sont 
envoyes  avec  les  alcools  mauvais  gout, 
'  alcool  s'epure  ensuite  graduellement  et 
lorsque  le  degre  atteint  95°-96°,  on  a  des 
produits  il>fo"mmenit  neutres,  d'une  pure- 
te  remarquable. 

Denomination  commerciale  des  alccols 
— On  donnait  autrefois  aux  eaux-de-vie 
diverses  designations  qui  indiquaient  leur 
degre.  Ainsi,  on  appelait  prenve  de  Hol- 
lancle,  celles  qui  marquaient  19°,  Cartier 
ou  50°  centesimaux;  a  ce  degre,  elles  fai- 
saient  la  perie,  e'et-a-dire  qu'en  agitant 
l'eau-de-vie  dans  un  flacon,  il  se  forme 
des  petit es  bulles  qui  persistent;  a  un  de- 
gre au-dessus  ou  au-dessous,  l'effet  est 
moindre  en  s'eloignant  de  ce  degrS.  On 
produit  artificiellement  ce  perlage  en 
ajoutant  par  hectolitre  d'eau-de-vie  154  a 
231  grains  de  creme  de  tartre. 

L'esprit  3-6  est  ainsi  designe,  parce 
qu'on  a  6  volumes  d'eau-de-vie,  en  melan- 
geant  3  volumes  d'alcool  avec  3  volumes 
d'eau. 

L'esprit  3-5  a  29  1-2  Cartier  donne  5 
volumes  d'eau-de-vie  a  19°  Cartier  en  me- 
langeant  3  parties  d'alcool  avec  2  parties 
d'eau. 

On  designait  egalement  le  3-7  et  le  3-8 
pour  des  esprits  de  force  moyenne.  De  ces 
designations,  le  nom  de  3-6  seul,  est  reste 
et  il  indique  l'alcool  a  90°  centesimaux. 

Les  densimetres  ou  alcoometres  spe- 
ciaux  pour  connaitre  la  richesse  aleoo- 
lique  des  eaux-de-vle,  sont  bases  sur  la 
quantite  d'alcool  contenue  par  litre  de  li- 
quide.  L'alcool  plus  leger  que  1'eau  est 
moins  dense  et  le  pese-liqueur  s'enfonce 
moins  dans  le  liquide.  Celui  de  Baume 
sert  pour  les  dissolutions  salines  ou  su- 
crees,  le  0°  est  etabli  pour  un  melange 
de  90  parties  d'eau  et  10  parties  de  sel 
marin  pur;  le  10°  dans  l'eau  distillee 
et  les  autres  degres  pout  les  liquides  plus 
legers  que  l'eau. 

L'areometre  de  Cartier  est  une  modifi- 


cation du  precedent,  il  a  ete  construit 
pour  apprecier  la  force  des  eaux-de-vie, 
le  22°  de  Cartier  correspond  au  22°  de 
Baume,  mais  au-dessus  et  au-dessous,  15° 
de  Cartier  en  forment  16°  de  Beaume. 

L'alcoometre  de  Gay-Lussac  est  base  sur 
la  quantite  d'alcool  contenue  dans  les 
eaux-de-vie.  Le  0°  correspond  a  l'eau  pure 
distillee,  a  la  temperature  de  39°.  50° 
indique  un  melange  de  50  parties  d'eau 
et  de  50  parties  d'alcool  absolu  a  100°.  Le 
100  "indique  done  l'alcool  pur.  Ces  divi- 
sions ne  sont  pas  egales,  pour  les  etablir 
on  doit  operer  des  melanges  d'alcool  et 
d'eau  pour  les  marquer  exactement.  De 
meme  que  pour  pouvoir  lire  facilement 
les  degres  sur  la  tige  de  cet  instrument, 
on  a  des  alcoometres  de  trois  especes  dif- 
ferentes,  de  0°  a  30°  pour  les  petites 
eaux^de-vie  et  de  70°  a  100°  pour  les  al- 
cools. 

II  est  ainsi  facile  de  connaitre  avec  cet 
instrument  la  quantite  d'alcool  contenue 
dans  une  eau-de-vie.  60°  indique  un  liqui- 
de compose  de  60  parties  d'alcool  et  40 
parties  d'eau.  Ces  degres  sont  etablis  a  la 
temperature  de  77°,  il  y  a  lieu  de  tenir 
compte  de  difference  en  plus  ou  en  moins, 
selon  la  temperature. 

Des  tables  ont  ete  etablies  a  cet  effet 
par  Gay-Lussac  pour  les  corrections  a 
faire  au  degre  indique  par  l'alcoometre. 

Dans  les  eaux-de-vie  on  doit  aussi  te- 
nir compte  du  degre  reel  et  du  degre  ap- 
parent. Depuis  deja  nombre  d'annees,  les 
negoeiants  en  spiritueuxx  ont  1'habitude 
pour  adoucir  leuirs  produits,  d'y  aj outer 
des  sirops  ou  des  infusions,  de  cette  ma- 
niere,  des  eaux-de-vie  sont  plus  denses, 
le  degre  indique  est  plus  fort  que  le  reel. 
Pour  les  operations  de  la  regie,  e'est  d'une 
importance  assez  grande,  car  par  une 
distillation  d'epreuve,  on  reconnait  de 
suite  le  veritable  degre  de  l'eau-de-vie  et, 
s'il  y  a  dissimulation,  un  proces  en  est  la 
consequence. 

Reduction  des  eaux-de-vie. — Les  eaux- 
de  vie  sont  generalement  distillees  a 
60-68°. 

Dans  cet  etat  elles  ne  sont  pas  buva- 
bles,  il  faudrait,  comme  autrefois,  les  con- 
server  des  annees  pour  que  par  1'age,  1'6- 
vaporation,  ces  eaux-de-vie  tombent  a 
48°-50°.  On  n'attend  plus  si  longtemps, 
du  reste  les  alcools  d'industrie,  sont  pres- 
que  exclusivement  employes  pour  les  cou- 
pages  d'eau-de-vie. 

L'operation  qui  consiste  a  ajouter  de 
l'eau  a  de  l'alcool  ou  a  l'eau^de-vie  forte 
pour  l'amener  a  un  degre  convenable  pour 
la  vente  s'appelle  reduction.  Pour  connai- 
tre la  quantite  d'eau  a  ajouter  a  une  eau- 
de-vie  d'un  degre  superieur  voici  le  sim- 
ple calcul  a  faire: 

Soit  60  litres  d'eau-de-vie  a  65°  a  re- 
duire  pour  la  vente,  a  45°.  Nous  disons 
60  litres  a  65°  donnent  par  une  multipli- 
cation 390  parties  d'alcool  qu'il  faut  di- 
viser  ou  reduire  a  45°,  e'est  done  partager 
390  parties  en  45;  on  obtient  ainsi  86,6 


e'est  done,  86  lit.  — 60=26  litres  d'eau  a. 
ajouter  aux  60  litres  d'eau-de-vie  pour  ob- 
tenir les  45°. 

De  meme  pour  operer  un  coupage:  on 
veut  melanger  30  lit.  d'eau-de-vie  a  58° 
20  lit.  alcool  a  90°;  pour  savoir  la  quan- 
tite d'eau  a  ajouter  pour  obtenir  une  eau- 
de-vie  a  42°  par  exemple.  Voici  l'opera- 
tion a  faire:  Multiplier  la  quantite  de  li- 
tres a  reduire  par  le  degre  et  diviser  le 
produit  par  le  degre  a  obtenir,  soit: 

30  x  58=174 
20  x  90=180 

354:42=84,2 

Ce  sera  done  84  litres  20  cent,  qu'on  de- 
vra  avoir  d'eau-de-vie  a  42°  soit  34  litres 
(84 — 50=34)  d'eau  a  ajouter  au  melange. 

Des  tables  .dans  lesquelles  ces  calculs 
sont  tout  faits  facilitent  bien  ces  comp- 
tes,  mais  vu  leur  simplicite,  j'ai  cru  vous 
les  indiquer. 

II  y  a  lieu  de  tenir  compte,  d'un  dechet 
de  2  a  3%  environ,  par  suite  de  la  con- 
traction que  subit  le  melange  d'eau  et 
d'alcool,  cela  n'a  de  l'importance  que  pour 
de  grandes  operations. 

Eau-de-vie 

Cognac. — On  designe  indifferemment 
sous  le  nom  de  cognac  toutes  les  eaux-de- 
vie  buvables  de  36°  a  45°,  dans  la  plupart 
il  n'entre  pas  une  goutte  du  produit  de 
la  vigne,  je  ne  sais  si  La  nouvelle  loi  sur 
les  falsifications,  empechera  cette  firaude 
qui  nuit  considerablement  au  commerce 
honnete. 

Toutes  les  eaux-de-vie  des  Charentes  ou 
distillees  dans  ces  departements  sont  done 
vendues  sous  le  nom  de  Cognac,  on  les 
divise  suivant  les  crus  ou  qualites  en 
Bois,  Borderies,  Champagne  et  fine  Cham- 
pagne subdivisees  encore  en  autres  desi- 
gnations. 

Ces  eaux-de-vie  sont  distillees  exclusi- 
vement avec  les  vins  blancs  produits  par 
le  cepage  la  folle  blanche.  Ces  vins  qui 
n'ont  pas  grand  caractere  comme  vins  de 
table,  produisent  par  la  distillation  les 
delicieuses  eaux-de-vie  reputees  dans  le 
monde  entier.  Les  procedes  de  distilla- 
tion sont  les  memes  depuis  longtemps,  on 
obtient  l'arome  et  le  bouquet  du  cognac 
en  distillant  les  eaux-de-vie  a  65°-68°  sans 
chercher  a  avoir  une  force  alcoolique  su- 
perieure  qui  detruirait  les  essences  aro- 
atiques. 

Immediatement  apres  la  distillation, 
les  eaux-de-vie  n'ont  pas  le  bouquet, 
l'arome  qui  les  caracterise,  ce  n'est  qu'a- 
pres  quelques  annees  qu'on  peut  les  ap- 
precier. Elles  sont  logees  dans  des  futs 
neufs  en  bois  de  chene,  ou  elles  sont  con- 
servees.  Ces  futs  neufs  sont  avines  en 
leur  passant  des  petites  eaux  qui  enlevent 
l'exces  de  tannin  du  chene.  Les  eaux-de- 
vie  nouvelles  sont  mises  dans  un  lieu  frais 
plutot  humide,  les  vieilles  dans  un  endroit 
sec;  dans  le  premier  cas,  1'alcool  s'evapo- 
re  davantage  et  dans  le  second  e'est  l'eau 
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LE  VERITABLE  EXTHAIT  FRANQAIS  DE  B(EDF  ET  DE  LEGUMES 

(Pasteu  rise) 

Superieur  a  tous  les  produits  similaires,  il  ne  se  compare  a  aucun 
sous  le  rapport  de  la  FORCE,  de  1'AROME,  de  la  SAVEUR, 

Hoteliers,  Restaurateurs, 
P,hefs  de  Cuisine 

Adoptent  "VITA"  pour  la  PREPARATION  INSTANTANEE  de 


7X    L'KROME  EXQUIS 


ET  DE 

Sauces  Incomparables 

"VITA" 

Est  indispensable  dans  toute  cuisine  bien  tenue. 
Distributeurs  G6n6raux : 

Laporte,  Martin  &  Cie.,  Limitee,  Montreal. 
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qui  disparait.  Aussi  ies  premieres  annees 
l'eau-de-vie  donne-t-elle  un  dechet  assez 
considerable  avec  tine  reduction  de  degre. 
Les  futs  etant  en  vidange,  l'eau-de-vie  se 
bonifie  bien  plus  vite;  autrefois,  jamais 
on  ne  faisait  le  remplissage  des  futs 
d'eau-de-vie.  Les  bouilleurs  des  Charen- 
tes  se  faisaient  une  gloire  de  leur  pro- 
duction, aucun  sacrifice  ne  leur  cotitait 
pour  avoir  des  eaux-de-vie  parfaites  de 
qiialite. 

Les  maladies  de  la  vigne  ont  reduit 
considerablement  la  production  des  co- 
gnacs, c'est  alors  que  les  alcools  d'indus- 
trie  ont  servi  de  base  aux  coupages,  la 
vente  du  cognac  n'a  pas  diminue,  mais  la 
qualite  s'en  est  bien  ressentie,  malgre  les 
prix  eleves  que  cette  excellence  a  atteints. 

Parmi  les  eaux-de-vie  de  vin  produites 
en  dehors  des  Charentes,  celles  de  1'Ar- 
magnac  tiennent  encore  une  certaine  pla- 
ce; ces  eaux-de-vie  distillees  seulement  a 
52° -54°  sont  plus  tendres  que  les  cognacs, 
etles  sont  buvables  la  seconde  annee;  si 
elles  n'ont  pas  le  bouquet  et  la  finesse 
des  premieres,  elles  ont  un  arome  et  un 
gout  d'amande  qui  convient  assez. 

La  distillation  des  vins  se  pratique 
comme  dans  les  Charentes,  les  bouilleurs 
ont  conserve  les  anciens  alambics  qui 
donnent  un  bon  resultat. 

Dans  le  Midi  on  distille  les  vins  tour- 
nes,  pousses  ou  filants,  sans  subir  aucun 
traitement;  cependant  pour  avoir  un  as- 
sez bon  produit,  il  convient  de  separer 
les  premieres  et  les  dernieres  parties  de 
la  distillation,  c'est-a-dire  les  produits  de 
tete  et  de  queue.  Generalement  on  opere 
par  deux  distillations,  dans  la  premiere 
o:i  obtient  le  titre  de  40°  a  50°;  par  la 
rectification,  on  a  des  esprits  a  85°.  Ces 
3-G  de  vin  dits  3-6  de  Montpellier  servent 
a  remouter  les  vins,  mais  leur  gout  acre, 
sans  finesse  ni  bouquet,  empeche  de  les 
employer  comme  eau-de-vie  fine,  on  pre- 
fere  generalement  les  alcools  neutres, 
auxquels  on  donne  l'arome  et  le  bouquet 
necessaires. 

La  Bretagne  et  la  Bourgogne  produi- 
sent  encore  des  eaux-de-vie  qui  se  rappro- 
chent  du  type  Cognac;  ces  eaux-de-vie 
ont  leur  emploi  et  tiennent  leur  place  par- 
mi  les  bonnes  qualites. 

Eau-de-vie  de  marc. — Le  marc  de  ven- 
dange  apres  un  pressurage,  contient  en- 
core de  l'alcool,  des  sels,  des  huites  es- 
sentielles,  des  matieres  grasses  et  resineu- 
ses,  enfin  avec  les  rafles  ,pellicules,  pe- 
pins  des  matieres  utilisables. 

La  distillation  recueille  une  partie  de 
ces  elements  et  imprime  son  caractere  a 
l'eau-de-vie,  qui  en  result©.  C'est  ainsi 
qu'elle  est  impregnee  d'odeurs  et  de  gouts 
composes  bien  diffSrents  de  ceux  des  es- 
prits de  vin. 

Les  marcs  sont  souvent  conserves  un 
certain  temps,  ils  s'aigrissent  et  ne  don- 
nent alors  que  des  eaux-de-vie  mauvai- 
ses. 

On  -pratique  la  distillation  a  feu  nu  ou 


a  la  vapeur,  on  pousse  l'operation  jus- 
qu'a  la  fin  de  maniere  a  recueillir  tout  le 
liquide  alcoolique.  On  reotifie  cette  pre- 
miere eau-de-vie  pour  la  recueillir  a  62°- 
65°.  Les  amateurs  d'eau-de-vie  de  marc 
la  preferent  generalement  jeune  avec  son 
gout  empyreumatique  et  sa  saveur  acre. 
Le  commerce  egalement  l'emploie  dans 
l'annee  de  sa  distillation,  elle  couvre  da- 
vantage  l'addition  des  3-6  employes  dans 
les  melanges. 

Kirsch,  Kirschenwasser 

Le  kirseh  ou  eau-de-vie  de  cerise  est 
une  liqueur  tres  estimee  que  Ton  obtient 
par  la  distillation  de  la  merise.  On  cul- 
tive  dans  les  Vosges,  la  Suisse  et  la  Fo- 
ret-Noire,  des  varietes  de  cerises  ou  de 
merises  speciales  a  cette  fabrication. 

Les  cerises  sont  recoltees  a  leur  par- 
faite  maturite.  Les  fruits  apres  leur 
cueillette  sont  deposes  dans  des  ton- 
neaux,  bien  fermes  en  attendant  la  fer- 
mentation et  ensuite  la  distillation.  On  a 
soin  d'enlever  la  queue,  completement 
inutile,  elle  pourrait  meme  donner  mau- 
vais  gout  au  kirsch.  Dans  certains  pays, 
les  cerises  sont  ecrasees  sans  toucher  au 
noyau,  cette  maniere  facilite  la  fermenta- 
tion. 

Les  cerises  mises  en  tonneaux  bien 
fermes  peuvent  attendre  la  distillation 
toujours  assez  longue  en  raison  de  la 
quantite  de  fruits  a  distiller.  On  ne  pro- 
voque  la  fermentation  qu'au  fur  et  a  me- 
sure. 

La  distillation  des  cerises  se  fait  par 
les  anciens  alambics  a  feu  nu,  elle  s'ope- 
re  lentement  et  avec  soin;  on  conserve  les 
produits  de  tete  qui  ont  un  gout  acre  et 
une  odeur  forte  et  desagreable.  Ces  peti- 
tes  eaux  adoucies  au  moyen  de  la  chaux 
qui  a  pour  but  de  saturer  les  aldehydes 
et  les  acides  qui  s'y  trouvent  sont  reunies 
et  distillees  ensuite  a  part. 

Kirsch  de  commerce. — -Le  kirsch  obtenu 
de  la  seule  distillation  des  cerises,  est  un 
produit  assez  cher  car  100  kilog.  de  ceri- 
ses ne  donnent  que  7  a  9  litres  de  kirsch 
a  50°.  On  distille  done  des  second  kirsch 
ou  kirsch  de  commerce.  Les  cerises  fer- 
mentees  sont  recouvertes  d'alcool  et  dis- 
tillees, on  a  done  une  plus  grande  produc- 
tion, car  la  distillation  rend  la  totalite 
de  1'aJcool  employe  augmentee  du  produit 
de  la  fermentation  des  cerises. 

Cette  premiere  distillation  donne  enco- 
re un  bon  kirsch,  parfume  avec  un  excel- 
lent gout  de  noyau.  Dans  cette  operation, 
le  marc  n'etant  pas  epulse,  on  peut  enco- 
re y  repasser  des  alcools  et  faire  une  troi- 
sieme  distillation.  Ces  kirsch  ne  peuvent 
etre  vendus  que  comme  des  kirsch  de  fan- 
taisie. 

On  vend  encore  des  imitations  de  kirsch 
prepares  avec  des  3-6  parfumfes  avec  des 
essences  de  noyau,  ces  spiritueux  tout  a 
fait  de  fantaisie,  ne  peuvent  etre  vendus 
que  sous  cette  designation. 

Les  eaux-de-vie  de  questchs  et  de  mira- 


belles  sont  preparees  en  Lorraine  et  en 
Alsace  avec  ces  sortes  de  prunes.  On  les 
distille  de  la  meme  facon  que  le  kirsch. 

Rhum,  tafia 

Le  tafia  est  le  produit  de  la  distillation 
de  la  melasse  de  canne  a  sucre,  apres  ad- 
dition d'eau  et  mise  en  fermentation. 

Autrefois,  on  reservait  le  nom  de  rhum 
au  seul  produit  de  la  distillation  du  ve- 
sou,  c'est-a-dire  au  jus  ou  sirop  provenant 
des  cannes  a  sucre.  Le  tafia  etait  seule- 
ment fait  avec  des  melasses  et  autres  re- 
sirlus  des  sucreries. 

La  melasse  de  oanne  contient  environ 
60  a  70%  de  sucre,  qui  par  la  fermenta- 
tion, se  conveTtit  en  alcool.  Cet  alcool  de 
melasse  possede  un  gout  et  un  arome  qui 
caracterisent  le  rhum  et  le  tafia. 

On  delaie  la  melasse  dans  quatre  fois 
son  volume  d'eau  froide  et  une  ou  deux 
parties  de  vinasse  des  operations  prece- 
dentes.  Cette  vinasse  remplit  le  role  de 
levure,  et  elle  donne  a  ce  mout  l'acidite 
necessaire  a  la  bonne  marche  de  la  fer- 
mentation. Par  suite  de  la  temperature 
elevee,  cette  fermentation  marche  rapide- 
ment  et  aussitot  qu'elle  a  cesse,  on  pro- 
cede  a  la  distillation. 

Pour  220  livres  de  melasse,  on  peut  ob- 
tenir  de  14  a  15  gallons  de  tafia  a  54°, 
mais  par  suite  de  fermentation  souvent 
incomplete,  on  n'atteint  pas  toujours  ce 
rendement. 

Les  appareils  de  distillation  employes 
dans  les  habitations  sont  les  anciens 
alambics  qui  produisent  des  flegmes  d'as- 
sez  faible  degre  qu'on  doit  repasser. 

Les  usines  se  servent  d'appareils  a  dis- 
tillation continue,  qui  donnent  du  pre- 
mier jet  des  alcools  a  75°-80°,  que  Ton 
reduit  au  titre  commercial  de  54°. 

Tel  qu'il  sort  de  l'alambic,  le  rhum  ou 
le  tafia  est  completement  incolore,  avec 
une  faible  odeur  empyreumatique,  dans 
cet  etat,  on  ne  reconnaitrait  pas  le  rhum 
qu'on  a  l'habitude  de  voir  et  de  consom- 
mer. 

Tl  faut  le  colorer  et  l'aromatiser.  La 
couleur  se  donne  avec  de  la  melasse  ou 
de  la  cassonade  caramelisee,  le  parfum 
s'obtient  avec  une  sauce  composee  de  di- 
verses  substances  aromatiques,  telles  que: 
rapines  de  cuir  tanne,  tan  de  chene 
pile,  eil-ouK  de  girofle,  goudron  de  Nor- 
wege,  eau-de-vie  'de  eanne. 

Touteis  ces  substanices  sont  mises  en- 
s'emble  dans  un  petit  fut  a  infuser,  une 
ouinzaine  de  jouirs;  on  tire  au  claiir,  on 
filtre  et  oni  y  ajoute  le  caramei.  Cette 
sauce  est  ajoutee  par  ipetites  portions  au 
rhum  a  54°. 

Le  "rhum  habitant"  est  distille  dans 
des  habitations  de  eampagne  ou  sont  ins- 
tallees  les  swcireries  au  milieai  des  champs 
de  'canoie  a  sucire. 

Le  "rhumi  uisine"  est  produit  dans  des 
distilleirie'S  mumies  d'appiaireils  pe.rfec- 
tionmi&s  de  grande  production. 

Les  rhumis  "Ste-Lucie"   et  "Grenade"' 
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DEUX  MARQUES  CELEBRES 


LE  COGNAC 


/Hbe6ico*IContc 


De  MM.  Lucien-Foucauld  & 
Co.,  le  meilleur  sur  le  marche, 
recomm a nde  par  tous  les  m6decins. 
En  vente  dans  tous  les  principaux 
elablissements.  L'essajer  c'est 
l'adopter. 


LE 


pur  Ebncot 

De  la  maison  Gabriel  Viard, 

de  Troyes,  France,  La  plus  fine 
de  toutes  les  liqueurs.  Insur- 
passable  pour  ses  qualite's  di- 
gestives. 


ieuls   •A.@-era.'fes    po\i  i-   le   Canada : 


BERNARD  <&  LAFORTE 


253  &  255  rue  St-Paul 
MONTREAL. 


J 


S7 


En  Hollande,  le  Gin  Kiderlen  est 
le  plus  en  vogue.  II  est  fabrique 
a  Rotterdam,  par  la  plus  grande 
distillerie  de  la  Hollande. 

Le  Plus  Pur.  Le  Plus  Fort. 
S         Le  Meilleur  au  Gout. 

I  S.  B.  TOWNSEND  &  CO. 


AGENTS  POUR  LE  CANADA 


MONTREAL 
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sont  estinn&s;  ids  sont  tires  pair  fume©  ct 
d'ume  qualite  supariewrie  a  la  production 
couirante  de  la  Martinique. 

Les  'rbuims  "Jama'ique"  sont  distilles  et 
expedies  a  urn  fort  degre,  7'6°-78°,  oe  n'est 
qu'apres  quelques  annees  qu'Lls  sont  bu- 
vables;  leur  gout  particuilieir  die  oufir  tan- 
ne  ileis  .earaeterise.  On  las  emploie  ava-i- 
tageuiseimiemt  dans  les  eoupages. 

Cepemidant  les  item®  Janxai'que  de  13 
a  20  ans  d'age  et  de  bonne  qualite,  sont 
encore  les  plus  apprecies. 

Genievre  et  whisky 

Ceis  divers  spiritneux  sont  fabriques 
avec  des  mouto  de>  substances  farineuises, 
malt  d'orge  oiu  de  seigle. 

Ces  mouts  somit  prepares  de  la  meme 
maniieire  que  pour  la  fabrication  de  la 
biere,  avec  plus  die  soin  s'il  est  possibiia. 
Pouir  la  distillation,  on  presise  la  dreehe, 
de  imanieire  a  n'avoir  qu'un  liquide  clair 
pouir  que  le  produit  apiritueux  ai©  la  fi- 
nesse et  la  meittete  de  gout  desirable. 

Oette  distillation  effactuee  generale- 
ment  dans  d'imipoirtaniteis'  usines,  s'opere 
dans  die  grands  appareiils  a  distillation 
continue. 

On  aTomatise  le  genievre  avec  les  bales 
de1  cet  arbiriisiseau,  soit  en  les'  ajoutant 
dans  la  distillation,  soit  par  maceiraitioii 
dans  1'alcool. 

Le  "gin"  est  le  genievre  anglais;  il  a 
gemeinaleiment  une  teinte  legeremierat  am- 
bree  par  suite1  die  son  sejowr  dams  les 
ffi'te.  On  distingue  le  '"Dry  Gin"  ou  ge- 
nievre sec,  plus  fort,  il  a  general  ement 
50°.  Le  gin  demiHsec  et  l"'01d  Tom  Gin  ' 
sont  moins  alcooliques,  le  dermier  est  14- 
gerement  deux. 

Le  "Schiedam"  est  du  genievre  de 
Holilande  fabrique  dans  cette  ville;  il  a 
une  reputation  meritee. 

Les  Whiskies  sont  encore  des  eaux-de- 
vie  de  grains.  On  les  produit  en  Angle- 
terre,  en  Ecosse  et  en  Irlande.  Ces  pro- 
duits  ont  aussi  une  grande  reputation. 

De  meme  que  toutes  les  liqueurs  spi- 
ritueuses,  leur  qualite  est  acquise  par  une 
bonne  fabrication  et  leur  vieillesse.  On 
emploie  encore  comme  matiere  premiere 
l'orge,  le  seigle,  le  riz,  le  mai's  qui,  apres 


un  maltage  et  les  differentes  operations 
de  cuisson  et  de  fermentation  sont  distil- 
lees  avec  tout  le  soin  desirable  dans  des 
appareils  perfectionnes. 

On  conserve  les  whiskies  dans  des  futs 
ayant  contenu  des  vins  d'Espagne,  Xeres, 
Madere,  etc.,  ils  prennent  dans  ces  ton- 
neaux,  un  gout  de  rancio  et  le  parfum 
qui  fait  leur  merite. 

Le  Whisky  d'Irlande,  Irish  Whisky, 
possede  un  gout  de  fumee  particulier, 
cette  saveur  appreciee  des  amateurs  lui 
est  communiquee  dans  sa  fabrication  et 
dans  les  futs. 

Les  Etats-Unis  produisent  encore  des 
Whiskies  dont  la  qualite  et  la  -reputation 
sont  hors  de  pair. 


— M.  J.  L.  Patenaude,  representant  MM. 
Boivin,  Wilson  &  Cie,  vient  de  passer  une 
quinzaine  de  jours  a  Quebec. 

— M.  J.  R.  Douglas,  de  MM.  J.  M.  Dou- 
glas &  Co.,  est  actuellement  en  voyage 
d'affaires  sur  la  cote  du  Pacifique. 


PERSONNEL 


— M.  H.  O.  Wootten,  gen-ant  general  des 
suocursales  auneTicaines  et  canadiennes 
de  MM.  J.  Robertson  &  Son,  Ltd.,  est  do 
retouir  a  Montreal,  apres  un  voyage  d'af- 
faires en  Ecosse. 

— M.  Fred.  Alix,  representant  MM 
Bernard  &  Laponte,  visite  priesentement 
les  'hoteliers  de  Montreal,  pour  la  prise 
des  conjmandes  du  pr  in  temps. 

-M.  Oscar  Motard,  de  MM.  Motard, 
Fils  &  Senecal,  qui  a  sous  sa  direction 
l'agence  des  Etats-Unis,  de  la  maison,  a 
passe  une  semaine  a  Montreal,  vers  Je 
milieu  de  janvier 

— M.  J.  F.  Senecal,  de  la  maison  Mo- 
tard, Fils  et  Senecal,  visite  actuelleimeat 
sa  clientele  des  Cantons,  de  1'Est  et  de 
IE.  Beauce. 

— M.  J.  O.  Laporte,  de  MM.  Bernard  & 
Laporte,  visite  actuellemient  les  Canto  is 
do  I'Est. 

-^M.  Mark  Sanderson,  de  MM.  Robert- 
son, Sanderson  &  Co.,  Ltd.,  de  Leith, 
Ecosse,  les  distillateurs  du  fameux  Scotch 
Mountain  Dew,  vient  de  faire  un  voyage 
d'affaires  a  New- York,  en  comipagnie  le 
M.  S.  B.  Town  send  leur  repnesentant  au 
Canada. 

— ^M.  Otto.  Zepf,  directeur-gerant  de 
MM.  FTeysenig  Cork  Co.,  Ltd.,  a  Montreai, 
partira  vers  la  mi-fevrier,  pour  un  voyage 
d'affaires  en  Europe.  Pendant  oe  voyage 
■qui  durera  elviron  trois  mois,  M.  Otto 
Zepf  visltera  1'Angleterre,  la  Prance,  le 
Portugal,  1'Espagne,  la  Hollande  et  TAlle- 
magne. 

— M.  David  Bremneir,  Tepresentant  MM. 
Motard,  Fils  &  Senecal,  visite  actuel-e- 
uient  l'Ontario  et  le  district  d'Ottawa. 


REVUE  GENERALE 

MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  nous 
informent  que  les  affaires  pendant  1'an- 
nee  1906  out  ete  des  plus  satisfaisantes 
et  que  tout  parait  annoncer  que  Tanner 
couirante  sera  egalement  excellente. 

Le  eoimimeirce'  de  la  maison  a  pris  une 
extension'  remarquabile  dans  le  Nor j- 
Ouest,  ainsi  que  dans  les  Provinces  Ma- 
ritimes.  En  ce  qui  concerne1  la  Province 
de  Quebec,  on  trouve  les  specialites  de  la 
maison  dans  tousi  les  prinicipaux  hoteiis 
et  cafes. 

*  *  * 

MM.  Freyseng  Cork  Co.,  Ltd.,  nous  di- 
sent  que1  la  demande  pour  ies  marchan- 
dises  du  printemps  commience  d&ja  a  se 
faire  sentir  et  que,  d'apres  les  indications 
actuelles,  on  peut  esp&rer  que  les  affaires 
en  1'9iGI7  ne  le  cederont  en  rien  a  ceillas 
de  rannee  19'0'6,  qui  a  ete  la  meilleure 
depuis  ique  la  maison  est  etablie  a  Monr- 
real. 

*  *  * 

La  maison  John  Hope  &  Co.,  compte 
maintenant  au  nombre  de  ses  associes 
M.  James  Cleghorn  qui  etait  entre  en  1881, 
c'es't-k-dire  il  y  a  vingt-six  ans  a  l'emploi 
de  cette  imjportante  maison.  M.  Cleghorn, 
■depuis  un  certain  nomibre  d'annees,  a  oc- 
cupe  des  emplois  de  confiance  et  de  res- 
ponsabilite  dans  la  maison  dont  il  est 
maintenant  devenu  Turn  des  associes. 
I!  ne  compte  dans  le  conimerice  que  des 
amis  qui  se  rejouissent  de  son  elevation 
au  rang  d'associe.  "Liqueurs  &  Tabacs" 
s'umit  a  eux  pour  presenter  a  M.  Cleg- 
horn ses  sinceres  feilicitations  . 

D'apres  MM.  Bernard  &  Laporte,  les 
affaires  pour  livraison  immediate  sont 
relativement  tranquilles,  comme  cela  ar- 
rive du  reste  chaquei  annee,  apres  la  sai- 
son  des  fetes;  par  contre  la  prise  des 
comjmandes  d'imiportation  est  active.  La 
collection  continue  a  etre  satisfaisante. 
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FON DEE  EN  1842 


Des  Marchandises  qui  se 
Recommandent  par 
Elles-memes 


La  Qualite  Avant  Tout 


Le  CHAMPAGNE  du 
XXieme  Siecle. 

Reconnu  dans  le  monde 
entier  par  sa  finesse  et  son 
gout. 

"  Brut  "  cuvee  1900 


Cette  Eau  est  Pure,  Lim- 
pide,  Effervescente. 

Elle  se  melange  bien  avec 
toute  boisson. 

Embouteillee  a  la  source 
seulement. 


Vous  pouvez  vous  procurer  ces  marchandises  dans  les 
Bars,  Cafes  et  Hotels  de  premiere  classe. 

PRIX  spe;ciaux  pour  l'importation 


BOU  LESTI N 

Ee  nom  seul  suffit  pour 
vous  convaincre  de  la  haute 
qualite  de  ce  Cognac. 

Cette  maison  a  une  repu- 
tation universelle. 


PABST  LAGER  BEER 

Elle  la  seule  biere  ame- 
ricaine  qui  ne  contient  que 
3^  pour  cent  d'alcool. 

Ea  Biere  Pure,  Ea  Biere 
de  Qualite  "  Blue  Ribbon  " 


DONNEZ-NOUS    UNE   COMMANDE  D'ESSAI 

Nous  fournirons  des  echantillous  et  prix  avec  plaisir 
a  quiconque  nous  en  fera  la  demande. 

Notre  stock  de  liqueurs  "est  considerable  et  vari6. 

Vous  avez  toutes  les  garanties  en  achetant  de 

L  Ghaputp  Fils  &  Gie 

NEGOCIANTS  EN  YINS  ET  LIQUEURS 

2-4-6  et  8  rue  DeBresoles,  Montreal 
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D'apres  MM.  Boivin,  Wilson  &  Cie,  les 
affaires  pour  le  printemps  promettent 
d'etre  des  plus  actives,  si  Ton  en  juge 
par  le  nombre  deja  tres  considerable  de 
commandes  d'importatien  qui  ont  ete  pla- 
cees. 

*    *  * 

MM.  John  Hope  &  Co.,  nous  rapportent 
que  les  affaires  sont  en  forte  reprise  de- 
puis  quelques  semaines.  Les  temps  froids 
que  nous  venons  de  traverser  ont  eu  pour 
effet  d'activer  la  demande  pour  les  spi- 
ritueux  de  tous  genres. 


NE    SOYEZ    PAS   TROP    BON  COM- 
PAGNON 

Un  marchand  d'une  petite  ville  ayant 
fait  faillite,  certains  de  ses  amis  discn- 
taient  la  chose  et  firent  cette  remarque  • 
"C'est  vraiment  facheux  que  B. .  .ait  fail- 
li;  mais  c'est  bien  de  sa  faute:  il  etait 
trop  bon  compagnon,  il  depensait  trop 
d'argent  et  trop  de  temps  dans  la  ville 
avec  ses  camarades." 

Autant  que  nous  avons  pu  nous  en  as- 
surer, dit  "St.  Paul  Trade  Journal",  ?e 
marchand  n'avait  pas  un  seal  ennemi 
dans  la  ville.  Tout  le  monde  l'aimait. 
Son  seul  defaut,  c'etait  d'etre  un  trop 
bon  compagnon. 

II  y  a  la  ample  matiere  a  reflexion. 
Un  marchand,  pour  reussir,  doit  se  faire 
aimer.  II  doit  etre  en  bons  termes  ave3 
toutes  les  classes  de  la  societe,  avoir 
des  manieres  affables;  mais  il  doit  se 
garder  de  depasser  la  ligne  dangereuse. 
II  ne  faut  pas  qu'il  frequente  une  cer- 
taine  classe  qui  causera  sa  mine.  II 
est  parfois  fort  difficile  de  determiner 
la  ligne  dangereuse,  de  savoir  jusqu'ou 
on  peat  aller  et  ou  il  faut  s'arreter;  mais 
l'homme  assez  clairvoyant  pour  cela  re- 
ussira  la  ou  l'homme  qui  va  trop  loin 
echouera. 

Une  regie  sure  k  observer  consiste  a 
etre  circonspect  dans  le  choix  des  amis. 
Ce  sont  ces  amis  qui  influent  le  plus 
sur  la  vie  d'un  homme  d'affaires  en  de- 
hors du  magasin,  bien  que  peu  d'hommer, 
veuillent  l'admettre.  II  ne  semble  pas 
qu'il  y  ait  grand  mal  a  boire  un  verre 


avec  celui-ci  ou  celui-la.  Ce  sont  de  gais 
compagnons,  mais  quelque  jour,  let 
sn[  }e  a;iA  do.ii  ^uojapaoons  as  soixat 
habitants  de  la  ville  le  sauront  surement.l 

L'homme  perspicace  choisira  avec  soin 
ses  amis  intimes.  S'il  a  du  tact,  il  pourra 
rester  en  bons  termes  avec  tous  les  au- 
tres  et  conserver  leur  bienveillance  a  son 
egard  sans  pour  cela  prendre  part  a 
leurs  plaisirs  speciaux.  Au  magasin  ou 
en  dehors,  il  se  conduira  toujours  avae 
la  dignite  qui  devrait  distinguer  un  hom- 
me d'affaires  et  toujours  le  designer 
comme  un  des  hommes  serieux  de  la 
ville,  dont  l'opinion  sur  les  questions  pu- 
bliques  est  respectee,  et  en  qui  le  public 
a  confiance. 

Le  marchand  qui  adopte  cette  regie 
de  conduite  ne  sera  jamais  connu  comme 
un  "bon  compagnon",  dans  toute  1'accep- 
tion  du  mot;  mais,  toutes  choses  egales, 
il  reussira  dans  la  vie  et  aura  toujours 
le  respect  et  la  bienveillance  du  public. 


Parmi  les  boissons  deuces,  il  en  est 
une  qui  eclipse  toute  sles  autres,  c'est  le 
Lager  americain  "High  Life"  de  Miller. 
Tous  les  hoteliers  qui  d6sirent  satisfaire 
leurs  clients  tiennent  le  "High  Life"  de 
Miller,  en  vente  chez  MM.  Laporte,  Mar- 
tin &  Cie,  Limitee,  Mantreal. 


La  Freyseng  Cork  Co.,  Limited,  a  un 
assortiment  aussi  complet  qu'il  est  possi- 
ble de  trouver  en  fait  de  machines  a  cap- 
suler.  Elle  en  a  dans  tous  les  genres  les 
plus  nouveaux  et  a  tous  les  prix  qui  pro- 
viennent  des  meilleurs  fabricants  tant 
airrlS'ricain's  qu'euiropeens.  Ceux  qui  font  de 
l'embouteillage  ne  regretteront  pas  d'al- 
ler  visiter  les  magasins  de  la  Frevseng 
Cork  Co.,  Ltd,  655  a  661  rue  St  Paul, 
Montreal. 


La  maison  Denis,  Mounie  &  Co.,  de 
Cognac,  est  representee  au  Canada  par 
MiM.  John  Robertson  &  Sou,  Ltd.,  qui 
ont  en  stock  tout  1' as  sort  in:  eat  des  pro- 
duits  portant  cette  marque.  MM.  John 
Robertson1  &  Son,  Ltd.,  s'emp'ressent  de 
repondre  aux  demandes  d'echantillons  et 
d'informations. 


I^RENEZ    LE    TEMPS    DE    LIRE  LES 
JOURNAUX  COMMERCIAUX 

La  lecture  d'un  journal  commercial 
If'exige  un  certain  temps;  elle  exige  aussi 
l'argent  necessaire  pour  payer  l'abonne- 
ment.  Toute  maison  de  comimerce  pent 
depenser  cette  modique  somme  d'argent, 
et  aucun  homme  sense  ne  dira  qu'il  e?t 
toujours  trop  occupe  pour  aequerir  des 
connaissances  qui  ont  pour  lui  la  valeur 
de  l'argent.  Tout  bien  considere,  l'abon- 
nement  a  un  journal  de  commerce  n'est 
pas  une  depense,  sa  lecture  n'est  pas  une 
perte  de  temps,  l'acquisition  d'un  journal 
commercial  est  un  placement  en  vue  de 
l'instruction  professionnelle.  On  a  deja, 
entendu  des  detaillants  declarer  qu'il  leur 
est  impossible  de  trouver  le  temps  de 
lire,  meme  le  journal  de  commerce  au- 
quel  ils  sont  abonnes;  a  les  entendre,  les 
exigences  de  leur  commerce  sont  telles 
que  chaque  minute  de  leur  journee  est 
entierement  occupee. 

Dans  ces  cas-la,  une  enquete  montre 
d'habitude  que  leur  temps  est  employe 
par  le  travail  de  routine  qui  devrait  §trs 
la  part  des  subalternes.  Au  chef  d'eta- 
blissement  qui  se  plaint  de  n'avoir  pas  le 
temps  de  lire  son  journal  commercial,  de 
se  readre  compte  de  l'amelioration  quo 
cette  lecture  causerait  a.  ses  affaires, 
nous  dirons:  "Prenez  le  temps  neces- 
saire; engagez  un  autre  commis,  s'il  le 
faut.  Si,  avec  votre  intelligence  vous  ne 
pouvez  pas  gagner  plus  d'argent  qu'avec 
vos  bras,  c'est  que  vous  avez  certaine- 
ment  besoin  de  plus  grandes  connais- 
sances comimerciales.  II  est  facile  de  se 
procurer  l'aide  necessaire  pour  le  travail 
dc  routine  d'un  aagasin,  mais  vous  ne 
pouvez  pas  engager  un  homme  pour  pen 
ser  a  votre  place  et  conduire  votre  6ta- 
blissement". 


L'eau  minerale  effervescente  "Hiawa- 
tha" est  la  grande  favorite  des  clubs,  des 
bars  et  des  restaurants.  Cette  eau,  agrea- 
ble  a  boire  et  rafraichissante,  est  supg- 
rieure  pour  la  digestion.  La  maison  La- 
porte, Martin  &  Cie,  Limitee,  Montreal,  a 
la  vente  de  cette  eau  minerale. 


Le  scotch  Mitchell  a  toujours  une  vo-. 
gue  de  plus  en  plus  grande.  C'est  le  mo- 
dele  type  de  qualite  pour  le  whisky  ecos- 
sais.  Aussi  les  hoteliers  qui  ont  souci  de 
leur  clientele  tiennent-ils  ce  celebre 
scotch,  qu'ils  peuvent  se  procurer  en  s'a- 
dressant  a  la  maison  Laporte,  Martin  & 
Cie,  Limitee,  Montreal. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Imaortateurs  et 
Manufaciuriers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


de  Toronto :  29  Front  St., West.  Kupal:96  rue  King.MontnSal 

(  BELL    MAIN  65 
Telephones:^  MARCHANDS  522 


LES  ENSEIGNES  ELECTRIQUES 

sont  uue  annouce  pour  vous  nuit  et  jour. 
Sans  contredit,  c'est  la  methode  de  publi- 
cite  la  moins  chere  et  la  plus  efficace 
aujourd'hui.  Nous  avons  une  excellente 
proposition  a  faire  aux  Marchands  de  la 
plupart  des  cites  cenadiennes  pour  qu'ils 
emploient  les  enseignes  electriques. 
Ecrivez-nous  et  nous  vous  enverrons  des 
circulaires. 

THE  MARTEL  STEWART  CO.,  LIMITED, 

MONTREAL,  Canada. 
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VENDEZ  I-JE3 


GIN  DE  BURNETT 


LE     LONDON     DRY  ORIGINAL,' 

-A.  BSOLVMEKTT      LE      IE3  Xj  XT"  S      3F1  I  2ST  ! 


J.  M.  DOUGLAS  &  CO.,  s.Tc.An'.r  MONTREAL. 


LES  MEILLEURS 

BREUVA6ES  DE  MILT : 

Tous  les  consommateurs 
critiques  l'admettent. 


Ale  et  Porter  de  Labatt 

£l°VAUT  MIEUX,  DANS  L'INTERET  DE  VOTRE  COM- 
MERCE, NE  TENIR  QU'UNE  SEULE  MARQUE  (ET 
LA  MEILLEURE)  QUE  D'ESSAYER  DE  TENIR  EN 
STOCK  QUATRE  OU  CINQ  MARQUES,  DONT  AU- 
CUNE  NE  DONNE  REELLEMENT  SATISFACTION 
A  VOS  CLIENTS. 


Les 


SOMT  LES  MEILLEURS: 


JOSEPH  E.  SEAGRAM, 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,''  " No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal.  Agents. 
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NOS  PRIX  COURANTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturer*. 


ABSINTHE  La  cse 

G.  Pernod  13.50 

H.  G.  Pernod  15.00 

Pernod  Fils  .   15.00 

Legler  Pernod  14.50 

AMERS 

Amer  Picon   11.00 

Sanchez  Romate  Hermanos 

Orange  Sherry   8.00 

Unicorn  Orange  qts.  7.00 

Angostura  12  bot.  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 
Dubonnet.  La  cse 

Litres   12.00 

Massardier  et  Granjon  La  cse 

Quina-ex'c&lsior  [15  litres]   15.00 

Violet  FrSres.  La  cse 

Byrrh  12    litres  11.00 

La  bouteille   1.00 


BIERES  ANGLAISES 


qts.  pts. 

2.55  1.62} 


2.65  1.65 

2.ba  1.70 


S.  Allsopp  &  Sons. 

No.  1  India  Pale  

'  Bass' 

E.  &  J.  Burke's  Bottling.. 

Read  Bros.  Dog's  Head.  .. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

G.  H.  Hibbert's  Bottling  .  ..  2.65  1.65 
Bass  &  Co.  In  wood. 

Hhds  40 -00 

I    Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkins   8.00 

W.  E.  Johnson's 

Compass  Brand  2.55  1.55 

Machen  &  Hudson 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.55 

BIERES  ECOSSAISES 

Tennants  2.50  1.05 

BIGARREAUX 
Dandicolle  &  Gaudin. 

Bigarreaux  au  Marasquin. 
Nelson  Dupoy. 

Bigarreaux  

P.  Durand 

Bigarreaux  au  Marasquin. 
P.  M.  Loubrie  &  Cie 

Bigarreaux   

St-Hubert 

Bigarreaux  au  Marasquin. 
Talbot  Freres 

Bigarreaux  au  Marasquin.. 
Teysonneau 

Bigarreaux  au  Marasquin. 

BOURGOGNES  BLAN 
Bouchard,  Pere  &  Fils. 

Chablis  

Chablls,  1889  

Jules  Boucheron  &  Cie 

Chablis  

J.  Calvet  &  Cie. 

Chablis  

F.  Chauvenet.  . 

Montrachet  [marq.  Guiche] 

Chablis  Superieur  

C.  Marey  &  Llger-B6lalr 

Chablis  

Frederic  Mugnier 

Chablis  

Jules  Rfignier  &  Cie 

Chablis  Superieur  

Chablis  Moutonne  

Clos  Blanc  de  Vougeot  


qts.  pts. 

. .  6.50  7.W 

..  8.00  9.00 

.  .  6.00  7.'i0 

 7.00 

.  8.50  5.00 

..  7.00  5.00 

..10.00  6.00 
CS 

qts.  pts. 

8.00  9.00 
11.75 

13.00  14.00 

11.50  12.C0 

20.00  10.00 
.  7.25  8.25 

8.50  9.50 

.  8.00  9.00 

8.00  9.00 
10.00  11.00 

19.00  20.00 


F.  Chauvenet. 

"White  Cap"  [blanc]  ..  23.00  25.00 
:'Pink  Cap"  [rose]....  23.00  25.00 
"Red  Cap"         [rouge]....  22.00  24.00 

C.  Marey  &  Liger-B6lair. 
Nuits  —  rouge  17.00  18.50 

Jules  Regnier  &  Cie 

Nuits  16.00  17.00 

Clos  Blanc  de  Vougeot..   ..19.00  20.00 

BOURGOGNES  ROUGES 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts. 

Macon  6.50 

Beaujolais  8.00 

Beaune  8.00 

"  Club  "  8.00 

Pommard  9.00 

Nuits  11.00 

Chambertin  „  16.00 

 20.00 


Clos  de  Vougsot. 

J.  Calvet  &  Co. 

Beaune   1889   9.00 

Pommard   1887  11.50 

Volnay   1889  13.75 

Chambertin   1887  18.00 

F.  Chauvenet 

Clos-de-Vougeot  25.50 

Chambertin  18.50 

Romanee  18.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50 

Nuits  13.00 

Volnay  12.50 

Pommard  11.50 

Beaune  10.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00 

Beaujolais  7.00 

Macon  [Choix]  6.50 

V.  D'Arcourt  &  Cie.  L 

Macon  qts. 

Pommard   " 

Nuits  St-Georges  

Chambertin   " 

Chablis   " 

A.  Lalande  &  Cie.  qts. 

Macon  4.40 

Beaujolais  5.00 

Beaune  6.00 

Pommard  6.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair. 

Beaujolais  6.25 

Macon  6.50 

Beaune..  ..  ,  6.76 

Pommard  8.50 

Nuits  13.00 

Chambertin  16.50 

Frederic  Mugnier 

Beaujolais  6.00 

Macon  6.50 

Beaune   7.00 

Pommard   8.50 

Nuits  10.50 

Chambertin  15.00 

Jules  RSgnier  &  Cie 

Beaujolais  6.50 

Macon  7.00 

Nuits  8.50 

Beaune  9.00 

Pommard  11.00 

Corton  13.00 

Chambertin  15.00 

Tache  ±voman6e  20.00 

Clos  Vougeot  19.00 


pts. 

7.50 
9.00 
9.00 
9.00 
10.00 
13.50 
17.00 
21.00 

10.00 
12.50 
14.75 
19.00 

26.50 
19.50 
19.50 
16.50 
14.00 
13.50 
12.50 
11.00 

10.00 
8.00 
7.50 

a  cse 
4.90 
5.65 
7.25 
8.50 
7.25 
pts. 
5.40 
6.00 
7.00 
7.60 

7.25 
7.50 
7.75 
9.50 
14.00 
17.50 

7.0 ) 
7.50 
8.00 
9.50 
11.50 
16.00 

7.50 
8.00 
9.50 
10.00 
12.00 
14.00 
16.00 
21.00 
20.00 


BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts. 


pts. 


Beaune  16.00  17.00 

Nuits  i   18.00  19.00 


CHAMPAGNES 

Ackerman-Laurance.                  qts.  pts. 

"Dry-Royal"   ..15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 

quets  de  4  paniers   18.00 

Cardinal  12.50  13.50 

Cluny  Pere  &  Fils 

Extra  Dry  20.00  22.00 


Comte  de  St-Aubin 
Extra  Dry  12.00  13.00 

Deutz  &  Geldermann. 
Gold  Lack,  Sec,  cuvee  1898.  29.00  31.00 
Gold  Lack,  Brut   31.00  33.00 

Due  de  Montlouis 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Due  de  Pierland  14.00  15.00 

Louis  Duvau  13.50  15.00 

Alfred  Gratien 

Reserve  14.00  15.00 

Heidsieck  &  Co. 

Dry  Monopole  31.00  33.00 

E.  Mercier  &  Cie,  Epernay.      24.00  26.00 

Moet  &  Chandon. 

White  Seal  28.00  30.00 

Brut  Imperial  31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co. 

Extra  Dry  28.00  30.00 

Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B.  8.50 
Extra  Dry,  paniers  '2  doz.  \  B.  17.00 

Louis  Roederer.  La  cse 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.00 

Brut  special  Cuvee  30.00  32.00 

Veuve  Amiot 

Carte  d'Or  16.00  17.00 

Carte  d'Argent  10.50  11.50 

Veuve  Chomedy  Qts.  Pts. 

Extra  Dry  11.50  12.50 

Veuve  Bara  Noel  17.00  18.00 

Veuve  A.  Devaux  13.00  15.00 

Veuve  Pommery,  Fils  &  Cie 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00  32.00 

Victor  Clicquot,  Reims,  France. 

Qts.  Pts. 

Qualite  extra  [Extra  Dry 

&  Brut]    28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

CLARETS 

A.  Balaye  &  Cie.  qts.  pts. 

Haut  Barsac   4.00  5.00 

Haut  Barsac,  ..  ..  au  gallon  1.05 

Barton  &  Guestier.  qts.  pts. 

Floirac   5.00  6.00 

Medoc   5.25  6.25 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  5.00 

Chateau  Brulg    5.00  6.00 

J.  Calvet  &  Co. 

St-Vincent   3.50  4.50 

Medoc   4.50  5.50 

Floirac   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

Chateau  de  Montlys   6.25  7.25 

Saint-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.00  10.00 

Pontet-Canet   1893....  10.00  11.00 

Pontet-Canet   1887....  11.50  12.50 

Leoville  Barton  .  ..  1889....  14.25  15.25 

Smith  Lafitte   1890....  14.75  15.75 

Mouton  Rotschild  

Chateau  Berges   3.50  4.00 
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Faure  Frere.  qts.  pts. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

Cotes   3.50  4.50 

Bon-Ton   4.00  5.00 

St-Emilion   4.50  5.50 

Ch.  Dugay   6.00  7.00 

Floirac   4.50  5.50 

Medoc   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Pontet  Canet   9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00  13.00 

C6tes  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon. 
Rouges 

Qts.  Pts. 

Medoc,  par  caisse   4.00  5.00 

St.  Emilion,  par  caisse  ..  5.00  6.00 
St.  Estephe,  par  caisse  ..  6.00  7.00 
Pauillac,  par  caisse  ..  ..  7.00  8.00 
St.  Julien,  Margaux,  p.  cse  8.00  9.00 
Pour  vins,  grandes  marques,  s'adresser 
aux  agents. 

Blancs 

Qts.  Pts. 

Graves,  par  caisse  ..  ..  4.00  5.00 
Barsac,  par  caisse  ..  ..  7.00  8.00 
Haut-Sauternes,  par  caisse  8.00  9.00 
Chateau-Yquem,  "mise  au 

Chateau",  par  caisse  ..  18 .'00  19.00 

L.  Gaudin  &  Cie  Qts.  Pts. 

SWEstephe   3.00  3.50 

A.  Guilhou  Frere  Aine  Qts. 

Bas  Medoc   3.50 

St-Estephe   4.O0 

St-Julien   6.00 

Pontet-Canet   6.50 

Chat-Bataillez   7.75 

Cotes  Castillon,  le  gallon   0.90 

Nathaniel  Johnston  &  Fils.       qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  5.00 

Chateau  Chamfleuri   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  5.75 

"Club"   5.00  6.00 

Medoc   5.50  6.50 

Margaux   5.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  20.00  21.00 

Chateau  Lafitte  21.00  22.00 

A.  Lacoste  &  Fils  qts.  pts. 

St-Julien  :2j50  3.00 

M&doc   2.75  3.25 

A.  Lalande  &  Cie.  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  5.40 

1890  Floirac   4.40  5.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Emilion   5.20  6.20 

1890  St-Bstephe   5.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

Leon  Pinaud 

St-Julien    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie   2.75  3.25 

P.  Vernot   2.75  3.25 


COCKTAILS 


La  cse 


Cook  &  Bernheimer  Co. 

Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 

'rican  '  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club". 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

G.  Pradel  et  Cie   2.75  3.25 

J.  Bern  et  Cie  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,-  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 


COGNACS 
Bisquit,  Dubouche  &  Cie.  La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.  Borianne.  La  cse 

XXX'  7.50 

Au  gallon  3.75  <g>  4.75 

Boulestin  &  Cie.  l  cse  5  cses 

 Qbs.    10.50'  10.25 

★  Fluted   Qts.    12.00  11.75 

1846   Qts   45.03 

Boutelleau  &  Co.  ..  La  cse 

F.  P.  Quarts  9.50 

F.  P.  Quarts  (Dark)   9.50 

F.  P.  Pints  (2  doz)  10.50 

F.  P.  Half  Pints  (4  doz)  11.50 

F.  P.  24  Flasks,  sans  verre  10.50 

F.  P.  Imperial  Flasks  10.50 

One  Diamond  10.50 

Two  Diamonds  O.  B  12.50 

Three  Diamonds  .  V.  O.  B  14.00 

Four  Diamonds  X  V.  O.  B.  1831..  16.00 

 1824.. 21.00 

5  caisses  a  la  fois,  25c  de  moins 

par  caisse  

10  caisses  a  la  fois,  50c  de  moins 

Au  gallon  [preuve]  4.00  @  6.00 

Boutelleau  Fils.  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1855  .'qt.  16.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

Paul  Cardin.  La  cse 

Qts.  7.00;  24  flk.  8.00;  48  M2  flk.  9.00 

Chateaubel.  La  cse 

Quarts  8.00 

Pints  9.00 

Jules  Coadon  &  Co.  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association.        La  cse 

 vieux  9.00 

V.  0  12  ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  20.00 

au  gal 

8  grapes  vieux  3.75 

V.  0  4.00 

1875  Liqueur..  ..  ..  5.50 

Comandon  &  Co.  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

★★  et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

H.  Cottinaud  &  Cie 
*  7.00 


.    .  . 
*★*    .  . 

V.  o.  .  . 
v.  s.  o.  . 

V.  S.  O.  P. 


.  7.50 
.  8.00 
.  8.75 
.  9.25 
.11.75 


Chs  Couturier  &  Cie.  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  L2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 
et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.®0i  a  4.00 

D'Angely.  La  cse 
XXX  6.50 

De  Lormont.  La  cse 
XXX   6.50 

Dervos  &  Cie.  i  cse  5cse» 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

Paul  Devaux.  La  cse 

Qtsi   7.50 

Vildeaux  XXX   8.00 

A.  E.  Dor.  La  cse 

*  9.00 

*★  10.50 


***  12.50 

Clos  de  Reserve 

Grande  Fine  Champagne  ....    1  9.  00 

Marque  Globe 

 18.00 

***  16.00 

**  14.00 

James  Jeantry  &  Co. 

Special  8.00 

 9.50 

Gabriel  Dubois  &  Cie.  La  cse 

Etiquette  or  et  rouge,  qts   9.50 

Etiquette  or  et  rouge,  24  flks..  10.50 
Etiquette  or  et  rouge,  48  i  flks.  11.50 

Etiquette  Bleu  argent,  qts   11.25 

Etiquette  Bleu  argent,  24  flks..  12.25 
Etiquette  Bleu  argent,  48  J  flks.  13.25 

Au  gallon  No  1   3.99 

Au  gallon  No  2   ..  4.30 

Au  gallon  No  3   4.85 

M.  Durand  &  Cie  _a  cse 

***  Qts.  5.50 

***  Pts-.  6.50 

***  IB.  7.-J0 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6  00 

32  flasks   6.75 

48  l-fi  flasks  n.  c   7.00 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

P.  Frapin  &  Cie.  Lacs* 

*  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50- 

Gonzalez,   Staub  &  Cie. 

Quarts  Ord.  9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17.25   

S.  0  25.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  O  '...45.00   

Extra  60.00   

James  Henry  &  Co.  La  cse 

Qts.  6.25;  24  flk.  6.75;  48  1-2  flk.  7.75 

Robert  Henry.                              La  cse 
Wired  Quarts  8.00 

Jimenez  &  Lamothe.  La  cse 

XXX  qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.50 

1890  qt.  18.0P 

1865..   qt.  20.00 

Au  gallon  4.25  @  4.35 

Le  Fery  et  Cie  La  cse 

3  Etoiles   8.00 

Legrand.  La  cse 

Quarts   7.00 

24  Flasks   8.50 

Lucien-Foucauld  &  Co.,  Cognac,  France. 

La  cse 

1  Etoile.   12  Bout   9.50 

3  Etoiles.   12  Bout  ,  11.50 

"Crown   Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'ige  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..  28.00 

1847    45.00 

Pour  ordres  d'importafcions  d'au  moins 
30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 
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Marie  Brizard  et  Roger  La  cse 

Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  Fiance,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 

F.  Marion  &  Cie.  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,   Casks,   etc  3.40   a  3.75 

M  artel  I  &  Co.  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

J.  Nicolet  &  Cie.  La  cse 

Quarts   7.50 

24  Flasks  avec  verre   9.00 

Au  gallon  [nreuve]    3.65  4.25 

Jocques  Nicot  &  Co.,  Cognac,  France. 

La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  iS.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie.  La  cse 

Special  qts   9.50 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie  La  cse 

**★   12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie  La  cse 

 >  qts.  6.00 

★★★  pts.  7.00 

 i  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet.  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.  La  cse 

★★★  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

J.  Remy 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie.  La  cse 

★  ..   ..  •  ?  ..   ..  qts   10.00 

v.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Ph.  Richard.  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

Jules  Robin  &  Cie.  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks    10.00 


Marc  Roger  et  Cie  La  cse 

12  quarts   8.50 

Sazerac  de  Forge  &  Fils.  La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  &  Cie. 
Au  gallon  de  3.75  @  5.00 

O.  Tesson  &  Cie.  La  cse 

Trois  etoiles  qts..  6.50 

Pints   7.50 

Half  Pints   8.50 

16  Flasks  imp.,.  ..  sans  verre..  8.00 

24  Flasks   sans  verre..  7.00 

48  I  Flasks   sans  verre..  8.00 

Au  gallon  5  a  6  U.  P..  3.60 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aperient  La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits  »   5.50 

Apollinaris  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

Cantrell  &  Cochrane.  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

H  iawatha 

Naturelle,   1-2  gals  12s  4.75 

Natunelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse  qts.  50s  7.50 

Gazeuse   ..   ..  pts.  10'Cs  M.50 

Gazeuse  splits  100s  8.5') 

Jewsbury  &  Brown.  La  doz 

Soda  Water  1.40 

Dry  Ginger  Ale  140 

Quinine  Tonic    1.45 

Potass  Water  1.40 

Rubinat.  La  cse 

Sources  Serres  purgatives.  .  50 
btles  9.50 

Schweppe's,  de  Londres.  La  doz 

Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays,.  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier.                                   La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy.  La  cse 

Celestins,  Grande  Grille,  H6pital, 

Hauterive  10.00 

Principale  7.00 

La  Capitale,  50s  7.50 

Sanitas,  50s  8.00 

1-2-lOOs  9.50 

Splits  100s  •  7.50 

Vichy  La. cse 

Source  St-Charles   8.0>9 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre                               La  cse 
Source  St-George  8.00 

Bassin  de  Vichy 

Source  St-Louis  8.00 

Vittel  La  Cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GllMS 

Blankenheym  &  Nolet.  La  cse 

Marque  'Clef,  Cses  Rouges..  ..  1',.50 
Marque  'Clef,  Cses  Vertes..  ..  5.00 
Marque  'Clef,  Cses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons  vieux   9.50 

Au  gallon  de  3.05  @  3.20 

John  de  Kuyper  &  Son  La cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 


P.  Hoppe,  "  Night  Cap  "  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunesi  11.00 

Vertes   5.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gallon   3.06  3.25 

P.  Hoppe,  "  Imperial  "  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  La  cse 

Croix  Rouge.  Caisses  Rouges..  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  6.00 

J.  J.  Melchers  La  cse 

Honey  Suckle,  Cruch    verre  .  .  9.00 

Honey   Suckle,   Cruch.   pierre   .   .  9.00 

P.  Melchers  La  cse 

Juniper  Tree.  Caisses  Rouges..  .  .  9.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Vertes.  .  .  .  4.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Violettes.  .  .  2.25 

Au  gallon.  }  Casks  3.00 

Au  gallon.  Octaves  3.05 

Au  gallon,  i  Octaves  3.10 

Netherland's  Steam  Distillery  Co.  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   2.50 

'Cruchons  verre —  12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre —  12s  5  gals.    .  17. '0 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.,  London,  G.  B. 

La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam  La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   6.75 

Dry  Gin  La  cse 

"The  Real"   7.10 

Old  John  La  cse 

Caisses   Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  La  cse 

Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15   Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  5.25 
Bleues,  2  gallons,  12  Bout.  6.20 
Jaunes,  3  1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 

Wynand-Fockink.  La  cse 

12  Cruchons  10.00 

12  BouteiOiles   9.50 

LAGERS 

Beauport.  La  doz 

Pts.  2  doz  a  la  caisse  60 

Splits  4  doz  a  la  caisse  35 

Miller  Brewing  Co.  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   14.00 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine  qts.  pts. 

12  litres   19.50  21.00 

Briand  &  Jaquet.  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50' 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Mente   9.00 

Curacao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.00 

Marie  Brizard  &  Roger,  fondee  1755. 
Anisette  13.50 
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Curacao,  Orange  ou  Blanc  

Marasquin    

Kummel,  Superfin  

Kummel  Crystallise  

Green  Peppermint  

Creme  de  Menthe,  Blanche  

Cherry  Cordial  

Cherry  Brandy  

Blackberry  Brandy  

,  Kirsch  

Bitter  Triple  

Liqueurs  assorties  

Creme  de  Menthe  Verte  

Creme  de  Moka  

Creme  de  Cassis  

Creme  de  Noyau  

Eau-de-vie  de  Dantzik  

Orange  Bitters  

Punch  au  Kirsh  

Peach  Brandy  

F.  Cazanove,  Bordeaux. 
Liqueurs  du  Pere  Kermann 

Jaune  qts 

Jaune  pts 

Verte  pts 

Peppermint  

Anisette  

Curacao  Rouge  qts 

Curacao  Rouge  .rts 

Maraschino  

Kummel  Cristallise  

Cherry  Brandy..  ..•  

Creme  de  Prunelles  

CrSme  de  Cacao  

Creme  de  Menthe  verte  

Cremes  assorties  

Punch  au  Rhum  

Creme  de  cassis  

Cordlales  assortis  

Kirsoh  Cazanove  

Kirsch  Figeroux  

Absinthe  Regnier  

Absinthe  Figeroux  

Rhum  Ste-Luce  

Rhum  Kingston  

Bitter  Figeroux  

Vermouth  

Sirap  de  Grenadine  

Creme  de  Mandarines  

Creme  de  Fine  Champagne.  .  . 
Delizy  &  Doistan  qts. 

Curacao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kummel  ..  ..'  12.00 

Liqueur  jaune  15.00 

Liqueur  verte  16.00 

Alex  Droz  &  Cie.  qts. 
Creme  Cacao-Chouva  16.00 


12.50 
13.00 
12.00 
12.50 
13.00 
13.00 
12.00 
12.00 
12.00 
11.00 
12.00 
13.00 
13.00 
13.00 
13.00 
13.00 
13.00 
9.50 
11.00 
12.00 


14.25 
16.75 
16.75 
11.25 
.11.25 
13.25 
14.00 
11.00 
12.75 
13.50 
17.2o 
14.00 
11.00 
12.00 
11.50 
10.00 
12.00 
13.25 
10.50 
13.25 
12.00 
14.50 
11.75 

9.00 
11.00 

8.00 
13.50 
12.50 

pts. 


-6.00 
17.00 
pts. 
17.00 
pts. 


Nelson  Dupuy.  qts. 

Maraschino  12.00 

Grenadine   8.50 

Fr6my  Fils.  qts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   " 

Apricot  Brandy  

Creme  de  Menthe   " 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres 

Creme  de  Vocoa  12  qts. 

Creme  de  Noyau   " 

J.  Gallifet  &  Cie.  La  cse 

Anisette  Litre  12  13.00 

Creme  de  Cacao  ..  ..  Litre  12  14.00 
Oreme  de  Cassis  ..  ..  Litre  12  13.00 
Creme  Fine  Champagne  Litre  12 
Oreme  Peppermint..  ..  Litre  12  13.00 
Eau  de  Vie  Dantzick..  Litre  12  14.00 
Fine  Prunelle  ....  Stone  jar  12  14.00 

Kirsch  vieux  Litre  12  13.00 

Kummel   J  Litre  12  11.00 

Liqueur  jauaie   Litre  12  14.00 


pts. 

17.00 


9.00 
9.00 
9.00 
12.00 
8.50 
9.00 


Liqueur  jaune  ..  ..J  Libre  24  15.00 

Liqueur  verte   Litre  12  14.50 

Liqueur  verte  $    Litre  12  15.50 

N'Imiporte  quoi  Litre  12  12.50 

Gaston  Gaudin  Fils.  La  cse 

Cherry  Brandy  qts.  6.50 

Cherry  Whiskey  qfe.  6,50 

Blackberry  Branidy   qts.  6.50 

Apricot  Branidy  qts.  6.50 

Liqueur  des  Peres  Chartreux  La  cse 

de  Tarragon  e. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12     "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Jules  Lamothe.  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Melrose  Drover  Ltd. 
Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic   Mugnier.  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vaniile  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit.  ..80.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

Tournil  &  Fleury.  qts.  pts. 

Anisette  8.40 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Chartreuse  St-Denis 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Pollen  &  Zoon 

Anisette    9.00 

Curacao  12.00  13.00 

Kummel  12.00 

Persico  10.50 

Parfait  Amour  10.50 

Creme  de  Menthe  10.50 

Creme  de  Vaniile  10.50 

G.  Terrand. 

Petite  Chartreuse  18.00  19.00 

Gabriel  Viard,  Troyes,  France. 

12  24/2 
litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  2S.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origane  22.00  24.00 
Viardictine  de  TAbbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec  20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 

Cassis  Imperator   20.00  22.00 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vaniile   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flacons   20.00    22  00 

Curacao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 

minimum,  s'aidresser  aux  agents. 

Wilson.  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Wynand  Fockink.  qts.  pts. 

An  isetote  Blanche  10.00 

Creme  de  Th§   10.00 

Oreme  de  Vaniile  10.00 

Oreme  de  Cacao  10.00 

Creme  de  Mocha  10.00 

Creme  de  Vioilettee   10.00 

Curacao  Orange  10.00 

Curacao  BJanc  10.00 


MADERE 

Blandy  Bros  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co. 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Manuel  Pico. 
Au  galon  ,  ..3.50  a  4.50 

Rutherford  &  Browne. 

Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

«dolfo  de  Torres  y  Hermanos.  . . 

Au  gallon   de  2.50  @  5.00 

J.  Pron  &  Cie. 

Au  gallon  4.75 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Frederick  Krote.  qts.  pts. 

Sparkling  16.00  17.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.,  [fondee  en  1719]. 

qts.  ots. 

Zeltinger   ...  8.50  9.50 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Johann  Schlitz 

Winneger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

Joh.  Bapt.  Sturm. 

Sparkling  Moselle  15.50  17.50 

Sparkling  Hock  15.50  17.50 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

.tserncastler  Doctor   16.50  17.50 

MUSCATS 

J.  Pron  &  Cie. 

Au  gallon   3.00 

OLD  TOM 

Boords.  La  cse 

Old  Tom   7.26 

London  Dry  7.25 

Booth 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Club 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co. 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial 

London  Dry  6.50 

Gordon 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood. 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

Thorne. 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Wilson 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 
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OPORTO 

Commendador  Feuerheerd. 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Caisse   16.00 

Blandy  Bros.  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester  La  cse 

itoyal...  ..*  5.00 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

White  Port  11.00 

Oiu  Crusted  12.00 

Royal  Dry  Superior  18.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co. 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  <§>  7.00 

Croft  &  Co. 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Geo.  H.  Delaforce. 
"  Trocadero  "  qts.  la  cse.  9.00 

Robt.  Delaro  &  Co. 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Garcia  Hijos   8.50 

Guimaraens  &  Co. 

Invalid's  Reserve   La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co. 
Au  gallon  2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca. 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd. 
Au  gallon  2.50  @  10.0(1 

A.  Rizat  et  Cie   2.50 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  <§>  6.50 

Sandeman  &  Co. 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"  1890  "  25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons. 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens. 

Dow's  Admiral  La  cse.  16.50 

Au  gallon  2.50  <g>  14.00 

La  cse 

Manuel  Tosta   6.50 

T.  Ventura  &  Co   4.  V) 

PORTER  ANGLAIS 

qts.  pts 

S.  Allsop  &  Sons   2.55  1.60 

Guinness. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

Machen  &  Co. 

.  Marque  Pelican    .      ...  2.60  1.65 

Machen  &  Hudson. 

Marque  "  Beaver  "   2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger.  qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamai'que  au  gallon   5.00 

E.  &  J.  Burke,  qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin. 

Lion   8.00  9.yj 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Tom  &  Topsy   7.50  8.B9 

Sambo   7.25  8.25 

Diamant  Noir                                La  cse 
Quarts  7.75 

Diamantin. 
Quarts  8.00 


Habitation  L'enfant  noire  [Martinique] 

La  cse 

LMrm  13.00 

3  Libre  10.50 

Galibert  &   Varon,   Bordeaux,  France. 

Qts.  Pts. 

Rhum  authentique  [Kaiopa 

Habitation]  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   [Galibert  & 
Varon]  12.00  liM 

Vieux   Rhum  Carmencita 

[Jamaica]  13.00  15.00 

Pour  ordres  ■d'importation,  30  caiss^s 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 
H.  G.  Kewney  &  Co.  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 

Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 
Red  Heart.  qts.  pts. 

A  la  caisse  10.50 

Navy  Reserve 

Jamaica  9.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co. 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 
gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 

o.  p.  au  gallon  4.75 

Talbot  Freres.  qts.  pts. 

"Fine  Fleur  "   8.00  9.00 

"  Fine  Fleur"  %  pt   10.00 

Lilacs   7.50 

Thorne.  qts.  pts. 

Marque  "  Lion  "  8.00 

Liquid  Sunshine  &.50 

Uncle  Tom.  La  cse 

Qts   8.00 

Flasks-,  24   8.00 

"Western  Glow  7.50 

SAUTERNES 

A.  Balaye  &  Cie. 

Graves  4.25  F  25 

Graves  —  au  gallon   1.10 

Barton  &  Guestier.  qts.  pts 

Haut  Sauterne  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie.  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

J.  Dutrenit  &  Cie.  qts.  pts. 

Graves   3.50  4.50 

Faure  Freres.  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

L.  Gaudin  &  Cie   4.50  5.00 

A.  Guilhou  Frere  Aine  Qts. 

Sauternes   4.50 

Haut  Sauternes   6.00 

Graves  Martillac   5.0C 

Jimenez  &  Lamothe.  qts.  pts 

Sauternes   6.00  7.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils.       qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lacoste  &  Fils  qts.  pts. 

Sauterne   3.00  4.00 

A.  Lalande  &  Cie.  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

J.  Latrille   5.25  6.00 

Lecompte  &  Morel   2.75  3.25 

Vigneau  &  Cambours  3.50  J.  ' 

Louis  Maignen  &  Co   3.25  4.25 

SHERRIES 

D.  Goni  Feuerheerd. 
Au  gallon  2.00  a  $  9.00 


Caisse   16.00 

Alvarez  &  Co   au  gallon..  ..  1.25 

Blandy  Bros. 

Manzanilla  La  cse   8.50 

Amoroso  La  cse  11.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats. 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davies. 
Au  gallon   1.50  <§>  5.00 

Pedro  Doin?cq,  ..  au  gallon  1.25  @  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez. 

Au  gallon   .  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez  La  cse  8.50 

Gonzalez  &  Byass 

Royal  La  cse   5.00 

Favorita  La  cse   6.00 

Club       1870  La  cse....  9.00 

Amontillado  La  cse  12.00 

Orange  La  cse   8.00 

Au  gallon  1.50  @  5.00 

P.  Juanito  &  Co  La  cse  6.50 

Levert  &  Schudel  —  au  gallon..  ..  1.25 

Mackenzie  &  Co.  Ltd. 
Au  gallon  1.50  @  10.00 

M.  Misa  —  au  gallon   1.50  @  6.00 

Oliva  Morez  y  Ca.                         La  cse 
Golden  Sherry  5.50 

J.  P.  Pemartin.  * 
Au  gallon  de  2.00  (g>  15.00 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Amontillado     .     .     .La  cse  16.00 

Manzanilla    .     .     .  .  La  cse  13.00 

Olorozo  .  .  .  .La  cse....  8.00 
Au  gallon  1.75  @  7.50 

Ssnchez  Hermanos  La  cse  4.50 

Sandeman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 

Pale  Dry  La  cse.  12.00 

Montilla  Fino,  very  dry.  La  cse.  12.00 

"Club"  Lae«e.  18.00 

Selected  Old  La  cse.  S6.00 

"Jubilee"  La  cse.  50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sobrinos  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca. 
Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co. 

Au  gallon  de  1.25  <§)  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara. 

Au  gallon   1.50  <g>  4.50 

TARRAGONES 
Bonsom  &  Cie. 

Au  gallon   85c  a  1.20 

VERMOUTH  La  cse 

Dolin  Chaimberizette  8  00 

Cte  Chazalette  &  Co.  .  ...  7.00 
E.  Martinazzi  &  Co.  [Italien]  ....  6.50 

Martini  et  Rossi   (Italien)..  7.50 

Noilly,  Pratt  &  Co  7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  ..  [Italien]..  6.75 
P.  Ricardo  Fori  no  6.50 

VINS  DE  PORTO 
VViese  &  Krohn,  Oporto,  Portugal. 

Tinto  Novo   No   1   ..    ..   gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  2   gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  2.50 

Caisse  12  qts   7.50 

Particular  gallon  3.O0 

Invalid  Port  ..  ..  ..  cse  12  qts.  8.00 

Pour  les  grandes  marques,  s'adresser 

aux  agents. 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  La  Cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon   1.20 

Cold  &  Co   4.00 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   8.50  9.50 

Rudesheim   15.50  16.50 

Liebfraumilch   17.00  18.00 
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Hockheim  18.00 

Marcobrunn  21.50 

JohannesJberg  25.00 

Steinwein  [cruichons]  11.00 

Sparkling  Hock  17.50 

Feist  Bros.  &  Sons. 

Laubenheimer   1893.. 

Niersteiner   1893.. 

Rudesheimer. .  ..  .   1893.. 

Hochheimer   1893.. 

Orignal  Liebfraumilch.  .  .  1893.. 
Steinwein  in  Bocksbeutel,..  1893.. 
Rauenthal,  own  growth...  1893.. 
Pints:  $1.00  extra  la  cse. 

Frederick  Krote  qts. 

Laubenheimer  5.75 

Niersteiner  6.75 

Rudesheimer  10.00 

Hochheimer    10.00 

Steinwein  11.00 

Liebfraumilch  14.50 

Johannisberger  17.00 

Royal  Scharzberg  20.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.,     fondee  en 

qts. 

Laubenheim  7.00 

Bodenheim  7.50 

Nierstein  8.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00 

Liebfraumilch  15.00 

Giesenheim  16.00 

Hocheim  18.00 

Johannisberg  21.00 

Claus  Johannisberg — 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00 

Johann  Schlitz. 

Bodenheimer  6.00 

Hohnheimer  6.50 

Laubenheimer  7.00 

Niersteiner  8.00 

Oppenheimer  9.00 

Hochheimberg  9.50 

Johannisberg  15.00 

Joh.  Bapt.  Sturm. 

Winninger  6.75 

Niersteiner  7.75 

Hockheimer  9.00 

Rudesheimer  9.00 

Liebfraumilch  14.00 

Rudesheimer  Berg  15.50 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R 

lyaubenheimer  7.50 

Niersteiner  9.00 

Rudesheimer  12.50 

Liebfraumilch — 1893   la.oO 

Johannisberger — 1893   25.00 


19.00 


12.00 
19.00 
qts. 
6.75 
7.00 
9.75 
10.50 
12.50 
12.50 
14.50 

pts. 

6.75 
7.75 
11.00 
11.00 
12.00 
15.50 
18.00 
21.00 
17.00 
19.00 
1719. 
pts. 
8.00 
8.60 
9.50 

16.00 
16.00 
17.00 
19.00 
22.00 

19.50 


7.75 
8.75 
10.00 
10.00 

15.00 
16.50 

8.50 
10.00 
13.50 
19.50 
26.00 


VINS  TONIQUES 

Biquina   S.00 

Castro.  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet.  La  cse 

Litres   12.00 

Red-Heart   9.00 

Vin   Mariani   10.00 

Vin  St-Michel   8.50 

Vin  Vial  .                                .  .  12.50 

Vino  Don  Lorenzo   7.00 

Violet  Freres,  Byrrh  Wine. 

litres   11.00 

T  a  bouteille   1.00 

Wilson's  Invalid's  Port   8.00 

WHISKEYS  CANADIENS 


Owl   Brand  Rye. 

Screw  top,  16 


Screw  top,  24 
Screw  top,  48 
Glass  stop,  24 
Glass  stop,  48 
Perfection  Brand  Rye. 
Glass  stop,  32  flasks. 


La  cse 

flasks  6.00 

flasks  6.i5 

flasks  7.25 

flasks  ..   ..   ..   ..  6.50 

flasks  7.50 


Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Monopole  Rye. 

Quarts  7.00 

16  flasks  7.50 

24  flasks  6.50 

32  flasks  8.00 

48  flasks  9.00 

Parker's.          High  Wines  50.  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  1^2  quarts   3.95 

•Quantites  moindres   4.00 

Red  Selter  1895  La  cse 

Quarts   8.00 

Special  Quarts   7.00 

Special  imp.  Pints  .. '   9.50 

Special  Imp.  1-2  Pints   8.00 

Special  Flasks   8.00 

Royal  Rye  La  cse 

Quarts  7.00 

16  flasks  7.50 

32  fllasks  8.00 

48  ifdasks  8.50 

Cr&me  de  Menthe   "  90.00 

Shield  Rye  La  cse 

Quarts  6.00 

16  flasks  6.50 

32  flasks  7.00 

48  half  flasks  7.50 

Jos.  E.  Seagram.  La  cm 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  <64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.   "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 


Hiram  Walker  &  Sons. 

Canadian  Club,  5  years  old.  qts. . 

Canadian  Club..  .  .  Flasks,  16s.. 

i  'anadian  Club.   .  i  Flasks,  32s. . 

Imperial  ..  ..    qts.. 

Imperial  Flasks  16s.. 

imperial.  .  J  Flasks  32s.. 

Canadian  Club — 5  years  old  

Imperial  

Rye  25  U.  P  

Malt  25  TJ.  P  


La  est 

9.00 
9.50 
10.00 
7.50 
8.00 
.  8.50 
au  gal. 
3.60 
2.90 
2.25 
2.25 
La  ess 
8.00 
9.00 
10.00 
9.00 
6.00 
6.50 
7.00 
7.25 
8.00 


Amber 


6.-.0 


Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 


Wilson 

Empire  Rye   qts. . 

Empire  Rye   ..  flasks.. 

Empire  Rye   \  flasks. . 

Liquid  Sunshine  7.00 

Moonlight  qts.. 

Moonlight  Flasks  16s.. 

Moonlight  Flasks  32s.. 

Moonlight  Flasks  36s.. 

Moonlight  Flasks  64k.. 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd. 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00' 

Flks  Imp.  qts.  7.00 

Flks  Imp.  pts.  5.50 

Flks  Imp.  |  qts.  6.00 

Flks   ..   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

Flks  Imp.  pts.  8.50 

Flks  Imp.  |  pts.  8.00 

Flks   Imp.  i  pts.  8.00 

Letter  La  cse 

Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H.  Corby  Distillery  Co.  La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Corby's  Canadian  Rye   qts  5.40 

Corby's  Canadian  Rye,  Flasks 

32s  6.00 

Corby's  Whiskey  Blanc  .  .  qts.  5.50 
WHISKEY  ECOSSAIS 
James  Ainslie  &  Co. 
O'Gilvie,  quarts  


12 
16 
32 
36 


20 
32 
60 
Red 
12 


1  cse  5  cses 
7.00  6.75 


O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50 

Ainslie,  White  lahel   9.75 

Ainslie,  Special  10.50 

Ainslie,  Extra  Special  12.50 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00 

John  Begg  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben. 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 
Balmoral. 

Quarts   7.50 

Pts   8.50 

24  flasks   8.50 

12  Imp.  Flasks   11.00 

24  Imp.  1-2  flasks  11.50 

Au  gallon . .  . .  6  a  7  O.  P. . .  3.90  @  4.25 

Bulloch,  Lade  &  Co.  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flask®..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Burns,  Leslie  &  Co. 
Gleneil  qts..  6.00 

Robt.  Dale  &  Co.  La  cse 

Quarts  12s  5.00 

Flasks  24s  6.00 

V2  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.  La  cse 

Dominion  Blend   qts.  8.75 

"Special"  qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Roderick  Dhu  La  cse 

Quarts   9.50 

Alex.  Ferguson  &  Co.,  Glasgow,  Ecosse. 

La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans 

d'age  '  10.00 

K.  T.  [la  marque  la  plus  popu- 
late]   9.50 

Graham,  Davy  &  Co.  La  cse 

Loch  Carron  qts..  6.50 

Greenless  Bros.  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Griffiths,  McAllister  &  Co. 
Bonnie  Doon 

1  oaisse  10.25 

5  caisseis   9.75 

10  oaisisies   9.50 

Glenfinnart 

1  caisse  10.75 

5  caisses  10.50 

10  caisses  10.00 

Haig  &  Haig  La  cse 

  9.50 

-K-fc-Mc*  15.00 

Liqueur  16.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

J.  &  R.  Harvey.  La  cse 

R.  O.  S   12.50 

Fitz  James  ,  10.00 
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Hunting  Stewart   9.00 

Jubilee   8.50 

Old  Scotch   7.50 

Au  gallon   3. 65  @  5.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.  La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay's-  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Heilbron  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  7.50 

King's  Liqueur  qts..  10.00 

John  Hopkins  &  Co.  La  cse 

"Old  Mull"  Blend   9.50 

"Navy  Liqueur"  V.  O.  S  12.00 

Melrose,  Drover  &  Co.  Le  gal 

1  etoile   4.00 

2  etoiles  ..  4.25 

3  etoiles   4.50 

4  etones     4.75 

5  etoiles   5.00 

Mitchell  Bros.  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s  pts.  7.50 

Mullimore  48s   y2  flsks.  9.00 

Mai'limoi'e  24  Imp.  iqts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
'Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  OM  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jars   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   ..  9.50 

E.  S.  L.  Decanters  qts.  9.50 

Robert  Dale,  12  q.ts   5.00 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Ol'd  Scotch  Proof  Quarts.  3.50 

Heather   Dew   3.45  a  4.00 

Special  Res.  Scotch  Proof.  Qts.  4.00 

(Special  Res  3.50  a'  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir, 

Imperial  Quarts  12.00 

Hugh  McAdam  &  Co.  La  cse 

Imp.  Oval  qts   7.50 

Ord.  Oval  qts   5.50 

Ord.  Oval  pts   6.50 

24  Flasks,  Stoppers   6.50 

48  i  Flasks,  Stoppers    7.50 

Hugh  McAdam  &  Co. 
32  Flasks,  stoppers   7.00 

Alex.  McArthur  &  Co. 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

D.  P.  McDonald  &  Sons.  La  cse 

Long  John,  extra  quality  10.00 

Long  John,  exhibition  12.50 

James  McNeil.  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pirntsi  7.00 


24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48£  flasks,  Screw  top  8.00 

.  5  cses  a  la  fois,  25c.  en  moins. 

Red  Cross.  La  cse 

Quarts  6-25 

24  Flasks  6.75 

48  1-2  Flasks  7.75 

John  Robertson  &  Son  Le  gal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dun-dee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  7.50 

Robertson,  Sanderson  &  Co. 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"       15  U.  P.     le  gal.  4.00 
"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

Ian  McPherson  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  0.  P....  4.10 

Special  Blend  8  O.  P....  4.25 

Special  Blend  16  U.  P....  3.75 

Ross  Glen.  La  cse 

12  Quarts   .'.  6.75 

32  Square  Flasks   S.50 

48  Square  Flasks   8.00 

12  Imp.  Quart.  ..  Oval  Flasks....  10.50 
24  Imp.  Pint.  ...  Oval  Flasks....  11.00 
48  Imp.  i  Pint  ..  Oval  Flasks....  12.50 

Royal  Lochnagar  La  cse 

0   9,50 

OOO   10.00 

Scotch  Marchant  La  cse 

Special  Old  Highland  Whisky.  .  10.00 

par  5  caisses   9.75 

par  10  caisses   9.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Whisky  Ecossais 
Strathcoma  9.50 

Stuart,  Campbell,  &  Co. 

Quarts   ...  6.50 

Flasks  7.50 


1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

John  Walker  &  Sons.  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson.  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brag-Mar   }  flasks....  10.00 

Wright  &  Greig.  La  cse 

Premier  12.00 

Grand  Liqueur  20.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke.  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks  12.00 

Pat  Fagan  &  Co.  La  cse 
Quants   8.50 

Findlater.  La  cse 

A  1   9.50 

D.  W.  D.  La  cse 

1  Shamrock   9.75 

3  Shamrocks  10.75 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.  La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

Janishannon   1.50 

John  Jameson  &  Son.  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 

William  Jameson.  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.76 

McConnell's 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars, 

Imp.  Qts.  Flasks   11.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Berne  &  Sons 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   ..  7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

Old  Bushmill.  La  cse 

★   9.60 

irk*   12.00 

Special  Malt   10.60 

George  Roe  &  Co.  La  cse 

★   9.75 

  10.75 

St-Kevin  La  cse.  8.00 

Kilkenny  La  cse.  6.60 


VOTRE  OCCUPATION 


Remplissez-la  avec  plaisir,  menie  si 
elle  ne  vous  est  pas  sympathique. 

Mettez-y  l'esprit  d'un  artiste,  non  celui 
d'un  artisan. 

Qu'elle  vous  serve  de  marche-pied  pour 
atteindre  une  situation  plus  elevee. 

Efforcez-vous  d'aecomplir  votre  tache 
mieux  qu'elle  n'a  jamais  ete  faite  aupa- 
ravant. 


Que  la  perfectionm  soit  votre  but  et 
que  rien  d'autre  ne  vous  satisfasse. 

N'essayez  pas  d'executer  votre  travail 
en  n'y  mettant  qu'une  partie  de  vous- 
meme — la  plus  faible  partie. 

Tenez-vous  en  etat  de  le  faire  aussi 
bien  qu'il  peut  etre  fait. 

Considerez-vous  comme  travaillant  de 
conserve  avec  le  Createur  de  l'univers. 

Croyez  en  la  dignite  et  en  la  valeur  de 
votre  occupation,  quelque  humble  qu'elle 
soit. 


Reconnaissez  que  le  travail  est  ce  qui 
honore  et  ennoblit  la  vie. 

Acceptez  la  partie  desagreable  du  tra- 
vail avec  autant  de  joie  que  sa  partie 
agreable. 

Choisissez,  si  possible,  1'oocupation 
pour  laquelle  la  nature  vous  a  donn€  una 
vocation. 

Voyez  combien  vous  pouvez  y  mettre 
de  vous-meme,  au  lieu  de  vous  occupar 
de  ce  que  vous  pouvez  en  retirer. 

[Success]. 


LE  TIMBRE  VERT  APPOSE    SU  R  LE 
TABAC  CAN ADI EN 

Une  deputation  coniposee  de  nianufac- 
turiers  de  tabac  canadien,  de  Montreal, 
Quebec,  et  autres  endroits,  s'est  rendue  a 
Ottawa  le  18  janvier,  afin  d'obtenir  du 
gouvernement  l'abolition  du  timbre  de 
couleur  verte  qui  doit  etre  appose  sur  le 
tabac  canadien  exclusivement,  lorsque  ce 
tabac,  apres  avoir  ett§  pneparia,  est  mis 
en  vente. 

Les  manufacturiers  pretendent  que  si, 
autrefois,  le  tabac  canadien  pouvait  pas- 
ser pour  un  produit  de  qualite  inferieure, 
il  n'en  est  plus  de  meme  aujourd'hui.  Les 
methodes  de  culture  ont  ete  ameliorees; 
les  planteurs  ont,  par  une  selection  cons- 
tante  des  graines,  des  especes  s'adaptant 
le  mieux  au  sol  et  au  climat,  produit  des 
tabacs  de  meilleure  qualite  et,  enfin,  le 
tabac  est  mieux  seche,  mieux  prepare, 
qu'il  n'etait  autrefois.  En  consequence, 
les  manufacturiers  obtiennent  mainte- 
nant  des  planteurs  canadiens  du  tabac 
d'une  qualite  au  moins  egale  a  certains 
tabacs  qui,  pour  certains  usages  sont  im- 
portes  de  l'etranger. 

II  n'y  a  done  aucune  raison,  d'apres 
les  mismbres  de  la  deputation,  pour  qua 
le  gouvernemnt  exige  qu'un  timbre  d'une 
couleur  differente  soit  appose  sur  les  ta- 
bacs canadiens  et  sur  les  tabacs  etran- 
gers. 

En  continuant  a  appliquer  le  timbre 
vert  au  tabac  canadien  exclusivement,  le 
gouvernement  semble  ne  pas  se  rendre 
compte  des  progres  accomplis  dans  la 
culture  du  tabac  au  Canada  et  de  l'ex- 
cellence  des  tabacs  manufactures  avec  le 
produit  canadien.  Ce  timbre  vert,  pour 
beaucoup  de  gens  encore,  est  l'indice  que 
la  marchandise  qu'il  couvre  est  de  qualite 
inferieure;  il  faudrait  detruire  cette 
fausse  impression  que  le  tabac  canadien 
est  de  qualite  inferieure  et  le  gouverne- 
ment y  contribuera  en  apposant  un  tim- 
bre de  meme  couleur  sur  les  tabacs  ca- 
nadiens et  sur  les  tabacs  etrangers. 

Les  fumeurs  savent  apprecier  la  qua- 
lite d'un  tabac,  e'est  vrai;  mais  combien 
d'entre  eux  n'ont  jamais  essaye  de  com- 
parer les  tabacs  canadiens  aux  tabacs 
importes,  grace  a  ce  timbre  vert  contre 
lequel  ils  ont  un  prejuge  invetere. 

Nous  pensons,  comme  les  manufactu- 
riers, qu'il  ne  devrait  pas  y  avoir  un  tim- 


bre d'une  couleur  pour  les  tabacs  du.  pays 
et  un  timbre  d'une  autre  couleur  pour  les 
tabacs  produits  a  l'etranger.  Cette  dis- 
tinction ne  peut  que  nuire  au  develop- 
pement  de  la  culture  et  de  l'industrie  du. 
tabac  au  Canada  et  nous  souhaitons  ar- 
demment  que  le  gouvernement  donne  sa- 
tisfaction aux  voeux  exprimes  par  la  de- 
putation des  manufacturiers  de  tabac  ca- 
nadien. 


L  EXPORTATION  DES  CIGARES  DE  LA 
HAVANE  EN  1906 

Le  'tableau  suivant  indique  les  expor- 
tations  de  cigares  de  la  Havane,  depuis 
le  ler  janvier  jusqu'au  30  novembre  1906, 
ainsi  que  les  exportations  pour  les  mois 
correspondants  de  l'annee  1905. 


1905  1906 

Mois                    Cigares  Cigares 

Janvier   22,398,922  22,398,024 

Fevrier   17,922,508  19,451,197 

Mars   17,540,021  20,706,989 

Avril   17,397,539  22,792,314 

Mai   20,256,969  19,763,162 

Juin   18,847,740  19,685,677 

Juillet.    .    .    .■  .  15,284,526  19,507,787 

Aout   22,109,983  26,261,832 

Septembre   .    .    .  17,865,315  19,637,967 

Oc/tobre   24,290,265  22,327,125 

Novembre.   .   .   .  17,727,013  22,872,419 


Total   212,640,801  235,404,493 


DEVOLUTION  DE  LA  C.GARETTE 

[Suite]. 

Les  cigarettes  Egyptiennes 

Les  cigarettes  egyptiennes  firent  bien- 
tot  leur  apparition  et  devinrent  des  favo- 
rites. La  legende  veut  qu'elles  aient  ete 
d'abord  apportees  dans  ce  pays  par  des 
officiers  anglais,  apres  le  bombardement 
d'Alexandrie  et  qu'elles  convinrent  tant 
au  gout  du  public,  que  la  demande  en  de- 
vint  enorme.  Les  marchands  grecs  du 
Caire  et  d'Alexandrie  ne  furent  pas  lents, 
comme  d'habitude,  a  s'apercevoir  qu'il  y 
avait  de  l'argent  dans  ce  commerce,  et 
avant  longtemps  il  y  eut  assez  de  cigaret- 
tes egyptiennes  pour  tous  ceux  en  Angle- 
terre  qui  consentaient  a  payer  le  prix 
alors  eleve  pour  lequel  se  vendait  une  ci- 
garette turque  reellement  bonne,  mais 
ayanit  un  airome  etirange  que  1'on  disclara 
etre  egyptien.  A  ce  sujet,  il  faut  dire  quel- 
que  chose.  II  est  peut-etre  Strange  de  dire 


qu'on  ne  cultive  pas  de  tabac  en  Egypte, 
mais,  dans  tous  les  cas  ,si  cette  culture 
y  etait  pratiquee,  ce  ne  serait  que  par  les 
indigenes  et  pour  eux-memes.  Les  ciga- 
rettes egyptiennes  sont  faites  de  tabac 
turc  d'une  qualite  qui  varie,  mais  est 
tres  bonne,  et,  melange  avec  du  "Ayasa- 
look".  Le  "Salook,"  pour  employer  l'a- 
breviation  plus  familiere,  pousse  dans  un 
district  de  ce  nom,  en  Asie  Mineure,  non 
loin  d 'Alexandre  et  sur  uue  terire  qui  sert 
en  hiver  au  paturage  des  chevres  et  des 
moutons  de  montagne.  L'engrais  ainsi 
produit  penetre  dans  le  sol;  des  graines 
de  diverses  especes  de  tabac,  principale- 
ment  de  tabac  turc,  sont  plantees  la  et  il 
en  resulte  un  tabac  d'un  arome  tres  fort, 
piquant,  et  qui  peut  servir  d'assaisonne- 
ment  aux  autres  tabacs,  car  on  ne  peut 
pas  l'employer  par  lui-meme,  mais  uni- 
quement  en  melanges,  a  la  preparation 
desquels  les  manufacturiers  d'Alexandrie 
et  du  Caire  sont  passes  maitres. 

Cigarettes  Egyptiennes  faites  en  Angle- 
terre 

Des  cigarettes  egyptiennes  de  fabrica- 
tion anglaise,  voila  qui  semble  para- 
doxal, mais  ne  Test  pas.  Nous  pouvons 
nous  procurer  les  feuilles  de  tabac  turc 
et  de  salook.  Nous  avons  ici  d'habiles  me- 
langeurs  de  tabacs  et  nous  pouvons  faire 
les  cigarettes  aussi  bien  que  d'autres  na- 
tions; de  plus,  nous  faisons  une  econo- 
mic par  la  difference  entre  le  droit  sur  le 
tabac  non  manufacture  et  le  droit  sur  le 
tabac  manufacture,  et  ce  qu'il  y  a  de 
mieux,  e'est  que  nous  encourageons  ainsi 
l'industrie  domestique.  Le  fait  reconnu 
que  le  tabac  manufacture  dans  son  hu- 
midite  nature'lle  a  un  avantage  distinct 
pour  l'arome,  quand  ce  tabac  est  employe 
pour  la  fabrication  des  cigares,  ne  s'appli- 
que  pas  aux  cigarettes  qui  sont  faites 
avec  du  tabac  qui  a  deja  ete  importe  en 
Egypte  et  manipule  la.  II  y  a  plusieurs 
maisons  anglaises  qui  produisent  des  ci- 
garettes egyptiennes  de  la  meilleure  qua- 
lite. 

Une  comparaison 

Sur  les  millions  de  cigarettes  produites 
chaque  semaine  en  Angleterre,  il  y  en  a 
peut-etre  99  sur  100  connues  sous  le  nom 
generique  de  cigarettes  de  Virginie;  mais 
quand  nous  pensons  a  certain  tabac  ordi- 
naire noiratre,  nous  nous  etonnons  que  le 
meme  tabac  puisse  etre  employe  en  ciga- 
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rettes.  Qu'il  soit  bien  compris  que  le  ta- 
bac cultive  dans  d'autres  Etats  que  la  Vir- 
ginie est  classifie  sous  ce  nom  pour  le  be- 
nefice des  gens  qui  ne  sont  pas  inities  et 
nous  pcuvo'iis  corr.ipreud're  iniiriMiateiment 
quie  les  pCanits  de  tabac  plus  claiir  sont 
utilises  pour  produire  le  tabac  a  cigaret- 
tes; LI  ne  taut  pas  non  plus  ouiblieir  que 
le  tabac  a  pipe  et  le  tabac  a  chiquer  sont 
noircis  par  la  compression  et  d'autres  pro- 
cedes,  en  cours  de  manufacture.  Mais  que 
les  melanges  soient  faits  d'une  maniere 
ou  d'uine  autre,  nouis  devons  adimettire  que 
ce  qui  est  connu  oomme  cigarettes  de  hau- 
te categorie  de  la  Virginie,  soutient  favo- 
rablement  la  comparaison  avec  les  ciga- 
rettes turques  ordinaires;  ces  dernieres 
sont  relativement  dispendieuses  et  nous 
ne  devons  pas  considerer  les  cigarettes  de 
la  Virginie  et  les  meilleurs  articles  ame- 
ricains  comme  articles  a  classer  dans  la 
categorie  de  ceux  qui  se  vendent  a  rai- 
son  de  cinq  pour  un  denier. 

Beaucoup  de  fumeurs  pretendent  que  les 
cigarettes  de  la  plus  mediocre  qualLbe  nn 
peuvent  pas  etre  faites  avec  toute  espe- 
ce  de  tabac.  En  .realite,  le  cout  initial  du 
tabac  die  qualite  tres  Lnfeirleiutre  est  si 
faible,  et  la  feuille  est  si  productive,  qu'il 
ne  serait  pas  avantageux  de  manipuler 
tout  autre  tabac  pour  en  faire  un  melan- 
ge. Les  manufactures  sont  si  souvent  ins- 
pectees  et  leur  sproduits  examines  et  me- 
me  analyses'  par  les  aiutorites  dies  doua- 
nes,  que  le  risque  d'une  amende  severe 
est  suffisant  pour  empecher  une  adulte- 
ration. Les  poursuites  tres  rares  sont  une 
preuve  suffisante  que  cette  adulteration 
n'est  pas  pratiquee.  Dans  l'espace  de  vingt 
ans.  il  y  a  peut-etre  eu  une  dizaine  de 
poursuites,  et  ces  poursuites  ont  ete  faites 
oojpitine  des  etran'ger.si  dent  les  manufactu- 
res  n'etaieint  pas  aoiitoirSisgisi  Les  cigaires, 
aussi  bien  que  les  cigarettes,  sont  compris 
dans  cette  remarque. 

L'ennemi  de  la  cigarette 

II  n'est  pas  douteux  que  l'introduction 
de  cigarettes  a  tres  bon  march6  ait  pous- 
se  la  jeunesse  a  fumer;  mats  il  y  a  un 
remede  a  cela,  et  c'est  la  disparition  pres- 
que  complete  de  ce  qu'on  a  appele  l'enne- 
mi de  la  cigar etite,  'l'hcmime  qui  fiurniaU 
du  matin  an  soir  les  cigarettes  qu'il  fai- 
sait  lui-uieme,  qui  roulait  une  autre  ciga- 
neifibe,  avamit  'que  ceflile  qai'il  avait  aiix  le- 
vres  fut  completement  brulee,  et  la  ral- 
lumait  au  moyen  de  cette  cigarette  k  de- 
mi  consumee  et  encore  en  feu;  l'homme 
qui  etait  vite  reconnu  a  son  pouce  colore 
de  nicotine,  et  dons  les  levres  et  les  mains 
tremblaient  comme  celles  d'un  ivrogne. 
La  qualite  n'etant  pas  pour  lui  un  deside- 
ratum, mais  cet  homme  voulant  avoir 
quelque  chose  a  fumer,  il  se  contente 
maintenant  de  la  cigarette  toute  faite,  a 
tres  bon  mairiebe,  et  il  trouve,  a  sa  grande 
sucpivise,  'que  ces  'Cigarettes  sont  moins 
nuiiibles  a  sa  sante  que  celles  dont  la  con- 
fection lui  prenait  du  temps  et  lui  cau- 


sait  du  trouble.  Naturellement,  nous  ne 

pa.rlons  pas  dm  funr.leuir  qui  se  livre  inod'e- 
rement  a  sa  passion. 

Grand  avantage  des  cigarettes  toutes 
faites 

Les  cigarettes  toutes  faites,  a  moins 
qu'elles  ne  soient  tres  fraiches,  ont  un  tres 
petit  degre  d'humidite  et  leur  enveloppe 
est  faite  avec  le  moins  de  papier  possi- 
ble. L'ennemi  de  la  cigarette  employait 
generalement  du  tabac  a  pipe  et  meme  du 
tabac  tres  brun  et  deux  fois  autant  de  pa- 
pier; ce  papier  mouille  par  la  langue  aug- 
mentait  l'humidite  d'environ  40%.  Le  r6- 
sultat  etait  une  combustion  incomplete 
du  tabac,  et  LI  en  resiultait  nns  agglornieira- 
tion  des  huiles  non  brulees  dans  le  bout 
de  cigarette,  et  des  doigts  taches.  Dans 
une  cigarette  seehe,  la  plus  grande  par- 
tie  des  huiles  essentielles  est  brulee  et  vo- 
latilisee  au  point  de  combustion.  Une  ex- 
perience tres  simple  fera  ressortir  ceci: 
allumez  une  cigarette  toute  faite  et  une 
cigarette  que  vous  aurez  faite  a  la  main; 
tirez  une  bouffee  alternativement  de  cha- 
cune  d'elles  et  quand  elles  seront  a  moi- 
tie  fumees,  comparez-les.  Sur  la  premiere, 
le  papier  sera  a  peine  decolore,  tandis  que 
sur  la  derniere,  il  sera  tache  de  jaune  et 
le  tabac  sera  aussi  mou  que  de  la  pulpe. 
Pour  user  d'une  comparaison,  il  y  a  pres- 
que  autant  de  difference  dans  l'effet  des 
deux  cigarettes  sur  l'organisme,  qu'il  y 
en  a  entre  l'effet  produit  par  du  whisky 
nouveau  et  celui  produit  par  du  vieux 
whisky. 

Une  erreur  des  medecins 

II  y  a  quielques  aninees,  tous  les  mede- 
cins etaient  d'avis  que  la  cigarette  etait 
la  forme  la  plus  nuisible  sous  laquelle  on 
put  fumer  le  tabac  et  qu'elle  etait  parti- 
culierement  pernicieuse,  parce  qu'on  la  fu- 
mait  avec  tant  de  persistance;  ils  di- 
saient  que  cet  effet  pernicieux  ne  pouvait 
etre  compare1  qu'a  celui  du  brandy  pris  a 
petites  doses.  Ume  cigarette  ou  une  goutte 
de  brandy  ne  peuvent  pas  etre  par  elles- 
memes  pernicieuses,  mais  la  frequence 
des  petites  doses  constitue  une  habitude 
malsaine.  Dahs  le  passe,  l'auteur  de  cet 
article  a  souvent  entendu  des  medecins 
dire  que  la  quantite  et  la  force  de  la  ni- 
cotine produite  par  une  cigarette  peuvent 
etre  prouv§es  indiscutablement  en  reje- 
tant  la  fumee  contenue  dans  la  bouche, 
sur  un  mouchoir  blanc;  il  en  r&sulte  une 
tache  brune.  Ces  medecins  oubliaient  com- 
pletement que  la  nicotine  pure  est  incolo- 
re  et  ils  oubliaient  probablement  que  la 
fumee  du  tabac  tient  en  solution  une  ma- 
tiere  vegetale  colorante,  qui  est  verte  dans 
son  etat  prlmitif,  mais  devient  brune  par 
les  divers  procedes  de  traitement  et  de 
manufacture;  cette  fumee  tient  egalement 
en  solution  une  petite  quantite  de  gou- 
d'ron  vegetal  et  des  aitomes  de  carbone.  De 
la  la  tache  brona  11  y  a  ceirtainieimeut 
dans  la  fumee,  une  quantite  infinitesi- 


male  de  nicotine;  elle  est  si  petite,  que 
l'anailyse  chimique  ne  peut  decouvrir  dans 
une  cigarette  qu'une  quantite  microscopi- 
que  de  nicotine,  et  cependant  elle  suffit  a 
procurer  au  palais  cette  sensation  agrea- 
ble,  iinidicsciiiiptitile,  absemte  dams  toute  au- 
tre matiere  vegetale  airisi  brulee;  mais 
elle  est  suffisante  pour  laisser  une  odeur 
plus  ou  moins  acre  dans  le  bout  de  ciga- 
rette refroidi,  dans  le  fume-cigarette  et 
dans  une  chambre  mal  aeree. 

Inhalation  de  la  fumee  de  cigarette 

Les  'mediecins  disenit  qu'en  avalant  la 
fumee  de  cigarette  ,les  fumeurs  se  tuent 
absolument;  non-seulement  cette  fumee 
nuit  a  la  gorge  et  aux  poumons,  mais  elle 
affecte  serieusement  Taction  meme  du 
coeur.  Je  n'ai  aucun  desir  d'etre  incivil 
envers  les  medecins,  mais  il  faut  remar- 
quer  que  l'experience  prouve  le  contraire, 
toujours  en  supposant  que  le  fumeur  est 
en  bonne  sante  et  est  robuste.  L'auteur  de 
cette  etude  a  fume  des  cigarettes  pendant 
quarante  ans  et  ne  se  serait  pas  donne  la 
peine  d'en  fumer  s'il  n'avait  pas  pu  ava- 
ler  la  fumee;  il  ne  fume  que  6  ou  8  ciga- 
rettes par  jour,  principalement  le  soir,  et 
il  est  heureux  de  pouvoir  dire  qu'il  n'a 
jamais  fume  impunement,  deux  ou  trois 
fois  la  meme  quantite  de  cigarettes. 

Pourquoi  avale-t-on  la  fumee? 

Parce  que  la  fumee  d'une  cigarette  or- 
dinaire, et  plus  particulierement  d'une  ci- 
garette turque,  est  si  douce  et  si  agrea- 
ble,  qu'on  n'eprouve  aucun  gotit  en  la  ren- 
voyant  immediatement  ;la  langue  et  le 
palais  n'ont  pas  assez  de  Bemsibilite 
(peut-etre  a  cause  de  la  haute  saveur  de 
ce  que  nous  mangeons  et  de  ce  que  nous 
buvons.  En'  espirant  doucement,  la  fu- 
mee penetre  dans  le  larynx  et  en  est  len- 
tement  expulsee  par  l'effet  de  la  respira- 
tion, une  partie  de  la  fumee  passant  par 
le  nez  en  meme  temps;  la  sensibilite  de 
la  muqueuse  de  ces  parties  procure,  au 
contact  de  la  fumee,  cette  sensation  qui 
donne  aux  vrais  fumeurs  de  cigarettes  un 
plaisir  qu'il  ne  peut  pas  obtenir  avec  la 
pipe,  plus  satisfaisante  ,mais  plus  forte. 
II  n'est  pas  douteux  que  l'effet  produit 
sur  l'organisme  est  plus  rapide  par  la  fu- 
mee de  la  cigarette  que  par  toute  autre 
fumee;  l'esprit  est  immediatement  apai- 
se,  la  mauvaise  humeur  est  calmee,  la  di- 
gestion est  quelque  peu  aidee,  et  les  trou- 
bles cessent  pour  le  moment.  L'homme 
qui  doit  comae  nitrcr  sa  pensee  trouve  urn 
aide  dans  la  cigarette. 

La  cigarette  nuit-elle  aux  poumons? 

La  reponse  est  negative,  parce  que  la 
fumee  ne  penetre  pas  dans  les  passages 
reserves  a  l'air.  Avant  que  cela  n'ait  lieu, 
il  faudrait  un  effort  pour  vider  complete- 
ment les  poumons  d'air  et  remplacer  cet 
air  pair  de  la  fumee.  Un  asthmatique  fume 
des  cigarettes  m§dicamentees  et  aspire  la 
vapeur  d'une  poudre  qui  brule;  quand  il 
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est  necessaire  que  cette  fumee  atteigue 
ls'S  tubes  Lee  plus  'alioignos  cites  bronicibes, 
le  patient  doit  chasser  l'air  <le  ses  pou- 
mons  et  aspirer  immediatement  de  la  fu- 
l.'ee;  ceci  donne  generalement  du  soula- 
gement  au  malade,  soulagement  qui  pent 
n'etre  que  teruporaire.  II  y  a  des  produits 
pharmaceutiques  et  des  preparations  tout 
aussi  puissants  et  'meme  plus  pufesarnits 
que  la  quantite  infime  de  nicotine  absor- 
bed, et  cela,  simplement  dans  les  bron- 
ches.  Quant  au  carbone  contenu  dans  la 
fumee,  les  poumons  le  rejettent  exaete- 
ment  de  la  meme  maniere  qu'ils  rejettent 
la  suie  eontenue  dans  l'atmosphere  de 
toutes  les  villes  populeuses.  La  fumee  de 
la  cigarette  peut-elle  etre  aussi  nuisible 
que  la  poussiere  et  la  fumee  de  petrole 
que  chacun  aujourd'hui  doit  avaler  en 
reneontrant  un  automobile  on  un  omni- 
bus?. . . 

Quels  sont  ceux  qui  ne  doivent  pas  av.a- 
ler  la  fumee? 

Ce  sont  ceux  qui  souffrent  d'inflamma- 
tion  chronique  de  'la  gorge  et  ceux  dont 
le  coeur  est  faible  ou  qui  souffrent  de  ma- 
ladie  de  coeuir.  Le  tabac  "Peri  que"  et  le 
"Salook",  (ce  dernier  est  contenu  dans 
les  cigarettes  egyptiennes)  sont  nuisibles 
a  la  gorge  et  agissent  sur  le  coeur,  meme 
ehez  les  personnes  en  bonne  sante;  mais 
chez  ees  personnes,  l'effet  sur  le  coeur 
n  est  que  transitoire.  Si  en  avalant  la  fu- 
mee de  la  cigarette,  le  fumeur  ressent  des 


efourdissements,  qii'il  laisse  sa  cigarette, 
car  cela  prouve  la  presence  de  "mildew" 
ou  de  quelque  substance  etrangere.  Quand 
le  tabac  est  ainsi  affecte,  il  est  impossi- 
ble de  le  ramener  a  un  etat  qui  le  rende 
propre  a  etre  fume;  il  faut  done  que  tous 
les  marchands  soient  prudents.  Chaque 
fcis  qu'u.n  mouveau  piaquet  die  cigarettes 
arrive,  examinez-les  bien,  ouvrez  meme 
d'ciux  ou  trois  toites  dams  ce  but;  celLa  est 
surtout  necessaire  pour  les  marchandises 
importees,  parce  qu'elles  ont  ete  pilus  ou 
moins  en  contact  avec  l'air  de  la  mer. 
D'autre  part,  rappelez-vous  que  les  ciga- 
rettes ne  doivent  pas  etre  consen-vees  trop 
seches,  ce  qui  leur*ferait  perdre  toute  sa- 
veiuir.  Diem  einitendiui,  cela  dionine  naissan- 
ce  a  un  probleme  difficile.  La  seule  solu- 
tion reside  dans  le  jugement  de  chacun, 
d'apres  les  circonstances  particulieres  qui 
se  presentent.  La  seule  sauvegarde  con- 
siste  a  tenir  un  stock  aussi  faible  que  pos- 
isble,  etant  donnee  la  vente  plus  ou  moins 
rapide  de  toute  ligne  pui-ticuliere.  II  est 
evident  que  le  stock  se  maintiendra  en 
meilleure  condition  en  hiver  qu'en  ete. 

Manufacture  des  cigarettes 

A  notre  epoque  de  vive  concurrence, 
les  cigarettes  sont  presque  toutes  faites 
a  la  machine;  les  machines  dont  on  se 
sert  aujourd'hui  sont  si  parfaites  qu'on 
n'a  besoin  que  de  leur  fournir  du  tabac 
et  du  papier  a  une  extremite,  et  les  ciga- 
rettes finies  sortent  par  milliers  a  l'autre 


extremite.  D'ou  grande  economie  de  main- 
d'oeuvre,  quantite  minimum  de  papier 
emiploye  et  tres  psui  de  contact  aveic  les 
■maims  des  coi'Viiier's.  Mais  le  seul  dieisa van- 
tage de  la  cigarette  faite  a  la  machine, 
e'est  qu'elle  ne  peut  pas  etre  remplie  aus- 
si uniformement  que  celle  faite  par  la 
main  d'un  ouvrier  experimente;  par  con- 
sequent la  cigarette  peut  contenir  trop 
ou  pas  assez  de  tabac,  etre  trop  serree 
pour  bien  tirer,  ou  pas  assez  serree  pour 
donner  satisfaction  au  fumeur. 

Cigarettes  faites  a  la  main 

II  y  en  a  de  deux  sortes:  celles  entieie- 
ment  roulees  a  la  main  et  qui  sont  indubi- 
tablemjent  les  imledillieiuireis,  ce  sont  aussi 
celles  qui  reviennent  le  plus  cher;  les  ci- 
garettes a  e  mplies  peinr  les  quell es  des>  cy- 
lindres  tout  prepares,  de  la  grosseur  vou- 
lue  sont  remplis  par  une  seule  extremite 
ou  par  les  deux  suivant  le  tabac  employe. 
La  encore,  comme  pour  la  cigarette  faite 
a  la  machine,  la  meme  objection  se  pre- 
sente  quant  au  serrage  plus  ou  moins  fort 
du  mimic  rouleau  dei  tabac,  mais  a  um  de- 
gie  beaucoup  moindre,  parce  que  l'ou- 
vrieir  qui  ia  a  icouper  les  extiemitieis  peut, 
par  une  longue  pratique,  dire  au  simple 
toucher,  si  une  cigarette  n'est  pas  bien 
faite  et  la  rejettera — ou  du  moins  il  de- 
virait  le  fiadone.  Le  systeme  de  fabrication 
par  remplissage  des  cylindres  de  papier 
demande  un  rebord  de  papier  moins  grand 
que  la  confection  entiere  a  la  main.  Tout 


JJ  Disait    u  r>  Hotelier 
I'autre  jour, 


JE  N'AVAIS  JAMAIS  SU, 

"  qu'il  y  avait  un  profit  clair  aussi  fort  a  tenir  une  ligne  de  Cigares.  J'avais  toujours 
pens6  qu'un  hotelier  courait  un  risque  en  tenant  un  tel  stock.  Mais  un  voyageur 
passa  et  me  fournit  des 
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que  j'ai  toujours  vendus  depuis.  Tout  le  monde  semble  aimer  ces 
cigares.   Ce  sont  de  bons  articles  de  vente." 

SAVEZ-VOUS  CELA? 


The  SHERBROOKE  CIGAR  CO.  -  Sherbrooke.P.Q. 
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compte  fait,  c'est  cette  derniere  espece 
qui  donne  la  plus  grande  satisfaction  au 
ccnnaisseur. 

Le  gommage  du  papier 

Des  hommes  qui  ne  sont  pas  au  courant 
de  la  manufacture  ont  fait  remarquer  que 
de  la  gomme  plus  ou  moins  sujette  a  ob- 
jection etait  employee  pour  coller  le  pa- 
pier. C'est  une  erreur.  On  n'emploie  dans 
ce  but  qu'une  solution  epaisse  de  riz,  et 
ceila  pour  Jes  cigarettes  faites  a  la  maim . 
Quant  aux  cigarettes  faites  a  la  machine, 
les  bords  du  papier  sont  sertis,  sans  em- 
ploi  d'aucun  mucilage. 

Calendrier  Sweet  Caporal 

Nous  aceusons  reception  avec  remer- 
ciement  du  calendrier  Sweet  Caporal  pu- 
blic par  la  American  Tobacco  Co. 

II  est  a  la  hauteur  de  la  reputation  que 
cette  Compagnie  s'est  creee  pour  la  per- 
fection de  ses  articles-reclame  et  il  ne 
mamquera  pas  de  irepandre  avec  profit 
le  renom  des  excellentes  cigarettes  Sweet 
Caporal. 


LES  CIGARES  ET  LES  CIGARETTES 
EN  FRANCE 

Le  consul  general  des  Etats-Unis  a  Pa- 
ris, rapporte  qu'une  analyse  recemment 
publiee  du  budget  du  ministere  des  finan- 
ces, comprenant  les  recettes  et  depenses 
jusqu'a  la  fin  de  l'annee  1905,  fournit  des 
donnees  interessantes  sur  la  consomma- 
tion  du  tabac  a  fumer  en  France.  D'apres 
cette  analyse,  la  cigarette  et  la  pipe  de- 
placent  rapidement  le  cigare  dans  l'esti- 
me  des  fumeurs  francais. 

En  1870,  5,670,000  livres  de  cigares  ont 
ete  fumees  en  France  et  ce  chiffre  a  en- 
core augments  pendant  les  cinq  ou  six 
annees  suivantes.  Le  cigare  commenca 
alors  a  diminuer  de  faveur  et  son  usage 
declina  lentement  jusqu'en  1904,  ou  la 
consommation  tomba  a  5,481,000  livres. 
D'autre  part,  la  consommation  des  ciga- 
rettes a  augmente  de  33, GOO  livres  en  1870, 
a  4,620,000  livres  en  19o».  La  quantite'to- 
tale  de  tabac  fumee  en  France  dans  la 
pipe  et  en  cigarettes,  en  1904,  est  de  59,- 
514  livres,  poids  egal  a  plus  de  dix  fois 
celui  des  cigares  fumes  pendant  la  meme 
annee. 

Le  tout  en  ce  bas  monde  est  de  "sa- 
voir"  pour  ne  pas  s'exposer  a  commettre 
une  erreur.  Une  erreur,  une  grave  er- 
reur, que  peut  commettre  celui  qui  est 
dans  le  commerce,  est  de  ne  pas  savoir 
qnelles  sont  les  march  audi  ses  qui  rap- 
portent  un  bon  profit  et  plaisent  a  la 
clientele.  Par  suite  de  cette  ignorance,  le 
compte  de  banque  n'augmente  pas  autant 
qu'il  le  devrait. 

Si  les  hoteliers  et  les  tabacconistes  sa- 
vaient  que  les  cigares  Hogen-Mogen  et 
Royal  Sport  sont  aimes  de  tous  les  fu- 
meurs et  qu'ils  donnent  de  tres  beaux 
profits  a  ceux  qui  les  vendent,  tous  vou- 
ch aient  les  tenlr. 

Maintenant  qu'ils  le  savent  ils  n'ont 
qu'une  chose  a  faire,  c'est  d'adresser  un 
ordre  d'essai  a  la  Sherbrooke  Cigar  Co., 
de  Sherbrooke,  et  ils  n'auront  qu'a  s'en 
louer. 


QUAND  LE  TABAC  EST-IL  MUR? 

Le  "Tabacco  Journal",  des  Etats-Unis, 
publie  les  donnees  suivantes  publiees 
par  le  Departement  de  l'Agriculture,  sur 
la  maturite  du  tabac: 

L'epoque  ou  un  plant  de  tabac  est  mur 
et  bon  a  couper  est  une  affaire  de  juge- 
ment  et  d'experience.  II  se  produit  un  le- 
ger  changement  dans  la  couleur  de  la 
feuille;  celle-ci  passe  du  vert  fonce  a  un 
un  vert  d'une  couleur  plus  pale,  des  ta- 
ches  jaunes  apparaissent  et  la  feuille  est 
rude  et  epaisse  au  toucher.  Elle  se  brise 
facilement  surtout  quand  elle  est  cou- 
verte  de  rosee. 

Le  docteur  Loew,  dans  ses  etudes  sur 
la  feuille  de  tabac  du  Connecticut,  dit 
que  la  maturite  de  la  feuille  n'est  pas 
un  phenomene  physiologique,  mais  un 
phenomene  pathologique.  L'accumulation 
d'enzymes  et  d'acides  oxidant  la  nicotine 
crSe  un  etat  dans  lequel  la  couleur  vert 
fonce  normale  des  grains  chlorophyles 
fait  place  a  une  couleur  jaunatre. 

Une  feuille  mure  contient,  par  100  cen- 
timetre carres  (15%  pouces  carres),  une 
moyenne  de  0,164  grammes  (2,5  grains) 
de  matieres  solubles  dans  l'eau  courante, 
tandis  qu'une  jeune  feuille  n'en  contient 
que  0,066  grammes,  (lgrain);  a  surface 
egale  la  premiere  contient  done  2%  fois 
plus  de  matieres  organiques  solubles  que 
la  seconds. 

Quant  au  poids  total,  la  feuille  mure 
pese  en  moyenne  1.4  fois  autant  qu'une 
jeune  feuille  d'egale  surface  de  la  meme 
plante.  Ce  sont  surtout  la  nicotine  et  les 
composes  de  proteines  qui  augmentent 
dans  la  feuille  mure,  fait  dont  chacun 
peut  se  rendre  compte  en  comparant  la 
.reaction  causee  par  l'acide  phospho- 
tcngstique  dans  les  sues  des  feuilles  mu- 
res et  des  feuilles  non  mures.  La  quantite 
d'eau  contenue  dams  les  feuilles  mur^s 
est  de  8  pour  cent  et,  dans  les  jeunes 
feuilles,  de  88  pour  cent;  cela  s'entend 
des  feuilles  exemptes  d'amidon,  apies 
qu'elles  ont  ete  maintenues  deux  jours 
dans  l'obscurite.  Quant  aux  feuilles  soi- 
disant  trop  mures,  elles  contiennent, 
comme  les  jeunes  feuilles,  relativement 
plus  d'eau  et  moins  de  matieres  organi- 
ques que  les  feuilles  mures.  En  arretant 
la  fonction  des  grains  chlorophyles,  qui 
change  peu  a  peu  dans  les  feuilles  trop 
mures,  on  empeche  une  nouvelle  produc- 
tion de  matieres  organiques,  au  cours  de 
leur  disparition. 


CONSEILS  AUX  COMMIS  DE  MAGASIN 

Ne  eiraignez  pas  mi  patron  strict.  Vous 
n'appreindii'ez  jamais  rden  d'uin  patron  fa- 
cile. 

N'ayez  pas  vos  talents  en  triop  hauite 
eistime.  Sou  venez- vous  que  la  competi- 
tion est  une  balance  juste  qui  pourra  in- 
diqueir  tpe  les  capacites  vous  font  diefaut. 


Ne  revez  pas  en  travaillant.  Le  tra- 
vail et  la  reveirie  ne  vont  pas  ensemble. 

N'agissez  pas  comme  si  vous  coninais- 
siez  tout  et  votre  cliieot,  Tien  du  tout. 

Ne  redoutez  pas  les  duires  epireuves  ; 
elles  constituent  la  mieMieume  eeole. 

N 'envoy ez  pais  au  dehors  des  paquets 
mail  faits. 

Ne  irefusez  pas  d'ecouteir  la  voix  du 
sens  coimttnium. 

Ne  ciraignez  pas  de  faire  volontieirs  de 
petites  choses. 

N'ayez  pas  tautjouirs  de  raniimosite 
contae  votre  patron.  II  a  ses  defaults, 
comme  vous  avez  les  votres.  Pensonne 
n'est  sans  defauts. 

Ne  pensez  pas  ebre  au-dessus  de  votre 
position,  suirtout  si  vouis  avez  die  Pirns- 
traction. 

Ne  oroyez  pas  que  ravancement  soit 
du  au  favoritisme  plutot  qu'au  merite. 

Ne  vous  tenez  pas  a  la  porte  quand 
vous  n'avez  rien  a  faire.  C'est  particu- 
liereiment  genant  pour  les  passantes. 

Famlliarisez-vous  avec  les  marchan- 
dises  nouvelles. 


MOYENS  POUR  TENIR  LES  VITRINES 
CLAIRES 

Une  des  questions  les  plus  importantes 
en  hiveir,  pour  les  etalages  des  vitrines 
de  magasins,  c'est  le  moyen  d'empecher 
les  vitres  de  se  eouvrir  de  gelee.  D'une 
maniere  gen3.rale,  on  peut  dire  que  ce3 
depots  de  gelee  sont  dus  a  une  inegalite 
de  temperature  de  chaque  cote  des  vitrei. 
Le  verre  etant  refroidi  par  son  contact 
avec  lair  exterieur,  1'humidite  de  l'air 
intfiirieu-r  plus  chaud  se  condense  et  se 
congele.  II  n'y  a  probablement  pas  de 
systeme  absolument  efficace  dans  tous 
les  cas;  mais  il  existe  deux  moyens  prin- 
cipaux  d'empecher  les  vitres  de  geler. 
Dans  certains  grands  magasins,  on  trouve 
que  le  nueilleur  expedient  consiste  a  tenir 
les  vitrines  he'i'imetiqueiment  fermees. 
Dans  ce  cas,  1'espace  compris  enbre  la 
vitrine  exterieuie  et  la  vitrine  interieure 
est  traite  comme  une  piece  separee  ;  la 
porte  qui  y  donne  aeces  est  calfeutree 
avec  soin  de  maniere  a  empecher  la 
moind.re  circulation  d'air  a  l'interieur. 
Tons  les  appareils  de  chauffage  sont 
places  a  une  certaine  distance  de  la  vi- 
trine pour  que  la  temperature  de  l'air 
interieur  soit,  autant  que  possible,  a  peu 
pres  la  meme  que  celle  de  l'air  exterieur. 

Le  systeme  le  plus  communement  em- 
ploye est  celui  de  la  ventilation.  II  con- 
siste, d'une  maniere  gen&rale,  a  prati- 
ques une  serie  d'ouvertures  en  haut  et 
en  bas.  Ces  ouvertures  sont  couvertes 
d'une  gaze  et  permettent  a  l'air  froid  de 
circuler  a  la  surface  des  vitres.  L'ob- 
jection  la  plus  serieuse  a  ce  systeme, 
c'est  la  poussi&re  .qui  peut  penetrer  a 
rinterieur. 

Pour  nettoyer  les  vitres  en  hiver,  il 
ne  faut  pas  se  servir  d'eau.    Une  solu- 
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tion  tres  faible  d'alcool  est  ce  qu'il  y  a 
de  imeilleuir  a  employer.  On  pent  aussi, 
apres  un  bon  nettoyage,  appliquer  une 
petite  quantise  de  glycerine  a  la  surface 
du  verre,  puis  ipolir  avec  un  morceau  de 
dirap  souple,  jusqu'a  ce  que  le  verre  sort 
comipletemient  sec.  N,e  firottez  pas  rude- 
ment,  mais  legerennent  et  vivemen<t,  Je 
ananiere  que  la  glycerine  soit  bien  ab- 
sorbee.  Les  vitrines  seront  ainsi  prote- 
gees iongtemps  ccntoe  la  gelee  et  le 
suintage. 


LES  PREMIERES  PIPES  EN  ECUME 
DE  MER 

Un  noble  Hongrois,  qui  vivait  au  com- 
mencement du  siecle  dernier,  fatigue 
d'administrer  ses  vastes  proprietes,  en 
confla  le  soin  a  un  gerant  et  partit  en 
vacanoes  dans  l'Asie-Mineure.  La  il  ou- 
blia  bientot  ses  ennuis  dans  la  fievre  que 
lui  causait  l'achat  de  curiosites;  parmi 
les  objets  qu'il  acquit  etait  une  masse 
blanche,  de  la  grosseur  d'une  tres  grosse 
pomme  de  terre  d'lrlande.  Cette  masse 
blanche  avait  ete  extraite  d'un  terrain 
d'alluvion  qui  en  contenait  beaucoup 
d'autres  specimens. 

Le  noble  Hongrois  oublia  bientot  l'a- 
chat qu'il  n'avait  fait  qu'a  cause  de  l'ex- 
trenie  16gerete  de  la  matiere.  II  n'y  pensa 
qu'en  dgballant  ses  curiosites,  de  retour 
a  son  chateau.  C'etait  un  grand  fumeur, 
il  avait  la  manie  de  conectionner  des  pi- 


pes curieuses;  en  maniant  la  matiere 
blanche  si  volumineuse  et  cependant  si 
legere,  il  fut  frappg  de  l'idee  que  cette 
substance  ferait  une  pipe  unique  en  son 
genre.  II  la  confia  a  son  savetier  en  lui 
enjoignant  d'y  percer  deux  trous  et  d'y 
fixer  un  tuyau.  Mais  ce  savetier  etait  un 
homme  econome;  n'aimant  pas  k  gaspil- 
ler  une  si  bonne  matiere  pour  une  seule 
pipe,  il  coupa  le  bloc  en  deux  et  en  fit 
deux  pipes,  l'une  pour  son  maitre,  l'autre 
pour  lui-meme. 

Pendant  les  quelques  semaines  suivan- 
tes,  le  savetier,  assis  sur  son  banc,  posant 
des  chevilles,  poissant  son  fil  avec  de  la 
cire,  cut  beaucoup  de  satisfaction  de  sa 
pipe.  Un  jour  il  fut  tres  surpris  d'aperce- 
voir  deux  taches  brunes  brillantes  sur  le 
fourneau. 

Sa  curiosite  etait  aussi  marquee  que  ses 
habitudes  d'economie.  Comme  il  maniait 
sa  pipe,  il  essayait  de  decouvrir  la  cause 
de  ces  taches.  Enfin  il  s'apergut  que  ces 
taches  avaient  pris  naissance  aux  endroits 
ou  ses  doigts  tenaient  la  pipe  quand  il  la 
retirait  de  sa  bouche.  C'etait  ces  deux 
doigts-la  qui  tenaient  la  cire  quand  il  de- 
vait  en  employer.  Les  particules  de  cire, 
qui  avaient  sans  dcute  6te  transportees  a 
la  s.urfaoe  de  la  pipe,  pouvaient-elles  etre 
cause  de  la  belle  couleur  brillante?  II  fal- 
lait  s'en  assurer.  Le  savetier  frotta  de 
cire  la  surface  entiere  de  la  pipe  et  se  mit 
a  fumer  patiemment.  Quelle  ne  fut  pas 


sa  joie  quand  il  remarqua  que  toute  la 
pipe  prenait  une  couleur  brillante. 

Le  noble  Hongrois  fut  informe  de  la 
decouverte;  sa  pipe,  dont  heureusement  il 
ne  s'etait  pas  encore  servi,  fut  aussi  frot- 
tee  avec  de  la  cire,  et  prit  unc  couleur 
brune  brillante. 

Ce  noble,  enchante,  proclama  aussitot  a 
ses  amis  les  vertus  de  sa  nouvell.i  pipe. 
Ceux-ci  a  leur  tour  s'enquirent  de  la  ma- 
tiere dont  cette  pipe  etait  faite.  lis  en  ob- 
tinrent  d'Asie-Mineure,  la  traiterent  avec 
de  la  cire  et,  longtemps  avant  que  le  no- 
ble Hongrois  et  le  savetier  eussent  passe 
de  vie  a  trepas,  1'industrie  des  pipes  en 
ecume  de  mer  s'etait  developpee  et  pre- 
nait de  grandes  proportions. 


POUR   FUMER   EN  AUTOMOBILE 

Les  automobilistes  appreoieront  l'intro- 
duction  sur  le  marche  de  deux  nouveau- 
tes.  L'une  est  un  appareil  protecteur  pour 
le  cigare,  ressemblant  a  un  gros  de  et  per- 
fore  de  trous;  on  l'ajuste  a  l'extremite 
allumee  du  cigare  et  cet  appareil  empeche 
les  cendre  sde  voler  dans  les  yeux  de  l'au- 
tomobiliste.  L'autre  nouveaute  est  une 
pipe  munie  d'un  couvercle  qui  ne  permet 
pas  au  vent  de  souffler  sur  les  cendres 
d'avant  en  arriere.  Le  couvercle  est  ajus- 
te  sur  le  fourneau,  qui  porte  des  fentes  en 
arriere,  de  sorte  que  l'automobiliste  n'est 
nullement  incommode  par  le  vent. 

\ 


Essayez  le  nouveau  Cigare 

^J.M.  Fortier 

PUR  HAVANE 

Fait  des  meilleurs  Tabacs 
de  la  Havane  par  des  Cubains. 

J.  M.  FOK  TIEU  Ltee.     V  Montreal. 
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UN  NOUVEAU  RECORD 

Un  nouveau  record  a  ete  etabli  recem- 
ment  a  l'exposition  ties  Brasseurs,  a  Lon- 
dres.  II  s'agissait  d'un  concours  de  fu- 
meurs. Ceux-ci  etaient  au  nombre  de  qua- 
tre-vingt-dix.  Les  regies  du  concours 
etaient  simples.  Chaque  concurrent  devait 
apporter  sa  pipe  qui  etait  examinee  avec 
soin  par  les  juges.  Chaque  funieur  etait 
fourvu  d'une  boite  d'allumettes  en  bois 
et  d'un  huitieme  d'once  de  tabac  de  Vir- 
ginie.  Quarante  secondes  etaient  allouees 
aux  fumeurs  pour  allumer  leur  pipe.  Si 
line  pipe  s'eteignait  ou  si  le  tabac  etait 
consume,  le  fumeur  devait  quitter  la  sal- 
le.  Une  attitude  d'indifference  etudiee 
etait  adoptee  par  les  concurrents.  Quel- 
ques-uns  lisaient  des  journaux,  d'autres 
faisaient  attention  de  ne  pas  laisser  leur 
pipe  s'eiteindre.  En  moius  d'une  demi- 
heure,  le  nombre  des  fumeurs  etait  reduit. 
de  moitie  .Au  bout  d'une  heure,  il  n'en 
restart  que  douze;  au  bout  d'une  heure 
ct  trente-six  minutes,  il  restait  deux  fu- 
meurs. Quelques  minutes  plus  tard,  des 
applaudissements  annoncaient  la  victoire 
du  gagnant,  un  jardinier,  qui  avait  tenu 
sa  pipe  allumee  pendant  une  heure  et 
cinquante  minutes,  gagnant  ainsi  le  pre- 
mier prix,  une  pendule  en  marbre. 


QUI  PAIE  LES  FRAIS  DE  PUBLICITE 

Avez-vous  jamais  reflechi  a  cela?  Qui 
paie  les  frais  de  la  publicite  faite  par  les 
commergants  et  les  autres  hommes  d'af- 
faires? Ce  n'est  pas  l'annonceur,  car  ces 
frais  lui  sont  rembourses  au  quadruple, 
sous  forme  d'augmentation  de  profits.  Ce 
n'est  pas  l'acheteur,  car  celui-ci  achete  a 

"meilleur  marche  chez  le  marchand  qui 
annonce  et  il  trouve  dans  son  magasin 
un  meilleur  assortiment  et  des  marchan- 
dises  plus  fraiches  offertes  a  son  choix. 
Qui  alors  paie  reellement  les  frais  de  la 
publicite?  C'est  evidemment  le  marchand 
qui  n'annonce  pas. 

Une  juste  proportion  de  l'argent  qu'il 
perd  par  son  manque  d'initiative  et  d'es- 
prit  d'entreprise,  prend  indirectement  le 
chemin  de  la  caisse  de  l'imprimeur,  qui 
fait  avancer  la  cause  de  l'education  et 
des  interets  de  la  communaute.  Si  vous 
n'avez  jamais  envisage  la  question  a  ce 
point  de  vue,  elle  vaut  la  peine  que  vous 
y  reflechissiez.  Quancl  vous  arriverez  a 
la  seule  conclusion  logique,    vous  qui 

;  n'annoncez  pas,  confiez  votre  cas  a  un 
redacteur  d'annonces  intelligent,  a  l'es- 
prit  large,  pondere  et  ayant  de  l'expe- 
rience. 


Mettez  en  stock  de  bons  cigares,  si 
vous  voulez  satisfaire  vos  clients.  Le 
nouveau  cigar©  J.  M.  Foxtieur,  Pur  Havane 
est  fait  par  des  eigariers  Cubains  avec 
les  imeilleurs  tabac®  de  la  Havane;  c'est 
■done  un  cigane  que  vous  pouvez  offtrir 
aux  funneuns  les  plus  difficiles,  en  etant 
assure  de  leur  donner  satisfaction. 


LES    CAPRICES    DES    FUMEURS  DE 
PIPES 

J'ai  remarque,  disait  un  detaillant, 
que  les  fumeurs  de  pipe  ont  presque  tous 
coutume  de  changer  de  marque  de  tabac 
environ  tous  les  deux  ans.  Cette  coutu- 
me est,  dans  nombre  de  cas,  une  simple 
habitude  aequise  d'une  maniere'  enrieuse. 
Les  fumeurs  qui  changent  ainsi  de  mar- 
que de  tabac  declarent  qu'ils  sont  fati- 
gues de  leur  ancienne  marque.  En  reali- 
te,  quand  ce  changement  a  lieu,  le  tabac 
n'est  plus  d'aussi  bonne  qualite. 

Certains  manufacturiers  avaient  l'ha- 
bitude  de  lancer  un  nouveau  tabac  si 
bon,  qu'il  etait  vendu  a  perte.  Cette  ma- 
niere de  faire  donnait  une  vogue  enorme 
a  ce  genre  de  tabac;  peu  a  peu  et  si  len- 
tement  qu'on  ne  pouvait  s'en  apercevoir 
de  quelque  temps,  le  manufacturier  com- 
mengait  a  recuperer  l'argent  perdu  en 
faisant  entrer  un  tabac  inferieur  dans 
les  paquets  de  cette  nouvelle  marque. 
Beaucoup  de  fumeurs  qui  ont  ainsi  aban- 
donne  leur  tabac  favori  ne  savent  pas 
pourquoi;  la  seule  raison  qu'il  en  don- 
nent,  c'est  qu'ils  en  etaient  fatigues. 


L'INDUSTRIE  DU  TABAC  A  MAN  I LLE 

Un  rapport  envoye  au  gouvernement 
des  Etats-Unis  par  son  agent  a  Manille 
ccntient  des  Tenseignememts  tres  instruc- 
tifs  sua-  l'industrie  du  tabac  dans  ce  pays, 
dit  Canadian  Cigar  and  Tobacco  Jour- 
nal". II  y  a  a  Manille  huit  marchands  de 
g-rO'S  et  vingt-sept  detaillants  de  tabac  en 
feuille;  les  marchands  de  gros  regoivent 
lour  tabac  diTeetement  des  planteurs  des 
provinces.  Le  tabac  est  recu  en  balle.s 
appelees  "bultos",  ayant  une  enveloppe 
extarieure  de  feuilles  seches  de  cocoti^r 
et  liees  avec  du  rotin  sous  ume  haute 
pression.  L'en.iballage  de  ce  tabac  est 
fait  par  les  indigenes  et  les  Chinois,  qui 
y  apportent  un  soin  extieme.  Le  tafcac 
empaquet§  par  les  indigenes  se  distin- 
gue par  sa  sup'eiriorite :  ses  feuilles  sont 
etendues  ou  arranigSes  en  tresses  et  les 
balle-s  sont  remarque'es  pour  leur  soli- 
dite.  Les  Chinois  ne  prennent  pas  au- 
tant  de  soin,  aussi  leivrs  balles  sont-eOle.s 
un  tiers  et  quelquefois  moitie  plus  le- 
geres  que  celles  des  indigenes,  bien  quo 
ileurs  dimensions  soient  J&s  memes. 

Maniere  dont  sont  faits  les  achats 

L'aohat  des  qualites  superieures  de  ce 
tabac  se  fait  quelquefois  d'apres  le  nom- 
.bre  de  feuilles  de  grandeur  uniforme, 
n:iais  d'habitude  d'apies  le  poids  ;  les 
qualites  infenieui-es  sont  achetees  quei- 
Ct'uefois  d'apres  luniformite'  des  dimen- 
sions des  balles,  que  le  tabac  ait  ete  em*- 
paquete  par  Jes  indigenes- on  par  les 
Chinois.  Le  tabac  empaquete  dans  les 
provinces  est  genenalement  a  moitiei  se- 
che,  il  conserve  un  peu  d'humidite  pour 
cette  raison  et  aussi  parce  que  plus  il 


est  garde  longtemps,  plus  son  arome  se 
developpe  et  sa  valewr  augmente,  les 
nuiichandiS  le  gardent  en  magasin  dans 
lews  bodegas  pendant  de  longues  p§- 
•ri'Cdes  de  ten:|ps.  Sur  les  balles  on  peut 
voir  diverses  marques  indiquant  la  pro- 
vince ou  le  tabac  a  fite  achete,  la  cate- 
gorie  et  quelquefois  le  poids  et  les  mar- 
ques de  ccn:fmerce  de  la  maison  qui  l'a 
en  mains,  toutes  marques  indiquees  sur 
la  factore  d'expedition1.  Le  poids  moyen 
de  ces  balles  varie  de  1  quintal  a  2  1-2 
quintaux. 

Le  Chinois  astucieux 

Dans  cette  industrie,  comime  dans 
beaucoup  d'autres  ou  les  Chinois  sont  in- ' 
ter esses,  on  a  recours  a  de  nombreux 
artifices;  les  plus  en  faveur  aupires  des 
marchands  au  detail  consistent  a  emlever 
'I?,  tabac  du  milieu  d'une  balle  et  a  le 
remplacer  par  du  tabac  de  qualite  infe- 
lieure,  ou  bien  a  retirer  deux  feuilles  on 
plus  de  chaque  balle  et  a  faire  le  poid-! 
avee  des  feuilles  seches  de  cocotier  pliiees 
avec  celles  de  l'enveloppe  exterieure. 
Dans  certains  cas,  on  rend  ces  superche- 
ries  impossibles  en  faisant  ouvrir  la  balle, 
en  examinant  chaque  feuille  et  en  refu- 
sant  toutes  les  feuilles  douteuses  ou  bri- 
sees.  Dans  ees  cas-la,  toU'tefois,  le  Chi- 
nois compense  cette  vigilance  de  l'ache- 
teur  en  plagant  les  feuilles  refusees  au 
centre  d'une  autre  balle  qu'il  passe  a  un 
ache'tewr  qui  ne  se  donne  pas  la  peine  de 
l'exaimljner.  Ces  marchands  peuvent 
faire  de  belles  affaires  et  retires  u.n  pT.> 
fit  de  7  a  12  pour  cent,  non  compris  ca- 
lui  que  leur  procurent  leu'rs  supercheries. 

Propriete   des  manufactures 

Sur  cinquante-huit  manufactures  eta- 
Llies  dans  la  ville  de  Manille,  quator^e 
sont  la  propriete  d'Europeens,  une  appar- 
tient  a  un  negre,  vingt-quatre  a  des  in- 
digenes et  dix-neuf  a.  des  Chinois.  A 
1  exception'  d'nin  seul  manufacturier  qui 
fait  iiniquement  le  comsmferce  d'exporta- 
tion,  tous  les  autres  fabriquent  et  vendent 
des  cigares  pour  la  consommation  loca'e 
en  outre  de  ce  que  quelques-uns  d'entro 
eux  exportent.  Tons  les  cigares  fai+s 
dans  ces  manufactures  le  sont  de  feuilles 
de  tabac  des  Philippines. 

Qualite  et  categorie  de  feuilles 

La  feuille  la  plus  employee,  surtout 
pour  les  cigares  de  qualite  superie'iiro". 
est  celle  qui  provient  des  provinces  de 
Cagayan  et  Isabella  ;  ce  sont  celles  de 
pre'D-i&re  cat&gorie,  tandis  que  la  feuille 
la  plus  employee  pour  les  cigares  de 
qualite  moyennei  est  la  feuille  de  secon- 
de  et  de  troisieme  categorie  des  pro- 
vinces de  Cagayan  et  Isabella;  enfin,  pour 
les  cigares  inferieurs,  on  einploie  qual- 
quefois  un  rr.lela.nge  de  tabac  de  quatrie- 
me  categorie  des  provinces  de  Cagayan 
et  Isabella  et  de  tabac  provenant  d'autris 
provinces.  La  valeur  des  cigares  varie 
naturel lenient  suivant  la  categorie  de  ta- 
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bac  employe,  la  perfection  du  travail  ; 
le  prix  des  eigares  de  premiere  qualite 
varie  de  50  a  250  pesos  par  nillle;  celui 
des  eigares  de  deuxieme  categorie  varie 
de  20  a  50  pesos  le  mille  et,  pour  la  troi- 
sieme  eategorie,  le  prix  varie  de  10  a  20 
pesos.  Certains  manufacturiers  preten- 
dent  que  deux  ricoltes  ne  donnent  ja- 
mais la  merr.le  qualite,  quune  irecoilte 
sou  lenient  sur  quatre  produit  une  qualite 
superieure  et  que  la  qualite  du  tabac  a 
decline  dans  ces  dernieres  aninees.  Toute- 
fois,  malgr©  tous  ces  inconvenients,  il  y 
a  toujours  une  excellente  demande  pour 
ca  tabac. 

Robes  et  interieurs  des  eigares 

La  proportion  de  tabac  employe  pour 
les  robes  et  les  interieurs  varie  avec 
chaque  categorie. 

Pour  la  'qualite  superieure,  les  robes 
figurent  pour  8  a  12  cent;  pour  la  qua- 
lite  suivante,  12  a  20  pour  cent  et,  dand 
ceitaines  manufactures,  cette  proportion 
atteint  25  pour  cent.  Ces  robes  sont  fo  - 
xri!es  de  toute  espece  de  tabac  de  pre- 
miere quality.  L'intSrieur  des  eigares  de 
cette  categorie  figure  pour  60  a  70  pour 
cent.  Les  robes  de  seconde  categorie 
representent  en  moyenne  15  k  20  pour 
cent  et  les  interieurs  de  35  a  45  pour 
cent.  Les  Tobes  de  troisiem©  categorie 
ont  une  moyenne  de  10  pour  cent  et  les 
interieurs  environ  15  pour  cent.  C'est 
pvec  ces  deux  dernieres  categories  de  ta- 


bac que  sont  faits  la  plupart  des  eigares 
inf Jrieurs.  Dans  nombre  de  cas,  le  ta- 
bac de  quatrieme  categorie  est  melange 
avec  d'autre  tabac,  d 'habitude  du  Lon- 
dres  et  du  Nueva  Habana  de  qualite  infe- 
rieure;  ce  tabac  n'entre  que  dans  les 
manufactures  les  moins  importantes 

Ce  que  deviennent  les  dechets 

Les  de'Chets  d'une  manufacture  de  ei- 
gares, e'est-a-dire  les  nervures  des  feuil- 
les,  sont  a  peu  pres  de  22  pour  cent  ;  les 
rognures  de  tabac  des  grandes  iranufae- 
tures  sont  vendues  pour  etre  exportees  a 
Hong  Kong  et  Stoangai  ou  a  des  fabri- 
cants  de  cigarettes,  toujours  prets  a  les 
acheter.  Dans  les  petites  manufactures, 
ces  rognures  sont  brisees  et  employees 
de  nouveau.  Les  nervures  de  tabac  sont 
vendues  a  des  Ohinois  pour  une  somtne 
insignifiante;  beaucoup  de  manufactures 
me  sont  que  trop  heureuses  de  s'en  dS- 
barrasser  pour  rien.  Les  Ghinois  em- 
ploient  ces  nervures  a  la  fabricatio  nd'un 
liquide  pour  polir  les  meubles  et  le  mar- 
bre;  pour  cela,  il®  brulent  ces  nervures 
dans  un  four  special  et  placent  les  cen- 
dres  dans  de  grands  filtres  en  terre.  lis 
y  ajoutent  une  certain©  quantite  d'eau, 
qui,  au  sortir  des  filtres,  tombe  dans  de^ 
barils,  est  place©  dans  des  bouilloiTes,  ou 
elle  bout  lemtement  pendant  un  jour  on 
deux,  apres  quoi  elle  est  consideree  com- 
me  bonne  a  employer.    On  la  met  dans 


des  bidons  a  petrol©  et  on  la  vend  a  rai- 
son  de  2  pesos  le  bidon. 

Particularity  des  manufactures 

Manille  n  e  posse  d  e  pas  une  seule  ma- 
chine'  a  fabriquer  les  eigares.  Tous  sont 
faits  a.  la  main,  ce  qui  donne  de  renrjploi 
a  ides  milliers  d'ouvriers,  tant  homines 
que  feulmes;  leur  age  varie  de  dix  a  soix- 
ante  ans.  Les  manufacturiers1  ne  sont 
pas  tous  d 'accord  sur  le  sexe  qui  doni'e 
le  plus  de  satisfaction  pour  la  fabrication 
des  eigares  ;  toutefois  la  preference  est 
pour  le  sexe  masculin.  La  dunee  de  Ja 
juurnee  de  travail  est  de>  dix  a  dou :  e 
heures;  si  les  employes  doivent  travailler 
le  dimanche  ou  un  jour  de  fete,  la  paye 
est  double©.  Les  cigariers  sont  divises 
en  plusieurs  classes,  suivant  leur  travai  : 
l'&cotage  qui  est  toujours  fait  a  la  main, 
la  taille  des  robes  d'une  grandeur  unifo:-- 
me  et  leur  mise  en  pile.  On  peut  voir 
une  section  d'ouvrieTS  avee  des  pile®  do 
feuiiHes  de  tabac  devant  eux,  de  la  dime'i- 
sion  d'un  peso  d'argent,  rouler  des  eiga- 
res, pendant  que  d'autres  les  enveloppent 
detain,  les  placent  dans  dies  boites,  coi- 
lent  des  etiquettes,  etc.  Ces  ouwiers 
sont  payes  aux  pieces.  Un  bon  cigarie.-, 
jieut  faire  de  lO'O  a  15iC  eigares  de  pre- 
miere qualite  par  jour,  de  150  a  300  ei- 
gares de  qualite  inferieure  par  jour,  et 
un  eigarie'r  d'une  habile  fee  exceptionnel'e 
peut  en  faire  350  par  jour.  Mais  cesi  ho- 
biles  ouvriers  sont  rares.    Les  cigariers 
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sont  payes  de  5  a  18  pesos  par  miMa. 
La  plupart  des  petites  manufactures  ne 
tiennent  qiu'uw  faible  stock  de  tabac  a 
cause  d'un  ver  qui  attaque  le  cigare.  Lee 
manufactures  se  p»rocurient  lews-  boites 
sur  place  ou  les  imiportent;  une  seule 
pcssede  une  -machine  pour  leur  fabrica- 
tion. Toutes  leis  boites  strait  achet'ees  aux 
Chinois,  qui  les  font  a  la  imlain  et  les 
vendent  de  14  a  18  pesos  le  mille. 


ANCI ENNES     LOIS  DRACONIENNES 
CONTRE  LE  TABAC 

Autrefois,  il  etait  coutume  de  prendre 
les  mesures  les  plus  draconiennes  contre 
tout  ce  qui  ne  recevait  pas  immediate- 
ment  la  faveur  du  public.  Le  journal 
"Tobacco"  des  Etats-Unis  donne  les  de- 
tails suivants  sur  les  lois  du  temps  ja- 
dis. 

Sous  le  regne  de  Jacques  Ier,  l'usage 
du  tabac  s'etant  repandu  universellement 
parmi  les  gens  du  commun,  le  celebre 
"Counterblast  of  Tobacco"  fut  publie 
pour  combattre  une  coutume  "odieuse 
nuislble  au  cerveau,  dangereuse  pour  les 
poumons  et,  par  les  vaueurs  nauseabon- 
des  qui  en  resultent,  ressemblant  a  l'hor- 
rible  fumee  infernale  de  l'abime  sans 
fond". 

Le  meme  monarque,  Jacques  Ier,  pro- 
pose comme  bouquet  a  offrir  au  diable, 
une  longe  de  pore,  une  tete  de  lingue 
avec  de  la  moutarde,  et  une  pipe  de  ta- 
bac pour  la  digestion. 

II  s'efforca  d'abolir  l'usage  du  tabac 
par  de  fortes  penalites  et  decreta  qu'au- 
cun  planteur  de  Virginie  ne  pourrait  en 
cultiver  plus  de  cent  livres;  mais  l'avan- 
tage  que  le  revenu  du  roi  tirait  de  l'ex- 
portation  du  tapae  fit  abolir  cette  res- 
triction. 

Avant  l'epoque  du  roi  Jacques,  pen- 
dant le  regne  d'Elisabeth,  un  edit  fut 
rendu  contre  l'usage  du  tabac  "de  crain- 
te  que  les  Anglais  ne  devinssent  sem- 
blables  aux  barbares  dont  cette  coutu- 
me provenait".  II  existe  encore  en  Gran- 
de-Bretagne  une  restriction  a  la  culture 
du  tabac,  sauf  dans  un  jardin  d'univer- 
site  ou  dans  un  jardin  prive  ou  cette 
culture  est  faite  dans  un  but  de  niede- 
cine  ou  de  chirurgie,  auquel  cas  la  gran- 
deur du  terrain  alloue  pour  cette  cultu- 
re est  de  deux  verges  trois-quarts. 

Ce  n'est  pas  seulement  en  Angleterre 
que  la  guerre  fut  declaree  au  tabac, 
quand  cette  feuille  fut  mise  a  la  portee 
des  paysans.  En  1590,  le  shah  Abbas  pro- 
hiba  son  usage  en  Perse  et,  plutot  que 
de  renoncer  au  tabac,  ses  sujets  s'en- 
fuirent  dans  les  montagnes.  Le  pape  Ur- 
bain  VII  exeommuniait  tous  les  priseurs 
qui  commettaient  le  grave  peche  de  pyi- 
ser  dans  l'eglise.  En  1653,  tous  les  fu- 
meurs  du  canton  d'Appenzell  furent  ci- 
tes devant  le  concile  et  punis. 

Vers  la  meme  epoque,  il  fut  dgfendu 


aux  paysans  russes  de  fumer  sous  peine 
d'avoir  le  nez  coupe  et  Amurah  VII  edic- 
ta  la  peine  de  mort  contre  les  fumeurs. 
L'animosite  du  gouvernement  russe  con- 
tre le  tabac  etait  si  grande  qu'un  tribu- 
nal fut  constitue  pour  punir  les  fumeurs; 
ce  tribunal  continua  d'exister  jusque  vers 
le  milieu:  dm  dix-huitieme  siecle.  A  Con.5- 
tantinople,  tout  Turc  convaincu  d'avoir 
fume,  avait  le  nez  transperce  d'une  pipe 
et,  assis  sur  un  ane,  la  face  tournee  vers 
la  queue,  il  etait  conduit  par  les  rues  de 
la  ville  et  tourne  ainsi  en  ridicule. 


L'ETUDE  DU  CARACTERE  DES 
FUMEURS 

Certains  hommes,  doues  d'un  esprit 
penetrant  d'observation,  ont  pretendu  de- 
puis  longtemps  pouvoir  juger  le  caracte- 
re  d'un  fumeur  avec  une  correction  abso- 
lue  par  la  maniere  dont  il  tient  son  ci- 
gare. 

Toutefois,  e'est  un  psychologue  euro- 
peen  qui,  recemment,  a  reduit  ces  obser- 
vations a  un  systeme. 

On  pretend  qu'en  snivant  les  regies 
formulees  poui  cette  etude,  on  peut  de- 
couvrir  plus  facilement  que  de  toute  au- 
tre maniere  le  caractere  d'un  etranger 
qui  fume  un  cigare.  Un  homme  peut 
avoir  le  sourire  stereotype  sur  les  levres 
et  etre  un  scelerat;  mais  quand  il  allume 
un  cigare,  il  se  demasque  pour  l'homme 
qui  s'est  livre  a  1'etude  en  question. 

Voici  les  resultats  des  observations  et 
deductions  de  ce  psychologue;  nous  les 
donnons  pour  ce  qu'elles  valent,  dit  "To- 
bacco": 

"Les  hommes  minutieux,  apres  avoir 
allume  un  cigare,  le  tiennent  non  seule- 
ment entre  leurs  levres,  mais  aussi  avec 
deux,  trois,  quatre  ou  meme  cinq  doigts 
de  la  main  gauche;  apres  avoir  fume  un 
moment,  ils  eloignent  leur  cigare  de  la 
bouche  et  examinent  avec  soin  le  bout 
allume  pour  voir  si  tout  est  en  bon  or- 
dre,  specialement  si  le  tabac  brule  d'une 
maniere  constante  et  uniforme.  Les  hom- 
mes qui  agissent  ainsi  ne  parlent  ja- 
mais inutilement  et  sont  generalement 
subtils  et  prudents.  D'ordinaire  ils  sont 
dignes  de  confiance,  ce  qu'on  ne  peut  pas 
dire  de  ceux  qui  renvoient  la  fumee  par 
les  deux  coins  de  la  bouche  en  deux  jets 
divergents;  ceux-la  sont  des  excentriques 
auxquels  on  ne  peut  se  fier. 

"Les  homimes  au  caractere  prompt  ou  a 
l'esprit  actif  touchent  a  peine  de  leurs 
dents  I'extreimite1  du,  cigare  et,  apres  avoir 
tire  deux  ou  trois  boiiffees,  ids  tiennent 
lew  cigare  a  la  main.  lis  agissent  de  la 
meme  maniere  pour  d'autres  choses, 
e'est-a-diire  qu'ils  font  tout  a  batons  rom- 
pus  et  il  lew  est  imlpossible  de  siuivre 
lorgtemipis  un  hut  dietermine. 

"D'autre  part,  lesi  hommes  distraits 
laissent  soiivent  leur  cigare  s'eteindre. 
II:;  sont  poinrtant  adimirables  quand  on  les 


comipare  a  ceux  qui  ont  le  malheur  de 
Ttnettre1  a  tout  instant  I'extneimiite  alluimee 
du  icigare  dans  lew  houche.  Une  telle 
etourderie  indique  a  1'evidence1  une  le- 
ge ret§  de  caractere. 

"Un  icigare  dirige  en  1'air  est  une  preu- 
ve  infailliMe1  d'un  caractere  energique  et 
impatient.  Au  contraire,  un  cigare  tenu 
dans  la  direction  opposee,  c'ost-a-dire  in- 
cline vers  le  men  ton,  indique  la  imielanco- 
lie  et  1' habitude  de  re  ver  dans  le  jour. 
Un  cigare  constamment  tenu  dans 
une  position  horizontale  est  un  signe  de 
sang-froid,  d'indiffi&renice>  et  souvent  -Je 
manque  de  sorupules  et  de  caractere. 

"Un  vieux  fumeuir  tient  son  cigare  fer- 
mement  dans  sa  boucihe,  ce  que  ne  fait 
pas  un  debutant". 


L'HABITUDE  DE  L'ECONOMIE 

L'habitude  de  reconomie  est  plus 
importante  que  la  somme  economisee, 
surtout  au  debut.  Ceux  qui  prennent 
continuellement  la  resolution  de  com- 
mencer  quelque  jour  a  economiser,  a 
leur  convenance,  font  xarement  des 
economies.  Ceux  au  contraire  qui  ont 
l'habitude  d'economiser  regulierement, 
trouvent  qu'il  est  possible  de  le  faire 
meme  dans  les  conditions  les  moins  fa- 
vorables.  Les  plus  petites  sommes  mi- 
ses  de  cote  id' une  maniere  systemati- 
que  forment  a  la  fin  un  montant  sur- 
prenant. 

Certains  ouvriers,  sans  jamais  etre 
dans  l'opulence,  ne  sont  jamais  sans 
argent  ou  sans  le  support  moral  que 
donne  un  petit  capital  de  reserve.  Ces 
hommes  ont  acquis  l'habitude  d'econo- 
miser et  trouvent  facile  de  la  conserver, 
comme  toute  autre  habitude.  L'hom- 
me qui  regoit  le  plus  faible  salaire  dans 
un  magasin  ou  un  bureau  est  souvent 
celui  qui  possede  le  plus  d'argent  a 
la  ban  que,  dans  cette  categorie  de  tra- 
vailleurs.  D'autres,  beaucoup  mieux 
outilles  pour  faire  des  economies,  ne 
savent  jamais  ce  que  e'est  que  de  pou- 
voir disposer  d'un  dollar  le  jour  de  la 
paye.  Ceux-ci,  bien  que  capables  et 
vigoureux,  devraient  envisager  la  pos- 
sibilite  pour  eux  de  perdre  de  bonnes 
occasions  de  gagner  de  l'argent  par 
manque  de  fonds,  la  certitude  de  la 
vieillesse  ou  de  la  mort. 

Pour  cette  categorie  d'individus,  il 
y  a  peu  a  esperer,  a  moins  qu'ils  ne  re- 
connaissent  leur  erreur  et  qu'ils  ne  la 
corrigent,  bien  que  le  fait  qu'ils  sont 
parfois  prevoyants,  laisse  place  a  l'es- 
poir.  Ceux  qui  ne  se  soucient  pas  d'e- 
conomiser ou  ne  veulent  pas  le  faire 
jusqu'a  ce  que  cette  action  soit  de  ve- 
nue facile,  peuvent  acquerir  de  la  sa- 
gesse  en  matiere  financiere  par  suite 
d'un  besoin  soudain,  imposant  le  sa^ 
crifice  de  l'independance  ou  du  respect 
d'eux-memes,  par  la  necessite  de  refu- 
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ser  l'aide  d'un  ami,  ou  meme  encore 
par  un  regret  plus  euisant  d'avoir  de- 
pense  et  gaspille  si  legerement  de  l'ar- 
gent. 

Quant  a  la  foule  norqpreuse  de  ceux 
qui  ne  reflechissent  pas,  qui,  ayant 
toujours  l'idee  de  mettre  quelque  chose 
de  cote  dans  quelque  temps,  reculent 
ce  temps  de  plus  en  plus  loin  dans  l'a- 
venir,  pour  ces  hommes  il  n'y  a  qu'une 
regie  sure  a  suivre : 

Commencez  aujourd'hui — non  pas  la 
semaine  prochaine,  ni  domain — et  met- 
tez  de  cote  quelque  chose  >sur  chaque 
paye.  L'habitude,  une  fois  prise,  sera 
trouvee  inappreciable  sous  de  nom- 
breux  rapports;  une  reduction  de  sa- 
laire  correspondante  etablirait  la  possi- 
bility de  vivre  sans  la  somme  mise  de 
cote,  a  cause  de  la  promesse  sage  de  le 
faire.  L'epargne  resultante  peut  faire 
toute  la  difference  entre  le  confort  et 
la  gene,  les  dettes  et  la  liberation,  la 
prosperite  et  l'insucces,  au  moment  ou 
on  s'attend  le  moins  a,  avoir  une  preuve 
de  sa  valeur. 


AVANTAGES  DE  LA  PUBLICITE  DANS 
LES  JOURNAUX  COMMERCIAUX 


[Par  F.  F.  Coleman,  dans  Selling  Maga- 
zine.] 


J'eus  dernierement  a  resoudre  un 
probleme  dont  la  solution  fit  ressortir 
d'une  maniere  etrange  la  force  parti- 
culiere  de  la  publicite  faite  dans  les 
journaux  commerciaux. 

II  s'agissait  d'annoncer  un  procede 
et  une  ligne  de  machinerie  pour  la  pro- 
duction de  briquettes  combustibles. 
Quand  j'entreprends  l'exploitation 
d'une  ligne  quelconque  de  produits,  je 
me  fixe  trois  regies  generales :  1.  con- 
naitre  ce  que  j'ai  a  vendre;  2.  connai- 
tre  le  genre  de  personnes  qui  devraient 
aeheter;  3.  savoir  dans  quelles  parties 
du  pays,  les  articles  pourraient  etre 
employees  ou  vendus  avantageusement. 

Conformement  a  ce  plan,  je  com- 
mencai  a  prendre  des  informations 
dans  notre  bureau,  demandant  des  ren- 
seignements  sur  le  procede  et  la  machi- 
nerie a  l'inventeur  qui  est  en  meme 
temps  l'ingenieur  charge  de  son  dessin, 
de  sa  construction  et  de  sa  vente. 

Estimation  de  la  demande  probable 

Ayant  ainsi  pris  tous  les  renseigne- 
ments  voulus,  j'en  vins  a  la  conclusion 
que,  sur  la  vaste  population  de  l'Ame- 
rique  du  Nord,  il  n'y  avait  peut-etre 
pas  plus  d'un  millier  de  personnes  qui 
pourraient  prendre  un  interet  actif  a 
l'achat  d'une  telle  machinerie  et  a  l'ins- 
tallation  d'usines  pour  sa  mise  en  ope- 
ration ;  j'en  conclus  aussi  que  l'etablis- 
sement  de  telles  usines  aurait  proba- 
blement  lieu  dans  les  districts  ou  il  y 
avait  une  forte  demande  pour  le  com- 


bustible, mais  assez  eloignes  eux-me- 
mes  des  districts  producteurs  de  char- 
bon  pour  porter  a  $3  la  tonne  le  prix 
de  vente  en  gros  de  bon  charbon  pour 
l'usage  domestique  ou  pour  la  produc- 
tion de  la  valeur. 

Les  personnes  qui  pouvaient  etre  in- 
teressees  activement  etaient,  selon  tou- 
te probability,  les  forts  marchands  de 
charbon,  les  operateurs  de  fours  a  coke, 
les  fabricants  de  gaz  faisant  le  gaz  au 
moyen  de  la  houille  et  les  forts  consom- 
mateurs  de  combustible  en  general. 

Les  districts  qui,  dans  mon  opinion, 
demanderaient  le  plus  la  construction 
de  ces  usines,  comprenaient  la  cote  de 
l'Atlantique,  depuis  l'etat  de  New- 
York  jusqu'a  et  y  compris  tout  le  Ca- 
nada, l'interieur  de  l'etat  de  New- York 
et  toute  la  Nouvelle-Angleterre.  Un 
second  district  comprenait  le  pays  a 
l'ouest  du  Mississipi  jusqu'aux  Monta- 
gnes-Rocheuses  et  la  contree  de  lignite 
dans  le  nord-ouest. 

Maintenant  la  question  etait  de 
savoir  comment  atteindre  les  quelques 
districts  choisis  dans  le  vaste  territoire 
indique,  sans  depense  indue  ni  gaspil- 
lage  d'argent. 

Le  choix  des  intermediaires  de  publicite 

Je  me  livrai  a  un  procede  d'enquete 
et  d'elimination.  Je  mis  immediate- 
ment  de  cote  la  presse  generale.  S'en 
servir  ce  serait  faire  comme  un  chas- 
seur qui,  voulant  tuer  des  alouettes, 
pointerait  son  fusil  vers  le  ciel  et  tire- 
rait  ;  il  faudrait  trop  de  munitions. 

Je  m'occupai  ensuite  de  chacun  des 
journaux  commerciaux  qui  s'adres- 
saient  directement  a  la  classe  d'ache- 
teurs  indiquee.  Apres  en  avoir  elimi- 
ne  deux  comme  ayant  une  circulation 
trop  generale,  il  sen  trouva  moins 
d'une  demi-douzaine  sur  ma  liste,  que 
je  jugeai  les  meilleurs  pour  le  but  que 
je  me  proposals.  J'invitai  alors  ces 
journaux  a  m'envoyer  leurs  represen- 
tants. 

Je  leur  posai  les  questions  suivantes: 
"Quelle  est  votre  circulation?"  "Quel- 
le portion  de  cette  circulation  atteint 
les  classes  de  personnes  (je  nommais 
ces  classes)  qui  acheteraient  une  ma- 
chinerie pour  la  fabrication  des  bri- 
quettes ?"  Quelle  est  la  distribution  geo- 
graphique  de  votre  circulation  parmi 
ces  classes?" 

Ici  je  m'ecarterai  de  mon  sujet  pour 
dire  que  j'ai  rarement  en  de  difficulte 
a  obtenir  des  reponses  convenables  a 
ces  questions  d'un  representant  d'un 
journal  di^ne  d'etre  considere  comme 
un  bon  medium  de  publicite  par  un  an- 
nonceur  bien  informe.  J'ai  trouve 
parfois  que  des  editeurs  n'avaient  pas 
analyse  suffisamment  leur  circulation 
pour  faire  des  reponses  appropriees. 
Dans  ces  cas-la,  je  leur  conseillais  de 
faire  cette  analyse,  le  resultat  aurait 


autant  de  valeur  pour  etablir  leur  cir- 
culation que  pour  les  annonceurs. 

Pour  justifier  cette  demande  de  ren- 
seignements,  je  me  base  sur  ce  princi- 
pe  qu'un  annonoeur  qui  songe  a  faire 
de  la  publicite  dans  un  journal  a  le 
droit  de  demander  le  meme  genre  de 
renseignements  que  ceux  qu'il  serait 
oblige  de  fournir  pour  vendre  ses  mar- 
chandises. 

S'il  s'agissait  d'une  piece  de  notre 
machinerie,  nous  nous  attendrions  a 
des  questions  sur  son  modele,  la  matie- 
]'c  dont  elle  est  faite,  son  poids,  sa  qua- 
lite  de  travail  et  sa  capacite  et  a  etre 
tenus  strictement  responsables  de  l'ex- 
actitude  de  nos  reponses.  En  d'autres 
termes,  quand  nous  faisons  une  trans- 
action pour  un  espace  d'annonce  dans 
un  journal  nous  avons  le  droit  de  sa- 
voir ce  que  nous  achetons  aussi  exac- 
tement  que  si  nous  achetions  de  la  ma- 
chinerie ou  tout  autre  article. 

Les  reponses  a  mes  questions  me  con- 
vainquirent  que  je  pouvais,  grace  a  ces 
publications,  couvrir  les  districts  et  at- 
teindre les  categories  de  personnes  en 
question. 

Distribution    geographique    des  circula- 
tions 

Un  de  ces  journaux  me  demontra 
qu'il  atteignait  75  pour  cent  des  gros 
marchands  de  charbon  et  manufactu- 
riers  et  un  bon  pourcentage  des  forts 
consommateurs  du  district  de  l'est  on 
de  rAtlantique;  un  autre  me  prouva 
qu'il  occupait  une  position  similaire 
par  rapport  au  Canada,  a  la  Nouvelle- 
Angleterre,  a  l'etat  de  New-York  et  au 
territoire  situe  a  l'ouest  de  Chicago.  Le 
troisieme  journal  choisi  avait  une  cir- 
culation s'etendant  a  toute  la  contree; 
il  avait  comme  abonnes  a  peu  pres  tous 
les  industriels  interesses  a  la  fabrica- 
tion du  gaz,  ainsi  que  de  nombreuses 
compagnies  d'eclairage  electrique,  tou- 
tes  faisant  une  grande  consommation 
de  combustible. 

Ayant  choisi  ces  trois  journaux,  je 
fis  avec  eux  des  contrats  pour  des  es- 
paces  d'annonoes  de  bonnes  dimensions. 
C'est  encore  une  autre  partie  de  ma 
tbeorie  sur  la  publicite  que  cela  vaut  la 
peine  d'employer  des  espaces  assez 
grands  pour  faire  des  annonces  qui  pro- 
duisent  leur  effet. 

Bien  que  les  espaces  employes  fus- 
sent  amples  et  que  les  journaux  avee 
lesquels  les  contrats  furent  faits  fus- 
sent  de  la  plus  haute  categorie  dans 
leur  genre,  le  soin  avec  lequel  ils  furent 
choisis  rendait  le  coftt  total  parfai- 
tement  raisonnable.  En  realite  cette  de- 
pense etait  une  bagatelle  en  comparai- 
son  de  ce  qu'elle  aurait  pu  etre,  si  je 
n'avais  pas  agi  avec  circonspection  et 
si  je  m'etais  servi  de  tons  les  journaux 
qui  circulaient  dans  le  territoire  dont 
j'avais  a  m'occuper. 
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Reponses  aux  annonces  dans  les  24 
heures 

II  me  fut  immediatement  demontre 
que  ce  territoire  etait  couvert  par  mes 
journaux  et  que  ceux-ci  etaient  parve- 
nus aux  personues  que  je  recherchais. 
Des  demandes  de  renseignements  com- 
meneerent  a  m'arriver  vingt-quatre 
heures  apres  la  publication  de  la  pre- 
miere annonce.  Depuis,  ces  demandes 
out  continue  a  arriver  d'une  maniere 
constante.  Elles  proviennent  de  la  ca- 
tegorie  de  gens  qui  convient  et  auront 
sans  doute  pour  resultat  des  ordre's 
dans  une  proportion  aussi  forte  que 
celle  a  laquelle  on  pouvait  s'attendre, 
etant  donne  le  capital  considerable  exi- 
ge  pour  rinstallation  et  le  fonctionne- 
ment  d'une  usine  a  fabriquer  des  bri- 
quettes combustibles. 

Dans  toutes  mes  annonces,  je  m'ef- 
force  d'inserer  une  matiere  prepares 
avec  soin.  Toutefois  c'est  un  genre 
d'annonees  qui  est  tout  a  fait  different 
des  reclames  ordinaires.  Je  ne  soule- 
xe  jamais  aucune  question  quant  a  leur 
emploi  en  faisant  mes  contrats  d'an- 
nonees. En  fait,  je  ne  demande  jamais 
de  reclame  gratuite  et  je  n'en  accepte- 
rais  pas  comme  off  re  pour  m'engager 
a  annoncer. 

Publicite   dans   les   pages  de  texte  des 
journaux  commerciaux 

J'insiste  sur  le  fait  que  rien  de  ce 
qui  est  iniprime  n'a  de  valeur  pour  l'an- 
nonceur,  a  nioins  que  eela  n'interesse 
k  leeteur  et,  si  quelque  chose  est  sujet 
a  interesser  les  lecteurs,  un  editeur 
competent  et  independant  k  fera  im- 
primer  quelle  que  soit  sa  provenance. 
I) 'autre  part,  si  un  article  offert  ne  doit 
pas  interesser  les  lecteurs,  un  bon  edi- 
teur, qui  n'est  pas  controle  mal  a  pro- 
pos  par  le  bureau  administratis  devrait 
refuser  de  le  faire  imprimer,  quand 
memo  cet  article  viendrait  d'un  annon- 
ceur  important.  Ceci  etant  donne,  je 
me  fais  une  regie  de  choisir  pour  mes 
articles-reclames  des  sujets  ayant  de  la 
valeur  comme  nouvellcs  et  de  faire  res- 
sortir  ces  nouvelles.  C'est  pour  cette 
raison  que  les  editeurs  de  publications 
commerciales  font  tonjours  bon  accueil 
a  mes  articles. 

Cette  particularite  de  la  valeur  des 
journaux  commerciaux  au  point  de  vue 
publicite  et  la  maniere  convenabk  do 
s'assurcr  les  avantages  qu'elle  procure, 
sont  relativement  ])eu  compris  des  an- 
noneeurs.  Autirement,  toute  maison 
importantc  aurait  a  son  emploi  un 
ecrivain  expert  et  un  homme  employe 
a,  la  publicite  generak  pour  s'occuper 
de  ce  genre  de  travail.  Un  emploi  plus 
repandu  de  tels  homines  serait  d'une 
grande  valeur  tant  pour  l'annonceur 
que  pour  les  journaux  commerciaux. 
Les  operations  d'une  maison  importan- 
tc, presentees  de  la  bonne  maniere,  con- 


tribueraient  grandement  a  la  redaction 
des  veritables  nouvelles  de  son  commer- 
ce, les  maisons,  les  journaux  et  le  com- 
merce en  general  beneficieraient  de  la 
publication  de  ces  nouvelles. 

Aujourd'hui,  par  le  manque  d'ecri- 
vains  competents  attaches  aux  maisons 
de  commerce,  l'obtention  des  informa- 
tions memos  dont  profiteraient  le  plus 
k  manufacturier,  est  actuelkment  l'en- 
treprise  la  plus  difficile  pour  un  edi- 
teur entreprenant. 

J'ai  connu  de  nombreux  cas  ou  des 
membrcs  du  personnel  de  la  redaction 
de  journaux  commerciaux  ont  du  faire 
des  voyages  longs  et  dispendieux  pour 
obtenir  de  telles  informations,  et  ce 
qu'ils  pouvaient  obtenir  de  mieux,  e'e- 
tait  de  belles  promesses  de  photogra- 
phies et  de  donnees,  ksquelles  n'etaient 
pas  d'une  grande  importance. 


L'ESCOMPTE  DES  CHEQUES 

11  est  avantageux  d'etre  toujours 
accomodant.,  mais  il  y  a  des  moments 
ou  il  est  bon  de  considerer  d'abord  le- 
quel  de  deux  interets  en  eonflit  il  faut 
servir  k  premier.  La  commodite  de 
nos  clients  et  de  nos  associes  en  affai- 
res ne  devrait  pas  souffrir  serieuse- 
ment  du  fait  que  nous  nous  rendons 
aux  requetes  multiples  d'etrangers  ou 
memo  de  personnes  de  connaissance, 
dont  nous  pouvons  tres  bien  connaitre 
la  situation  commerciale,  mais  qui  ne 
sont  pas  des  clients  dans  toute  l'accep- 
tion  donnee  a  ce  mot. 

Les  magasins  de  campagne,  en  par- 
ticulier  ou  il  y  a  peu  de  facilites  pour 
les  operations  de  banque,  ou  meme  ou  il 
n'y  en  a  pas  du  tout,  sont  sujets  a 
etre  assaillis  des  requetes  de  personnes 
qui  demandent  a  faire  escompter  leurs 
cheques.  Quand  on  connait  bien  la 
vesponsabilite  de  toutes  les  parties,  il 
pent  n'y  avoir  a  eela  aucune  objection, 
taut  que  k  marchand  ne  laisse  pas  bais- 
ser  sa  monnaie  disponible  assez  pour 
gener  ses  propres  transactions  avec  ses 
clients;  une  telle  maniere  de  faire  non 
settlement  lui  causerait  de  l'inconve- 
nient.  mais  priverait  ses  clients  d'une 
i-omodite  a  laquelle  ils  ont  droit  de  pre- 
ference a  un  etranger. 

11  se  peut  que  vous  attendiez  bien- 
t6t  d'autres  fonds,  soit  d'un  debiteur, 
soit  meme  de  la  banque.  Ce  n'est  pas 
une  raison  suffisante:  attendez  que  ces 
fonds  soient  arrives.  Leur  envoi  peut 
etre  retarde,  et  ce  n'est  pas  dans  l'at- 
tente  des  evenements  que  se  font  les 
affaires.  Si  le  detenteur  du  cheque 
vent  bien  attendre  que  les  fonds  soient 
arrives,  vbus  pouvez  alors  k  lui  es- 
compter, sans  inconvenient ;  sinon, 
laissez-k  s'adresser  ailkurs.  Vous  de- 
vez  vous  ocouper  d'abord  des  person- 
lies  qui  viennent  faire  des  achats  et 


etre  accommodant  pour  elks  en  pre- 
mier lieu. 

Etablissez  comme  regie,  et  n'y  dero- 
gez  pas,  de  ne  pas  escompter  de  che- 
ques quand  cette  transaction  fait  des- 
cendre  vos  fonds  disponibles  au-des- 
sous  d'un  point  fixe,  que  votre  expe- 
rience en  affaires  vous  a  indique  com- 
me une  marge  a  ne  pas  depasser.  Quel- 
ques  marchands  fixent  ce  point  a  une 
certaine  somme,  d'autres  a  un  certain 
pourcentage  de  la  moyenne  d'affai- 
res faites  la  semaine  precedente. 

Un  marchand  dans  un  petit  village 
disait  a  Pauteur  de  cet  article  qu'il  n'o- 
sait  jamais  rester  avec  moins  de  cin- 
quante  dollars  dans  sa  oaisse.  Ce  chif- 
fre  serait  ridiculement  bas  pour  cer- 
tains marchands;  pour  d'autres,  il 
pourrait  representer  le  montant  'des  af- 
faires faites  au  comptant  pendant  plu- 
sieurs  jours.  II  est  impossible  d'eta- 
blir  une  regie  fixe  pour  tous  les  mar- 
chands ;  chacun  devrait  se  fixer  sa  pro- 
pre  regk  d'apres  la  connaissance  per- 
sonnelle  qu'il  a  acquise  de  son  com- 
merce, et  ne  pas  devier  de  cette  regie. 


L'EXAGERATION      DANS      LES  AN- 
NONCES 

L'exag§ration  dan'S  les  annonces  agit 
comme  >la  morphine.  Les  premi&res  pe- 
tites  doses  donnient  des  resultats  agi'e- 
ables.  On  en  reprend  encore,  mais  on 
s'ap'ercoit  qu'il  faut  emiployer  une  dov 
un  peu  plus  forte.  La  fois  suivante,  il 
faut  une  dose  encore  plus  forte  pour  pro- 
dtiire  1'effet  'desire  et  ainsi  de  suite,  jus- 
qu'a  ce  que  la  limite  soit  atteinte.  On 
ne  peut  plus  prendre  de  morphine;  1'ex- 
ageration  ne  pent  pas  §tre  poussee  plus 
loin— ila  victime  de  la  morphine  est  une 
ruine,  les  'Clients  du  marchand  sont  arri- 
ves a  ne  plus  ajouter  aucune  foi  a  ses 
dires  et  vont  ailleuii's. 

C'est  toujours  le  marchand  et  uon  le 
client  qui  est  la  deirniere  victime  d'une 
publicits  malhonnete. 


La  maison  Jos.  Cote,  de  Quebec,  a  main- 
tenant  20  annees  d'existence,  e'est-a-dire 
20  annees  de  suce&s  dans  le  commerce  des 
tabacs,  cigares  et  articles  pour  fumeurs. 

M.  Jos.  Cote  est  le  plus  fort  importa- 
teur  et  marchand  de  tabacs  de  la  cite  de 
Quebec.  Les  tabacconistes  trcuvent  chez 
lui,  dans  les  meilleures  conditions' 
prix,  les  tabacs  des  nreilleuires  qualites 
de  toutes  les  provenances.  II  a  cet  avan- 
tage  de  pouvoir  offrir  aux  detaillants 
dans  cette  ligne  de  commerce,  tous  les  ar- 
ticles qu'ils  peuvent  vendre  et  de  pouvoir 
monter  un  magasin  complet  a  un  debu- 
tant. 

Nous  devons  dire  a  la  lourrige  de  la 
maison  Jos.  Cote,  qu'une  fois  qu'un  ta- 
bacconiste  est  devenu  son  client,  il  reste 
son  client  pour  ^av^  lir.  N'est-ce  pas  la 
meilleure  preuve  que  a  maison  Jos.  Co- 
te donne  la  plus  entiere  satisfaction  a  sa 
clientele?  C'est  d'ailleurs  ce  qui  a  fait  le 
succes  et  la  fortune  de  la  maison  Jos, 
CotS  aupres  des  tabacconistes, 
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NOS    PRIX    COU RANTS 

Marques  speciales  de  marchandises  dont  les  maisons,  indiqu^es  en  caracteres  noirs,  ont  l'agence  on  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufaoturent  elles-memes.  —  Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers 

renseignements  fournls  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10....  8.50 
Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabac]    8.60 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;'  (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 
Murad,  Turques,    bouts     en  pa-     '  . 

pier  12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 
Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Boxits  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 
Virginia  B  rights,  bte  de  600,  3.50  .  5.83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs. .  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  boites  ou  paquets,  l/12s, 

boites  5  lbs  90 

Derby,  en  tins,  Ms  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  1/12.S,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  85 

En  sacs.  l/5s,  btes  5  lbs  97 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s.  btes  5  lbs  «?2 

En  tins.  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  1/lOs.  boites  5  lbs  80 

En  tins.  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  1/1  fis  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts.  1/lOs,  boites  5  lbs  80 

Durham  — 

En  sacs.  1/12r.  btes  5  lbs   1.00 

Eo  sacs,  1/68.  btes  5  lb«   1.00 


En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars..  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  V2  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

U.  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

M  lb.  tins   1.36 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

Vx  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks.  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  TPerique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks.  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  140 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  h  et  *  'lbs   1.05 

En  sacs.  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 

En  tins,  *s   1.05 

Pqts.  Ms.  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   105 


Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .    .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  1.25 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

%  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium   1:2.2 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.32 

Tabacs  americains  a  fumer  La  IL 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1^2  lb.  cartoons  .  1M 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.°  tins,  2  1-2  lb.  cartoons.  1.35 
Bull  Durham  — 
1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

A.  T.  C.  Navy  Cut  — 

1-5  lb.  tins,  2  lb.  cartoons  

[Mild  Medium  or  Full  Strength]  1.32 
Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.0-8 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  1.60 
Veteran  — 

1-6  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.05 

Honest  — 

1-10  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.15 

Ivanhoe  — 

1-10  pcks.,  5  lb.  cartoons   1.15 

Rose  Leaf  TFine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieck — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  H'eidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies    .  .  .f 
THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 
Bobs,  6s,  cadis  20  lbs.,  I  cads  12 

lbs   45 

Bobs,  12s,  butts,  24  libs,  I  butts,  12 

lbs   45 

Bobs,  10  oz.  bars,  6J  cuts  to  lb,  $ 

buttis,  10  lbs   46 

Currency,  12  oz.  bars,  12  cuts  to 

lib,  butts,  24  libs,  y2  butts-  12  lbs,  46 
Currency  Navy,  2x4,  6Js  to  lb,  } 

butts',  11  libs   46 

Currency  Navy,  12  to  lb,  i  cads, 

12  lbs   46 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  I  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10§  oz.  bars,  5  cuts  to 
the  bar,  7*  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  A  cads   56 

Pay  Roll,  6§  oz.  bars,  [thin].  7} 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 

Stag,   45 

Moose,  Hi  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 
Tabacs  a  fumer. 

Empire,  3s.,  5s.,  10s   36 

Rosebud,  11*  oz.  bars,  7  cuts  to  lb 

20  lbs.,  boxes,  5  i!t»   51 
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Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  17  lbs,  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  8  1-2  lbs.  1-2 

Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   53 

Pacific,  8s  cads,  20  lbs   53 

Starlight,  1J  x  4,  7s,  8|  lbs.,  i  butss  50 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 

Cigares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40....  30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20   35.00 

Havana   Seconds  1/20....  35.00 


Champltaiu  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20."...  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 


Tabacs  Canadiens 

en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  .25  et  50 

1905 

0.14 

0.15 

Grand  Havane  B  25  et  50 

1902 

0.14 

0.15 

Parfum  d'ltalie  A.  ... 

1905 

0.30 

0.32 

Petit  Canadien  

1904 

0.25 

0.27 

Petite  Plug  1-6  

1906 

0.10 

0.12 

Quesnel  A  25 

1905 

0.35 

0.37 

Quesnel  A.  M  

1905 

0.35 

U.38 

Role  No  40,   1-4  ..  .. 

1905 

0.32 

0.34 

1905 

0.20 

0.22 

Rouge  G  

1900 

0.18 

0.20 

Rouge  Quesnel  A  

1904 

0.25 

0.27 

Spanish                           1904  0.16  0.18 

Spread    Leaf                    1905  0.15  0.16 

S.  Nouveau                       1905  0.15  0.17 

Petit  Havane   0.20  0.22 

S.  Vieux                    1904-1905  0.18  0.20 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  bottes  10  ibs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  bottes  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  bottes  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  bottes  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 

Cote's  choice  mixture,  1/4  tin  76 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

Cote's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. ; 
Rose  et  Feve,  36  cts  ;  Feve,  34  cts  ; 
Rose  Extra,  38  cts.;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  34  cts. 


L'ASSOCIATION  IDEALE 


Qu'est-oe  qui  constitue  une  associa- 
tion ideale?  Est-ce  le  nombre?  Nous 
ne  le  pensons  pas.  Une  association 
nombreuse  ne  possede  pas  toiljours  de 
la  force.  Quelquefois  une  association 
composee  seulement  d'une  poignee 
d'hommes  arrive  a  de  meilleurs  resul- 
tats  qu'une  association  soeur  plus  nom- 
breuse. Est-ce  la  puissance  financie- 
red Pas  toujours.  Nous  eonnaissons 
une  association  qui  a  dans  sa  caisse 
plus  de  cent  mille  dollars  et  qui  est 
loin  d'etre  une  association  ideale.  La 
force  numerique  et  les  ressources  pe- 
cuniaires  sont  deux  elements  qui  ai- 
dent  a  produire  des  conditions  ideales, 
mais  il  faut  autre  chose. 

L'association  ideale  est  celle  qui, 
grace  a  son  organisation,  est  puissante, 
produit  des  resultats,  ou.  regne  l'unite, 
ou  tons  les  membres  font  preuve  d'une 
activite  progressive,  ou  les  dignitaires 
ont  des  capacites.  Une  grande  armee 
sans  un  general  habile  serait  sujette  k 
un  desastre  la  ou  une  petite  armee 
bien  commandee  remporterait  un  suc- 
ces. 

L'association  ideale  sera  celle  qui 
fera  une  impression  indelebile  sur  la 
communaute  ou  elle  est  etablie;  elle 
fera  sa  marque  et  sera  puissante.  Pour 
que  l'ideal  soit  rendu  possible,  il  faut, 
nous  le  repetons,  qu'il  y  ait  de  l'unite, 
L'unite  engendre  la  force.  Eien 
de  ce  qui  concerne  l'organisation 
ne  doit  etre  neglige.  Les  mem- 
bres de  l'association  doivent  etre 
instruits  de  tout  ce  qui  y  a  trait.  Ces 
legons  doivent  etre  enseignees  patiem- 
ment.  II  ne  faut  pas  exiger  trop  an 
debut.  II  faut  donner  a  la  sentence 
le  temps  de  germer. 

Cela  vaut  la  peine  de  travailler  pour 
des  cboscs  qu'il  vaut  la  peine  de  posse- 
der.  II  doit  regner  dans  l'association 
cet  esprit  qui  consiste  a  donner  pour 
recevoir.    Des  membres  ideaux  produi- 


Anyone  sending  a  sketch  and  description  may 
quickly  ascertain  our  opinion  free  whether  an 
invention  is  probably  patentable.  Communica- 
tions strictly  confidential.  HANDBOOK  on  Patents 
sent  free.  Oldest  agency  for  securing  patents. 

Patents  taken  through  Munn  &  Co.  receive 
special  notice,  without  charge,  in  the 

Scientific  American, 

A  handsomely  illustrated  weekly.  Largest  cir- 
culation of  any  scientific  journal.  Terms,  $3  a 
year;  four  months,  $1.  Soldbyall  newsdealers. 

MUNN  &  Co.36,Broadwa>-  New  York 

Branch  Office.  625  F  St..  Washington,  D.  C. 


sent  des  dignitaires  ideaux.  Des  digni- 
taires et  des  membres  ideaux  produi- 
ront  une  association  ideale.  L'esprit 
social  et  commercial  des  membres  doit 
etre  cultive;  cela  produit  un  develop- 
pement  naturel  de  force  et  d'aptitudes 
pour  travailler  suivant  un  but  ideal. 
L'association  ideale  ne  sera  pas  obte- 
nue  sans  depense  de  temps  et  d'argent. 
Trop  'souvent  nous  recherchons  des 
conditions  ideales  et  nous  ne  voulons 
pas  employer  les  moyens  necessaires 
pour  cela.  Une  asscoiation  ideale  de- 
vrait  avoir  un  soutien  genereux.  L'as- 
sociation n'essaiera  pas  seulement  d'ob- 
tenir  des  resultats,  elle  en  produira. 
Si  une  association  se  cache  dans  une 
petite  ruelle  obscure  ou  an  septieme 
etage  d'une  maison,  cela  n'aidera  pas 
a  la  i>roduction  de  resultats  ideaux. 
Placez-vous  au  premier  plan.  De- 
pensoz  quelque  argent  en  loyer  et  en 
nmoublement  de  bureau.  Que  la  salle 
des  assemblies  soit  confortable ;  rendez 
les  reunions  interossantos.  Voila  quel- 
ques-unes  des  choses  qui  aideront  a 
atteindre  I'iddal.  L'ideal,  on  fait  d'as- 
sociation  est  eloigne  de  nous;  mais 


nous  pouvons  nous  en  rapprocher.  Les 
membres  apprennent  ce  qu'est  la  loy- 
aute,  une  des  principales  necessites. 
Chaque  victoire  remportee  nous  rap- 
proehe  du  but.  Luttons  tous  pour  l'i- 
deal, quand  meme  nous  ne  l'attein- 
drions  jamais.  L'effort  fait  donnera 
des  resultats  importants. 


METHODES   MODERNES  EN  AF- 
FAIRES 

Aujourd'hui  la  base  chi  su'cces  en  af- 
faires est  la  confiance.  Si  un  etaMisse- 
men>t  ne  develoipipe  pas  ce  sentiment  par- 
mi  les  perisonnes  qui  1'achalandent,  son 
sort  est  irnSvocablement  fixe.  Si  au  con- 
traire  il  possede  leur  confiance,  son  suc- 
ces  est  assure.  Nous  avons  ete  tiemoin, 
dit  un  de  nos  confreres,  d'un  exemiple 
painticulier  des  m'Sithodes  employees  pour 
atteindre  ce  but,  arjethodes  qui  ont  tant 
combribu'e  au  succes  des  reiagasims  a.  de- 
paitements.  Une  personne  ayant  achete 
un  anti'dle  dians  un  magasin  s'apeirgut, 
xendue  cibez  elle,  que  Particle  etait  trop 
ipetit.  Elle  le  rappoirta  au  magasin'  ponr 
1'sichanger  contre  un  autre,  dont  le  prix 
se  tirouva  etre  mioindire.  L'echange  fut 
fait  et  la  difference  entre  les  deux  prix 
remise  a  1'aciheteuse. 

Oelile-ci,  bien  entendu,  fut  surprise  et 
ce  traiteimenit  liberal  provoqua  son  admi- 
ration pour  1'etablissement  tout  entier. 

Cet  exemiple  semble  etre  la  limite  que 
Tan  puisse  atteindire  quand  il  s'agit  de 
"rendire  Pargent",  mais  il  il'lustre  une 
verite  in  iportante  dans  les  ventes.  Quand 
un  acheteur  se  rend  eompte  que  son 
achat  ne  1'oblige  pas  a  un  ■choix  irrevo- 
cable, il  devient  un  ami  ipermanent  de 
1'etablissememit. 


Si  un  homme  reflechi  ne  peut  pas  trou- 
ver  quelque  satisfaction  dans  son  com- 
merce, il  ferait  mieux  de  se  chercher 
quelque  autre  occupation. 
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TELEPHONES 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St- Jacques, 


Assemblee  Generale 


Montreal,  le  ler  Mars  1907. 

Monsieur,— L'Assemblee  Generate  Mensuelle 

des  Membres  de  l'Association  aura  lieu  mercredi,  le  6 
mars  1907,  a  trois  henres  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laureut,  Chambie  No  6. 

Vous  etes  respectueusement  prie"  d'y  assister. 
Par  ordre,  Le  Seceetaire. 


AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jnsqu'a  cette  date,  les  membres  affiles  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'ann6e  1907,  a  savoir  : 

VINS  ET  LIQUEURS  WlfJES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 
"    F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 
"    Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 
"    F.  A.  Arpin  &  Cie,  Marieville 
"    Meagher  Bros.  &  Co. 
"    D.  Masson  &  Cie. 

C0MPT7VBLES-ACC0UNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
uelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d^'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  emis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  deja. 

A  moins  de  circonstances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tons  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  prieV 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  ob&ssant  serviteur, 
L.  A.  LAPOINTE. 


G<zrx<zxa.l  IXX<ze;ting 


Montreal,  March  1st,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  6th  of 
March,  1907,  at  3  p.m.  sharp,  in  the  Monument  Na- 
tional, No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Eoom  No.  6. 
You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Fabricates  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Maitin. 
"    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke). 
"    L.  O.  Grothe  &  Cie. 

DIVERS -MISCELLANEOUS 

MM.  Cli8.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 
'•'    Edouard  Biron,  Notaire  Public. 
"    Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons. 
"    Cousintau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm, 
"    Simeon  Beaudin,  Marchand,  Valleyfield. 

NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 
I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 
L.  A.  LAPOINTE. 
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D  E  W  ARS 

Le  Whisky  de  Haute  Reputation. 


DEWAR'S 

Le  Whisky  de  Haute  Reputation. 
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ASSEMBLEE  GENERALE  MENSUELLE 
DE  L'ASSOCIATION  DES  COMMER- 
CANTS    LICENCIES    DE  VINS 
ET    LIQUEURS    DE  LA 
CITE  DE  MONTREAL 

i  L'assemblee  generale  mensuelle  de  l'As- 
sociation  des  Commercants  Licencies  de 
'  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de  Montreal, 
a  e'i  lieu  au  Monument  Nationale.  )e  G 
fevrier,  sous  la  presidence  de  M.  James 
McCarrey,  vice-president  ,en  l'absence  de 
■M.  Victor  Lemay,  president. 

Etaient  presents:  MM.  Eug.  Masse,  Jos. 
Bariteau,  Victor  Bougie,  Elie  Chapdelai- 
ne,  L.  J.  Primeau,  Patrick  Scullion,  Jos. 
Roch,  Jos.  Gosselin,  C.  Gauthier,  Omer 
Pouliot,  N.  Tremblay,  S.  E.  Crawford,  D. 
Raymond,  Ernest  Trudeau,  Nap.  Pouliot, 
Zs.  Aubut,  C.  Montbleau,  Eustache  Me- 
nard, C.  Labelle,  A.  Blondin,  Gedeon  Le- 
bel,  W.  Roy,  et  le  secretaire. 

Le  compte  rendu  de  la  derniere  seance 
'et  le  rapport  mensuel  du  tresorier  furent 
lus  et  adoptes. 

Les  amendements  a  la  loi  des  licences 
soumis  et  demandes  par  l'Association  de 
Quebec,  et  les  fournisseurs  en  gros  de 
Montreal,  sont  discutes  et  approuves  una- 
nimement.  lis  concernent  les  transferts 
de  licences  et  le  droit  des  municipalites 
de  faire  termer  les  hotels  et  restaurants 
a.  certaines  heures  du  soir. 

A  ce  sujet  il  est  resolu  unanimement 
d'autoriser  le  secretaire  a  representer 
l'Association  de  Montreal  et-  a  conferer 
avec  celles  de  Quebec,  St-Henri,  etc.,  au 
sujet  de  tout  amendement  a  la  loi  des  li- 
cences ou  legislation  quelconque  qui  pour- 
rait  etre  presente  a  la  Chambre  legislati- 
ve de  Quebec,  durant  la  presente  session 
et  de  les  supporter  ou  les  combattre  sui- 
vant  le  cas. 

MM.  P.  Scullion  et  E.  Menard  exposent 
devant  l'assemblee  la  question  que  les 
brasseurs  et  embouteilleurs  se  sont  com- 
bines au  sujet  du  prix  de  la  biere  et  du 
porter  a  la  douzaine  et  de  la  capacite  des 
bouteilles,  et  ceci  au  detriment  des  de- 
tailleurs  ,tant  hoteliers  qu'epiciers. 

Apres  discussion,  l'assemblee  fat  una- 
nime  a  donner  instruction  au  secretaire 
de  protester,  au  nom  de  l'Association, 
contre  cet  etat  de  choses,  mettant  les 
brasseurs  et  embouteilleurs  en  demeure 
d'avoir  a  mettre  fin  a  cette  combinaison. 
sinon,  rAssociation  prendra  les  mesures 
necessaires  que  la  loi  met  a  leur  disposi- 
tion, afin  de  proteger  ses  membres;  le  se- 
cretaire est  autorise  a  conferer  avec  l'As- 
sociation des'Epiciers  a  ce  sujet. 

Les  noms  des  personnes  admises  com- 
me  membres  de  l'Association  depui's  la 
derniere  assemblee  sont  soumis -et  lus. 

Et  l'assemblee  s'ajourne. 


Parlez-en  a  vos  fournisseurs  afin  qu'ils 
se  rendent  compte  de  I'efficacite  de  sa 
publicite. 


GENERAL  MONTHLY  MEETING  OF 
THE  LICENSED  VICTUALLERS' 
ASSOCIATION  OF  MONTREAL. 

The  Montreal  Licensed  Victuallers'  As- 
sociation had  their  general  and  monthly 
meeting  on  February  6th  1907,  at  the  Mo- 
nument National.  The  president,  M.  Vic- 
tor Lemay,  being  absent.  Mr.  James  Mc- 
Carrey, vice-president  took  the  chair. 

Were  present:  Messrs.  Eug.  Masse,  Jos- 
Bariteau,  Victor  Bougie,  Elie  Chapdelai- 
ne,  L.  J.  Primeau,  Patrick  Scullion,  Jos. 
Roch,  Jos.  Gosselin,  C.  Gauthier,  Omer 
Pouliot,  N.  Tremblay,  S.  E.  Crawford,  D. 
Raymond,  Ernest  Trudeau,  Nap.  Pouliot, 
Zs.  Aubut,  C.  Montbleau,  Eustache  Me- 
nard, C.  Labelle,  A.  Blondin,  Gedeon  Le- 
bel,  W.  Roy,  and  the  secretary. 

The  minutes  of  the  last  meeting  and 
the  monthly  report  of  the  treasurer  were 
read  and  accepted. 

The  amendments  to  the  license  law  sub- 
mitted ans  asked  by  the  Quebec  Associa- 
tion and  the  wholesale  trade  of  Montreal, 
were  fully  discussed  and  unanimously 
adopted.  They  relate  to  the  transfers  of 
licenses  and  the  right  for  municipalities 
to  have  the  hotels  and  restaurants  closed 
at  certain  hours  in  the  evening. 

In  reference  to  this  question  it  was  una- 
nimously resolved  to  empower  the  secre- 
tary to  represent  the  Montreal  Associa- 
tion and  confer  with  that  of  Quebec,  St. 
Henry,  etc.,  in  relation  to  any  amend- 
ment to  the  license  law  or  any  legisla- 
tion which  can  come  before  the  Legisla- 
tive Assembly  at  Quebec,  during  the  pre- 
sent session  and  to  either  support  or  ap- 
prove them. 

Messrs  .P.  Scullion  and  E.  Menard  re- 
presented to  the  meeting  that  the  brewers 
and  bottlers  have  organized  a  combine  in 
relation  with  the  price  of  beer  and  porter 
by  the  dozen,  and  with  the  capacity  of 
the  bottles  to  the  great  disadvantage  of 
the  hotelkeepers  as  well  as  of  the  gro- 
cers. 

The  subject  having  been  discussed,  it 
was  unanimously  resolved  to  authorize 
the  secretary  to  protest  this  scheme  and 
to  intimate  to  the  brewers  and  bottlers 
to  put  an  end  to  that  combine,  if  not,  the 
Association  shall  take  the  necessary 
means  provided  by  the  law  to  ensure  pro- 
tection to  its  members  ,and,  to  that  end. 
the  secretary  is  authorized  to  confer  with 
the  grocers'  Association  on  that  question. 

The  following  persons  were  admitted 
members  of  the  Association: 

Laurence  &  Belanger,  hotelkeepers,  47 
Craig  St.  West;  E.  F.  Sharey,  hotelkeeper, 
120  St.  James:  Jodoin,  Maloney  &  Lau- 
rence, Ltd,  wines  and  liquors,  246  St. 
Paul;  Raymond,  Cousineau  &  Hall,  real 
estate  agents,  08  St.  James;  Mrs.  D.  Bou- 
geant,  hotelkeeper,  32  St.  Lawrence;  D. 
Raymond  .hotelkeeper.  4GS  DeMontigny 
East:  O.  Martel,  hotelkeeper,  1450  Ste 
Catherine  East;  0.  Perrault,  hotelkeeper. 


198  Duluth;  Rochon  &  Bousquet,  hotel- 
keepers,  1022  St.  Catherine  East;  Wilfrid 
Laurin,  hotelkeeper,  509  St.  Lawrence; 
Arthur  Hetu  .hotelkeeper,  corner  Boyer 
and  Belanger,  Amherst  Park;  F.  Manelli, 
hotelkeeper,  20-22  Ontario  East  ;  John 
Howard,  hotelkeeper,  14  Victoria  St;  Mrs. 
Jos.  Parker,  hotelkeeper,  53M>-117  St.  An- 
toine;  L.  Ernest  Ouimet,  htoelkeeper,  620 
St.  Catherine  East:  L.  C.  Laberge,  hotel- 
keeper,  Iberville,  P.Q.;  Albert  Lapalme, 
hotelkeeper,  491  Craig  East;  Chas.  J.  Kel- 
ly. Hotelkeeper.  94  Center  St.;  Gust.  Blain, 
hotelkeeper,  0G7  Ontario  St.,  East. 
And  the  meeting  was  adjourned. 


ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES 
COMMERCANTS  LICENCIES  DE 
VINS  ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE  MONTREAL. 

Assemblee  du  30  janvier  1907 

Une  assemblee  du  Bureau  de  Direction 
de  l'Association  des  Commergants  Licen- 
cies de  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de 
Montreal,  a  eu  lieu  le  30  janvier  1907, 
sous  la  presidence  de  M.  Victor  Lemay. 

Etaient  presents:  MM.  James  McCar- 
rey, Victor  Bougie,  Eugene  Masse,  Na- 
zaire  Gauthier,  Nap.  Tremblay,  A.  J. 
Ayotte,  H.  A.  Dansereau,  Joseph  Bari- 
teau et  le  secretaire. 

Le  compte  rendu  de  la  derniere  assem- 
blee est  lu    et  approuve. 

Les  correspondances  suivantes  sont 
soumises  et  lues 

De  Liqueurs  et  Tabacs  re  discontinua- 
tion des  arrangements; 

M.  M.  James  M.  Power,  secretaire  de 
l'Association  des  Hoteliers  d'Halifax,  re 
Loi  des  licences,  etc.,  etc. 

De  Nap.  P.  Bissonnette  .secretaire  de' 
l'Association  des  Hoteliers  de  la  ville  de 
Quebec  re  Amendements  a  la  Loi  des  li- 
cences et  reglenient  et  requete  au  sujet 
de  la  fermeture  des  hotels  a  7  heures. 

De  Narcisse  Lord  re  Amendements  et 
contributions; 

De  A.  Blondin  re  Transfert  de  licence; 

De  J.  P.  Maranda  re  Changement  de 
commerce; 

De  D.  Larose  et  Reinhardt  &  Co.  re 
contribution. 

II  est  pronose  par  M.  Victor  Bougie, 
seconde  par  M.  Xazaire  Gauthier,  que  les 
personnes  suivantes  soient  admises  mem- 
bres de  l'Association: 

Laurence  &  Belanger,  hoteliers,  47  rue 
Craig  Ouest;  E.  F.  Sharkey,  hotelier,  120 
rue  Saint-Jacques  ;  Jodoin,  Maloney  & 
Laurence.  Limited.,  vins  et  liqueurs 
24G  rue  Saint-Paul  ;  Cousineau,  Ray- 
mond &  Hall,  agents  d'immeubles, 
6S  rue  Saint-Jacques;  Dame  D.  Bou- 
geant.  hoteliere,  32  rue  St-Laurent;  D. 
Raymond,  hotelier.  4G8  rue  DeMontigny 
Est;  O.  Martel,  hotelier.  1450  rue  Ste-Ca- 
therineEst;  O.  Perrault,  hotelier,  198  rue 


'  \ 
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Duluth  ;  Rochon  &  Bousquet,  hoteliers, 
1022  rue  Ste-Catherine  Est;  Wilfrid  Lau- 
rie hotelier,  509  rue  St-Laurent;  Arthur 
Hetu,  hotelier,  coin  Boyer  et  Belanger, 
Pare  Amherst;  F.  Manelli,  hotelier,  20-22 
rue  Ontario  Est;  John  Howard,  hotelier, 
14  rue  Victoria;  Mme  Jos.  Parker,  hote- 
liere,  53%-117  rue  St-Antoine;  L.  Ernest 
Ouimet,  hotelier,  620  rue  Ste-Catherine 
Est;  L.  C.  Laberge,  hotelier,  Iberville, 
P.Q. ;  Albert  Lapaline,  hotelier,  491  rue 
Craig  Est;  Chas.  J.  Kelly,  hotelier,  94 
rue  Centre;  Gust.  Blain,  hotelier,  667  rue 
Ontario  Est. 

II  est  resolu  unanimement  de  rayer  de 
la  liste  des  membres  les  noms  suivants: 

Pour  cause  de  deces:  S.  Arbour,  Louis 
Payette,  Jos.  Parker,  L.  Cherquiere,  Mme 
Thos.  O'Halloran. 

Ayant  vendu  leur  etablissement:  Jos. 
Bourgeois,  A.  Beauvais,  Ed.  Bolte,  jr.;  C. 
H.  Bernard,  J  .G.  Brosseau,  John  Black- 
burn, Mme  Jos.  Clement,  John  Costello, 
Nap.  Cusson,  Alp.  Corbeil,  Chas.  P.  Du- 
mas, Daoust  &  Leroux,  Jos.  Delisle,  A. 
Daigneault,  Abraham  Dubois,  A.  H.  Gou- 
let,  Albert  Gohier,  Eug.  Gagnon,  Chas.  Ga- 
gnon,  J.  P.  Gingras,  Mortimer  Hushion, 
Ludger  Hevey,  Mme  P.  J.  Kennedy,  Jos. 
Lemieux,  Louis  Labelle,  Patrick  Lloyd, 
C.  H.  Lowery,  Wilfrid  Menard,  Elie  J. 
Moineau,  J.  J.  Martin,  D.  M.  McCormick, 
O'Keefe  &  Burgess,  Geo.  Pepin,  Prezeau 
&  Bouthillier,  E.  Pariseault,  Jos.  Pitre, 
Antoine  Pigeon,  J.  B.  Richer,  Mme  Alp. 
Racine,  L.  St-Louis,  Isa'ie  Samson,  Alfred 
Trudel,  Frank  Upton,  G.  E.  William. 

Ayant  resigne:  Rosaire  Prieur,  A.  J. 
H.  St-Denis,  Wilfrid  Mercier,  A.  Robi- 
taille  &  Cie. 

Ayant  cesse  de  faire  des  affaires:  Jos. 
Tasse,  J.  E.  Vezina,  North  American  Ci- 
gar Co.;  E.  E.  Fontaine,  Philias  Monette. 

II  est  resolu  unanimement  de  substi- 
tuer  le  nom  de  L.  Langevin  a  celui  de  A. 
A.  Gingras,  D.  Gauthier  a  Gauthier  et 
Laurin,  J.  E.  Truesdell  a  Joseph  Lespe- 
rance,  N.  Laporte  a  Laporte  et  Marin, 
Tremblay  et  Leduc  a  Tremblay  et  Char- 
tran. 

Plusieurs  comptes  sont  soumis  et  ac- 
cepted. 

II  est  propose  par  M.  Jos  Bariteau,  se- 
conde par  M.  Eugene  Masse  et  resolu  una- 
nimeotnenit: 

De  voter  a  M.  Victor  Lemay,  president 
de  l'Association,  la  somme  de  $200  pour 
l'exercice  de  1906,  et  la  meme  somme  de 
$200  pour  l'exercice  de  1907,  a  titre  de 
contingents  pour  l'indemniser  et  le  rem- 
bourser  de  certaines  depenses  que  lui  oc- 
casionne  sa  position  de  president. 

II  est  propose  par  M.  Eugene  Masse, 
seconde  par  M.  Nazaire  Gauthier,  et  re- 
solu unanimement; 

De  voter  la  somme  de  $100  a  M.  Vic- 
tor Bougie  afin  de  l'aider  a  se  rembourser 
des  depenses  qui  lui  sont  occasionnees 
en  faisant  la  propagande  de  nouveaux 


membres  et  la  perception  des  arrerages, 
et  ce,  pour  l'exercice  de  1906. 

II  est  resolu  unanimement  d'autoriser 
le  secretaire  a  representer  l'association 
et  a  conferer  avec  les  associations  de  St- 
Henri,  Quebec,  etc.,  etc.,  au  sujet  de  tout 
amendement  a  la  loi  des  licences  ou  legis- 
lation quelconque  qui  pourrait  etre  pre- 
sentee a  la  Chambre  Legislative  de  Que- 
bec, a  la  presente  session. 

Et  l'assemblee  est  ajournee. 

*    *  a 

Assemblee  du  25  fevrier  1937 

Une  asssmblSe  du  Bureau  de  Direction 
de  l'Association  des  Commercants  Licen- 
cies  de  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de 
Montreal,  a  eu  lieu  le  25  fevrier  1907, 
sous  la  presidence  de  M.  Victor  Lemay. 

Etaient  presents:  MM.  Jas.  McCarrey. 
V.  Bougie,  Naz.  Gauthier,  Nap.  Tremblay, 
H.  A.  Dansereau,  Eug.  Masse,  A.  J.  Ayot- 
te,  Jos.  Bariteau  et  le  secretaire. 

Les  correspondances  suivantes  sont 
soumises  et  lues: 

De  MM.  F.  X.  St-Charles  &  Cie,  J.  Eug. 
Carter,  L.  R.  Bessette  et  S.  Beaudin  re 
Contributions; 

De  la  Montreal  L.  H.  &  P.  Co.,  re  Meter. 

De  la  Succession  Masson  re  Loyer; 

De  Louis  Larivee  re  Exposition  de  Ja- 
mestown ; 

De  Jos.  Dupre,  de  St-Ours,  re  Loi  des 
licences  de  Quebec. 

II  est  propose  par  M.  Victor  Bougie, 
seconde  par  M.  Naz.  Gauthier,  que  les 
personnes  suivantes  soient  admises  mem- 
bres de  l'Association:, 

MM.  Adelard  Decarie,  hotelier,  3739 
Notre-Dame;  Arthur  Decarie,  hotelier, 
2007  St-Jacques;  Francois  Longtin,  ho- 
telier, 3619  rue  Notre-Dame;  Z.  Bour- 
deau,  hotelier,  3487  Notre-Dame;  E.  Rous- 
seau, hotelier,  3403  Notre-Dame;  Xavier 
Brisebois,  hotelier,  49  rue  Ste-Emelie;  R. 
Renaud,  hotelier,  16-25  St-Jacques;  Mont- 
petit  et  Gibeault,  hoteliers,  3361  Notre- 
Dame;  N.  Leroux,  hotelier,  1709  St-Jac- 
ques; F.  A.  Carpentier,  hotelier,  1979  St- 
Jacques;  Louis  St. Germain,  hotelier,  13S 
Ste-Marguerite;  Joseph  Boyer,  hotelier, 
2341  St-Jacques;  D.  Marcotte,  hotelier, 
2217  St-Jacques;  A.  Pinsonneault,  hote- 
lier, 259  Ste-Marguerite;  V.  Brault,  hote- 
lier, 1738  St-Jacques;  E.  Lecours,  hote- 
lier, 1972  St-Jacques;  Julien  Martineau, 
hotelier,  3171  Notre-Dame;  W.  Cadieux. 
hotelier,  54  Napoleon;  David  Champagne, 
hotelier,  222  Richelieu;  O.  Seguin,  hote- 
lier, 1451  St-Jacques;  A.  Cote  et  St-Jean, 
hoteliers,  173a  Atwater;  F.  X.  St-Jean, 
hotelier,  122  Vinet;  F.  X.  Brazeau,  ho- 
telier, 3204  Notre-Dame;  Auguste  Tru- 
deau  .hotelier,  3317  Notre-Dame;  Maurice 
Durrasq,  hotelier,  3164  Notre-Dame  ;  Jo- 
seph Ritchot,  hotelier,  3057  Notre-Dame; 
L.  Dansereau,  hotelier,  28  Napoleon;  F. 
X.  Paquette,  hotelier,  131a  Atwater;  Wm 
Landry,  hotelier,  St-Guillaume,  P.Q. ; 
Jos.  Goderre,  hotelier,  27  Craig  Est. 


Adoute  unanimement. 

Resolu  de  rayer  la  somme  de  trois  dol- 
lars sur  la  contribution  de  M.  Alfred  Rit- 
chot, pour  l'annee  1906. 

II  est  resolu  unanimement  d'inviter 
specialement  tous  les  membres  de  l'Asso- 
ciation a  assister  a  l'assemblee  mensuelle 
du  6  mars  prochain,  a  laquelle  seront  dis- 
cutees  la  question  des  trusts  des  bras- 
seurs  et  celle  des  moyens  &  prendre  pour 
les  comhattre. 

II  est  propose  par  M.  Naz.  Gauthier, 
seconde  par  M.  Eug.  Masse  que  le  bureau 
de  direction  soit  delegue  a  Quebec  pour 
conferer  avec  l'Association  de  Quebec  au 
sujet  de  la  loi  des  licences,  et  speciale- 
ment du  projet  d'amendements  a  ladite 
loi  soumis  par  le  gouvernement,  a  la  pre- 
sente session. 

Puis  l'assemblee  s'ajourne. 


A  MEN  DEMENTS  A  LA  LOI  DES 
LICENCES 

Une  delegation  de  l'Association  des 
Commercants  Lieeneies  de  Vins  et  Li- 
queurs de  la  Cite  de  Montreal  s'est  ren- 
due  a  Quebec  pour  conferer  avec  le  gou- 
vernement au  sujet  des  amendements  a 
la  loi  des  licences.  La  delegation  se 
composait  de  MM.  V.  Lemay,  president; 
J.  McCarrey,  vice-president  ;  Naz.  Gau- 
thier, Jcs.  Bariteau,  E.  Masse,  A.  J. 
Ayotte  et  L.  A.  Lapointe,  secretaire. 

Dans  une  conference  qu'a  eue  la  dele- 
gation avec  le  controleur  provincial,  M. 
Brosnan,  les  amendements  a  la  loi  des 
licences  out  etS  disputes.  Ces  amende- 
ments seront  sous  peu  soumis  k  l'Assem- 
blee  Legislative  et  la  conference  qui 
vient  d'avoir  lieu  avait  pour  objet  de 
d  is  cuter  les  points  interessant  le  •com- 
merce des  liqueurs. 

La  clause  coneernant  l'emploi  des  ser- 
vantes  de  bars  a  ete  acceptee  comme 
etant  d'accord  avee  le  sentiment  du  pu- 
blic; cette  reforme  est  d'ailleurs  deman- 
dSe  par  le  gouvernement  et,  de  toutes 
fagons,  elle  semble  devoir  passer  en 
Chambre.  L'amendement  a  ce  sujet  se  lit 
comime  suit: 

II  est  interdit  d'employer  aucune  per- 
sonne  du  sexe  feiminin  en  qualite  de  ser- 
vante  de  bar,  dans  tout  bar  de  taverne, 
botel,  marchand  de  vin  ou  restaurant  li- 
cencie  en  vertu  de  la  loi.  Cette  interdic- 
tion ne  s'applique  pas  aux  femmes  des 
proprietaires  de  tavernes  ou  restaurants. 

La  delegation  s'est  d'autant  moins  op- 
posee  a  cette  clause  qu'el'le  a,  au  moins  a 
Montreal,  l'approbation  du  public  en  ge- 
neral et  qu'elle  a  ete  indiquee  comme 
desirable  par  le  Chef  de  Police  et  les 
Commissaires  de  licences. 

D'autres  modifications  a  la  loi  des  li- 
cences comprennent: 

Une  augmentation  des  licences  de  dis- 
tillateurs  qui  seraient  portees  de  $260  k 
$1,500  et  les  licences  des  brasseurs 
au  lieu  de  $200,  seraient  fixees  a  $700. 
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*3  Facsimile,  grandeur  naturelle,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  I'autorisation  ** 

•}  du  Gouvernement  de  la  Republique,  emploient  les  industriels  qui  constituent 

i  "L'UNION  DES  FABRIGANTS  DE  TABAOS  ET  GIGARES  DE  L'lLE  DE  CUBA  "  Hi 


REPUBLIC  A  DE  CUBA  ■  RtPUBLICADEXUBA 


REPUBLIC  A  DECUBA-  REPUBLIC A  DEXUBA 
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Garantiza 
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La  vignette  ci-dessus,  est  i;n  facsimile,  grandeur  naturelle,  de  la  nouvelle  ETIQUETTE,  qu'avec  I'autorisation  du 
Gouvernement  de  la  Republique,  emploient  les  Industrie's  qui  constituent  la  soci£t£  :  "  Union  des  Fabricants  de  Tabacs 
et  Cigares  de  I'  lie  de  Cuba,"  comrae  preuve  de  la  proveuatce  des  tabacs,  cigares  et  paquets  de  choix  fabriques  a  C  BA. 

Les  consoinmateurs  de  ces  produits,  qui  d£sirent  se  procurer  ceux  qui  se  fabriquent  a  CUBA,  avec  de  la  veritable 
"  FEUILLE  CUBAINE,"  ne  devront  pas  acheter  d'autres  tabars,  cigares,  et  paquets  de  choix,  que  ceux  qui  portent  sur  leur 
euveloppe  l'ETIQUETTE  ou  le  sceau  de  garantie,  de  "I'Union  des  Fabricants  de  Tabacs  et  Cigares  de  I'lle  de  Cuba  ;" 
laquelle  poursuivra,  d'apres  la  loi,  ceux  qui  falsifient  ou  imitent,  ou  par  tout  autre  moyen  essayent  de  rendre 
inefficace  la  garantie  qu'elle  accorde. 

COULEURS  DE  L'ETIQUETTE.  —  Elle  est  gravde  en  noir  sur  fond  bleu  pale.  Le  facsimile  du  sceau  de  la 
Presidence  de  la  Republique  est  en  bleu  ciel. 

Dans  l'espace  qui  parait  uon  en  ploy£  sur  l'ETIQUETTE,  est  port£  le  nom  du  fabricant  qui  en  fait  usage. 
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WALTER   R.   WONHAM   &  SONS, 
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Dans  quelques  villes  et  villages,  les  li- 
cences seraient  egalement  augmentees;  le 
nombre  des  licences  ayant  ete  diminue, 
il  en  est  resulte  une  perte  de  revenu  pour 
le  gouvernement.  En  consequence,  il  est 
pourvu  que  la  ou  plusieurs  licences 
etaient  autrefois  emises  a  $185  ou  envi- 
ron, si  les  autorites  de  la  ville  n'emettent 
qu'une  licence,  le  cout  en  sera  de  $1,000; 
si  elles  en  emettent  deux,  le  cout  de  cha- 
cune  sera  de  $G50;  si  elles  en  emettent 
trois  ,le  cout  de  chacune  sera  de  $450  et 
si  elles  en  emettent  quatre  ou  davantage, 
le  cout  sera  de  $350  pour  chacune  d'elles. 

Une  echelle  similaire  est  fixee  pour  les 
villages  ou  pour  une  seule  licence,  on 
paiera  $300;  pour  deux,  $200  chacune,  et 
pour  trois  ou  davantage,  $150  chacune. 

Comrae  on  s'est  plaint  que  les  clubs 
vendaient  des  liqueurs  aux  mineurs,  une 
clause  des  amendeinents  rendra  illegale, 
dans  les  clubs  la  vente  de  boissons  eni- 
vrantes  a  des  personnes  agees  de  moins 
de  vingt-et-un  ans.  Cette  clause  ne  s'ap- 
plique  pas  aux  restaurants  pour  lesquels 
le  minimum  d'age  reste  fixe  a  dix-huit 
ans. 


LE  COMMERCE    DES    LIQUEURS  EN 
GROS 

Amendement  a  la  loi  des  licences 

Une  delegation  de  negociants  en  vins 
e:  liqueurs  en  gros  s'est  rendue  a  Que- 
bec, aupres  du  Premier  Ministie,  en  vue 
d'obtenir  une  legere  modification  a  la  loi 
des  licences.  La  delegation  se  eomposait 
de  MM.  Albert  Hebert,  de  Hudon,  He- 
beit  et  Cie,  Ltee;  L.  E.  Geoffrion,  de  L. 
Oh  a  put,  Fils  et  Cie;  L.  A.  Wilson,  de 
Lawrence  A.  Wilson  Co.,  Ltd:  ;  L.  A.  La- 
pointe,  secretaire  de  ^Association  des 
Connmercants  Licencies  en  Vins  et  Li- 
queurs de  Montreal  et  J.  A.  Beaudry,  se- 
cretaire de  l'Association  des  Marchands- 
Detailleuis  du  Canada. 

La  loi  oblige  les  licencies  pour  la  vente 
en  gros  a  ne  pas  vendre  une  quantite 
moindre  de  deux  gallons  d'une  meme  li- 
queur, ou  du  moins  c'est  l'initerpretation 
qui  a  ete  donnee  au  paragraphe  10  de 
V Stilt.  2  de  la  loi  des  licences  qui  est  ainsi 
congu : 

10.  Un  "ncagasin  de  liqueurs  de  gros" 
est  celui  ou  Ton  vend  en  une  seule  fois, 
des  liqueurs  enivrantes  en  quantites  non 
n.oindres  que  deux  gallons,  mesure  impe- 
riale,  ou  d'une  douzaine  de  bouteilles  ne 
contenant  pas  moins  d'une  chopine  cha- 
cune, mesure  imperiale. 

En  interpietant  cette  clause  de  maniere 
qu'elle  oblige  le  commergant  de  detail  a 
acheter  au  minimum  deux  gallons  d'une 
meme  liqueur  et  le  commergant  en  gros 
a  vendre  en  une  seule  fois  une  quantite 
minimum  de  deux  gallons  d'une  meme  li- 
queur, on  ne  tient  pas  compte  des  usages 
et  des  besoins  'reels  du  commerce. 

II  est  des  liqueurs  d'un  prix  elve  fit 
de  peu  de  debit  qu'un  detailleur  ne  peut 


acheter  en  quantite  de  deux  gallons,  soit 
a  la  caisse,  sans  immobiliser  en  pure 
perte  une  bonne  partie  de  son  capital. 
Car  s'il  lui  faut  acheter  d'un  meme  coup 
deux  gallons  ou  une  caisse  de  chacune 
des  liqueurs  qu'il  est  tenu  d'avoir  en  ma- 
gasin  pour  satisfaire  aux  demandes  de  s«i 
clientele,  il  sera  force  d'avoir  un  stock 
soiuvent  hors  de  proportion  avec  son  ca- 
pital et  son  chiffre  d'affaires. 

Cette  interpretation  de  la  clause  10  ne 
donne  done  pas  satisfaction  au  commerce 
do  detail  et  elje  est  une  entrave  pour 
les  affaires. 

Le  commerce  de  gros,  d'accord  en  ceia 
avec  le  commerce  de  detail,  demande, 
er  c'est  justice,  qu'il  lui  soit  permis  de 
vendre  des  liqueurs  assorties  en  lots  de 
deux  gallons  au  minimum;  ainsi,  le  com- 
merce de  gros  pourrait  vendre  deux  gal- 
lons de  whisky  ou  deux  gallons  de  co- 
gnac sans  etre  oblige  a  livrer  les  deux 
gallons  de  whisky  ou  de  cognac  d'une 
seule  et  meme  marque. 

Nous.ne  voyons  pas  de  raison  plausible 
qui  empeche  le  gouvernement  de  se  >re:i- 
dre  aux  voeux  que  lui  a  exprimes  la  de- 
legation au  nom  du  commerce  tout  en- 
tier. 


L'AUG  MENTATION    DU    PRIX    DE  LA 
Bl  ERE 

Pendant  le  mois  de  fevrier,  il  s'est  pas- 
se, au  point  de  vue  des  hoteliers,  un  fait 
grave  contre  lequel  ils  protestent  enar- 
giquement.  Ce  fait  est  celui  de  l'aug- 
mentation  du  prix  de  la  biere  tant  en 
futs  qu'en  bouteilles. 

Cette  augmentation  serait,  nous  diton. 
le  resultat  d'une .  entente  entre  tous  les 
brasseurs  et  embouteilleurs  de  la  Pro- 
vince de  Quebec,  moins  un  qui,  etant  ac- 
tuellement  absent  n'a  pu  donner  son  ad- 
hesion a  1'entente.  Quand  bien  meme 
cette  brasserie  resterait  en  dehors  de  la 
combinaison,  le  fait  n'aurait  pas  une  im- 
portance reelle,  car  elle  a  toujours  ven  lu 
jusqu'a  present  ses  ,produits  a  un  prix 
plus  eleve  que  les  autres  etablissements 
simllaires. 

L'entente  entre  brasseurs  au.rait  eu 
d'autres  resultats  que  celui  d'augmentor 
les  prix  de  la  biere.  Les  brasseurs  se  sont 
mis  d'accord  pour  cesser  de  faire  au 
profit  de  ieurs  clients,  ainsi  que  cela  se 
pratiquait  dans  bien  des  cas,  un  service 
gratuit  de  reparations  des  pompes  a 
biere;  ils  ont  egalement  decide  de  ne 
plus  faire  d'installations  nouvelles  de 
bar. 

Une  entente  semblable  a  eelle  que  vien- 
nent  de  faire  les  brasseurs  de  la  Provin- 
ce de  Quebec  existe  depuis  quelques  an- 
nees  enbre  les  brasseurs  de  la  province 
d 'Ontario. 

Nous  nous  deniandcns  si  reelle  me  nt 
cette  entente  sera  avantageuse  aux  bras- 
seurs, et  si  elle  n'aura  pas  pour  effet,  au 
contraire,  de  faire  diminuer  la  consom- 
niation  de  cette  boisson. 


II  y  a  quelques  annees,  alors  que  le? 
objets  et  produits  de  consommation  de 
toute  nature  etaient  a  des  prix  moi.is 
eleves  qu'ils  ne  le  sont  actuellement,  les 
brasseurs  auraient  peut-etre  pu  impune- 
ment  avancer  le  prix  des  bieres  en  bou- 
teille  sans  pour  cela  en  iralentir  la  vente. 
Mais,  aujourd'hui  que  toutes  les  marchan- 
dises  de  premiere  necessite  sont  a  des 
prix  tels  que  les  salaires  sont  a  peine 
suffisants  pour  l'entretien  de  la  famille, 
la  situation  pourrait  changer,  ca>r  la  biere 
n'est  qu'un  aceessoire,  un  luxe  a  la  table, 
et  avant  le  luxe  passe  rindispensable,  ie 
necessaire. 

Les  gens  economes,  et  il  n'en  manque 
pas,  verront  dans  l'augmentation  du  prix 
de  la  biere  en  bouteilles  une  raison,  ou 
si  l'on  prefere,  une  occasion  de  s'en  pas- 
ser en  tout  ou  en  partie.  Brasseurs  et 
embouteilleurs  pourraient  s'en  apercevoir 
avant  longtemps. 

En  ce  qui  a  trait  a  la  biere  en  futs, 
^augmentation  du  prix  en  retomhera 
tout  entiere  sur  les  hoteliers  qui  de- 
vront  vendre  la  biere  a  raison  de  5  cents 
le  verre,  comme  par  le  passe.  Pour  la 
faire  supporteT  aux  clients,  ils  devraienc 
reduire  la  contenance  du  verre.  L/es  uns 
vendent  la  biere  dans  des  verres  d'une 
contenance  demesuree,  mais  ils  s'en  font 
une  reclame  et  ils  consentiront  difficile- 
ment  a  servir  moins  copieusement  leurs 
clients  dans  la  crainte  de  les  perdre.. 
Quant  a  ceux  qui  servent  la  biere  dans 
des  verres  d'une  contenance  raisonnab'.e, 
nous  ne  voyons  pas  comment  ils  feraient 
accepter  a  leurs  clients  un  verre  moins 
grand.  Aussi,  avions-nous  raison  de  dire 
que  le  poids  de  l'augmentation  pese>ra 
tout  entier  sur  les  hoteliers. 

En  resume,  l'augmentation  du  prix  des 
bieres  en  bouteilles  affectera  les  epiciers 
et  les  hoteliers  qui  en  vendront  moins  et 
paifois  avec  un  moindre  b6n6fice;  d'au- 
tre  part,  1'augmentation  du  prix  de  la 
biere  en  futs  est,  comme  nous  venons  de 
le  voir,  une  charge  imposee  a  l'hotelier. 

Dans  ces  conditions  il  n'est  pas  surprj- 
nant  que,  d'un  cote  les  hoteliers  et,  de 
I'autre  cote,  les  epiciers  s'insurgent  con- 
tre l'augmentation  du  prix  de  la  biere, 
augmentation  qui  n'est  due  qu'a  la  sup- 
pression de  la  concurrence  grace  a  une 
entente,  a  une  combine  des  brasseurs  ct 
des  embouteilleurs. 

Comme  on  le  ve>rra  par  le  comipte-rendu 
de  1'assemblee  que  nous  publions  sur  une 
autre  page,  l'Association  des  Commer- 
eants  Licencies  de  Vins  et  Liqueurs  de 
la  Cite  de  Montreal  entend  combattre  sur 
le  terrain  legal  Faction  des  brasseurs  et 
embouteilleurs  combines  et  nous  croyons 
que  la  prochaine  assemblee  generale  imen- 
suelle  des  membres  de  cette  Association, 
qui  aura  lieu  le  mereredi  6  mars,  sera 
sous  ce  rapport  ties  interessante.  Nous 
avons  raison  de  croire  que  les  membres 
de  cette  Association  viendront  en  tres 
giand  nombre  a  cette  assemblee  a  -a- 
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PAR  DECISION  ROYALF. 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"Imperial" 

WHISKY. 


DISTILXES  ET  EMBOUTEILLES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St-Sacrament,  MONTREAL 
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quelle  l'augrnentation  du  prix  de  la  biere 
provoquera  une  discussion  animee. 


LE  DECLIN  DE  LA  VIE  DE  CLUB 

Les  premiers  clubs  qui  furent  etablis 
rapondaient  a  de  ncuvelles  idees  et  sup- 
prim  erect  toute  competition.  A  cette  apo- 
que,  il  n'etait  pas  de  bon  ton  d'aller  au 
restaurant  et  on  n'avait  pas  coutume  d'y 
emmener  diner  les  dames.  Les  clubs  ac- 
caparaient  presque  tons  les  celebres  cui- 
siniers  de  l'epcque — Ude  quitta  le  palais 
Buckingham  pour  le  Coventry  Club, 
Soyer  abanclonna  lord  Chesterfield  pour 
le  Reform  Club— et  un  homme  du  mondc 
pouvait  offrir  a  ses  amis,  a  son  club,  im 
diner  meilleur  qu'en  tout  autre  endro:t 
de  Londres.  Le  repas  au  club  etait  une 
rouveaute  ties  utile.  Pouvoir  s'assoir 
dans  une  salle  confcrtable  et  faire  tin 
bon  repas  pour  2s.  6d.  ou  3s.  6d.  etait 
une  surprise  agreable  pcur  les  hommes 
habitues  a  aller  dans  des  gargotes  pleines 
de  vapeur,  quand  ils  voulaient  un  repas 
a  bon  marche,  se'rvi  prorr.iptement. 

Chaque  club  avait  une  bibliotheque  et 
tons  les  nouveaux  outrages  etaient  pla- 
ces dans  une  salle  ou  les  membres  du 
club  pcuvaiert  les  lire  coimmodennent. 
Ceux-ci  faisaient  un  meilleur  rob  de 
whist  a  leur  club  que  partout  ailleurs; 
la  gcutte  n'avait  pas  encore  effraye  la 
moitie  des  hommes  et  ne  les  avait  pas 
portes  a  boire  du  whisky  avec  de  l'eau 
mir.erale  ou  des  vins  faibles,  mediocres 
et  les  membres  d'un  club  etaient  tiers  da 
sa  cave  et  parlaient  des  grands  cms 
qu'elle  contenait. 

A  cette  epoque,  la  chose  peut-etre  la 
plus  impoctante  de  toutes,  c'est  qu'en 
faisant  partie  d'un  club,  on  appartenait 
au  monde  elegant.  Les  hommes  se  ren- 
daient  con.pte  qu'ils  devaient  faire  hon- 
neur  a  leur  club  et  il  y  avait,  dans  le 
vestibule,  des  rangees  de  chapeaux  de 
soie  brillants  accroches  aux  pateres  et 
-non  les  chapeaux  melon  et  les  antiquail- 
les  poussi'&reuses  qu'on  y  voit  mainte- 
nant.  En  ce  temps-la,  on  n'etait  pas  aus- 
si presse  qu'aujourd'hui  et,  si  le  portier 
etait  un  homme  de  prestance  majestueu- 
se,  si  le  maitre  d'hotel  et  le  sommelier 
avaient  une  telle  conscience  de  leur/  im- 
portance qu'ils  ne  pouvaient  se  mouvoir 
qu'a  une  allure  de  procession,  les  mem- 
bres du  club  acceptaient  tout  cela  comme 
partie  integrante  d'un  bon  club. 

Mais  cela  ne  dura  pas  tres  longtemps. 
Tout  ce  qu'un  elub  peut  donner  a  ses 
membres,  quelque  autre  etablissement  Je 
fournit  maintenant,  meilleur  et  a  meil- 
leua-  marche.  Les  quarante  guinees  on 
environ  qu'un  homme  doit  payer  comme 
entree  dans  un  bon  club  et  ses  huit  ou 
dix  suinees  de  contribution  annuelle  doi- 
vent  etre  ajoutees  a  ses  notes  de  club, 
avant  qu'il  puisse  se  feliciter  de  vivre  a 
meilleur  marche  en  frequentant  son  club 
qu'en  dinant  ailleurs.  Les  restaurants  ont 


fait  plus,  pour  tuer  les  clubs,  que  tous 
leurs  autres  ennemis. — (London  Mail.) 


VITICULTURE  ET  TEMPERANCE 

Sous  ee  titre,  le  journal  "  American 
Wine  Press  ",  publie  un  discours  pronon- 
ce  par  le  professeur  T.  Bioletti,  de  l'Uai- 
ve:site  de  Californie,  devant  le  Congres 
National  des  Cultivateurs,  a  Rock  Is- 
land, Illinois,  et  dont  nous  ireproduisoiis 
l'extrait  suivant: 

  Thcimas  Jefferson  a  dit:    "  Le 

peuple  ne  s'enivre  pas  dans  les  pays  ou 
le  vin  est  bon  marche,  et  aucun  peuple 
n'est  sob  re  la  ou  la  cherte  du  vin  lui  fait 
conson'mer,  pcur  sa  boisson  ordinaire, 
des  alcools  briilants."  Toutes  les  per- 
sonnes  qui  ont  beaucoup  voyage  en  Eu- 
rope doivent  reconnaitre  la  verite  de 
cette  parole. 

Ceux  qui  preconisent  l'usage  du  vin, 
quand  ils  plaident  la  cause  de  la  tempe- 
rance, ne  pretendent  pas  que  le  vin  bu 
en  exces  n'enivre  pas,  ni  que  les  hommes 
parfcis  r.e  boivent  pas  plus  de  vin  qu'il 
ne  faudrait.  Ils  pretendent  toutefois,  et 
cette  pretention  s'appuie  sur  des  preuves 
abondantes  et  convaincantes,  que  dans 
toute  1' Eur  ape  la  consommation  de  vin 
par  tete  et  la  proportion  des  ivrognes 
sont  en  raison  inverse. 

Vous  pouvez  passer  trois  mois,  comme 
je  1'ai  fait,  dans  le  Sud  de  la  France,  ou 
la  consomimation  totale  du  vin  est  de  50 
gallons  approximativement  par  tete,  et 
vous  n'y  veirez  pas  un  seul  cas  d'ivresse. 

En  Ecosse,  ou  la  classe  la  plus  pauvre 
ne  sait  pas  ce  que  c'est  que  boire  du  vin, 
la  moibie  de  la  population  est,  dit-on,  en 
etat  d'ivresse  tous  les  soirs.  II  est  rare 
que  vous  puissiez  vous  promener  le  soir 
dans  une  ville  quekonque  d'Angleterre, 
j'Ecosse  ou  d'Irlande,  sans  voir  un  ou 
plusieurs  etres  humains  dans  un  etat  tel 
que  vous  etes  tents  de  vous  joindre  aux 
prchibitionnistes.  En  realite  si  la  prohi- 
bition des  boissons  enivrantes  devaitem- 
pecher  les  maux  causf.s  par  l'intempe- 
rance  alcoolique,  aucun  homme  de  coeur 
ou  ayant  des  principes  ne  pourrait  faire 
autrement  que  d'etre  un  ardent  partisan 
do  cette  prohibition. 

Mais  la  prohibition  des  boissons  alcoo- 
liques  n'a  jamais  empeche,  et  je  crois 
n'empechera  jamais,  les  pires  maux  cau- 
ses par  rin'temperance,  comme  1'a  fait  le 
vin  partout  ou  il  est  devenu  la  boisson 
ordinaire  et  journaliere  du  peuple.  Tout 
ce  que  la  prohibition  pent  faire,  c'est  de 
supprimer  tout  ce  qu'il  y  a  de  bon  et  de 
bienfaisant  dans  la  consommation  de  vins 
legers  et  de  laisseir,  je  dirai  meme  d'in- 
tensifier,  tout  ce  qu'il  y  a  de  mauvais  et 
de  nuisible  dans  la  eonsomjmation  de  l'al- 
cool. 

Le  mot  anglais  "sober"  n'a  pas  d'equi- 
valent  en  francais,  ce  qui  n'indique  pas 
1 'absence  chez  les  Francais  de  la  qualite 
representee  par  ce  mot;  cela  indique  plu- 


tot  rexistence  presque  generale  chez  eux 
de  cette  qualite.  Nous  avons  ian  mot  pour 
exprimer  l'etat  d'un  homme  qui  a  perdu 
ses  cheveux:  on  dit  qu'il  est  chauve. 
Nous  n'en  avons  pas  pour  exprimer  le 
contraire.  La  presence  des  cheveux  sur 
la  tete  est  chose  si  usuelle,  si  normale  et 
presque  si  generale  que  c'est  seulement 
1'absence  tres  exceptionnelie  de  cheveux 
qui  exige  un  mot  descriptif.  II  en  est  de 
meme  de  la  sobriete  en  France. 

La  femme  d'un  de  mes  amis,  arrivee 
T'fcemment  d'ltalie,  visitait  la  ville  de 
San-Francisco;  ayant  soif,  elle  accompa- 
gne  son  mari  dans  un  "saloon".  S'est 
avec  difficulte  que  j'expliquai  mon  alar- 
me  a  mon  ami,  quand  il  me  raconta  ce 
qui  s'ctait  passe.  M  pensait  qu'un  bar 
americain  i§tait  semblable  a  un  cafe  lta- 
lien,  ou  le  public  entre  pour  satisfaire 
une  soif  naturelle  et  normale.  II  ne  sa- 
vait  pas  encore  qu'une  grande  partie  des 
gens  qui  frequentent  ces  etablissements 
en  Amerique  le  font  pour  satisfaire  leur 
desir  ardent  de  s'enivrer. 

On  ne  peut  expliquer  d'une  maniere  sa- 
tigfaisante  icette  idjlffiference  'essentielle 
entre  les  habitudes  des  Frangais  et  des 
Italiens  et  celles  des  Anglon  Saxons  que 
par  l'usage  que  les  premiers  font  du  vin 
comme  breuvage  ordinaire  et  journalier. 

La  difference  de  climats  ou  de  tempe- 
rament national  ne  peut  pas  en  rendre 
compte.  Le  Frangais  ou  l'Espagnol  qui 
emigre,  dans  un  pays  froid  ou  dans  un 
pays  chaud,  reste  temperant  aussi  long- 
temps  qu'il  peut  se  procurer  sa  ration 
ordinaire  de  vin  pur  et  leger.  D'autre 
part,  la  seconde  et  la  troisieme  genera- 
tions d'Europeens  du  sud  ayant  emigre 
en  Amerique,  fournissent  a  notre  popula- 
tion une  proportion  d'ivrognes  habitueL= 
presque  aussi  grande  que  celle  fournie 
par  les  Irlandais  et  les  Scandinaves. 

De  tout  cela,  il  resulte  que  le  travail  le 
plus  rapide,  le  plus  efficace  et  le  plus 
permanent  qui  puisse  etre  fait  en  faveur 
de  la  veritable  temperance  et  pour  extir- 
per  le  mal  criant  de  1'ivrognerie,  c'est  de 
pousser  a  la  consomimation  generale  de 
vins  legers  comme  boisson  journaliere  de 
la  masse  de  la  population. 

Le  vin  sec  devrait  etre  plac§  dans  une 
categorie  tout-a-fait  differente  de  celle 
du  whisky,  du  brandy  et  du  rhum.  11 
devrait  etre  traits,  dans  le  commerce  et 
dans  la  loi,  comme  partie  de  la  nourri- 
ture  quotidienne  du  peuple.  S'il  6ta:t 
mis  sur  le  meme  pied  que  le  sucre  et  le 
lard,  le  cafe  et  la  poudre  a  pate,  et  tenu 
par  les  merr.es  marchands  avec  les  me- 
mes  et  seules  restrictions  qui  concernent 
la  purete  et  l'origine  naturelle,  un  grand 
pas  serait  fait  dans  la  cause  de  la  tempe- 
rance. 

Un  article  d'alimentation  utile  et  hy- 
gienique,  tel  que  le  vin  leger,  ne  dev.rait 
pas  plus  etre  vendu  avec  le  rhum,  le  gin 
et  les  amers,  qu'avec  des  produits  phar- 
maceutiques.    Tout  ce  qu'on  peut  dire  ou 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de: 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

"   Martel  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  Co   "   Cognacs. 

"   Cockburn,  Smither  &  Co.  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  Xeres  de  la  Frontmr  a.. .Skerries. 

"    S.  Darthez  Reus  (Tarragone)  Ports  Tarragone . 

MM.  Barton  &  G-uestier  Bordeaux  Clarets,  Sautemes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Deinhard   &  Co  Coblenz  Hocks  et  Moselles. 

"   C.  Marey.[&  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guiness's  'Stout,  Bass's  /lie, 

Whiskies  Irlandais  et  R/ium  de  la  Jamaique. 

"    C.  Gr   Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow  Whiskies  Ecossais. 

"   Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin...  Ginger  Ale,  Soda  et 

Eau  de  Seltz. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jamaique. 

"    Moet  &  Chandon  Epernay  Champagnes. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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prouver  ail  sujet  des  proprietes  toniques 
de  l'alcool  s'applique  encode  davantage 
aux  effets  plus  toxiques  de  substances 
telles  que  la  cafeine  et  l'acide  prussique, 
et  n'a  pas  plus  de  rapport  a  la  consomma- 
tion  de  vins  legers  qu'a  celle  de  pechas 
ou  de  quantites  modierees  de  the  faible. 

La  question  de  savoir  si  le  corps  hu- 
main  peut  utiliser  ou  non,  comme  ali- 
ment, une  certaine  quantite  d'akool,  est 
extremement  int='iessante,  ma  is  a  pen  de 
chose  a  voir  au  eas  qui  nous  occupe. 

Les  imaux  causes  par  Pabus  de  l'alcool 
sautent  aux  yeoix  de  tout  le  monde.  L'ef- 
fieacite  du  vin  .pour  suppiimer  ces  maux 
est  egalement  evidente  pour  tons  ceux 
qui  ont.  eu  1 'occasion  de  1 'observer.  Les 
produeteuis  de  vins  legers  et  purs  et 
ceux  qui  en  vendent  rendent  un  service 
des  plus  importants  a  la  population  et 
devraient  recevoir  l'appui  et  la  coopera- 
tion de  tons  les  amis  de  la  temperance  et 
du  bien  public. 


La  boisson  hygienique  par  excellence 

Le  Genievre  Canadien  "Melchers"  mar- 
que "Croix  Rouge"  est  reconnu  par  tons 
les  medeeins  commie  etant  la  plus  hygie- 
nique des  boissons.  Ayant  vieilli  pendant 
des  annees  dans  des  entrepots  controles 
par  le  gouvernement  avant  d'etre  mis  en 
vente,  le  Genievre  Canadien  marque 
"Croix  Rouge"  a  acquis  une  finesse  de 
gout  et  une  delicatesse  d'arome  que  seul 
l'age  peut  donner.  II  ne  brule  pas  le 
palais  comme  le  font  les  Gins  importes 
de  la  Hollande,  au  comtraire,  il  est  doux 
et  moelleux  a  prendre.  C'est  absolument 
le  seul  Gin  dont  l'age  et  la  qualite  soient 
garantis  par  le  gouvernement,  par  un 
timbre  officiel  appose  sur  chaque  flacon. 

Mefiez-vous  des  contrefagons  et  des 
substitutions.  Insistez  pour  avoir  le 
meilleur  et  le  plus  vieux  Gin,  c'est-a-dive 
"Melchers  Canadien"  marque  "Croix 
Rouge".  Boivin,  Wilson  et  Cie,  320  r-ve 
St-Paul,  semis  concessionnaires. 


MM.  Bernard  &  Laporte  prennent  ac- 
tuellement  des  commandes  d'importation 
pour  leuis  specialites,  telles  que  les  eaux- 
de-vie  en  caisses  et  en  futs  de  la  maison 
Lueien-Foueauld  &  Co.,  de  Cognac,  ainsi 
que  pour  les  liqueurs  frangaises  de  MM 
Gabriel  Viaid,  de  Troyes,  France.  Les 
produits  de  ces  deux  maisons  occupent 
une  place  d 'elite  sur  le  marche  canadien 
et  il  n'est  aucun  etablissement  de  pre- 
mier rang  digne  de  ce  nom,  qui  ne  les 
ait  sur  ses  tablettes. 


Interessant  pour  les  hoteliers 

Nous  attirons  l'attention  des  hoteliers 
sur  l'appareil  a  nettoyer  les  tuyaux  de 
pon.pes  a  biere  mis  en  vente  par  la 
Hamilton  Brass  Mfg.  Co.,  Ltd.,  327  rue 
Craig  Ouest,  Montreal.  Avec  cet  appi- 
reil  mis  en  vente  au  prix  modique  de  $7, 
et' en  se  servant  d'une  preparation  spe- 
ciale,  on  pent  toujours  avoir  les  tuyaux 
de  pompes  a  biere  dans  un  etat  parfait 
de  p'roprete. 

Nous  rappelons  egalement  aux  inte- 
resses  que  la  Hamilton  Brass  Mfg.  Co. 
fait  des  travaux  de  reparations  de  tous 
genres  pour  les  installations  de  bar.  Jl 
stiff  it  de  telephoner  soit  par  le  Telephone 
Bell,  Main  3245,  soit  par  le  Telephone  des 
Marchands  774  pour  recevoir  immediate- 
ment  la  visite  d'un  ouvrier  competent. 


LES   EAUX-DE-VIE   DE  VIN 

On  donne  d'une  rnaniere  geuerale,  ie 
nom  d'eau-de-vie  a  toutes  les  liqueuis 
spiritueuses  obtenues  par  la  distillation 
des  boissons  fermentees;  mais  on  ne  sau- 
rait  contester  que  la  meilleure,  la  puis 
hygienique,  est  celle  qui  provient  frau- 
chemient  du  vin. 

Les  eaux-de-vie  obtenues  avec  le  viu 
sont  de  trois  sortes,  savoir: 

lo   Eau-de-vie  proprement  dite; 

2o  Eau-de-vie  obtenue  avec  des  mares 
■  de  raisin; 

3o  Eau-de-vie  produite  par  la  distilla- 
tion des  lies. 

Tous  les  vins  ne  fournissent  hi  la  me- 
me quantite,  ni  la  meme  qualite  d'eau- 
de-vie  et  il  faut  apporter  a  leur  choix 
les  soins  les  plus  judieieux. 

Quand  on  achete  un  vin  pour  le  dis- 
tiller, il  faut  le  soumettre  simultane- 
ment  a  rinspection1,  a  l'odorat,  a  la  d5- 
gustation;  puis,  a  quelques  essais  desti- 
nes non  seulement  a  faire  connaltre  Ja 
quantite  d'eau-de-vie  qu'il  pourra  ren- 
dre,  mais  encore  a  eclairer  sur  les  qua- 
litfis  de  ce  produit. 

Dans  ces  sortes  d'essais,  il  est  utile 
d'etablir  une  distinction  entre  les  vins 
nouveaux  et  les  vins  vieux.  - 

Les  vins  nouveaux  doivent  etre  acha- 
tes a  la  decuvaison,  car  c'est  ce  moment 
qui  est  reconnu  le  plus  favorable  pour 
se  livrer  aux  achats.  A  cette  epoque 
les  vins  n'ont  pas  encore  acheve  leur  fer- 
mentation et  renfeiment  une  quantirj 
plus  ou  moins  grande  de  sucre.  II  y  a 
done  lieu  de  recherche^  non  seulement 
la  quantite  d'alcool  qu'ils  contienneni 
mais  encore  de  determiineT  la  dose  de 
sucre  et,  par  consequent,  celle  d'alcool 
qu'ils  seront  susceptibles  de  fournir 
quand  leur  fermentation  sera  terminee. 

Cette  derniere  operation  est,  d'ailleurs, 
do  toute  necessite,  car  il  est  bien  recon- 
nu que  le  moment  le  plus  favorable  pour 
soumettre  les  vins  a  la  distillation'  est 
celui  ou  le  gout  sucre  a  disparu,  celui  ou 
tout  le  sucre  s'est  transformie  en  alcool 
par  la  fermentation  insensible  qui  conti- 
nue encore  quelque  temps  apres  la  de- 
cuvalson. 

Les  vins  vieux,  bien  fermentes  et  bien 
depouilles,  ne  contenant  plus  de  ima- 
tieres  sucrees,  n'ont  besoin  que  d'etre 
soumis  a  une  petite  distillation  pour  s'as- 
surer  immediatement  de  leur  degre  al- 
coolique.  Ces  vins  peaivent  etre  dist'i- 
15s  en  tout  temps. 

Les  vins  nouvellement  fermentes  do:»- 
nent  une  eau-de-vie  supeiieure  en  qua- 
lite a  celle  qui  est  .produite  par  un  vin  do 
plusieuirs  mois,  et  c'est  aux  vins  nou- 
veaux qu'il  faut  de  preference  avoir  re- 
cours. 

La  distillation  doit  etre  operee  lente- 
ment,  car  c'est  Paction  douce  et  regu- 
liere  de  la  chaleur  qui  donne  le  cuit  et 
d'Sveloppe  le  'bouquet  exquis  si  apprecie 
des  connaisseurs. 


Les  appareils  de  distillation  revetent 
des  formes  nomib reuses  et  variees;  mais 
les  divers  systemes  sont  toujours  bases 
sur  les  memes  principes;  ils  sont  a  feu 
nu  ou  au  bain-marie  ou  meme  a  la  va- 
peur. 

Au  point  de  vue  de  leur  fonctionna- 
ment,  ils  sont  simples,  e'est^-dire  que 
le  travail  de  la  distillation  est  intermit- 
tent et  entrecoupe  par  le  rechargeme.it 
lorsqu'une  charge  est  epuisee;  ou  bien 
continus,  e'est-a-dire  alimentes  sans  in- 
terruption au  moyen  d'une  pompe  et 
d'un  reservoir. 

Ces  derniers  appareils,  a  colonnes,  a 
plateaux,  a  deflegmateurs,  etc.,  propo- 
ses par  nos  ingenienrs-constructeurs 
pour  la  confection  des  alcools  d'indiio- 
trie  ont  ete  essayes  sans  beaucoup  de 
succes  pour  la  distillation  des  vins. 
Aussi,  leur  prefere-t-on  encore  aujour- 
d'hui,  dans  les  pays  grands  producteurs 
d'eau-de-vie  de  vin,  les'  alambics  tout  a 
fait  priniitifs  fabriques  par  les  chaudro:i- 
niers. 

II  est,  d'ailleurs,  bien  reconnu  que  la 
superiorite  des  produits  obtenus  tient 
beaucoup  aux  soins  apportes  a  la  distil- 
lation des  vins. 

L'appareil  le  plus  usite  est  celui  a  col 
de  cygne,  il  se  compose  de  quatre  pieces 
principales:  cucurbite  ou  chaudiere,  ch  i- 
piteau,  col  de  cygne  et  refrigeirant  avec 
serpentin. 

La  cucurbite  ou  chaudiere  est  une  re- 
cipient en  cuivre  etame  dont  la  capi- 
•cits  est  rarement  superieiure  a  220  gal- 
lors.  Ce  irecipient  est  place  sur  un  four- 
neau  en  briques  qui  le  recouvre  jui- 
qu'aux  trois  quarts  environ  de  sa  hau- 
teur, et  ou  il  est  maintenu  au  moyen  d'un 
rebord;  un  trou  d'homme  permet  le  net- 
toyage  intea-ieur  de  la  chaudiere. 

Le  chapiteau  est  une  piece  en  cuivre 
etame,  a  1'interieur,  qui  a  la  forme  d'un 
entonnoir  renverse.  Cette  piece  qui  coiffe 
In  chaudiere  est  garnie  a  chacune  de  es 
deux  extremities  d'un  cercle-collet  en 
cuivre,  s'adaptant,  Pun  a  la  cucurbite, 
1'autre  au  col  de  cygne  qu'il  regoit. 

Le  col  de  cygne  est  un  tuyau  de  cui- 
vre formant  demi-cercle  et  reliant  i'a- 
lambic  au  refrigerant. 

Le  refrigerant  ou  serpentin  est  un  long 
tuyau  d'etain  ou  de  cuivre  etame  coxtrbS 
en  helice  et  renfermie  dans  un  reservoir 
qui  est  muni  d'un  irobinet  de  vidange  a 
sa  base.  Ce  reservoir  est  plein  d'eau  qui 
se  renouvelle  constamment  de  bas  en 
haut  pendant  la  distillation;  1'eau  froide 
arrive  par  un  tuyau  place  a  la  partie  in- 
fgrieure  du  reservoir  et  l'eau  chaude  sa- 
ccule au  dehors  par  un  tuyau  de  trop 
plein. 

Telles  sont  les  parties  essentielles  de 
tout '  appareil  a  distiller  simple;  1'une 
ou  1'autre  d'entre  elles  peut  recevoir  cer- 
taines  modifications,  suivant  le  but  que 
Ton  desire  atteindre,  mais  le  principe 
reste  toujours  le  meme. 
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Quatre  marques  Celebris 


Demand6es  egalement  dans  les  Restaurants,  les 
Hotels  et  les  Epiceries;  recomnvandees  par  les  me- 
decins. 


Qin  Canadien  Croix  Rouge, 

Superieur  a  cause  de  son  age. 
DaWSOn,  le  whisky  prefere  des  connaisseurs. 
Frapi  fl,  le  cognac  qui  a  eu  tous  les  premiers  prix. 
Vin  St=Michel.  le  meilleur  des  toniques. 


Un  marchand  est  juge"  d'apres  la  qualite  des  mar- 
chandises  qu'il  tient.  Vous  ne  pouvez  vous  passer 
de  ces  quatre  marques. 


BOIVIN,  WILSON  &  C1E, 

520  Rue  St-Paul,  Montreal. 
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Afin  de  menager  le  combustible  et  le 
temps,  on  place  gemeralement  entre  l'a- 
lamtbic  et  le  refrigerant  un  recipient  de 
la  contenance  de  la  cucurbite  qu'on  rem- 
plit  de  vin.  Ce  recipient,  appele  chauffe- 
vin,  est  muni  d'un  serpentin  dans  lequei 
passent  les  vapeurs  alcooliques  avant  de 
se  rendre  au  refrigerant.  Ces  vapeurs, 
en  se  condensant,  echauffent  progressive- 
ment  le  vin  jusqu'a  131°  ou  140°,  et  lors- 
que  la  distillation  est  terminse,  on  vide 
la  cucurbite  que  Ton  remplit  avec  le  vin 
chaud  du  chauffe-vin  qui,  a  son  tour,  est 
charge  de  nouveau. 

De  cette  mianiere,  la  distillation  recom- 
mence presque  aussitot.  L'utilisation  de 
la  chaleur  qui  se  perd  inutilement  dans 
l'eau  de  refrigeration  constitue  une  ame- 
lioration qu'on  ne  saurait  negliger,  car 
elle  abr&ge  conside-rablement  la  duree  de 
la  chauffe  et  realise  une  economie  sen- 
sible de  conrbustible. 

L'appareil  a  distiller  doit,  avant  tout, 
etre  parfaitement  propre  dans  toutes  les 
parties:  un  nettoyage  fait  avec  le  plus 
grand  soin,  est  une  operation  prelimi- 
naire  de  la  plus  haute  importance. 

Ce  nettoyage  s'effectue  a  l'eau  chaude 
ou,  mieux  encore,  en  mettant  dans  l'a- 
lamibic  une  certaine  quant  ite  d'eau  qu'on 
porte  a  ^ebullition,  et  en  laissant  echap- 
per  les  vapeurs  par  Textremite  inferieure 
du  serpentin.  Avant  de  proceder  au 
chauffage,  il  faut  avoir  soin  de  vider 
l'eau  contenue  dans  le  reservoir  du  ser- 
pentin, sinon  l'opS'ration  manquerait  son 
but. 

Le  nettoyage  a  la  vapenr  donne  das 
resultats  remarquables  et  doit  etre  em- 
ploye  de  preference  a  celui  a  l'eau 
chaude. 

Une  fois  qu'on  a  fait  choix  du  vin  et 
bien  nettoye  la  chaudiere,  on  rempl't 
celle-ci  a  peu  pres  aux  trois  quarts,  re 
dont  on  se  rend  facilement  compte  air 
moyen  d'une  jauge  en  bo  is  placee  dans 
le  liquide,  et  on  pose  le  ehapiteau.  Or. 
ajuste  ensuite  le  serpentin  et,  apres  avoir 
lute  toutes  les  jointures  et  rempli  d'eau 
le  reservoir  du  serpentin,  on  allume  le 
feu. 

On  allume  tout  d'abord  un  feu  vif  dans 
le  fouirneau  pour  hater  1 'ebullition  da 
contenu  de  la  cucurbite;  puis  on  le  ino- 
dere  des  que  la  distillation  est  sur  ie 
point  de  commencer,  ce  que  les  praticiens 
reconnaissent  au  seul  contact  du  col  de 
cygne. 

Le  vin  s'echauffe  graduellement  et 
aussitot  que  la  chaleur  commence  a  p.V 
netrer,  il  se  degage  beaucoup  d'air  par 
1'extrerrdte  inferieure  du  serpentin  >u 
Ton  a  dispose  un  petit  recipieut  desti  ie 
a  recueillir  les  produits.  Peu  a  peu  !e 
liquide  enbre  en  ebullition  et  emet  dos 
vapeurs  alcooliques  qui  s'elevent  dans 
1  appareil,  se  condensent  d'abord  en  route 
et  retombent  dans  la  cucurbite.  A  mo- 
sure  que  le  chapiteau  s'echauffe  davan- 
t:;ge,  les  vapeurs  le  traversent  et  s'en- 


gagent  dans  le  serpentin  qui,  etant  sans 
cesse  refroidi,  les  condense  ;  celles  ci 
s'ecoulent  a  l'etat  liquide. 

II  passe  d'abord  un>  alcool  qui  n'a  ni 
gotit  ni  odeur  agreables;  on  met  ce  pre- 
mier produit  de  cote  pour  le  distiller. 
Puis  vient  un  alcool  de  tres  bonne  qua- 
lite,  noimirrie  eau-de-vie  premiere,  dont  on 
c.-etermine  le  titre  par  ralcoometre  eta'oli 
a  demeure. 

Pendant  quelque  temps,  cet  appareil 
se  mjaintient  a  peu  pires  au  meme  degre, 
mais  peu  a  peu  1 'alcool  perd  de  sa  force 
et  finit  par  tomber  au-dessous  de  50°. 
A  ce  moment,  on  ne  recueille  plus  que 
de  l'eau-de-vie  mielee  a  plus  ou  moins 
d'eau  et  lorsqu'elle  a  pass§>  pendant 
quelique  temps,  elle  ne  contient  presque 
lien  de  spiritueux. 

Des  que  le  liquide  marque  0°  a  ral- 
coometre, on  couvre  le  feu,  on  fait  ecou- 
ler  la  vinasse  et,  aussitot  le  nettoyage 
de  la  chaudifere  termine,  on  remplit  de 
nouveau  avec  le  liquide  du  chauffe-vin. 

Pendant  toute  la  dowee  de  la  distilla- 
tion, le  feu  doit  etre  modere  et  maintenu 
dans  une  grande  uniformite,  afin  que  ie 
liquide  s'ecoule  regulierement  en  un  filet 
moyen.  II  est,  en  effet,  reconnu,  ainsi 
que  nous  1'avons  dit  plus  haut,  que  le 
produit  le  plus  fin  est  celui  qui  distills 
'lentement  et  a  un  feu  doux. 

Le  distillateur  ne  doit  done  jam  a  id 
quitter  son  alamibic,  s'il  ne  veut  s'expo- 
ser  a  de  graves  accidents.  Si  le  feu  est 
trop  vif,  les  matieres  lourdes  sont  e  i- 
trainees  avec  les  vapeurs  et  rendent  le 
produit  mediocre  tout  en  lui  communi- 
cuant  un  gout  desagreable;  il  peut,  en 
outre,  se  produire  des  coups  de  feu  as- 
sez  forts  pour  faire  passer  la  matie-e 
en  nature  dans  le  serpentin. 

Dans  ce  dernier  cas,  le  liquide  deja 
recueilli  est  completement  souille  et  ;1 
faut  recamimencer  1'operation.  Si  le  fea 
est  trop  faible,  la  distillation  s'effectue 
avec  une  lenteur  diesesperante,  le  liquide 
coule  goutte  a  goutte  et  n'a  presque  pas 
d'arome. 

Suivant  leur  nature,  les  vius  sont  dis- 
tilles  avec  ou  sans  repasse. 

Les  vins  peu  charges  en  bouquet,  doi- 
vent  etre  opisres  sanis  repasse,  e'est-a- 
dire  que  l'eau-de-vie  doit  etre  amenee  au 
degre  voulu  en  une  seuie  operation.  Le 
produit  ainsi  obtenu  a  plus  d'arome  que 
s'il  etait  rectifie  par  une  deuxieme  ope- 
ration. 

II  n'en  est  pas  de  meme  des  vins  trei 
parfumes;  ceux-ci  necessitent  deux  distil- 
lations. 

A  la  premiere  distillation,  on  laisse 
tout  couler  dans  le  meme  recipient  et  on 
a  les  brouilles  [flegmes  a  bas  degnes]  que 
Ton  redistille,  effectuant  ainsi  la  repas- 
se, pour  produire  l'eau-de-vie  telle  qu'on 
la  desire. 

Le  produit  de  cette  deuxi6me  opera- 
tion est  fractionne:  on  separe  d'abord  les 
ethers,  mauvais  gout,  qui  passent  au  de- 


but de  la  distillation,  et  ensuite  les  hui- 
les  empyreumatiques,  qui  apparaissent  a 
la  fin,  lorsque  le  liquide  tombe  a  envi- 
ron 40°,  et  quelquefois  meme  des  50^. 

Ce  mode  d'operer  donne:  la  tete  qui, 
sort  en  premier  ,le  coeur  et  la  queue  qui 
passent  en  dernier  lieu.  Le  coeur  de  l'o- 
peration  est  seul  classe  comme  bon  gout. 
Les  mauvais  gouts  de  tete  et  de  queue 
reunis  sont  redistilles  a  nouveau  avec  le 
vin  de  la  chauffe  suivante. 

L'eau-de-vie  destinee  a  etre  consom- 
me^ jeune  doit  ovoir  de  65°  a  70°;  celle 
a  conserver  pour  vieillir  doit  varier  en- 
tre 70°  et  75°. 

Au  sortir  de  l'alambic,  l'eau-de-vie  est 
incoilore  et  n'a  pas  les  qualitSs  que  .  'j: 
cherche  le  consommateur.  II  faut  pour 
qu'elle  ait  le  moelleux  voulu,  au  moin.5 
cinq  annees  de  vieillissement. 

A  cet  effet  les  eaux-de-vie  sont  logees 
dans  des  futailles  neuves  en  bois  de  che- 
ne  du  nord,  prealablement  isoumises  a 
Taction  de  la  vapeur  et  lavees,  ou  elles 
sejournent  pendant  six  mois  environ.  Un 
sejour  plus  long  pourrait  leur  faire  con- 
tracter  un  gout  de  bois,  ce  qui  nuirait 
a  leur  qualite. 

Ce  laps  de  temps  ecoule,  on  transvase 
done  le  liquide,  qui  a  pris  une  belle  cou- 
leur  jaune  dore,  dans  le  vieux  futs  ou 
on  le  laisse  pendant  un  temps  variable, 
selon  le  degre  de  vetuste  qu'on  veut  lui 
donner. 

A  defaut  de  futs  neufs,  on  emploie 
quelquefois  les  copeaux  de  chene  blanc 
avec  lesquelles  on  prepare  des  petites 
eaux.  Les  copeaux  sont  tout  d'abord 
places  dans  un  fut  recouvert  d'eau 
fralche,  ou  on  les  laisse  macerer  pendant 
24  heures,  puis  laves  a  l'eau  froide. 
Grace  a  cette  maceration  et  a  ce  lavage, 
les  copeaux  sont  debarrasses  de  l'exces 
d'extrait  amer,  trop  colore  et  nuisible,  et 
Ton  peut,  sans  inconvenient,  les  em- 
ployer a  la  confection  des  petites  eaux. 

A  cet  effet,  on  les  fait  macerer  pendant 
puelques  mois  dans  de  l'eau  distillee  ou 
de  l'eau  de  pluie  ou  de  surce  tres  pure 
que  Ton  a  alcoolisee  a  30°;  il  faut  11  a 
13  livres  de  copeaux  par  22  gallons  d'eau. 
Pour  que  cette  eau  donne  a  l'eau-de-vie 
de  la  douceur  et  du  moelleux,  il  faut 
qu'elle  ait  ete  conservee  en  fut  pendant 
six  mois  au  moins,  dans  un  local  a  tem- 
perature elevee;  elle  acquiert  ainsi  une 
couleur  fraiche  et  un  gout  de  rancio. 

On  peut  obtenir  un  vieillissement  ra- 
pide  par  1 'oxygenation  ou  l'expositio-i 
a  l'air.       (Revue  Yinicole). 

Leon  Joue. 


MM.  Bernard  &  Laporte  sont  les  sei'ls 
concessionnaires  au  Canada  pour  les 
eaux  de  Vichy-St-Yorre,  source  "Regina", 
Croix  Rouge.  Cette  eau  minerale  approu- 
vee  par  rAcademie  de  Medecine  de  Paris 
a  ete  adoptee  par  les  principaux  hopitaux 
de  l'Europe. 
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4. 

Garanti 
Age  de 
Plus  de 
12  ans. 

4. 


/fl\UAND  votre  client  demande  un  Brandy 
pour  boire  avec  des  Eaux  de  Table — 
pour  prendre  avec  du  lait  au  moment  de  se 
coucher —  et  specialement  pour  servir  avec 
le   cafe,   apres  le  diner  —  donnez-lui  le 


Brandy 
3  Etoiles 


Esprit  de  haut  degre 

et  Alcooi 


STANDARD 


(E.  W.  PARKER, 


MONTREAL.) 


Un  alcool  neutre  et  incolore,  convenant  a  tous  les  usages. 
Garanti  par  le  Gouvernement  Canadien  avoir  muri  en  Entrepot 
pendant  deux  ans. 


Agents  vendeurs:    GILLESPIES   &    CO.,   MONTREAL.  ^ 
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NE    NEGLIGEZ    PAS   VOTRE    TEN  U  E 


L'habillement  est  un  point  tres  im- 
portant pour  le  vencleur  et,  par  habil- 
lement,  il  faut  entendre  la  toilette  tout 
entiere,  y  compris  le  chapeau,  la  cra- 
vate  et  la  chaussure.  Ces  articles  de  la 
toilette- devraient  recevoir  un  soin  spe- 
cial et  etre  en  harmonic  avec  le  style 
general.  Souvenez-vous  que  l'acheteur 
est  de  toutes  les  personnes  celle  qui  re- 
marque  le  plus  les  details.  On  entend 
des  arguments  puissants  au  sujet  de 
1  "babilete  presque  surhumaine  qu'ont 
certains  vendeurs  a  juger  promptement 
un  aeheteur;  mais  l'experience  nous 
enseigne  que  l'acheteur  vous  a  juge 
avant  meme  que  vous  n'ayez  commence 
votre  travail  de  vendeur. 

L'acheteur  pent  en  meme  temps  se 
rendre  compte  de  toute  votre  tenue  des 
pieds  a,  la  tete,  et  la  reception  qu'il  vous 
fera  dependra  d'ahord  de  votre  appa- 
rence  generate,  puis  de  l'entrevue  elle- 
meme.  Soyez  done  toujours  propre  et 
d'une  tenue  soignee. 

Au  sujet  de  la  proprete,  il  est  a  pro- 
pos  de  noter  un  point  que  beaucoup  de 
vendeurs  negligent  —  le  soin  des  mains 
ft  des  ongles.  Surtout  que  le  visage 
soit  propre. 

Avez-vous  jamais  reflechi  que,  pen- 
dant que  vous  employez  toute  votre 
energie  a  influenccr  un  aeheteur  en- 
tete,  si  son  regard  s'arrete  sur  vous,  ce 
sera  sur  votre  visage,  et  que  les  deux 
parties  qui  jouent  un  role  dans  ce  duel 
de  paroles,  ce  sont  les  yeux  et  la  bou- 
che  ? 

Qu'arrivera-t-il  si  cet  homme  est  un 
juge  quant  a  la  tenue  des  vendeurs,  et 
si,  pendant  que  vous  faites  votre  possi- 
ble pour  le  convaincre,  il  vous  examine 
et  voit  que  vous  portez  un  chapeau  de- 
mode, remarque  line  eravate  dont  la 
couleur  n'est  nullement  en  harmonic 
avec  celle  de  votre  costume?  A  la  fin 
vous  devenez  si  imbu  de  votre  sujet  et 
si  confiant  en  vous-meme  que,  sans  in- 
vitation, vous  rapprochez  machinale- 
ment  votre  chaise  de~  celle  de  votre  in- 
ierlocuteur  et  celui-ci  se  trouve  oblige 
d'examiner  vos  dents.  L'acheteur  en  ge- 
neral n'est  pas  dispose  a  acheter,  et, 
avec  une  telle  tournure  d'esprit,  il  est 
invariablement  porte  a  la  critique.  II 
remarque  que  la  nature  a  ete  bonne 
pour  vous,  il  voit  que  vous  avez  une 
belle  dentition,  mais  que  vous  la  negli- 
gez.  Vos  dents  portent  des  marques 
qui  prouvenf  que  vous  faites  usage  de 
tabac  et  que  vous  considerez  le  tabac 
comme  une  chose  beaucoup  plus  impor- 
tante  que  des  dents  saines  et  en  bon 
ordre. 

L'acheteur  admet  (pie  vous  lui  pre- 
sentez  un  bon  argument,  mais  les  points 
dc  votre  argument  ne  sont  pa's  suffi- 
sants  pour  contrebalancer  ce  qu'il  y  a 
dc  mauvais  au  point  de  vue  de  votre 


physique,  et  vous  perdez  votre  marche 
—  vous  ecrivez  a  votre  maison  que  les 
prix  sent  trop  eleves,  ouand  la  vraie 
raison  qui  fait  que  vous  n'avez  pas  pu 
faire  de  vente  doit  etre  attribute  a  vo- 
tre tenue  peu  soignee. 

Si  le  vendeur  veut  bien  prendre  ces 
arguments  en  consideration,  il  peut  en 
beneficier  de  toute  fagon.  II  peut  se 
mettre  a  la  hauteur  de  la  situation, 
combattre  ses  points  faibles  et  avoir 
plus  de  valeur  pour  sa  compagnie.  Tou- 
tefois  vous  ne  pouvez  le  faire,  a  moins 
que  vous  ne  mettiez  tout  votre  coeur 
a  votre  travail,  que  vous  ayez  entiere 
con  fiance  en  vous-meme,  en  votre  com- 
piTgnie  et  aux  gens  que  vous  sollicitez 
dans  le  territoire  qui  vous  est  devolu. 

En  d'autres  termes,  vous  devez  etre 
fortement  optimiste  et  eliminer  de  vo- 
tre nature  toute  trace  de  pessimisme. 
II  n'est  pas  douteux  qu'il  y  a  une  dif- 
ference dans  la  maniere  dont  les  meri- 
tes  des  diverses  marehandises  devraient 
etre  exposes  a  l'acheteur  en  perspecti- 
ve ;  mais  si  vous  avez  soin  que  les 
noints  indiques  dans  cet  article  soient 
observes  de  votre  mieux,  chaque  jour 
de  votre  vie,  la  nature  jouera  son  role 
ot  vous  screz  surpris  des  resultats  pro- 
duits. 


Faite-vous  usage  de  gin? 

Si  vous  faites  usage  de  Gin,  il  est  pre- 
ferable a  tons  les  points  de  vue  de  boire 
du  Gin  Canadien  Melchers  "Croix  Rouge", 
parce  que  le  "Melchers"  est  -un  Gin  sup-e- 
rieur.  un  Gin  qui  a  de  l'age,  un  Gin  qui. 
avant  d'etre  offert  au  public,  a  vieilli 
pendant  des  anuses;  am  Gin  qui  est  une 
veritable  liaueur;  un  Gin  doux  et  moel- 
leux  a  prendre,  qui  re  brule  pas,  un  Gin 
dont  le  gout  est  agreable  et  l'arome  de- 
licat:  enfin.  un  Gin  dont  l'extreme  pure- 
te  lui  vaut  l'approbation  de  tout  le  corps 
medical. 


MM.  Bernard  &  Laporte,  accusent  une 
a u indentation  eonstante  dans  la  vente  des 
whiskies  Ecossais  de  la  maison  Alexander 
Ferguson  ■&  Co.,  de  Glasgow. 

Les  Scotch s  en  caisses  portant  les 
marques  K.  T.  &  P.  O.  sont  tres  favora- 
blernent  connus  des  amateurs,  et  le 
whisky  en  futs  q.  6.  p.  se  recommanr'e 
tout  sp's-cialement  a  1'attention  des  hote- 
liers rrui  veulent  avoir  une  boisson  don- 
nant  entiere  satisfaction,  a  leurs  clients. 

MM.  Bernard  &  Laporte  prennent  ac- 
tupllement  des  commandes  d'importation 
pour  ces  whiskies  et  cotent  des  prix  spe- 
ciaux. 


Ncus  attirons  1'attention  de  nos  lec- 
teurs  sur  rannonee  de  MM.  S.  H.  Ewing 
&  Sons.  lis  trouveront  dans  cet  etablis- 
serrent  tout  re  cmi  est  neeessaire  a  1'em- 
bouteillage  des  liquides:  bouchons  coiipis 
a  la  main  et  a  la  machine,  importes  on 
fabnmtps  rar  la  maison.  capsules,  broch?, 
feuilles  d'etain.  etc. 

Les  hoteliers,  hrassetris  et  embouteil- 
leurs  tint  tout  inteiet  a  s'adresser  a  cette 
maison  bien  connue  pour  leurs  fourni- 
tures.  .•  '  i  .      .  -V.o 


Une  visite  a  la  Freyseng  Cork  Co. 

Nous  avons  eu  ces  jours  derniers  l'cc- 
casion  de  visiter  les  entrepots  de  Mont- 
real de  la  Freyseng  Cork  Company,  Ltd., 
sur  l'invitation  de  M.  Otto  Zepf,  un  des 
directeurs  de  cette  importante  compagnie 
et  le  gerant  de  la  succursale  de  Montreal. 

L'etablissement  en  question  est  sifue 
655-661  rue  St-Paul,  vis-a-vis  du  marche 
au  Foin;  la  batisse  a  une  hauteur  de 
quatre  etages,  elle  est  construite  en 
pierre  solide  et  en  briques  et  couv-re  un 
espace  de  25,000  pieds  carres  ;  elle  a 
coute  $30,0(0,  a  ete  construite  toute  spe- 
cialement  poun-  les  fins  de  commerce  de 
bouchons  et  fournitiwes  pour  embouteil- 
leurs  sur  les  indications  de  M.  Zepf,  un 
expert  en  la  matiere. 

Au  premier  planche-r  on  trouve  les  re- 
serves de  liege  a  bouchons  achetees  et 
choisies  sur  les  lieux  de  production  en 
Espagne  et  en  Portugal,  ainsi  que  les 
appareils  de  chauffage  et  les  engins  pour 
la  force  motrice  qui  sert  a  faire  fonct'iou- 
ner  les  machines  a  tailler  les  bouchons 
et  'les  elevateurs  desservant  les  diffe- 
rent s  etages. 

Au  deuxieme  etage  sont  situes  les  bu- 
reaux, les  salles  de  vente  et  d'echanti1.- 
lons,  ainsi  que  le  service  d'expedition. 

Dans  les  deux  autres  etages  on  trouve 
les  ateliers  ou  le  liege  est  transforme  en 
bouchons  ainsi  que  ies  stocks  de  boii- 
chons  prepares  et  les  autres  fournitures 
diverses. 

A  part  son  commerce  de  bouchons  qui 
est  sa  grande  specialite,  la  Freyseng 
Cork  Co.,  Ltd.,  fait  d'importantes  affaires 
dans  toutes  les  fournitures  generales 
pour  embouteilleurs  de  bieres  et  manu- 
facturiers  d'eaux  gazeuses,  telles  que  ma- 
chines a  boucher.  a  capsuler,  a  laver, 
rrachines  auto-matiques  pour  le  remplis- 
sage  des  bouteiUes,  capsules,  cire  a  ca-" 
cheter,  etc.,  etc. 

Pour  donner  une  idee  de  l'lmportance 
du  stock  en  entrepot,  il  vous  suffira  de 
dire  qu'a  l'heure  presente  la  Freyseng 
Cork  Co.,  Ltd.,  a  des  bouchons  et  de-s 
lieges  bruts  pour  une  valeur  d'au- 
dela  de  $40,000,  tandis  que  les  autres 
fournitures  diverses  se  montent  a  $10,000. 

Ce  qui  nous  a  surtout  frappe  au  cours 
de  notre  visite,  e'est  1'ordre  parfait  et  la 
proprete  minutieuse  qui  prfesident  aux 
operations  de  la  firme. 

Disons  en  terminant  que  la  Freyseng 
Cork  Co.,  Ltd.,  de  Montreal  emploie,  a 
part  de  ses  voyageurs,  une  quinzaine 
d'employes  places  sous  la  direction  ge- 
nerate de  M.  Otto  Zepf,  qui  est  habile- 
irent  assiste  dans  ses  travaux  par  son 
fils,  M.  O.  Zepf.  jr. 


Parmi  les  derniers  travaux  entrepris 
par  la  Hamilton  Brass  Mfg.  Co.,  nous  ci- 
terons  l'installation  d'un  "work-board" 
des  plus  perfectionnes  a  retablissement 
de  1'hotelier  bien  connu,  M.  Frank  La- 
chapelle,  etablissement  situ>6  au  coin  des 
rues  Duluth  et  St-Hubert. 


Par  suite  de  1'extension  considerable 
de  leurs  affaires,  MM.  Bernard  &  La- 
porte, negociants  en  vins  et  liqueurs  en 
gros,  se  sont  assur6  les  services  d'un 
nouveau  voyageur  eu  la  personne  de  M. 
Arthur  Fournier. 

M.  Fournier  est  des  plus  favorablement 
connu  dans  cette  ligne  et  possede  une 
ties  forte  clientele  dans  1'Ontario,  clien- 
tele qu'il  visitera  desonnais  dans  les 
interets  de  la  maison  Bernard  &  Laporte. 

La  ville  de  Belfast  consomme  plus  de 
the  que  toute  autre  ville  du  Royaume- 
Itni.  ... 
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OTTO  ZEPF,  Gerant. 


FREYSENG  CORK  COMPANY. 


LIMITED. 


Coupes 
a  la  Machine 


BOUCHONS 


Coupes 
a  la  Main. 


Nous  tenons  le  Stock  le  plus  Fort,  le  plus  Complet  et  le  plus  Vane*  de 

Machines  a  Boucher,  Machines  a  Capsuler, 
Capsules  a  Bouteilles,   Paniers   a  Bouteilles, 

Broche  a  Bouteilles,  Cire  a  Cacheter,   Feuilles  d'Etain — 

Unies  et  de  Couleur. 

Paillons.    Ceintures  de  Sauvetage  en  Liege. 


655- 


661,  rue:  st-paul 
MONTREAL,  QUE. 


TELEPHONE  BELL:  MAIN-844. 


EMBOUTEILLAGE  DE  BIERE 

Le  stock  considerable  de  Biere  embou- 
teill^e  a  l'avance  que  nous  tenons  a  la  dispo- 
sition du  commerce,  nous  permet  de  livrer 
constamment  une  qualite"  sup^rieure  et  tou- 
jours  £gale. 

Notre  outillage  pour  le  lavage  des  bou- 
teilles, realise  la  perfection  atteinte  a  ce 
jour  par  les  fabricants  d'appareils  d'embou- 
teillage. 

W.  J.  RAFFERTY, 

Embouteilleur  autorise'  de  latnaison  W.  DOW  &  CO  , 
Brasseurs  et  fabricants  de  Malt, 

33,  35  et  37,  rue  Vallee 
MONTREAL. 


Nous  prenons  maintenant  des  or- 
dres  d'impoi  tation  pour  le 

COGNAC 

V.  FOURNIER  &  GO., 

Le  Cognac  le  meilleup, 
Le  Cognac  des  gourmets. 


Pour  les  ordres  d'une  certaine  im- 
portance, nous  faisons  graver  en 
lettres  d'or  sur  la  bouteille,  au-des- 
sus  de  l'^tiquette,  a  la  place  du  nom 
V.  Fournier  &  Co.,  Cognac,  le  nom 
du  client  ou  sa  carte  d'affaires. 


Motard,  Fils  &  Senecal 


Seuls  Concesstonnaires 
pour  le  Canada  du     .  . 


Vin  Phosphate  au  Quinquina 

des  RR.  PP.  Trappistes  d'Ol^a. 


Tel.  Bell,  Main.  4495. 


Tel.  March.  962. 
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DISTILLATION  ET  FABRICATION  DES 
LIQUEURS 

Conference  de  M.  Leon  Arnou 

L'art  du  distillateur-liquoriste  consiste 
a  tirer  parti  de  l'alcool  pour  en-  faire 
verses  preparations,  telles  que  les  li- 
queurs de  dessert,  les  esprits  parfumes, 
les  teintures  alcooliques  et  aussi  les  es- 
sences ou  huiles  essentielles  employees 
soil  encore  dans  les  liqueurs,  soit  dans 
la  parfumerie. 

Les  infusions  ou  macerations  de  plan- 
ter ou  de  produits  aromatiques,  ainsi  qu 3 
les  infusions  de  fruits,  sont  encore  dans 
le  idomaine  du  liquoriste;  enfin,  la  pre- 
paration des  fruits  a  l'eau-de-vie  termi- 
nora  cette  assez  longue  serie  de  manipu- 
lations. 

La  fabrication  des  liqueurs  ne  remonte 
pas  loin.  Au  XVIIIe  siecle,  les  seules  li- 
queur® debit ees  au  detail  ehez  les  liqm- 
ristes,  car  les  marchands  de  vin  n'avaient 
:pas  le  droit  d'en  tenir,  ni  meme  les  cafes 
qui  ne  preparaient  que  des  boissons 
chaudes,  ces  liqueurs,  dis-je,  consistaieut 
en  ratafia;  e'etaient  des  liqueurs  de  fruits 
on  id'iepices,  preparees  par  infusion  dans 
Itau-de-vie  et  sucrees. 

Bien  avant,  on  connaissait  l'"hippo- 
cras",  c'etait  encore  des  macerations  de. 
fruits,  plantes  ou  liqueurs  dans  des  vins 
genereux. 

Je  vous  parle  d"'iflfusion"  et  de  "mace- 
ration"; e'est  le  meme  but  que  Ton  at- 
teint  dans  ces  deux  operations,  seulement 
l'infusion  s'opere  a  chaud  et  la  macera- 
tion a  froid.  Nous  y  reviendrons  tout  a 
l'heure  pour  les  diverses  preparations  qui 
s'y  rapportent. 

Parmi  les  liqueurs  qui  etaient  en  vo- 
gue a  la  fin  du  XVIIIe  siecle,  il  y  avait 
r"eau  divine"  preparee  par  les  religieuses 
du  Saint-Saerement  de  la  rue  St-Jacques, 
Paris.  Cette  eau  divine  possedait  toutes 
les  vertus,  je  ne  veux  :pas  essayer  do 
vous  les  enumerer,  cela  m'entrainerait 
trop  loin,  mais  en  voici  la  sin-jple  compo- 
sition: C'etait  de  bonne  eau-de-vie  su- 
cree  et  aromatisee  a  l'eau  de  fleur  d'o- 
ranger; prise  moderement,  cette  liqueir 
etait  ealmante  et,  en  meme  temps,  'o- 
r.ique,  elle  avait  un  succes  enorme.  Ces 
soeurs  la  debitaient  en  petites  fioles  de 
Ia  grandeur  de  nos  flacons  d'eau  de  me- 
lisse. 

A  Bordeaux,  vers  la  meme  epoque, 
Mile  Marie  Brizard,  personne  tres  ch \- 
ritable  et  de  grand  marite,  preparait,  sui-' 
rant  une  recette  transmise  dans  la  fa- 
mine ,  un  ratafia  d'anis  ou  anisette  comn  e 
on  l'a  designee  par  la  suite.  Cette  !i- 
yueur  etait  simplement  faite  par  une 
infusion  de  semences  d'anis  vert,  de  b,n- 
diane,  avec  d'autres  epices  en  petite 
quantite,  dans  de  bonne  eau-de-vie;  cette 
irfusion  a  froid,  sucree  dans  de  justes 
proportions,  donnait  ainsi  une  liqueur 
digestive  et  cord  i  ale.  Ce  ne  fut  que  plus 
tard  que  1'on  dislilla  cette  infusion  pour 


en  faire  l'anisette  que  nous  connaissons 
tons. 

Les  autres  liqueurs  se  faisaient  encore 
par  infusion.  Les  plantes  aromatiques, 
tc  lies  que  la  menthe,  la  mieUisse,  la  sauga 
l'absinthe,  etc.,  mises  dans  l'eau-de-vie 
forte,  donnaient  des  "elixirs";  l'"eau 
d  arquebuse",  l'"eau  de  melisse"  et  encore 
d'autres  preparees  dans  les  communautes 
religieuses,  avaient  un  grand  succes;  en 
plus  des  vertus  specifiques,  on  leur  en 
cennait  encore  de  divines. 

Comme  ces  liqueurs  spiritueuses,  assez 
fortes,  n'etaient  pas  tres  agreables,  on 
s'est  avise  d'y  mettre  du  sucre  et  e'est 
alors  que  Ton  est  arrive  apres  a  rectifier 
par  la  distillation  ces  ©sprits  parfumes  et 
a  en  faire  les  liqueurs  d'aujourd'hui. 

La  periode  de  1820:  a  1860  a  ete  le  tri- 
omphe  des  liqueurs  de  toutes  sortes;  on 
les  accommodait  au  gout  'du  jour  et  se- 
lon  le  vent  de  la  politique.  Apres  la  "li- 
queur des  braves",  on  a  vu  le  "petit  lait 
de  Henri  IV"  et  celui  du  "due  des  libe- 
raux",  la  "liqueur  du  Cham,p  d'Asile",  la 
"liqueur  de  Beranger",  on  connaissait  de- 
ja  le  "Parfait  amour"  et  les  "cremes  de 
Pucelle"  et  d'autres  que  je  ne  puis  nom- 
iirer;  comme  je  le  disais,  c'etait  le  triom- 
phe  du  liquoriste.  En  somme,  c'etait  in- 
offensif;  peu  alcoolisees,  distillees  avec 
soin,  ces  liqueurs  douces  ne  produisaient 
pas  les  ravages  des  soi-disant  "aperitifs" 
u'aujourd'hui. 

Eaux  distillees 

Ces  eaux  aromatiques  doivent  leurs 
proprietes  a  une  certaine  ■quantite  d"'hui- 
le  essentielle",  entrainee  par  la  distilla- 
tion et  qu'elles  enlevent  aux  substaivces 
d'ou  elles  provienuent. ' 

Cette  distillation  demande  beaucoup  de 
soins  et  d'attention;  elle  s'opere  par  des 
alambics  chauffes  a,  feu  nu  ou  a  la  va- 
peur.  Les  plantes,  fleurs,  raeines  et  d'au- 
tres substances  aromatiques  doivent  etre 
choisies  et  recueillies  dans  les  meilleures 
conditions  possibles,  de  maniere  qu'elles 
possedent  toutes  leurs  proprietes.  Cer- 
tains soins  et  certaines  regies  sont  ob- 
servees,  je  ne  erois  pas  utile  de  vous  les 
indiquer,  je  vais  simplement  vous  parler 
de  la  fabrication  des  principales  eaux 
distillees. 

Eaux  de  fleurs  d'oranger. — Cette  eau, 
une  des  plus  employees,  est  obtenue  par 
la  distillation  des  fleurs  fraichement 
cueillies  et  mondees  de  leur  calice.  La 
proportion  de  fleurs  est  de  13.2  livres 
pour  4.4  gallons  d'eau,  legerement  salee; 
le  sel  agit  par  sa  presence  pour  obtenir 
dans  l'ebullition  un  degre  de  chaleur  su- 
perieur  a  212°.  Dans  la  distillation,  on 
recueille  2.6  gallons  d'eau  parfumee,  e'est 
l'eau  de  fleurs  d'oranger  double,  soit  1-5 
gallon  par  livre  de  fleurs.  Si  on  n'en 
retire  que  1  3-4  gallons,  on  a  la  triple. 

La  meilleure  qualite  s'obtient  avec  les 
petales  de  fleurs;  on  emploie  aussi  le 
calice,  ainsi  que  les  organes  de  la  fructi- 


fication, les  queues  et  des  feuilles  frai- 
ches,  mais  cette  eau  de  seconde  qualite 
est  plus  amere,  moins  suave  que  la  pre- 
cedente;  elle  est  cependant  appreciee 
pour  ses  proprietes  cordiales,  stomachi- 
ques  et  vermifuges. 

On  conserve  l'eau  de  fleurs  d'oranger 
a  l'abri  de  la  lumiere,  e'est  pour  cette 
raison  qu'on  la  met  dans  des  flacons 
bleus  ou  vert  fonce. 

Eau  de  roses. — Cette  eau  distillee  ."-e 
prepare  comme  la  precedente.  On  em- 
ploie les  petales  de  la  rose  a  cent  feuil- 
les. II.  y  a  une  einquantaine  d'annees 
qu'on  cultivait  a  Puteaux  des  rosiers  de 
cette  espece  et  pour  cet  emploi;  la  rose 
de  Puteaux  etait  meme  renommee  pour 
cette  fabrication. 

L'eau  de  roses,  peu  demandee  dans 
nos  magasins,  est  d'un  usage  frequent 
dans  les  preparations  pharmaceivtiques  et 
dans  la  parfumerie. 

L'eau  de  menthe  se  prepare  de  la  me- 
me facon;  on  emploie  les  sommites  Hen- 
ries de  menthe  poivree. 

L'eau  d'anis,  qui  sert  comme  la  prece- 
dente pour  rince-bouche,  est  distillee 
avec  des  semences  d'anis  vert,  concassees 
ou  pi  lees;  la  proportion  est  de  6i  livres 
d'anis  pour  4.4  gallons  d'eau  salee  avec 
3,086  grains  de  sel. 

L'eau  de  framboise,  employee  daus  la 
C'cnfiserie,  se  prepare  avec  26.4  livres  de 
framboises  mises  dans  l'alambic  avec  4  4 
gallons  d'eau  pure.  La  distillation  faite 
lentement  doit  donner  2.2  gallons  d'eau 
parfumee. 

L'eau  de  marasque,  dont  on  se  sert 
dans  la  confiserie,  dans  certaines  liqueurs 
et  pour  les  glaces,  s'obtient  par  une  ma- 
ceration dans  l'eau  pure  de  menses,  de 
feuilles  de  merisier,  de  framboises,  de 
uoyaux  de  peches  concasses  et  de  poudre 
d'iris;  pour  4  gallons  d'eau,  on  obtient  2 
gallons  d'eau  de  marasque. 

Je  ne  puis  m'etendre  davantage  sur  les 
eaux  distillees,  dont  il  y  a  encore  un 
grand  nombre,  je  prefere  vous  parler  des 
huiles  volatiles  et  essences  que  1'on  ob- 
tient encore  par  les  memes  procedes. 

Huiles  volatiles  ou  essences 

En  distillant  les  eaux  aromatiques  sur 
de  nouvelles  fleurs  ou  plantes,  on  obtient 
une  eau  extremement  chargee  d'essence, 
qui  surnage  sur  l'eau  recueillie. 

Les  huiles  volatiles  sont  ordinaire- 
mnt  liquides  a  la  temperature  ordinaire, 
elles  n'out  pas  1'aspect  huileux  et  le  tou- 
cher gras  des  huiles  ordinaires  ;  elles 
sont  toutes  odorantes,  cependant,  il  y  en 
a  qui  n'ont  pas  le  gout  suave  de  la  plante 
ou  de  la  matiere  dont  elles  proviennent. 

On  rencontre  ces  essences  dans  toutes 
les  parties  de  la  plante;  mais,  dans  cer- 
tains fruits,  comme  les  oranges,  les  ci- 
trons, les  eedrats,  elles  existent  dans  l'e- 
corce  ou  le  zeste,  reufermees  dans  les 
glandes  ou  utricules  qu'il  suffit  de  de-  • 
ehirer  pour  en  recueillir  I'huile  essen- 
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AU  COMMERCE 

Nous  avons  l'honneur  d'annoncer  que  la  consignation  recue  en 
Decembre  dernier  de 

GONZALEZ   St  BY7XSS 

DE    JEREZ,  ESPMGNE, 

Ja  premiere  Maison  du  monde  pour  le  Sherry,  a  ete  completement 
vendue  dans  tout  le  Dominion.  Les  vins  ont  donne  une  entiere 
satisfaction,  et  nous  avons  ete  obliges  d'augmenter  nos  comman- 
des  pour  expedition  immediate. 

Les  qualites  comprennent  les  sherries  couleur  d'or,  pales, 
et  bruns,  et  les  marques  Claro,  Pendon,  Geralda,  Vino  de  Pasto, 
Vino  Puro,  Oloroso,  Amontillado,  Solera,  Jubilee,  etc.,  etc. 

Echantillons  et  prix  fournis  sur  dernande. 


Lawrence  A.  Wilson  Co,  Limited,  Montreal 
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tielle.  Toutes  les  plantes  de  cette  famille 
des  "aurantiacees",  sont  remarquables  en 
ce  que  toutes  leurs  parties  dormant  des 
essences,  selon  que  1'on  traite  les  fleurs, 
les  feiiilles  ou  leurs  fruits  a  peine  formes 
et  enfin  le  zeste  des  fruits  imurs.  On 
obtient  ainsi  les  essences  de  "neroli",  de 
"petit  grain"  ou  "d'orange". 

Le  neroli  est  l'essence  de  la  fleur  d'o- 
ranger.  En  la  distillant  avec  une  assez 
grande  quantite  de  fleurs,  on  obtient  une 
eau  tres  ehargee  d'essence.  Les  premie- 
res parties  de  la  distillation  sont  laiteu- 
ses  et  tres  odorantes  et  on  y  decouvre 
quelques  bulles  huileuses,  c'est  l'essence 
do  neroli.  Pour  reeueillir  completement 
cette  huile  essentielle,  on  se  sert  d'une 
sorte  de  carafe  en  venre  avec  un  long 
col  qui  se  retrecit  par  le  haut;  a  la  ba=se 
est  dispose  un  bee  recourbe  qui  s'eleve 
le  long  de  la  carafe  sans  atteindre  !a 
hauteur  du  col.  Par  cette  disposition, 
l'huile  reste  dans  la  partie  superieure 
du  vase  et  se  rassemble  dans  le  col,  tan- 
dis  que  l'eau  sort  par  le  bee  a  mesure 
de  la  distillation.  Cette  carafe  est  appe- 
lee  "recipient  florentin",  du  nom  de  la 
ville  oil  il  a  ete  imagine. 

L'essence  de  roses  est  obtenue  de  la 
meme  faeon.  On  cultive  dans  l'Orient 
pour  cette  distillation  de  grandes  eten- 
dues  de  terrain,  couvertes  de  cette  fleur. 
L'essence  de  roses  se  fige  a  une  tem^S- 
ratur  moyenne,  on1  doit,  pour  la  recueii- 
liT,  maintenir  l'eau  a  138.2°  F. ;  cette 
huile  offre  une  masse  cristalline  trans- 
parente,  d'un  blanc  verdatre,  d'une  o&etiT 
tres  forte. 

L'essence  de  menthe,  dont  la  .produc- 
tion1 est  assez  grande,  s'obtient  par  la 
distillation  de  la  menthe  poivree,  sepa- 
ree  de  sa  tige.  La  qualite  de  cette  es- 
sence depend  de  l'espece  de  menthe  cul- 
tivee;  celle  de  Mitcham,  dans  le  comtg 
de  Surrey  (Angleterre),  est  (renoiirmee 
par  sa  fraicheur  de  gout  et  son  odeur  pi- 
quante.  Dans  la  meme  serie  d'essence, 
on  a  celles  de  roniarin,  de  lavande,  de 
sauge,  de  thym,  d'absinthe,  de  tanaisie, 
d'estragon,  etc. 

Les  essences  de  eannelle,  de  girofle, 
de  poivre,  de  macis,  ainsi  que  celles  de 
bois  de  Rhodes,  de  sassafras,  etc.,  sont 
preparees  avec  ces  substances  ecrasees 
ou  broyees  grossierement  et  distillers 
avec  environ  dix  fois  leur  poids  d'eau 
salee. 

L'essence  de  noyaux  ou  d'amandes 
ameres  est  obtenue  par  distillation  du 
tourteau  d'amandes  dont  on  a  extrait 
l'huile.  On  ne  doit  pas  eonfondre  cet*e 
huile  essentielle  avec  l'essence  "d'aman- 
de  amere  artificielle"  ou  essence  de  Mir- 
bane  qui  est  un  produit  ch  unique,  dont 
on  ne  se  sent  que  pour  des  preparations 
industrielles  non  alimentaires. 

Esprits  parfumes 

Ces  "alcools  aromatises",  designes  sous 
le  nom  d'"alcoolats",  sont  charges  et  un- 


pregnes  par  la  distillation  des  principes 
odorants  de  diverses  substances. 

Les  essences  contenues  dans  ces  pro- 
duits  aromatiques  se  dissolvent  par  la 
chaleur  et  sont  entrainees  dans  la  distil- 
lation avec  les  vapeurs  alcooliques.  On 
ne  peut  obtenir  du  premier  coup  des  pro- 
duits  nets  de  gout,  il  faut  rectifier,  e'est- 
a-dire  distiller  a  nouveau  la  premiere  dis- 
tillation. On  a  ainsi  des  esprits  parfumes 
a^solurrent  purs  et  debarrasses  des  prio- 
ri nits  inferiewrs  empyreumatiques,  d'o- 
deur  et  de  srout  desagreables. 

Ces  alcoolats  donnent  de  meilleurs  pro- 
duits  dars  la  fabrication  des  liqueurs  que 
les  essences.  Par  la  vieillesse,  ils  ga- 
grent  beaucoun  de  qualite,  tandis  qxie  les 
essences  rancissent  et  devienment  man- 
vaises. 

Vniri  les  wincipaux  esprits  parfumes: 
parmi  les  plantes,  on  a  les  esprits  d'ab- 
sinthe. de  melisse,  de  menthe,  de  lavande, 
etc.;  pour  les  nlantes  ou  fleu.rs  seches, 
on  pi  end  5  1-2  livres  de  ces  produits  pour 
4.4  gallons  d'aleool,  et  le  double  si  on 
emploie  des  plantes  iratches. 

Les  esprits  d'anis,  de  cannelle,  de  co- 
riandre.  etc.,  sont  obtenus  d>e  la  meme 
facon,  en  err'ployant.  suivant  la  force  aro- 
Tratique  de  ces  worluits,  la  quantitg  von- 
lue  pour  en  saturer  l'alcool. 

Enfin,  les  esprits  de  citron,  c6drat, 
orange,  bergamotte,  sont  obtenus  encore 
par  Ja  distillation  du  zeste  de  ces  fruits. 

Teintures  alcooliques 

Les  teintures  alcooliques  sont  des  dis- 
solutions alcooliques  de  diffe>rentes  ma- 
tieres  aromatinues  operees  de  maniere  a 
en  fixer  les  principes.  Ce  sont  generale- 
ment  des  substances  resineuses,  des  ra- 
c  ines,  des  plantes,  enfin  des  prodiiits  dont 
l'emploi  restreint  n'en  necessite  que  des 
quantites  minimes.  mais  d'une  purete1  ab- 
solue.  1 

Les  teintures  de  bemjoin,  de  myrrhe, 
de  tolu,  de  cachou,  de  storax,  d'aloes,  de 
muse,  d'ambre,  etc.,  se  preparent  en  lais- 
sart  macerer  ces  substances  pendant 
quelques  jours  dans  un  matras  avec  de 
1'alcool  a  185-194°.  On  facilite  et  on 
acheve  la  dissolution  au  bain-marie.  Apres 
quelques  jours  de  repos,  on  tire  a  clair 
et  on  filtre  ce  liquide. 

On  opere  les  teintures  des  matieres 
seches  en  les  faisant  digerer  a  une  douce 
chaleur  pendant  huit  3.  dix  jours  et  en 
agitant  de  temps  en  temps.  C'est  ainsi 
que  se  preparent  les  teintures  de  can- 
nelle, de  girofle,  de  macis,  de  cardamome, 
de  badiane,  d'anis,  de  miiscade;  la  quan- 
tite a  employer  est  de  4.4  onces  par  0.22 
gallon  d'aleool  a  90°.  On  peut  repasser 
sur  le  marc  de  1'eau-de-vie  a  60°  pour  V6j 
puiser;  cette  seconde  infusion  serrt  dans 
une  nouvelle  maceration. 

Pour  les  teinkures  de  gentiane,  de  quin- 
quina, de  gayac,  de  rhubarbe,  de  gingem- 
bre,  de  galanga,  la  dose  est  de  5  1-4  onces 


par  0.22  livres  d'aleool;  on  op&re  de  la 
meme  fagon. 

Pour  obtenir  la  teinture  d'iris,  on  em- 
ploie 5  1-4  onces  d'iris  de  Florence  en 
poudre;  la  maceration  s'opere  a  l'etuve 
chauffee  a  96.8-100.4°  pendant  quinze 
jours.  Dans  Tele,  on  peut  faire  cette  in- 
fusion au  soleil.  Cette  teinture  aromati- 
que,  qui  possede  l'agreable  parfum  de  la 
violette,  s'e'mploie  aux  lieu  et  place  de 
l'extrait  d'es  fleuirs  de  violettes. 

La  teinture  de  vanille  et  celle  de  sa- 
fran  se  preparent  avec  231 1-2  grans  par 
0.22  galkur  d'aleool;  apres  un  mois  d'in- 
fusion  a  une  douoe  chaleur,  on  passe 
avec  expression  et  on  filtre. 

On  pirepare  aussi,  avec  les  lecorces 
zestees  de  citrons,  d'oranges,  de  c&dTats, 
de  bergamotes  et  avec  celles  de  curagao. 
trempees  prealablement,  des  teintures  al- 
cooliques; la  quantite  a  employer  est  de 
4.4  onces  de  zeste  par  0.22  gallon  d'al- 
eool. On  emploie  ces  teintures  pour  aro- 
matiser  les  sirops,  les  glaces,  les  bon- 
bons de  preference  aux  essences  qui  ont 
tendance  £t  rancire. 

infusions 

Les  infusions,  qui  sont  encore  une 
sorte  de  teinture',  se  pr&parent  a  froid 
avec  des  fruits,  des  fleurs  ou  des  plan- 
tes a  l'etat  frais. 

Telles  sont  les  infusions  de  cassis,  de 
cerises,  de  merises,  de  {raises,  de  fram- 
boises  dont  on  fait  les  liqueurs  que  vous 
connaissez.  On  peut  obtenir  plusieurs  in- 
fusions des  memes  fruits.  La  premiere 
se  fait  avec  de  l'alcool  a  85°,  la  seconde 
avec  de  l'eau-de-vie  forte  a  56°  et  60°.  On 
met  1-10'  gallon  d'aleool  par  livre  de 
fruit.    L'infusion  dure  environ  un  mois. 

On  prepare  l'infusion  de  brou  de  noix 
en  prenant  les  noix  en  morve,  e'est  a- 
dire  lorsque  le  bois  de  la  coquille  n'est  pas 
encore  forane ;  on  les  ecrase  dans  un 
mortier  en  marbre  o*a  sur  un  billot  au 
imoyen  d'un  maillet  pour  eviter  le  con- 
tact du  fer  qui  donnerait  une  infusion 
noire. 

Ces  preparations  servent  en  general  & 
faire  des  liqueiirs.  Les  infusions  de  fruits 
rouges  ne  doivent  pas  €tre  gardees  trop 
longtemps,  elles  perdent  de  leur  couleur 
et  de  leur  qualite;  celle  de  brou  de  noix, 
au  contraire,  demande  plusieurs  annees 
pour  acqueirir  le  moell'eux  necessaire  a 
cette  liqueur  ordinairement  dure  et  aprs. 

Fabrication  des  liqueurs 

II  y  a  trois  sortes  de  liqueurs  suivant 
Is  procede  de  fabrication  que  Ton  em- 
ploie: 

lo  Les  liqueurs  par  essences,  on>  leur 
donne  le  parfum  qui  les  distingue  par  des 
essences  composiees  que  1'on  dissout  dans 
l'alcool;  on  leur  ajoute  un  sirop  pour  les 

6ucrer; 

2o  Les  liqueurs  par  esprits  parfumgs  ; 
on  emploie  dans  cette  preparation  les 
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LAW,  YOUNG  k  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgogues  Bouchard  pere  et  fils 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Santerne  Nathl.   Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva   A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Holla  nde  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "  Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger. 

Mad  ere   Lea  cock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes." 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. .  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 
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sont  une  annoncepour  vous  nuit  et  jour. 
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city la  moins  chere  et  la  plus  efficace 
aujourd'hui.  Nous  avons  une  excellente 
proposition  a  faire  aux  Marchands  de  la 
plupart  des  cit£s  cenadiennes  pour  qu'ils 
emploient  les  enseignes  electriques. 
Ecrivez-nous  et  nous  vous  enverrons  des 
circulaires. 

THE  MARTEL  STEWART  CO.,  LIMITED, 

MONTREAL,  Canada. 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopioes,  i  Chopines  et  \  Flasks  ''Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  m£me  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 
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J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott,  Ontario. 
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esprits  (listings  avec  les  substances  avo- 
matiques,  je  viens  de  vous  err  parler; 

3o  En  fin  les  liqueurs  dont  les  produits 
■qui  entrent  dans  leur  composition  sont 
distilles  ensemble  dans  l'alcool  apres 
avoir  ete  mis  en  maceration  ;  c'est  la 
seule  maniere  d'obtenir  des  liqueurs  de 
qualite.  Toutes  les  liqueurs  de  marque 
sent  ainsi  fabriquees. 

Liqueurs  par  essences.  —  Leur  pre- 
paration est  des  plus  faciles,  par  un  sim- 
ple melange  de  l'alcool  parfume  avec  le 
sirop  d>e  sncre. 

Voici  une  formule  pour  la  qualite  fine: 

Alcool  90°    ....  0.66  gallon 

Eau  0.88  gallon 

Sucre  9.9  livres 

Suivant  la  sorte  que  Ton  veut  faire,  on 
emploie  telle  ou  telle  essence  ;  la  dose 
varie  suivant  la  liqueur  et  l'esseuce^ 

Voici  une  recette  d'anisette: 

Essence  d'anis  ....  46.2  grs. 

Essence  de  badiane  .  .  77.16  grs. 

Essence  de  fenouil  .  .  7.7  grs. 

Essence  de  coriandre.  3  grs. 

Essence  de  sassafras  .  6.1  grs. 

Teinture  d'iris  ....  61.73  grs. 

Toutes  ces  essences  sont  mises  dans 
l'alcool  et,  apres  quelques  hemes  de  re- 
pos,  on  opere  le  melange  en  versant  ie 
sirop  fait  avec  l'eau  et  le  sucre  indiques. 
Cette  liqueur  doit  etre  filtree  au  papier, 
ou,  si  on  en  a  une  certaine  quantite,  dans 
line  cbausse  en  lain©;  dans  ce  cas,  la  li- 
queur doit  etre  delayee  avec  du  papier 
a  filtrer  dechiquete  tres  fin. 

La  creme  de  menthe  se  colore  en  vert 
clair;  on  emploie  61.73  grains  d 'essence 
de  menthe  anglaise  pour  la  quantite  de 
sirop  et  d'alcool  indiquee  plus  haut. 

La  creme  de  noyau  demaude  egalement 
cette  quantite  d'essenee  de  noyaux,  cette 
liqueur  est  blanche  sans  coloration. 

Le  curagao  est  prepare  avec  92.59  grains 
d 'essence  de  curagao  et  61.3  grains  d'es- 
senee d'orange.  Pour  donner  de  l'amer- 
tume  a  cette  liqueur  on  ajoute  5  cent, 
d'infusiou  d'ecorce  de  curacao.  On  colore 
ce  curagao  avec  quelques  gouttes  de  ca- 
ramel fin. 

On  pent  se  procurer  dans  le  commerce 
des  essences  combinees  pour  fabriquer 
toutes  les  sortes  de  liqueurs,  on  n'a  plus 
alors  a  s'occuper  des  quantites  d'essen- 
ces  a  mettre  pour  chaque  forniule.  On 
peut  ainsi  preparer  la  "Chartreuse",  le 
Kummel  et  autres  liqueurs  speciales  ; 
sfculement  les  liqueurs  faites  dans  ces 
conditions  sont  aussi  mauvaises  et  pemi- 
cieuses  que  possible  en  raison  des  essen- 
ces employees;  comme  gout  et  saveur, 
elles  se  rapprochent  assez  bien  dm  type 
■que  l'on  veut  imiter,  ce  n'est  pas,  dans 
tons  les  cas,  malgre  la  facilite  de  la  pre- 
paration, une  fabrication  a  encourages. 

Liqueurs  par  esprits  parfumes.  —  On 
se  sert  dans  cette  fabrication  des  alcoo- 
lats  ou  esprits  distilles  avec  les  aromates, 
selon  la  maniere  que  je  vous  ai  indiquee 
tout  a  l'heure. 


On  fait  ces  liqueurs  de  plusieurs  qua- 
lites  suivant  la  proportion  d'alcool  et  de 
sucre. 

La  qualite  fine  est  ainsi  composee: 
Alcool  ou  esprits  parfumes    6.6  gal. 

Sucre  ■  .".   HO  liv. 

Eau  pure  ou  eaux  distillees    8.8  gal. 

Cette  quantite  doit  produire  22  gallons 
de  liqueur  que  l'on  complete  au  besoin 
avec  de  l'eau. 

Voici  une  recette  d'anisette  pour  100 
litres: 


Esprit  d'anis   2.6  gal. 

Esprit  de  badiane  .   .  1H  gal. 

Esprit  de  coriandre   .  tk44  gal. 

Esprit  de  fenouil  .  .  .  0.44  gal. 

Teinture  d'iris  ....  0.11  gal. 

Alcool  a  90°   ....  1.32  gal. 

Sucre  raffine  ....  110  liv. 

Eau  .   7.9  gal. 


Faire  le  melange  des  esprits  parfumes 
ct  de  l'alcool,  faire  le  sirop  a  chaud,  sans 
laisser  bouillir  et  melanger  le  sirop  fro  id 
en  le  versant  sur  les  esprits;  apres  un 
jour  ou  deux  de  repos,  on  filtre  pour  ob- 
tenir  uue  anisette  claire  et  limpide. 

Voici  une  recette  de  curagao: 


Esprit  de  curagao  ...  6.5  gal. 
Esprit  d'oranges  frai- 

ches   1.5  gal. 

Infusion  amere  d'ecorces 

de  curagao  ....  0.11  gal. 

Sucre   110  liv. 

Eau   7.9  gal. 

On  opere  comme  pour  l'anisette  ainsi 

que  je  viens  de  l'indiquer.  La  colora- 


tion s'obtient  soit  avec  du  caramel  fin, 
soit  au  moyen  d'un  colorant  special  pie- 
pare  avec  du  bois  de  Fernambouc  et  de 
Ja  creme  de  tartre,  infus§  dans  l'alcool. 
On  emploie  aussi  de  l'"hematine",  extrait 
du  bois  de  campeche;  ce  colorant  qui 
donne  au  curagao  une  teinte  orange  fon- 
cee,  rend  cette  liqueur  rose  si  on  y  ajoute 
de  l'eau. 

Je  ne  m'etendrai  pas  davantage  sur 
cette  fabrication,  ce  que  je  viens  de  vous 
iiidiquer  suffit  pour  vous  initier  a  ces 
procedes  de  fabrication. 

Liqueurs  par  esprits  complexes. — Ces 
sortes  de  liqueur  sont  generalement  fa- 
briquees  par  d'importantes  maisons  de 
distillation  qui  se  specialisent  avec  quel- 
ques-unes,  auxquelles  elles  apportent  les 
ameliorations  necessaries.  Avec  une  pu- 
blicity intelligente  on  impose  en  quelque 
sorte  ces  marques  au  consorr.mateur. 

Voici  sommairement,  quelques  details 
sur  la  fabrication  de  ces  liqueurs: 

Anisette.  —  Le  type  de  l'anisette  est 
celle  de  Bordeaux,  douce,  d'une  saveur 
fraiche,  tres  agreable;  bien  fondue  da  us 
tous  ses  elements,  elle  est  bien  appre- 
ct&e.  Elle  se  compose  en  majorit&  de 
graines  aromatiques:  badiane,  anis  vert, 
fenouil,  coriandre,  ambrette,  macis,  bois 
de  sassafras,  etc.;  distillees  avec  soin, 
ces  substances  aromatiques  donuent  un 
esprit  parfume  que  Ton  rectifie  encore  a 
85°  pour  1'avoir  net  de  gout.  On  prepare 


un  sirop  pour  sucrer  cette  liqueur  auquel 
on  ajoute  des  eaux  et  des  infusions  blan- 
ches aromatiques. 

Curacao.  —  La  qualite  de  cette  liqueur 
depend  beaucoup  de  la  qualite  des  ecorces 
d'oranges  ameres  que  l'on  emploie.  Celles 
de  "Curagao"  (ile  des  Antilles)  sont  les 
plus  estimees,  aussi  le  nom  lui  en  a-t-il 
ete  donne. 

On  prepare  l'esprit  de  curagao  en  dis- 
tillant  les  ecorces  zestees  et  en  rectifiant 
le  produit.  On  ajoute  aussi  des  zestes 
d'oranges  fraiches,  pour  en  adoucir  eten 
rafraichir  le  gout;  enfin  pour  lui  com- 
munique!' une  legere  et  agreable  amer- 
tume,  on  ajoute  encore  une  infusion  d'e- 
corce de  curagao. 

On  prepare  le  sirop  a  chaud  et  on  l'a- 
joute  par  dessus  les  esprits  d'orange.  Ou 
donne  une  legere  coloration  jaune  oran- 
gee  et  apres  le  collage  et  le  filtrage  on 
obtient  une  liqueur  parfaite. 

Le  curagao  blanc  se  prepare  avec  les 
esprits  rectifies,  on  n'ajoute  pas  d'infu- 
sion  d'ecorce  et  le  sirop  doit  etre  par- 
faitement  blanc. 

Le  curagao  triple  sec  s'obtient  en  em- 
ployant  des  esprits  et  infusions  a  un  as- 
sez fort  degre  et  en  diminuant  la  propor- 
tion de  sirop. 

Les  liqueurs  de  chartreuse  se  compo- 
sent  de  plantes  aromatiques:  nielisse,  hy- 
sope,  menthe,  genepi  des  Alpes,  balsa- 
mite,  thym,  racine  d'angelique,  arnica, 
auxquelles  on  ajoute  des  semences  aro- 
matiques, epices,  etc.  La  distillation  de 
ces  divenses  substances  s'opere  de  la  fa- 
gon  habituelle,  on  donne  la  coloration 
avec  le  safran;  enfin,  cette  liqueur  eot 
sucree  avec  un  sirop  prepare  a  chaud  et 
ajoute  aux  esprits  distilles. 

Toutes  ces  liqueurs  out  a  peu  pr&s  la 
meme  composition,  leur  quality  varie 
suivant  les  eaux-de-vie  employees  et  le 
temps  de  leur  fabrication;  elles  deman- 
dent  un  certain  age  pour  atteindre  la  fi- 
nesse et  le  moelleux  que  l'on  recherche 
dans  ces  liqueurs,  aussi  les  marques  re- 
nommees  en  ont-elles  toujours  un'  stock 
considerable. 

Sous  le  nom  de  "ciemes",  on  prepare 
des  liqueurs  tres  sucrees,  leur  fabrica- 
tion est  la  meme,  elles  sont  tnoins  alcoo- 
liques  et  plus  suerees;  telles  sont  les  cre- 
mes  de  noyau,  de  vanille,  de  moka,  de 
cacao,  etc. 

Les  "liqueurs  des  lies"  encore  des  li- 
queurs donees,  mais  l&gerement  plus  spi- 
ritueuses;  elles  sont  preparees  aux  An- 
tilles. Les  unes  sont  faites  avec  des  aro- 
mates et  des  produits  pharmaceutiques; 
telles  sont  les  cremes  de  badiane.de  cafe, 
de  cacao  a  la  vanille;  d'autres  avec  des 
substances  resineuses,  des  baumes  aro- 
matiques: le  baume  humain,  le  baume  di- 
vin,  creme  de  cachou;  enfin  une  autre 
serie  avec  les  delieieux  fruits  des  tro- 
piques;  creme  d'ananas,  creme  des  Bar- 
bades,  creme  de  bergamote,  Fine  orange, 
etc. 
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N'OUBUEZ  PAS  QUE  NOUS  SOMMES  LES  AGENTS  POUR 


Mitchell's 

Ph.  Richard 

Scotch 

&  Cie 

Whiskeys 

Brandies 

En  bouteilles  et  en  futs. 

En  bouteilles  et  en  futs. 

< 


Porter  Anglais 


"DAUKES  &  CIE' 

MARQUE 

SHIP 


Hiawatha 

High  Life 

L'Eau  Minerale 

Le  Champagne 

sans  Egale. 

des  Bieres 

LAPORTE,  MARTIN  ft  CIE,  Ltee. 

MONTREAL. 
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Liqueurs  par  infusion 

Cette  derniere  categorie  de  liqueurs 
est  la  moins  compliquee.  Ce  sont  des 
fruits  infuses  dans  1'alcool  et,  apres 
quelque  temps  de  maceration,  on  en  re- 
tire le  jus  que  Ton  suere  en  proportion 
convenable. 

On  prepare  ainsi  le  cassis,  dont  la  ville 
de  Dijon  a  une  renommee  meritee  en 
raison  de  la  qualite  dn  fruit  areeolte  dans 
ses  environs. 

Le  ratafia  de  merise  de  Grenoble  a 
egalement  une  certaine  reputation,  cette 
liqueur  douce  est  faite  avec  la  merise 
'dont  on  obtient  le  sue  par  sa  cuisson, 
apres  une  assez  longue  infusion  dans  de 
bonne  eau-de-vie,  on  la  decante  et  on  ne 
lui  ajoute  que  ,peu  de  snore.  Quelques 
aromates  lui  communiquent  un  parfum. 
et  un  gout  agreables. 

Enfin,  parmi  le®  autres  liqueurs  obte- 
nues  par  infusion,  on  reinarque  le  "brou 
de  noix",  les  ratafias  de  cerises,  de  fram- 
boise® et  de  coings;  le  guignolet  fait 
avec  des  cerises  aigres  et  des  cerises  dou- 
ce® ou  guignes. 

Toutes  ces  excellentes  liqueurs  de  fruits 
sont  facile®  a  preparer;  apres  avoir  sou- 
tire  la  partie  liquide  de  1'infusion  on  lui 
ajoute  du  sirop  de  sucre  et,  apres  un  re- 
pos  suffisant,  on  la  filtre  ou,  si  on  veut, 
ce  qui  est  preferable,  on  la  laisse  reposer 
pour  la  tirer  au  elair. 


LA  LOI  DES  LICENCES  DE  QUEBEC 
Comprenant  tous  les  amendements  a  dase 

Titre  et  Application 
(Suite). 
Section  XXIX. 

DES  POURSUITES 

§  1. — Dispositions  generates  et  pro- 
cedure. 

CLXIII.  II  est  du  devoir  du  percep- 
teur  du  revenu  de  la  province,  nonobs- 
tant  les  dispositions  de  l'artiele  165, 
d'intenter  une  poursuite  chaque  fois 
qu'il  a  raison  de  croire  qu'une  contra- 
vention a  la  loi  a  ete  commise  et  que 
cette  poursuite  peut  etre  maintenue. 

OLXIV.  Chaque  fois  qu'on  deman- 
de  au  percepteur  du  revenu  de  la  pro- 
vince d'intenter  une  poursuite,  il  peut, 
s'il  a  raison  de  croire  que  la  poursuite 
ne  peut  etre  maintenue,  exiger,  de  la 
personne  qui  demande  que  cette  pour- 
suite soit  intentee,  le  depot  d'un  <mon- 
tant  raisonnable  pour  couvrir  les  frais. 

OLXV.  II  est  du  devoir  du  percep- 
teur du  revenu  de  la  province  de  pour- 
suivre  en  justice  les  contraventions  a 
la  presente  loi,  chaque  fois  qu'il  en  est 
requis  par  une  corporation  municipalc 


et  que  cette  corporation  a  assume  la 
responsabilite  des  frais  a  encourir. 

Dans  toute  municipalite  ou  une  loi 
prohibitive  est  en  vigueur,  ou  dont  le 
conseil  defend  la  confirmation  de  cer- 
tificate pour  obtcnir  des  licences  pour 
la  vente  des  liqueurs  enivrantes,  il  est 
du  devoir  dir  conseil  de  la  municipalite 
de  pounsuivre  toutes  les  contraventions 
a  la  presente  loi,  auquel  cas  la  munici- 
palite est  responsable  des  frais,  et  re- 
goit  les  amendes  pergites  pour  contra- 
ventions a  la  loi. 

Dans  les  cas,  cependant,  ou  le  con- 
seil  refuse  ou  neglige  de  poursuivre 
pour  infraction  a  la  loi  apres  qu'il  en 
a  etc  notifie,  le  percepteur  du  revenu 
peut  poursuivre  les  eontrevenants,  aux 
frais  de  la  municipalite. 

CLXVI.  Le  reeouvrement  des  amen- 
des et  penalities  imposees  par  la  pre- 
sente loi  ou  par  les  reglements  f'aits 
sous  son  empire,  et  des  droits  et  hono- 
raires  exigibles  sous  la  memo  autorite, 
doit  se  faire  en  la  forme  et  devant  les 
tribunaux  ci-dessous  designes. 

CLXVII.  Toute  poursuite  doit  etre 
portee  dans  le  district  judiciaire  ou  la 
contravention  a  ete  commise,  ou  dans 
celui  de  la  residence  du  eontrevenant. 

Si  la  contravention  a  ete  commise  a 
bord  d'un  bateau  a  vapeur  ou  d'un  au- 
tre batiment,  la  poursuite  i^eut  etre  in- 
tentee dans  tout  district  judiciaire  quel- 
eonque  de  la  province. 

Si  la  contravention  a  cu  lieu  sur  les 
confins  de  deux  districts  voisins,  ou  il 
est  difficile  de  determiner  dans  lequel 
de  ces  districts  1'offenise  a  ete  commise, 
la  poursuite  peut  etre  intentee  dans 
Tun  au  dans  l'autre. 

OLXVIII.  Po'iir  toutes  les  choses 
auxquelles  la  presente  loi  so  rapporto, 
le  comte  de  Bcrthier  formera  partie  du 
district  de  Kichelieu  pour  fins  judi- 
cial res,  et  le  comte  de  Vercheres  for- 
mera partie  du  district  de  Montreal 
pour  les  dites  fins. 

CLXIX.  Toute  action  ou  poursuite 
peut  etre,  au  ehoix  du  poursuivant,  in- 
tentee devant  la  cour  de  circuit,  ma  is 
sans  droit  d 'evocation  a  la  cour  supe- 
rieurc,  ou  devant  deux  juges  de  paix 
du  district  judiciaire,  ou  devant  le  juge 
des  sessions  ou  devant  la  cour  du  re- 
corder ou  le  recorder,  ou  devant  le  ma- 
gistrat de  police,  le  magistrat  de  dis- 
trict, ou  tout  autre  officier  ayant  les 
pouvoirs  de  deux  juges  de  paix,  sujet 
aux  dispositions  de  la  section  842, 
sous-sections  3,  4,  5  et  6  du  Code  cri- 
minel,  1892. 

CLXX.  Dans  la  cour  de  circuit,  la 
signification  de  la  sommation  et  des 
autres  procedures  dans  ces  actions  et 
poursuites,  se  fait  de  la  maniere  pres- 
crite  ])our  les  poursuites  entrc  loca- 
teurs  et  locataires. 

CLXXI.  Excepte  en  ce  qui  regarde 
les  actions  intentees  devant  la  cour  de 


circuit,  la  signification  de  la  somma- 
tion se  fait  par  tout  huissier  ou  consta- 
ble nomme  pour  le  district  judiciaire 
ou  la  poursuite  est  intentee,  en  laissant 
une  copie  certifiee  par  le  magistrat, 
juge  ou  fonctionnaire  qui  a  signe  l'o- 
riginal,  ou  par  l'avocat  du  poursuivant, 
au  defendeur  personnellement,  ou  a 
une  personne  raisonnable  de  sa  famille, 
a  son  domicile  ou  a  sa  place  d'affaires. 

CLXXII.  La  signification  par  un 
huissier  doit  se  faire  sous  son  serment 
d'offioe,  et  celle  faite  par  un  constable 
se  prouve  par  son  rapport  atteste  sous 
serment  devant  un  juge  de  paix  dans 
le  district  judiciaire,  ou  devant  le  tri- 
bunal;— devant  la  cour  de  circuit,  la 
signification  des  procedures  et  convic- 
tions se  fait  de  la  meme  maniere  que 
celle  de  la  sommation. 

CLXXI1I  Devant  la  cour  de  circuit, 
sur  toute  poursuite  intentee  en  vertu 
de  cette  loi,  la  procedure  se  fait  som- 
mairement  et  est  celle  etablie  pour  les 
poursuites  entre  locateurs  et  locataires 
par  les  articles  1150  a  11G2  du  Code 
de  procedure  civile. 

CLXXIV.  Sauf  dans  les  cas  ou  il 
est  autrement  prescrit  dans  cette  loi, 
sur  toute  jxmrsuite  intentee  devant 
deux  juges  de  paix,  un  juge  des  ses- 
sions de  la  paix,  un  recorder,  une  cour 
de  recorder,  un  magistrat  de  police  ou 
de  district,  ou  autre  officier  ayant  les 
pouvoirs  de  deux  juges  de  paix,  les 
dispositions  de  la  partie  LVIII  du 
Code  criminel  1892,  telle  qu'amendee 
de  temps  a  autre,  et  les  dispositions 
des  articles  2713  a  2720  des  Statute 
refondus  sont  applicables,  a  1'exception 
des  mots  suivants  de  l'artiele  857  du 
dit  Code  criminel :  mais  aucun  ajour- 
nement  ne  pourra  etre  de  plus  de  huit 
joua's,,'  quji  ne  s'appliquent  pas  aux 
])oursuites  intentees  en  vertu  de  la  loi 
des  licences  de  Quebec;  mais  aucun 
ajournement  ne  peut  etre'de  plus  de 
t rente  jours. 

Xeanmoins  il  n'est  pas  necessaire 
que  les  temoignages  'soient  pris  par 
ecrit  ou  par  stenograpbie.  (5  Ed.  VII, 
chap.  13,  sec.  47). 

CLXXIVa.  Les  dispositions  des  ar- 
ticles 237  a  250  du  Code  de  procedure 
civile  s'appliqueront  a'ussi  mutatis  mu- 
tandis, aux  poursuites  intentees  en  ver- 
tu de  cette  loi  devant  les  magistrats  ou 
les  recorders.  (5  Ed.  VII,  chap.  13, 
sec.  48). 

CLXXI Yb.  Aucune  poursuite  in- 
tentee en  vertu  de  cette  loi  ne  sera  ju- 
gee  ou  entendue  le  jour  ou  elle  est  ap- 
pelee  pour  la  premiere  fois,  a  moins 
que  le  defendeur  ne  eonsente  a  confes- 
ser  jugement  ou  qu'il  n'ait  donne  arris 
par  ecrit  de  trois  jours  au  poursuivant 
qu'il  sera  pret  a  subir  son  proces  tel 
jour.  (5  Ed.  VII,  chap.  13,  sec.  48) 
ou  a  moins  que  le  poursuivant  ne  donne 
avis-  de  la  sommation  signifiee.  au  de- 
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:  Commandes  d'lmportation  pour  le  Printemps  1907,  | 


EN  LES  PLAQANT,  N'OUBLIEZ  PAS  LES 


•  Cognacs   de    la  Maison 

I  LUCIEN  FOUCAULD  &  Co. 


En  Caisses  et  en  Futs. 


Les  Marques  MedtCO  -  ZoontC  \ 

==*et  *  *  ★  | 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marche.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  prineipaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  a 


•  BERNARD  &  LAPORTE,  253  &  255  Rue  St-Pau!,  Montreal,  seuis  Agents  Po»r  ie  Canada. : 


GIN  "CROIX  D'HONNEUR" 


KIDERLEN 


POUR  LES  CONNAISSEURS. 

En  fait  de  Gins  il  ne  s'est  jamais  imports  au  Canada  aucune 
marque  qui  puisse  §tre  comparee  au  Gin  "  Croix  d'Honneur." 
Du  reste,  c'est  le  Genievre  Extra  des  Connaisseurs  Hollandais. 
Naturellement  il  coute  plus  cher  que  le  gin  ordinaire,  mais  ses 
qualites  lui  ont  deja  valu  une  vente  immense  dans  ce  pays. 


S.  B.  TOWNSEND  &  CO., 


AGENTS  POUR  L 
CANADA— 


MOKTTREAL. 


I 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  Rnr'wh^ 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,  Montreal.  Agents. 
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fenders'  que  la  cause  sera  instruite  le 
jour  fixe  pour  le  rapport  du  bref. 

CLXXY.  Les  actions  on  poursuifes 
pour  contraventions  a  la  presente  loi 
sont  portees  au  nom  du  percepteur  du 
rcvci)  u  pour  le  district  dans  lequel  la 
contravention  a  etc  commise,  ou  au 
nom  de  la  corporation  ou  du  conseil 
de  la  cite,  de  la  ville  ou  autre  munici- 
pal ite  locale  oil  cette  contravention  a 
ete  commise. 

CLXXVI.  Dans  toute  poursuite 
pour  contravention  a  la  presente  loi 
intentee  au  nom  du  percepteur  du  re- 
venu de  la  province,  la  plainte  doit 
etre  signee  par  le  percepteur  du  revenu 
de  la  province  qu'il  aptpartient  ou  son 
depute. 

OLXXVII.  Telle  poursnite  intentee 
par  une  corporation  municipale  et  le 
jugement  rendu  sur  cette  poursnite  de- 
viennent  sans  effet,  si  une  poursnite 
est  intentee  par  le  percepteur  du  reve- 
nu de  la  province  pour  prevenir  toute 
collusion  entre  les  parties  a  Taction,  et 
ne  peut  etre  plaidee  centre  cette  se- 
conde  poursnite,  a  moins  que  le  mon- 
tant  reclame  par  cette  corporation  iTait 
<ete  paye  de  la  maniere  voulue  par  la 
loi,  ou  que  le  defendeur  n'ait  subi  l'ern- 
prisonnement  auquel  il  a  ete  condam- 
ne  a  defaut  de  paiement. 

CLXXV1II.  Dans  toute  procedure 
en  vertu  de  la  presente  loi,  la  simple 
declaration  d'un  percepteur  du  revenu 
de  la  province  -qu'il  occupe  cette  posi- 
tion est  une  preuve  ©uffdeante  de  sa 
nomination  et  dc  son  entree  en  fone- 
tion  au  moment  de  cette  declaration; 
et,  si  un  defendeur  ou  quelque  person- 
ne., objectan|t  a  une  procedure  d'un 
percepteur  du  revenu  de  la  province, 
nie  la  veraeite  de  cette  declaration,  il 
incom.be  a  ce  defendeur  ou  a  cette  per- 
sonne d'en  prouver  la  faussete. 

La  meme  regie  s'applique  a  la  decla- 
ration du  percepteur  du  revenu  de  la 
province  quant  a  Tetendue  et  aux  limi- 
tes  de  son  district  .de  revenu. 

CLXXIX.  II  n'est  pas  necessaire 
d'alleguer,  sur  poursnite  intentee  en 
vertu  de  cette  loi  dans  la  declaration, 
:i nf  omiati on,  plainte  ou  sommation  des 
fails  negatifs  ni  aucun  fait  qu'il  ap- 
partient  au  defendeur  dc  prouver. 

CLXXX.  Dans  toute  poursnite  en 
vertu  de  cette  loi  le  veritable  delin- 
quant,  aussi  bien  que  le  possessour.  lo- 
eataire ou  occupant  des  lieux,  et,  dans 
le  cas  de  maisons  de  prostitution,  toute 
babitante  d'icelles,  seront  personnelle- 
ment  responsables  des  amendes  et  pu- 
nitions  qui  peuvent  etre  knposees  a 
raison  dc  toute  infraction  ou  violation 
de  la  dite  loi,  nonobstant  le  fait  que  la 
contravention  a  ete  commise  par  une 
autre  personne  centre  laquelle  on  no 
pent  fairc  la  preuve  qu'elle  a  ainsi  agi 
sous  ou  d'apres  la  direction  de  tel  ipro- 
prietairo,  loeataire  on  .occupant;  et  la 


prcuve  que  telle  contravention  a  ete 
commise  par  une  personne  quelconque 
a  l'emploi  do  tel  proprittaire,  loeataire 
ou  occupant  on  dont  on  souffre  la  pre- 
ssure dans  l'etablissenient  tie  tel  pro- 
prietaire,  loeataire  ou  occupant,  .sera 
une  preuve  concluante  que  cette  con- 
travention a  en  lieu  avec  l'autorisatioii 
et  sous  la  direction  do  tel  proprietaire, 
loeataire  ou  occupant.  A  1'optdon  du 
poursuivant,  le  veritable  delinquent 
pou>rra  etre  poUrsuivi  eonjointement 
a  vie  tol  proprietaire,  loeataire  ou  occu- 
pant ou  s6parement,  mais  les  deux  a  la 
fois  no  ipourront  etre  epn'da-mnes  pour 
la  memo  offense,  et  la  condamnation 
de  1* n  11  d'eux  suffira  pour  oinpocbcr 
la  condamnation  do  l'autre  pour  la 
memo  offense. 

CLXXXI,  En  faisant  la  preuve  do 
la  livraison,  gratuite  oil  autrement 
1'aito.  ou  de  la  Consommation  dc  li- 
queurs enivrantes,  en  violation  de  la 
presente  loi.  il  n'est  pas  necessaire  de 
prouver  qu'il  y  a  eu  tradition  reelle 
d'argent  ni  consommation  reelle  do 
telle  liqueur,  si  le  magistral  ou  le  tri- 
bunal ipii  entendont  la  cause  sont  eon? 
vaincus  qu'une  transaction  dc  la  nature 
•d'une  vente  ou  d'un  autre  mode  d'alie- 
nation  a  ou  reel  lenient  lieu,  ou  qu'une 
consoi ruination  de  liqueur  allait  avoir 
lieu ;  et  la  preuve  de  la  consommation 
reelle  ou  intentionnelle,  dc  telle  liqueur 
dans  le  local  licencie  ou  pour  lequel 
une  licence  est  requise  en  vertu  de  la 
presente  loi  par  toute  autre  personne 
que  l'occupant  du  dit  local,  constituc- 
ra  la  prcuve  que  telle  liqueur  a  etc  ven- 
due a  la  personne  qui  en  a  fait  ou  allait 
en  faire  la  consommation,  ou  qui  l'em- 
portait  ou  allait  l'emporter,  contre  le 
porteur  de  licence  ou  l'occupant  du  clit 
local. 

CLXXXII.  Dans  toute  poursuite  in- 
tentee par  un  percepteur  du  revenu  de 
la  province  en  vertu  de  cette  loi  contre 
une  personne  non  munie  de  licence,  le 
percepteur  .peut  a  son  choix  poursui- 
vre  pour  vente  de  liqueurs  sans  licence, 
ou  pour  l'offensc  speciale  que  cette  per- 
sonne a  commise  et  pour  laquelle  elle 
serait  justifiable  meme  si  elle  avait  une 
licence. 

CLXXXIII.  On  pent  eumufor,  dans 
unc  declaration,  information,  plainte 
ou  sommation. plusiours  contraventions 
commises  par  la  meme  personne,  pour- 
vu  quo  cette  declaration,  plainte.  in- 
formation ou  sommation.  contienno 
une  enonciation  specif  ique  du  temps  et 
du  lieu  de  cbaquc  contravention; — en 
co  cas,  les.  formulas  indiquees  par  cette 
loi  sont  modifiers  mutatis  mutandis, 
mais  les  bonoraires  accordes  aux  avo- 
cats  ne  isont  pas  plus  cloves  que  s'il  n'y 
avait  eu  qu'une  contravention. 

CLXXX  1Y.  Deviant  tout  tribunal, 
excepts  la  cour  de  circuit  oil  les  regies 
o  r d  ina  1  res  de  proced  u  re  concernant  des 


amendements  doivent  recevoir  leur  ap- 
plication, toute  declaration,  informa- 
tion, plainte  on  sommation  portec  de- 
vant  un  tribunal  peut  etre  ainendee  au 
fond  et  a  la  forme  sans  frais,  sur  re- 
quete  du  poursuivant,  a  cet  effet. 

Sur  tel  amendement,  le  defendeur 
peut  obtenir  un  delai  ulterieur  pour 
faire  sa  defense  et  sa  preuve. 

CLXXXV.  Dans  toute  poursnite 
intentee  en  vertu  de  la  presente  loi, s'il 
est  demande  une  suspension  de  la  pro- 
cedure on  une  remise  de  1'instruotiOB 
mi  audition  par  la  defense,  cette  sus- 
pension ou  remise  ne  sera  accordee  que 
si  les  frais  du  jour  ont  ete  prealable- 
ment  paves  par  la  defense,  lesquels 
frais  devront  comprendre  un  honorai- 
ro  de  trois  piastres  a  l'avocat  de  la 
poursnite. 

CLXXX  N'T.  Tout  boinme  marie  vi- 
vant  et  residant  avec  sa  femme  a  l'e- 
poquc  d'une  contravention  a  la  presen- 
te loi.  commise  par  cette  femme,  qu'elle 
soil  ou  non  marchande  publique,,  jieut 
etre  pOursuivi  et  condamne  dc  la  memo 
maniere  que  s'il  s'etait  lui-meme  rendu 
coupable  .de  cette  contravention. 

CLXXX VII.  Dans  toute  poursuite 
intentee  on  vertu  de  la  presente  loi  de- 
vant  un  tribunal  autre  que  la  cour  de 
circuit,  oil  les  regies  de  procedure  ap- 
plicables  entre  locateurs  et  loeataires 
(plant  a  l'enquete  doivent  etre  suivies, 
le  tribunal  peut  assignor  devant  lui 
touje  personne  qui  lui  est  indiquee 
coimno  un  tenioin  important  de  la  cau- 
se; si  cette  personne  refuse  ou  neglige 
de  comparaitre,  en  conformite  de  cette 
assignation  le  tribunal  peut  emettrc 
un  mandat  pour  son  arrestation,  si  sur 
affidavits  et  d'apres  les  eireonstances 
de  la  cause,  le  tribunal  est  d'opinion 
que  le  temoin  refuse  de  comparaitre 
pour  eluder  les  fins  de  la  justice;  sur 
ce,  le  temoin  doit  etre  conduit  devant 
le  tribunal,  et  s'il  refuse  de  prefer  ser- 
ment,  on  de  donner  son  affirmation  ou 
de  repondre  aux  questions  relatives  a 
la  cause,  il  pent  etre  incarcere  dans  la 
prison  commune  ot  y  demeurer  inter- 
ne jusqu'a  ce  qu'il  consente  a  prefer 
serment,  ou  a  donner  son  affirmation 
et  a  rendrc  son  temoignage. 

CLXXXVIIT.  Si  une  personne  assi- 
gnee a  comparaitre  comme  temoin 
pour  rendre  temoignage  devant  un  fri- 
bunal  en  ce  qui  concerne  toute  matiere 
relative  ii  la  presuite  loi,  neglige  ou 
refuse  de  comparaitre  aux  temps  et 
lieu  fixes  pour  cette  fin,  sans  causes 
raisonnables,  do  la  validite  desquelles 
lo  tribunal  devant  prendre  connaissan- 
ce  de  la  poursuite  doit  juger,  ou,  lors 
do  sa  comparution,  refu.se  d'etre  exa- 
niinic  sous  serment  et  de  rendre  te- 
moignage,  elle  encourt.  pour  cbaque  re- 
fus  ou  negligence  une  amende  de  pas 
moins  de  cinq  piastres  et  n'execdant 
pas  quarante  piastres,  et,  a  defaut  de 
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Appareil  a  Nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere 


Pour  avoir 

DE  LA 

Bonne  Biere 

Vous  devez  avoir 

DES 

Tuyaux  Propres. 

En  employant 
notre  appareil  a 
nettoyer  les  tuyaux 
a  biere,  vous  pou- 
vez  toujours  avoir 
vos  tuyaux  propres 
et  exempts  d'amer- 
tume  et  votre  biere 
en  bonne  condition. 


PRIX: 

Appareil  a  net- 
toyer les  tuyaux  a 
biere,  y  compris  6 
pieds  d'asseinblage 
de  tuyaux  et  une 
douzaine  de  pa- 
quets  de  Composi- 
tion. 

$7.00 


COMPOSITION 

N  ettovant 
Rapidement. 

Par  douzaine 
de  Paquets. 


$1.50 


En  bronze  massif,  etame  fortement  a  linterieur  et  a  I'exterieur. 

Comme  resultat  de  nombreuses  annees  d'essais,  notre  chimiste  expert  a  reussi  a  produire  une 
composition  chimique  (exempte  d' ingredients  nuisibles)  pour  nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere, 
laquelle,  employee  avec  notre  Appareil  a  Nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere,  est  absolument  la  meil- 
leure,  la  plus  rapide  et  la  plus  commo  'e  pour  nettoyer  tous  les  Tuyaux,  Serpentins,  Pompes  et 
Accessoires,  par  lesquels  la  Biere  est  tiree.  Elle  evite  l'emploi  d'eau  chaude  ou  de  vapeur,  et  les 
nombreux  ennuis  et  mauvais  resultats,  qui  se  produisent  avec  les  vieilles  methodes. 

Chaque  serie  peut  etre  nettoyee,  depuis  le  Robinet  jusqu'a  l'extremite  du  Tube  a.  Biere,  en  trois 

minutes.   Instructions  detaillees  pour  l'emploi  avec  chaque  Appareil  a  nettoyer. 


IS!  Hamilton  Brass  M'f'g  Co.,  Ltd. 


327  Rue  Craig  Quest,  -  -  Montreal. 


Telephone  Bell,  Main  3245  -  Telephone  des  Marchands,  774 


Bureau  Principal  et  Manufacture; 


HAMILJON,  Ont. 
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paiement,  xm  emprisonnement  de  pas 
moins  de  dix  ni  de  plus  de  trente  jours, 
lo  tout,  a  la  discretion  du  tribunal, 
menie  dans  le  cas  ou  la  cause  a  ete  de- 
cidee,  sans  qu'elle  ait  comparu  ou  ait 
ete  entendue  comme  temoin. 

CXXXIX.  Sur  demande  de  la  pour- 
suite  ou  de  la  defense,  le  tribunal  peut 
a  sa  discretion  recevoir  et  fadre  pren- 
dre par  eerit  les  depositions  des  te- 
moins  alors  presents,  et  remettre  la 
cause  a  un  jour  subsequent  qu'il  fixe 
a  cette  fin. 

CXC.  Toute  personne  autre  que  le 
defendeur,  examinee  ou  appelee  com- 
me  temoin  dans  quelque  action  ou 
poursuite  intentee  en  vertu  de  la  pre- 
sente  loi,  est  tenue  de  repondre  a  tou- 
tes  les  questions  qui  lui  sont  posees  et 
qui  sont  jugees  pertinentes  a  la  contes- 
tation, nonobstant  toute  declaration  de 
sa  part  que  ces  reponses  peuvent  faire 
connaitre  des  fails  tendant  a  la  rendre 
passible  de  quelque  penalite  imposee 
par  la  presente  loi;  mais  cette  preuve 
ne  peut  etre  invoquee  contre  elle  dans 
aucune  poursuite. 

Toutefois,  le  ])ercepteur  du  revenu 
de  la  province  ne  doit  pas,  quand  il 
est  appcle  oomme  -temoin,  etre  requis 
de  diyulguer  le  nom  du  denonciateur 
dans  la  poursuite,  et,  si  on  lui  demande 
de  le  faire,  il  n'est  pas  tenu  de  repon- 
dre.. 

CXCI.  Dans  les  poursuites  intentees 
en  vertu  de  la  presente  loi  le  defendeur 
est  temoin  competent. 

CXCII.  Dans  les  poursuites  pour 
vente  de  liqueurs  enivrantes  sans  li- 
cence, il  n'est  pas  necessaire  qu'il  soit 
fait  de  preuve  concernant  la  nature 
exaote  de  la  'liqueur  vendue,  ni  qu'il 
soit  fait  mention  de  la  qualite  de  li- 
queur vendue,  exeepte  dans  le  eas  ou 
la  quantite  est  essentielle  pour  creer 
1'offense,  et  alors  il  suffit  d'alleguer 
la  vente  en  plus  ou  en  moins  de  cette 
quantite. 

CXCIII.  La  precision  rigoureusedu 
temps  indique  dans  la  plainte  n'est  pas 
requise  dans  la  preuve  pour  obtenir 
une  conviction;  il  suffit  'de  prouver 
que  la  contravention  a  ete  commise 
dans  le  delai  aceorde  par  la  loi  pour 
telles  poursuites. 

CXCIV.  Les  dispositions  de  l'article 
193  s'appliquent  a  toutes  les  poursuites 
y  compris  'celles  intentees  pour  vente 
de  liqueurs  enivrantes  le  dimanehe. 

CXCV.  Dans  toute  poursuite  inten- 
tee eontre  une  personne  non  munie  de 
licence  en  vertu  'des  dispositions  de  la 
presente  loi,  Vindication  precise  du 
nom  du  defendeur  n'est  pas  necessaire 
dans  la  preuve  faite  pour  justifier  une 
conviction;  la  constatation  d'identite 
du  defendeur  par  le  percepteur  du  re- 
venu de  la  province  ou  d'un  de  ses  offi- 
ciers,  asscrmente,  comme  temoin,  est 
suffisante,  et  aucune.  erreur  dans  le 


nom  du  defendeur,  ne  doit  invalider  la 
conviction  ou  le  mandat  d'emprisonne- 
ment. 

CXCVI.  La  production  de  la  licence 
constitue  une  preuve  suffisante  dai 
,paiement  tdu  'droit  du  )sur  icel'Le,  a 
moins  que  la  poursuite  n'etablisse  que 
le  droit  n'a  pas  ete  paye,  auquel  cas  la 
licence  obtenue  sans  ce  paiement  est 
consideree  comme  non  valide. 

CXCVII.  Chaque  fois  que  la  eour 
est  d'opinion  que  1'analyse  d'une  li- 
queur reputee  enivrante  est  necessaire 
pour  les  fins  de  cette  section,  les  frais 
de  cette  analyse  seront  compris  dans 
les  frais  taxes  de  Taction. 

[A  suivre]. 


REVUE  GENERALE 

M.  Otto  Zepf,  de  MM.  Freyseng  Cork 
Co.,  Ltd.,  nous  avise  que  les  affaires 
pour  le  printemps  ont  tout  1'air  de 
vouloir  commeneer  cette  annee  plus 
tot  •  que  de  coutume.  A  part  la  de- 
mande pour  les  bouehons  qui  augmenle 
constamment,  on  recoit  des  ordres  en 
fournitures  diverges  pour  emboutei'lleu>rs 
et  fabrieants  d'eaux  gazeuses. 

*  *  * 

Nous  croyons  savoir  qu'un  mouvement 
est  sur  pied  pour  etablir  a  Montreal  une 
nouvelle  brasserie.  L'intention'  des  pro- 
moteuTs  -de  cette  emtreprise  serait  d'y  in- 
teresser  un  aussi  .grand  nombre  d'hdte- 
liers  que  possible  et  d'en  faire  ainsi  une 
sorte  de  brasserie  cooperative. 

*  *  • 

M.  James  Cleghorn,  de  la  maison  John 
Hope  &  Co.,  qui  est  arrive  ces  jours  der- 
niers  d'un  voyage  etendu  dans  le  Nord- 
Ouest  et  sur  les  cotes  du  Pacifique,  nous 
in  forme  que  les  affaires  en  vins  et  en 
liqueurs,  piromettent  d'etre  tres  actives 
dans  ces  regions  pendant  le  printemps. 

Par  suite  des  tempete  de  neige  et  des 
grands  froids,  il  y  a  eu  un  retard  conside- 
rable dans  les  expeditions  faites  par  les 
marchands  de  gros  du  Nord-Ouest  a  le-urs 
clients  locaux,  mais  cet  etat  de  choses 
s'est  sensiblement  ameliore  depuis  quel- 
ques  semaines. 

M.  Cleghorn  ne  croit  pas  que  1'hiver  ri- 
goureux  qui  a  sevi  dans  l'Ouest  Cana- 
dien  ait  pour  effet  d'enrayer  le  mouve- 
ment d'immigration  dans  ces  regions;  au 
contraire,  d'apres  les  declarations  de  per- 
sonnes  bien  infortmees,  on  s'attend  a  ce 
que  remigration  soit  plus  forte  en  1907 
qu'elle  ne  l'a  ete  durant  les  annees  pre- 
cedentes. 

Le  voyage  de  M.  Cleghorn  n'a  pas  ete 
sans  peripeties;  car  le  train  transconti- 
nental dans  lequel  il  se  trouvait  a  ete 
bloque  pendant  trois  jours  par  les  bancs 
de  neige. 

*  *  * 

M.  E.  R.  Carroll,  gerant  a,  Montreal  de 
la  Hamilton  Brass  Co.,  Ltd.,  nous  dit  que 


les  affaires  n'ont  pas  cesse  d'etre  actives 
depuis  le  commencement  de  l'hiver. 

A  part  des  installations  completes  de 
bar,  il  s'est  aussi  vendu  une  quantite  con- 
siderable de  fournitures  diverses. 


PERSONNEL 

M.  Albert  Robin,  de  MM.  Albert  Robin 
et  Cie,  de  Cognac,  est  actuellement  en 
voyage  d'affaires  au  Canada.  Apres  avoir 
visite  les  Provinces  Mari times  et  la  Pro- 
vince de  Quebec,  M.  Robin  a  l'intention 
de  se  rendre  dans  le  Nord-Ouest  jusqu'a 
la  Cote  du  Pacifique. 

— M.  J.  G.  Carrol,  de  la  maison  G.  F\ 
&  J.  Gait,  negociants  en  vins  et  liqueurs 
en  grcs  de  Winnipeg,  a  passe  plusieurs 
jours  a  Montreal  dans  la  deuxieme  quin- 
zaine  du  mois  de  fevrier. 

— M.  J.  O.  Laporte,  de  MM.  Bernard  & 
Laporte,  visite  acituellement  la  region  du 
Nord  ou  il  prend  des  commandes  d'im- 
portation  pour  les  nombreuses  specialitv^s 
de  la  firme. 

— iM.  Otto  Zepf,  a  tout  recemment  vi- 
site Toronto  pour  assister  a  l'assemblee 
annuelle  des  actionnaires  de  la  Freyseng 
Cork  Co.,  Ltd. 

— M.  Charles  Chaput,  de  MM.  L.  Cha- 
iput,  Fils  et  Cie,  est  parti  ces  jours  der- 
niens  pour  le  Sud  des  Etats-Unis  ou  il 
passera  plusieurs  semaines  de  villegia- 
ture. 

— M.  T.  J.  Carrol,  gerant  general  de  la 
Hamilton  Brass  Mfg.  Co.,  vient  de  pas- 
ser plusieurs  jours  a  Montreal. 

— M.  L.  E.  Geoffrion,  de  MM.  L.  Chaput. 
Fils  et  Cie,  s'est  rendu  a  Quebec  ces 
jours  dernier s  avec  une  delegation  de  ne- 
gociants en  vins  et  liqueurs  en  gros  pour 
obtenir  des  amendements  a  la  loi  des 
licences. 

— M.  Lawrence  A.  Wilson  a  tout  der- 
nierement  passe  plusieurs  jours  a  Que- 
bec pour  affaires  concernant  les  amende- 
ments a  la  Loi  des  Licences. 

— M.  James  Cleghorn,  de  MM.  John 
Hope  &  Co.,  est  de  retour  a  Montreal, 
apres  un  voyage  de  trois  semaines  daus 
l'Ouest  Canadien.  Pendant  son  voyage 
M.  Cleghorn  a  visite  'egalement  Vancou- 
ver et  Victoria. 

— M.  J.  R.  Douglas,  de  MM.  J.  M.  Dou- 
glas &  Co.,  vient  de  revenir  a  Montreal, 
apres  avoir  visite  les  principales  villes 
situees  entre  Winnipeg  et  Victoria,  Co- 
lombie  Anglaise. 


LES    VENDEURS    ET    LES  POTS-DE- 
VINS 


Dans  un  article  au  sujet  des  pots-de- 
vims  qu'un  acheteur  peu  scrupuleux  peut 
demander  du  vendeur,  un  auteur  ecrit  ce 
qui  suit,  dans  "Salesmanship": 

Nous  savons  tous  qu'il  y  a  des  ache- 
teurs  qui  peuvent  etre  circonvenus,  c'est- 
a-dire  qui  preteront  leur  influence  a  un 
vendeur  pour  donner  une  commande  *ii 
echange  d'umi  pot-de-vin.  Mais  au  cours 
de  mes  vingt  ans  d'experience  comme 
voyageur  de  commerce,  une  telle  propo- 
sition ne  m'a  jamais  ete  faite  et  nos  voy- 
ageurs  ont  rarement  a  faire  face  a  une 
telle  demande.  Aucun  vendeur  represen- 
tant  une  maison  serieuse  ne  s'abaisserait 
a  de  telles  methodes  d'affaires.  Aucun 
vendeur  digne  de  ce  nom  ne  serait  assez 
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in sense  pour  permettre  a  un  acheteur 
de  le  tenir  en  echec  jusqu'a  ce  que  celui- 
ci  obtienne  une  partie  de  sa  commission; 
et  si  le  vendeur  tourne  la  difficulty  en 
augmentant  le  prix  de  ses  marchandises, 
de  maniere  a  faire  payer  le  pot-de-vin  au 
patron  de  l'achteur,  il  vole  son  client  et 
fait  du  tort  a  sa  propre  madsam.  La  ma- 
niere de  traiter  un  acheteur  qui  vous 
propose  de  lui  abandonner  une  partie  de 
votre  commission  consiste  a  refuser  cette 
proposition  d'une  maniere  si  nette  que 
1'acheteur  sera  decourage  et  n'essaiera 
plus  de  cette  maniere  de  faire. 

Naturellement,  il  ne  faut  pas  confon- 
dre  le  pot-de-vin  avec  des  bonus  legitimes 
offerts  par  eertair.es  maisons  pour  en 
gager  les  clients  a  prendre  leurs  mar- 
chandises. Ici,  il  n'y  a  aucune  deception 
et  on  ne  pent  pas  surcharger  le  prix  de 
vente;  neanmoins,  le  systeme  des  bonus 
est  souvent  porte  a  des  extremes,  sujeU 
a  objections.  La  raison  en  est  que  des 
maisons  coneurrentes  anxieuses  d'enls- 
ver  un  ordre  a  un  rival  important  em- 
ploient  a  des  bonus  extravagants  l'argent 
qui  devrait  servir  a  ameliorer  les  mav- 
chandises,  bonus  tels  que  de  magnifique.i 
vitrines  pour  etaler  les  marchandises. 

II  n'est  pas  difficile  a  un  bon  vendeuv 
de  vaincre  ume  concurrence  de  cetta 
sorte;  les  merites  relatifs  de  ses  mar- 
chandises et  de  celles  du  concurrent  li- 
beral piaideront  sa  cause  pour  lui.  Bien 
plus,  le  marchand  doit  considerer  qu'ua 
acheteur  d'une  maison  bien  etablie  et 
bien  connue  profite  de  la  haute  reputa- 
tion de  cette  maison.  La  renommee  de^ 
marchandises  qu'il  achete  amenera  les 
Clients  a  son  magasin  et  ceci  est  plus 
important  pour  lui  qu'un  bonus. 

Je  me  suis  toujours  refuse  a  donncr 
des  droits  exclusifs  aux  acheteurs,  dans 
une  ville  queloonque;  mais  dans  certai- 
nes  des  plus  petites  villes,  dont  la  popu- 
lation est  de  1,000  a  1,500'  habitants,  par 
exemple,  il  ne  serait  pas  raisonnable  .it 
refuser  des  droits  exclusifs  a  des  clients 
Pour  quelque  raison,  dont  je  serais  heu- 
reux  d'avoir  l'explication,  cos  vendeurs 
sont  importunes  par  certains  rnarchands 
pour  obtenir  des  droits  exclusifs,  tandis 


que  dans  d'autres  territoires,  il  est  rare 
que  des  marchands  f assent  une  telle  de- 
mande. 


DE    L'ACTION    ET   ENCORE  DE 
L'ACTION 

Le  probleme  de  la  publicite  consiste  au- 
jcur.r-b.ui  a  reduire  le  temps  necessaire 
pcur  obtenir  un  effet  cumulatif.  Faites 
connaitre  immediatement,  a  tout  prix, 
1'article  que  vous  avez  a  vendre,  si  vous 
voyez  la  moindre  chance  de  rentrer  dans 
vos  depenses  avec  profit.  Une  action 
prompte  et  beauconp  d'action,  voila  ce 
qui  est  necessaire.  Au  debut,  n'etablissez 
pas  d'une  maniere  trop  serree  les  percen- 
tages de  vos  frais  de  vente  Si  en  depen- 
sant  15  pour  cent  de  vos  ventes  totales 
pendant  les  deux  premieres  annees,  vous 
pouvez  faire  connaitre  vos  marchandises 
d'une  maniere  generate,  tandis  qu'en  pro- 
cedant  lentement,  vous  feriez  le  meme  vo- 
lume d'affaires  en  quatre  ans,  moyennant 
une  depense  de  7  pour  cent  seulement, 
adoptez  le  premier  plan.  C'est  manifes- 
tement  le  meilleur  et  le  moins  dispen- 
dieux. 

Nbn  seulement  vous  gagnerez  deux  ans, 
mais  si  votre  produit  constitue  un  pro- 
gres  sur  quelque  autre  chose,  vous  depla- 
cerez  quelque  article  rival  qui,  neuf  fois 
sur  dix,  ne  pourra  jamais  regagner  a 
votre  detriment  le  terrain  perdu. 

Une  des  choses  etonnantes  au  sujet  des 
prompts  succes  remportes  par  les  metho- 
des  modernes  de  publicity,  c'est  la  rapidi- 
te  avec  laquelle  certains  articles  plus  an- 
ciens  et  de  moindre  merite,  ou  aussi  bons 
mais  annonces  d'une  maniere  moins  libe- 
rale,  tombent  dans  1'oubli. 

Les  habitants  de  l'Etat  de  New-York 
ont  bu  environ  11,000,000  de  barils  de  bie- 
re  en  1905.  12,000  personnes  ont  ete  em- 
r'oyees  a  la  fabrication  de  la  biere.  Le 
paiement  des  taxes,  dans  cet  etat,  s'est 
eleve  a  $103,000,000,  la  main-d'oeuvre  a 
coute  $10,000,000  et  le  materiel  employe 
$1,000,000.  On  y  a  employe  11,000  clhe- 
vaux  et  des  centaines  d'automobiles  pour 
Iransporter  la  biere  des  ibrasseries  aux 
ondroits  de  consommation. 


QUELQUES  MAXIMES 

Soyez  severe  dans  1'appneciation  de 
votre  travail,  afin  que  d'autres  puissent 
le  juger  moins  severenient. 

Si  un  homime  vous  juge  mal,  pardon- 
nez-lui.  L'erreur  est  humaine,  le  pardon 
est  divim 

Vous  pouvez  avoir  a  souffirir  d'oberver 
'des  principes,  mais  votre  'travail  mon'tre- 
ra  le  resultat  de  ces  prin'cipes. 

N'ayez  'pas  deux  sortes  de  mioirale, 
1'une  pour  votre  interieur,  1 'autre  pour 
les  affaires.  Ce  qui  est  juste  est  juste, 
ce  qui  est  mal  est  mal. 

Le  veritable  travailleur  aime  son  tra- 
vail et  lui  sacrifie  tout  plaisir. 

II  pent  y  avoir  bien  des  nuages  dans 
votre  vie  de  travailleur.  Rappelez-vous 
que  les  plus  beaux  touchers  de  soleil  ont 
souvent  lieu  aipres  des  jouirmees  nuageu- 
ses. 

Hesitez  a  donneir  des  explications,  a 
inoins  qu'on  ne  vous  en  demande.  On 
prend  souvent  les  excuses  pour  1'aveu 
d'une  faute. 

Faites  plus  que  ce  pour  <quoi  vous  etes 
paya.  Souvenez-vous  qu'il  faut  a  certai- 
nes  gens  beaucouip  de  temps  pour  payer 
ce  qu'ils  doivent. 

Laissez  les  gens  critiqueir  votre  outra- 
ge tant  qu'ils  veulent,  mais  ne  peraiettez 
pas  ccu'on  attaque  a  faux  votre  reputa- 
tion. 

Sachez  plus  de  choses  que  n'en  exige 
votre  travail.  Un  changement  est;  une 
those  commode. 

Quand'  vous  vous  sentez  d'©cou'rag6,  re- 
comn:iencez  et  essayez  de  nouveau.- 

II  y  a  des  personnes  qui  accomplissent 
beau'coup  dans  leur  jeunesse;  plus  nom- 
treux  sont  celles  qui  ont  leur  recompen- 
se dans  leur  vieillesse. 

Ne  soyez  pas  lache.  Le  soleil  n'aime 
pas  briller  sur  ceux  qui  ont  peur  de  leur 
oimh're. 

Rappelez-vous  quelques-unes  des  choses 
que  votre  mere  vous  a  enseignees  quand 
vous  etiez  jeune;  elles  en  valent  la 
peine. 

Vous  pouvez  frapper  un  cheval  de  trait, 
mais  un  cheval  de  course  a  besoin  do 
sympathie  et  d'encouiragenient. 
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VE3VDEZ  LE 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 

=====  Absolument  le  plus  Fin !  ========== 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  an  Canada.  Montreal. 


LES  MEILLEURES 
BIERES  DE  MALT 
AU  PAYS)  ET  LES 
GENS  LE  SAVENT. 


ALT  COMMERCE 


Maintenez  votre  approvisionnement  d'ALE  et  de 
PORTER  de 


Vous  etes  oblige  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients.  Si  vous  leur  substituez  d'autres 
marques,  vos  clients  ne  se  plaindront  peut-etre  pas, 
mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil  ils  obtiendronj 
ce  qu'ils  veulent  avoir. 


Les  meilleupes  Liqueurs  Francaises  sup  le  Marche  Ca- 
nadien  sont  celles  portant  la  marque 

GABRIELVIARD,  de  Troyes,  France 
MM.    BERNARD    &  LAPORTE 

253  &  255  rue  St-Paul,  Montreal 

en  ont  en  stock  un  assoptiment  eomplet  et  ppennent 
des  opdpes  d'impoptation. 


La  Celebre  Liqueur 

Pur  Abricot 

qui  a  actuellement 
un  si  grand  succes, 
est  distillee  par  la 
maison  

GABRIEL  VIARD. 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


NOS  PRIX  COURANTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manuf  acturierv 


ABSINTHE  La  cse 

G.  Pernod  13,50 

H.  G.  Pernod  15.00 

Pernod  Fils    15.00 

Legler  Pernod    14.50 

AMERS 

Amer  Picon   11.00 

Sanchez  Romate  Hermanos 

Orange  Sherry   8.00 

Unicorn  Orange  qts.  7.00 

Angostura  12  bot.  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres   12.00 

Massardier  et  Granjon  La  cse 

Quina-excefl'Sior  [15  litres]   15.00 

RR.  PP.  d'Oka.  La  cse 

Vin  Phosphate  au  Quinquina  ..  9.00 
Ulysse  Thevenin.  La  cse 

Quinquina  Jura   11.00 

P.  Taillan  et  Cie.  La  cse 

Fakyr   9.50 

Violet  FrSres.  La  cse 

Byrrh  12    litres  11.00 

La  boutei'lle   1.00 

BIERES 

S.  Allsopp  &  Sons.  qts.  pts. 

No.  1  India  Pale   2.55  1.62^ 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 
C.  G.  Hibbert's  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.ba  1.70 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head   2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

W.  E.  Johnson's 
Comipass  Brand  2.65  1.65 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.55 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

Pabst    (1)  Quarts 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

BIGARREAUX 

Nelson  Dupoy  qts.  pts. 

Blgarreaux   8.00  9.00 

P.  M.  Loubrie  &  Cie 

Bigarreaux  9.00 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
St-Hubert 

Bigarreaux  au  Marasquin..  .  8.50  6.00 
Talbot  FrSres 

Bigarreaux  au  Marasquin..  ..  7.00  5.00 
Teysonneau 

Bigarreaux  au  Marasquin.  . .  10.00  6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pfire  &  Fil6.  qts.  pts. 

Chabli®   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

Jules  Boucheron,  Pere  et  Fils. 

Chablis  ..'  13.00  14.00 

J    Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis  11.50  12.&0 

F.  Chauvenet.  . 

Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superleur   7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie.  qts.  pts. 

Chablis   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chablis   8.50  9.50 


Frederic  Mugnier 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  RSgnier  &  Cie 

Chablis  Superleur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Bllanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts.  pts. 

Beaune  16.00  17.00 

Nuits  18.00  19.00 

Jules  Boucheron,  Pere  &  Fils.     13.00  14.00 

F.  Chauvenet. 
"White  Cap"      [blanc]....  23.00  25.00 
"  Pink  Cap  "        [  rose  ] . . . .  23.00  2-5.00 
"Red  Cap"         [rouge]....  22.00  24.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 
Nults  —  rouge  17.00  18.50 

Jules  Regnier  &  Cie 

Nults  16.00  17.00 

CUos  Blanc  die  Vouesot..  ..19.00  2U.00 

BOURGOGNES  ROUGES 
Bouchard,  Pere  &  Fils.  qts.  pts. 

Macon   6.50  7.50 

Beaujolais   8.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"Club"   8.00  9.00 

Pommard  9.00  10.00 

Nuits  11.00  13.50 

Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot  20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.50 

Volnay   1889  13.75  14.75 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet 

Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Roman  ee  18.50  19.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  '..  ..12.50  13.50 

Pommard..  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

W.  D'Arcourt  &  Co.  qts.  pts. 

Macon   4.90  5.75 

Pommard    5.65  6.50 

Nuits  St-Georges   7.25  8.00 

Chambertin    8.50  9.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon   4.40  5.40 

Beaujolais   5.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard   6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais   6.25  7.25 

Macon   6.50  7.50 

Beaune..  ..  ,  6.75  7.75 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier 

Beaujolais   6.00   7.0  J 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard    8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chambertin  15.00  16.00 

Jules  Rfignier  &  Cie 

Beaujolais   6.50  7.50 

Macon   7.00  8.00 

Nults   8.50  9.50 

Beaune  9.00  10.00 

Pommard  11.00  12.00 

Corton  13.00  14.00 

Chambertin    15.00  16.00 


Tache  Jtvomanee  20.00  21.00 

Clos  Vougeot  19.00  20.00 

CHAMPAGNES 
Ackerman-Laurance.  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

Cardinal  12.50  13.50 

Cluny  Pere  &  Fils 
Extra  Dry  20.0i0  22.00 

Comte  de  St-Aubin 
Extra  Dry  12.00  13.00 

Deutz  &  Geldermann. 
Gold  Lack,  Sec,  cuvee  1898.  29.00  31.00 
Gold  Lack,  Brut   31.00  33.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Due  de  Plerland  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Alfred  Gratien 

Reserve  14.00  15.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00  33.00 

E.  Mercier  &  Cie,  Epernay.      24.00  26.00 

Moet  &  Chandon    (4)  qts.  pts. 

White  Seal  28.00  30.00 

Brut  Imperial  31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

Extra  Dry  28.00  30.00 

Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B.  8.50 
Extra  Dry,  paniers  '2  doz.  \  B.  17.00 

Louis  Roederer    (1)  qts.  pts. 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.00 

Brut  special  Cuvee  30.00  32.00 

Veuve  Amiot 

Carte  d'Or    16.00  17.00 

Carte  d'Argent  10.50  11.50 

Veuve  Chomedy  Qts.  Pts. 

Extra  Dry  11.50  12.50 

Veuve  Bara  Noel  17.00  18.00 

Veuve  A.  Devaux  13.00  15.00 

Veuve  Pommery,  Fils  &  Cie 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  naturel]  .30.00  32.00 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

CLARETS 

A.  Balaye  &  Cie.  qts.  pts. 

Haut  Barsac   4.00  5.00 

Haut  Barsac,  ..  ..  au  gallon  1.03 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Floirac   5.00  6.00 

Medoc   5.25  6.25 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Batailley  f.  ..  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  5.00 

Chateau  Brule    5.00  6.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

St-Vincent   3.50  4.50 

Medoc   4.50  6.50 

Floirac   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 


LIQUEUES  ET  T ABACS 


35 


Nelson  Dupoy. 

Chateau  de  Montlys   6.25  7.25 

Saint-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.00  10.00 

Pontet-Canet   1893....  10.00  11.00 

Pontet-Canet   1887....  11.50  12.50 

Leoville  Barton  .  ..  1889....  14.25  15.25 

Smith  Lafitte   1890....  14.75  15.75 

Mouton  Rotschild  

A.  Carpentier  &  Cie.  qts.  pts. 

Chateau  Palmier    i2.50  .... 

St-Emilio'D   4.50  5.00 

St-Estephe   6.00  7.00 

Chateau  d'Arville   7.00  8.00 

Pontet-Canet—   8.00  9.00 

Au  gallon   l.O'Oi 

Chateau  Berges  3.50  4.00 

Chateau  Lascombe    (1)  qts.  pts. 

Maj-gaux    v  •  2.25  3.00 

Faure  Frere.  qts.  pts. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

Cotes   3.50  4.50 

Bon-Ton   4.00  5.00 

St-Emilion   4.50  5.50 

Ch.  Dugay   6.00  7.00 

Floirac   4.50  5.50 

Medoc   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Pontet  Canet  9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00  13.00 
C6tes  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Medoc,  par  caisse   4.00  5.00 

St.  Emilion,  par  caisse  ..  5.00  6.00 
St.  Estephe,  par  caisse  ..  6.00  7.00 
Pauillac,  par  caisse  ..  ..  7.00  8.00 
St.  Jul-ien,  Margaux,  p.  cse    8.00  9.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

St-Julien   2.50  3.00 

St-Estephe   3.00  3.50 

A.  Guilhou  Frere  ATne.  qts.  pts. 

Bas  Msdoc   3.50  4.00 

St-Estephe    4.00  4.50 

St-Julien    6.00  7.00 

Pontet-Canet    ..   6.50  7.50 

Chat-Bataillez   7.75  8.75 

Nathaniel  Johnston  &  Fils.       qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  5.00 

Chateau  Chamfleurl   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  5.75 

"Club"   5.00  6.00 

Medoc   5.50  6.50 

Margaux   5.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  20.00  21.00 

Chateau  Lafitte  21.00  22.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc  4.40  5.40 

1890  Floirac   4.40  5.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Emilion   5.20  6.20 

1890  St-Estephe   5.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Ch&teau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

Louis  Perrier  Fils.  qts.  pts. 

Medoc   2.50  3.00 

St-Estephe    3.25  3.75 

St-Julien    3.75  4.25 

Leon  Pinaud 
St-Julien    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)    2.75  3.25 

P.  Vernot    (2)   2.75  3.25 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.  La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 


G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

G.  Pradel  et  Cie   2.75  3.25 

J.  Bern  et  Cie  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 

COGNACS 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

★  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.  Borianne.  La  cse 

XXX'  7.50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 

Boulestin  &  Cie  (1)  1  cse  5  cses 
 Qts.    10.50  10.25 

★  Fluted   Qts.    12.00  11.75 

1846  "  Qts   45.03 

Boutelleau  &  Co.  ..  La  cse 

F.  P.  Quarts  9.50 

F.  P.  Quarts  (Dark)   9.50 

F.  P.  Pints  (2  doz)  10.50 

F.  P.  Half  Pints  (4  doz)  11.50 

F.  P.  24  Flasks,  sans  verre  10.50 

F.  P.  Imperial  Flasks  10.50 

One  Diamond  10.50 

Two  Diamonds  O.  B  12.50 

Three  Diamonds  .  V.  O.  B  14.00 

Four  Diamonds  X  V.  O.  B.  1831..  16.00 

 1824..  21.00 

5  caisses  a  la  fois,  25c  de  moins 

par  caisse  

10  caisses  a  la  fois,  50c  de  moins 
Au  gallon  [preuve]  4.00  @  6.00 

Boutelleau  Fils.  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1855  qt.  16.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

Paul  Cardin.  La  cse 

Qts.  7.00;  24  flk.  8.00;  48  1h2  flk.  9.00 

Chateaubel.  La  cse 

Quarts  8.00 

Pints    9.00 

Chouret  et  Cie.    (7)  La  cse 

Quarts    10.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association.        La  cse 

 vieux  9.00 

V.  O  12ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  20.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  3.75 

V.  0  4.00 

1875  Liqueur  5.50 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9-50 

Reserve  extra  10.50 

★*  et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16-50 

Au  gallon   4.50  7.50 

H.  Cottinaud  &  Cie 

*  .   7.00 


XXX   6.50 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 


. 

V.  O. 
V.  S.  O. 


7.50 
8.00 
8.75 
9.25 


V.  S.  O.  P  11-75 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 
  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 
et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.»0>  a.  4.00 

D'Angely.  La  cse 

XXX  6.50 

De  Lormont,  La  cse 


La  cse 

..  7.50 
..  8.00 
La  cse 
9.00 
.  10.50 
,  12.50 


Paul  Devaux. 

Qts  

Videaux  XXX  

A.  E.  Dor. 

■k  





Clos  de  Reserve 

Grande  Fine  Champagne  ....  1  ">>  00 
V.  Fournier  &  Cie.  La  cse 

7  ans    9.50 

Medicinal   11.00 

20  ams   12.50 

Au  gallon 

7  ans  3.90 

Ordinaire   3.40  3.75 

Marque  Globe 

 18.00 

★★★  16.00 

★*  14.00 

James  Jeantry  &  Co. 

Special  8.00 

-Mr*  9.50 

Gabriel  Dubois  &  Cie.  La  cse 

Etiquette  or  et  rouge,  qts   9.50 

Etiquette  or  et  rouge,  24  flks..  10.50 
Etiquette  or  et  rouge,  48  i  flks.  11.50 

Etiquette  Bleu  argent,  qts   11.25 

Etiquette  Bleu  argent,  24  flks..  12.25 
Etiquette  Bleu  argent,  48  i  flks.  13.25 

Au  gallon  No  1   3.90 

Au  gallon  No  2   4.30 

Au  gallon  No  3   4.85 

Felix  Dubout  Aine.  La  cse 

Qts  6J)0 

Pts  ..  6.50 

48  1-2   7.50 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

★★★  Qts.  6.50 

★★★  Pts-  6.50 

 i  B.  7.00 

16  flasks   1.50 

;24  flasks  n,  c   6.00 

32  flasks   6.75 

48  1-2  fOaskis  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

P.  Frapin  &  Cie.  La  cse 

*  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  -..  ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  Qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   -  •  10'-00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts  Ord.  9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks  10.00 

48  Flasks   10-00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V  S    O   Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  •-  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.  qts.  pts. 

*   13.00  14.00 

*+*   16  00   

V  O   17-25   

S.  0  25.00 

X.  O  '  35.00   

X.  8.  0  45.00   

Extra  60.00   

James  Henry  &  Co.  La  cse 

Qts.  6.25;  24  flk.  6.75;  48  1-2  flk.  7.75 
Robert  Henry.  La  cse 

Wired  Quarts  8.00 

Jimenez  &  Lamothe.  La  cse 

XXX  Qt.  1100 
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V.  S.  O.  P  qt.  15.60 

1890  qt.  18.00 

1865  qt.  20.00 

Au  gallon  4.25  @  4.35 

P.  Lagrange  &  Fils.  La  cse 

Gold    Cup,   V.O  qts.  7.00 

Gold    Cup,   V.O   pts.  7.30 

Gold    Cup,   V.O.     . :     . .    48  1-2  8.50 

Le  Fery  et  Cie  La  cse 

3  Etoiles   ..  ..  8.00 

Legrand.  La  cse 

Quarts   7.00 

24  Flasks   8.50 


Lemeau  Freres 
Marie  Brizard  et  Roger 


. .  7.50 
La  cse 

Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 
F.  Marion  &  Cie     (2)  La  cse 

+★*  Qts.  6.00 

Aussi  pints,  1-2  pts,  Imp.  Flasks, 
Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,   Casks,   etc  3.40   a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Denis  Mounie  &  Cie     (7)  La  cse 

Pure  Grape  qts.  12.00 

Au  gallon   4.20.  a  4.60 

J.  Nicolet  &  Cie.  La  cse 

Quarts   7.60 

24  Flasks  avec  verre   9.00 

Au  gallon  [nreuve]    3.66  4j25 

Jocques  Nicot  &  Co.     (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  18-65.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 


Otard,  Dupuy  &  Cie. 

Special  qts. 

Une  etoile  qts. 

Deux  etoiles  qts. 

Trois  6toiles  qts. 

V.  S.  O.  P  

Parville  et  Cie  (2) 
+*★  


La  cse 

.  9.50 
.  12.00 
.  14.00 
.  16.00 


qts   17.50 

La  cse 

12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

*★*  pts.  7.00 

 4  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moims. 


C.  Pluchon  & 

Quarts  ..  .. 


Cie  (1) 


1  cse  5  cses 
..    7.25  7.00 

E.  Puet.  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  <§>  7.00 

Quantin  &  Co.     (6)  La  cse 

 qts   9.50 

Au  gallon   4.25  @  5.50 

O.  Quillet  &  Cie.  La  cse 

Quarts   . .     . .    . .  5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks   7.50 


J.  Remy 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie.  La  cse 

★  qts   10.00 

V.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon..  4.00  @  10.00 

Fh.  Richard     (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O.  ..   qts   9.0O 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Marc  Roger  et  Cie  La  cse 

12  quarts   8.50 

Sazerac  de  Forge  &  Fils.  La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  &  Cie. 

Au  gallon  de  3.75  @  5.00 

O.  Tesson  &  Cie.  La  cse 

Trois  etoiles  qts..  6.50 

Pints   7.50 

Half  Pints   8.50 

16  Flasks  imp   sans  verre..  8.00 

24  Flasks   sans  verre..  7.00 

48  J  Flasks   sans  verre..  8.00 

Au  gallon  5  a  6  U.  P..  3.60 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.60 

100  Splits   8.50 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,   1-2  gals  12s  4.75 

Naturelle,   1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse    qts.  50s  7.30 

Gazeuse   pts.  100s  10  30 

Gazeuse  splits  100  s  S.oO 

Jewsbury  &  Brown.  La  doz 

Soda  Water  1  40 

Dry  Ginger  Ale  140 

Quinine  Tonic.  1.45 

Potass  Water  1.40 

Libertyville  Crystal  Spring     (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints;    100  Bout  10.50 

Splits    100  Bout   ....  8.50 

Rubinat.  La  cse 

Sources  Serres  pur^a  lives.  •  50 
btles  9.50 

Schweppe's,  de  Londres.  La  doz 

Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays,.  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 


St-Galmler. 

Source  Badoit. 


La  cse 

..  6,00 


S.  Romain  "  le  Puy  "  La  cse 

Sources  Parot  ou  Fontfort  ..   ..  6.50 

Vichy.  La  cse 

Celestins,  Grande  Grille,  HOpital, 

Hauterive  10.00 

Principale  7.00 

La  Capitale,  50s.    (2)   7.50 

Sanitas,  50s  8.00 

1-2-lOOs  9.50 

Splits  100s  7.50 

Vichy  La. cse 

Source  St-Charles   8.00 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre  La  cse 

Source  St-George  8.00 

Bassin  de  Vichy    (1)  La  cse 

Source  St-Louis  8.00 

Vittel  La  Cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet.  La  cse 

Marque  'Clef,  Cses  Rouges..  ..  1',.50 
Marque  'Clef,  Cses  Vertes..  ..  £.00 
Marque  'Clef,  Cses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons  vieux   9.50 

Au  gallon  de  3.05  @  3.20 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gaMon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   5.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  La  cse 

Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers  La  cse 

Honey  Suckle,  Cruch    verre  .  .  9.00 

Honey   Suckle,   Cruch.   pierre   .   .  9.00 

P.  Melchers  La  cse 

Juniper  Tree.  Caisses  Rouges..  .  .  9.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Vertes.  .  .  .  4.50 
Juniper  Tree.  Caisses  Violettes.  .  .  2.25 

Au  gallon,  i  Casks  3.00 

Au  gallon.  Octaves  3.06 

Au  gallon,  i  Octaves  3.10 

Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   2.60 

Cruchons  verre  —  12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre — 12s  5  gals.    .  17. 50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)       La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  :  ..  12.50 

A.  C.  A.  Nolet.  Schiedam     (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   6.75 

"The  Real"  Dry    7.10 

Old  John     (2)  La  cse 

Caisses   Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  La  cse 

Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1  1-2  gallon,   24    Bout.  4.95 
Vertes,      1  1-2  gallon.  12  Bout.  4.95 
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Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3  1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,   4        gallons,   15   Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1 1.-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.   12  Bout   6.50 

Jaunes,    3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,     4       gallons,   15  Bout.  11.75 
Wynand-Fockink.  La  cse 

12  Cruchons  10.00 

12  BouteiMes    9.50 

LAGERS 

Beauport.  La  doz 

Pts.  2  doz  a  la  eaisse  60 

Splits  4  doz  a  la  caisse  35 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  •"High  Life",  10  doz.   .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 

Benedictine  qts.  pts. 

12  litres   19.50  21.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50i 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy  :   7.50 

Creme  de  Mente   9.00 

Curasao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.UU 

Marie  Brizard  &  Roger,  fondee  1755. 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.00 

Cherry  Brandy  12.00 

Blackberry  Brandy  12.00 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Creme  de  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik   13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  12.00 

F.  Cazanove,  bordeaux. 
Liqueurs  du  Pere  Kermann 

jaune  qts  14.26 

Jaune  pts  16.75 

\erte  pts  16.75 

Peppermint   11.25 

Anisette  11.25 

Curacao  Rouge  qts  13.25 

Curacao  Rouge  rts  14.00 

Maraschino   11.00 

Kummel  Cristallise   12.75 

Cherry  Brandy   13.50 

Creme  de  Prunelles   17.2*> 

Creme  de  Cacao   14.00 

Creme  de  Menthe  verte   11.00 

Cremes  assorties   12.00 

Punch  au  Rhum  11.50 

Creme  de  cassis   10.00 

Cordlales  assortis  12.00 

Kirsch  Cazanove..    13.25 

Kirsch  Figeroux   10.50 

Absinthe  Regnier   13.25 

Absinthe  Figeroux   12.00 

Rhum  Ste-iLuce   14.50 

Rhum  Kingston   11.75 

Bitter  Figeroux   9.00 

Vermouth   11.00 

Sirop  de  Grenadine..  ..   8.00 

Creme  de  Mandarines   13.50 

Creme  de  Fine  Champagne.  .  .  12.50 
Delizy  &  Doi&ian  qts.  pts. 

Curagao  12.00 


Marasquin  12.00 

Kummel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  -6.00 

Liqueur  verte   16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie.  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupuy.  qts.  pts. 

Maraschino  12.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils.  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Chesky]  16.00  17.00 

Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  -..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy    "  9.0o 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch   9.00 

Kummel   9.00 

Marasquin   9.00 

Curacao  10.00 

J.  Gallifet  &  Cie.  La  cse 

Anisette  Libre  12  13.00 

Creme  de  Cacao  ..  ..  Litre  12  14.00 
Creme  de  Cassis  ..  ..  Libre  12  13.00 
Creme  Fine  Champagne  Litre  12 
Creme  Peppenmint..  ..  Litre  12  13.00 
Eau  de  Vie  Dan>tzick..  Litre  12  14.00 
Fine  Prunelle  ....  Stone  jar  12  14.00 

Kirsch  vieux  Litre  12  13.00 

Kummel   J  Libre  12  11.00 

Liqueur  jaune   Litre  12  14.00 

Liqueur  jaune  ..   . .  i  Libre  24  15.00 

Liqueur  verte   Litre  12  14.50 

Liqueur  verte  }    Litre  12  15.50 

N'lmporte  quoi   Libre  12-  12.50 

Gaston  Gaudin  Fils.  La  cse 

Cherry  Brandy  qts.  6.50 

Cherry  Whiskey  qtis.  6.50 

Blacktberry  Brandy   qbs.  6.50 

Apricot  Brandy  qts.  6.50 

Liqueur  des  Peres  Chartreux  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune   24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12     "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Jules  Lamothe.  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Melrose  Drover  Ltd. 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic   Mugnier.  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy..  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..80.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Pollen  &  Zoon 

Persico  10.50 

Parfait  Amour  10.50 

Creme  de  Vanille  10.60 


G.  Terrand. 

Petite  Chartreuse  18.00  19.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..   ..  22.00  24.00 

Chartreusette   verte  ..    ..  24.00  26.00 

Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 

Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  l'Abbaye  St. 

Urbain                             20.00  22  00 

Curacao,  triple  sec               20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.0U 

Cassis  Imperator  20.00  22.00 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vanille                      20.00  22  0  ; 

Creme  de  Moka                  20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 
chons  ou   flacons   ..    ..  20.00  22  On 
Curacao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson.  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Wynand  Fockink.  qts.  pts. 

Anisette  Bl  an  che  10.00 

Creme  de  The  10.00 

Oreme  de  Vanille  10. 00 

Oreme  de  Cacao  10.00 

Creme  de  Mocha  10.00 

Creme  de  Violettes   10.00 

Curagao  Orange  10.00 

Curagao  Blanc  10.00 

MADERE 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Manuel  Pico. 
Au  galon  3.50  a  4.50 

Rutherford  &  Browne. 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

«dolfo  de  Torres  y  Hermanos.  . . 

Au  gallon   ..  de  2.50  @  5.00 

J.  Pron  &  Cie. 

Au  gallon  4.75 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesiporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Frederick  Krote.  qts.  pts. 

Sparkling  16.00  17.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.,  [fondee  en  1719]. 

qts.  ots. 

Zeltinger   .  8.50  9.50 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Johann  Schlitz 

Winneger   6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

Joh.  Bapt.  Sturm. 

SparKling  Moselle  15.50  17.50 

Sparkling  Hock  15.50  17.50 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lo.OO 

Braunberger  15.00  16.00 

Uerncastler  Doctor   16,50  17.50 
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MUSCATS 

J.  Pron  &  Cie. 

An  galflon  \  ..  3.00 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Batts.  La  cse 

Old  Tom    6.50 

London  Dry   6.50 

Boords.  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Club 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon  ....  3.00 
Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Marque  Heaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial 

London  Dry  6.50 

Gordon 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

A.  C.  A.  Nolet  (5)  La  cse 
"The  Real"  Dry   ..  7.10 

Thorne. 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Wilson 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer  12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon   $2.75  a  $  9.00 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester  La  cse 

Koyal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

White  Port  11.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Dry  Superior  18.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Geo.  H.  Delaforce. 

"  Trocadero  "  qts.  la  cse.  9.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  <g)  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co. 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca. 
Old  Tawny  5. 50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd. 
Au  gallon  2.50  @  10.0(1 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Medal  Port  No  1  16.00 

M'edal  Port  No  2     .  .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon   ..  1.50  @  6.50 


Sandeman  &  Co. 

Superior  Old   12.00 

"  Club  "   18.00 

"  1890  "   25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon...  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens. 

Dow's  Admiral  La  cse.  16.50 

Au  gallon.,   2.50  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

PORTER  ANGLAIS 

qts.  pts 

S.  Allsop  &  Sons  2.55  1.60 

Guinness. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

W.  E.  Johnson  &  Co.  qts.  pts. 

Marque  Compass   2.55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican  .  ...  2.60  1.65 
Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.50 

RHUMS 

Batt  Bros.  qts.  pts. 

Jack  Tar    . :   8.00'  8.75 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger.  qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   6.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin     (1)  qts.  pts. 

Lion   8.00  9.VJ 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Tom  &  Topsy   7.50  8.50 

Sambo   7.25  8.25 

Diamant  Noir                              La  cse 
Quarts   7.75 

Diamantin. 

Quarts  8.00 

Habitation  L'enfant  noire  [Martinique] 

La  cse 

Litres  13.00 

J  Litre..  10.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita    (Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Red  Heart.  qts.  pts. 

A  la  caisse  10.50 

Navy   Reserve    (6)                    qts.  pts. 
Jamaica  9.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co. 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Talbot  Freres.  qts.  pts. 

"Fine  Fleur"   8.00  9.00 

"  Fine  Fleur  "  V2  pt   10.00 

Lilacs     7.50 

Thorne.  qts.  pts. 

Marque  "  Lion  "  8.00 

Liquid  Sunshine  S.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts    f   7.00 

Pints    . ..'  -V  '   8.00 

%  Pints   .  .  9.00 

Uncle  Tom.  La  cse 

Qts   8.00 

Flasks',  24   8.00 

We&tern  Glow  7.50 


SAUTERNES 

A.  Balaye  &  Cie. 

Graves   4.25    5  25 

Graves  —  au  gallon   1.10 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.75  9.76 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

A.  Carpentier  &  Cie.  qts.  pts. 

Chateau  des  Roches  Noires    7.25  8.25 

Haut  Sauternes    9.00  10.00 

Au  gallon    1.00 

J.  Dutrenit  &  Cie.  qts.  pts. 

Graves   3.50  4.50 

Faure  Freres.  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Grave®    4.00  5.00 

Barsac    ..•   7.00  8.00 

Haut  Sauternes    8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  '5.50  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

A.  Guilhou  Frere  ATne  qts.  pts. 

Sauternes   . .  4.50  5.25 

Haut  Sauternes    5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe.  qts.  pts. 

Sauternes   6.00  7.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils.       qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  6.80 

1888  Barsac   6.20  6.20 

J.  Latrille   6.25  6.00 

Lecompte  &  Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 

Louis  Maignen  &  Co   3.25  4.25 

SHERRIES 

D.  Goni  Feuerheerd  (9) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.00  a  9.00 

Alvarez  &  Co  au  gallon..  ..  1.25 

Blandy  Bros.  (2) 

Manzanilla  La  cse....  8.50 

Amoroso  La  cse....  11.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats. 

Au  gallon  1-00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davies. 
Au  gallon   1.50  <g>  5.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  @  9.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass 

Royal  La  cse....  5.00 

Favorita  La  cse....  6.00 

Club       1870  La  cse....  9.00 

Amontillado  La  cse....  12.00 

Orange  La  cse   8.00 

Au  gallon  1.50  <§>  5.00 
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P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
Levert  &  Schudel  —  au  gallon..  ..  1.25 
Mackenzie  &  Co.  Ltd. 

Au  gallon  1.50  <§>  10.00 

M.  Misa  (4)  an  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

J.  P.  Pemartin. 

Au  gallon  de  2.00  @  15.00 

Robertson  Bros.  &  Co. 

Amontillado     .     .     .La  cse  16.00 

Manzanilla    ....  La  cse. ..  .13.00 

Olorozo     ....  La  cse   8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos  (2)  ....Lacse  4.50 
Sandeman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 

Pale  Dry  Lacse.  12.00 

Montilla  Fino,  very  dry.  Lacse.  12.00 

"  Club  "  L=.  cse.  18.00 

Selected  Old  Lacse.  53.00 

"  Jubilee  "  La  cse.  50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sobrinos  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca. 
Pedro   Ximenez    . .    . .    la   cse  $12.00 
Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  G.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara. 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

TARRAGONES 

Bonsom  &  Cie. 

Au  gallon   85c  a  1.20 

Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 

Sociedad  Export-Tarra. 

Au  gallon   . .  85c.  a  2.50 

VERMOUTH  Lacse 
Dolin  ChambeTizette    (2)    ..    ..  8.00 

Ote  Chazalette  &  Co  7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.  (Italien)  '(1)  6.50 

Martini  et  Rossi   (Italien)..  7.50 

Noilly,  Pratt  &  Co  7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  ..  Tltalien]..  6.75 
P.    Ricardo   Forino    (2)      ..     ..  6.50 
VINS  D'OPORTO 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo   gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  8.50 

Invalid  Port  cse  12  qts.  10.00 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Batt  Bros.  Lacse 

_  3.25 

O   3.50 

OO   3.75 

OOO  -  4.50 

Boivin,  Wilson  &  Cie.  La  Css 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co   4.00 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

'Nierstein   8.50  9.50 

Rudesheim   15,50  16.50 

Liebfraumilch  17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

J  oh  ann  esherg  25.00 

Steinwein  [cruchons]  11.00  12.00 

Sparkling  Hock  17.50  19.00 

Frederick  Krote  qts.  pts. 

Laubenheimer   5.75  6.75 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzherg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.,     fondee  en  1719. 


qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Johann  Schlitz. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer  6.50   

Laubenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  

Hochheimiberg  9.50   

Johannisberg  15.00  

Job.  Bapt.  Sturm. 

Winninger   .:  ..  ..  6.75  7.75 

Niersteiner   7.75  8.75 

Hockheimer  9.00  10.00 

Rudesheimer  9.00  10.00 

Liebfraumilch  14.00  15.00 

Rudesheimer  Berg  15.50  16.50 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.  Worms  R.  (6) 

Laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00:  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   ld.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Biquina  8.00 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  Lacse 

Litres  11.00 

Red-Heart   9.00 

P.  Taillan  &  Cie.  Lacse 

Fakyr   9.50 

Ulysse  Thevenin. 

Quinquina  Jura  11.00 

Vin   Mariani  10.00 

Vin  St-Michel     8.50 

Vin  Vial  .  .  12.50 

Vino  Don  Lorenzo   7.00 

Violet  Freres,  Byrrh  Wine. 

Litres   ..  11.00 

La  bouteille   1.00 

Wilson's  Invalid's  Port   8.00 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl   Brand   Rye    (1)  Lacse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,   24  flasks  6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection   Brand  Rye  (1) 
Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.rj0 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Monopole  Rye. 

Quarts   7.00 

16  flasks   7.50 

24  flasks   6.50 

32  flasks   8.00 

48  flasks   9.00 

High  Wines  50.  o.  p. 


48  flasks  

Creme  de  Menthe 


.  8.50 

90.00 


La 


gal. 

3.90 
3.95 
4.00 
cse 
..  8.00 
..  7.00 
..  9.50 
..  8.00 
. .  8.00 

Royal  Rye  La  cse 

Quarts  7.00 

16  flasks  7.60 

32  (flasks  8.00 


Parker's. 

En  quarts  

En  K  quarts  

Quantites  moindres... 
Red  Selter  1895 

Quarts  

Special  Quarts  

Special  Imp.  Pints  .. 

Special  Imp.  1-2  Pints 

Special  Flasks  ..  ..  .. 


Shield  Rye  La  es« 

Quants  6.00 

16  flasks  6.50 

32  flasks  7.00 

48  half  flasks  7.50 

Jos.  E.  Seagram.  Lacse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  '64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "83"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn.  Lacse 

Quarts  6.00 

24  Flasks  6.5>0 

48-M:  Flasks   7.50 

Hiram  Walker  &  Sons  (5)  (8)  Lacse 
Canadian  Club,  5  years  old.  qts..  9.00 
Canadian  Club..  .  .  Flasks,  16s..  9.50 
i  'an ad i an  Club.   .  }  Flasks,  32s..  10.00 

Imperial  qts..  7.50 

Imperial  Flasks  16s..  8.00 

Imperial  J  Flasks  32s..  8.50 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old   3.60 

Imperial   2.90 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.25 

Wilson  Lacse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   ..  i  flasks..  10.00 

Liquid  Sunshine  7.00  9.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s. .  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd. 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  i  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  Lacse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  |  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  i  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  Lacse 
12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H.  Corby  Distillery  Co.  La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Purity,  Flasks,  32s   7.65 

Corby's  Canadian  Rye   qts  5.40 

Corby's  Canadian  Rye,  Flasks 

32  s  6.00 

Corby's  Whiskey  Blanc  .  .  qts.  6.50 
WHISKEY  ECOSSAIS 


(1) 


James  Ainslie  &  Co. 

O'Gilvie,  quarts.  .. 

O'Gilvie,  24  flasks  

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  .. 

Ainslie,  Yellow  label  

Ainslie,  Ord.  flasks  

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  , 

Ainslie,  White  lahel  

Ainslie,  Special  

Ainslie,  Extra  Special.  ..  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky] 
John  Begg 

Capsule  rouge   

Capsule  blanche   

Capsule  bleue  

Special  Reserve  

Big  Ben  (1) 

Quarts  [10  years  old]  ..  . 
Balmoral. 


1  cse  5  cses 
7.00  6.75 


7.50 


7.75 
9.50 
9.00 
10.25 
13.50 
9.75 
10.50 
12.50 
13.00 

La  cse 
..  ..  9.50 
.  ..  10.50 
..  ..  12.50 
..  ..  18.00 
1  se  5  cses 
11.00  10.75 
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LIQUEURS  ET  T ABACS 


Quarts   7.60 

Pts   8.50 

24  flasks   8.50 

12  Imp.  Flasks   11.00 

24  Imp.  1-2  flasks  11.50 

Au  gallon..  ..  6a7  0.  P...  3.90  @  4.25 
Bulloch,  Lade  &  Co.     (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Burns,  Leslie  &  Co. 
Gleneil  qts..  6.00 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12s  5.00 

Flasks  24s  6.00' 

y2  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.  La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"Special"   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Roderick  Dhu  La  cse 

Quarts   9.50 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  viedlle  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Graham,  Davy  &  Co.  La  cse 

Loch  Carron  qts..  6.50 

Greenless  Bros.  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Griffiths,  McAllister  &  Co. 
Bonnie  Doon 

1  caisse   10.25 

5  caisses  '.  9.75 

10  caisses   9.50 

Glenfinnart 

1  caisse  10.75 

5  caisses  10.50 

10  caisses  '   .:  ..  ..  10.00 

Haig  &  Haig  La  cse 

  9.50 

-Mc-H-Mc  15.00 

Liqueur  16.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

J.  &  R.  Harvey.  La  cse 

R.  O.  S  12.50 

Fitz  James  10.00 

Hunting  Stewart   9.00 

Jubilee..  '..  ..    8.50 

Old  Scotch   7.50 

Au  gallon   3  65  @  5.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Heilbron  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  7.50 

King's  Liqueur  qts..  10.00 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

Melrose,  Drover  &  Co.  Legal 

1  eloile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.50 

4  etni^s   4.75 

5  etoiles   5.00 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 


Mullmore  24s  -..  ..  pts.  7.5C 

Mullmore  48s   V2  flsks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10. 00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts. .  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heatiheir  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.0u 
Special  Reserve-  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  top.  Flks.  24s  H.."i5 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jans   12.50- 

E.  S.  L.  Decanters   9.5U 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof  Quarts.  3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Special  Res.  Scotch  Proof.  Qts.  4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra   Spec.  Liqueur  ..    ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir, 

Imperial  Quarts  12.00 

Hugh  McAdam  &  Co.  La  cse 

Imp.  Oval  qts   7.50 

Ord.  Oval  qts   5.50 

Ord.  Oval  pts   6.50 

24  Flasks,  Stoppers   6.50 

48  i  Flasks,  Stoppers    7.50 

Hugh  McAdam  &  Co. 
32  Flasks,  stoppers   7.00 

Alex.  McArthur  &  Co. 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

D.  P.  McDonald  &  Sons.  La  cse 

Long  John,  extra  quality  10.00 

Long  John,  exhibition  12.50 

James  McNeil     (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  i  6.00 

Pints  7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  '  7.60 

48i  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

McVicar  &  Bain.  La  cse 

Allandale    <  qts.  7.00 

All  an  dale   . .  pts.  7.50 

AHandale    Flasks  6.75 

Allandale  \  Flasks  8.00 

Red  Cross.  La  cse 

Quarts  6.25 

24  Flasks  6.75 

48  1-2  Flasks  7.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (9)       Le  gal. 

Droits  payfis 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8 — Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John    Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  7.95 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"  Glenleith "        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"  Glenleith  "       15  U.  P.     le  gal.  4.00 
"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.60 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

Ian  McPherson     (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P. . . .  3.75 

Ross  Glen.  La  cse 


12  Quarts   6.75 

32  Square  Flasks   S.50 

48  Square  Flasks   8.00 

12  Imp.  Quart.  ..  Oval  Flasks....  10.50 
24  Imp.  Pint.  ...  Oval  Flasks....  11.00 
48  top.  J  Pint  ..   Oval  Flasks....  12. 5H 

Royal  Lochnagar  La  cse 

O..  ..  ..   9.50 

ooo   10.00 

Scotch  Marchant  La  cse 

Special  Old  Highland  Whisky.  .  10.00 

par  5  caisses   9.75 

par  10  caisses   9.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Whisky  Ecossais 
Strathcona  9.50 

Stuart,  Campbell,  &  Co. 

Quarts   .    .   6.50 

Flasks  ..  7.50 

i/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

John  Walker  &  Sons.  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson.  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   \  flasks....  10.00 

Wright  &  Greig.         ..  La  cse 

Premier  :  12.00 

Grand  Liqueur  20.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Pat  Fagan  &  Co.                         La  cse 
Quarts   8.50 

Findlater.  La  cse 

A  1   9.50 

D.  W.  D.  La  cse 

1  Shamrock   9.75 

3  Shamrocks  10.75 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hav's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

Janishannon   1.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9-50 

3  etoiles.  .   ..   11.25 

William  Jameson.  La  cse 

1  harpe   975 

3  harpes    10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

*   Qts.  9.00 

+★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s  ....   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 
Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  i-2  Flasks,  stoppers   8.50 

Old  Bushmill.  La  cse 

★   9.50 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

George  Roe  &  Co.  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

St-Kevin  La  cse.  8.00 

Kilkenny   La  cse.  6.50 


LA    CULTURE  ET  LA  MANFACTURE 
DU  TABAC 

La  culture  du  tabac  a  fait  de  rapides 
progres  au  Canada  au  coins  des  recentes 
annees  et,  d'apres  toutes  les  apparen'ces, 
le  tabac  semble  prendre  sa  place  parmi 
les  produits  agricoles  ordinaires  du  pay?. 
Les  profits  retires  par  les  fermiers  dans 
les  districts  ou  se  fait  cette  culture  sont 
plus  que  satisfaisants ;  dans  aucun  autre 
district  il  n'est  possible  de  trouver  des 
indices  si  marquSs  de  prosperity.  Le 
moment  semble  opportun,  dit  "Cigar  and 
Tobacco  Journal",  d'exposer  les  resultatu 
do  l'expei'ience  acquise  par  les  ipianteurs 
d'autres  regions,  resultats  qui  ne  pourront 
Qu'int&resser  les  leeteuirs. 

Le  tabac  est  cultive  sur  une  vaste  eten- 
due  de  territoire  a  cause.de  son  etonnan- 
te  faculte  d'adaptation  aux  differents  sols 
et  aux  differents  elirhats.  Cependant  !e 
tabac  depend  probablemient  beau-coup  de 
son  environnement,  qui  modifie  son  ca- 
ractere  et  sa  qualite  plus  que  ceux  de 
toute  autre  plante  eultivee.  Ainsi,  tandis 
que  le  Wisconsin  et  Sumatra,  la  Virgine 
et  Cuba  font  de  la  culture  du  tabac  une 
specialite  de  leur  agriculture  et  sont  de- 
venus  des  centres  de  sa  production,  cha- 
que  localibe  produit  une  categorie  a'?- 
tincte  de  tabac.  La  localitS,  le  sol,  le 
climat  et  les  proprietes  tres  diffiarenk-.s 
des  recoltes,  ccnduisent  a  des  differences 
ties  marquees  dans  la  culture. 

Quelques  types  principaux  de  tabac 

Dans  le  commerce,  il  existe  de  nom- 
breuses  subdivisions  pour  chaque  catego- 
rie ou  type  de  tabac;  ma  is  il  nous  suffira 
Id  de  citer  les  quatre  categories  suiva'i- 
tts:  Feuille  a  Cigares,  Tabac  d'exporta- 
tion,  Feuille  Brillante  et  Perique. 

Feuille  a  cigares. — Le  tabac  destine  a 
la  manufacture  des  cigares  compiend 
trois  types  differents  de  feuilles:  Con- 
necticut, Cuban  et  Sumatra.  De  plus,  ces 
trois  varietes  renferment  des  categories 
differentes,  nesultat  de  crcsements,  de 
conditions  locales  du  sol,  du  climat,  de  la 
plantation  ou  des  methodes  de  fertilisa- 
tion. Les  tabacs  a  cigares  sont  cultivgs 
pour  leur  arome  et  pour  la  texture  de  la 
feuille,  proprietes  qui  font  que  cette  feuil- 
le convient  a  son  emploi  pour  les  robes 
de  cigares.  Pour  l'arome,  le  Vuelta  Abajo 
pent  etre  considers  comme  modele  type, 


tandis  que  pour  la  robe  ce  sont  les  tabacs 
du  Connecticut  et  de  Sumatra. 

Tabacs  d'exportation. — Ces  tabacs  com- 
prennent  plusieurs  types  differents,  dont 
chacun  repond  aux  demandes  variees  du 
commerce.  D'habitude  ces  tabacs  sont 
forts,  lourds,  a  grain  rude  et  leur  arome 
est  fort.  On  les  emploie  pour  les  tabacs  a 
firmer  demandes  par  les  pays  etrangers. 
Leur  valeur  consiste  dans  leur  force,  car 
ils  sont  surtoirt  employes  en  melanges 
avec  des  tabacs  inferieurs  ou  avec  d'au- 
tres matieres  vegetales  adulterantes. 

Feuille  brillante. — La  feuille  brillante 
est  produite  en  Virginie,  dans  les  Caro- 
lines et  dans  l'Bst  du  Tennessee;  on  1'ap- 
piecie  pour  son  arome;  sa  couleur  jaune 
brillante  ajoute  a  sa  popularite.  On  Tem- 
pi oie  presque  entierement  pour  la  pipe 
et  les  cigarettes  et  pour  envelopper  le 
tabac  en  palettes.  Le  tabac  White  Burley 
est  cultive  clans  le  sud  de  l'Oliio  et  dans 
les  re-gions  du  centre  nord  du  Kentucky; 
on  l'emploie  pour  le  tabac  en  palettes.  II 
est  tres  doux,  a  un  bon  arome,  est  un 
excellent  absorbant  et,  pour  ces  raisons, 
il  est  en  faveur  apres  des  manufacturiers. 

Peiique. — Ce  tabac  appartient  au  type 
fort,  grossier.  Ses  prop'rietes  distinctives 
sont  plutot  le  resultat  de  la  methode  de 
sechage  que  celui  de  la  qualite  de  la 
feuille.  II  est  cultive  presque  exclusive- 
ment  dans  les  terrains  humides  d'allu- 
vion  de  la  riviere  St- Jacques  et  clans  une 
ou  deux  autres  paroisses  de  la  Louisiane; 
mais  son  importance  commerciale  est  re- 
lativement  faible.  Un  arome  particulier 
et  le  genre  de  mise  sur  le  marche  font 
qu'il  est  necessaire  de  considerer  cette 
categorie  a  part. 

Origine  unique  de  tous  les  tabacs 

Tons  les  types  de  tabac  appartiennent 
a  une  scale  espece,  nicotiana,  qui  se  rap- 
proche  beaucoup  de  plantes  sauvages  et 
cultivees,  parmi  lesquelles  sont:  le  petu- 
nia, la  pomme  de  terre,  l'aubergine  et 
l'herbe  du  diable.  Les  plantes  de  tabac  de- 
toutes  les  varietes  croissent  de  la  merne 
maniere  et  ont  les  memes  caracteristi- 
ques.  Leur  hauteur  varie  cle  trois  a  neuf 
pieds;  leurs  feuilles  en  forme  de  fer  de 
lance  sont  larges,  elles  sont  attachees  k 
la  tige  alternativement  suivant  une  ligne 
en  spirale,  et  a  une  distance  de  deux  poli- 
ces les  lines  des  autres.  Les  fleurs  for- 
ment  de  larges  bouquets  avec  des  corol- 


les  blanches  aux  extr6mites  roses;  ces 
fleurs,  lorsqu'elles  sont  en  masses,  ont 
une  apparence  si  attrayante,  que  la  plan- 
te  est  souvent  eultivee  simplement  comme 
plante  ornementale. 

La  question  du  sol 

Les  planteurs  de  tabac  savent  fort  bie:i 
que  la  nature  du  sol  a  une  influence  con- 
siderable sur  la  couleur  de  la  feuille  de 
tabac,  que  les  terrains  legers  de  la  val- 
lee  du  Connecticut  produisent  une  feuille 
a  cigares  d'une  couleur  plus  claire  que 
celle  des  feuilles  provenant  des  terrains 
plus  riches  et  plus  forts  de  la  Pensylva- 
nie;  que  les  terrains  lourds  et  fonces  du 
Tennessee  et  du  Kentucky  produisent  une 
feuille  plus  lourde  et  plus  foncee  que  les 
terrains  plus  legers  de  la  Caroline  du 
Nord,  le  pays  d'origine  du  celebre  tabac 
a  feuille  brillante.  Une  bonne  preuve 
que  la  nature  du  tabac  est  forte- 
ment  influencee  par  la  nature  da 
sol,  e'est  que  certaines  regions  con- 
viennent  particulierement  a  la  produc- 
tion de  la  feuille  k  cigares.  Sumatra,  Cu- 
ba ,1a  Floride,  la  vallee  du  Connecticut 
et  le  Wisconsin  sont  les  centres  produc- 
teurs  de  la  feuille  a  cigares,  mais  les  con- 
ditions climateriques  de  ces  localites  di- 
verses  sont  aussi  differentes  que  ces  lo- 
calites sont  eloignees  Tune  de  l'autre.  Les 
tabacs  cultives  clans  ces  regions  sont  sou- 
vent  de  qualites  tres  differentes.  Ces  dif- 
ferences ne  sont  pas  uniquement  dues  au 
climat,  car  il  y  a  une  enorme  difference 
entre  le  climat  de  Cuba  et  celui  du  Wis- 
consin; cependant  ces  deux  pays  produi- 
sent une  bonne  feuille  a  cigares.  L'epo- 
que  de  la  recolte  et  la  methode  de  secha- 
ge importent  beaucoup  dans  la  fixation 
cle  types  speciaux,  et,  chose  encore  plus 
importante,  est  la  culture  intelligente  de 
.  la  plante  et  sa  fertilisation  bien  comprise. 

L'importance  de  I'humidite  du  sol 

II  semble  avoir  ete  prouve  d'une  manie- 
re concluante  que  le  caractere  d'un  tabac 
produit  dans  un  sol  quelconque  depend 
beaucoup  cle  I'humidite  moyenne  du  sol. 
Quand  ce  point  aura  et6  6tudie  avec  plus 
de  soin  et  se<ra  rr.ieux  compris,  il  est  pro- 
bable qu'on  j)ourra  determiner  avec  une 
assez  grande  certitude  l'utiUtG  d'un  sol 
])our  la  culture  d'une  espece  particuliere 
de  tabac.  Un  bon  exemple  de  cette  condi- 
tion est  fourni  par  les  resultats  recueillis 
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sur  rhumidite  des  terrains  de  Quincy  et 
de  Fort  Meade  en  Floride,  deux  localites 
ties  distantes  l'une  de  l'autre,  avec  des 
sols  dont  la  surface  est  tout  a  fait  diffe- 
rente,  produisant  cependant  des  qualites 
presque  identiques  de  tabac  a  cigares, 
mais  dont  le  degre  d'humidite  pour  1'un 
est  de  8.26%  et  pour  l'autre  de  8.6%.  Le 
tabac  qui  se  rapproche  le  plus  comme  ca- 
ractere  du  tabac  cultive  dans  ces  localitSs 
est  celui  de  la  vallee  du  Connecticut  ou 
rhumidite  moyenne  idu  sol  est  d'enviran 
7%.  II  est  fort  probable  que  la  valeur  re- 
connue  des  plantes  naturelles  poussant 
en  foret  ,comme  indicateur  de  bon  sol 
pour  la  culture  du  tabac,  depend  de  cer- 
taines  relations  entre  la  plante  et  l'humi- 
dite moyenne. 

Les  terrains  de  la  vallee  du  Connecti- 
cut, de  la  Floride  et  de  l'Etat  de  New- 
York  qui  produisent  le  tabac  dont  on  fait 
les  robes  de  cigares,  sont  des  terrains  le- 
gers,  d'une  couleur  claire  et  ayant  peu 
d'humidite.  lis  sont  tres  sablonneux,  avec 
une  moyenne  de  60%  de  sable,  mais  con- 
tiennent  tres  peu  d'argile  (moins  de  3%). 
Ce  sont  done  des  terrains  faciles  a  tra- 
vailler,  chauds  et  fertiles. 

Les  terrains  de  la  Pensylvanie,  de 
l'Ohio  et  du  Wisconsin  sont  plus  lourds 
et  d'une  texture  plus  fine.  Us  contiennent 
environ  20%  d'humidite,  a  peu  pres  25% 
d'argile  et  de  30  a  35%  de  limon.  lis  sont 
done  plus  fertiles  et  en  general  plus  pro- 
ductifs  ,plus  lents  et  d'une  culture  plus 
difficile  que  les  sols  qui  produisent  les 
feuilles  a  cigares  les  plus  legeres. 

Les  terrains  qui  produisent  la  feuille 
brillante  de  la  Caroline  du  Nord  et  de  la 
Virginie  sont  sablonneux  jusqu'a  une  pro- 
fondeur  de  1  a  10  pieds;  sous  cette  cou- 
che  de  sable  git  toujours  une  couche 
epaisse  d'argile. 

Les  terrains  de  la  Louisiane  qui  pro- 
duisent le  tabac  "Perique"  different 
grandement  de  tous  les  autres  terrains  a 
tabac  ,autant  que  le  produit  lui-meme.  Ces 
terrains,  a  la  surface,  ont  une  moyenne  de 
8  a  9%  d'argile,  environ  15%  de  limon  et 
pres  de  60%  de  sable.  Us  ne  sont  pas  fer- 
tiles, ni  tres  productifs  bien  qu'ils  soient 
faciles  a  travailler,  qu'ils  donnent  une  re- 
colte  precoce  et  qu'ils  soient  sujets  a  la 
secheresse. 

Les  tabacis  d 'exportation  provienneat 
de  terrains  lourds,  fertiles  contenant  une 
forte  proportion  de  limon  et  d'argile,  avec 
une  quantite  considerable  de  fer  et  de 
matiere  rocailleuse.  Ces  sols  sont  durs, 
mais  faciles  a  travailler  lorsqu'ils  ont  ete 
bien  ameublis.  Us  retiennent  l'humidite  et 
donnent  une  recolte  tardive.  Les  terrains 
produisant  le  tabac  "White  Burley"  con- 
tiennent une  forte  proportion  de  carbo- 
nate de  chaux  et  sont  remplis  de  petites 
particules  de  pieirre  a  chaux  qui  contien- 
nent une  quantite  -considerable  de  phos- 
phate de  chaux.  Ces  terrains  ne  sont  pas 
durs  comme  ceux  qui  eonviennent  a  la 
culture  des  forts  tabacs  d'exportation. 


La  culture  de  ces  tabacs  differe  assez 
de  icelle  des  autres.  Ces  sols  sont  pro- 
fonds,  ils  reposent  sur  des  terrains  d'll- 
luvion,  leur  eouleur  est  sombre,  ils  so.it 
fertiles  et  eontiennent  environ  un  quart 
de  paitie  de  sable.  Ils  se  travaillent  fa- 
cilement  et  ont  une  forte  proportion  d'hu- 
midite. 

Importance  des  semences  en  couches 

La  qualite  de  la  semence  est  d'une 
grande  importance  et  l'usage  de  cultiver 
les  plantes  a  graine  a  part  est  niec^s- 
saire,  a  cause  de  la  tendance  du  tabac  a 
s'eloigneir  du  type  fixe.  L'usage  des  se- 
mences en  couches  est  done  tres  impor- 
tant; d'abord,  par  ce  moyen,  on  gagna 
du  temps  dans  la  culture;  deuxiemement, 
on  a  aussi  une  meilleure  production  pour 
les  jeunes  plantes  que  si  on  les  plantait 
dans  un  champ.  Comme  la  premire  con- 
dition pour  la  semence  en  couches  est  la 
chaleur,  il  faut  choisir  un  endroit  abrit.e 
et  expose  au  Sud.  Dans  les  etats  du  Nord, 
un  insane,  une  construction  ou  une  cloture 
sont  employes  comme  protection.  Dans  le 
Sud,  les  planteurs  profitent  de  la  pre- 
sence d'une  certaine  etendiue  de  foret. 
Pour  ce  genre  de  semence,  il  est  neces- 
saire  d 'avoir  un  sol  fin,  chaud,  moelleux, 
parfaitement  pulverise.  Dans  le  Sud,  on 
prefere  un  sol  nouveau,  dans  le  Nord,  on 
prefere  un  sol  ancien.  La  meme  place 
peut  etre  employee  tous  les  ans  pour  ios 
semences  en  couches.  Dans  les  etats  du 
Sud,  et  particulierement  en  Floride  ou  on 
suit  de  pres  les  methodes  de  Cuba,  le 
terrain  choisi  pour  la  semence  en  cou- 
ches est  d'abord  chauffe,  en  mettant  le 
feu  a  des  morceaux  de  bois  places  daas 
la  longueur  de  la  couche  et  qu'on  couvre 
avec  des  broussailles  et  du  petit  bois 
bien  sec.  Quand  le  sol  a  ete  parfaitement 
chauffe  pendant  une  demi-heure  environ, 
on  retire  le  feu  et  on  ajoute  de  la  terre. 
Un  grand  nombre  de  cultivateurs,  quand 
ils  choisissent  un  endroit  pour  leurs  se- 
mences en  couches,  preferent  le  placer 
pres  d'un  cours  d'eau  et,  si  possible,  de 
telle  maniere  que  les  couches  puissent 
etre  arrosees.  En  Floride  speeialement, 
des  periodes  de  secheresse  arrivent  1  ou- 
vent  dans  la  periode  la  plus  critique  de 
la  croissance  des  plantes.  L'irrigation 
des  couches  est  le  moyen  le  plus  sur  pour 
reussir  dans  la  culture  des  plantes.  Cette 
irrigation  differe  quelque  peu  des  metho- 
des ordinaires  en  ce  que  le  fosse  pour 
l'eau  est  creuse  en  dehors  et  le  long  de 
la  couche.  On  ne  laisse  pas  l'eau  per.5- 
trer  sur  la  couche  d'ensemencement  et  la 
plante  trouve  de  l'eau  simplement  par  le 
drainage  naturel  du  sol,  car  on  prend 
soin  que  ce  fosse  d'eau  soit  etabli  sur  un 
niveau  plus  eleve  que  la  couche  d'ense- 
mencement. 

Les  couches  sont  genieralement  prote- 
gees contre  les  oiseaux,  les  insectes  et  ie 
froid,  en  les  couvrant  d'un  lit  de  brous- 
sailles.  Toutefois,  on  se  sert  beaucoi-p 


aujourd'hui  de  mcusseline  que  Ton  etend 
au-dessus  de  la  couche  et  que  Ton  cloue 
a  des  planches,  en  relevant  assez  au- 
dessus  des  lits  pour  permettre  aux  plan- 
tes de  pousser.  Cette  couverture  de 
mousseline  doit  etre  enlevee  de  temps  a 
autre,  pour  sarcler  la  terre  et  la  fertili- 
ser, quand  les  plantes  sont  pretes  a  etre 
transplantees  dans  le  champ.  Ce  sys- 
teme,  non  seulement  empeche  les  insectes 
et  d'autres  ennemis  de  la  plante  d'atta- 
quer  les  jeunes  pousses,  mais  il  augment e 
la  chaleur  de  la  couche  d'ensemencement, 
par  la  radiation  de  la  chaleur  du  soleil 
qui  hate  la  pousse  et  rend  possible  une 
transiplantation  faite  plus  tot.  II  n'est  pas 
necessaire  d'enlever  la  couverture  de 
mousseline  pour  arroser  la  couche,  car 
on  peut  le  faire  tres  bien  au  moyen  d'un 
arrosoir.  L'avantage  qu'il  y  a  a  arroser  a 
travers  la  mousseline,  e'est  que  l'humidi- 
te du  tissu  aide  a  conserver  plus  long- 
temps  rhumidite  du  sol  que  si  le  tissu 
etait  enleve  et  replace  immediatement 
a  pres  l'arrosage. 

Determination  du  type  de  tabac 

La  localite,  le  climat  et  le  sol  dans  !e- 
quel  on  seme  le  tabac  decident  du  gen;e 
de  tabac  que  Ton  doit  cultiver.  Toute- 
fois, le  genre  ou  variete  depend  de  ces 
conditions  et  aussi  plus  ou  moins  des  no- 
tions individuelles  et  du  desir  des  pla_i- 
teurs,  de  la  connaissance  de  l'espece  oul- 
tivee,  des  facilites  de  travail  du  sol,  etc. 
Ainsi,  le  planteur  de  la  Floride  a  le  choix 
entre  la  culture  du  tabac  de  Sumatra,  de 
Cuba  et  de  la  feuille  "Speckled"  de  Flo- 
ride, tandis  que  dans  la  vallee  du  Con- 
necticut, on  peut  cultiver  la  feuille  Seed 
ou  la  feuille  Havana. 

Roulement  des  cultures 

Dans  la  Nouvelle-Angleterre,  on  a  cou- 
turne  de  choisir  pour  le  tabac  un  terrain 
qui  restora  cultive  en  tabac  pendant  des 
annees.  Ceci  n'est  possible  qu'en  fertili- 
sant  fortement  le  sol.  Le  cultivateur  de 
la  Nouvelle-Angleterre  pretend  qu'^n 
choisissant  un  terrain  sur  lequel  il  cul- 
tive toujours  la  meme  plante,  il  a  un  con- 
trole  plus  parfait  de  la  recolte;  il  peut 
done  y  cultiver  les  qualites  qui  ont  le  plus 
de  valeur  sur  le  marche.  II  n'est  pas  dif- 
ficile de  trouver  dans  la  vallee  du  Con- 
necticut des  champs  qui  ont  produit  du 
tabac  chaque  annee  depuis  10  ou  20  ans, 
avec  amelioration  dans  la  qualite  du  pro- 
duit et  sans  diminution  du  rendement. 
Le  cultivateur  de  la  Pensylvanie  a  ses 
terrains  favoris  pour  la  culture  du  tabac, 
mais  il  met  en  pratique  le  roulement  des 
cultures  auxquelles  conviennent  ses  ter- 
rains plus  lourds.  Dans  le  S-ud  et  l'Ouest 
U  est  de  regie  d'alterner  la  recolte  du  ta- 
bac avec  celle  d'autres  cereales.  Le 
planteur  du  Sud  qui  cultive-  du  fort  tabac 
d'exportation  ainsi  que  du  tabac  pour 
feuilles  a  cigares,  emploie  un  sol  nouveau 
et  fait  deux  ou  trois  recoltes  avant  de 
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changer  la  culture.  Ceux  qui  cultiveut 
le  tabac  Burley  p.referent  aussi  des  ter- 
rains nouveaux,  mais  apres  deux  recoltes, 
ils  alternent  avec  une  culture  de  grain 
et  d'herbe.  Le  tabac  a.  feuilles  brillantes 
est  generalement  produit  sur  des  terrains 
enciens  cultives  en  tabac  tons  les  trois 
ans.  II  s'agit  ensuite  de  savoir  quand  il 
faut  labourer  le  terrain  de  culture  du  ta- 
l>ac;  1'automne  et  le  printemps  sont  les 
deux  saisons  pour  le  labourage.  On  :ie 
pent  pas  fixer  de  regie,  bien  que  les  me- 
thodes  employees  par  les  planteurs  culti- 
vant  chaque  sorte  de  tabac  soientun  giuMa 
sur.  D'un©  maniere  generale,  un  sol  ar- 
gileux  demand©  a  etre  laboure  en  au- 
to'ir.'ne,  de  maniere  a  etre  brise  davantage 
par  les  gelees  de  l'hiver.  Dans  les  re- 
gions qui  produisent  la  feuille  a  cigares, 
le  labourage  en  aiutomne  est  presque  ge- 
neral. 

Diverses  methodes  de  transplantation 

Le  sol  ayant  eta  prepare  par  la  culture 
du  tabac,  la  premiere  operation  consiste 
a  transplanter  les  jeunes  plantes  de  la 
couch  e  d'ensemenceiment  dans  le  champ. 
On  ne  devrait  choisir,  .pour  Jes  trans- 
planter que  des  plantes  fortes,  vigoureu- 
ses.  Un  jour  ou  deux  avant  la  transplan- 
tation, il  faut  suspendre  l'arrosage,  afin 
.que  les  jeunes  plantes  s'endurcissent 
quel  que  peu  pour  supporter  lewr  transfert 
en  terrain  ouvert.  Toutefois,  immediate- 
ment  avant  la  transplantation,  la  portion 


de  la  couche  d'ou  les  plantes  doivent  etie 
tirees,  devrait  etre  parfaitement  arrosee. 
La  terre  ainsi  humectee  adhere  aux  ra- 
eines,  en  formant  une  pelotte  qui  aidera 
beaucoup  la  plant©  a  se  remettre  du  choc 
qu'elle  eprouve  dans  la  transplantation. 
II  est  preferable  de  faire  cette  operation 
de  bon  matin,  quand  les  plantes  sont  eii' 
core  hum  ides  de  rosee.  Les  plantes 
transplantees  devraient  etre  plaeees  les 
unes  centre  les  autres  d'une  maniere 
serree,  dans  des  boites  ou  des  paniers; 
si  ©lies  sont  tenues  couvertes  a  1'onbre 
cu  dans  un  endroit  frais,  ©lies  peuvent 
rester  plusieurs  jours  dans  cette  condi- 
tion avant  d'Stre  ireplantees,  sans  en 
souffrir.  Pendant  ce  temps,  sons  aucun 
pretexte,  il  ne  faut  arroser  les  plantes, 
ou  les  coucher  horizontalement  ;  une 
telle  pratique  sea-ait  nuisible,  les  tiges 
s'echaufferaient,  pouinrlraient,  ou  se  cour- 
beraient. 

La  method©  de  transplantation  depend 
presque  entierementde  1'espece  de  tabac. 
Ponr  toutes  les  varietes  on  devrait  em- 
ployeir  des  machines  a  transplanter,  ex- 
cepts pour  le  tabac  de  Sumatra  et  de 
Cuba,  quand  il  est  cultive  expressement 
pour  la  feuille  a  robes,  ce  qui  exige  une 
plantation  tres  dense.  Les  cinq  sixiemes 
des  plantes  sont  plan  tees  a  la  main'. 
Quand  les  pieds  de  tabac  doivent  etre 
espaces  de  moins  de  16  ponces,  on  ne 
peut  employer  la  machine,  et  roperation 
faite  a  la  main  est  inevitable.    La  meii- 


leure  machine  employee  dans  ce  but 
i(tiree  par  deux  chevaux  et  conduite  par 
un  homme)  arrose  le  sol  avant  d'y  placer 
les  plantes,  sur  deux  rangs  a  la  fois  ; 
deux  gargons  transpoirtes  par  la  machine 
placent  les  plantes  dans  le  sol  aussi  vite 
qu'il  le  faut. 

Pour  planter  a  la  main,  il  faut  choisir, 
autant  que  possible  un  temps  nuageux, 
ou  le  moment  qui  precede  ou  qui  suit  une 
averse.  La  plantation  du  tabac  a  la  main 
se  fait  comme  pour  les  autres  plantes, 
c'est-a-dire  que  les  trous  dans  lesquels 
doivent  etre  mis  les  pieds  de  tabac  sont 
faits  so  it  au  moyen  d'un  plantoir,  soit  au 
moyen  du  doigt,  et  la  terre  est  tassse  au- 
tour  des  radicelles  par  une  simple  pres- 
sion  du  plantoir  ou  des  doigts.  II  est  ge- 
neralement  mecessaire  d'arroser  aussitot 
apres  avoir  transplante  et,  si  la  planta- 
tion est  suivie  d'un  temps  tres  chaud,  il 
faut  abriter  du  soleil  les  plantes  delica- 
tes.  Une  ties  petite  quantite  d'eau  re- 
pandue  sur  le  sol  avant  l'operation  a 
beaucoup  plus  d'effet  que  de  grand© s 
quantites  employees  apres.  Une  methode 
economique  et  efficace  consiste  a  creuser 
un  sillon  le  long  des  rangs  de  tabac  et  a, 
y  faire  arriver  d©  I'eau;  au  fond  de  ce 
sillon  humide,  on  peut  placer  les  plantes 
avec  la  presque  certitude  d'obtenir  des 
resultats  satisfaisants.  Les  racines  de  ia 
jeune  plant©  ne  doivent  pas  etre  reunies 
en  une  masse,  ni  se  gener  rnutu<elle«nent ; 
il  faut  les  etendre   aussi  naturellemer.t 


r 

Les  Profits  Forts,  Considerables,  Satisfaisants 


Font  impression  sur  vous  en  tout  temps,  d'autant  plus  qu'il  est  difficile  d'obtenir  de  fortes  rentrees. 

Que  vous  rapporte  votre  departement  du  tabac  ? 
C'est  un  faiseur  d'argent,  si  vous  prenez  pour  articles  principaux  les 


igares  HOGEN-MOGEN  et  ROYAL  SPOBT 

On  ne  fait  pas  de  meilleur  cigare  a.  dix  cents,  Hogen-Mogen  plait  a  tout  le  monde,  les  clients  reviennent 

pour  les  deux  marques. 

DONNEZ  VOTRE  ORDRE  AUJOURD'HUI. 


The  Sherbrooke  Cigar  Co., 

SHERBROOKE,  Que. 

V.   J 
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que  /possible.  La  profondeur  a  laq-uelle 
M  faut  planter  depend  de  la  variete  de  la 
plant-e.  Le  tabac  cubain  -deuiande  a  etre 
plante  plus  profondement  que  les  autres 
especes.  En  tout  cais,  il  faut  avoir  soin 
que  la  terre  ne  recouvr-e  pas  le  bour- 
geon. 

Culture  a  plat  ou  en  billons 

Le  tabac  exige  une  culture  soignee  et 
une  attention  incessante.  La  culture  en 
terrain  plat  est  preferee  pour  toutes  'los 
varietes,  bien  que  dans  certains  districts 
■des  -etats  du  Sud,  on  le  -cultive  en  billons. 
A  cause  de  1'enorme  surface  de  sa  feuille, 
le  tabac  demande  beaucoup  d'eau.  II  est 
facilement  endonnmage  par  la  secheresse. 
Cet  inconvenient  peut  etre-  evite  par  des 
labourages  pen  profonds  et  rapetes  pen- 
dant le  temps  sec.  De  cette  maniere, 
nne  mince  couebe  d©  terre  fine  arrete 
1 ''evaporation,  de  l'eau  contenue  dans  le 
sol.  C'est  partieulierement  important 
parce  que  la  valeuir  de  la  feuille  depend 
en  -grande  partie  de  sa  qualite.  La  me- 
thode de  culture  en  billons  convient  an. 
tabac  lourd,  car  par  cette  methode  les  ex- 
treimites  des  feuilles  sont  quelque  pen  pro- 
tegees du  dona-mage  qu'elles  souffri-raient 
en  venant  en  contact  avec  le  sol;  en  ef- 
fet  les  feuilles  de  -cette  variete  en  pous- 
sant  s'inclinent  jusqu'a.  toucher  le  sol. 

Pour  obtenir  la  feuille-  la  plus  fine,  il 
faut  une  oroissanee  -constante,  continue, 
sans  -aucun  arret  par  suite  de  secheresse. 
On  a  trouve  que  l'emploi  du  sulfate  de 
potasse  et  du  nitrate  de  sonde,  comme 
ingredients  fer-tilisants,  tendait  a  conser- 
ver  dans  le  sol  son  humidite. 

Etetage  et  enlevement  des  surgeons 

Le  pied  de  tabac  est  force  comme  les 
plantes  de  serre-s.  On  ne  peut  pas  le 
laisser  oroltre  naturellement,  fleurir  et 
produire  des  graines  sans  nuire  serieuse- 
ment au  earactere  de  la  feuille  demandee. 
L'etetage  qui  a  pour  re  sulfa  t  d'augmenter 
la  production  de  la  feuille  ou  ses  dimen- 
sions est  done  indispensable.  II  faut 
eteter  chaque  plante  separement  en  bri 
sant  a  la  main  la  tige  de  la  fleur.  Cette 
operation  permet  au  p-laut-eur  d'exe-rce.r 
beaucoup  de  jugement:  les  plantes  fortes 
et  qui  se  d>eveloppent  bien  demandent  un 
etetage  moins  severe  que  les  plantes  plus 
faibles.  La  variete  de  tabac  ou  le  but 
dans  lequel  il  est  cultive  determine 
l'etetage  plus  ou  moins  fort  a  faire.  II 
faut  laisser  murir  de  dix  a  dix-huit 
feuilles,  suivant  le  -earactere  de  la  plante 
et  1'espece  de  tabac.  L'arret  de  la  crois- 
sance  naturelle  par  'l'enlevement  de  la 
tige  a  fleurs  a  pour  resultat  la  pousse 
d'un  grand  nombre  de  surgeons.  Ceux-ci 
doivent  etre  enleves  avec  soin,  avant 
qu'ils  atteignent  une  grosseur  suffisante 
pour  detruire  la  vitalite  de  la  plante  ou 
empecher  a  leur  profit  la  croissance  des 
feuilles.  L'enlevement  des  surgeons  est 
trfes  necessaire  immediatement  avant  la 


recolte;  sans  cela,  les  surgeons  continue- 
ront  a  pousser  pendant  le  sechage  et  di- 
minueronit  serieusement  la  qualite  de  !a 
recolte.  L'enlevement  des  surgeons  se 
fait  d'habitude  deux  fois  pour  le  tabac 
a  cigares,  et  quatre  a  cinq  fois  pour  ie 
lourd  tabac  d'expo'ilation.  Ce  dernier 
n'est  pas  recolte'  aussitot  que  le  premier 
apres  Tetetage. 

Conditions  de  la  recolte 

Le  tabac,  comme  toutes  les  autres 
plantes,  a  un  etat  bien  defini  de  maturite, 
et  c'est  dans  cet  etat  que  sa  feuille  doit 
etre  recoltee.  Si  la  cueillette  en  est 
faite  tardivemient,  la  feuille  est  de'terioree. 
Un  cailtivateur  sans  expi&rience  a  d'habi- 
tude beaucoup  de  difficulte  a  determiner 
la  condition  convenable  de  maturite-. 
Cette  condition  est  indiqu&e  par  un 
changement  caract&ristique  de  la  couleur 
de  la  feuille;  a  la  teinte  vert  fonoe  suc- 
cede  une  nuance  plus  claire  qui  apparait 
d'abord  sous  forme  de  taches  qui  enva- 
hissent  pen  a  peu  toute  la  surface  de  la 
feuille.  On  peut  se  rendre  cotmpte  de-  la 
maturite  en  pressant  une  feuille  pli.ee  en 
deux  entre  le  pouce  et  1 'index;  si  elle 
craque  a  rendroit  plie,  c'est  un  signe  cer- 
tain de  maturite.  Le  tabac  de  Cuba  de- 
vrait  etre  recolte  quand  il  est  un  peu 
plus  vert  que  les  autres  varietes.  La 
methode  employee  pour  faire  la  recolte 
depend  beaucoup  de  1'espece  de  tabac. 
Pour  le  tabac  de  Sumatra,  les  feuilles 
sont  examine-es  et  cueillies  separemient  a 
mesure  qu'elles  atteignent  la  plus  haute 
qualite  possible.  On  les  enfile  avec  des 
ficelles  pour  les  faire  seeheir,  cette  me- 
thode est  employee  pour  une  grande  par- 
tie  du  tabac  jaune.  La  recolte  des  autres 
tabacs  se  fait  en  coupant  au  ras  du  sol 
le  pied  de  tabac  entier. 

Sechage  du  tabac 

Les  plantes  sont  alors  suspendues  dans 
le  sechoir.  A  Cuba,  le  planteur  coupe  cha- 
que plante  en  plusieurs  sections,  dont 
chacune  a  deux  feuilles;  ces  sections  sont 
suspendues  sur  des  perches,  que  deux 
homines  transportent  sur  leurs  epaules  au 
sechoir.  Avec  cette  methode,  les  feuilles 
du  sommet  doivent  etre  moins  mures  que 
les  feuilles  plus  anciennes.  Pour  les  ta- 
bacs a  cigares,  on  recommande  de  cueillir 
quelques-unes  des  feuilles  inferieures 
avant  la  recolte  totale,  bien  que  cette  me- 
thode ne  soit  pas  d'un  usage  general. 

Quand  la  plante  est  coupee  ,il  faut  la 
laisser  se  fletrir  completement;  on  evite 
ainsi  d'endommager  serieusement  le  ta- 
bac par  la  cassure  des  feuilles.  Toutefois, 
il  faut  avoir  soin  que  les  feuilles  ne  soient 
pas  brulees  par  le  soleil;  nne  exposition 
de  courte  duree  a  Taction  directe  des 
rayons  du  soleil  les  endommagerait  se- 
rieusement. Le  tabac  americain  est  o-rdi- 
nairement  suspendu  sur  des  lattes  ou  des 
perches  avant  d'etre  transporte  au  se- 
choir. 


Dans  les  districts  qui  produisent  le 
"White  Barley"  et  le  Tabac  Lourd,  les 
pieds  de  tabac  sont  fendus  jusqu'a  mi- 
hauteur  et  places  a  cheval  sur  des  per- 
ches. Le  tabac  "Bright  Leaf"  est  seche 
artificiellement;  souvent  on  arrache  les 
feuilles  de  la  tige  et  on  les  attache  aux 
perches  avec  de  la  ficelle.  D'habitude,  le 
tabac  White  Burley  reste  suspendu  deux 
ou  trois  jours  a  un  echaffaudage  cons- 
truit  dans  le  champ,  avant  d'etre  trans- 
porte au  sechoir. 

Le  meilleur  moyen  de  transporter  le  ta- 
bac du  champ  au  sechoir  consiste  a  pla- 
cer sur  un  chariot  a  deux  chevaux  un  ca- 
dre assez  eleve  pour  que  les  plantes  sus- 
pendues ne  puissent  toucher  le  fond  du 
chariot  et  assez  large  pour  que  les  extre- 
mites  des  lattes  de  suspension  reposent 
sur  les  cotes  du  cadre.  De  la  sorte,  on 
economise  de  l'espace,  le  tabac  occupe  a 
peu  pres  la  meme  position  que  celle  qu'Il 
aura  dans  le  sechoir  et  le  transport  nuit 
peu  a  la  feuille. 

Preparation  dans  le  sechoir 

On  emploie  deux  methodes  de  sechage 
pour  la  preparation  des  varietes  de  tabac. 
Ces  methodes  sont  le  sechage  naturel  et 
le  sechage  artificiel.  En  regie  generale, 
la  derniere  methode  n'est  employee  que 
pour  le  tabac  a  feuille  brillante  et  le  lourd 
tabac  d'exportation,  tandis  que  la  metho- 
de naturelle  est  celle  qui  est  commune- 
meat  employee  pour  les  autres  varietes. 
Toutefois,  on  recommande  en  general  la 
chaleur  artificielle  et  elle  est  employee 
par  les  bons  planteurs  principalement 
pour  le  tabac  a  cigares.  Quelle  que  soit 
la  methode  employee,  un  sechage  lent, 
pendant  la  premiere  periode  ou  periode 
de  jaunissement,  est  important.  Apres 
cette  periode,  plus  le  s6chage  est  rapide, 
surtout  avec  le  tabac  jaune,  mieux  cela 
vaut.  Pour  le  sechage  du  fort  tabac  d'ex- 
portation ,1a  pratique  employee  mainte- 
nant  consiste  a  employer  juste  ce  qu'il 
faut  de  chaleur  pour  empecher  le  tabac 
d'etre  grille.  Les  sechoirs  devraient  fer- 
mer  hermetiquement,  autant  que  possible, 
lis  devraient  etre  pourvus  d'appareils  de 
ventilation  et  de  moyens  convenables 
pour  controler  cette  ventilation.  Des  ven- 
tilateurs  pouvant  etre  mis  en  operation 
au  moyen  de  poulies  sont  ceux  qui  con- 
viennent  le  mieux.  La  ventilation  dans  le 
sens  horizontal  obtenue  au  moyen  de  con- 
trevents  pratiques  sur  le  cote  du  sechoir 
convient  mieux  que  celle  obtenue  par  des 
ouvertures  verticales.  Pendant  les  pre- 
miers jours  du  pro-cede  de  sechage,  il  est 
necessaire  d'y  apporter  un  soin  extreme, 
pour  que  l'operation  ne  marche  pas  trop 
rapidement,  quand  le  temps  est  chaud  et 
sec.  Si  de  telles  conditions  existent,  les 
ventilateurs  devraient  etre  fermes  pen- 
dant la  plus  -grande  partie  d-e  la  journeo, 
mais  ou  verts  pendant  la  nuit;  par  ce 
moyen,  on  obtient  un  sechage  plus  lent. 
Quand  le  premier  stage  du  sechage  est 
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passe,  il  faut  hater  l'operation.  II  ne  faut 
pas  eneasstr  le  tabac  dans  le  sechoir  tant 
que  les  tiges  et  les  cotes  des  feuilles  ne 
sont  pas  bien  seches. 

On  ne  peut  pas  fixer  de  regies  exactes 
pour  le  degre  de  chaleur  a  obtenir  et  sur 
la  maniere  de  conduire  l'operation.  L'horn- 
me  expert  qui  prepare  le  tabac  doit  etre 
guide  par  la  condition  meme  du  tabac. 
Une  trop  grande  chaleur  grillerait  les 
feuilles  .tandis  qu'une  chaleur  non  suffi- 
sante  rougit  la  feuille  a  l'interieur.  Pen- 
dant le  sechage,  il  convient  d'obtenir  au- 
tant  que  possible  la  chaleur  voulue,  sans 
bruler  la  feuille.  Aussitot  que  le  sechoir 
est  rempli  de  tabac,  il  faut  allumer  les 
feux  pour  obtenir  une  temperature  de 
90°  F.  et  ne  pas  depasser  cette  tempera- 
ture. Le  matin,  le  sechoir  se  sera  refroi- 
di.  On  allume  de  nouveau  les  feux  pour 
obtenir  encore  90°,  puis  on  abandonne 
l'operation  a  elle-meme.  Le  soir  venu,  on 
rallume  les  feux  pour  obtenir  encore  90° 
et  ainsi  de  suite  tous  les  soirs  et  tous  les 
matins  jusqu'a  ce  que  le  tabac  soit  jaune 
a  quatre  pouces  des  extremites  des  feuil- 
les. On  pousse  alors  les  feux  jusqu'a  110° 
et  on  niaintient  cette  temperature  pen- 
dant une  heure,  les  portes  et  les  ventila- 
teurs  etant  ouverts.  Puis  on  eleve  la  tem- 
perature jusqu'a  120°,  jusqu'a  ce  que  la 
feuille  soit  seche  sur  un  tiers  de  sa  lon- 
gueur, pour  la  rangee  du  bas.  On  eleve 
alors  la  temperature  a  130°  et  on  la  niain- 


tient a  ce  degre  jusqu'a  ce  que  la  rangee 
du  bas  soit  parfaitement  seche.  On  pous- 
se la  chaleur  jusqu'a  140°  et  on  la  niain- 
tient a  cette  temperature  pendant  cinq 
heures.  On  eleve  ensuite  et  on  maintient 
la  temperature  a  1G0°  jusqu'a  ce  que  les 
feuilles  placees  au  sommet  >du  sechoir 
soient  seches;  on  eleve  la  chaleur  jusqu'a 
180°  et  on  l'y  maintient  jusqu'a  ce  que 
presque  toutes  les  tiges  soient  seches.  On 
porte  alors  la  temperature  a  200°  et  au 
bout  de  vingt  minutes  on  la  laisse  tomber 
a  180°.  Si  les  tiges  des  feuilles  situees 
dans  les  coins  du  sechoir  sont  complete- 
ment  seches,  on  eteint  les  feux  et  on  lais- 
se le  sechoir  se  refroidir;  le  travail  est 
termine.  On  jaunit  les  feuilles  en  laissant 
les  portes  fermees;  a  110°  on  les  ouvre 
et  on  les  laisse  ouvertes  jusqu'a  160°, 
temperature  a  laquelle  on  ferme  les  por- 
aes,  puis,  quand  on  atteint  180°,  on  fer- 
me les  ventilateurs  du  bas.  La  raison  pour 
laquelle  on  eleve  et  on  abaisse  la  tem- 
perature pendant  le  jaunissement,  c'est 
que  le  tabac  a  le  temps  de  secher,  suppor- 
te  mieux  la  chaleur  pendant  cette  opera- 
tion et  ne  commence  pas  a  secher  avant 
qu'il  soit  jaune.  Certains  planteurs  pre- 
tendent  qu'il  vaut  mieux  ne  pas  depasser 
180°,  mais  l'experience  a  demontre  que 
si  la  chaleur  atteint  200°  pendant  15  ou 
20  minutes,  elle  enleve  l'odeur  et  de  gout 
du  tabac  vert;  le  tabac  se  conserve  mieux 
que  lorsqu'il  a  seche  par    une  chaleur 


moins  forte.  Rien  ne  reussit  comme  le 
succes,  et  si  vous  savez  la  manieie  de  vous 
y  prendre  pour  bien  secher  le  tabac,  vous 
reussirez.  Avant  tout,  ayez  le  soin  de  ne 
pas  le  griller. 

On  n'a  pas  encore  adopte  de  systeme 
general  de  sechage  par  tuyaux  de  cha- 
leur pour  un  tabac  autre  que  le  tabac 
brillant.  Les  deux  choses  importantes  sont 
les  suivantes:  les  feux  doivent  etre  main- 
tenus  dans  des  fours  places  en  dehors  du 
sechoir  et  la  chaleur  doit  etre  conduite 
convenablement  dans  la  partie  inferieu- 
re  du  sechoir  au  moyen  de  tuyaux  de  re- 
tour  ou  de  tuyaux  pour  la  f  um&e.  La  cha- 
leur s'elevant  naturellement  jusqu'au  som- 
met du  sechoir,  en  affecte  toutes  les  par- 
ties de  la  meme  maniere.  Les  feux  nus  ne 
sont  employes  que  dans  les  districts  qui 
produisent  les  lourds  tabacs  d'exporta- 
tion.  Les  composes  a  la  creosote  deposes 
sur  les  feuilles  par  la  fumee,  leur  commu- 
niquent  un  arome  hautement  apprecie  des 
t'umeurs  europ'eens. 

L'etuvage,  la  ferrr_<eii'tation  ou  den'iiier 
stage  de  la  preparation  de  la  feuille  est 
un  procede  de  manufacture  et  n'est  pas 
naturellement  du  ressort  des  planteurs 
dont  la  recolte  doit  etre  mise  sur  le  mar- 
che  apres  avoir  §te  preparee  dans  le  se- 
choir. Dans  la  plupart  des  districts  pro- 
ducteurs  de  tabac,  excepte  ceux  qui  ne 
produisent  que  du  tabac  a  cigares,  le  sys- 
teme de  mise  en  entrepot  est  en  vogue. 


Essayez    I  o    nouveau  Cigar© 

J.  M.  FORTIER 
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RUR  HAVANE 

Fait  des  meilleurs  Tabacs 
de  la  Havane  par  des  Cubains. 
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Les  tabacs  a  cigares  sont  ennpaquetes  eh 
boites,  le  tabac  jaune  en  tierces  et  les  ta- 
bats  loruds,  en  barriques.  Le  tabac  a  ci- 
gare  est  generalement  vendu  soit  vert  et 
sur  pied,  ou  quand  il  est  encore  suspendu 
dans  le  sechoir.  Mais  une  telle  pratique 
donne  souvent  naissance  a  de  serieux 
malentendus  entre  l'acheteur  et  le  ven- 
deur,  de  sorte  qu'elle  ne  devrait  etre  sui- 
vie  que  lorsqu'on  peut  faire  des  contrats 
ecrits,  couvrant  tous  les  details  de  la  ven- 
te.  La  valeur  du  tabac  est  une  question 
de  jugement  personnel  .11  n'y  a  pas  de 
modele-type  tel  que  ceux  reconnus  pour 
le  ble  et  le  coton,  et  par  consequent,  cha- 
que  planteur  devrait  se  tenir  parfaite- 
ment  au  courant  des  demandes  actuelles 
du  marche  poru  le  genre  de  tabac  qu'il 
produit,  et  surtout  au  courant  des  effets 
produits  par  les  diverses  methodes  de  cul- 
ture et  de  fertilisation  sur  la  qualite  des 
feuilles. 


LE  BON  EMPLOI  DU  "HUMIDOR" 

Tout  magasin  de  cigares  dont  le  pro- 
prietaire  a  quelque  pretention  aux  idees 
modernes,  doit  etre  muni  d'un  "humi- 
dor", ou  de  quelque  appareil  semblable 
pour  entretenir  l'humidite;  mais  tous  les 
marchands  ne  savent  pas  comment  em- 
ployer au  mieux  ces  appareils.  Un  "hu- 
midor", con-venablement  employe,  don- 
nera  de  .  l'humidite  aux  marchandises 
trop  seches  ou  les  entretiendra  modere- 
ment  humides  sans  changement  pendant 
une  periode  indefinie,  dit  "Tobacco." 

II  est  possible,  toutefois,  en  mettant 
trop  d'eau  dans  un  "humidor",  de  rendre 
l'atmosphere  ambiante  assez  humide  pour 
endommager  les  marchandises  au  lieu  de 
les  tenir  en   bon  etat. 

Les  appareils  a  entretenir  l'humidite 
n'ont  amais  ete  faits  dans  le  but  de  servir 
de  receptacle  indifferemment  a  toutes  les 
marchandises  tenues  en  stock.  On  ne  de- 
vrait pas  y  mettre  des  marchandises  qui 
doivent  etre  employees  quand  elles  sont 
seches  et  qui,  en  absorbant  de  l'humidite, 
perdent  leur  caractere  ou  leur  qualite. 

Les  tabacs  a  fumer  sont  dans  le  meil- 
leur  etat  lorsqu'ils  sont  raisonnablement 
sees.  Humides,  ils  brulent  mal  et  se  cou- 
vrent  quelqeufois  d'une  moisissure  verte, 
grise  ou  blanche. 

Les  tabacs  en  "plug"  ont  une  composi- 
tion si  variee  qu'on  ne  peut  pas  iridiquer 
un  traitement  general  qui  leur  convienne 
a  tous.  Ceux  qui  contiennent  beaucoup  de 
reglisse  et  de  sucre  sont  aptes  a  devenir 
humides  et  pateux  quand  on  les  conserve 
dans  un  "humidor"  ordinaire.  Ces  tabacs 
sont  faits  pour  resister  a  tous  les  climats, 
et  ils  se  conservent  le  mieux  quand  on  les 
garde  dans  une  chambr«  ordinaire  desti- 
nee  a  recevoir  les  marchandises,  dans  les 
boites  d'origine  en-dessous  du  comptoir 
ou  sur  les  rayons  contre  le  mur. 

Les  palettes  de  tabac  en  feuilles  natu- 
relles  ou  celles  qui  sont  aromatisees  sans 


sucre,  sont  peu  affectees  par  l'humidite 
de  l'atmosphere  et  peuvent  etre  conser- 
vees  presque  partout  sans  inconvenient. 
D'autre  part  ,si  on  les  garde  dans  un  en- 
droit  humide,  elles  peuvent  etre  attaquees 
par  la  moisissure.  Pour  cette  raison,  il 
vaut  mieux  tenir  ces  palettes  dans  un  en- 
droit  frais  et  plutot  sec. 

Les  memes  principes  s'appliquent  aux 
palettes  en  feuilles  hachees  ou  decoupees 
en-  lanieres.  La  surface  exposee  a  l'air 
est  plus  grande  et  un  tabac  sous  cette 
forme  est  plus  apte  a  souffrir  de  la  moi- 
sissure, s'il  est  expose  a  l'humidite. 

Les  cigarettes  turques  demandent  un 
peu  d'humidite;  autrement  elles  se  desse- 
chent  rapidement  et  perdent  beaucoup  de 
leur  arome  et  de  leur  gout  delicats;  mais 
elles  absorbent  beaucoup  d'humidite  et 
alors  elles  brulent  mal.  II  est  preferable 
d'avoir  un  "humidor"  separe  pour  cette 
classe  de  marchandises;  car  l'humidite 
qui  suffit  a  la  conservation  du  tabac  turc 
est  totalement  insuffisante  pour  les  fins 
cigares  de  la  Havane. 

Les  cigares  de  qualite  inferieure,  les 
"cheroots"  et  les  "stogies",  ne  demandent 
pour  ainsi  dire  pas  d'humidite  et  on  ne 
devrait  jamais  les  conserver  dans  le  me- 
me  compartiment  que  les  cigares  de  la 
Havane  de  qualite  superieure.  II  arrive 
souvent  que  les  "stogies"  et  les  "cheroots" 
arrivent  de  la  manufacture  dans  un  tel 
etat  d'humidite  qu'il  est  necessaire  de  les 
emmagasiner  pendant  quelques  semaines 
clans  un  endroit  parfaitement  sec,  avant 
de  les  offrir  en  vente. 

Rien,  toutefois,  n'est  plus  nuisible  aux 
cigares  de  fine  qualite  que  de  les  laisser 
se  dessecher  completement.  On  peut,  il 
est  vrai,  les  soumettre  a  un  procede  d'hu- 
midification  ;  mais  alors  ils  sont  aptes 
a  perdre  beaucoup  de  leur  parfum  et,  en 
consequence,  de  leur  valeur.  Les  cigares 
de  fine  qualite  devraient  toujours  etre 
conserves  dans  un  bon  appareil  special. 


EXPORTATION  EN  1906  DU  TABAC  EN 
FEUILLE  ET  DES  CIGARES  DE 
LA  HAVANE 

Sous  ce  titre,  nous  publions  un  extrait 
du  journal  El  Tobacco  publie  a  la  Ha- 
vane, coneernant  les  exportations  de  ta- 
bac de  Cuba: 

"Suivant  notre  eoutumie,  dit  ce  journal, 
nous  .publions  ci-dessous  le  resume  ge- 
neral des  exportations  de  tabac  et  de  ci- 
gares du  port  de  la  Havane,  comparative- 
ment  aux  exportations  de  19C5. 

"L'annee  s'est  terminee  sur  un  fort  de- 
ficit des  exportations  de  tabac  en  feuille; 
rEspagne,  en  effet,  nous  a  achete  22,853 
balles  de  moins  qu'en  1905. 

"Cette  diminution  est  'compeinisee  par 
I'exportation  des  cigares  aux  Etats-Unis, 
consequence  des  faibles  benefices  du 
traite;  en  1905  les  Etats-Unis  nous 
avaient  achete  64,680,979  cigares  et,  en 


1906  leurs  achats  se  sont  eleves  a  79,- 
483,125  cigares;  nous  avons  done  en  no- 
tre faveur,  cette  annee,  une  balance  de 
14,802,150'  cigares. 

"Cette  annee,  nous  avons  eu  aussi  une 
assez  bonne  augmentation  des  exporta- 
tions de  cigarettes,  a  raison  de  la  dimi- 
nution des  droits  ipercus  en  Colombie, 
pays  qui  etait  notre  principal  marche  en 
1904. 

"Quant  aux  feuilles  coupees  raugmen- 
tation  des  exportations  a  ete  tout-a-fait 
remarquable ;  nous  en  avons  exporte  en- 
viron 50,000  kilogrammes  (110,000  livres) 
de  plus  qu'en  19'C5. 

"Nous  donnons,  dans  le  tableau  sui- 
vant, le  resume  des  exportations  en  1906, 
comparees  a  celles  de  1905: 

Tabac  en  feuille 

Balles  Kilos  * 

Du  ler  janv.  au  31  dec. 

1905                            317,087  14,776,139 

Du  ler  janv.  au  31  dec. 

1906                            227,426  12,636,836 


Diminution  eu  1906 .    39,661  2,139,303 
Tabac  manufacture 

Cigares 

Du  ler  janv.  au  31  dec.  190-6  256,738,0J9 
Du  ler  janv.  au  31  dec.  1905  227,028,521 


Augmentation  en  1906 


29,709,508 


Cigarettes 

Paquets 

Du  ler  janv.  au  31  dec.  1906  15,643,275 
Du  ler  janv.  au  31  dec.  1905  11,829,076 


Augmentation  en  1906  . 


Tabac  hache 


3,814,199 


Kilogrammes 

Du  ler  janv.  au  31  dec.  1906  169,260 
Du  ler  janv.  au  31  dec.  1905  119,337 

Augmentation  en  1906  .   .  49,923 

"D'apres  les  donnees  en  mains,  on  voit 
que  la  recolte  de  1906  a  contre  elle,  sur 
celle  de  1905,  le  deficit  enorme  d'environ 
189.0CO  balles;  ce  deficit  vient,  pour  prss- 
■que  50  ipour  cent  de  Vuelta  Abajo,  region 
ou  des  le  debut  la  perte  a  ete  estknee  a 
la  moitie  de-  la  recolte.  Beaucoup  de  per- 
sonnes  avaient  estime  cette  perte  a  25  ou 
35  pour  cent,  et  un  tres  petit  nombre  a  40 
pour  cent.  Les  plus  optimistes  etaient 
done  encore  au-dessous  de  la  verite." 


Tenez  en  stock  les  cigares  sur  lesquels 
il  y  a  un  profit  clair  a  faire.des  cigares  que 
tous  les  fumeurs  semblent  aimer,  des  ci- 
gares qui  se  vendent  toujours  bien.  Les 
cigares  "Hogen-Mogen"  et  "Royal  Sport" 
reunissent  tous  ces  avantages;  ils  sont 
fabriques  par  la  Sherbrooke  Cigar  Co., 
Sherbrooke,  P.Q.,  a  laquelle  les  marchands 
n'ont  qu'a  donner  un  ordre  d'essai  pour 
se  convaincre  de  la  qualite  de  ces  ci- 
gares. 


*  Le  kilogramme  est  egal  a  2.2  livres. 
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LE  MAGASIN  DE  CIGARES 

Pour  qu'un  magasin  de  cigares  reussis- 
se,  il  est  essentiel  qu'il  se  fasse  des  amis 
et  qu'il  les  conserve.  De  meilleur  moyen 
pour  cela  est  d'essayer  de  donner  satisfac- 
tion aux  clients  pour  leurs  achats.  Un 
marchand  qui  croit  faire  bien  en  ache- 
tant  des  articles  que  ses  clients  ne  de- 
mandent  pas,  peut  faire  un  leger  profit 
temporaire,  aux  depens  de  la  perte  de  la 
clientele  reguliere,  qui  serait  infiniment 
plus  profitable  au  magasin  a  la  longue. 

II  est  done  de  la  plus  haute  importance 
que  le  vendeur  s'etudie  a  plaire  aux 
clients  plutot  que  de  les  pousser  a  ache- 
ter  quelque  chose  qui  peut  ne  pas  les  sa- 
tisfaire.  Ceci  est  specialement  important 
quand  on  vend  des  marchandises  a  la  boi- 
te,  des  pipes  et  des  articles  de  fumeurs, 
car  le  client  aura  ces  articles  en  sa  pos- 
session pendant  un  certain  temps,  et  s'il 
a  le  moindre  sujet  de  n'etre  pas  satisfait 
de  son  achat,  il  s'en  souviendra  souvent 
et  fera  a  ses  amis  des  remarques  desobli- 
geantes  sur  le  magasin. 

Si  au  contraire  le  vendeur  s'est  effor- 
ce  de  plaire  au  client  et  y  a  reussi,  ce 
dernier  se  rappellera  le  magasin  avec 
plaisir  et  le  recommandera  a  d'autres. 

Quand  il  semble  certain  que  les  mar- 
chandises en  magasin  ne  plairont  pas  a 
un  acheteur,  il  est  generalement  prefera- 
ble de  vous  procurer  la  marque  desiree, 


meme  en  perdant  la  vente,  plutot  que  de 
discuter  avec  lui  pour  le  pousser  k  ache- 
ter  un  article  dont  tres  probablement  il 
sera  mecontent. 


LA  CULTURE    DU   TABAC  AUX 
PHILIPPINES 

Par  Hamilton  Wright 

A  part  quelque  s  informations  statis Pi- 
ques sur  les  manufactures  de  tabac  <ie 
Manille,  on  a  imoins  de  renseignements 
>sur  le  tabac  des  Philippines  en  Amerique 
qu'en  Europe  on  en  Asie.  Les  neuf-dix- 
iemeis  de  tout  le  tabac  cultive  dans  cos 
lies  et  a  pen  pres  tout  ce  qui  est  livre  au 
■commerce  proviennent  de  la  grande  val- 
lee Cagayan,  une  region  que  peu  d'Ame- 
ricains  vivant  dans  ces  iles  connaissent. 
Cette  vallee  est  situee  en  dehors  de  la 
route  suivie  en  general  par  les  voyageirs 
et  on  y  a  fait  peu  ^'attention  pendant 
l'insurrection,  car  le  peuple  qui  l'habite 
est  paeifique. 

C'est  eependant  une  des  vallees  les 
.plus  fertile©  des  Philippines.  C'est  peut- 
etre  une  des  plus  riches  du  monde.  De- 
puis  plus  de  140  ans,  le  tabac  est  cultii/e 
dans  les  terres  submergees  de  la  vallee, 
sans  fertilisation  artificielle.  Des  habi- 
tants de  cette  vallee  out  pour  coutuime  de 
faire  une  recolte  'de  tabac  et  une  recoLe 
de  grain  sur  la  meme  terre  et  dans  une 


annee.  Deux  annees  de  suite,  le  meme 
sol  a  produit  deux  .recoltes  de  tabac  et 
trois  recoltes  de  grain.  Le  Rio  Grande 
de  Cagayan  dont  la  vallee  tire  son  nom 
est  la  plus  grande  riviere  des  Philippines. 
C'est  a  la  fois  le  Nil  et  le  Mississipi  dc 
larch  ipel.  Preuant  sa  source  dans  ia 
chaine  Cordillera  de  la  region  centrale 
de  Duzon,  le  Cagayan:  coule  au  nord  snr 
une  distance  de  225  milles  a  vol-d'oiseau, 
jusqu'a  ce  qu'il  soit  irenfoTCe  par  des  af- 
fluents nombreux  et  considerables  et  se 
verse  ensuite  dans  la  Mer  de  Chine  a 
Aparri;  le  port  le  plus  au  nord  de  Duzon. 
Des  Cordilleras  aux  pics  empourpres  s'e- 
largissent  graduellement  pour  faire  place 
a  l'enorme  riviere;  elles  ferment  la  li- 
ra ite  est  et  ouest  d'une  vaste  plaine  fer- 
tile ayant  une  longueur  de  presque  200 
milles  et  une  largeur  moyenne  de  30  a 
40  milles. 

Da  plus  grande  partie  du  tabac  est  cul- 
tivee  dans  la  vallee  de  Cagayan  comme 
du  Coin.  On  s'occupe  peu  des  details  de 
la  recolte  et  du  sechage  qui,  dans  le  cas 
d'une  recolte  aussi  difficile  que  celle  du 
tabac,  demande  un  traitement  a  la  fois 
scientifique  et  base  sur  l'experienice.  Da 
plus  grande  partie  des  terres  produisart 
de  bon  tabac  sont  celles  qui  sont  submer- 
gees  et  qui  consistent  principalement  en 
petites  etendues  de  terrain  avec  parfois 
des  surfaces  plus  grandes  le  long  de  Ja 
riviere  Cagayan  et  de  ses  trlbutalres  : 


LES  CIGARES 


EX 


Font  leur  chemin  dans  les  meilleurs  Hotels  et 
Restaurants.  Les  Tabacconistes  soucieux  de 
leurs  inteiets  les  ont  en  stock  

Pourquoi  ne  tiendriez  vous  pas  les  deux 
Meilleurs  Cigares  pour  le  Prix?    .   .  . 

The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 


TELEPHONE  BELL  MAIN  4581 


YOU  JUST  TR  Y 


FABRIQUE  PAR 


LIU  U  A  nn  i"5  Rue  St-Fran^ois-Xavier 
»  nrtUU,  nONTREAL. 
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ces  terres  ont  sans  doute  forme  autrefois 
le  lit  menie  de  la  riviere.  A  la  fin  de  ja 
saison  des  pluies,  pendant  la  derniere 
partie  de  decembre,  la  mousson  du  Norcl- 
est  souffle  en  venant  de  la  Mer  de  Chine 
et  cause  une  elevation  du  niveau  des 
eaux  ;  dans  l'espace  de  vingt-quatre 
hemes,  il  se  produit  une  inondation  et 
l'eau  s'eleve  jusqu'a  vingt  pieds.  Cette 
eau  penetre  dans  le  sol  jusqu'a  une  pro- 
fondeur  de  deux  ou  trois  pieds.  A  me- 
sure  que  le  vent  s'apaise,  cette  eau  se 
retire  et  laisse  sur  le  terrain  un  depot  de 
limon.  Sur  ces  terres  qui  ont  ete  sub- 
mergees,  on  plante  du  tabac  pendant  ia 
derniere  partie  du  mo  is  de  janvier  ou  de 
bonne  heure  en  fewier,  tandis  que  sur 
les  terres  elevees  le  tabac  est  plante  piu- 
sieurs  semaines  auparavant.  Au  bout  de 
trois  mois,  la  plante  a  atteint  une  hau- 
teur de  quatre  a  six  pieds.  Les  feuilles 
commenceut  a  jaunir  et  a  se  reeroquevil- 
ler.    Biles  sont  mures. 

Avant  de  transplanter  les  plants  de 
tabac  sur  les  terrains  eleves  ou  les  ter- 
rains submerges,  les  indigenes  les  ont 
fait  pousser  sur  couches.  Au  bout  de  six 
ou  huit  semaines,  ils  les  transplante.it 
dans  un  sol  qui  a  et6  grossierement  pre- 
pare au  moyen  d'une  charrue  trainee  par 
un  carabao.  Le  earabao  ne  laboure  qu'un- 
einquieme  d'acre  par  jour.  H  faut  ger.e- 
ralement  trois  ou  quatre  labourages  pour 
que  le  sol  soit  en  bonnes  conditions  pour 
recevoir  les  plants  de  tabac.  La  charrue 
elle-meme  est  un  instrument  primitif  qui 
ns  s'enfonce  qu'a  quatre  pouces  dans  "e 
sol  et  fait  un  labourage  ties  lent.  Une 
chose  telle  que  la  selection  des  semences 
est  inconnue  de  la  majorite  des  indige- 
nes. Ceux-ci  negligent  d'habitude  d'e- 
teter  les  plants  ou  de  tailler  les  tiges  les 
plus  elevees  pour  donner  de  la  vigueur 
aux  feuilles.  La  coupe  des  surgeons  est 
raremen/t  pratiquee.  Quand  le  tabac  est 
sec,  on  le  suspend  souvent  sous  les  habi- 
tations, au  milieu  des  cochons,  des  poules 
et  des  autres  animaux.  Quand  les  feuilles 
ont  ete  cueillies,  on  les  fait  secher  au 
scleil,  mais  souvent  on  les  laisse  moisir, 
-  ce  qui  fait  que  ces  feuilles  ne  sont  que 
de  quatrieme  ou  cinquieme  qualite.  C'est 
le  sechage  qui  determine  en  grande  par- 
tie  la  qualite  et,  par  consequent,  le  prix 
du  tabac.  Seules,  les  grandes  plantations 
ont  des  hangars  de  sechage. 

Malgre  les  nombreux  defauts  de  la  cul- 
ture et  du  traiterr-'ent,  on  produit  aux 
Philippines  une  tres  belle  qualite  de  fa- 
hac,  mais  la  iplus  grande  partie  du  tabac 
est  de  qualite  inferieure,  il  est  endom- 
mage  au  cours  du  procede  de  sechage. 
Meme  avec  le  eomimeree  de  libreechange 
qui  existe  entre  les  iles  Philippines  et  les 
Etats-Unis,  il  est  douteux  qu'on  puisse 
prod  ui  re  du  tabac  de  belle  qualite  en 
nuaiitite  suffisante  pour  en  faire  un  ri- 
val formidable  du  tabac  americain.  11 
faudra  des  annees  pour  euscigner  aux 
indigenes  la  culture  tT\i  tabac  ot  le  traite- 


meut  eonvenable  a  lui  donner.  Si  la 
culture  etait  faite  avec  plus  de  soins,  un 
quart  de  la  surface  cultivee  en  tabac 
donnerait  des  profits  plus  forts  que  ceux 
obtenus  actuellement. 

Autrefois  le  gouvernement  avait  lrJ 
monopole  de  la  culture  du  tabac,  mais 
aujourd'hui  les  indigenes  sont  proprie- 
taires  de  leur  propre  ferine.  Dans  la 
province  de  Cagayan,  il  y  a  une  popula- 
tion de  142,000  habitants  avec  23,000;  pro- 
prietaires  de  terres.  On  pent  dire,  sam; 
crainte  de  se  tromper,  que  chaque  fer- 
mier  possede  son  propre  terrain.  Une 
condition  semblable  se  retrouve  dans  la 
province  Isabella  au  sud  de  la  province 
de  Cagayan,  province  qui  comprend  le 
reste  des  terres  cultivees  en  tabac.  Un 
Lout  de  terre  produisant  le  meilleur  ta- 
bac est  une  petite  fortune  pour  les  in- 
digenes. En  general,  une  famille  vit  sur 
une  terre  de  moins  d'un  hectare  (2  47 
acres)  la  famille  entiere  prend  part  au 
travail.  Presque  toute  la'  -population  ou- 
vriere  de  la  vallee  s'occupe  d'une  ma- 
il iere  ou  d'une  autre  de  1'industirie  du  ta- 
bac. Bien  que  la  plupart  de  ceux  qui  se 
livrent  a  la  culture  du  tabac  soient  de  pe- 
tits  proprietaires,  il  y  a  une  demi-don- 
zaine  de  grandes  maisons  operant  dans 
la  vallee  de  Cagayan:  les  maisons  espa- 
gnoles  et  allemandes  dominent.  La  plus 
grande  corporation  est  la  "General  To- 
bacco Co.",  etablie  en  1882.  Cette  corn- 
pagnie  a  commenc&  avec  un  tres  faible 
capital,  mais  aujourd'hui  c'est  la  corpo- 
ration la  plus  puissante  existant  dans  les 
iles  Philippines.  Bile  a  un  capital  de 
$17,000,000,  sur  lequel  elle  paie  des  divi- 
deiides  genereux.  II  n'y  a  qu'une  seule 
compagnie  americaine,  la  "Philippine 
Plantation  Co.",  dans  la  vallee.  C'est  la 
plus  grande  et  la  premiere  Compagnie 
americaine  qui  ait  cultive  la  terre  en 
grand'  depuis  1'occupation  americaine. 
Elle  a  achete  la  vieille  propriete  Magui- 
dad,  de  44,000  acres,  pres  de  Tuguega- 
rao.  Elle  a  construit  des  batisses  mo- 
dernes  sur  la  plantation  qui  est  pourvae 
de  l'outillage  le  plus  moderne. 

Le  tabac  des  Philippines  est  vendu 
dans  trente-cinq  pays  differents.  De  Can- 
ton a  Pekin,  la  cigarette  la  plus  dispen- 
dieuse  et  aussi  celle  qui  est  vendue  le 
plus  generalement  est  fournie  au  com- 
merce dans  un  paquet  de  tabac  de  Ma- 
nille  fait  en  Autriche.  Les  cigares  de 
Manille  sont  les  plus  populaires  au  Japoi 
et  se  vendent  15  cents,  bien  que  le  gou- 
vernement japonais  lui-meme  ait  le  mo- 
nopole de  1'industrie  du  tabac,  mais  ia 
valeur  de  la  recolte  du  tabac  des  Philip- 
pines est  insignifiante  quand  on  la  com- 
pare £l  la  consommation  mondiale.  Cette 
valeur  est  estimee  a  $5,494,627  pour  Tan- 
nee  1905,  la  valeur  des  cigares  et  des  ci- 
garettes produits  dans  la  meme  annee  est 
estimee  a  $14,250,  soit  un  total  de'$90'!,- 
811  pour  le  tabac  manufacture,  Dans 
cette  memo  annee,  il  a  ete  exports  pour 


$1,374,892  de  feuilles  de  tabac  manufac- 
ture. II  reste  done  dans  le  pays  du  tabac 
manufacture  pour  une  valeur  de  $3,212,- 
924.  En  outre,  une  quantite  probable- 
ment  enorme  de  feuilles  de  tabac  infe- 
lieur  a  ete  vendue  aux  indigenes  des  Phi- 
lippines qui  souvent  roulent  eux-memes 
leurs  propres  cigares  avant  de  les  fumer. 
Quand  il  est  manufacture  dans  d'autres 
pays,  ce  tabac  rapporte  de  30  a  50  fois 
son  prix  de  vente. 

Les  plus  grands  consommateurs  de  ta- 
bac des  Philippines  sont  les  habitants 
eux-memes  de  ces  iles;  avec  une  popula- 
tion de  plus  de  8,000,000  d'habitants  qui 
tous,  meme  parmi  les  tribus  paiennes, 
sont  des  fumeurs  incessants,  y  compris 
les  femmes  et  les  enfants,  et  avec  d'a  l- 
tres  districts  ou  le  tabac  n'est  pas  cul'  i- 
ve  pour  la  consomimation  de  la  famille, 
la  consommation  du  tabac  doit  depass^r 
de  beaucoup  la  valeur  de  Texportatio'i. 
Dans  la  vallee  de  Cagayan,  il  existe  une 
coutume  unique  parmi  les  femmes  qui  fu- 
ment  un  enorme  cigare  appele  "Tabaoo 
Graii'de",  qui  a  une  longueur  de  trente 
pouces  a  trois  pieds  et  un  diametre  de 
plusieurs  pouces.  Ces  enormes  cigares 
durent  un  jour  et  demi  ou  deux  jours. 
Quelquefois  un  "tabaco  grande"  est  s"s- 
pendu  au  milieu  d'un  appartement  et 
toutes  les  femmes  de  la  famille  viennent 
y  tirer  une  bouffe'e  a  leur  tour.  Les 
hommes  fument  des  cigarettes  ou  le  ci- 
gare de  dimension  ordinaire. 

Quand  le  ehemin  de  fer  que  Ton  pre- 
jette  de  faire  penetrer  au  coeur  m6me  de 
Luzon,  pour  relier  Manille  a  Aparri,  sera 
construit,  l'industie  du  tabac  sera  enoraig- 
ment  stimulee  par  Tattention  qui  s'at- 
tachera  alors  a  la  vallee  de  Cagayan. 


POUR  EMPECHER  LES  GLACES  DES 
DEVANTURES  DE  GELER 

Le  meilleur  moyen  pour  empecher  les 
glaces  des  devantures  de  geler,  dit  le 
"Moniteur  de  la  Cordonnerie",  n'est  pas 
dans  l'emploi  de  divers  produits  dont  on 
fiotte  les  glaces,  car  de  semblables  pro- 
cedes,  outre  qu'ils  ne  rfiussissent  pas  tou- 
jours,  sont  peu  pratiques  a  employer. 
Pcur  eviter  cet  inconvenient  si  desagri- 
long  du  plancher,  va  se  chauffer  en  pas- 
sant entre  la  tole  et  le  poele  et  sort  par- 
ies ouvertures  du  haut,  en  entrainant 
toute  1'humidite  qui  etait  contenue  dans 
la  piece;  ainsi  cette  humidibe  ne  se  depose 
pas  sur  les  glaces  de  la  devanture. 

Un  second  moyen,  meilleur  encore,  est 
d'avoir  en  hiver  une  seconde  vitrine  en 
verre  ordinaire,  eloignee  de  quatre  pouces 
de  la  glace;  cela  forme  un  espace  clos 
dans  lequel  on  met  un  recipient  remuli 
a  moitie  d'acide  sulfurique  concentre  ; 
celui-ci  absorbe  toute  1'humidite  contenue 
cans  l'espace  compris  entre  verre  -ft 
giace,  et  ainsi  aucune  humidite  ne  rt 
depose  sur  cette  derniere. 
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NOS    PRIX  COURANTS 

Marques  speciales  de  marchandises  dont  lea  maisons,  indiquees  en  caracteres  noirs,  ont  1'agence  ou  la  representation  dl- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  inanufaoturent  elles-memes.  —  Les  prlx  indiques  le  sont  d'apres  les  dernlers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10   8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabaic]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6,-' (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 
Murad,  Turques,    bouts    en  pa-     '  . 

pier  12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 
Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
YiLdiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 
Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.50  .  5.83 

High  Admiral,  10s    7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,  %s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
Vz  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..      1.92 ft 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins.  1  lb...  .-  85 

Pqts.  1/lOs.  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs   .88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  Vz  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s.  btes  5  lbs  82 

tins.  1  /2  lb  84 

En  sacs  1  /5  btes  5  lbs    .    .    .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts.  1/lOs,  boites  5  lbs  80 

En  tirs.  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pnts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

Durham  — 

Et>  sacs.  1/1 2s.  btes  5  lbs   1.00 

En  sacs,  l/6s,  htes  5  lbs   1.00 


En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  Lbs   .65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 

En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes   .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes   .82 

1-6  tins   1.00 

Vz  lb.  tins   91 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  ■ —  Vz  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

%  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1^5  tins.   1.00 

Vz  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

14  lb.  tins   1.36 

a    %  lb.  tins   1.25 

(Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

V4,  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes...  80 

M.  P.  fPeriqiie  Mixturel. 

1-11  &  1-5  neks.  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

V4,  &  Vz  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  i  et  *  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/1 2s  et  l/8s,  pqts.  btes  5  lbs..  .95 

En  tins,  is   1.05 

Pqts.  V4S.  btes  6  lbs  95 

En  jares,  J  lb   1.06 


Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

Vz  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .     .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  1.26 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

IS  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

V4.  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium  

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.33 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1M 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons.  1.30 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Out  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  160 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums    .     .  .  1.22 

Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 
Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieok — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  H'eidsieck— 7   lbs.   caddies.  1.15 
Horseshoe  —  12  lbs.  caddies    .  .  .f 
THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 

Tabacs  a  chiquer. 
Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs     38 

Bobs  Bans,  '5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bairs,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  2-5  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs.   38 

Currency  Navy,  2x4,5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  *  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10 J  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7J  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  *  ©ads   56 

Pay  Roll,  6§  oz.  bars,  [thin].  7* 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  14|  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy.  1  1-2  x  4,  7s,  8  1-2  lbs.  1-2 

Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   53 

Pacific.  8s  cads.  20  lbs   53 

Starlight,  1J  x  4,  7s,  8 J  lbs.,  }  butss  50 
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JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 


Cigares 

Le  mille 

Three  LittlG  Champions 

..1/  5.... 

12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  . 

1/10 .... 

15.00 

15.00 

TT     TT  /~1 

1/20  

25.00 

25.00 

Doctor  Faust  

1/20  

28.00 

Doctor  Faust  

.1/40  

9  A  AT. 

aU.vv 

1/20.... 

33.00 

Martin  [union]  

1/20  

35.00 

Havana  Seconds   ..  .. 

1/20.... 

35.00 

1/20.... 

V.  C.  [Union]  

1/20.... 

00. UU 

.1/20  

55.00 

El  Sergeant  Premium  .  . 

1/40.... 

55^00 

El  Sergeant  R.  V.  C.  .. 

..1/10.... 

$R0.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20.... 

75.00 

Tabacs  Canadiens 

en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  .25  et  50 

1905  0.14 

0.13 

Grand  Havane  B  25  et  50 

1905'  0.14 

0.15 

Parfum  d'ltalie  A.  ... 

1905  0.30 

0.32 

Petit  Canadien 

1904 

0.25 

0.27 

Petite  Plug  1-6 

1905 

0.10 

0.12 

25 

1905 

0.35 

0.37 

Quesnel  A.  M  

1905 

0.35 

0.38 

Role  No  40,  1-4  .. 

1905 

0.32 

0.34 

Rouge  A  

1905 

0.20 

0.22 

1900 

0.18 

0.20 

Rouge  Quesnel  A.  .. 

1904 

0.25 

0.27 

1904 

0.16 

0.18 

Spread  Leaf,  Rouge 

1905 

0.15 

0.16 

1905 

0.15 

0.17 

Petit  Havane  .  .  .  . 

0.20 

0.22 

S.  Vieux  

1904-1905 

0.18 

0.20 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites 

10  lbs 

,.  48 

Petit  Havane,  1-12, 

1-6  boites 

10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites 

Quesnel,  1/4,  boites 

10 

lbs. 

60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a 

volonte.. 

..  60 

Cote's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

Cote's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac    en    poudre:    Rose,    32    cts. ; 

Rose  et  Feve,  36  cts  ;    Feve,    34    cts  ; 


Rose  Extra,  38  cts.;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  34  cts. 

THE    EMPORIUM   CIGAR   CO.,  SAINT- 


HYACINTHE 


Cigares 

Le  mille 

/~1  1    "  ,V.  TTn.,nn 

..  $22.00 

..  24.00 

,    .  1/20. 

. .  26.00 

..  28.00 

~  1  "ni__.cc 

,   .  1/20.. 

..  25.00 

..  30.00 

1  /OA 

oo.  UU 

l/2'0. 

..  35.00 

Peruna   

1/20.. 

..  35.00 

1/20. 

..  37.00 

1/20.. 

..  55.00 

1/20. 

..  52.00 

1/20. 

..  55.00 

1/40.. 

..  60.00 

Our  Clean-  Havana 

1/20.. 

..  55.00 

La  Pedida  

1/20.. 

..  60.00 

El  Coriso  

1/20. 

..  70.00 

1/10.. 

..  90.00 

1/40.. 

..  100.00 

SAUVE   PAR    LE  TABAC 

L'alcool  peut  etre  ou  ne  pas  ©toe  un 
aliment.  Le  tabac  en  est  n_n,  dit  le 
"Mail"  de  New-York.  Nous  avons,  pour 
appuyer  notre  dire,  la  parole  de  Lind- 
say B.  Hicks.  Et  la  parole  d'un  homme 
enterre  pendant  quinze  jours  dans  les 
enbrailles  de  La  terra,  a  sa  valeur  au  sn- 
jet  de  ce  qui  sauve  la  vie  dans  des  cir- 
constances  qui  semblent  una  garantie 
certaine  de  mort.  L'air  parvenait  au  mi- 
neur emiprisonn'e  par  une  crevasse  qui 
s'etait  piroduite  ipar  hasard  au  moment 
ou  des  tonnes  de  terre  s'ecroulerent  dans 
le  puits;  un  tube  de  deux  pouces  de  dia- 
metre,  en fence  jusqu'a.  lui  au  travers  de 
soixante-dix  pieds  de  roc  et  de  debris  lui 
amenait  des  aliments  liquides.  Mais  ce 
mineur  croit  que  cet  air  et  ces  aliments 
ne  l'auraient  pas  sauve.  "C'est  ce  tabae, 
disait-il,  qui  m'a  sauve  la  vie.  C'est  le 
■meilleur  aliment  sur  terre;  sans  lui,  je 
serais  maintenant  un  cadavre." 

La  verite  est  que  le  mineur  Hicks,  er- 
fe>rme  .pendant  quinze  jours  dans  la  plus 
etroite  et  la  plus  sombre  des  cellules  sou- 
terraines  dont  un  homme  soit  jamais 
sorti  vivant,  serait  mort  fou  ou  victime 
d'une  commotion  nerveuse,  sans  son'  ta- 
bac. Son  courage  le  sauva;  sa  palette 
de  tabac  et  quelqnes  miettes  trouvSes 
dans  une  blague  vide  furent  1'aliment  de 
son  systeme  nerveux  qui  entretint  son 
courage. 

Un  ancien  guerrier  indien  qui  avait 
suivi  Crook,  Miles  et  Custer  dans  leurs 
marches  les  plus  psnibles,  disait  un  jour 
que  les  soldats  de  la  cavalerie  reguliere 
americaine  pouvaient  marcher  trois  jou<'s 
sans  eau  et  sans  nourriture,  pourvu  que 
leoiir  provision  de  tabac  fut  ample. 

Les  ennemis  du  tabac  peuvent  natu- 
ellement  trouver  dans  ces  faits  un  argu- 
ment aussi  fort  que  les  amateurs  de  ta- 
bac. Les  homraes  qui  ne  s'y  sont  jamais 


Anyone  sending  a  sketch  and  description  may 
quickly  ascertain  our  opinion  free  whether  an 
invention  is  probably  patentable.  Communica- 
tions strictly  confidential.  HANDBOOK  on  Patents 
sent  free.  Oldest  agency  for  securing  patents. 

Patents  taken  through  Munn  _t  Co.  receive 
special  notice,  wit  hout  charge,  in  the 

Scientific  American, 

A  handsomely  illustrated  weekly.  Largest  cir- 
culation of  any  scientific  Journal.  Terms,  $3  a 
year:  four  months,  $1.  Sold  by  all  newsdealers. 

MUNN  &  Co.36,Broadwav.  New  York 

Branch  Office,  625  F  St.,  Washington,  D.  C. 


habitues  peuvent  n'avoir  jamais  besom 
d'y  recourlr  pour  se  soutenir. 


M.  Jos.  Cote,  importateur  et  marchand 
de  tabac  en  gros,  a  Quebec,  invite  cordia- 
lement  les  marchands  de  tout  le  Domi- 
nion a  visiter  ses  entrepots.  Cette  maison 
bien  connue  des  commergants  canadiens, 
a  des  tabacs  des  meilleures  qualites  et  de 
toutes  provenances.  Elle  offre  une  spe- 
ciality de  tabac  en  feuilles,  biscuits  et 
sucreries.  Les  marchands  de  tabac  pour- 
ront  obtenir  de  M.  Jos.  Cote  des  livrai- 
sons  promptes  et  a  prix  moderes. 


The   Miller  &   Lockwell   Co.,  Ltd. 

La  maison  Miller  &  Lockwell,  fondee 
en  1896,  a  Quebec,  dont  les  cigares 
"Dixie"  et  "Polo"  et  le  tabac  en  poudre 
"Frechette"  ont  acquis  dans  le  commerce 
et  aupres  des  fumieurs  et  des  priseurs 
v.ne  irenommee  bien  meritee,  a  ete  ineor- 
poree  par  charte  du  gouvernement  fede- 
ral, le  28  decembre  dernier,  sous  le  nom 
de  "The  Miller  &  Lockwell  Co.,  Ltd." 

La  nouvelle  compagnie  est  formee  au 
capital  de  $100,000  divise  en  2,000  actior.s 
de  chaeune  $50.  Elle  a  pour  president  M. 
C.  J.  Lockwell,  pour  vice-president,  M. 
Jos.  Douville  et  pour  secretaiire-tresarier, 
M.  E.  Chouinaird,  ses  autoes  directeurs 
sont  MM.  Ferd.  Douville  et  J.  N.  Fleuxy, 
tons  de  Quebec. 

La  qualite  superieure  des  produits  le 


hi  maison  Miller  &  Lockwell  a  ete  tene- 
ment appireciee  du  public  qu'ils  ont  une 
demande  sans  cesse  croissante  non  seu- 
ltment  dans  la  province  de  Quebec,  mais 
encore  dans  les  provinces  d'Ontario,  du 
Nouveau-Brunswick,  de  la  Nouvelle- 
Ecosse  et  du  Manitoba. 

L'expansion  soutenue  des  affaires  dans 
toutes  ces  provinces  et  la  perspective 
d'une  expansion  plus  grande  encore  des 
ventes  n&cessitait  une  augmentation  de 
capital.  C'est  pouriquoi  MM.  Miller  & 
Lockwell  ont  decide  de  transformer  leur 
socists  en  Compagnie  par  actions  au  ca- 
pital de  $100,000. 

II  est  evident  pour  nous  que  les  ac- 
tions de  la  Miller  &  Lockwell  Co.,  Lt3., 
seront  rapidement  souscrites,  si  el  les  ne 
le  sont  deja,  car  ce  n'est  pas  souvent 
qu'une  maison  peoit  offrir  a  ses  actio'i- 
naires  en  perspective  une  proposition 
aussi  avantageuse  que  celle  dont  nous 
parlous ;  en  ef  f  et  la  maison  Miller  &  Lock- 
well  avec  des  ressources  plus  limite^.s 
que  celles  qu'aura  la  comipagnle  a  pu 
realiser  des  profits,  en  1905,  de  18|  p.c. 
et  en  1906  de  23*  p.c,  y  compris  les  in- 
terets  payeis  aux  banques,  interets  qu'el!e 
n'aura  plus  a  payer  avec  son  nouveau  ca- 
pital. 

La  Compagnie  se  propose  en  outre  d'a- 
jouter  a  sa  fabrication  actuelle  celle  des 
cigares  de  tabac  Canadien  et  de  tabac 
en  poudre  d'ou  elle  tirera  un  surcroit  de 
profits. 

Si  nous  comprenons  bien,  la  Compa- 
gnie chercherait  de  preference  ses  ac- 
tionnaires  dans  le  commerce  de  tabac 
en  gros  et  en  detail  ainsi  qoie  les  hote- 
liers, c'est-a-dire  aupr&s  de  clients  qui 
seraient  ainsi  interessies  a  activer  la 
vente  des  produits  de  la  Compagnie. 

Nous  avons  1'assurance  que  les  succes 
du  'passe  sont  une  garantie  des  succes  tu- 
tors et  que  souserire  aux  actions  de  ia 
Miller  &  Lockwell  Co.,  Ltd.,  c'est  faire 
un  placement  avantageux. 


Les  marchands  qui  offrent  a  leurs 
clients  le  cigare  Emporium  n'ont  pas  a 
le  regretter.  II  n'y  a  pas  de  meilleur  ci- 
gare pour  le  prix  sur  le  marche.  Aussi  la 
vente  de  ce  cigare  prend-elle  tous  les 
jours  de  l'extension.  Le  cigare  Emporium, 
fabrique  par  la  Emporium  Cigar  Co.,  St- 
Hyacinthe,  Que.,  malgre  son  prix  relati- 
vement  bas,  vaut  bien  des  cigares  de  haut 
prix. 
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Les  Marchands  de  toutes  les  parties  de  la 
Puissance  sont  tous  bienvenus  chez 

JOS.  COTE 

Jmportateur  et  March  and 
de  Jabac  en  Qros  *  *  * 


SPECIALITES 


Le  Tabac  en  Feuilles, 
Biscuits  et  Sucreries. 


Prix  Moderes.   Service  Prompt. 


m  Rue  St=Paul 
119  Rue  $t-flndre 


Bureau  et  Salle  d  €cbaniillon$ : 
entrepot:  = 

PHONE  1272. 

Succursale :       -     170  Rue  $t=3o$epb.  Phone  2007 


%  QUEBEC. 
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LIQUORS  6c  TOBACCOS 


Essayez  le  Nouveau  Cigare 


FORTIER'S 

CLEAR 
HAVANA 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 


M  A.MTTJF  A.CTXTRB  PAR 


J.  M.  FORTIER,  Limitee,  MONTREAL 
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SEULS  REPRESENTANTS  AU  CANADA 
 POUR  LE&  

Vins  *  Port « Sherries  *  Feuerheerd 


SPEGiALITES: 


PORT  COMMENDADOR 
SHERRY  EMPERADOR 


BUREAUX  a  MONTREAL: 
BUREAUX  a  WINNIPEG  : 
BUREAUX  a  VANCOUVER: 


41,  rue  des  Communes 
Batisse  Union  Bank 
rue  Homer 


Gerant  General  pour  le  Canada: 


HENRY  O.  WOOTTEN 


41,  RUE  DES  COMMUNES, 

MONTREAL. 
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II  ne  cessera  que  sur  un  avis  pap  6evlt,  adresse  au  bureau  meme  du  journal.  II  n'est  pas  donne  suite  a  un  ordre  de  discontinuer  tant  que  les  arrera- 
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Association  desCom- 
mergants  Licencies 
de  Vms  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  :  :  : 


Incorporee  en  Juin  1884. 


Victor  Lemay 

President. 

L.   A.  LAPOINTE 
Secretaire. 


DIRECTEURS : 
H.  A.  Danseread, 
Nazaire  Gauthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremblay, 
A.  J.  Ayotte, 
Eug.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES. 
LAWRENCE  A.WILSON 
L.  ETHIER,  A.  B LON DIN. 

Pres.  Hon. 


Jas.  McCarrey 

Yicc-Prcs. 

Victor  Bougie 

7  resorier. 


AVISEURS : 
Maire  II.  A.  Ekers, 
M .  Martin  M..  P. 
Ech.  C.  Robielard, 

MM.  TlIOS.  KlNSELLA, 

H.  Laporte, 

Ex-Maire 
J.  M.  Wilson, 
J.  M.  Fortier, 


Licensed  Victuallers' 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

V 

Incorporated  June,  1884. 


Aviseur  Legal  : 
Auditeurs :  F. 


M.  J.  L.  Perron, 
A,  Chagnon  et  Dan. 


Daigneault. 


TELEPHONES 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St- Jacques, 


Assembler  Generale 


Montreal,  le  ler  Avril  1907. 
Monsieur,— L'Assemblee  Generale  Mensuelle 
des  Mernbrts  de  l'Association  aura  lien  inercredi,  le  3 
Avril  1907,  a  trois  heures  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chambie  No  6. 

Vous  etes  respectueusemeufc  prie  d'y  assister. 
Par  ordre,  Le  Secretaire. 


AUX  MB  MB  RES 

Messieurs, — J 'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jnsqu'a  cette  date,  les  menibres  affilies  et  les  inaisous 
d'affaires  suivautes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS  -  BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 
"     Wm.  Dow  &  Co. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  A,gents. 

M.  P.  L.  N.Beaudry,  (Labatt's). 

K|fr8  d'Eaux  Gazeuses-  £rated  Water  IVlfrs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  Truesdell  (Chs.  Gurd  &  Co.) 

VINS  ET  LIQUEURS-WlfJES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 

"  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,John  Dewar& Sons,  ltd.) 

"  Boivin.  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Cliaput,  Fils  <fe  Cie. 

"  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

Extraits  de  Boauf,  etc.— Beef  Extracts,  etc, 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 

COMPTA.BLES-ACCOUNTANTS 

MM.  Alex.  Des  marteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 


Montreal,  April  1st,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  3rd  of 
April,  1907,  at  3  p.rn  sharp,  in  the  Monument  Na- 
tional, No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Room  No.  6. 

You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Maitin. 
"    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke). 
"    L.  O.  Grothe  &  Cie. 
"    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Cliaput,  (La  Champagne). 
"    V.  Forest. 

DIVERS -MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 
<•'    Edouard  Biron,  Notaire  Public. 
"    Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons. 
"    Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 
"    A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 

MARCHANDS -MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  O.  Giraid,  Fraserville. 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 
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Chaque  niois  vous  serez  avises  des  maisone  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  einis  par 
rAssociation,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  deja. 

A  moins  de  circonstances  absolues,  les  Menibres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  aclieter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
menibres  en  regie  avec  l'Association. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Yotre  ot>6issant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  hot.  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 
I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 
L.  A.  LAPOINTE. 


LIQUEUES  ET  TAB ACS 

AVIS 


ASSEMBLED  generale  mensuelle 

DE  L'ASSOCIATION  DES  COMMER- 
CANTS    LICENCIES    DE  VINS 
ET    LIQUEURS    DE  LA 
CITE  DE  MONTREAL 


Une  assemblee  generale  mensuelle  des 
membres  de  l'Association  des  Commer- 
gants  Licencies  de  Vins  et  de  Liqueurs 
de  la  Cite  de  Montreal,  a  eu  lieu,  au  Mo- 
nument National,  sous  la  presidence  de 
M.  Victor  Lemay,  le  6  mars  1907. 

Etaient  presents:  MM.  Jas.  JttcCa/rrey, 
Victor  Bougie,  H.  A.  Dansereau,  Naz. 
Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Nap.  Tremblay, 
Jos.  Bariteau,  E.  Masse,  Theophile  Gou- 
lel.  Jos.  Gosselin,  L.  A.  Meunier,  Jos. 
Taillon,  Z.  S.  Aubut,  W.  E.  Courville, 
Jos.  Thouin,  A.  Crepeau,  Jos.  Landry,  Ls 
Lafetiere,  A.  Blondin,  F.  A.  Chagnon,  A. 
Boileau,  E.  Chapdelaine,  A.  N.  Monast, 
C.  Gauthier,  Ls  Pozner,  C.  La.reau,  N. 
Caron,  Jos.  Moreau,  V.  Brault,  Jos.  La- 
porte,  A.  Baillargeon,  Ernest  Trudeau, 
Jos.  Roch,  Jos.  Simard.  P.  Simard,  N. 
Tnideau,  H.  Piche,  T.  McBrearty,  John 
Donahue,  P.  Ryan,  E.  Archambault,  W. 
Methot,  F.  X.  Gauthier,  M.  Patenaude,  P. 
McGoogan,  Aug.  Trudeau,  Charles  Gravel, 
Jos.  Dupont,  Charles  Lafleur,  M.  Hall, 
H.  Villeneuve,  D.  Corbeil,  Jos.  Boyer, 
M.  J.  Murphy,  H.  Grenier,  J.  Colas,  D.  J. 
Ouimet,  U.  Crepeau,  A.  Beauchamp,  C. 
Labelle,  Edouard  Ladouceur,  Theo.  Bou- 
gie, T.  Seguin,  John  O'Connor,  H.  Cour- 
tois,  Jas.  Walker,  C.  R.  Willis,  A.  Boi- 
ron,  O.  Leroux,  A.  Leroux,  A.  Robert,  E. 
Normandeau,  P.  Bergevin,  W.  Cadieux.  T. 
Larue,  A.  Bouchard,  Jules  Durand.  E. 
Tremblay,  H.  Guy,  A.  Hetu,  Jos.  Cusson, 
A.  Fortier,  Noe  Cloutier,  J.  H.  Laing,  O. 
Pouliot,  H.  Labbe,  P.  Meehan,  C.  Hebert, 
Jos.  S.  Cardinal,  Ovila  Leroux,  P.  Case- 
lais,  Charles  Genest,  J.  B.  Peloquin,  P. 
Scullion,  D.  Bougie,  H.  Lacoste,  Jas.  Ca- 
hill,  Jos.  Gravel.  P.  Thibault,  O.  Lacha- 
pelle,  G.  D.  Simard,  E.  Knox,  Theo.  Ethi- 


er,  Jos.  Neveu,  F.  X.  Brazeau,  A.  Guil- 
bault,  Ls  St-Germain,  M.  Durracq,  A. 
Bourdeau.  O.  Seguin,  F.  X.  St-Jean,  Jt>8; 
Pullan,  W.  Roy.  A.  Dupere,  A.  Thouin. 
G  Leliel.  T.  Brisson,  P.  Lalonde,  A.  P«- 
sant,  A.  Lauzon,  A.  H.  Lacroix,  Z.  Laroc- 
que,  A.  Henri,  A.  Cote,  Z.  Longpre,  O. 
Longpre.  P.  Roussel,  P.  Belhumeur,  A. 
Cazelais,  Jos.  Giard,  W.  Kearney,  H.  Al- 
lard,  J.  A.  Girouard,  A.  Sauve,  N.  S. 
Scheta.gne,-  I.  Xantel,  A.  Hinton,  E.  Thi- 
bodeau,  John  Harris,  S.  Gregoire,  L.  St- 
Jean,  F.  X.  Brisebois,  F.  X.  Poirier,.  A. 
Richot,  J.  Damphousse,  C.  Trepanier, 
Jos.  Belisle,  O.  Lajeunesse,  A.  Lafrance, 
Jos.  Lareau,  E.  Menard,  O.  Octeau,  A. 
Couture,  Jos.  Lamarche,  O.  Zepff,  N. 
Tnideau,  P.  Bernage,  T.  Lavallee,  D.  Ri- 
chard, Ls  Larue,  D.  Champagne,  Jos.  Va- 
liquette,  O.  S.  Reinhardt,  le  secretaire  et 
mi  grand  n  ombre  d'autres. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  confirmees. 

Le  rapport  mensuel  du  tresorier  es!. 
soumis  et  approuve. 

Apres  certaines  explications  du  secre- 
taire a  propos  de  certains  amendemenls 
a  la  loi  des  licences,  la  discussion  s'en- 
gagea  sur  la  question  des  Trusts  dr^ 
brasseries  et  des  moyens  a  prendre  poar 
les  combattre. 

Ont  prit  la  parole:  MM.  E.  Menard, 
Jas.  McCarrey,  Noe  Cloutier.  V.  Bougie. 
Alex.  Boiron,  Jos.  Gravel,  Jules  Colas, 
Wan.  Kearney,  le  secretaire  et  le  presi- 
dent. 

Tous  ces  messieurs  ont  donne  vent  a 
leur  indignation,  an  sujet  de  la  form  1- 
tion  de  ce  "Combine",  en  ont  demontre 
ses  consequences  desastreuses  pour  le 
ten  -me  roe  et  suggere  les  meilleurs  moy- 
ens  a  adopter  pour  le  combattre. 

Les  resolutions  suivantes  furent  adup- 
iees  unanimement,  au  milieu  des  apphui- 
dissements  enthousiastes  de  l'assemblee. 

"Attendu  que  la  recente  augmentation 
dans  les  prix  fixes  par  les  brasseurs,  snr 
la  biere  n'est  motivee  par  aucune  ,cir- 


censtance  raisonnable,  mais  qu'elle  n'est 
etablie  que  par  une  "Combine". 

"Attendu  que  Taction  de  cette  "Com- 
bine" ne  pent  que  causer  un  tort  consi- 
derable aux  relations  commerciales  et  re- 
gulieres,  en  rendant  impossible  toute  coc- 
currehce  entre  acheteurs  et  vendexirs, 
puisqu'elle  impose  un  tarif  absolu  et  tout- 
a-f'ait  arhitraiie,  injuste  et  vexatoire. 

"Attendu  que  cette  "Combine"  est  ar- 
bitrage en  autant  que  l'augmentation 
qu'elle  decrete,  ne  s'applique  pas  a  tous 
egalement. 

"Attendu  que  les  "Combines"  sont  il- 
lsgaux  et  qu'ils  sont  l'objet  d'une  clause 
speciale  dans  le  Code  criminel  du  Ca- 
nada. 

"Resolu  que  l'association  proteste  et 
s'eleve  de  toutes  ses  forces  contre  1'aug- 
rcentation  etablie  et  le  bureau  de  direc- 
tion est  autorise  a  s'opposer  a  et  a  com- 
battre cette  "Combine"  par  tous  les  moy- 
ens que  de  droit. 

Et  ii  est,  de  plus,  resolu: — ■ 

"Que  les  membres  de  cette  Association 
verront  avec  plaisir  l'organisation  d'une 
Compagnie  devant  etablir,  construire  on 
acquerir  une  brasserie  a  laquelle  !es 
membres  de  cette  Association  s'engagei.t 
a  douner  tout  leur  appui  et  leur  support." 

Le  secretaire  fait  rapport  que  les  per- 
sonnes  suivantes  ont  ete  admises  mem- 
bres de  l'Association  depuis  sa  derniere 
assemblee. 

MM.  Adelard  Decarie,  hotelier,  3739 
Notre-Dame;  Arthur  Decarie,  hotelier, 
2(;07  St-Jacques;  Francis  Longtin,  hote- 
lier, 3619  Notre-Dame;  Z.  Bourdeau,  ho- 
telier, 3487  Xotie-Dame:  F.  Rousseau,  ho- 
telier, 3403  Notre-Dame  ;  Xavier  Brise- 
bois, hotelier,  49  Ste-Emelie;  R.  RenauJ, 
hotelier,  1(525  St-Jacques;  Montpetit  & 
Gibeault,  hoteliers,  3361  Notre-Dame;  N. 
Leroux,  hotelier,  1709  St-Jacques;  F.  A. 
Carpentier,  hotelier,  1979  St-Jacques;  Ls 
St-Germain,  hotelier,  138  Ste-Marguerite; 
Joseph  Boyer,  hotelier,  2341  St-Jacques  ; 
D.  Marcotte,  hotelier.  2217  St-Jacques  ; 
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A.  Pinsonueault,  hotelier,  259  Ste-Mar- 
guerite;  V.  Brault,  hotelier,  1738  SWac- 
ques;  E.  Le-c-ours,  hotelier,  1972  St- Jac- 
ques; Julien  Martineau,  hotelier,  3171 
Notre-Dame;  W.  Cadieux,  hotelier,  54  Na- 
poleon; David  Champagne,  hotelier,  222 
Richelieu;  O.  Seguin,  hotelier,  l-i'51  St- 
Jaoques;  A.  Cote  &  St-Jean,  hoteliers, 
173a  Atwater;  F.  X.  St-Jean,  122  Vinet  ; 
F.  X.  Brazeau,  hotelier,  3204  Notre-Dame ; 
Auguste  Trudeau,  hotelier,  3317  Notre- 
Dame;  Maurice  Durracq,  hotelier,  3164 
Notre-Dame;  Joseph  Ritchot,  hotelier, 
3C57  Notre-Dame;  L.  Dansereau,  hotelier, 
28  Napoleon;  F.  X.  Paquette,  hotelier, 
131a  Atwater;  Win,  Landry,  hotelier,  St- 
Guillaume,  P.  Q.;  Jos.  Goder-re,  hotelier, 
27  Craig  Est. 
Et  la  seance  est  levee. 


IMPORTANT 

Differents  projets  et  propositions  sont 
actuellercent  sous  consideration-  pour 
nous  proteger  contre  la  "Combine"  des 
Brasseurs  et  la  detruire. 

II  est  done  tres  important  que  vous 
ne  vous  engagiez  d'aucune  maniere  eri 
favour  de  quelque  projet  que  ce  soit  qui 
pour  rait  vous  etre  soumis,  avant  de  con- 
naitre  la  decision  de  T  Association. 

Nous  avons  sujet  de  croire  qu'avant 
longtemps  cette  "Combine"  sera  brisee. 


IMPORTANT 

Several  projects  and  propositions  are 
actually  under  consideration  to  protect 
us  against  and  break  Brewers'  "Com- 
bine". 

Consequently  it  is  most  important  for 
you  cot  to  bind  yourself  to  any  projects 
or  propositions  that  -may  be  submitted  to 
you,  before  knowing  the  decision  arrived 
at  by  the  Association. 

We  have  good  reasons  to  believe  that 
the  "Combine"  will  soon  be  a  matter  of 
the  past. 


ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES 
COMMERCANTS  LICENCIES  DE 
VINS  ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE  MONTREAL. 

A  une  assemblee  du  Bureau  de  Direc- 
tion qui  a  eu  lieu  le  21  mars,  sous  la  prfi- 
sidence  de  M.  Victor  Lemay,  president  de 
1'Association,  etaient  presents: 

MM.  Jas.  McCarrey,  Victor  Bougie,  H. 
A.  Dansereau,  A.  J.  Ayotte,  Nap.  Trem- 
blay,  Naz.  Gauthier,  Jos.  Bariteau,  Bug. 
Masse  et  le  secretaire. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  approuvees. 

II  est  resolu  d'aecepter  la  resigna- 
tion de  M.  H.  Boismenu,  comme  me-mbre. 

Les  corresponclanees  suivantes  sont 
soumises  et  lues: 


De  M.  Henry  Veuilleux,  Sherbrooke,  Re 
Contribution  et  Brasserie;  de  M.  J.  P. 
Jutras,  Sherbrooke;,  Re  Brasserie;  de 
MM.  H.  Corby,  Belleville,  Out.;  E.  H. 
Messier,  Sutton;  J.  O.  Girard,  Fraser- 
ville;  H.  Cartier,  St-Jean;  Roch  Fournier, 
Village  Richelieu;  G.  Nolin,  Lacolle;  D. 
Raymond,  Montreal,  Re  Contribution;  de 
M.  A.  Brosnan,  Re  Loi  des  licences;  de 
M.  Jos.  Levy,  Re  Demission  de  M.  H. 
Boisimenu. 

II  est  resolu  unanimement  de  rayer  de 
la  liste  les  uiembres  suivants,  comrne 
ayant  cesse  les  affaires: 

Paul  Dubuc,  Roch  Fournier,  Jos.  De- 
iisle,  A.  Choiniere,  E.  H.  Messier. 

II  est  propose  par  M.  Victor  Bougie, 
seeonde  par  M.  Naz.  Gauthier,  que  ?fifi 
personnes  suivantes  soient  admises  mem- 
bres de  1'Association: 

F.  X.  Poirier,  hotelier,  3887  Notre- 
Dame;  C.  Tr-Spanier,  hotelier,  36»5  Notre- 
Dame;  Isai'e  Lalonde,  hotelier,  163-8  St- 
Jacques  ;  Jos.  Dagenais,  hotelier,  1623 
St-Jacques;  Emery  Larocque,  hotelier, 
197  Ste-Elizabeth  du  Portugal;  Georges 
Sproule,  hotelier,  1721  Ste-Catherine  Est; 
Joseph  Damph-cusse,  hotelier,  93  Ste-Eme- 
l:'e;  G.  Normandin,  hotelier,  3536  Notre- 
Dame. 

Adopte  a  l'unanimits. 

Le  secretaire  s-oumet  a  rAssemiblee  ies 
resolutions  suivantes,  adoptees  par  1'as- 
semblee  mensuelle  de  1'Asso-ciatiom  tenue 
le  6  mars  courant: 

"Attendu  que  la  recente  augmentation 
dans  les  prix  fixes  par  les  brasseurs,  sur 
la  biere,  n'est  motivee  par  au-cune  cir- 
constance  raisonnable,  mais  qu'elle  n'est 
etablie  que  par  une  "Combine",  etc.,  etc. 

"Resolu  que  l'As-sociation  proteste  et 
s'eleve  de  toutes  ses  forces  contre  l'aug- 
mentation  etablie  et  le  bureau  de  direc- 
tion est  autorise  a  s'opp-oser  et  a  comr 
battre  cette  "Combine"  par  tous  les  moy- 
ens  que  de  droit". 

Et  il  est  de  plus 

"Resolu  que  les  membres  de  cette  As- 
sociation verront  avec  plaisir  l'organisa- 
tion  d'une  Compagnie  devant  etablir, 
construire  on  acquerir  une  brasserie  a 
laquelle  les  membres  de  cette  association 
s'engagent  a  donner  tout  leur  appui  et 
leur  support." 

Le  secretaire,  apres  la  lecture  de  ces 
-resolutions,  ajouta:  "Plusieurs  projets  ct 
moyens  ont  ete  soumis  et  mis  a  l'-etude 
entre  le  president,  le  tresorier  et  moi- 
meime.  De  fait,  eous  avons  obtenu  l'op- 
tion  exclusive  de  l'achat  d'une  brasserie; 
une  compagnie  possedant  deja  sa  charte 
nous  a  fait  plusieurs  propositions;  une 
autre  en  voie  de  formation  nous  en  a  fait 
d'a-utres. 

Nous  avons  cru  devoir  faire  certains 
debourses  pour  retenir  cette  option. 

Nous  ne  somime  arrives  encore  a  atir 
cune  conclusion  et  nous  demandons  votre 
approbation  sur  ce  qui  a  ete  fait  jusqu'a 


ce  jour  et  l'autorisation  de  continuer  ne-:; 
demarches. 

Ce  rapport  et  ces  Temar-qnes  sont  cor- 
robores  par  MM.  le  president  et  le  tre- 
sorier  qui  eux^memes,  font  part  de  leurs 
propres  observations. 

Apres  deliberation,  il  est  propose  par 
M.  Nazaire  Gauthier,  seconde  par  M.  Eu- 
gene Masse,  que  ce  rapport  verbal  soit 
approuve  et  les  observations  acceptees  ; 
que,  de  plus,  le  president,  le  secretaire 
et  le  tres-orier  soient  autorises  a  conti- 
nuer les  demarches  cornice neees,  et  a 
mettre  sur  leurs  gardes  les  membres  de 
1'Association,  en  les  avisant  de  ne  s'en- 
gager  en  faveur  d'aucun  projet  ou  propo- 
sition quelconque  avant  de  connaitre  a 
■quelle  decision  1'Association-  -en  est  arri- 
vee. 

Adopbe  unanimement. 

Sur  la  recommandation  du  p:-esident, 
il  est  resolu  unanimement  de  donner  ins- 
truction au  secretaire  d'attirer  1'attention 
des  autoritSs  du  revenu  et  de  l'Hon.  tre- 
sorier  Provincial  sur  les  infractions  com- 
ic is-es  tous  les  jours  par  certains  clubs  n- 
cencies,  -qui  tiennent  dans  leurs  etablis- 
sements  des  bars  reguliers  et  -qui  vendent 
generalement  a  tout  venant  et  ce  con- 
trairement  a  la  loi. 

Puis  l'assemblee  s'ajourne. 


LES  VINS  MOUSSEUX 

II  existe  deux  sortes  de  vins  mousseux: 
les  uns  sont  obtenus  nar  la  fermentation, 
suivant  le  procede  champenois,  les  autres 
par  l'introduction,  dans  le  vin  en  bou- 
teilles,  d'acide  carbonique.  Celui-ci  est 
obtenu  maintenant  tres  pur:  on  a  gene 
ralement  renonce  a  le  produire  par  Tac- 
tion de  l'acide  sulfurique  sur  le  carbonate 
de  chaux  sous  forme  de  craie;  ainsi  pre- 
pare, il  serait  susceptible  de  communi- 
quer  au  vin  un  gout  terreux;  on  remplace 
avantageusement  la  craie  par  le  bicar- 
bonate de  soude.  D'ailleurs  certalnes  in- 
dustries de  fermentation;  telles  que  cell  as 
de  distillerie,  fournissent  ce  gaz  dans 
d'ex-cellentes  conditions.  Celui-ci  est  em- 
ploye immediatement  apres  sa  fabrica- 
tion, ou  mis  en  reserve  sous  forme  li- 
quide. 

Quelle  que  soit  1'origine  du  gaz  carbo- 
nique qui  donnera  plus  tard  la  mousse,  il 
convient  de  proceder,  a  ce  moment  de 
l'annee,  a  la  preparation  des  vins  desti- 
nes a  etre  travailles  en  mousseux.  Ceuy- 
ci  doivent  etre  de  bonne  conservation  et 
bien  clairs.  En  vue  d'obtenir  ce  double 
resultat,  on  commence  par  ajouter  une 
substance  tanifere,  que  Ton  dissout  dans 
de  l'eau-de-vie  ou  de  l'alcool  bon  gout  ; 
cette  solution  est  versee  dans  le  vin, 
puis  repartie  dans  toute  la  masse  par  un 
fouettage  convenable.  Les  petits  vins 
blancs  exigent  des  quantites  de  tanin  su- 
perieures  aux  grands  vins.  Vingt-quatre 
heures  apres  ce  tanisage,  on  colle;  on 
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ernploie  souvent  dans  ce  but  la  colle  de 
poisson ;  l'operation  doit  se  faire  en  cave, 
afin  d'eviter  les  elevations  de  la  temp§- 
rature,  qui  feraient  remonter  la  colle  par 
suite  du  degagement  de  gaz  qui  reste 
dissous  a  basse  temperature.  Des  que 
le  vin  est  clair,  on  soutire  dans  des  futs 
sains  et  propres. 

Les  vins  que  Ton  transformera  en 
mousseux  d'oivent  etre  corses,  avoir  de 
11  a  12  degres  Gay-Lussac;  s'ils  etaieut 
un  pen  faibles,  il  y  aura.it  interet  a  les 
additionner  legerenient  de  bonne  eau-de- 
vie:  ils  seront  francs  de  gout  et  de  jolie 
couleur.  L'acidite  convenable  est  de  62 
a  77  grains  par  quart  exprimee  en  acide 
sulfurique,  il  est  vrai  que  certains  fabri- 
cants  travaillent  des  vins  contenant  92^ 
et  meme  108  grains  d'acide,  mais  ce  so.it 
la  des  chiffres  extremes.  Si  le  vin  est 
trop  mou,  il  faut  proceder  a  une  addition 
d'acide  tartrique  a  raison  de  23  grains  Ife 
ce  produit  par  15,432  grains  d'acidite  au- 
dessous  des  chiffres  normaux  que  nous 
venous  d'indiquer.  Lorsqu'au  contraire  ie 
vin  est  trop  vert,  on  le  corrige  par  ,m 
coupage  avec  un  vin  pen  acide  on  par 
une  addition  de  tartrate  neutre  de  po- 
tasse. 

Jusqu'a  ce  moment,  la  preparation  du 
vin  est  identique  dans  les  deux  methodes. 
Mais  pour  determiner  la  prise  de  mousse 
dans  le  procede  champenois,  on  ajoute 
une  liqueur  de  tirage,  renfermant  i.10 
livres  de  sucre  par  quart,  de  faQon  a  por 
tei  la  tene.ir  da  vin  apres  l'operation  a 
3oJ  on  385  grains  de  sucre  par  quart. 
La  fermentation  dure  generalement  trois 
mois.  Au  contraire  la  gazeification  arti- 
ficielle,  a  l'aide  d'appareils  semblables  a 
ceux  dont  on  se  sert  pour  la  fabrication 
des  eaux  gazeuses,  permet  d'obtenir  fij- 
cilement  et  immediatement  de  Facile 
carbonique  dans  le  vin  a  rendre  mous- 
seux; ces  appareils  se  composent  d'un 
generateur,  d'un  gazometre,  d'un  satura 
teur  a  double  sphere,  et  d'une  pompe  a 
sirop. 

Dans  le  procede  champenois,  il  -e 
forme  pendant  la  fermentation  un  denoc 
que  Ton  fait  tomber  pen  a  peu  au  voisi- 
nage  du  bouchon  par  la  mise  sur  la 
pointer  on  installe  les  bouteilles,  jusqu'a 
l'epaulement,  le  goulot  en  has,  dans  des 
ouvertures  regulierement  menagees  dans 
une  planche  inclinee,  appelee  pupitre. 
Chaque  jour,  on  fait  tourner  la  bouteille 
d'un  sixieme  de  tour,  en  la  secouant  le- 
gerement. Lorsque  la  chute  des  impure- 
tes  vers  la  pointe  est  complete,  on  pra- 
tique le  degorgement;  on  expulse  le  de- 
pot par  le  seul  fait  de  la  pression  inter- 
ne de  la  bouteille,  en  faisant  sauter  le 
bouchon.  On  remplace  le  liquide  ecoale 
par  une  liqueur  de  dosage;  celle-ci  cri 
prepare  en  faisant  fondre  352J  livres  de 
sucre  candi  blanc,  avec  33  gallons  d'ex- 
cellent  vin  vieux;  on  agite  et,  apres  dis- 
solution, on  filtre,  on  alcoolise  avec  ina 
dizaine  de  litres  d'eau-de-vie  de  bonne 


qualite;  les  proportions  des  composants 
de  la  liqueur  de  dosage  varient  d'ailleurs 
avec  le  gout  du  consommateur;  on  u> 
matise  parfois  celle-ci  avec  du  vin  de 
Porto  on  de  Madere  on  avec  du  kirseh. 
Chaque  maison  a  sa  formule  speciale. 

Pour  les  vins  gazeifies,  on  peutseiij- 
penser  du  degorgement,  puisque  le  vin 
n'est  pas  destine  a  subir  une  nouvelle 
fermentation  dans  les  bouteilles.  Mais 
on  met  cependant  une  liqueur  de  dosage, 
avant  meme  le  tirage  du  vin  dans  les 
bouteilles  et  la  gazeification.  L'appareil 
comporte  une  pompe  a  sirop  composee 
d'un  bati  en  fonte  qui  supporte  un  reci- 
pient contenant  la  liqueur  de  dosage  a 
introduire. 

Evidemment  les  vins  gazeifies  ne  ren- 
ferment  aucune  substance  nuisible,  mais 
ils  n'ont  pas  toutes  les  qualites  des  vins 
mousseaix  reputes  de  la  Champagne  et 
du  Saumurois.  Ces  derniers  subissent 
dans  les  bouteilles  la  fermentation  com- 
plete du  sucre  ajoute,  comme  l'aurait 
fait  le  sucre  de  raisin  lui-meme;  il  pro- 
duit alors  non  seulement  l'alcool  et  le 
gaz  carbonique,  mais  des  elements  tres 
interessants  tels  que  l'acide  succinique 
et  la  glycerine;  cette  substance,  que  les 
vins  obtenus  par  la  methode  champenoise 
renferment  en  moyenne  a  la  dose  de  92 
a  108  grains  par  quart,  contribue  a  leur 
donner  du  moelleux  et  de  la  finesse.  On 
ajoute  bien  dans  les  deax  cas  la  liqueur 
de  dosage,  mais  elle  ne  peat  compenser 
l'absence  de  ces  produits  natarels,  dans 
le  procede  de  gazeification  par  l'acide 
carbonique  industriel. 

G.  Thomas. 


EN  VOYAGE 

M.  Hormisdas  Laporte,  de  la  maison 
Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee,  a  quitte 
Montreal  jeudi  soir  a  destination  de  St- 
Jean,  N.-B.,  en  compagnie  de  Madame  La- 
porte. De  la,  M.  et  Mde  Laporte  s'em- 
barqueront  sur  l'"Empress  of  Ireland" 
pour  un  voyage  de  plusieurs  mois  en 
Europe.  En  premier  lieu,  ils  se  rendront 
a  Paris  ou  se  trouvent  actuellement  le  Dr 
Le  Cavalier  et  Madame  Le  Cavalier,  leur 
fille.  Durant  son  absence,  M.  Laporte  a 
rintention  de  visiter  la  France,  la  Bel- 
gique,  la  Hollande,  l'ltalie,  l'Espagne, 
1'Angleterre,  i'Ecosse  et  l'lrlande.  C'est, 
en  meme  temps  un  voyage  d'agrement  et 
un  voyage  d'affaires  que  fait  l'ancien 
maire  de  Montreal. 

Nous  souhaitons  a  M.  et  Mde  Laporte 
un  excellent  voyage. 


Personnel 

-»— M.  J.  S.  Labatt,  de  l'importante  bras- 
serie John  Labatt.  de  London,  Ont.,  est 
aotuellement  a  Montreal  pour  affaires 
con.cernant  la  succursale  de  cette  maison 
dans  la  metropole. 


LA  LOI    DES  LICENCES  DE  QUEBEC 


Comprenant  tous  les  amendements  a  dace 

Tiire  et  Application 


Section  XXIX. 

DES  POURSUITES 
(Suite). 

§  2. — Jugcments. 

CXCVIII.  Chaque  fois  qu'une  pour- 
suite,  intentee  en  vertu  de  la  presente 
loi,  a  ete.  instruite  devant  deux  juges 
de  paix,  jugement  peut  etre  prononce 
par  l'un  d'eux  en  l'absence  de  l'autre, 
pourvu  que  ce  jugement  soit  couche 
par  ecrit  et  qu'il  soit  signe  par  les  deux 
juges  de  paix. 

OX'ClX.  Chaque  fois  qu'une  pour- 
suite  a  ete  instruite  devant  deux  juges 
de  paix,  et  qu'ils  ne  tombent  pas  d'ac- 
cord  sur  le  jugement  a  rendre,  l'un  ou 
l'autre  de  ces  juges  peut  signer  un  cer- 
tificat  a  cette  fin,  et  le  transmettre  au 
percepteur  du  revenu,  qui,  sur  ce,  peut 
i nt enter  une  nouvelle  action  pour  la 
meme  contravention. 

CC.  Faute  de  paiement  de  toute  ' 
amende  imposee  et  de  toute  somme  re- 
clame' en  vertu  de  cette  loi,  le  contre- 
venant  eondamne  a  les  payer  doit  etre 
emprisonne  et  detenu  pendant  une  pe- 
riode  de  trois  mois  dans  la  prison  com- 
mune, a  moins  qu'une  autre  periode  de 
detention  no  soit  prescrite  par  cette 
loi.  (■>  Ed.  VII.  chap.  13,  sec.  9). 

CCI.  La  peine  de  recidive  centre 
quiconque  subit  une  nouvelle  condam- 
nation.  pour  une  contravention  de 
meme  nature  et  espece,  en  vertu  de 
cette  loi,  excepte  dans  les  cas  antro- 
nient  prevus,  est  du  double  du  montant. 
impose  pour  la  contravention  prece- 
dente,  et  d'un  emprisonnement  de  six 
mois  c\  defaut  de  paiement. 

CCII.  Dans  les  cas  mentionnes  dans 
les  articles  200  et  201  et  dans  tous  les 
autres  cas  ou  semiblable  disposition  le- 
gale existe,  le  jugement  ou  la  convic- 
tion doit  cdntenir  nn  dispositif  con- 
damnant  le  defendeur  a  cet  emprison- 
nement. 

§  3. — Frais. 

CCIII.  Dans  toutes  les  poursuites  ou 
actions  intentees  devant  la  cour  de  cir- 
cuit, les  honoraires  du  greffier  de  ce 
tribunal,  de  l'avocat  et  de  l'huissier, 
sont  les  momes  que  ceux  qui  sont  pre- 
sentement  alloues  dans  le  tarif  des  ho- 
noraires pour  la  classe  d'actions  de 
vdn'gt-oinq  a  quarante  piastres. 

Dans  toutes  les  autres  poursuites  ou 
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actions,  les  honoraires  suivants  sont  ac- 
cordes : 

a.  Aux  gref fiers : — 


Pour  semination, — original  .  .$  0  20 

i& 

o 

1  0 

a 

siili  hoc  Yin.  — ori'cinnl 

o 

20 

c< 

chaque  cofpie  

o 

10 

a 

mandate — original .... 

o 

30 

a 

o 

10 

a 

(■nil  t  ion  npnTiiPTi  t  — ioti  on  qi] 

L  tl  11  L'l  U 11  ll'C  ll±'t  JLl  L  *         <J  1  1^1  L1CVL  • 

o 

30 

a 

o 

10 

ee 

in  n  n  fl  irf"  flo  i<fliici'i(P-p  Y-p.pnti-mii 

1  I  lei  1  i  <  I  CI  L'    111           I't?  I'L    v  .V    l_  III  1  \J  1 1 

et  vente   

0 

30 

a 

man  dat  d  'cmpri sonnement 

0 

30 

cc 

dhaque  temoin  assermente 

0 

10 

Ci 

il       deposition  ecrite  . 

0 

30 

<< 

minutes    des  procedures 

dans  chaque  cas  .  .  . 

0 

50 

a 

0 

30 

a 

copie  de  conviction.   .  . 

0 

20 

« 

memoire  de  frais  .... 

0 

20 

certifieat  de  taxe.   .   .  . 

0 

10 

b.  A  l'hudssier,  off  icier  de  la  paix  on 
aux  constables  : — 

Pour  lc  service  de  sommation, 
mandat,  subpoena  on 
ordre  et  rapport.   .   .$  0  20 
"    chiaque    mille  parcouru 
pour  signifier  les  dates 


pieces  (sans  octroi  des 
frais  de  route  pour  re- 
tour)   0  20 

"  chaque  arrestation  a  Fex- 
clusion  des  frais  de 
.route  1  00 

"  saisie  et  vente  en  vertu 
d'un  mandat  desaisie- 
execution  et  vente,  y 
compris  la  publication, 
(mats  a  l'exclusion  des 
frais  de  route)   ...    1  50 

"    saisie  seulement,  non  sui- 

vie  de  la  vente.  ...    0  75 

c .  A  Favoeat : — 

Lorsqu'il  n'y  a  point  de  te- 
moins examines.    .    .    5  00 

Lorsque  des  temoins  sont  exa- 
mines 8  00 


d.  Aux  temoins,  une  piastre  par  jour, 
et  dix  centins  pour  chaque  mille  par- 
couru par  eux  pour  se  rendre  au  tri- 
bunal lorsqu'ils  resident  a  plus  de  cinq 
milles  de  Fendroit  on  se  tient  ce  tribu- 
nal. 

OCIV.  II  ne  doit  pas  etre  adjuge  de 
frais  centre  le  percepteur  du  revenu, 
dans  los  actions  ou  poursuites  intent  ees 
on  vertu  de  la  presente  loi,  inais,  sur 
la  recoimnaiidation  du  tribunal  ou  du 
jterccptcur  du  revenu.  le  tresorier  de  la 
province  pent,  a  sa  discretion,  payer  a 
la  personne  en  favour  de  la  quelle  le 
jugement  a  ete  prononce  oontre  le  per- 
cepteur du  revenu  les  frais  ou  l'indem- 


nite  qu'il  juge  que  cette  personne  a 
equitablement  le  droit  d'avoir. 

CCV.  Dans  toute  poursuite  en  vertu 
de  cette  loi,  de  Facte  de  temperance  de 
1864  ou  de  la  deuxieme  partie  'de  l'acte 
de  temperance  du  Canada,  si  le  percep- 
teur du  revenu  de  la  province  assdste 
aux  seances  du  tribunal  comme  pour- 
.suivant  ou  temoin,  et  parcourt  pour 
assister  aux  seances  d'un  tel  tribunal 
une  distance  de  plus  de  trois  milles  de 
son  'domicile,  le  juge  de  paix  ou  les 
juges  de  paix  charges  de  l'instruction 
de  la  cause  peuvent  alors  taxer  centre 
le  defendeur,  s'il  est  trouve  eonpable, 
a  titre  de  frais  dans  la  cause,  pour 
couvrir  le  oout  du  billet  de  chemin  de 
fer  ou  de  transport  du  percepteur  du 
revenu  de  la  province,  ou  de  toute  per- 
sonne deleguee  par  lui,  pour  assister 
a  la  dite  poursuite,  comme  suit,  savoir : 

1.  S'il  voyage  en  chemin  de  fer  ou 
en  diligence,  les  prix  qu'il  est  force 
de  payer; 

2.  S'il  vo}^age  dans  une  voiture  de 
louage,  les  sommes  reellement  exigees 
pour  un  cheval,  une  voiture  et  les 
droits  de  peage; 

3.  S'il  voyage  dans  sa  propre  voitu- 
re. dix  centins  par  mille  pour  un  seul 
trajet ; 

Et,  pour  couvrir  toutes  autres  de- 
penses,  une  somme  additionnelle  d'une 
piastre  par  jour  sera  allouee. 

Dans  le  cas  ou  la  cause  est  ajournee 
a  la  demande  du  defendeur,  il  est  per- 
mis  de  prelever  de  semblables  taxes  ad- 
ditionnelles  contre  le  defendeur,  lors- 
que le  percepteur  du  revenu  'de  la  pro- 
vince assiste  reellement  aux  seances  du 
tribunal. 

Les  frais  de  route  et-  autres  dej)enses 
seront  certifies  .siouls  selrment  par  le 
percepteur  du  revenu  de  la  province. 

OCVI.  Dans  toute  jjoursuite  intentee 
en  vertu  de  cette  loi,  de  l'acte  de  tem- 
perance de  1864  ou  de  la  deuxieme  par- 
tie  de  Facte  de  temperance  du  Canada, 
les  frais  de  temoignages,  pris  par  ecrit, 
stenographies  ou  autrement,  seront  in- 
cilus  dans  les  frais  taxes  de  Faction. 

§  4. — Execution  des  jugements. 

OCVII.  A  defaut  de  paiement  im- 
anediat  de  Fainende  et  des  frais,  le 
poursuivant  peut,  lors  de  la  reddition 
du  jugement  ou  de  la  conviction,  ou  en 
tout  temps  pendant  le  delai,  s'il  en  est 
accorde  au  defendeur,  opter  pour  un 
emprisonnement  pendant  le  temps 
mentionne  dans  le  jugement  ou  la  con- 
viction, ou  pour  Femission  immediate 
d'une  saisie  contre  le  defendeur. 

Dans  le  dernier  cas,  le  montant  de 
cette  amende  et  des  frais  est  preleve 
par  mandat  de  saisie  et  vente  des  meu- 
blea  et  effets  du  defendeur;  et,  a  de- 
faut de  meubles  et  effets  ou  dans  le  cas 
ou  ils  sont  insuffisants,  le  defendeur 


est  emprisonne,  mais  dans  Fun  ou  Fau- 
tre  cas  il  peut  se  liberer  de  Femprison- 
nement,  en  payant  en  entier  Famende, 
les  frais  eneourus  jusqu'a  conviction  et 
les  frais  subsequente. 

CCVIII.  Sauf  dans  le  cas  de  paie- 
ment complot  eommc  susdit,  nul  de- 
fendeur emprisonne  en  vertu  de  quel- 
que  disposition  de  cette  loi  n'est  liljere 
par  le  fait  d'un  defaut  de  forme  dan* 
le  mandat  d'emprisonnement,  ni  sans 
un  avis  dument  signifie  au  jwursui- 
vant.  et  aucun  paiement  partiel  n'af- 
feete  ni  no  modifie  les  termes  du  juge- 
ment prononce  contre  lui,  en  autant 
que  Femprisonnement  est  concerne. 

CCIX.  Est  passible  d'une  amende  de 
quarante  piastres,  quiconque.  sachant 
ou  ayant  raison  de  croire  qu'un  man- 
dat d'emprisonnement  a  ete  reanis  con- 
tre quelque  personne  en  vertu  de  la 
presente  loi,  empeche  Farrestation  du 
defendeur  ou  procure  ou  faeilite,  par 
conseil.  action  ou  d'une  autre  maniere 
quelconque,  au  defendeur,  les  moyens 
cF  e  v  i  te  r  Far  re  st  at  i  on . 

CCX.  L'execution  d'un  jugement 
rendu  par  la  cour  de  circuit  peut  avoir 
lieu  a  Fexpiration  de  deux  jours  a 
compter  de  sa  date. 

CCXT.  Lorsque  la  contrainte  par 
corps  est  exercee  devant  la  cour  de  cir- 
cuit, elle  est  aocordee  par  un  des  ju- 
ges de  la  cour  superieure  ou  de  la  cour 
de  circuit,  ou  par  le  greffier  de  la  cour 
do  circuit,  sur  requete  sommaire  ex- 
posant  que  le  defendeur  n'a  pas  paye 
toute  Famende  ou  la  somme  rcclamee 
et  les  frais  do  la  poursuite. 

II  n'est  pas  neeessairo  do  donner  au 
defendeur  un  avis  de  cette  requete. 

CCXII.  Chaque  terme  d'emprison- 
nement en  vertu  do  cette  loi  est  compte 
du  jour  de  Fincaroeratioh. 

CCXII  I.  Si  la  condamnation  est 
pour  avoir  vendu  ou  permis  qu'il  fut 
vendu  des  liqueurs  enivrantes  a  bord 
de  quelque  bateau  a  vapour  ou  batd- 
ment,  sans  la  licence  roquisc,  Famende 
el  les  frais  peuvent  etre  egalement  pre- 
leves  par  saisie  et  vente  des  agros  et  de 
Famoublement  du  bateau  a  vapeur  ou 
du  batiment  a  bord  duquel  ces  liqueurs 
ont  ete  vendues. 

CCXIV.  Le  tribunal  pent,  a  sa  dis- 
cretion, dans  le  cas  d'une  premiere  of- 
fense commise  par  le  porteur  d'une  li- 
cence octroyee  en  vertu  de  la  presente 
loi,  si  Famende  et  les  frais  ne  sont  pas 
iinmediatement  payes,  fixer  un  jour 
uMrieur  pour  en  faire  le  paiement,  et 
ordonner  (pie  le  defendeur  soit  mis  en 
arrestation,  a  moins  qu'il  ne  s'engage 
par  cautions  en  une  somme  non  nioin- 
dre  (pie  le  montant  de  Famende  et  de* 
frais,  a  la  satisfaction  du  tribunal,  qui 
est  par  la  presente  loi  autorise  a  rece- 
voir  le  cautionnoment  sous  forme  d'o- 
bligation  on  autrement  a  sa  discretion, 
a  eoni])araitro  au  jour  indique: — isi,  au 
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Les  "BARTENDERS" 


QUI  SAVEN  T  FAIRE 


UN  BON  "  JOHN  COLLINS  " 
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avec  du  .... 
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"CLUB  OLD  TOM  GIN  "  aux  meilleures  marques  importers. 


SI  VOUS  NE  L'AVEZ  JAMAIS  ESSAYE 
ECRIVEZ-NOUS  UNE  CARTE  POSTALE, 
ET  NOUS  VOUS  ENVERRONS  UN  .  .  . 

ECHANTILLON  GRATIS 
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Boivin,  Wilson  k  Cie, 

520,  RUE  SAINT-PAUL 

MONTREAL,  Canada. 


14 


LIQUEURS  ET  TABACS 


jour  ainsi  indique,  l'amende  et  les 
frais  ne  sont  pas  payes,  le  plaignant 
pout  faire  option,  et  le  defendeur  doit 
etre  traite  d'apres  les  termes  de  Farti- 
ele  207. 

•CCXV.  Lorsqu'une  femme  mariee  a 
etc  condamnee  a  la  suite  d'une  action 
intentee  en  vertu  de  la  presente  loi,  le 
plaignant  pent  exereer  Pout  ion  de  pro- 
ceder  par  voie  de  saisie  et  vente  des 
biens,  soit  de  la  femme  mariee,  soit  de 
ceux  de  son  mari,  et,  de  phis,  dans  le 
cas  ou  les  biens  de  Fun  d'eux  iseraient 
trouves  insuf  fisants,  eontre  les  biens  de 
1 'autre,  pourvu  qu'ils  resident  habituel- 
le'ment  ensemble. 

CCXVL  Sur  eondamnation  (Fun 
menvbre  d'une  societe  en  vertu  de  la 
prosente  loi,  le  droit  du  poursuivant  tie 
procedor  par  voie  de  saisie  et  de  rente 
pent,  dan?  le  cas  oil  les  biens  et  effets 
du  defendeur  sont  trouves  insuffisants, 
etre  excree  eontre  les  biens  et  effets  do 
la  societe  so  trouvant  dans  les  licux  oil 
la  contravention  a  ete  comnuso. 

§  5. — Bccours  par  certiorari  ou 
prohibition. 

CCXVII.  (1)  A  moins  que  dans  les 
liuit  jours  qui  suivent  une  conviction, 
mi  jugement  ou  ordre,  dans  une  pour- 
suite  ou  action  dntentee  en  vertu  de  la 
presente  loi,  le.  defendeur  no  depose 
entre  les  mains  du  greffier,  des.  juges 
do  paix  ou  du  tribunal  qui  a  prononce 
le  jugement  le  montant  en  entior  de 
Fainende  et  des  frais,  et  do  plus  une 
autre  somme  de  einquante  piastres 
eomme  garantie  de  paiement  des  frais 
qui  pouvent  etre  eneourus,  nullc  ac- 
tion, poursuite  ou  conviction,  et  nul 
jugement  ou  ordre,  no  pouvent  etre 
evoques  par  certiorari  a  aueun  autre 
tribunal; — «i  defaut  do  1 'accompli  sse- 
nient  de  ces  formalites,  Favis  de  de- 
mande  de  certiorari  ne  doit  suspendre, 
ni  retarder,  ni  a  fleeter  l'execution  des 
convictions,  jugements  ou  ordres. 

2.  Le  tribunal  ou  le  juge  auquel 
telle  demande  est  faite,  doit  decider  de 
la  question  au  merite,  sans  tenir  comp- 
te  d'aueune  variante  entre  la  plaint  e  et 
la  conviction,  d'aucun  defaut  soit  a  la 
forme  soit  au  fond,  pourvu  qu'il  appa- 
raisse  par  la  conviction  que  la  condam- 
nation a  ete  prononcee  et  signee  pour 
une  offense  eontre  quelque  disposition 
de  la  presente  loi,  par  mi  juge  de  paix, 
tin  recorder,  un  magistrat  de  police  ou 
un  magistrat  do  district,  dans  les  li- 
mites  de  sa  juri  diet  ion,  qu'il  apparaisse 
de  plus  paT  telle  conviction,  qu'on  a 
alors  ou  Fintentiori  d'infligor  la  pena- 
lite  ou  la  punition  applicable  a  eette 
offense;  et  chaqjuc  fois  iqu'il  apport 
rpie  la  'plaintc  a  ete  decidee  au  merite 
ct  que  la  conviction  est  yali.de,  en  vertu 
de  la  presente  loi,  elle  ne  doit  pas  etre 
anise  de  cote.    Dans  le  cas  ou  le  dos- 


sier original  est  (levant  le  tribunal  ou 
le  juge,  il  est  remis  au  tribunal  infe- 
rieur. 

II  n'v  a  aucun  appel  de  cos  con- 
victions, jugements  ou  ordres  devant 
aucune  cour  de  sessions  do  la  paix  ni 
devant  la  cour  du  bane  du  roi. 

■i.  Le  certiorari  n'arrete  pas  Fexe- 
eut-ion  d'une  sentence  d'emprisonnc- 
ment  eontre  une  personne  condamnee 
pour  .la  troisieme  fois  pour  Foffense 
d'avoir  vendu  des  liqueurs  enivrantes 
sans  licence,  a  moins  d'un  depot  de 
deux  cents  piastres  fait  sans  delai.  ou- 
tre les  mains  du  percepteur  du  revenu 
apres  la  conviction  prononoee;  et  ce  de- 
pot appartiont  a  la  couronne,  si  la  con- 
viction nest  pas  infirmee. 

5.  Touto  personne,  demandant  un 
bref  do  prohibition  au  snjet  de  toute; 
cbosc  faite  ou  qu'on  veut  faire;  on  ver- 
tu de  eettse  loi,  doit  au  preala'blc  depo- 
se r,  entre  les  mains  du  protonotaire  du 
tribunal  devant  lequel  eette  demande 
est  faite,  la  somme  do  einquante  pias- 
tres, pour  couvrir  le  paiement  des  frais 
de  la  partie  adverse,  si  la  demande  est 
renvoyeo. 

L'emission  du  href  do  certiorari  ou 
de  prohibition  doit  etre  domandeo 
dans  les  huit  jours  qui  suivent  la  date 
du  jugement,  et,  on  meme  temps  que 
l'emission  est  deinande'o,  doit  etre  de- 
pose le  plein  montanit  do  Famende  et 
des  frais  en  sus  do  la  somme  ci-baut 
mentionnee;  et  les  procedures  subse- 
quentes  sont  soinniaires  et  doivent  con- , 
tinner  de  jour  on  jour. 

§  6. — Amendes. 

CCXV11I.  Lorsqu'une  poursuite  est 
intentee  par  le  percepteur  du  revenu 
do  la  province  on  son  nom.  l'amende 
recouvree  doit  etre  appliquco  de  la  ma- 
niere  suivante.  savoir: 

1.  Si  touto  l'amende  et  le  montant 
des  frais  ont  etc  recouvres: 

(a)  Si  l'amende  n'excedo  pas  soix- 
antc  piastres:  un  quart  au  percepteur 
du  revenu  do  la  province;  un  quart  au 
denonciateur,  s'il  y  on  «  un,  ot  la  ba- 
lance au  fonds  consolide  du  rovenu  do 
la  ])rovince; 

(&)  Si  l'amende  exeede  soixantc 
piastres,  ma  i  s  n'excede  pas  quatro- 
vingts  piastres:  un  quart  au  pereop- 
teur du  revenu  de  la  province:  quinzg 
piastres  au  denonciateur,  s'il  y  en  a 
un,  et  le  reste  au  fonds  consolide  du  re- 
venu de  la  province : 

(c)  Si  Fainende  oxcede  ipiatre- 
vingts  ])iastres:  au  percepteur  du  re- 
venu do  la  province,  vingt  piastres; 
au  denonciateur.  s'il  y  on  a  un.  quinze 
piastres,  et  le  reste  au  fonds  consolide 
du  revenu  do  la  province. 

2.  Si  l'amende  et  les  frais  en  entior 
n'ont  pas  ete  recouvres,  le  montant  per- 
gu  est  employe  d'abord  an  paiement 


des  frais,  et  la  balance  est  pai'tagee 
outre  le  pereopti'ur  du  rovenu,  le  de- 
nonciateur, s'il  y  en  a  un,  et  le  fonds 
consolide  du  revenu  de  la  province, 
dans  la  proportion  determinee  par  le 
paragrapbe  precedant  de  cot  aiticle. 
^GCXIX.  L'amende  ou  les  frais  ou 
le  montant  recouvre  sont  payables  en- 
tre les  mains  du  percepteur  du  rovenu 
pour  le  district,  lequel  doit  sans  delai 
appliquor,  divisor  et  -rcpartir  le  mon- 
tant pergu  on  la  maniere  prescrite  par 
Fartiele  218. 

CCXX.  (1)  Sujette  aux  dispositions 
du  deuxdeme  paragraplie  de  Fartiele 
165,  lorsque  la  poursuite  est  intentee 
par  une  corporation  municipale.  Fa- 
mende  recouvree  est  employee  de  la 
maniere  suivante  : 

(a)  Si  toute  l'amende  et  le  montant 
des  frais  out  ete  recouvres,  la  moitie  de 
Fainende  appartiont  a  la  munieipalite. 
avec  obligation  d'en  remettre  la  moitie 
au  denonciateur,  s'il  y  en  a  un,  et  la 
balance  est  remise  au  tresoricr  pour 
former  partie  du  fonds  consolide  du  re- 
venu ; 

(b)  Si  le  montant  total  de  l'amende 
et  des  frais  n'a  pas  ete  recouvre,  le 
montant  recouvre  est  applique  d'abord 
an  paiement  des  frais.  ot  la  balance  est 
repartie  dans  la  maniere  et  dans  la  pro- 
portion inddquees  dans  le  paragrapbe 
precedent. 

2.  Les  dispositions  de  Fartiele  219 
s'appl'iqucr^t  au  ](re'sont  article  et  a 
Fartiele  218. 

OCXXI.  Abroge. 

CCXXII.  11  ne  doit  etre  aceorde  au- 
cune remise  d'amende  imposee  en  ver- 
tu de  la  presente  loi,  ni  aiicune  sus- 
pension, avant  ou  apres  jugement,  de 
procedures  intenteis  on  vertu  d'ieelle, 
sauf  les  delais  que  le  tribunal  pourra 
juger  ii  propos  d'accorder  dans  Finte- 
ret  des  parties  interessees. 

Le  pouvoir  de  faire  remise  de  certai- 
nes  amendes  con  fere  au  lieutenant- 
gouvornour  en  consoil  par  Fartiele  825 
des  statuts  refondus,  ne  s'applique  pas 
aux  amendes  imposes  en  vertu  de  cette 
loi. 

§  7. — Dispositions  additionnelles  con- 
cernant  les  poursuites. 

CCXXlII.  A  moins  do  dispositions 
contraires,  touto  poursuite  intentee  en 
vertu  de  la  presente  loi  doit  etre  com- 
rnencee  dans  les  deux  mods  de  la  con- 
travention si  olio  a  en  lieu  dans  Fune 
ou  Fautre  des  cites  de  Montreal  et  de 
Quebec;  dans  les  douze  mois,  si  e'est 
dans  lo  district  de  revenu  du  Saguo- 
nay.  ot  dans  les  quatro  mois  do- la  con- 
travention, si  olio  a  ou  lieu  dans  toute 
autre  partie  do  la  province. 

Toutefois  la  limitation  de  temps  ci- 
dessus  ne  s'applique  pas  a  la  confisca- 
tion ele  liqueurs  enivrantes  saisies  avant 
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Brandy  une  Etoile 


Dl 


HENNESSY 


Un  Brandy  exceptionnellement  fin,  a  bas  prix. 
C'est  un  alcool  de  pur  raisin  —  avec  un  bouquet 
bien  developpe — et  chaque  bouteille  est  garantie 

avoir  six  ans  d'age  

Un  brandy  splendide  a  servir  dans  un  bar  — 
convenant  particulierement  pour  "  Brandy  et 
Soda."  


J 


PROCUREZ-VOUS  LES  PRIX 


—  DES 


High  Wines 

ET  DE 

FAlcool 
Standard 


(E.  W.  Parker-  Montreal) 


Un  alcool  neutre,  incolore,  convenant  a  tous  les  usages. 
Garanti  par  le  Gouvernement  Canadien  avoir  muri  en  entrepot 
pendant  deux  ans. 


GILLESPIES  &  CO., 


MONTREAL. 


Agents  vendeurs. 
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jugement :  le  jugoment  du  tribunal 
eonfisquant  telle  liqueur  pent  etre  de- 
niande  et  rendu  en  tout  temps. 

CCXXV.  Apres  avoir  produit  un 
plaidoyer  de  delegation  generale,  le 
^eroepteuf  du  revcnu  pent  prouver 
to  us  les  faits  de  nature  a  etablir  toute 
defense  speciale  conune  e'il  l'avait 
plaidee. 

Sur  re-jet  ou  discontinuation  de  la. 
plainte  ou  action,  le  defendeur  a  droit' 
a  une  condamnation  pour  les  depens  en 
sa  faveux,  oontre  la  partie  adverse. 

CCXXVI.  Si  le  jugement  est  rendu 
en  favour  du  demandeur,  et  si  le  tri- 
bunal certifie  que  le  defendeur  avait 
des  motifs  raisonnables  pour  justifier 
sa  conduite,  le  demandeur  n'a  pas  droit 
aux  depens,  et  il  ne  doit  recouvrer  que 
des  dommages  nominaux. 

OCXXVII.  Tout  greffier  de  la  paix, 
des  juges  de  paix,  du  recorder,  du  ma- 
gistral de  district,  du  ma  gist  rat  de  po- 
lice, et  le  greffier  de  la  cour  de  circuit, 
iloivent,  dans  le  oours  des  mois  d'avril 
et  d'octobre  de  cbaque  annee,  trans- 
mettre, — sous  une  penalite  d'une  pias- 
tre pour  chaque  jour  qu'ils  negligent 
volontairement  de  le  faire  (telle  pe- 
nalite a  etre  reconvree  de  la  maniexe 
pxevue  pour  le  reoouvrement  des  pena- 
lites  en  vente  de  la  presente  loi),  au 
tresorier  de  la  province, — un  tableau 
de  toutes  les  poursuites  intentees  en 
vertu  d'ieelle,  qui  ont  ete  portees  de- 
vant  eux  et  jugees  dans  les  six  mois 
finissant  le  trente  et  un  mars  et  le 
trente  septembre  respectivement ;  ee  ta- 
bleau doit  mentionner  le  nom  des  ju- 
ges on  des  juges  de  paix  devant  'qui 
cbaque  cause  a  ete  poxfcee,  les  norms  de 
cbaque  defendeur,  la  date  du  jugement 
et  le  montant  de  l'amende  ou  autre 
condamnation  dans  chaque  cas. 

Et  si,  pendant  ces  six  mois,  aucune 
poursuite  n'a  ete  intentee,  ils  doivent, 
sons  la  meme  penalite,  transmettre  nn 
rapport  a  cet  effet. 


CONSEQUENCES  DESASTREUSES 
DES    EXIGENCES    DES  MAGISTRATS 
ANGLAIS  CONCERNANT  L'EAU- 
DE-VIE 


"BRANDY"  ou  "COGNAC" 


[Du   Moniteur  de  Cognac] 

Les  sentences  des  tribunaux  de  police 
anglais  exigeant  la  proportion  de  80/100, 
000  d'ethers  pour  une  eau-de-vie  pur  vin 
ont  eu  comme  consequence  d'amener  una 
revolution  tout  a  fait  regrettable  dans  le 
commerce  du  "  brandy  "  dans  le  Royau- 
me-TJni.  Depuis  cette  epoque  les  impor- 
tateurs  de  ce  pays,  au  lieu  de  donner 
leurs  preferences  a  l'eau-de-vie  la  meil- 
leure  au  gout  pour  le  prix,  ont  du  se  pre- 
occuper  avant  tout  du  quantum  d'ethers 
qu'elle  contenait  et  qui  leur  permettait 


de  la  revendre  en  toute  securite  et  sans 
crainte  de  poursuites. 

Cette  preoccupation  primant  toutes  las 
autres,  aussi  bien  du  cote  des  acheteuni 
que  de  celui  des  vendeurs,  il  en  est  re 
suite  qu'au  lieu  d'ameliorer  les  qualites, 
de  rendre  leurs  types  les  plus  fins  au 
gout  et  a  1'odorat,  certains  exportateurs 
et  certains  importateurs  se  sont  surtoat 
ingenies  a  offrir  des  eaux-de-vie  "pure 
grape  "  quelconques,  n'ayant  souvent  au 
cun  rapport  et  aucune  ressemblance  avec 
les  eaux-de-vie  expediees  anciennement 
de  Cognac,  c'est-a-dire  avec  le  produit 
tres  special  qui  avait  fait  autrefois  du 
"  brandy "  un  spiritueux  si  apprecie  et 
si  repandu  en  Angleterre. 

11  y  a  la  un  tres  gros  danger  pour  }ps 
maisons  de  Cognac,  pour  lesquelles  il  se- 
rait  tout-a-fait  desastreux  que  le  commer- 
ce anglais,  ne  s'attachant  qu'a  se  mett.-e 
en  regie  avec  les  exigences  des  sentenc  :'s 
des  magistrats  britanniques  au  sujet  de 
la  proportion  des  ethers  exigee  pour  que 
l'eau-de-vie  >puisse  etre  vendue  comnie 
"  pure  grape ",  ou  meme  simplement 
comme  "  brandy  "  tout  court,  devint  in- 
different a  sa  provenance  et  a  l'espece 
d'eau-de-vie  vendue. 

Jadis,  qui  disait  "brandy"  disait  eau- 
de-vie  de  Cognac.  II  y  avait  bien  du 
"British  brandy",  du  "  Spanish",  de 
1'  "Egyptian"  ou  du  "California!!  brandy", 
mais  d'une  fagon  generale,  lorsqu'on  par 
lait  de  "brandy",  sans  y  ajouter  un  autre 
qualificatif  determinatif,  il  s'agissait  de 
l'eau-de-vie  de  Cognac.  Seulement,  le 
mot  "Cognac"  n'etait  pas  enonce  a  cote 
du  mot  "brandy"  parce  que  le  genre  et 
l'espece  etaient,  alors,  le  plus  souvent 
confondus.  Mais  aujourd'hui,  il  n'en  est 
plus  de  meme,  et  le  marche  anglais  est 
de  plus  en  plus  inonde  d'eaux-de-vie  qui 
n'ont  aucun  rapport  avec  les  eaux-de-v.e 
de  Cognac  et  qui,  ayant  les  80/100,000 
d'ethers  reglementaires,  au  dire  des  ma- 
gistrats, ipour  avoir  droit  a  la  qualifica- 
tion de  "brandy",  sont  preferees  par  'e 
commerce  anglais  a  des  eaux-de-vie  ve- 
nant  des  Charentes  et  ayant  conserve  un 
gout  agreable  aux  consommateurs  an- 
glais, mais  n'ayant  pas  toujours  la  meme 
proportion  d'ethers:  ce  qui  est  actuelle- 
ment  la  seule  chose  que  l'acheteur  re 
cherche. 

De  sorte  que  les  poursuites  engagees 
n'ont  pas  supprime  la  vente  des  eaux-d-3- 
vie  coupees  avec  l'alcool  neutre  puisqu'on 
rencontre  une  certaine  quantite  de  ces 
eaux-de-vie  coupees  auxquelles  on  a  ajou- 
te  des  ethers  factices,  et  elles  auront 
contribue  a  pervertir  les  habitudes  du 
commerce  en  le  faisant  se  jeter  sur  toute 
eau-de-vie  satisfaisant  les  analyses  par 
sa  teneur  en  ethers  au  detriment  des 
vraies  eaux-de-vie  charentaises  qui  ante- 
rieurement  faisaient  la  base  de  ce  com- 
merce. 

Dans  la  branche  du  "brandy",  les  ex- 
pediteurs  de  Cognac  avaient,  en  effet,  ac- 


quis des  l'origiue  et  avaient  toujours  con- 
serve une  situation  privilegiee:  leuvs 
produits  etaient  plus  apprecies  que  cem 
de  toutes  les  autres  regions  et  de  tous 
les  autres  pays.  Mais  a  partir  du  jour  oj 
les  exigences  des  magistrats  leur  avaieni 
suscite  de  tous  cotes  la  concurrence 
d'eaux-de-vie  "pure  grape",  de  toutes  pro- 
venances, ayant  les  ethers  voulus  pour 
etre  vendues  sous  le  nom  de  "  brandy  " 
cette  appellation  generique  devait  n'etre 
plus  suffisante  aux  expediteurs  de  Co- 
gnac pour  designer  leurs  produits  et  leur 
conserver  la  place  preponderante  qu'^s 
avaient  toujours  eue  dans  cette  brancne 
de  spiritueux.  Le  nom  de  proveaance 
"Cognac"  doit  desormais  etre  joint  a  ce- 
lui de  "brandy". 

C'est  la  solution  que,  prevoyant  ce  qui 
arrive  aujourd'hui,  nous  avions  proposee 
dans  le  "Moniteur  de  Cognac"  il  y  a  deia 
longtemps,  en  preconisant  deux  appella- 
tions differentes:  celle  de  "brandy", 
pour  toute  eau-de-vie  de  vin,  quelle  qu'en 
soit  la  provenance  et  celle  de  "  Cogmc 
brandy"  pour  les  eaux-de-vie  venant  du 
district  de  Cognac. 

C'est,  du  reste,  cette  distinction  indis- 
pensable qui  a  ete  faite  recemment  aux 
Etats-Unis  par  le  bureau  de  chimie  da 
ministere  de  l'Agriculture  a  Washington 
D'apres  les  definitions  publiees  par  le 
Dr  Wiley,  la  distinction  est  tres  bien  et-i- 
blie  entre  le  mot  "brandy"  applicable  au 
genre,  et  le  mot  "cognac"  applicable  a 
l'espece. 

II  faudrait  qu'elle  fut  faite  en  Angle- 
terre par  les  moyens  juges  les  plus  pra- 
tiques, sinon  1'etalon  chimique  des  ma- 
gistrats risquera  de  causer  le  plus  grand 
dommage  aux  negociants  de  Cognac,  ie 
commerce  anglais  ne  s'inquietant  pilus  de 
la  provenance  d'une  eau-de-vie,  mais 
uniquement  de  sa  teneur  en  ethers. 

On  offre  actuellement  sur  le  march<5 
anglais  des  eaux-de-vie  "guaranteed  pure 
grape"  de  toutes  provenances  qui  n'ont 
aucune  ressemblance  avec  les  anciennes 
eaux-de-vie  de  Cognac. 

II  serait  tres  malheureux  que  le  com- 
merce anglais  n'etablit  pas  de  distinc- 
tion entre  les  unes  et  les  autres,  car  en 
delaissant  les  veritabOes  eauxde-vie  de 
Cognac  pour  leur  preferer  des  eaux-de- 
vie  "pure  grape"  provenant  de  n'impor- 
te  ou,  on  introduira  dans  la  consomma- 
tion  des  eaux-de-vie  si  inferieures  avec 
l'apparence  d'un  produit  "genuine"  que 
le  public  se  deshabituera  de  plus  en  plus 
de  1'usage  de  ce  spiritueux. 

II  y  aurant  lieu,  dans  l'interet  des  ex- 
portateurs de  Cognac  et  des  marchands 
anglais,  de  parer  au  plus  vite  aux  conse- 
quences facheuses  de  poursuites  mena- 
cant  d'ouvrir  la  porte,  sous  pretexte  d'ex- 
igences  chimiques,  a  des  eaux-de-vie  dont 
le  gout  des  consommateurs  anglais  avait 
jusqu'ici  preserve  ceux-ci. 

Quant  au  commerce  de  Cognac,  s'il  to- 
lere  que,  sous  pretexte  qu'une  eau-de-vie 
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Oil  EN  EST  VOTRE  STOCK? 


Voici  le  moment  de  passer  en  revue 
votre  Stock  et  de  remplir  les  vides. 

Nous  sommes  a  vos  ordres  avec  des  Marques  qui 
seront  beaucoup  demandees,  parce  qu'elles 
sont  AVANTAGEUSEMENT  connues 
et  liberalement  annoncees. 

BRANDY  RICHARD.  —  Nous  prenons  actuellement  les  ordres 

d'importation,  livrables  a  l'arrivee  au  prin- 
temps,  en  entrepots  ou  droit  payes  :  envoyez-nous  vos  ordres  pour  ce 
cognac  excellent  qui  a  fait  sa  marque  au  Canada. 

SCOTCH  MITCHELL  —  ^  fameux  Scotch  Whisky  E.  S.  L.  se 

trouve  dans  les  Bars  et  Hotels  de  premier 
ordre.  Tous  les  hoteliers  devraient  en  avoir.  Nous  creons  la  demande 
a.  leur  profit. 

BASS  ALE  et  PORTER  ANGLAIS  de  DAUKES  &  Cie, 

Marque  "SHIP.  —  La  maison  Daukes  et  Cie  est  une  des  plus 
fortes  et  des  plus  connues  en  Angleterre.  Ses  Bieres  et  Porters  sont 
delicieux.  Nous  les  vendons  en  pintes,  chopines  et  ''Splits."  Prix  les 
plus  bas  du  marche. 

LAGER  MILLER  "  HIGH  LIFE."— Avec  leretour  des  temps 

doux,  il  va  y  avoir  une  de- 
mande plus  accentuee  pour  cette  biere  exquise,  limpide,  d'une  belle 
couleur  ambree.  Ne  negligez  pas  cette  marque  :  vos  clients  la  de- 
manderont. 

CHAMPAGNE  PIPER-HEIDSIECK. -Nous  avons  l'Agence 

de  cette  vieille  Maison 
fondee  en  1785  et  dont  la  reputation  s'etend  dans  le  monde  entier. 
Nous  sommes  prets  a.  coter  cette  marque — brutet  sec — en  pintes  et  en 
chopines.  Un  Champagne  d'une  haute  qualite,  apprecie  par  les  con- 
naisseurs. 

HIAWATHA.  —  ^au  ^e  ta^'e  effervescente,  la  plus  pure,  la  plus 
limpide,  la  plus  agreable  que  vous  puissiez  boire. 
Voici  le  moment  oh  il  s'en  consommera  beaucoup,    Nous  en  vendons 
beaucoup. 

Ecrivez,  Telephonez  ou  Telegraphiez  a 

LAPORTE,  MARTIN  &  CIE,  Limitee 

Epiceries,  Vins  et  Liqueurs  en  Gros 
MONTREAL. 
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est  "guaranteed  pure  grape",  elle  ptiisse 
etre  confondue  avec  l'eau-de-vie  du  dis- 
trict de  Cognac,  il  court  rapidement  a 
son  suicide. 

II  n'a  qu'a  demander  1'application  en 
Angleterre  de  la  sage  reglementation 
adoptee  aux  Etats-Unis. 

Cognac  Brandy:  tels  sont  desormais  les 
deux  mots  indissolublenient  Jies  dont  il 
faut  a  tout  prix  assurer  la  fortune  dans 
le  Royaume-Uni,  ce  qui  forcera  les  im 
portateurs  et  les  consommateurs  de  re- 
pays a  etablir  une  dinerence  entre  une 
eau-de-vie  quelconque  et  l'eau-de-vie  spe- 
ciale,  comme  .provenance  et  comme  qua- 
lite,  qu'on  recolte  'dans  les  Charentes. 

Le  vent  est  d'ailleurs  a  la  defense  et  a 
la  propagation  des  noms  de  provenance. 
Le  mot  "Cognac"  devrait  etre  aussi  re- 
pandu  en  Angleterre  que  le  mot  "bran- 
dy ". 

Et  s'il  en  etait  ainsi,  on  ne  verrait  pas 
aujourd'hui  des  eaux-de-vie  quelconques 
"guaranteed  pure  grape"  concurrencer 
les  veritables  eaux-de-vie  de  Cognac.  II 
est  temps  d'aviser. 


UN   LABEUR  OPiNIATRE  NE  SUFF1T 
PAS  AU  SUCCES 

II  n'est  pas  d'autre  lieu  commun  dont 
on  ait  plus  abuse  que  de  celui  par  lequel 
on  pretend  faussement  que  des  hommes 
arrives  a  un  bon  resultat  doivent  leur 
succes  principalement,  ou  comme  beau- 
coup  disent,  presque  uniquement  a  un  la- 
bour opiniatre  et  incessant.  Les  Grecs 
et  les  Latins  qui  n'ont  jamais  adore  le 
travail,  ne  se  faisaient  pas  d'i>llusion,s  a 
ce  sujet.  Les  anciens  Grecs  et  Romaius 
et  les  Framigais  et  Italiens  modernes  ont 
reconnu  que  pour  arriver  a  la  premiere 
place  dans  une  affaire  quelconque,  il  fau . 
au  moins  avoir  un  certain  gSnie.  En  A' 
lemagne  et  en  Angleterre,  pays  dont  !e 
climat  peu  genereux  a  toujours  oblig'. 
1'homme  a  travailler  peniblement  pour 
son  existence,  on  s'accorde  a  dire  qu'un 
effort  laborieux  est  le  point  essential 
pour  reailiser  toutes  les  ambitions. 

Mais  dans  aucun  pays,  le  dieu  du  tra- 
vail n'a  ete  aussi  porte  aux  nues  qu'e.r 
Amerique.  Invitez  une  douzaine  d'Am'e- 
rioains  eminents  dans  les  lettres,  l'indus- 
trie,  la  politique  et  les  professions  libe- 
ra'les  a  dor.iuer  leur  avis  sur  le  succes  : 
ils  repondront  en  choeur  que  le  succes 
depend  principalement  d'un  travail  in- 
tense beaucoup  plus  que  du  nombre 
d'heures  de  travail  reconnu  par  les  uni- 
ons. L'o-pinion  que  le  travail  est  la  prin- 
cipale  et  la  seule  chose  necessaire  au 
succes  est  fausse.  C'est  parce  que  cette 
opinion  est  fausse  qu'elle  a  cause  plus  de 
mal  et  qu'elle  devrait  etre  refutee  aussi 
souvent  qu'elle  est  emise. 

Ceci  ne  veut  pas  dire  que  le  travail 
acharne  ne  soit  pas  necessaire.  II  faut 
en  realite  qu'un  homme  ait  du  genie  pour 
r.niver  au  sommet  de  1'echelle,  sans  se 
donner  beaucoup  de  peine.   Mais  .cette 


peine  n'est  pas  la  seule  chose  necessaire. 
Chacun  connait  des  hommes  qui  ont  fail 
tous  les  efforts  dont  ils  etaient  capable; 
pour  atteicdre  le  but  qu'ils  s'etaient  pro- 
pose, mais  qui  ont  ete  devances  par  das 
rivaux  sans  que  ceux-ci  se  soient  donn? 
autant  de  peine  que  les  premiers.  Le 
travail  opiniatre  est  un  facteur  impor- 
tant pour  arriver  au  succes,  mais  il  y  a 
deux  autres  facteurs  qui  n'ont  pas  moins 
^'importance  et  qui,  dans  beaucoup  de 
cas,  en  ont  davantage.  Ces  deux  fac- 
teurs sont  le  hasard  et  les  capacites  na- 
turelles. 

L'avocat  et  le  medecin  ayant  une  gran- 
de pratique,  1'homme  d'affaires  riche,  at 
tribuent  egoi'stement  leur  succes  a  leur 
energie  et  a  leur  genie  quand  le  hasard 
seul  y  a  joue  le  plus  grand  role.  Un  pe- 
tit nombre  de  triomphes  dus  au  hasard, 
un  petit  nombre  de  defaites  dues  egale- 
ment  au  hasard  des  le  debut  ont  ete  !a 
cause  du  succes  ou  de  1'insucces  dans 
un  grand  nombre  de  professions  lib  6 
rales. 

Combien  de  grosses  fortunes  il  y  a  aux 
Etats-Unis,  dues  uniquement  a  un  place- 
ment heureux  dans  des  immeubles  ou 
des  mines!  Les  fortunes  des  Astor,  des 
Mackay,  des  Stanford,  des  Fair,  des 
Hearst  sont  le  produit  du  hasard. 

Nous  n'accordons  pas  au  hasard  le  cre- 
dit qu'il  merite.  Faire  un  bel  heritage 
est  une  chance.  Le  succes  de  Gladstone, 
de  Darwin,  du  grand  reformateur  Beu- 
tham  ne  sont-ils  pas  dus  en  grande  par- 
tie  aux  richesses  accumulees  par  leurs 
ancetres,  qui  leur  ont  epargne  la  neces- 
sity de  gagner  leur  vie  et  leur  ont  per- 
mis  d'employer  tout  leur  temps  a  la  car 
riere  qu'ils  avaient  choisie? 

Apr^s  tout,  la  grande  chose  essentielle 
au  plus  haut  succes  n'est  pas  la  chance; 
ce  n'est  pas  non  plus  le  travail  opinia- 
tre; c'est  uce  capacite  naturelle.  Darwin 
a  peut-etre  ete  le  plus  grand  genie  iu 
XIXe  siecle.  II  a  eu,  comme  on  l'a  de- 
ja  fait  remarquer,  la  chance  de  faire  un 
fort  heritage  et  il  a  travaille  sans  relache. 
Reunissant  dans  sa  carriere  tons  les  fac- 
teurs qui  ont  etc  mentionnes  comme  con- 
tribuant  au  succes,  il  etait  peut-etre 
mieux  qualifie  que  tout  autre  homme 
pour  parler  sur  ce  sujet.    II  a  dit: 

"Une  haute  autorite  a  declare  que  le 
genie  etait  de  la  patience  et  dans  ce  sens, 
la  patieoce  signifie  une  perseverance  in- 
domptable.  Mais  cette  comprehension  du 
genie  est  defectueuse,  car  sans  une  haute 
imagination  et  une  grande  puissance  de 
raisonnement,  le  succes  ne  peut  s'obte- 
nir  dans  nombre  de  lignes". 

Les  capacites  naturelles  sont  le  ce." 
veau  qui  oomigoit  et  la  main  qui  execut.^, 
1'energie  est  leur  instrument,  1'occasion 
est  le  materiel  qu'elles  faconnent.  Une 
bonne  intelligence  et  un  bon  tour  de 
main  executent  beaucoup  avec  des  instru- 
ments mediocres  et  des  matieres  inferieu- 
les.    Les  instruments  et  le  materiel  les 


meilleurs  ont  peu  de  valeur  dans  une 
main  faible  et  sont  sans  aucune  utilite 
entre  les  mains  d'un  homme  depourvu 
d'intelligence. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  le  dogme 
de  l'inf aillibilite  du  travail  a  cause  beau- 
coup de  mal.  Quels  ont  et6  ses  resultats 
r.efastes?  D'abord,  il  a  empeche  beau- 
coup d'hommes  et  de  femmes  de  produire 
tout  ce  qu'ils  etaient  capables  de  produire 
et  11  les  a  rendus  malheureux  pour  le 
restant  de  leur  vie,  em  leur  faisant  em- 
brasser  des  carrieres  pour  lesquelles  ils 
n'avaient  aucune  aptitude. 

"Ce  dogme,  qu'un  labeur  opiniatre  est 
la  seule  chose  necessaire  au  succes,  dit 
S.  O.  Dunn,  un  auteur  sur  le  commerce 
et  I'industrie,  conduit  a  la  conclusion 
qu'on  peut  embrasser  une  carriere  quel- 
conque aussi  bien  qu'une  autre  si  on  est 
laborieux  et  si  on.  a  assez  de  perseve- 
rance, et  des  milliers  de  personnes  eu 
sont  arrivees  a  cette  meme  conclusion  et 
out  agi  en  consequence.  Au  lieu  de  re- 
flector a  ce  que  leurs  talents  plus  ou 
moins  limites  leur  permettaient  de  faire, 
e'lles  n'ont  considere  que  ce  qu'elles  ai- 
meraient  faire  et  s'y  sont  essayees  en  se 
fiaint  a  ileur  propre  energie.  Elles  se 
sont  rendu  compte  trop  tard  que  le  tra- 
vail seul  n'accomplit  pas  tout,  que  pour 
etre  efficace,  il  doit  etre  guide  par  des 
capacites  et  une  aptitude  naturelles. 

"Un  autre  effet  pernicieux  de  cette 
theorie  a  ete  de  stimuler  beaucoup  de 
personnes  ambitieuses,  jusqu'au  surme- 
nage.  C'est  sans  aucun  doute  la  cause 
de  nombre  de  prostrations  nerveuses.  n 
faut  bien  appuyer  sur  le  fait  que  ce  n'est 
pas  la  quantite  de  travail  faite  par  un 
homme  qui  compte  a  la  longue,  mais  la 
quantite  de  bon  travail;  un  corps  et  uu 
esprit  constamment  fatigues  ne  peuvent 
pas  donner  la  plus  grande  somme  possi- 
ble de  bon  travail. 

"Les  Grecs  avaient  inscrit  a  1'entree 
du  temple  de  Delphes  le  precepte  sui- 
vant:  "Connais-toi  toi-meme".  La  con- 
naissairjce  de  soi-meme  est  la  chose  7a 
plus  importante.  Tout  jeune  homme  de- 
butant dans  la  vie  devrait  se  rendre 
compte  de  ce  qu'il  peut  faire  physique- 
ment  et  mentalement,  puis  essayer  de  !e 
faire.  La  nature  est  une  mere  partiale. 
A  1'un,  elle  donne  un  seul  talent,  a  un 
autre,  elle  en  donne  cvv.<q  et  h  un  autre, 
elle  en  donne  dix.  Celui  qui  a  place  avec 
soin  un  petit  capital  et  qui  en  retire  un 
bas  taux  d'interet  est  dans  une  situation 
financiere  meilleure  que  celui  qui  fait  un 
placement  dans  une  entreprise  promet- 
tant  de  gros  interets  et  qui  perd  a  la  fois 
capital  et  interets.  II  vaut  mieux  etre  ua 
machiniste  expert  qu'un  avocat  mourant 
de  faim,  il  vaut  mieux  etre  un  marchand 
prospere  a  la  campagne  que  faire  faillite 
a  la  ville,  il  vaut  mieux  reussir  modesta- 
ment  et  conserver  sa  sante  que  de  s'6- 
puiser  par  le  travail  et  n'arriver  qu'a 
un  succes  relatif. 
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AU  COMMERCE — — 


Nos  forts  stocks  de  \  ins  et  de  Liqueurs,  achetes  en  Europe 

l'automne  dernier,  diminuent  rapidement. 

Les  qualites  ont  donne  beaucoup  de  satisfaction. 

Notre  Stock  actuel  comprend  les  articles  suivants: 


60     Futs,  Old  Tom  Gin  et  London  Dry  Gin. 
1200  Caisses,  Old  Tom  Gin  et  London  Dry  Gin. 

200   Caisses,  Bourgognes  Rouge  et  Blanc,  Mousseux  et  non  Mousseux. 

1 10   Caisses,  Vins  du  Rhin,  comprenant  Laubenheimer,  Niersteiner,  Hockheiroei, 

Steinwein,  Rudesheimer,  Liebfrauniilch,  Johannisberg  et  Royal  Scharz- 

berg. 

75     Caisses,  Hock  Moussenx,  Rouge  et  Blanc. 
200        "  Sauternes. 
400        "  Champagne. 

500        "      Vichy  St-George  [recommandee  par  le  gouvernement  francais]. 
300   Futs  et  2000  Caisses,  Whisky  Ecossais  et  Irlandais.    Pintes  et  Chopines 
Imperiales. 

700   Caisses,  Whisky  Ecossais  et  Irlandais,  24  flasks. 

550        "  "  "  "       48  demi-flasks. 

250   Frits  et  1500  Caisses  de  Brandy,  pintes. 

400   Caisses  de  Brandy,  demibouteilles. 

600        "  "       24  flasks. 

800        "  "      48  " 

50     Futs,    Vieux  Rhum  de  la  Jamaique,  40  O.P. 

300   Caisses,    "       "  "  pintes. 

400        "        l<       "  "        24  flasks. 

400        "        "        "  "        32  " 

200   Futs,    Gin  de  Hollande. 

3000  Caisses,  "  "        Rouge,  Vert,  Violet  et  Bleu. 

100   Futs,  Sherries  Gonzalez  &  Byass,  comprenant  Claro,   Pandon,  Giralda' 

Vino  de  Pasto,  Amontillado,  Fino  et  Jubilee,  aussi 
200   Caisses,  Sherry  Idolo. 
100         "      Sherry  Christina. 

800        u      Claret,  pintes  et  chopines,  comprenant  St-Julieu,  Chateau-Margaux, 

Club,  Pontet-Canet  et  Chateau  Brule. 
150   Futs,  Vin  d'Oporto  et  600  Caisses  comprenant  Rich  Douro  de  Burmester, 

Old  Crusted,  Toreador,  Royal  Black  et  Vin  d'Oporto  Blanc. 
200   Caisses  et  8  "  Hogsheads  ",  10  Quartauts,  Vermouth  francais. 
100        "         4  u  5        "        et  8  Octaves,  Vermouth  italien. 


Echantillons  et  prix  des  articles  ci-dessus  fournis  avec  plaisir  sur  demande. 


■Lawrence  A.  Wilson  Co.,  Limited,  Montreal: 
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ENCORE  LES  CLUBS 

Nous  -do nn on s,  dans  une  autre  partie  de 
ce  nuniero,  !e  compte-rendu  de  la  dernie- 
re  assemble©  du  bureau  de  direction  de 
l'Assoeiation  des  Commercants  Licencies 
en  vins  et  liqueurs.  On  verra  dans  ce 
compte-rendu  que  la  question  des  clubs 
n'est  pas  encore  morte. 

Depuis  nombre  d'annees  cette  Associa- 
tion combat  pour  l'extinetion  des  faux 
clubs  sociaux  qui  n'existent  qu'au  mepvis 
de  la  loi  et  grace  a  la  negligence  on  a  la 
connivence  de  ceux  qui  sont  charges  de 
veiller  a  1 'execution  de  la  loi  des  licen- 
ces. 

Le  commerce  regulier  ne  peut  tolerer 
qu'a  cote  de  lui  vienne  s'installer  sous  de 
faux  pretextes  un  commerce  irregulier, 
illiicte  a  vrai  dire,  qui  le  prive  d'une 
grosse  part  des  affaires  qui  lui  revien- 
nent  de  plein  droit. 

I>es  commercants  licencies  pour  la 
vente  des  vins  et  des  liqueurs,  sont  de 
tons  les  commercants,  ceux  qui  paient  les 
plus  lourdes  taxes;  le  Tresor  provincial  et 
le  Tresor  Municipal  leur  font  payer  tiher 
le  droit  d'exercer  un  commerce  aussi  le- 
gitime que  neeessaire  dans  tout  pays  ci- 
vilise. 

Ce  droit  de  commercer  qu'ils  achetent 
si  cher  leur  confere  egalement  celui  d'e- 
tre traites  avec  justice. 

Or,  quand  il  s'est  agi  d'augmenter  le 
pvix  des  licences,  on  a  fait  valoir  aupres 
des  hoteliers  et  restaurateurs  que  le  nom- 
bre des  licences  etant  desormais  limite 
a  40A  a  Montreal,  cette  limitation  don- 
nait  a  leur  licence  et  a  leurs  etablisse- 
ments  une  plus  grande  valeur. 

Mais  a.  cote  des  commercants  licencies 
se  sont  implantes  de  pretendus  clubs  qui 
non  seulement  n'ont  pas  les  charges  des 
hoteliers  et  des  restaurateurs,  mais,  de 
plus,  jouissent  d'avantages  que  ne  con- 
naissent  pas  ceux  qui  paient  des  frais  do 
licence  enormes. 

Ces  pretendus  clubs  vendent  de  la  bois- 
son  a  tout  venaiit  et  a  toute  heure  dn 
jour  et  de  la  nuit.  Le  dimanche  aloiv. 
ciue  tous  les  bars  regulierement  licencie.5 
doivent  etre  fermes  sans  exception,  les 
buvettes  des  clubs  ne  desemplissent  pas. 

On  nous  dira  bien  que  la  loi  a  ete  ame'i- 
dee  en  ce  qui  concerne  les  clubs  et  qra'elie 
ne  tolere  pas  de  buvette  dans  de  tels  e^a- 
blissements ;  on  nous  dira  encore  que  la 
loi  amendee  permet  rinspection  de  ces 
clubs;  qu'enfin  les  formalites  pour  Ton- 
tention  d'une  licence  de  club  sont  plus 
rigour  en  ses  qu'e'lles  ne  l'e  talent  autre- 
fois. Oui,  on  nous  dira  tout  cela.  Mais 
cela  n'empeche  pas  que  certains  clubs 
font  fi  de  la  loi  et  que  ceux  qui  demande- 
raient  a  etre  inspectes,  comme  la  loi  le 
voudrait,  ne  sont  l'objet  d'aucune  sur- 
veillance. 

Les  amendements  apportes  a  la  loi  des 
licences  en  ce  qui  concerne  les  clubs 
1'ont  ete  a  la  demande  de  1' Association 


des  Comniercants  Licencies  et  elle  tien- 
dra  la  main  a  ce  qu'ils  soient  observes. 
Que  le  Departement  du  Tresor  en  prenne 
son  parti. 


LA  FERMETURE  DU  SAMEDI  A 
QUEBEC 

Les  hoteliers  de  Quebec  vont  etre  jus- 
qii'a  nouvel  ordre  obliges  de  fermer  le 
samedi  soir  a  7  heures. 

Le  juge  Lemieux  vient  de  rend  re  juge- 
ment  dans  un  "test  case"  a  l'effet  de  de- 
clarer le  reglement  connu  sous  le  nom  de 
"reglement  Huard"  illegal  et  "ultra 
vires".  . 

Le  juge  a  decide  que  le  dit  reglement 
est  legal  et  "intra  vires". 

Les  hoteliers  de  Quebec  se  proposent 
d'en  appeler  de  ce  jugement.  Nous  leur 
souhaitons  gain  de  cause  en  appel. 


LE  VIN  DE  FIGUES 

Le  consul  des  Etats-Unis  a  Funchal 
rapporte  officiellement  qu'un  vif  interet 
a  ete  cree  dans  l'ile  de  Madere  par  des 
experiences  faites  par  un  chimiste  Ua- 
lien,  qui  declare  que  le  jus  de  la  figue 
peut,  moyennant  un  traitement  appro- 
prie,  etre  converti  en  un  vin  delicieux. 
Ce  chimiste  dit  que  son  bouquet  est  agri- 
able,  que  le  vin  est  tres  riche  en  matieros 
phosphatees  et  presque  entierement  dg- 
pourvu  d'acide  tanniqxie,  qualites  qui  le 
rendent  tres  nourrissant  pour  les  person- 
nes  debiles  et  les  enfants.  La  pulpe  for- 
me, dit-on,  un  nouvel  aliment  pour  les 
vaches  laitieres  et  la  volaille.  La  figue 
fraiche  ne  contient  que  25  pour  cent 
de  sucre  environ;  mais  quand  elle  a  ete 
sechee  et  preparee  pour  la  fabrication 
du  vin,  elle  donne  80  pour  cent  de  sucr?. 


LE  VIN   ET  LA  SANTE 

Un  medecin  eminent  a  declare  que  le 
vin,  et  plus  specialement  le  vin  rouge, 
exerce  une  action  destructive  sur  les 
raicro-organismes  pathogeniques.  II  cite 
le  cas  d'un  de  ses  patients  ages  qui  di- 
sait:  "II  est  etrange  de  constater  que. 
lorsque  j'etais  jeune,  tous  mes  amis  fai- 
saient  usage  de  vin  a  leurs  repas  et  il 
etait  rare  qu'ils  se  plaignissent  d'indi- 
gestion,  de  maux  d'estomac  ou  d'appen- 
dicite.  Maintenant  que  ce  sont  tous  des 
buveurs  d'eau,  ils  souffrent  tons  de  ces 
maladies.  Le  vin.  a  mon  avis,  en  de- 
truit  les  germes." 


Cognac 

Paiimi  les  differentes  marques  qui  se 
rlisputent  la  faveur  de  la  clientele,  "e 
Brandy  Richard  a  conquis  le  premier 
rang.  La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie, 
Ltee,  Montreal,  prend  en  ce  moment  les 
ord.res  d'importation  pour  ce  fin  Cognac. 
Donnez  vos  commandes  immediatement. 


LA  CONSOMMATION  DE  LA  BIERE  EN 
EUROPE 

La  Belgique  est  notablement  la  nation 
euiopeenne  ou  Ton  ne  fait  usage  que 
d'une  seule  boisson:  sa  population  evite 
le  vin  et  l'alcool  en  faveur  de  la  biere, 
dont  elle  consomme  plus  de  45  gallons 
par  tete  et  par  an;  rAngleterre  en  con- 
somme 31  et  1'Allemagne  27.  Ce  sont, 
apres  la  Belgique,  les  deux  pays  ou  1'on 
boit  le  plus  de  biere. 

Apres  eux,  viennent  la  France,  avec 
une  consommation  de  5%  gallons,  l'Au- 
triche,  9%  gallons  et  la  Suisse,  15  gal- 
lons. 


L'ORIGI  NE  DES  BRASSERIES 

II  n'est  pas  de  nation,  quelque  peu  ci- 
vilisee  fut-elle,  qui,  a  une  epoque  ou  a 
une  autre,  n'ait  pas  fabrique  de  liqueurs 
enivrantes  et  n'en  ait  pas  fait  usage. 
L'art  du  brassage  fut  pratique  par  les 
anciens  Egyptiens  et,  plus  tard,  par  les 
Grecs,  les  Romains  et  les  Gaulois. 

Les  Anglo-Saxons  et  les  Anglais  ont 
loingtemps  ete  consideres  comme  maitics 
en  l'art  de  brasser  les  liqueiirs.  L'ale  fa- 
briquee  par  les  moines  de  1'antiquite  etait 
tenue  en  haute  estime,  et  depuis  cette 
epoque  la  production  de  la  biere  a  tou- 
jours  augmente.  En  1585,  il  y  avait  a 
Londres  vingt-six  grandes  brasseries  qui 
produisaient  49,000  futs  de  biere  annu- 
ellement.  En  1892,  cette  production  s'e- 
levait  a  plus  de  32,000,000  de  futailles. 


John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

Nous  apprenons  que  M.  Geo.  W.  Dow, 
d'Ecosse,  est  venu  an  Canada  pour  assis- 
ter  M.  Wootten  dans  radministration  des 
affaires  de  MM.  Robertson  an  Canada  et 
aux  Etats-Unis.  M.  Dow  a  une  grande  ex- 
perience pratique  de  la  vente  en  gros  du 
scotch  whisky  et  de  la  biere,  experience 
qui  date  de  quinze  ans;  il  a  occupe  des 
situations  importantes  dans  les  maisons 
Wright  &  Greigh,  Ltd.,  distillateurs  a 
Glasgow.  Ecosse,  et  Samuel  Allsopp  fc 
Sons,  Ltd.,  a  Burton  on  Trent,  Angle- 
terre,  avant  d'entrer  dans  la  maison  Ro- 
bertson &  Son,  Ltd.  Avant  de  quitter 
l'Ecosse,  il  etait  vice-president  de  la 
Scottish  Wine,  Spirit  &  Beer  Trade  Be- 
nevolent Institution  et  a  rendu  de  grands 
services  a  cette  societe. 

Les  affaires  en  "Robertson's  Dundee 
Whisky"  augmentent  si  rapidement  au 
Canada  et  aux  Etats-Unis  que  1'agent  de 
cette  maison,  M.  H.  O.  Wootten  s'est  vti 
dans  1'impossibilite  de  se  charger  de 
toute  radministration,  en  s'occupant  avec 
soin  de  chacune  de  ses  parties. 

Bien  que  M.  Dow  ait  l'intention  de  vi- 
siter de  temps  en  temps  les  succursales 
de  la  maison,  nous  apprenons  qu'il  a  l'in- 
tention de  s'etablir  a  Montreal  et  d'y  re- 
sider.  Mme  Dow  et  sa  famille  viendront 
en  mai  par  le  steamer  "Empress  of  Ire- 
land". 

Nous  remarquons  que  des  changements 
iir.poi'tants  et  des  ameliorations  out  ete 
faits  a  retablissement  de  MM.  Rolieit- 
son,  41  rue  des  Communes,  qui  sera  leur 
bureau  principal  pour  le  Dominion. 
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MARQUE 


"LION" 


MAKO/UE  HE  COMMERCE 


PUTZ  TRIPLE  EXTRAIT 

POLH«METflUX 

Liquide  et  en  Pate. 

Le  seul  veritable  Poli  Putz  pour  Metaux  est  celui 
de  la  Marque  "  LION."  Une  fois  employe, 
toujours  emploj^e.  Empaquete  sous  forme  liquide 
ou  en  pate. 

Dans  toutes  les  epiceries  et  tous  les  magasins  de 
quineailleries  ou  a  la 

ENGLISH  EMBROCATION  CO., 

MONTREAL,  Que. 


LAW,  YOUNG  &  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les    plus    hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy   Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl.   Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva  .  .  .  .A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger. 

Madere   Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes." 

Stout  Wheeler  &  Co 

Tarragone  Louis  Quer. 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co 

Vins  de  Porto  et  Sherries  ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle  . .  Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


RADE 


],      _  Man  ufacture  c*  bt 

MSxsi:k&  Son*.'*"" 

m*tured  in  wood  _  bottu6d  in  bo" 


GOVERNMENT  SUPERVISION 
m       *0E  GUARANTEED  BY  GOVERN"" 


Cette  Marque  Celebre 
M  ise  en 

Pintes,  Chopines,  \  Chopines  et  Flasks  "Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'lude  melanges. 


FABRIQUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott,  Ontario. 
*  NEW-YORK."  "CANADA." 


22 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


LE   VI  El  LLISSE  M  ENT  DES  EAUX-DE- 
VIE 

.Vieillissement  naturel. — Les  eaux-de-vie 
cle  la  region  Charentaise  qui  sent,  sans 
conteste,  les  types  les  plus-  par-faits  de 
l'eau  de-vie  de  vin,  presentent,  quand  elles 
viennemt  d'etre  distillees,  l'aspect  d'une 
ean  de  roche  absolument  incolore  et  lim- 
pide.  Leur  titre  alcoolique  est  alors,  is- 
sez  generalement,  de  70  degres  Gay-Lus- 
sac,  environ. 

Leur  parfum,  fort  agreable,  a  la  fois 
ties  fin  et  ties  delicat,  differe  d'une  fa- 
eon  plus  ou  moins  sensible,  selon  qu'ellej 
proviennent  de  vins  de  la  Fine  Champa- 
gne, des  Bo-rderies,  des  Fins  Bois,  ou  en- 
core des  contrees  a.  terroir  comme  Sur- 
geres,  Aigrefeuilfe,  les  iles  de  Re  et  d'O 
leron.  Ce  parfum  toutefois,  se  trouve  at- 
tenue  et,  momentaneirr.ent,  quelqiie  pen 
denature,  par  une  odeur  et  un  gout  sni 
generis,  propres  a  toutes  les  eanx-de-vie 
qui  sortent  de  rala-mbic.  Ce  gout  Stran- 
ger, qu'on  appelle  "gout  de  chaudiere"  ou 
"d'airain",  est  ipeu  aceentne  dans  les 
eaux-de-vie  distillees  avec  soin  et  dispa- 
rait  complete  men  t  d'ailleurs,  apres  un  se- 
jour  de  quelques  mo  is  dans  les  futs. 

L'eau-de-vie  nouvellement  distillee  est 
recueillie  dans  des  futailles  "neuve-s"  en 
chene,  du  "Limousin"  de  preference  et  de 
premiere  qualite,  qu'on  a  eu  la  precau- 
tion, au  prealable,  d'-etuver  avec  soin  pour 
enlever  les  matieres  extractives  ameies 
du  bois.  Ces  futailles,  "tiercons"  de  121 
gallons  environ  ou  barri-ques  de  66  gal- 
lons, sont  habile-merit  arrimees  dans  des 
chais  de  reserve  oil  on  laissera  le  vieillis- 
sement  naturel  s'effectuer  de  lui  raeme, 
insensiblement  et  sans  le  sec  ours  d'au- 
cune  autre  manipulation  que  celle  con- 
sistant  a  proceder,  chaqu-e  annee,  a  un 
ouillage.  Cependant,  pour  em-pecher  l'eau- 
de-vie  de  contracter  un  gout  de  bois  ca- 
racteristiaue  et  trop  pron-once,  on  la 
transvase,  apres  un  sejour  d'une  annee  ou 
deux  en  futs  neufs,  dans  d'autres  futs, 
deja  un  pen  usages,  ou  elle  rest-era  tout 
le  temps  necessaire  a  sa  complete  evolu- 
tion. 

C'est  au  coins  de  cette  longue  periode 
d'attente  qui  peut,  normalement,  se  pro- 
lcnger  pendant  30,  40,  et  meme  50  annees, 
que  s'elabore  cette  transformation  mys- 
terieuse  et  intime  qui,  du  liquide  incolore, 
de  saveur  brulante,  et  presque  impropre  a 
la  eonsommation,  du  debut,  fera  une  li- 
queur de  belle  couleur  ambree,  d'arome 
suave,  de  saveur  moelleuse  et  exquise  et 
dont  la  spirituosite  adoucie  s'harmonise 
delicieusentent  avec  les  parfums  degages. 

La  modification  operee  est  tellement 
complete  que  le  nouveau  liquide  n'a 
qu'une  ressemblance  tres  lointaine  avec 
le  produit  primitif  -comme  couleur,  odeur, 
saveur,  etc.;  toutes  ses  proprietes  orga- 
noleptiques  sont  entierement  changees  et, 
cela,  par  le  fait  du  vieillissement  naturel 


seul,  sans  l'intervention  artificielle  d'au- 
cun  element  etranger. 

Que  s'est-il  passe  exaetement?  A  dire 
vrai,  dans  l'etat  actuel  de  la  science,  on 
en  est  encore  reduit,  sur  cette  interessan- 
te  -question,  a  des  probabilites,  a  des  ap- 
proximations, fort  judicieuses  sans  doute, 
mais  incompletes  et  insuffisamment  pre- 
cises pour  servir  -de  base  a  une  theone 
definitive. 

Examinons  cependant,  si,  en  partant  de 
la  constitution  chimique  des  eaux-de-vie 
il  n'est  pas  possible  d'expliquer,  en  par- 
tie,  les  phenomeues  du  vieillissement. 

L'eau-de-vie  de  vin  est  un  compose 
eminemment  complexe  et  variable  au  sein 
duquel  s'operent  d'innombrables  et  inces- 
sante-s  reactions.  La  composition  d'une 
eau-de-vie  depend,  ava-nt  tout,  du  vin  qui 
lui  a  donne  naissance;  or,  le  vin,  -est  es- 
sentiellement  different  selon  les  regions 
les  sols,  les  orus  qui  le  produisent.  Bien 
-plus,  d'une  annee  a  1'autre,  le  vin  d'un 
terroir  determine  cesse  d'etre  compara- 
ble a  lui^meme.  Selon  les  influences  ©11- 
materiques  dominantes  qui  auront  presi- 
de a  l'elaboration  des  sues  du  raisin,  ge- 
lee,  pl-uie,  silcheresse,  etc.,  le  arout  sera 
plus  on  moins  riche  en  sucre,  en  acides, 
en  sels  divers,  etc.;  le  vin  et,  par  suite, 
reaude-vie  qui  en  Tesultera,  subiront,  a 
leur  tour,  le  con-tre-coup  de  ces  influen- 
ces. 

En  outre,  les  modes  et  proeedes  de  dis- 
tillation mis  en  oeuvre  ont  une  action  tres 
appreciable  sur  la  constitution  des  eaux- 
de-vie.  En  distilla-nt  a  "feu  mi"  ou  a  la 
"vapeur,  au  premier  jet"  ou  avec  "brouil- 
1  is",  avec  ou  sans  les  lies,  en  slpaiantune 
plus  ou  moins  grande  quantite  de  tetes 
et  de  -queues,  on  pour-ra  reeueillir  des 
produits  qui  seront  loin  d'etre  identiques. 

Pour  toutes  ces  raisons,  les  eaux-de-vie 
ne  sauraient  presenter  Une  composition 
chimique  constante  qu'on  puisse,  avec 
quelque  appareiice  de  certitude,  caracte- 
riser  par  des  chiffres  determines.  On  est 
en  mesure  nean-moins,  d 'en u merer  les 
principaux  elements  eo-nstitutifs  de  l'eau- 
de-vie  de  vin  a  la  condition  d'assigner  a 
leurs  proportions  une  marge  suffisante. 

L'eau-de-yi-e  "nouvelle"  est,  a  peu  pres 
excl-usivement,  formee  "d'eau"  et  "d'ai- 
cool  ethylique".  A  cote  de  ces  deux  corps 
qui  en  constituent,  en  poids,  les  99.4  a 
99.8centiemes,  on  rencontre,  pour  parfaire 
les  0.6  a  0.2  centieme  restant,  une  foule 
de  substances  organiques,  quelques-unes  a 
l'etat  de  traces,  dont.  l'ensemble  forme  c-e 
qu'autrefois  on  appelait,  a  tort,  les  "im- 
puretes"  de  reaiinde-vie  et  qu'aujour- 
d'hui  on  designe,  plus  judicieusement,  par 
le  ter-m-e  de  "non-alcool".  Le  "non-alcool" 
i  epresente  done  la  somme  par  hectolitre 
(22  gallons)  d'alcool  pur  a  100°,  des  di- 
verses  matieres  volatiles,  autres  que  l'al- 
cool  ethylique  et  l'eau,  contenues  dans  les 
eaux-de-vie'  de  vin  et  auxquelles  sont  Jus 


le  bouquet  naturel  et  1'arome  agreable 
qui  les  caracterisent. 

Ce  "non-alcool"  que  la  chimie  officielle, 
tant  en  France  qu'en  certains  pays  etran- 
gers,  a  des  tendances,  .nullement  justi- 
fiees  dans  bien  des  cas  pour  les  eaux-de- 
vie  cbarentaises  notamment,  a  vouloir 
renfermer  dans  les  limites  de  4.6  a  9.3 
grains  par  0.22  gallon  a  100-  degres,  com- 
prend : 

lo  Des  alcools  snperieurs  homologues 
de  ralcool  ethylique  ("alcools  propylique, 
iso-butylique,  amylique,  aenanthylique  ca- 
prylique",  etc.,  etc.). 

2o  Des  acides  ("acides  acetique,  buty- 
lique,  propionique",  etc.). 

3o  Des  ethers  ("ethers  acetique,  pro- 
pionique, isobutylique,  aenanthylique", 
etc.). 

4o  Des  aldehydes  (aldehyde  ethylique, 
isobutylique,  aenanthylique",  etc.). 
5o  Du-  furfurol. 

6o  Une  infinite  d'autres  substances  in- 
connues  ou  mal  connues  .acetals,  aceto- 
nes, huiles  essentielles",  etc.,  etc.). 

PERSONNEL 


— M.  Mark  Sanderson,  de  MM.  Robert- 
son, Sanderson  &  Co.,  les  distillateurs  du 
fameux  Scotch  Mountain  Dew,  vient  de 
repartir  pour  l'Ecosse,  apres  avoir  passe 
plusieurs  mois  au  Canada. 

— M.  Rene  Commandon,  de  la  maison 
Commandon  et  Ci-e,  de  Cognac,  vient  de 
passer  plusieurs  jours  a  Montreal,  ou  il 
a  visite  le  comimerce,  aeeompagne  de  M. 
S.  B.  Townsend,  le  representant  de  la 
maison  au  Canada. 

— M.  S.  B.  Townsend  vient  de  faire  un 
voyage  d'affaires  &  Halifax,  N.-E. 

— M.  H.  O.  Wootten,  gerant  general  de 
la  maison  J.  Robertson  &  Son,  Ltd.,  est 
attendu  a  Montreal  dans  le  eourant  du 
mois  d'avril. 

— M.  W.  Stanway,  de  la  maison  John 
Hope  &  Co.,  vient  de  partir  pour  un  voy- 
age d'affaires  en  Europe. 

— M.  J.  R.  Douglas,  de  la  maison  J.  M. 
Douglas  &  Co.,  de  Montreal,  est  actuelle- 
rrent  en  Europe  ou  il  fait  en  yacht  une 
eroisiere  dans  la  Mediterrannee  avec  des 
amis  de  Montreal. 

REVUE  GENERALE 

M.  A.  G.  Gardner,  de  la  maison  J.  M. 
Douglas  &  Co.,  nous  dit  que  leur  annee 
finissant  au  ler  mars  de  cette  annee  a 
ete  la  plus  forte  que  la  maison  ait  jamais 
eue  pour  la  vente  des  whiskies  Dewars 
depuis  qu'elle  a  ragence  de  ce  Scotch 
pour  le  Canada. 

»    *  * 

M.  James  Cleghorn,  de  la  maison  John 
Hope  &  Co.,  nous  informe  que  les  af- 
faires pour  le  printemps  s'annoncent  com- 
-n.-e  devant  etre  tres  actives;  la  demande 
actuelle  porte  sur  tous  les  spiritueux  en 
general. 

Lager  Beer 

Milwaukee  est  le  centre  de  production 
aux  Etats-Unis  du  meilleur  Lager  Beer 
dont  le  "High  Life"  de  Miller  represente 
le  type  le  plus  parfait.  Distributeurs  Ge- 
neraux  au  Canada:  Laporte,  Martin  et 
Cie,  Ltee,  Montreal. 
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BERNARD  & LAPORTE 


Importateurs  des  Celebres 
Liqueurs  Fpaneaises 


Portant  la  marque   GABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpicot," 

"  Mapasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdictine," 

"  Chaptpeusette," 

"Creme  de  Moka,'' 

"Anisette,"  etc. 

Cognacs    d  e    la  Maison 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  on  FOts 


Les  Marques  MedtCO  -ZSontC 

==  *  et  *  *  *  = 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marehe.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  prineipaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada;  = 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,   -    -    -  MONTREAL. 


IS 


I 

m 

: 
I 


ZA. 


En  Hollande,  le  Gin  Kiderlen  est 
le  plus  en  vogue.  II  est  fabrique 
a  Rotterdam,  par  la  plus  grande 
distillerie  de  la  Hollande. 

Le  Plus  Pur.        Le  Plus  Fort. 
Le  Meilleur  au  Gout. 

S.  B.  TOWNSEND  &  CO. 

AGENTS  POUR  LE  CANADA  MONTREAL 
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DOLLARS   ET   SENS  COMMUN 

Une  des  choses  les  plus  necessaires  et 
les  plus  utiles  qu'un  homme  puisse  faire, 
c'est  de  disposer  de  quinze  minutes  a 
une  heure,  chaque  jour  et  d'employer  ce 
temps  a  se  rendre  compte  des  choses, 
etablir  le  travail  de  la  journee  et,  pour 
ainsi  dire,  battre  le  grain  pour  le  de- 
pouiller  de  son  enveloppe.  Cet  examen 
ne  peut  etre  fait  que  dans  la  solitude. 
Les  benefices  a  en>  retirer  sont  si  grands, 
qu'il  est  etonnant  qu'on  n'ait  pas  ecrit 
davantage  sur  les  bienfaits  de  la  solitude. 

Les  plantes  croissent  dans  l'obscurite. 
Cependant,  la  crcyance  generalement 
repandue  est  que  les  plantes  ne  crois- 
sent qu'a  la  lumiere  du  soleil.  En<  rea- 
lite,  la  lumiere  du  soleil  est  necessaire  a 
la  croissance  des  plantes,  mais  la  crois- 
sance  veritable  se  fait  dans  le  calme  et 
l'obscurite. 

L'esprit  de  l'homme  se  developpe  dans 
la  solitude.  Cependant,  l'activite  et  le 
brouhaha  de  la  vie  des  affaires  sont  aussi 
necessaires  a  l'homme  que  le  soleil  a  la 
plante;  mais,  c'est  dans  la  solitude  que 
l'homme  beneficie  reellement  et  c'est  la 
le  temps  reel  pendant  lequel  son  esprit 
se  developpe. 

Avant  de  se  coucher  le  soir,  ou  meme 
pendant  le  jour,  dit  W.  R.  Hunter  dans 
"Chicago  Tribune",  tout  homme  devrait 
consacrer  quelques  instants  a  1'analyse 
attentive  de  ce  qu'il  a  fait  pendant  la 
journee.  II  devrait  peser  ses  actes  utiles 
et  inutiles,  ses  actes  sages  et  ses  actes 
imprudents,  ses  bons  et  ses  mauvais 
mouvements;  apres  cela,  il  devrait  en 
etablir  la  balance  et  s'il  voit  que  les 
mauvaises  choses  l'emportent  sur  les 
bonnes,  il  doit  prendre  la  resolution,  de 
faire  mieux. 

L'homme  qui  se  contente  de  vivre  sans 
faire  cet  examen  dans  la  solitude,  est 
comme  le  marchand  qui  ne  tient  aucun 
livre,  qui  ne  s'occupe  pas  de  ce  qui  con- 
cerne  ses  affaires,  qui  paie  ses  faetures  a 
meme  le  tiroir-caisse  et  prend  ce  qui  y 
reste  pour  son  profit.  Un  pareil  mar- 
chand contimiera  encore  a  avoir  une  pe- 
tite boutique  dans  vingt  ans,  tandis  que 
son  concurrent  qui  etudie  les  choses 
d'une  maniere  systematique,  sera  a  cette 
epoque  dans  le  commerce  de  gros,  ou 
sera  retire  des  affaires. 

Nous  ne  pouvons  pas  donner  un  meil- 
leur  conseil  au  lecteur  que  eelui  de  con- 
sacrer quelques  instants  chaque  jour  a 
l'examen  de  sa  situation,  car,  si  vous 
vous  livrez  a  cet  examen  dans  la  soli- 
tude, toutes  les  verites  que  nous  avons 
ecrites  a  ce  sujet  reviendront  a  votre 
memoire. 

Le  succes  d'une  institution  depend 
grandement  de  l'exemple  donne  par  le 
maitre.  S'il  n'est  pas  soigneux  dans  les 
petits  details,  s'il  n'est  pas  scrupuleux 
dans  ses  actes,  s'il  agit  peu  honnetement, 
il  peut  etre  sur  que  ses  employes  feront 


comme  lui  et  plus  tard,  lorsque  son  com- 
merce eprouvera  un  echec,  il  s'aperce- 
vra  que  c'est  a  cause  de  la  maniere  dont 
ses  emplojres  ont  agi,  a  l'exemple  de  leur 
maitre. 

La  bonte  engendre  la  bonte,  l'amour 
engendre  l'amour.  Si  le  patron  est  ge- 
nereux  et  charitable,  s'il  donne  wo  bon 
exemple,  il  y  aura  parmi  ses  employes 
un  esprit  de  corps  d'une  valeur  incalcu- 
lable. 

Un  patron  n'a  pas  une  chance  sur  mille 
de  reussir  en  affaires,  s'il  n'a  pas  passe 
par  tous  les  emplois  et  s'il  ne  connait 
pas  parfaitement  le  travail  des  gens  qu'il 
emploie.  Si  vous  voulez  reussir  comme 
patron,  vous  devez  savoir  comment  se 
foot  les  choses  qn'ont  a  executer  ceux 
que  vous  employez  pour  cela.  Le  patron 
qui  peut  montrer  d'une  maniere  bienveil- 
lante  a  un  employe  l'erreur  qu'il  a  faite, 
et  lui  indiquer  une  methode  meilleure, 
laisse  un  bon  sentiment  dans  le  coeur  rte 
cet  employe. 

Le  patron  qui  montre  de  la  bienveil- 
lance  envers  un  employe,  qui  s'interesse 
a  des  choses  qui  ne  touchent  pas  neces- 
sairement  aux  affaires,  sera  recompense 
mille  fois  par  la  loyaute  et  la  bonne  vo- 
lonte de  son  employe  qui  1'aidera  a  faire 
reussir  son  commerce. 

Le  patron  ne  devrait  pas  etre  d'acces 
trap  difficile;  il  devrait  etre  juste  au- 
dessus  de"  ceux  qui  travaillent  pour  lui. 
II  devrait  accorder  volontiers  une  au- 
dience a  ses  employes,  a  n'importe  quel 
moment.  II  devrait  travailler  avec  eux. 
II  devrait  dire  "nous",  plutot  que  "moi". 
II  devrait  faire  sentir  a  chaque  employe 
qu'il  fait  partie  de  l'institution  et  qu'il 
est  un  element  de  son  succes. 

Rappelez-vous  que  les  employes  obser- 
vent  le  patron.  La  ou  vous  trouvez  des 
employes  loyaux  et  travaillant  beaucouo, 
c'est  qu'ils  ont  un  patron  qui  leur  a  don- 
ne le  bon  exemple. 

Le  patron  ne  peut  pas  faire  marcher 
par  lui-meme  toute  sa  maison.  II  depend 
de  la  bO'iTne  volonte  de  ceux  qui  sont 
sous  ses  ordres  et,  pour  assurer  cette 
bonne  volonte,  il  doit  etre  lui-meme  bien- 
veillant. 

Si  le  patron  a  l'oeil  ouvert  et  decouvre 
du  gaspillage,  1'employe  suivra  son  ex- 
emple et  les  affaires  en  beneficieront 
doublement. 

Tout  le  monde  connait  la  loi  des  com- 
pensations; elle  veut  dire  que  vous  payez 
pour  ce  que  vous  obtenez.  La  loi  des 
compensations  dit  que  si  un  cheval  peut 
aller  vite,  il  oie  peut  pas  tirer  un  fardeau 
])esant,  et  vice  versa. 

La  loi  des  compensations  dit  que  pour 
chaque  chagrin,  il  y  a  une  joie  qui  le 
compense.  Elle  signifie  que  pour  chaque 
chose  positive,  il  y  a  quelque  chose  de 
negatif  qui  vient  la  compenser. 

La  loi  des  compensations  dit  que,  bieti 
que  le  mal  existe,  il  y  a  un  bien  corres- 
pondant  pour  le  compenser.   La  loi  des 


compensations  est  la  mesure  dont  se 
servent  les  optimistes. 

V.ous  ne  pouvez  pas  eviter  cette  loi  des 
compensations  qui  veut  que  vous  payiez 
pour  ce  que  vous  obtenez  et  que  vous  ob- 
teniez  ce  pour  quoi  vous  payez.  Ou  bien, 
comme  la  chose  a  ete  exprimee  il  y  a  des 
siecles,  "l'homme  recolte  ce  qu'il  a 
seme". 

Vous  pouvez  prendre  votre  repas  le 
premier  et  travailler  ensuite  pour  le 
payer,  ou  bien,  vous  pouvez  travailler 
d'abord>  pour  votre  repas,  et  manger 
apres — voila  la  loi  des  compensations. 
Vous  pouvez  depenser  votre  revenu  main- 
tenant  et  vous  mettre  dans  les  dettes, 
mais  le  jour  du  reglement  vi&ndra. 

Vous  pouvez  travailler  peniblement 
maintenant,  avoir  du  plaisir  a  mesure 
que  vous  travaillez,  etre  heureux  tous  les 
jours  et  votre  vie  tout  entiere  vaudra  la 
peine  d'etre  vecue.  Le  bonheur  sera  la 
compensation  de  votre  travail.  Pas  de 
travail,  pas  de  joie. 


La  plus  capiteuse  des  Eaux  de  table 

Celle  qui  a  la  plus  grande  vogue  aux 
Btats-Unis:  "Hiawatha"  pure,  cristalino. 
effervescente,  l'eau  qui  a  detrone  toutes 
ses  rivales.  La  maison  Laporte,  Martin 
et  Cie,  Ltee,  Montreal,  en  a  l'agence  ge- 
nerate au  Canada. 


PAYEZ   VOS  DETTES 

II  serait  bon  que  tous  les  patrons, 
quelle  que  soit  l'importance  de  leur  com- 
merce, avertissent  leurs  employes,  quand 
une  p-lalmite  est  faite  contre  eux,  qu'il; 
doivent  payer  leurs  dettes,  s'ils  desirent 
conserver  leur  emploi.  Nous  remarquony 
que  les  grandes  corporations,  sair  la 
plainte  de  commergants,  ont  affiche  des 
avis  avertissant  leurs  employes  qu'ils  de- 
vaient  payer  leurs  dettes.  dit  "Scranton 
Times". 

Sans  doute,  certaines  persoivnes  prO- 
tendront  que  ce  o'est  pas  i'affaire  d'un 
patron  de  s'occuper  de  ce  que  fait  son 
employe  en  dehors  des  heures  de  travaii, 
que  ses  dettes,  ses  allees  et  venues,  ses 
affaires  privees  ne  concernent  aucune- 
ment  l'homme  pour  lequel  il  travaillo, 
tant  qu'il  remplit  les  devoirs  qui  lui  soul 
assignes  par  son  emploi. 

Nous  croyons  qu'un  homme  qui  n'est 
pas  franc,  juste  et  hamnete  envers  soi- 
meme,  qui  essaie  de  tromper  ou  d'abuser 
de  la  confiance  qui  a  6te  placee  en  lui, 
ne  peut  pas  faire  tout  son  devoir  envers 
son  patron  et  a  besoin  d'etre  surveille. 
Un  employeur  a  le  droit  de  savoir  si  ses 
employes  sont  enclins  a  l'immoralite,  a  Li 
malhonnetete,  s'ils  gaspillent  leur  temps, 
s'ils  sont  honnetes  dans  leurs  rapports 
avec  autrui  et  quels  efforts  lbs  font  pour 
ameliorer  leur  situation.  C'est  de  la  que 
devi'aient  dependre,  dans  une  grande  me-: 
sure,  leur  avancement  et  raugmentatioii 
de  leur  salaire. 
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Appareil  a  Nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere 


Pour  avoir 

DE  LA 

Bonne  Biere 

Vous  devez  avoir 

DES 

Tuyaux  Propres. 

En  employant 
notre  appareil  a 
nettoyer  les  tuyaux 
a  biere,  vous  pou- 
vez  toujours  avoir 
vos  tuyaux  propres 
et  exempts  d'anur- 
tume  et  votre  biere 
en  bonne  condition. 


PRIX: 


Appareil  a  net- 
toyer les  tuyaux  a. 
biere,  y  compris  6 
pieds  d'assemblage 
de  tuyaux  et  tine 
douzaine  de  pa- 
quets  de  Composi- 
tion. 

$7.00 


COMPOSITION 

N  ettoy  ant 
Rapidement. 

Par  douzaine 
de  Paquets. 

$1.50 


En  bronze  massif,  etame  fortement  a  linterieur  et  a  I'exterieur. 

Comme  resultat  de  uombreuses  annees  d'essais,  notre  chimiste  expert  a  reussi  a.  produire  une 
composition  chimique  (exempte  d'ingredients  nuisibles)  pour  nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere, 
laquelle,  employee  avec  notre  Appareil  a.  Nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere,  est  absolument  la  meil- 
leure,  la  plus  rapide  et  la  plus  comuio  'e  pour  nettoyer  tous  les  Tuyaux,  Serpentins,  Pompes  et 
Accessoires,  par  lesquels  la  Biere  est  tiree.  Elle  evite  l'emploi  d'eau  chaude  ou  de  vapeur,  et  les 
nombreux  ennuis  et  mauvais  resultats,  qui  se  produisent  avec  les  vieilles  methodes. 

Chaque  serie  peut  etre  nettoyee,  depuis  le  Robinet  jusqu'a  l'extremite  du  Tube  a  Biere,  en  trois 
minutes.   Instructions  detaillees  pour  l'emploi  avec  chaque  Appareil  a  nettoyer. 


IS!  Hamilton  Brass  M'f  g  Co.,  Ltd. 


327  Rue  Crai^  Quest,  -  -  Montreal. 


Telephone  Bell,  Main  3245  -  Telephone  des  Marchands,  774 


Bureau  Principal  et  Manufacture; 


HAMILTON,  Ont. 
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Une  personne  qui  profile  du  credit  ac- 
corde,  de  la  bienveillance  et  de  1'amitie 
temoignees  .  daos  un  moment  de  detresse 
et  qui  ne  fait  aucun  effort  pour  s'acquit- 
ter  de  sa  dette  fait  preuve  non  seulemeat 
d'ingratitude,  mais  de  malhonnetete;  au- 
cun homme,  aucune  femme,  dont  la  con- 
science est  nette,  qui  a  des  habitudes  de 
droiture,  ne  refusera  de  payer  une  dett?. 
Nous  comprenonts  tons  que  la  maladie,  !e 
malheur,  des  circonstances  defavorables 
peuvent  parfois  obliger  quelques  person- 
nes a  payer  ce  qu'elles  doivent  par  pe- 
-tits  a-comptes,  ou  du  mieux  qu'elles  peu- 
vent. Ces  personnes  sont  honnetes  ; 
mais  celles  dont  nous  voulons  parler  sont 
celles  qui  n'ont  aucune  excuse  valide  ?t 
qui  out  l'intention  de  frauder  leurs  creau- 
ciers. 

Des  gens  qui  commencent  par  depenser 
leur  argent  en  choses  non  necessaires,  qui 
dissipent  leur  salaire  et  laissent  leur* 
comptes  s'augmenter  dans  leur  maison 
de  pension,  chez  leur  boucher,  leur  bou- 
langer,  leur  laitier,  leur  medecin,  etc.,  de 
vraieut  etre  obliges  de  payer  leurs  dettes 
et  l'avertissement  qui  est  donne  par  le;i 
corporations  a  de  tels  employes  est  ab 
solument  juste. 


Une  vieille  marque  de  Champagne 

Le  Champagne  Piper-Heidsieck  est 
des  plus  avantageusement  connu  dans  ie 
monde  entier.  Cette  maison  si  honorable- 
ment  connive,  a  ete  fondee  en  1785,  elle 
est  representee  au  Canada  par:  MM.  La- 
porte,  Martin  et  Cie,  LtSe,  Montreal. 


Le  "Club  Old  Tom  Gin"  est  excellent 
pcur  la  preparation  des  John  Collins  ;  il 
leur  communique  un  bouquet  exquis,  que 
re  peuvent  donner  les  genievres  d'autres 
marques.  Aussi  les  connaisseurs  le  pre- 
terent-ils  aux  gins  importes  des  meilleu- 
res  narques.  Den  andez  les  prix  a  la  mai- 
son Boivin,  Wilson  et  Cie,  520  St  Paul, 
Montreal,  qui  vous  enverra  en  meme 
temps  un  echantillon  gratuit. 


La  Freyseng  Cork  Co.,  Ltd.,  vient  de 
recevoir  une  consignation  iraportante  cie 
paillons  pour  les  besoins  du  commerce  du 
printemps.  L'expSdition  ccmprend  des 
paillons  pour  les  bouteilles,  les  demi-bou- 
teilles  et  les  flasks. 


L'EPARGNE  ET  LES  DEPENSES 

Comme  dit  le  proverbe  :  "  Un  sac 
vide  ne  peut  pas  se  tenir  debout";  un 
Uomme  en  dettes  ne  peut  pas  le  f  aire  non 
plus,  On  ne  peut  pas  avoir  confiance  en 
un  homme  qui  a  des  dettes  pour  savoi' 
la  verite;  e'est  pour  cela  que  Ton  dit  que 
le  mensonge  accompagne  les  dettes. 

L'homme  qui  doit  de  l'argent  est  ge- 
neralement  porte  a  s'excuser  de  ne  pas 
payer  ce  qu'il  doit  en  temps  voulu,  et 
dans  bien  des  cas,  il  faut  qu'il  mente 
pour  le  faire.  Le  premier  pas  dans  les 
dettes  est  comme  le  premier  pas  dans  le 
mensonge;  il  necessite  presque  1'obliga- 
tion  de  proceder  de  la  meme  maniere  ; 
dettes  sur  dettes,  comme  mensonges  sur 
mensonges.  Beaucoup  d'hommes  peuvent 
attribuer  le  commencement  de  leur  in- 
succes  dans  la  vie  au  premier  emprunt 
qu'ils  ont  fait  et  se  rendent  compte,  mais 
trop  tard,  de  la  force  du  proverbe:  "Qui 
emprunte  de  l'argent  emprunte  le  cha- 
grin". 

La  maniere  dont  un  homme  fait  usage 
de  l'argent — le  gagne,  l'epargne  et  le  d§- 
pense — est  peut-etre  une  des  meilleures 
epreuves  du  caractere.  L'argent  ne  de- 
vrait  jamais  etre  considered  comme  le 
but  principal  de  la  vie;  on  ne  devrait 
pas  non  plus  le  mepriser,  car  il  repre- 
sente,  dans  une  grande  mesure,  le  con- 
fort  physique  et  mental.  Certaines  des 
plus  belles  qualites  de  la  nature  humaine 
ont  un  rapport  intime  avec  l'usage  con- 
venable  de  l'argent — la  generosite,  l'hon- 
netete,  la  justice  et  le  sacrifice  de  soi- 
meme. 

La  categorie  d'hommes  qui  vivent  au 
jour  le  jour  formera  toujours  une  classe 
inferieure,  dit  le  "New  York  Commer- 
cial", lis  restent  forcement  sans  aide, 
se  fiant  a  la  societe,  aux  hasards  de  l'oc- 
casion  et  aux  saisons.  N'ayant  aucun 
respect  d'eux-memes,  ces  hommes  ne 
peuvent  s'attirer  le  respect  des  autres. 
Dans  les  crises  commerciales,  ils  sont 
perdus  invariablement. 

Le  monde  a  toujours  ete  divise  en 
deux  classes — ceux  qui  ont  fait  des  eco- 
nomies et  ceux  qui  ont  depense  —  les 
economes  et  les  extravagants.   La  cons- 


truction de  tous  les  edifices,  des  usines, 
des  ponts,  des  chemins  de  fer,  des  na- 
vires  et  l'accomplissement  de  tous  les 
autres  travaux  qui  ont  tant  fait  pour 
l'avancement  et  le  bonheur  de  l'homme 
ont  ete  accomplis  par  les  hommes  eco- 
nomes; et  ceux  qui  ont  gaspille  leur  ar- 
gent ont  toujours  ete  leurs  esclaves. 
Les  lois  de  la  nature  sont  ainsi  faites. 

La  maxime  de  Lord  Bacon  6tait  que 
quand  il  etait  necessaire  d'economiser,  il 
valait  mieux  s'occuper  des  economies  in- 
fimes  que  de  condescendre  a  des  choses 
mesquines;  e'est  une  bonne  maxime  a 
suivre.  L'argent  de  poche  que  beaucoup 
de  personnes  gaspillent  inutilement,  for- 
merait  souvent  la  base  d'une  fortune  et 
de  I'independance.  Cet  argent  gaspille 
est  1'ennemi  le  plus  dangereux,  et  ceux 
qui  se  livrent  a  ce  gaspillage  se  rencon- 
trent  generalement  parmi  les  hommes 
qui  se  plaignent  toujours  de  l'injustice 
du  monde.  John  Locke,  le  grand  philo- 
sophe  anglais,  conseille  fortement  de 
suivre  l'avis  suivant:  "Rien,  dit-il,  ne 
contribue  plus  a  regler  la  vie  d'un  hom- 
me, que  d'avoir  constamment  devant  ses 
yeux  l'etat  de  ses  affaires  completement 
a  jour".  Le  grand  due  de  Wellington  te- 
nait  un  compte  detaille  et  exact  de  tout 
l'argent  qu'il  recevait  et  qu'il  depensait. 
"Je  me  fais  un  point  d'honneur,  disait-il, 
de  payer  mes  comptes,  et  je  conseille  a 
tout  le  monde  de  faire  la  meme  chose  : 
autrefois,  je  me  remettais  de  de  ce  soin  a 
un  domestique  de  confiance,  mais  je  fus 
gueri  de  cette  folie  en  recevant  un  ma- 
tin, a  ma  grande  surprise,  des  reclama- 
tions pour  dettes  qui  n'avaient  pas  ete 
payees  depuis  un  an  ou  deux.  Ce  do- 
mestique avait  specule  avec  mon  argent 
et  avait  laisse  des  factures  non-payees". 
En  parlant  de  dettes,  il  faisait  la  remar- 
que  suivante:  "Les  dettes  rendent  un 
homme  esclave.  J'ai  souvent  su  ce  que 
e'etait  que  d'avoir  besoin  d'argent,  mais 
jamais  je  ne  me  suis  endette". 

Washington  etait  aussi  meticuleux  que 
Wellington  dans  le  detail  des  choses  et 
un  fait  remarquable,  e'est  qu'il  ne  dedai- 
gnait  pas  d'examiner  les  petites  choses 
de  son  menage,  determine  comme  il  Yi- 
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Vous  apprecierez  le 


Cognac  Houkstiw 

PURE  JUS    D  EL    LA  VIGNE 


Cognac  ; 


L  GHflPUT,  FILS  &  6IE. 

Maison  fondue  en  1812 
SEU  1_S  AGENTS 

2,  4,  6  et  8,  rue  De  Bresoles  -  -  MONTREAL. 


Kf  Fret  paye  en  quantite  de  5  caisses  ou  plus. 


LE  VIN  PAR  EXCELLENCE 


LOUIS  ROEDERER 


Lorsque 
vous 

commandez 
ce 

Champagne, 


Vous  etes 
certains  de 
prendre  le 
meilleur  Vin. 


Sucre" 
Vin  des  Dames 


L.  Ghaput,  Fils  &  Gie, 


AGENTS 
DISTRIBUTED  IiS 
2,  4,  6  et  8,  rue  De  Bresoles,  -  MONT 

Fret  paye  en  quantite  de  5  caisses  ou  plus.  \  \^  f  J 
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bait  a  vivre  honnetement,  avec  ses  pro- 
pres  ressources,  meme  quand  il  avait 
la  haute  situation  de  president  des  Etats- 
Unis. 

Le  succes  mondain  niesure  par  l'accu- 
mulation  'de  l'argent,  est  sans  aucun 
doute  une  chose  eblouissante  et  tous  les 
hommes  sont  naturellement  plus  ou 
moins  admirateurs  du  succes  mondain  ; 
mais  bien  que  des  hommes  aux  habitudes 
peu  scrupuleuses,  toujours  en  eveil  pour 
profiter  de  toutes  les  circonstances,  puis- 
sent  reussir  dans  le  monde,  il  est  cepen- 
dant  tres  possible  qu'ils  ne  possedent  pas 
la  moindre  elevation  de  caractere,  ni  rien 
de  bon  en  eux-memes.  Les  richesses  ne 
sont  pas  une  preuve  de  valeur  morale, 
dit  Francis  Collins  et  leur  brillant  ne 
sert  souvent  qu'a  attirer  l'attention  sur" 
l'indignite  du  possesseur,  de  meme  que 
la  lumiere  emise  par  le  ver-luisant  re- 
vele  la  larve. 

La  puissance  de  l'argent  est  en  somme 
surfaite.  Les  plus  grandes  choses  qui  ont 
ete  faites  dans  le  monde  l'ont  ete  gene- 
ralement  par  des  hommes  de  pea  de 
moyens.  Le  christianisme  a  ete  propage 
dans  la  moitie  du  monde  par  des  gens 
de  la  classe  la  plus  pauvre.  Les  pen- 
seurs,  les  inventeurs,  les  artistes  et  les 
auteurs  les  plus  renemmes  ont  ete  des 
hommes  d'une  richesse  nioderee,  donl 
beaucoup  gagnaient  peu  au  dessus  du  sa- 
laire  d'un  ouvrier  ordinaire.  L'acquisi- 
tion  d'une  fortune  permet  a  quelques 
hommes  d'entrer  dans  la  societe,  mais, 
pour  etre  estime,/  il  faut  posseder  des 
qualites  d'esprit,  de  coeur  et  des  bonnes 
moeurs,  autrement  ces  gens  sont  simple- 
ment  des  gens  riches  et  rien  de  plus. 
II  y  a  maintenant  dans  la  societe  des 
hommes  riches  comme  Cresus  auxquels 
on  n'accorde  aucune  consideration,  ni 
aucun  respect.  Pourquoi?  Ce  ne  sont 
que  des  sacs  a  argent.  Les  hommes  qui 
font  leur  marque  dans  la  societe — ceux 
qui  guident  et  dirigent  l'opinion,  les 
hommes  reellement  utiles  et  prosperes — 
ne  sont  pas  necessairement  des  hommes 
riches,  mais  des  hommes  d'un  caractere 
franc  et  d'une  excellente  moralite. 

L'homme  pauvre  qui  a  eu  la  chance 


d'avoir  un  esprit  cultive,  qui  a  mis  a 
profit  les  occasions,  sans  en  abuser,  qui 
a  passe  sa  vie  du  mieux  qu'il  a  pu,  peut 
jeter  les  yeux,  sans  le  moindre  senti- 
ment d'envie,  sur  la  personne  qui  n'a  ft 
son  actif  qu'un  succes  mondain  —  sur 
l'homme  qui  n'est  simplement  qu'un 
homme  d'argent. 


Scotch  Whisky 


II  y  a  bien  des  sortes  de  Scotch  sur  le 
marcbe.  Dans  un  bar  ou  dans  les  hotels 
de  premier  ordre,  vous  demandez  un 
Scotch  extra:  on  vous  se.rvira  le  E.  S.  L. 
de  Mitchell  et  vous  conviendrez  vous- 
merae  que  e'est  ce  qu'il  y  a  de  mieux.  La 
maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Montreal,  a  l'Agence  G-enerale  du  Scotch 
Mitchell  au  Canada. 


LE  TACT 


Le  tact  est  d'une  importance  vitale 
pour  un  vendeur.  II  irenverse  les  obst'. 
cles,  aplanit  les  difficultes,  accompil  it  c  o 
qui  semble  impossible,  quand  des  ms- 
thorles  plus  audac reuses  echouent. 

Le  tact  consist*  simiplemeut  a  conmai- 
les  conditions,  toutes  les  personnalites. 
Toutefois,  le  tact  ne  consiste  pas  a  fein- 
Cove,  a  se  eourber  iservLlemen't  ou  a  aban- 
donneir  le  respect  de  sohmenie. 

Le  tout  consiste  simplement  a  connai- 
tre  la  nature  humaine,  a  faire  ce  qui  est 
juste,  en  disant  une  parole  a  propos;  il 
est  opportun,  d'accord  avec  la  naison, 
considers. 

Un  homme  a  dit  une  fois:  "J'ai  ete 
critique  pouir  avoir  pris  une  attitude  de 
mentor  dans  ma  conversation  avec  cha- 
cun.  Je  le  fais  peut-etre  paree  que  de  si 
nombres  personnes  sem  blent  prendre 
1 'attitude  d'eleves".  Get  homme  avait 
tort.  Ce  qu'il  prewait  pour  une  attitude 
d'eleve  eta  it  sirmplerrent  celle  d'un  in- 
ter loouteur  patient,  poli  et  endurant  ; 
mais  il  n'avait  pas  le  tact  de  s'en  aperce- 
voir. 

La  publicite  instructive,  celle  qui  donne 
des  informations,  est  la  publicite  qui  r§- 
xissit.      Mais  il  faut  un  art  merveilleux 


pour  informe.r  le  lecteuir  sans  paraitre 
lui  faire  sentir  son  ignorance. 

Une  annonce  faite  sans  tact  et  ayant 
pour  but  d'lnstruire  le  leeteuT,  manque? 
ce  but;  en  outre  elle  cause  un  prejudice 
reel  dans  I'esprit  du  lectenr. 

Le  public  aim'e  se  penetrer  de  nouveJ- 
les  idees  et  acquerir  des  connaissances 
nouvelles;  mais  les  gens  n'aiment  pas 
etre  consideres  comme  des  nigauds  a 
l'espirit  engourdi. 

Us  n'aiment  pas  prendre  1' attitude  d'e 
leves,  ni  qu'on  les  regarde  comme  des 
el  eves. 

Depuis  si  longtemps  on  proclame  que 
la  biievete  est  l'ame  de  l'anmomce,  et  le 
ton  de  commandement  est  devenu  si  ge- 
iiLTa.1  que,  dans  n  ombre  de  cas,  ce  ton 
dSgenere  en  iiudesse  et  frise  l'lnsolence. 

Le  lectern"  qui  se  lespecte  ne  supporte- 
ra  pas  ce  genre  de  style  dans  la  publi- 
cite. II  le  pirendra  comme  un  affront  et 
ne  fera  aucun  cas  de  cette  publicite. 

Une  annonce  redigee  dans  ce  genire  de 
style  denote  un    manque  de  tact  absolu. 

Nouis  voyons  tous  des  exemples  de  pu- 
blicite manquant  de  tact,  de  methodes 
sans  tact  -Cie  faire  des  ventes.  II  est  re- 
ellement surprenant  de  voir  le  nombre 
de  person-lies  qui  manqusnt  de  tact. 

II  y  a  un  remede  a-u  manque  de  tact — 
si  la  peirscnne  qui  en  est  affligee  veut 
se  irendre  compte  de  son  defaut  et  exer- 
cer  -son  raisonnement. 

Ce  .remede  consiste  a  ekidier  J'huana- 
nitS,  a  appiendre  a  penseir  avant  de  par- 
ler,  a  es  timer  les  au  tires  d'apxes  les  sen- 
timents, les  faibles  de  soi-uiieme> — a  me- 
lange r  le  respect  et  la  cour.  toisie  avec  la 
vigueur  et  la  droiture  d'expressiofts. 


Biere  et  Porter  Anglais 

La  marque  "Ship"  de  Daukes  et  Cie, 
une  des  maisons  les  plus  considerables 
d'Angleterre  est  la  grande  favorite.  Cette 
firme  est  representee  au  Canada  par  la 
maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Monteal. 


Enfermez  vos  soucis  de  bureau  dans 
votre  place  d'affaires  pendant  la  nuit.  II 
pourrait  arriver  que  le  lendemain  matin 
ils  aient  disparu. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  eu  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


KronIo .  29  Front  St., West.  SpaL:96  rue  King,Montr6al 


.  J  BELL    MAIN  65 

Telephones:  |  MARCHANDS  522 


Pes  €nselgnc$  Distinctcs,  des  Cickcts  g 

|  At  Prix  ct  dc$  Cartes  d'Ctalage  

J  donnent  du  caractere  a  votre  magasin.    C'est  une  sorte  8 

i  de  Marque  de  Commerce,  pour  ainsi  dire.  Pourquoi  ne  pas  8 

5  adopter  un  genre  presque  aussi  parfait  que  possible  ?  Q 

i  Nous  sommes  des  sp^cialistes  dans  ce  genre  de  travail,  8 

5  et  nos  id^es  sont  gratuites  pour  toute  personne  qui  O 

?  desire  etre  traitee  serieusement. 

{  Vous  pouvez  avoir  gratuitement  notre  brochure  "  Why  Signs  Pay."  8 

I  Che  martel  Stewart  Co.,  Etd.  momreal,  €a«.  « 
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VE»TI>E 


GIN  DE  BURNETT 

"LE  LONDON  DRY  ORIGINAL," 
=====  Absolument  le  plus  Fin!== ====== 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au   Canada.  Montreal. 


LES  MEILLEURES 
BIERES  DE  MALT 
AU  PAYS,  ET  LES 
GENS  LE  SAVENT. 


ALT  COMMERCE 


Maintenez  votre  approvisionnement  d'ALE  et  de 
PORTER  de 


Vous  etes  oblige  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients.  Si  vous  leur  substitoez  d'autres 
marques,  vos  ciients  ne  se  plainclront  peut-etre  pas, 
mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil  ils  obtiendront 
ce  qu'ils  veulent  avoir. 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  iiTES 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,'1  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal,  Agents. 
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LES  JOURNAUX  COMMERCIAUX 

On  a  beaucoup  parle,  on  a  beaucoup 
ecrit  sur  la  valeur  des  journaux  commer- 
ciaux;  le  sujet  n'est  done  pas  tres  nou- 
veau,  mais  11  est  digne  de  1'attention  et 
de  la  reflexion  de  tout  liomme  qui  est 
dans  le  commerce,  quelle  que  soit  sa 
partie,  car  il  n'est  pas  une  seule  branche 
du  commerce  qui  n'ait  ses  journaux 
speciaux. 

Ceci  est  vrai  de  toutes  les  occupa- 
tions. De  quelque  maniere  qu'un  homme 
cherche  a  gagner  sa  vie,  il  rencontre 
d'autres  hommes  se  livrant  a  la  meme 
occupation.  Tous  peuvent  ne  pas  le  faire 
d'apres  les  memes  methodes,  il  n'en  est 
pas  moins  vrai  ;que  cette  occupation  n'est 
pas  unique.  Des  qu'un  certain  nombre 
de  personnes  font  le  meme  genre  de  tra- 
vail, quelqu'un  lance  un  journal  s'occu- 
pant  des  besoins  de  ces  personnes. 

Le  champ  emibrasse  par  les  journaux 
commenciaux  est  vaste.  Ces  journaux 
s'occupent  de  tous  les  commerces,  de 
toutes  les  professions,  portent  partout  la 
bonne  parole,  luttent  dans  1'interet  de  la 
branche  qu'ils  representent,  renseignent 
ceux  qui  les  lisent  sur  ce  ique  font  les 
autres  eommercants  et  eveillent  leur  at- 
tention sur  les  nouveautes  qui  se  produi- 
sent  continuellement. 

Si  les  journaux  commerciaux  dispa- 
raissaient  tout-a-coup,  les  resultats  se- 
raient  terribles.  Si  ces  intermediaires 
entre  les  diverses  personnes  s'occupant 
du  meme  commerce  cessaient  tout  d'un 
coup  de  circuler,  les  affaires,  la  science, 
les  commerces  et  les  professions  recule- 
laient  avant  qu'il  soit  longtemps  et  pa- 
taugeraient  dans  1'obseurite,  sans  pouvoir 
faire  de  progres,  faute  de  lumiere  et  de 
renseignements. 

Sans  journaux  commerciaux,  les  af- 
faires prendraient  un  aspect  particulier. 
L'activite  et  les  progres  actuels  seraient 
choses  du  passe,  les  toiles  d'araignees 
orneraient  1'entree  d'un  grand  nombre  de 
magasins  de  detail  de  la  campagne,  les 
marchands  de  gros  et  les  distributees 
seraient  forces  de  chercher  un  autra 
moyen  de  gagner  leur  vie.  Les  manu- 
factures fermeraient  leurs  portes,  faute 
de  commandes  et  des  milliers  d'hommes 
seraient  sans  emploi. 

Si  les  journaux  commerciaux  xlfspa- 
raissaient  soudainement,  et  qu'il  ne 
reste  plus  que  les  catalogues  des  maisons 
faisant  affaires  par  correspondance,  7e 
resultat  serait  encore  plus  desastreux, 
car  on  ine  vendrait  que  les  marchandises 
qui  se  vendent  par  correspondance  et  ce- 
la,  aux  prix  demandes  par  les  vendeurs. 

Les  journaux  commerciaux  contribuent 
beaucoup  au  developpement  d'un  pays, 
lis  accomplissent  de  grandes  choses,  car 
ils  s'adressent  a  certaines  classes  de  >a 
population  qui  travaillent  a  l'unissou, 
grace  a  leurs  organes. 

II  n'est  pas  probable  que  les  journaux 


commerciaux  cessent  jamais  d'exister, 
car  ils  sont  aussi  importants  au  pays 
qu'un  bon  gouvernement  a  l'existence 
heureuse  du  peuple. 

Par  l'intermediaire  des  journaux  com 
merciaux,  les  manufacturiers  attirent 
1'attention  des  marchands  de  gros  sur 
leurs  produits;  par  le  meme  interme- 
diaire,  les  marchands  de  gros  attirent 
1'attention  des  detaillants  sur  leurs  mar- 
chandises et,  grace  aux  renseignements 
fournis  par  les  journaux  commerciaux, 
les  detaillants  peuvent  attirer  1'attention 
des  consommateurs  sur  les  marchandijes 
a  vendre.  On  voit  done  que,  par  un  en- 
chainement  continu,  les  journaux  com- 
merciaux font  passer  les  marchandises 
entre  toutes  les  mains,  a  partir  de  la 
matiere  premiere  jusqu'a  ce  qu'elles  ar- 
rivent  entre  les  mains  du  consomma- 
teur.  Sans  eux  le  probleme  de  la  distri- 
bution serait  difficile  a  resoudre. 

MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie,  viennent  de 
recevoir  plusieuirs  chars  d'esprit  de  vin 
de  la  distillerie  de  St-Hyacinthe.  La  qua- 
lite  de  ces  alcools  est  indispensable, 
tous  les  hoteliers  devraient  en  essayer  s 
un  baril  comme  echantillon,  et  ils  n'en 
voudront  plus  d'autre.  II  est  bon  d'en- 
courager  nos  industries  canadiennes, 
quand  la  marchandise  offerte  est  de  pre- 
miere qualite. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie,  les  repre- 
sentants  au  Canada  de  la  maison  James 
Ainslie  &  Co.,  de  Leith,  Ecosse,  une  des 
plus  importantes  et  des  plus  considera- 
bles distilleries  de  whiskies  Ecossais,  ont 
decide  de  donner  a  titre  gracieux,  a  cha- 
que  acheteur  d'une  eertaine  quantite,  une 
jolie  horloge  "Mission  Clock",  d'une  va- 
leur de  $10.00.  Ceux  qui  aimeraient  a 
avoir  quelques  renseignements  pourront 
s'adiresser  directement  a  la  maison,  qui 
les  leur  fournira  avec  plaisir. 


Vin  Oporto 

II  est  difficile  de  se  procurer  du  bon 
vin  Oporto,  voila  ce  que  Ton  entend  dire 
sou  vent;  mais  on  ne  parlerait  pas  ainsi 
si  Ton  savait  qu'il  est  facile  de  se  pro- 
cureir  les  vins  de  Stormonth,  Tait  &  Co. 

Oporto,  Portugal, 

Cette  maison  qui  est  representee  a 
Montreal  par  MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie, 
est  une  des  plus  importantes  d'Oporto. 
tant  pour  la  qualite  que  par  la  quantite 
considerable  de  vins  qu'elle  exporte. 

La  maison  Stormonth,  Tait  &  Co.  est 
la  seule  qui  fournisse  le  vin  Oporto  en 
futs  a  la  Chambre  des  Lords  en  Angle- 
terre. 

Essay ez  ces  vins.  L.  Chaput,  Fils  et 
Cie,  agents. 


Eau  de  Vichy  Trefle  Rouge,  des  Sources 
St- Lou  is 

Cette  eau  a  obtenu  une  reputation  mar- 
quee de  1'Atlantique  au  Pacifique,  graces 
a  ses  hautes  qualites  medicinales,  a  son 
gout  agreable  et  a  son  effervescence  na- 
turelle.  Elle  est  reconnue  aujourd'bui 
comme  la  meilleuire  eau  minerale  gazeu- 
se  du  bassin  de  Vichy;  elle  est  autorisee 
par  l'Etat.  La  vente  de  cette  eau  au  Ca- 
nada est  considerable,  et  ceux  qui  aime- 
raient a  la  gouter  pourront  s'adresser  di- 
rectement aux  agents,  L.  Chaput,  Fils  et 
Cie,  Montreal. 


COMMENT   ON   ARRIVE   AU  SUCCES 

Les  occasionis  existent  pouir  tous  et 
el  l  es  se  piresemtemt  frequennniient.  Les 
homimes  qui  ireussissent  sont  d'abord  ceux 
qui  admettent  ce  principe  et  puis  ceux 
qui  mettent  lies  occasions  a  profit.  Voila 
comment  il  faut  comipirendre  le  terme 
"chance"  si  souvent  employe,  et  ceux  qui 
se  pilaigment  de  leuir  manque  die  chance, 
manqiuent  simiplemeint  de  la  coninaissance 
de  leurs  affaires  et  de  l'emeuigie  et  de  la 
volomte  de  tirer  le  plus  grand  a  vantage 
d'une  occasion,  ddt  "Commercial".  De- 
bonnes  occasionis  s'offrent  a  tout  jeuue 
homme,  s'M  salt  seulement  les  reconmai- 
tre.  Le  jeume  hommie  qui  voit  les  occa- 
sdoms  est  celui  qui  avance.  L'eineirgie,  un 
but  bien  anrete,  la  patienice,  I'abmegatio'n 
et  .l'eiconiomie'  reradironit  riche  tout  jeune- 
homme  possediant  ces  qualites.  En  un 
mot,  les  occasions  pour  les  jeunes  gens, 
dans  ce  pays,  sont  aussi  importantes,  6i 
ce  n'est  plus  qu'elles  n'ont  jamais  ete. 
Mais  le  succes  s'obtient  par  les  actes, 
non  par  la  reverie.  Tout  jeume  homme 
vraiment  aimbitieux  devrait  essayer  d'ar- 
a-iver  au  succes  en  se  basant  suir  ce  que 
nous  venoms  de  dine.  Si,  a  vingtHcimq  ans, 
il  met  en  pratique  les  regies  et  methodes 
qui  conduisemt  au  succes,  personme  ne 
pouiraa  1'empecheir  d'avoir  atteint  son  but 
a  1'age  de  ciniquante  ans,  parce  que  ces 
regies  et  methodes  sont  des  lois  disfinies 
et  exactes.  Si  um  jenne  homime'  se  dit,  a 
I' age  de  vingt-cinq  ans:  Je  remssirai  _n 
observant  les  Qois  dm  succes,  rien  ne  1'en 
empecheira,  saul  une  miauvaise  sante.  La 
meilleuire  garantie  d'une  bonne  sante  est 
un  travail  aciharne,  r'eigla  par  1'ambitiioiii, 
encouiragfe  par  I'espeirance  et  soutenu  par 
la  coufiance. 


L'ENTHOUSIASME 

L'enthousiasme  est  le  feu  qui  action  ne 
la  machine  humaine.  C'est  lui  qui  produit 
la  vapeur.  Sans  vapeur,  une  machine  est 
inerte.  Ainsi  quand  un  vendeur  n'est  pas 
en  train,  il  trouve  le  temps  trop  chaud, 
trop  froid  ou  trop  pluvieux;  il  s'imagine 
que,  parce  qu'il  a  fait  trois  ventes  la  se- 
maine  precedente,  il  ne  devrait  pas  tra- 
\ailler  cette  semaine.  Un  tel  homime  a 
besoin  d'allumer  en  lui  le  feu  de  l'en- 
thousiasme, car  il  approche  du  point  dan- 
gereux  de  rinsucces.  Quand  le  feu  n'e.st 
pas  entretenu,  vous  savez  ce  qui  arrivs: 
la  vapeur  manque  de  pression,  la  ma- 
chine ralentit  sa  marche  et  bientot  toute 
la  machinerie  est  arretee.  L'enthousias- 
me est  le  feu  qui  entretient  le  vendeur 
sur  la  route  du  succes. 


M.  A.  A.  Decelles,  qui  represente  la 
maison  L.  Chaput,  Fils  et  Cie,  aupres  des 
principaux  cafes  et  restaurants  de  la 
ville,  rapporte  une  bonne  demande  pour 
le  Cognac  Boulestin  et  1'eau  de  Vichy 
trefle  rouge.  M.  A.  A.  Decelles  a  acquis 
une  experience  considerable  dans  les 
liqueurs,  et,  de  ce  fait,  il  est  en  position 
de  renseigner  ses  clients. 
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NOS  PRIX  COURANTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

G.  Pernod    (14)  13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres   12.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 
Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .  .  2.65  1.65 
Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.6o  1.70 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  ?  65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.56 

Pennants    (6)  2.50  1.65 

Pabst    (1)  Quarts 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

BIGARREAUX 

Nelson   Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Bigarreaux   8.00  9.00 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 

Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 
BOURGOGNES  BLANCS 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chablls   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis   11.50  12.CO 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superieur   7.25  8.25 

W.  D  Arcourt  &  Cie    (13)  qts.  pts. 

Chablis   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

011,10118   8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)    .    .qts.  pts. 

Chablls  Superieur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  1100 

Clos  Blanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

°ea"ne  16-00  17.00 

Nults  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

White  Cap"      Tblanc]    .  23.00  25.00 

(  Pink  Cap"        [rose]....  23.00  25.00 
Red  Cap"        [rouge]....  22.00  24.00 
C.  Marey  &  Ligeh-Belair  (4)      qts.  pts. 

Nults  —  rouge  17.00  18.50 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)        qts.  pts. 

Nults  16.00  17  00' 

raos  Blanc  (te  Voueeot..  ..19.00  20.00 


BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)  qts. 

Macon  6.50 

Beaujolais  8.00 

Beaune  8.00 

"Club"  8.00 

Pommard  9.00 

Nuits  11.00 

Chambertin  16.00 

Clos  de  Vougsot  20.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts. 

Beaune   1889   9.00 

Pommard   1887  11.50 

Volnay   1889  13.75 

Chambertin   1887  18.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts. 

Clos-de-Vougeot  25.50 

Chambertin  18.50 

Romanee  18.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50 

Nuits  13.00 

Volnay  12.50 

Pommard  11.50 

Beaune  10.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00 

Beaujolais  7.00 

Macon  [Choix]  6.50 

W.    D'Arcourt  &   Co.    (13)  qts. 

Macon  4.90 

Pommard   5.65 

Nuits  St-Georges  7.25 

Chambertin   8.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts. 

Macon  4.40 

Beaujolais  5.00 

Beaune  6.00 

Pommard...   6.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts. 

Beaujolais   6,25 

Macon   6.50 

Beaune..  ..  6.75 

Pommard  8.50 

Nuits  13.00 

Chambertin  16.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts. 

Beaujolais  6.00 

Macon  6.50 

Beaune   7.00 

Pommard  8.50 

Nuits  10.50 

Chambertin  15.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)  qts. 

Beaujolais  6.50 

Macon  7.00 

Nults  8.50 

Beaune  9.00 

Pommard  11.00 

Corton  13.00 

Chambertin  15.00 

Tache  itomanfie  20.00 

Clos  Vougeot  19.00 

CHAMPAGNES 

Ackerman-Laurance    (15)  qts. 

"  Dry-Royal  "  15.75 

Vi  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers  

Victor  Clicquot    (10)  qts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.no 

Pleur  de  Sillery   20.00  ' 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00 

Cluny,  Pere  &  Fils  (13)  qts. 
Extra  Dry  20.00 

Comte  de  St-Aubin  (13)  qts. 
Extra  Dry  12.00 

Deutz  &  Geldermann  (14)  qts. 
Gold  Lack,  Sec,  cuvee  1898.  29.00 
Gold  Lack.  Brut  31.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts. 

Cuvee  R6servee  10.00 

Carte  Noire  12,50' 


pts. 
7.50 
9.00 
9.00 
9.00 
10.00 
13.50 
17.00 
21.00 
pts. 
10.00 
12.50 
14.75 
19.00 
pts. 
26.50 
19.50 
19.50 
16.50 
14.00 
13.50 
12.50 
11.00 

10.00 
8.00 
7.50 
pts. 
5.75 
6.50 
8.00 
9.50 
pts. 
5.40 
6.00 
7.00 
7.60 
pts. 
7.25 
7.50 
7.75 
9.50 
14.00 
17.50 
pts. 
7.0; 
7.50 
8.00 
9.50 
11.50 
16.00 
pts. 
7.50 
8.00 
9.50 
10.00 
12.00 
14.00 
16.00 
21.00 
20.00 


pts. 
16.75 

18.00 
pts. 

30.00 
22.00 
15.00 

pts. 
22.00 

pts. 
13.00 

pts. 
31.00 
33.00 

pts. 
11.00 
13.50 


Carte  D'or  14.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50 

Alfred  Gratien    (14)  qts. 

Reserve  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 

Dry  Monopole  31.00 

Moet  &  Chandon    (4)  qts. 

White  Seal  28.00 

Brut  Imperial  31.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts. 

Extra  Dry  28.00 

Selected  Brut  31.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B. 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B. 
Louis  Roederer    (1)  qts. 

Grand  Vin  sec  28.00 

Vin  Extra  sec  28.00 

Brut  special  Cuvee  30.00 

Veuve  Bara  Noel  (14)  ..  ..17.00 
Ve  Pommery,  Fils  &  Cie     (12)  qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts. 

Floirac  5.00 

Medoc  5.25 

Margaux  5.50 

St-Julien  6.00 

Batailley  9.50 

Pontet  Canet  11.00 

Chateau  Leoville  20.00 

Chateau  Larose  20.00 

Chateau  Margaux  24.00 

Chateau  Lafitte  24.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)  qts. 

Bon  Bourgeois  3.00 

St-Julien  3.50 

Montferrand  4.00 

Chateau  Brulg   5.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts. 

St-Vlncent  3.50 

Medoc  4.50 

Floirac  5.00 

Margaux  5.50 

Chateau  Lascombe    (1)  qts. 
Malrgaux    *  2.25 

Nelson  Dupoy    (14)  qts. 

Chateau  de  Montlys  6.25 

Salnt-Julien  6.00 

Batailley  9.00 

Pontet-Caneti   1893....  10.00 

Pontet-Canet   1887....  11.50 

Leoville  Barton  .  ..  1889....  14.25 

Smith  Lafitte   1890....  14.75 

Mo-uton  RotS'Child  

Faure  Frere    (3)  qts. 

Bon   Bourgeois  3.00 

Cotes  3.50 

Bon-Ton  4.00 

St-Emilion  4.50 

Ch.  Dugay  6.00 

Floirac  4.50 

Medoc  5.00 

Margaux  5.50 

St-Ju'lien   6.00 

Pontet  Canet  9.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00 
Cotes  le  erallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts. 

Medoc,  nar  caisse   4.00 

St.  Emilion,  par  caisse  ..  5.00 
St.  Estephe,  par  caisse  ..  6.00 
Pauillac,  par  caisse  ..  ..  7.00 
St.  Julien,  Margaux.  p.  cse  8.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts. 

St-Julien   2.50 

St-«3»tep(be  3.00 

A.  Guilhou  Frere  Aine    (13)  qts. 
Bas  Medoc   3.50 


15.00 
15.00 
pts. 
15.00 

33.00 

pts. 
30.00 
33.00 

pts. 
30.00 
33.00 
34.00 
40.00 

8.50 
17.00 

pts. 
30.00 
30.00 
32.00 
18.00 

pts. 
30.00 
32.00 


pts. 
6.00 
6.25 
6.50 
7.00 
10.50 
12.00 
21.00 
21.00 
25.00 
25.00 
pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
6.00 
pts. 
4.50 
5.50 
6.00 
6.50 
pts. 
3.00 
pts. 
7.25 
7.00 
10.00 
11.00 
12.50 
15.25 
15.75 

pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
5,50 
7.00 
5.50 
6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 

pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
pts. 
3.00 
3  50 
pts. 
4.00 
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St-Estephe   4.00  4.50 

St-Julien    6.00  7.00 

Ponitet-Canet   6.50  7.50 

Chat-Bataillez   7.75  8.75 

Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)   qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  5.00 

Chateau  Chamfleuri   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  5.75 

"Club"   5.00  6.00 

Medoc   5.50  6.50 

Margaux   5.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  20.00  21.00 

Chateau  Lafitte  21.00  22.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  5.40 

1890  Floirac   4.40  5.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Emilion   5.20  6.20 

1890  St-Estephe..   5.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chftteau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

Leon  Pinaud     (4)  qts.  pts. 

St-Julien    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)    2.75  3.25 

P.  Vernot    (2)   2.75  3.25 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 

Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 


COGNACS 


qt. 
qt. 


J.  Bern  et  Cie  (13) 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  , 

3  Etoiles,  Etiquette  bleue  . 
Bisquit,  Dubouche  &  Cie  (5) 

★  qt. 

10  years  old  qt. 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt. 

V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt. 

Au  gallon  4.00  @ 

J.    Borianne  (3) 

XXX'  

Au  gallon  3.75 


La  cse 
7.75 
7.50 
La  cse 
9.50 
12.25 
16.00 
45.00 
10.00 


(1) 


1  cse 

10.50 
12.00 


.qt 


Boulestin  &  Cie 

 Qts. 

★  Fluted   Qts. 

1846   Qts 

Boutelleau   Fils  (14) 

V.  S.  O.  P.  1855  

Doctor's  Special  qt 

Marie  Brizard  et  Roger  (13) 

Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts 

Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts 
Clouret  et  Cie  (7) 

Quarts   .... 

Jules  Coadon  &  Co.  (6) 

12  quarts  

24  flasks   ..  . 

Au  gallon  3.90 

Cognac  Distillers  Association  (14) 

■k-k-k  vieux  

V.  0  12  ans  

V.  S.  O.  P  20  ans  

X.  X.  0  1858  


8  grapes  vieux..  . 

V.  O  

1875  Liqueur. 

Comandon  &  Co.  (6) 

Special  


La  cse 
7.50 
@  4.75 

5  cses 
10.25 
11.75 
46.03 
La  cse 
.  16.00 
11.00 
La  cse 
10.00 
16.00 
25.00 
La  cse 
10.50 
La  cse 
,  8.00 
9.00 
@  4.50 
La  cse 
..  9.00 
..12.00 
..15.00 
..20.00 
au  gal 
..  3.75 
..  4.00 
..  5.50 
La  cse 
..  9.50 


Reserve  extra  10.50 

et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 
et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.8*  a  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX  •.  ....  6.5U 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  5.50 

 Pts\  6.50 

★**  J  B.  7.-J0 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6.00 

32  flasks   6.75 

48  l->2  flasks  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  26c.  de  moins. 

Lucien  Foucauld  &  Cie      (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"down  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  ..  ..   16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  2P<  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  *24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie     (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt. 

20  years  old  qt. 

25  years  old  qt. 

30  years  old  qt. 


10.50 
13.00 
16.00 
19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V  0   12. SO 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 


Flasks   10.00 

Flasks   10.00 


Etoile  Qts. 

Etoiles  Qts. 


24 
48 
1 
3 

V. 
V. 
J  as. 
★ 

V.  O. 
S.  O 

X.  0  35.00 

X.  S.  0  45.00 

Extra  60.00 


S.  O. 

S.  O.  P  

Hennessy  &  Co. 


(9) 


Qts. 
Qts. 

qts. 
13.00 
16.00 
17.25 
.25.00 


11.50 
14.00 
16.50 
18.2F 
pts. 
14.00 


Jimenez  &   Lamothe  (14) 


La  cse 


XXX  qt. 

V.  S.  O.  P  qt. 

1890  qt. 

1865  qt. 

Au  gallon  4.25  @ 


11.00 
15.50 
18.0r 

20.00 
4.35 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

+★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts.    Imp.  Flasks, 

Flasks^  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

QUKCtB,   Casks,   etc  3.40   a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  ■  ..qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P   ..qt.  38.00 

Denis  Mounie  &  Cie     (7)  La  cse 

Pmre  Grape  qts.  12.00 

Au  gallon   4.20  a  4.60 


Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout.  ..  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  '  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qts   9.50 

Une  etoile..  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts-   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie     (2)  La  cse 

**★   12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1 )  La  cse 

 qts.  6.00 

 pts.  7.00 

 I  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  ptas.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

 qts   9.50 

Au  gallon  '..  ..  4.25  @  5.50 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★  qts   10.00 

V.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard     (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.60 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits  ...   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 
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Hiawatha  (2) 

Natureile,  1-2  gals  12s  4.75 

Natmrelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse   .qts.  50s  7.50 

Gazeuse  '  ..  pts.  100s  10.30 

Gazeuse  splits  100  s  S.oO 

Libertyville  Crystal  Spring     (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits   100  Bout   8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays,.  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  H6pital, 
Hauterive  10.00 

Vichy.  La  cse 
Principale  7.00 

Vichy.  La  cse 
La  Capitale,  50s.    (2)   7.50 

Vichy.  La  cse 

Sanitas,  50s  8.00 

1-2-lOOs  9.50 

Splits  100s  7.50 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles   8.0>0 

Source  Aubert  ..    7.50 

Vichy  St-Yorre  (14)  La  cse 
Source  St-George  8.00 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel    (13)  La  cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (H)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges..  ..  l'/.50 
Marque  'Clef,  C'ses  Vertes..  ..  6.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons  vieux   9.50 

Au  gallon  de  3.05  (§>  3.20 

John  de  Kuyper  &  Son     (4)  La cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gallflon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers.  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  6.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Cruch  pierre  .   .  9.00 

Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   2.60 

Oruohons  verre — 12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre  —  12s  5  gads.    .  17.  50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)        La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 


A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  •..  ..  10.75 

Caisses  Vertes   6.75 

"The  Real"  Dry    7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1  1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1  1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3  1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15  Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  11^2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1  1-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.   12  Bout   6.50 

Jaunes,  3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 

LAGERS 

W.  E.  Johnson's  (13) 

Compass  Brand  2.65  1.65 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Manque  "High  Life",  10  doz.   .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 

Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres   19.50  21.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Mente   9.00 

Curagao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7100 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)         La  cse 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.00 

Cherry  Brandy  12.00 

Blackberry  Brandy  12.00 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Creme  de  Cassis   13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

•  Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  12.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan     (3)  qts.  pts. 

Curagao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kummel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  -6.00 

Liqueur  verte  16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  12.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 


Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch   9.00 

Kummel   9.00 

Majrasquin   '    . .     . .  9.00 

Curacao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune   12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune   24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12     "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte. ..  .11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  L'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abri'cot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  rAbbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curagao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 

Cassis  Imperator   20.00  22.00 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vanille   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 
chons ou  flacons   20.00    22  00 

Curagao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 
Wilson     (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

MADERE 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior   8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  ..13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 

Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — p&le  10.00 

Adolfo  de  Torres  y  Hermanos.  . . 

Au  gallon   de  2.50  @  5.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.  (12)  qts.  pts. 
Zeltinger   -.  8.50  9.50 
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Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Frederick    Krote     (14)  qts.  pts. 

Sparkling  16.00  17.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   .  6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg.  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

xierncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon    ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Marque  .beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial  (3)  La  cse 
London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

A.  C.  A.  Nolet  (5)  La  cse 
"The  Real"  Dry  7.10 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Koyal  6.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

White  Port  11.00 

Ola  Crusted  12.00 

Royal  Dry  Superior  18.00 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Geo.  H.  Delaforce. 

"  Trocadero  "  qts.  la  cse.  9.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador  16.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve   La  cse.  7.50 

Au  gallon   2.25  @  5.50 


Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Old  Tawny    .     .     .     .     .    ...  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  '..  ..  2.50  @  10.0(1 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

M'edal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"  1890  "  25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   16.50 

Au  gallon  2.50  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo   gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  3.50 

Invalid  Port   cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

PORTER  ANGLAIS 

Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)  qts.  pts. 

Marque  Compass    2.55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican  .  ...  2.60  1.65 
Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "   2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe                             8.00  9.00 

No  7                                    7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)      qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamai'que  au  gallon   5.00 

E.  &  J.  Burke    (4)                    qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion   8.00  9.VJ 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita    (Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy   Reserve    (6)                    qts.  pts. 
Jamaica  900 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "  Lion  "  8.00 

Liquid  Sunshine   S.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints   8.00 

V-2  Pints    9.00 


SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J,  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

J.   Dutrenit  &  Cie    (14)  qts.  pts. 

Graves   3.50  4.50 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne..   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts- 

Graves   4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  5.50i  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

A.  Guilhou  Frere  ATne    (13)     qts.  pts. 

Sauternes   4.50  5.25 

Haut  Sauternes   5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe  (14)  qts.  pts. 
Sauternes   6.00  7.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &  Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vmneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3 .00  4.00 

SHERRIES 

Blandy  Bros.  (2) 

Manzanilla  La  cse....  8.60 

Amoroso  La  cse. ...  11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 

Au  gallon  1-00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 

Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon  1-50  @  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  @  9.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  I2-00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses   16.00 

Au  gallon  V  3.00>  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1-25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12-00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Royal   5.00 

Favorita   6.00 

Club,  1870    9-00 

Amontillado  12.00 

Orange   8.00 

Au  gallon  1.50  <g>  5.00 

P.  Juanito  &  Co.    (2)   ..    ..  La  cse  6.50 

M.  Misa    (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 

Oliva  Morez  y  Ca.  (3)  La  cse 
Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
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Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla    .   13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ..  ..La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 

"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  <§>  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  La  cse 

Ped.ro  Ximenez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon   0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 


VERMOUTH 


La  cse 


Dolin   Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00' 

E.  Martinazzi  &  Co.    (Italien)    (1)  6.50 

Martini  &  Rossi     (14)  (Italien)  7.50 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)    (12)  6.75 

P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 
Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   4.00 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)                  qts.  pts. 

Laubenheim                           7.00  8.00 

Nierstein                                8.50  9.50 

Rudesheim   15.50  16. 5U 

Liebfraumiich   17.00  18.0C 

Hockheim  18.00  19.0G 

Marcobrunn  21.50 

Johannesberg  25.00 

Steinwein  [cruehons]  11.00  12.00 

Sparkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim                           7.00  8.00 

Bodenheim                              7.50  8.50 

Nierstein                               8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumiich  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg — 1893  .  .30.00 

Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick    Krote    (14)                qts.  pts. 

Laubenheimer                          5.75  6.75 

Niersteiner                              6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumiich  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzherg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 

Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)                    qts.  pts. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer  6.50  

Lauhenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  


Hochheimiberg  ..  ..  9.50   

Johannisberg  15.00  

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts. 

I^aubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumiich— 1893   lo.oO  19.50 

Johannisberger — 1893   25. CO  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro      (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La cse 

Litres  11.00 

Red  Heart    (15)    9.00 

Vin  Mariani     (14)  10.0C' 

Vin  St-Michel     (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)   ..   ..     8  00 

WHISKEYS  CANADIENS 

Owl    Brand   Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6. Jo 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,  24  flasks  6.'d0 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection   Brand  Rye  (1) 
Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.^0 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  1-2  quarts   3.95 

Quantites  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram     (16)  Lacs? 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  04s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn    (13)  La  cse 

Quarts  6.00 

24  Flasks   6.50 

48-i/2  piasks    7.50 

Hiram  Walker  &  Sons  (5)  (8)  La  cse 
Canadian  Club,  5  years  old,  qts.  10.00 
Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  I  Flasks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.00 

Imperial   Flasks  16s.  7.50 

Imperial  }  Flasks  32s.  8.00 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..    4. CO 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.25 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   %  flasks..  10.00 

Liquid  Sunshine  7.00  9.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  ,6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  :  ..  ..  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  I  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  J  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 


H.  Corby  Distillery  Co.    (11)         La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

Purity,  Flasks,  32   7.65 

Corby's  Canadian  Rye,....  qts  5.40 
Corby's  Canadian  Rye,  Flasks 

32s  6.00 

Corby's  Whiskey  Blanc  .  .  qts.  5.50 

WHISKEY  ECOSSAIS 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

O'Gil vie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gil vie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50 

ainslie.  White  label   9.75 

Ainslie,  Special  10.50 

Ainslie,  Extra  Special  12.50 

Ainslie,  Clynelish   [Smokyl.  13.00 

John  Begg    (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10  50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12®  5.00 

Flasks  24s  6.00 

Vz  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"  Special  "   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cue 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

-K-Mf-Mc  15.00 

Liqueur  16.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)       La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay't,  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  7.50 

King's  Liqueur  qts..  10.00 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"Navy  Liqueur"  V.  O.  S  12.00 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etoile   4.00 

2  §toiles   ^    4.25 

3  etoiles   4.50 

4  6t.-i  '■-   4.75 

5  6toiles   6.00 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mu'llmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s   pts.  7.5C 

Mullmore  48s   V2  Asks.     9 .'JO 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jans   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.60 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather   Dew  3.45  a  4.00 

Sepcial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir    (3)  La  cse 

Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  750 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval..  ..      qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints  7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.60 

484  flasks,  Screw  top   8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  O.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P —  3.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  pay§s 
No  1— Fine  Old  3.43 


No  2 — "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4 — Old  Dundee  \  .  ..  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8 — Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  7.95 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  *'  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"  Glenleith "        5  0.  P.      le  gal.  4.75 
"  Glenleith  "       15  U.  P.     le  gal.  4.00 
*' Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

John   Ben-Royal  Lochnagar    (13)    La  cse 

0   9.50 

OOO   10.00 

J    B.  Sherirf  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   .  ,  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson     (14)  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   \  flasks....  10.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke     (4)  La  cse 

Quarts   8.50 


Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old  32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

John  Jameson  &  Son     (5)  La  cse 

1  etoile  ..   9.50 

3  etoiles  11.26 

William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

Janishannon    (14)   1.50 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 
Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints    7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

Old  Bushmill    (14)  La  cse 

★   9.50 

***   12.00 

Special  Malt  10.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

Kilkenny    (3)   ..  6.50 

St-Kevin     (3)    8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 


—  Clef  a  la   liste   precede n te 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  npres  le  nom  de  la    marchaudt.-e  et 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


1. 

L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

7. 

John  Robertson  &  Son. 

13. 

D.  Masson  et  Cie. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

3. 

Boivin,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

15. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Laporte. 

5? 

W.  R.  Wonham  & 

Sons. 

11. 

H.  Corby  Co. 

16. 

Jos.  E.  Seagram. 

6. 

S.  B.  Townsend  & 

Co. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

LA   PRODUCTION    MONDI ALE  DU 
TABAC 

Voici  comment  le  "Cigar  and  Tobacco 
World",  de  Londres,  Angleterre,  envi- 
sage la  production  mondiale  du  tabac  et 
l'avenir  inevitable  du  petit  manufae- 
turier : 

"II  y  a  dix  ans,  la  production  mondiale 
du  tabac  brut  s'Slevait  au  total  de  1,000- 
000,000  de  livres.  L'annee  de  riviere,  elle 
n'a  atteint  que  662,000,000  livres,  ce  qui 
represente  une  diminution  de  pres  de 
25  pour  cent.  Cependant  la  consummation 
du  tabac  pendant  la  nieme  periode  a  aug- 
ments de  25  a  30  pour  cent.  II  s'ensuit 
done  que  la  quantite  de  tabac  pour  la 
con.sommation  du  monde  est  inferieure 
de  50  pour  cent  a  ce  qu'elle  etait  il  3r  a 
dix  ans.  Voila  des  faits  penibles  a  cons- 
tater  et  qui  presagent  un  avenir  terrible 
pour  le  petit  manufacturer,  si  rien  n'est 
fait  pour  le  sauver". 


EXCELLENTE    RECOLTE    EN  PERS- 
PECTIVE A  CUBA 

II  est  incontestable  que  les  fabrieants 
de  cigares  a  tote  claire  de  la  Havane 
paieront  de  tres  hauts  prix,  cette  annee, 
pour  leur  matieie  premiere;  mais  on  doit 
eprouver  quelque  satisfaction  d'appren- 
•dre  que  des  signes  se  multiplient  jour- 
nellement,  indiquant  que,  cette  annee,  ia 
iSeolte  k  Cuba  sera  une  des  plus  belles, 
(omme  qualite,  qu*on  ait  encore  jamais 
vue,  dit  "Tobacco". 

De  ir.Sme  qu'il  y  a  des  annees  celebres 
dans  la  viticulture  en  France,  en  Alle- 
magne,  en  Espagne,  en  Italie  et  en  Hon- 
grie,  pays  dont  les  cms  ont  acquis  une 
cSlSbritS  universelle  et  commandent  de 
hauts  prix,  de  meme  il  y  a  parfois  une 
annee  ou  la  feuille  de  tabac  de  Cuba  at- 
teint une  quality  et  un  arome  plus  qu'ov- 
dinaires.  Ces  annees  ne  sont  naturell.i- 
•ment  pas  frSquentes;  mais  les  avis  recas 
presque  chaque  jour  de  Cuba  indiquent 
que  l'annee  1907  sera  exceptionnelle  dans 
les  annales  de  Cuba. 

Jusqu'a  present,  le  sol  a  recu  la  pro- 
portion exacte  d'humidite  qui  lui  con- 
vient,  la  quantite  convenable  de  rayons 
de  soleil;  en  fait,  il  y  a  eu  union  parfaite 
des  nombreux  elements  qui  influent  sur 
la  eroissance  de  la  plante,  et  cette  union 
promet  une  rSoolte  d'une  qualite  si  belle 


que  les  connaisseurs  eu  parleront  avec 
admiration  probablement  pendant  un 
quart  de  siecle  ou  davantage. 

Cette  nouvelle  sera  accueillie  avec  joio 
par  les  amateurs  de  cigares  fins  du 
monde  eutier,  car  la  reeolte  du  tabac 
cubain,  en  1906,  a  Ste,  tout  bien  consi- 
ders, une  des  plus  mauvaises  que  Cuba 
ait  jamais  produites.  II  se  passera  natu- 
relleiment  quelques  mo  is,  avant  que  les 
cigares  faits  du  tabac  de  la  reeolte  1907 
arrivent  jusqu'au  consommateur  et  les 
commergants  devraient  se  moutrer  pa- 
tients vis-a-vis  du  fumeur  si,  en  atten-  . 
dant,  celui-ci  se  plaint  parfois  de  la  qua- 
lite de  ses  cigares.  lis  savent  en  effet 
que  les  cigares  de  la  reeolte  1906  seront 
bientot  epuises;  e'est  une  reeolte  qui  est 
loin  d'avoir  donne  satisfaction  au  manu- 
facturier,  au  marchand  et  au  fumeur. 


UN  AMATEUR  DE  CIGARETTES 

Les  journaux  de  l'lndiana  racontent 
l'histoire  d'un  certain  Julius  Persky  qui 
est  moit  apres  avoir  fume  50,000  ciga- 
rettes en  trente  jours,  plus  de  100  par 
jour.  II  n'est  pas  douteux  que  ce  fait 
sera  invoque  en  faveur  des  lois  de  cet 
etat  contie  la  cigarette.  Cet  argument 
semtle,  toutefois,  etre  bien  faible,  dit 
"Tobacco".  Nous  avons  entendu  parler 
d'hommes  tues  par  exces  de  beefsteai<, 
de  creme  a  la  glace  et  d'autres  choses 
excellentes,  dont  personne  ue  songe  a, 
prohiber  1'usage  par  des  lois.  Le  fait 
tlont  nous  parlous  est  plutot  en  faveur 
de  la  cigarette,  puisqu'il  moutre  qu'en 
dspit  d'un  abus  si  extraordinaire,  cet 
homme  a  pu  vivre  pendant  treute  jours. 
Bien  que  cette  bistoire  ait  un  cote  tra- 
gique,  elle  pourrait  etre  employee  com.me 
moyen  de  publicite  par  le  manufacturier 
de  la  marque  favorite  du  fumeur  qui  en 
est  mort. 


LES  DENOMINATIONS  DES  CIGARES 

Un  cigare  de  couleur  tres  foncee  est 
designe  sous  le  nom  de  "Oscuro"  ;  un 
cigare  brun  tres  fonce  est  qualifiS  "Colo- 
rado Maduro";  un  brun  fonce  est  appele 
"Colorado";  un  brun  demi-foneS  est  un 
"Colorado  Claro";  et  un  cigare  d'une 
couleur  brun  pale  jaunatre  est  denomme 
"Claro".    Les  amateurs  de  cigares  cou- 


naissent  tous  les  nuances  de  "Claro"  a 
"Colorado",  et  e'est  uniquement  ce  que 
la  plupart  ont  besoin  de  savoir. 

Quant  aux  formes,  le  "Napoleon",  le 
plus  gros  de  tous  .les>  cigares,  a  une  lon- 
gueur de  sept  pouces;  un  "Per  fee  to"  est 
renfle  au  milieu  et  s'amincit  en  une 
pointe  tres  petite  a  1'extremite  ou  on 
1'allume ;  un  "Pantella"  est  un  cigare 
mince  ayant  .par tout  la  meme  grosseur, 
sans  les  courbes  gracieuses  du  "Perfec- 
to";  un  "Conchas"  est  tres  court  et  tres 
gros  et  un  "Londres"  a  une  forme  sem- 
blable  a  celle  du  "Perfecto",  sauf  que 
1'extremite  ou  on  1'allume  n-'est  pas 
amincie  en  une  pointe  tres  petite.  TJn 
cigare  "Reina  Victoria"  est  un  "Londres" 
mis  en  paquets  de  50  cigares  attaches 
par  un  ruban,  au  lieu  que  les  "Londres" 
sont  disposes  en  quatre  rangees  de  13, 
12,  13  et  12  respectivement. 


SUCCEDANES   DU  TABAC 

Les  ennemis  de  la  cigarette  et  du  ta- 
bac devraient  s'interesser  a  1  'act ion  d'un 
Anglais  qui  a  demande  un  brevet  pour 
"une  methode  perfectionnee  de  consoim- 
mation  du  cafe,  de  la  meme  maniere  que 
le  tabac,  e'est-a-dire  en  le  grillant  et  en 
le  fumant  sous  forme  de  cigares  et  de 
cigarettes".  C'est  le  dernier  succedane 
trouve,  mais  non  le  premier,  qui  ait  Sic 
essaye  et  abandoning. 

A  une  certaine  epoque,  les  cigarettes 
de  the  etaient 'en  faveur,  dit-on,  dans  cer- 
tains cercles  de  la  haute  societe  anglaise 
et  e'etait  chose  commune  de  voir  de 
jeunes  garcons  faire  des  essais  avec  le 
the,  avant  d'en  arriver  a  la  dignite  du 
tabae. 

Les  cigarettes  de  chrysanthemes  ont 
eu  une  courte  periode  de  popularity  en 
Angleterre,  et  on  a  vu  des  medecins  re- 
commander  les  feuilles  de  chrysanthemes 
et  l'ecorce  de  cascarille,  comme  succeda- 
nSs  du  tabac.  Le  pas-d'ane  et  les  feuilles 
de  laitue  forment,  dit-on,  un  pis-aller 
pour  celui  qui  veut  fumer.  D'apres  Dio- 
corides  et  Pline,  les  Grecs  et  les  Romains 
de  l'antiquite  trouvaient  quelque  satisfac- 
tion a  fumer  les  feuilles  sechSes  du  pas- 
dane  au  moyen  d'un  ajonc,  tandis  que 
la  laitue  etait  renommee  du  temps  de 
Galen,  il  y  a  plus  de  deux  mille  ans;  011 
avait  coutume  d'en  fumer  la  nuit  pour 
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combattre  l'insomnie,  •comme  beaucoup 
d'hommies  aujourd'hui  se  livrent  au  plai- 
Sir  de  fumer  une  pipe  au  milieu  de  Ja 
nuit.  Une  pretendue  amelioration  appo-r- 
tee  aux  cigares  et  qui  a  ete  brevetee  par 
Une  femime,  .consiste  a  les  tremper  dans 
un  extrait  d 'aiguilles  -de  pin,  en  vue  ap- 
paremiment  'de  faire  disparaitre  le  gout 
et  l'odeur  du  tabac. 


LES  EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE 
LA  HAVANE 

Les  chiffres  suivawte  tires  du  rapport 
officiel  de  la  douane  cubaine  indiquent  le 
noimbre  de  cigares  'expedites  du  port  de 
la  Havane  a  toutes  les  parties  du  monde 
pendant  la  premiere  imoitie  de  fevrier  ; 
oe  nomibre  est  en  diminution  de  plus  de 
deux  millions  et  demi  relativement  a  la 
.quantite  expediee  pendant  la  meme  pe- 


riode  en  190'6: 

Cigares 

Grande-Bretagne   3,142,702 

Etats-Unis   2,928,365 

Allemagne   667,650 

Australia   514,342 

Canada   416,550 

Republique  Argentine  ....  243,000 

»       Chili    195,200 

Belgique   57,750 

Venezuela   50,500 

Afrique  Britannique   35,5f  0 

Bolivie   21,200 

Panama   21,000 

lies  Canaries   20,800 

Japon   20,000 

Gibraltar   15,000 

Antilles  Anglaises   12, COO 

Portugal   12,900 

Suisse   10,000 

Uruguay   10,000 

Guatemala   6,900 

Honduras   2,900 

Perou   2,000 

Nicaragua                               .  1,200 


Total   8,407,459 

Du'  ler  au  31  jan.  1907   .  .19,825,399 


Total  au  14  fev.  1907  .  .28,323,858 
Meme  total  au  14  fev.  190-6.30,825,632 


Diminution    en    1907    .    .    .  2,592,774 


LA  CONSOMMATION  DU  TABAC 

Voici,  d'apres  les  dernieres  statistiques 
parues,  les  quantites  de  tabac  consom- 
mees  annuellement  en  Europe  et  en  Ame- 
li.que : 

En  Europe,  la  consommation  annueile 
est  estrange  a  un  peu  plus  de  deux  livres 
et  quart  par  tete  d'habitant.  Si  Ton  eon- 
sidere  chaque  pays  em  particulier,  la  si- 
tuation est  la  suivante:  en  Hollande,  la 
consommation  est  en  moyenne  de  7  livres 
par  personne;  en  Autriche-Hongrie,  de 
3.8  livres;  en  Danemark,  de  3.7  livres;  en 
Suisse,  de  3.3  livres;  en  Belgique,  de  3.2 
livres;  en  Allemagne,  de  3  livres;  en  Nor- 
vege,  de  2.3  livres;  en  Fra'nce,  de  2.1 
livres;  en  Suede,  de  presque  2  livres  ; 
dans  les  lies  Britanniques,  de  1.34  livre; 
en  Italic,  de  1.25  livre;  en  Espagne,  de 


1.7  livre  et  en'  Russie,  de  1.2  livre.  On 
n'a  pas  de  chiffres  concernant  les  Bal- 
kans. Aux  Etats-Unis,  la  .consommation 
par  tete  depasse  celle  de  tous  les  etats 
cites,  excepte  la  Hollande;  elle  n'est  pas 
moins  de  quatre  livres  et  demie. 


UN  FUMEUR  REMARQUABLE 

.Un  nomma  Elmer  Whitney,  de  Con- 
cord, N.  H.,  a  celebre  'recemment  le  qua- 
tre-vingt-neuvieme  anniversaire  de  sa 
naissance  et  il  est  aussi  vigoureux  qu'a 
45  ans.  II  a  fume  la  pipe  pendant  soix- 
ante-et-un  ans  et  c'est  a  cela  qu'il  attri- 
bue  le  bon  etat  de  sa  sante. 

"Le  tabac  est  un  antiseptique  doux  qai 
d'etruit  un  grand  nombre  des  germes  les 
moins  importants",  dit-il.  "Je  crois  qu'il 
previent  la  grippe,  les  rhumes  et  les  af- 
fections du  meme  genre,  quand  on  ne 
fume  pas  a  1'exces  de  maniere  a  nuire  a 
la  constitution.  Comme  j'ai  commemce  a 
fumer  a  l'age  de  28  ans,  j'ai  passe  a  cetce 
occupation  22,265  jours  de  ma  vie.  J'ai 
fume  en  moyenne  six  pipes  de  tabac  doux 
par  jour,  ce  qui  repnesente  un  total  de 
133,590  pipes.  Je  fume  -une  pipe  apres 
dejeuner,  deux  apres  diner  et  trois  avant 
d'aller  me  coucher". 


L'ECUME   DE   MER,  L'AMBRE   ET  LA 
FABRICATION   DES  PIPES 


Au  point  de  vue  chimique,  l'ecume 
de  mer  est  une  argile  fine  et  blanche 
denommee  silicate  hydrate  de  magne- 
sium, c'est-a-dire  un  compose  d'eau  de 
silice  et  de  magnesie,  combinees  ensem- 
ble en  certaines  proportions  par  quel- 
que  precede  naturel.  Jusqu'ici,  tous 
les  essais  faits  pour  rejiroduirc  l'ecu- 
me de  mer  n'ont  eu  pour  resultat  que 
des  imitations  ayant  peu  de  valeur, 
c'est-a-dire  pour  la  fabrication  des  pi- 
pes. Elle  ressemble  un  peu  a  la  terre 
a  porcelaine  par  ses  composants  et, 
comme  cette  substance,  on  la  trouve* 
dans  la  terre,  non  loin  de  la  surface, 
dans  diverses  parties  du  continent  eu- 
ropeen.  On  a  trouve  dans  le  jmys  de 
Galles  une  argile  ressemblant  un  peu. 
a  l'ecume  de  mer,  mais  elle  n'a  aucune 
valour  pour  les  pipes,  parce  qu'elle  se 
fend  tres  faci lenient.  C'est  une  parti- 
cularity de  l'ecume  de  mer  qu'elle  se 
fend  raremenf  qnand  on  s'en  sert,  a 
moins  qu'elle  n'ait  un  defaut;  une  au- 
tre particularite  est  son  extreme  lege- 
rete,  c'est  une  des  rares  substances  ti- 
rees  de  la  terre  qui  flottent  dans  l'eau. 

Essai  de  I'Ecume  de  Mer 

Si  quelque  doute  existe  au  snjet  de 
la  matiere  dont  une  pipe  est  faite,  une 
epreuve  sure  consiste  a  voir  si  elle  flot- 
te  dans  l'eau,  en  ayant  bien  soin  de  ne 


pas  la  laisser  trop  longtemns  dans  l'eau 
et  de  l'essuyer  jusqu'a  ce  qu'elle  soit 
seche  ensuite  et  en  soufflant  dans  le 
tuyau  pour  en  chasser  l'eau.  L'ambre 
etant  beaucoup  plus  lourd  que  l'ecume 
de  mer,  il  faut  en  tenir  compte  si  la 
pipe  mise  a  l'epreuve  est  munie  d'un 
bout  de  cette  substance. 

.Etat  brut 

Apres  avoir  enleve  la  terre  qui  est 
attachee  aux  blocs  d'ecume  de  mer, 
oeux-ci  sont  empaquetes  dans  des  boi- 
tes  et  mis  en  rente.  Les  fabricants  de 
pipes  achetent  ces  boites  qui  sont  a  des 
prix  variables,  suivant  les  dimensions 
des  blocs  et  leurs  qualites  generales  et 
ces  fabricants  conrent,  jnsou'a  un  cer- 
tain point,  un  risque  au  point  de  vue 
du  contenu  des  boites.  Un  essai  super- 
ficiel  fait  avec  un  eouteau  indiquera 
si  la  matiere  est  dure  ou  molle,  mais  les 
meillenrs  experts  ne  peuvent  pas,  bien 
entendu,  dire  si  un  bloc  particulier  est 
parfait  a  l'interieur.  C'est  a  l'ouvrier 
exeree  a  decouvrir  les  defauts  quand  il 
coupe  les  blocs  oui  doivent  servir  a 
faire  des  pipes. 

Triage 

Le  but  du  coupeur  est  d'obtenir  le 
plus  grand  nombre  possible  d'ebauches 
parfaites  dans  chaque  bloc,  apres  quoi 
il  les  examine  de  pres  avant  de  les  pas- 
ser an  fabricant  de  pipes,  en  triant  ces 
ebauches  par  grosseurs  et  par  qualite. 
Les  ebauches  trop  petites  pour  faire 
des  pipes  sont  mises  de  cote  pour  des 
fume-oigare  et  des  fume-cigarette.  Une 
autre  phase  du  triage  consiste  a  distin- 
guer  les  morceaux  relativement  mous, 
destines  a  etre  sculptes,  il  n'est  pas 
aussi  important  qu'ils  se  colorent 
egalement  et  regulierement  comme  les 
pipes  non  sculptees. 

I  nspection 

Pendant  qu'il  donne  la  premiere  for- 
me de  pipe  au  morceau  d'ecume  de  mer, 
Touvrier  doit  decouvrir  les  defauts  et 
les  imperfections  qui  n'apparaissaient 
pas  j usque-la;  par  consequent,  la  pipe 
peut  etre  beaucoup  plus  jx'tite  qu'on  ne 
s'y  attend  ait  et  le  morceau  en  ques- 
tion peut  etre  decoupe  completement 
pour  en  faire  des  tuyanx.  Les  mor- 
ceaux imparfaits  et  petits  sont  beau- 
coup plus  nombreux  que  les  gros  mor- 
ceaux parfaits;  de  la,  le  prix  relative- 
ment eleve  d'une  pipe  de  bonne  gros- 
seur  et  de  premiere  qualite ;  de  la  aussi 
le  has  prix  des  petites  pipes  et  des  fume- 
cigare  et  fume-cigarette,  etant  donne 
surtout  que  ces  derniers  sont  genera- 
leinent  faiits  par  de  jennies  gargons  et 
que  le  cout  de  la  main-d'e-euvire  est  ain- 
si  proportionnellement  moindre. 
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Fabrication  de  la  Pipe 

L'ebauche  fagonnee  partiellement 
au  moyen  d'un  couteau  va  sur  le  tour 
pour  y  prendre  une  forme  ressemblant 
nn  peu  plus  a  eclle  d'uoe  pipe ;  le  f  our- 
neau  est  alors  creuse  et  le  trou  du 
tuyau  est  fait.  Les  procedes  subse- 
<pients  sent  les  suivants :  on  fait  bouil- 
lir  ces  ebauches  de  pipes  dans  du  la  it, 
puis  dans  du  blanc  de  baleine  etensuite 
dans  de  la  cire  dont  le  sel  naturel  a  ete 
extrait  au  prealable  (parfois  ce  proee- 
de  de  la  cire  doit  etre  renouvele)  ;  on 
precede  ensuite  au  polissage:  le  polis- 
seur  habile  laisse  une  petite  couehe  de 
oette  cire  a  la  surface  de  Tecume  de 
mer  et  c'est  cette  cire  qui  retient  la 
couleur  que  donne  le  tabac  quand  en 
fume  la  pipe.  Si  la  cire  brule  ou  si  on 
1'enleve  autrement,  la  coloration  dis- 
'  parait.  L'operation  finale  a  lieu  avant 
de  fixer  les  bouts  d'ambre,  parce  que  la 
categoric  meme  de  la  pipe  est  ce  qui  de- 
c-idera  de  la  qualite  de  l'ambre  a  em- 
ployer et  ce  n'est  que  sur  la  nipe  finie 
et  au  moyen  d'une  loupe  grossissante 
que  les  defauts  imperceptibles  peuvent 
etre  decouverts. 

Triage  final 

Vient  maintenant  le  triage  en  pipe? 
de  premiere,  de  seconde  et  de  troisie- 
me  qualites.  Les  pipes  de  premiere 
categoric  doivent  etre  absolument  sans 


aueune  tache,  de  quelque  espece  que  ce 
soit,  et  ces  pipes  sent  tres  peu  nom- 
breuses.  Les  pipes  de  seconde  qualite 
ont  de  petits  defauts,  ou  bien,  si  elles 
sent  parfaitement  blanches,  elles  peu- 
vent n'etre  pas  tout-a-fait  symetriqucs 
quant  a  la  forme,  ou  mal  propoTtion- 
nees,  ce  qui  provient  des  portions  de- 
fectuewses  qui  ont  ete  retranchees  de 
l  ebauche.  Les  pipes  de  troisieme  cate- 
gorie  sont  ce  qui  rcste;  les  defauts  de 
ces  pipes  ont  ete  dissimules  adreitement 
avec  une  composition  avant  que  la  cire 
leur  ait  ete  appliquee,  ce  sent  aussi  des 
pipes  en  matiere  excessivement  molle. 
Certains  manufacturiers  forment  une 
qualite  "A"'  entre  la  premiere  et  la  se- 
conde; ces  pipes  sont  en  apparence  tres 
unies,  mais  elles  ne  supportent  pas  une 
inspection  minutieuse.  Comme  les  pi- 
pes de  la  premiere  categoric,  elles  sont 
generalement  munies  de  bouts  en  am- 
bre  veritable,  tandis  que  la  meilleure 
imitation  d'ambre  est  consideree  asez 
bonne  pour  la  seconde  categorie  et  une 
espece  d'ambre  a  bon  marche  poiir  la 
troisieme.  Beaucoup  de  ce  qui  vient 
d'etre  dit  ne  s'applique  qu'aux  pipes 
unies ;  les  defauts  ne  se  remarquent  pas 
autant  dans  les  pipes  sculpt ees.  a 
moins  que  ces  defauts  ne  soient  tres 
visibles  et  beau'coup  ne  peuvent  eonsis- 
ter  seulcment  qu'en  une  fente  tres  pe- 
tite, une  veine  de  substance  plus  dure 


ou  plus  moMe  que  le  reste,  ou  un  grain 
de  sable. 

Pipes  sculptees 

N"ous  ne  pretendons  pas  dire  qu'il 
n\  a  pas  de  pipes  sculptees  parfaites; 
au  contraire,  les  tres  beaux  specimens 
produits  par  les  meilleurs  artistes  de 
Paris  et  de  Vienne  sont  faits  au  moyen 
de  blocs  aussi  parfaits  que  possible; 
cos  morceaux  qui  sont  mis  de  cote  dans 
le  premier  triage  pour  les  pipes  sculp- 
tees sont  moins  durs  que  les  autres  et 
ces  blocs  moins  durs  sont  moins  sujets 
a  avoir  des  defauts,  mais  immediate- 
ment  au-dessous  de  la  qualite  extra  su- 
perfine qui  est  tres  dispendieuse,  on  est 
sujet  a  acheter  une  pipe  dont  les  par- 
ties imparfaites  ont  ete  enlevees  par 
la  sculpture,  laissant  le  reste  dans  une 
forme  plus  ou  moins  fantastique;  ce- 
pendant  ces  pipes  ont  la  propriete  qui 
est  la  plus  recherchee  des  fumeurs,  la 
propriete  de  coloration. 

Adaptation  des  bouts  d'ambre 

Cette  operation  est  generalement 
faite  avant  le  dernier  cirage  et  avant 
aussi  que  le  morceau  d'ambre  ou  d'imi- 
tation  d'ambre  soit  finalement  poli  ou 
couihe,  cas  qui  se  presente  Dresque 
toujours  pour  les  pipes  courbes.  Le 
joint  est  forme  par  une  vis  en  bois  ou 
en  os  filetee  seulement  dans  la  partie 


C'EST  UNE  COURSE]  | 


de  nos  jours,  entre  vous-meme  et  vos  competiteurs.  C'est  a  vous  a 
faire  les  affaires.  Votre  departement  de  cigares  peut  etre  rendu  plus 
fort  que  ceux  de  vos  voisins,  si  vous  vendez  les  


Cigares  Royal  Sport 
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Ces  marques  se  vendent  a.  la  perfection.  Qu'en  dites-vous  ?  Serez-vous 
un  GAGNANT  ?    Nous  vous  aiderons —  ecrivez-nous  
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qui  entre  dans  le  bout  d'ambre ;  la  par- 
tie  inseree  daus  l'ecume  de  rner  est  lis- 
se  et  est  mise  en  plaice  plutot  avec  du 
jeii,  jusqu'a  ce  qu'elle  soit  fixee  au 
moyen  d'une  colle  forte  formee  de  pla- 
tre  de  Paris  et  de  gomme.  On  pro- 
cede  ainsi,  parce  que  le  moindre  force- 
ment  ferait  craquer  le  tuyau  de  la  pipe ; 
lcs  deux  parties  doivent  s'adaptcr  l'une 
a  Taut  re  a  la  perfection  apres  que  le 
moreeau  d'ambre  a  recu  son  dernier 
polissage  et,  s'il  est  necessaire,  apres 
qu'il  a  ete  courbe. 

Triage  en  grosseurs 

Ceci  se  fait  en  mesurant  d'apres  un 
type  etalon  univer^ellement  accepte,  a 
partir  de  l'extremite  du  bout  d'ambre 
jusqu'a  l'extreme  cireonferenee  du 
fourneau ;  les  grandeurs  sont  numero- 
tees  1,  2,  3,  4  et  ainsi  de  suite,  ii  l'in- 
terieur  du  fourneau.  C'est  au  moyen 
de  ees  numeros  que  les  jjipes  sont  ven- 
dues au  marchand  de  gros  et  par  lui, 
au  marcband  de  detail.  Los  grandeurs 
qui  se  vendent  le  plus  sont  les  nume- 
ros qui  vont  de  4  a  7 ;  les  pipes  portant 
des  numeros  inferieurs  eont  generale- 
ment vendues  d'apres  la  grandeur  et 
la  qualite,  tandis  que  les  pipes  plus 
grosses  sont  si  rares  que  leurs  prix  en 
sont  tres  eleves,  particulierement  si 
elles  sont  de  premiere  qualite. 

Fume-cigare  et  fume-cigarette 

Ces  objets  varient  beaucoup  en  qua- 
lite, en  dimensions  et  en  formes,  a 
partir  des  petit  s  fume-cigarette,  sans 
etui  jusqu'aux  objets  sculptes  les  meil- 
leurs  ou  au  fume-cigare  et  fume  ciga- 
rette unis,  d'une  qualite  extra-fine, 
renfermes  dans  des  etuis  en  cuir  de 
liussie,  doubles  entierement  d'une  pe- 
luche  double.  Pour  les  pipes  aussi 
bien  que  pour  les  fume-cigare  et  fume- 
cigarette,  les  etuis  sont  generalement  en 
liarmonie  avec  la  qualite  de  'leur  conte- 
nt! et  leur  prix. 

Achat  des  articles  en  Ecume  de  Mer 

Ces  achats  exigent  beaucoup  de  dis- 
cretion et  de  jugement.  Aujourd'hui, 
on  vend  tres  pen  d'articles  en  ecume  de 
mer.  par  consequent,  le  marcband  doit 
se  contenter  d'un  tres  petit  stock  de 
marcliandises  pen  couteuses;  mais  il 
doit  en  avoir  un  petit  nombre  a  expo- 
ser  dans  i?a  vitrine.  sans  quoi  Le  public 
ne  saurait  pas  qu'il  en  a  a  vend  re.  S'il 
s'apere.oit  que  ces  articles' ne  so  vendenr, 
pas  bien,  il  pout  diminuer  son  stock 
petit  a  petit. 

Avec.  une  lumiero  artificiellc  quol- 
conque,  il  est  difficile  de  decouvrir  les 
imperfect  ions  de  l'ecume  do  mer:  tou- 
tefois,  il  vaut  mieux  aohotor  a  la  lu- 
miero du  gaz  qu'a  la  In  mi  ere  electri- 
que.    Si  on  souffle  legerement  sur  le 


grain  de  l'ecume  de  mer  et  sur  toute 
la  surface,  les  defauts  apparaitront 
distinctement.  Cost  ainsi  qu'on  de- 
oouvre  la  crevasse  la  plus  petite  qui  a 
ete  remplie,  ou  bien  cette  crevasse  peut 
etre  une  rayure  ou  une  fentej'une  forte 
rayuxe  dans  l'ecume  de  mer  est  fatale 
a  la  pipe,  car  elle  s'etendra  certaine- 
mont  et  deviendra  pire  a  mesure  qu'on 
fumera;  mais  assurez-vous  que  ce  n'est 
pas  uno  simple  fente  a  la  surface  de 
la  cire  qui  disparaitra  probablement  la 
■  premiere  fois  qu'on  fumera  ou  meme 
pendant  qu'elle  sera  tenue  en  stock  du- 
rant  la  saison  chaude.  Mefiez-vous  des 
eraqueluros  la  ou  le  tuyau  et  le  bout 
d'ambre  se  joignent,  surtout  dans  les 
fume-cigare  et  les  fume-cigarette  et 
dans  les  pipes  dont  le  tuyau  est  mince. 
Ces  craquelures  sont  generalement  dues 
au  manque  de  soin  de  l'ouvrier;  reje- 
tez  ces  articles  sans  hesitation,  car  la 
vis  se  gonflera  et  augmentera  la  frac- 
ture. Beaucoup  de  pieces  ainsi  endom- 
mageos  sont  expediees  avec  des  an- 
neaux  en  argent  qui  cachent  les  fentcs 
et  les  empechent  de  s'etendre,  mais  les 
I'entes  n'en  sont  pas  moins  la  et  dimi- 
nuont  la  valour  de  Particle. 

Le  grain,  etc. 

I'nc  pipe  unie  on  ecume  de  mer  et 
de  premiere  qualite  devrait  avoir  la 
oouleur  du  lait  qui  vient  d'etre  trait, 
avec  un  grain  tres  fin,  uni,  et  une  sur- 
face d'un  haut  poli,  sans  aucune  tache, 
quelle  qu'elle  soit.  Si.  en  Fexaminant 
soigneusement,  on  s'aporeoit  qu'il  n'}'  a 
absdlument  aucun  grain,  mais  une  sur- 
face impenetrable,  soycz  certain  que  la 
pipe  sera  trap  dure  et  par  consequent 
difficile  a  eulottor,  par  consequent  re- 
jetez-la.  Si,  au  contraire,  le  grain  est 
large  ot  a  l'apparence  du  grain  de  sa- 
von,  c'est  une  pipe  qui  se  culottera  ra- 
pidement  mais  inegalement.  e'est-a- 
diro  ipi'on  ne  verra  pas  se  developper 
cette  ligne  droite  tout  autour  du  four- 
neau qui  devrait  distinguer  une  pipe 
reellement  bien  eulottee.  D'un  autre 
cote,  comme  il  a  ete  'dit  plus  haut,  l'e- 
cume de  mer  paraissant  molle  est  la 
mcilleure  pour  les  articles  sculptes  de 
toute  espece  et  devrait  se  eolorer  con- 
venabloment  sur  toutes  ses  parties. 
Quand  on  achete  des  objets  de  soeondo 
categoric,  on  no  peut  pas  etre  si  diffi- 
cile; le  marcband  de  gros  lui-mome  ne 
permet  pas  en  general  au  detaillant  do 
choisir,  mais  il  lui  vend  ses  pines  a  la 
douzaine  ou  peut-otrc  par  denh-douzai- 
ne  en  un  soul  lot.  Xeanmoins,  exa- 
minoz  bien  chaque  article  ot  rejetez  le 
lot  si  vous  y  remarquez  trop  d'imper- 
fections  parce  que,  dans  ee  cas.  ces  pi- 
pes devraient  etre  decrites  comme  do 
troisieme  categorio  et  leurs  prix  de- 
vraient etre  fixes  en  concordance.  A 
1'cxception  du    travail    artistique  de 


haute  categorie,  les  articles  sculptes 
out  on  general  une  nuance  un  peu  plus 
ioncee  que  les  articles  unis,  parce  que 
pour  les  figures  on  se  serf  d'une  cire 
plus  jaune.  Ceci  se  remarque  parti- 
culierement dans  les  ouvrages  en  relief 
tels  qu'une  tete  portant  un  chapeau  de 
pa i lie,  dans  losquels  cette  derniere  par- 
tie,  comme  aussi  les  .yewx  et  peut -etre 
la  moustache  sont  legerement  resculp- 
tes  pour  enlever  la  surface  de  cire,  ce 
qui  a  pour  resultat  que  le  relief  ne 
cbangera  de  couleur  que  tres  legere- 
ment, tandis  que  le  reste  de  la  pipe  de- 
vient  d'un  brun  riche  et  ceci  produit  un 
effet  tres  joli.  Naturellement,  le  tra- 
\  ail  on  surplus  rend  la  pij>e  plus  dis- 
pell dieuse. 

Culottage  d'une  pipe 

Avec  une  pipe  unie,  le  but  est  d'ob-  ' 
tenir  un  fourneau  d'une  couleur  brune 
riohe  et  le  tuyau  d'une  couleur  plus 
f oncee ;  la  coloration  devrait  avoir  une 
bortlure  reguliere  vers  le  milieu  de  la 
hauteur  du  fourneau.  La  chaleur  'de- 
veloppee  par  le  tabac  qui  brule  fait 
fond  re  la  cire  et  la  coloration  ne  de- 
meurera  pas  la  ou  la  cire  a  abandonne 
l'ecume  de  mer.  Un  moreeau  d' ecume 
de  mer  bien  uni  devrait  etre  ajuste  avec 
soin  dans  le  fourneau,  legerement  au- 
dessus  de  1'endroit  ou  on  desire  que  la 
coloration  soit  limitee.  Plus  le  four- 
neau est  mince  et  plus  bas  la  cire  bru- 
lera,  quelquefois  a  un-quart  de  pouce 
au-ilessous  de  la  partie  superieure  du 
moreeau  d' ecu  me  de  mer  place  dans 

10  fourneau.  11  est  done  convenable 
de  commoncer  a  f  inner  avec  un  tampon 
place  assez  haut,  puis  d'en  mettre  un 
autre  un  peu  plus  has  aussitot  qu'on  a 
obtcnu  une  ligne  reguliere  sur  le  four- 
neau. Certains  fumeurs  font  un  tam- 
pon avec  une  certainc  sorte  de  tabac  et 
remplisscnt  l'espace  en  dessous  avec  du 
tabac  hache;  bien  que  ceci  facilite  sans 
aucun  doute  la  coloration  de  la  pipe, 

11  faut  un  estomac  tres  fort  pour  sup- 
porter  la  fumee  tres  forte  de  ce  tabac, 
surtout  quand  ce  gout  s'ajoute  a  celui 
de  la  cire  brulante  qui  accompagne  in- 
evitablement  les  deux  ou  trois  premie- 
res pipes  que  1'on  fume.  C'est  un  de- 
but tres  ennuyeux,  il  faut  I'admettre, 
ot  uno  nouvelle  pipe  on  ecume  de  mer 
demande  a  etre  maniee  avec  beaucoup 
de  soin ;  mais  une  fois  qu'on  l'a  bien 
eommencee,  il  n'existe  pas  de  pipe  plus 
douce  a  fumer  au  monde.  En  outre, 
1' observation  de  la  coloration  produite 
offre  un  plaisir  interessant. 

Js'e  fumez  pas  une  nouvelle  pipe  on 
ecume  do  mer  a  la  pluie;  n'a])pliquez 
pas  des  doigts  humides  sur  la  pipe 
chaude;  1'humMite  fait  des  marques 
sur  sa  surface  delicate:  ne  remplissez 
pas  de  tabac  et  ne  radlumez  pas  unc 
pipe  encore  chaude,  laissez-la  refroidir 
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iin  peu,  sans  quoi  la  ligne  qui  limite 
la  coloration  descendra  plus  bas  qu'on 
ne  le  desire.  Si  la  vis  du  bout  d'am- 
bre  prend  du  jeu,  ne  placez  pas  un 
morceau  de  papier  ou  de  eoton  autour 
poUT  la  maintenir  en  nlace,  cela  aurait 
pour  effet  de  faire  fendre  le  tuyau; 
laites  simplement  un  peu  de  ciment  au 
moyen  de  platre  de  Paris  et  de  gomnie 
liquide,  essuyez  la  vis  jusqu'a  ce  qu'elle 
soit  parfaitement  seehe,  enlevez  le 
vieux  ciment  et  remettoz  la  vis  en  place 
avec  du  ciment  frais;  soufflez  dans  le 
tuyau  pour  etre  stir  qu'il  n'est  pas  bou- 
( In''  et  replacez  votre  pipe,  le  fourneiui 
en  bas  pendant  quelques  heures,  jus- 
qu'a ce  que  le  ciment  soit  parfaitement 
sec. 

Devoirs  du  marchand 

Si  la  pipe  d'ecume  de  mer  que  vous 
avez  vendue  se  culotte  bien,  alors  tout 
va  bien  et  1'aclieteur  est  satisfait ;  mais 
dans  le  eas  contraire,  bien  qu'il  y  ait 
de  la  faute  du  fumour,  celui-ci  blame- 
ra  le  marchand  qui  lui  a  vendu  da  pipe. 
Par  consequent,  prenez  vos  precau- 
tions ;  vous  pouvez  garantir  la  qualite 
si  vous  obtemez  un  prix  proportionne, 
mais  vous  devez  dire  a  l'acheteur  que 
vous  ne  pouvez  pas  garantir  le  culotta- 
ge,  parce  que  cela  depend  beaucoup  de 
lac-betem-  lui-meme.  Cependant,  pour 
permettre  a  la  pipe  de  se  bien  culotter, 
proeedez  dc  la  maniere  suivante :  Avec 


1111  canif  quelconque,  grattez  la  cire  a 
l'interiour  du  fourneau  (a}'ez  soin  de 
ne  pas  gratter  l'exterieur)  enlevez  aus- 
si  la  cire  qui  est  souvent  laissee  au  fond 
du  fourneau;  faites  partir  en  soufflant 
les  debris  de  cire  et  voyez  a  ce  qu'il  ne 
reste  rien,  en  tournant  le  fourneau  de 
telle  sorte  que  la  lumiere  en  montre 
l'interieur,  puis  en  regardant  a  travers 
le  trou  du  tuyau  avec  un  seul  ocil.  Si 
le  trou  est  bouche,  il  peut  etre  neces- 
saife  de  placer  dans  le  tuyau  un  fill  me- 
fcaldique  en  avant  auparavant  devisse 
le  bout  d'ambre,  si  possible.  Ajustez 
le  tampon  comme  il  a  ete  decrit  plus 
ha ut  et  examinez  avec  soin  la  pipe 
avant  do  la  reniettre  a  votre  client. 

II  est  neeessaire  d'examiner  la  pine 
paree  qu'il  y  a  tant  d'hommes  si  pen 
soigneux  qu'ils  peuvent  la  lai!sser  tom- 
ber  aceidentellement  et  ainsi  'la  ra}Ter, 
la  fendre  ou  I'ebrecher;  certains  hom- 
ines aussi  sont  assez  peu  scrupuleux 
pour,  !dans  ce  eas,  rapporter  la  pipe  au 
magasin  et  dire  au  marchand  qu'ils 
avaient  achete  la  pipe  telle  qu'ils  la 
rapportent.  Cette  regie  qui  consiste  a 
examiner  line  pipe  en  ecume  de  mer  s'e- 
fcend  a  toutes  lies  anarchandises  de  fan- 
taisie.  D'autre  part,  la  vis  du  bout 
d'ambre  joue  souvent  apres  qu'on  a 
fume  quelques  pipes,  ce  qui  est  cause 
parce  qu'une  certaine  partie  du  ciment 
est  partie  quand  la  pipe  etait  tenue  en 


stock  et  ce  ciment  s'amoUit  sous' Fac- 
tion de  la  salive  et  de  la  chaleur.  Dans 
ce  eas,  vous  devez  reparer  la  pipe,  com- 
me il  a  ete  dit  plus  haut,  sans  deman- 
der  aucune  remuneration. 

Plusieurs  conditions  empechent  la 
pipe  en  ecume  de  mer  de  se  cuiotter 
convenablement.  Si  la  pipe  est  res tee 
kongitemps  en  magasin,  la  cire  se  des- 
seche;  si  elle  a  ete  exposee  en  vitrine, 
la  cire  blanchit,  pent -etre  plus  d'un 
cote  (pie  de  l'autre.  Alors,  en  depit  de 
tons  les  soins,  la  coloration  est  pale,  ir- 
reguliere  ou  tachetee.  II  n'est  pas  ne- 
eessaire d'en  dire  la  raison  au  client, 
a  morns  qu'il  n'ait  achete  cette  pipe 
ailleuirs.  En  tons  cas,  le  remede  con- 
siste a  cirer  de  nouveau  la  pipe.  II  est 
bien  probable  que  le  marchand  n'a  pas 
Poutillage  et  l'experience  necessaires 
pour  faire  cette  operation;  le  meillleur 
plan  consiste  a  envoyer  la  pipe  a  un 
reparateur  de  'profession  et  la  pipe  pa- 
raitra  comme  si  elle  avait  ete  peinte, 
avec  la  ligne  de  coloration  si  parfaite- 
ment unic  qu'elle  presente  unc  appa- 
rence  trop  artificielle ;  mais  apres  avoir 
fume  deux  ou  trois  pipes,  la  correction 
parfaite  de  cette  ligne  disparaitra. 

Pipes  sculptees 

Les  pipes  sculptees  ne  dcniandent 
pas  aidant  de  soims  que  les  pipes  amies ; 
il  est  evident  qu'elles  ne  peuvent  pas  so 
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eulotter  de  la  nieine  maniere;  quelque- 
fois,  le  fourneau  est  si  epais  qu'il  n'est 
pas  necessaire  d'employer  un  tampon 
apres  que  le  cuflottage  est  commence. 
BE.es  commejuoeroBt  probablement  a 
suer  pres  du  sonmiet  du  fourneau;  il 
est  preferable  allors  d'enlever  cette  cire 
superfine  avec  un  moreeau  de  papier- 
tissu  ou  im  mouchoir  en  tissu  tres 
doux.  Les  pipes  dont  le  fourneau,  en 
•  forme  d'oeuf,  est  tenu  par  nne  griffe 
ou  par  une  main,  sont  des  exceptions 
a  la  regie  et  demaudent  beaucoup  de 
spins  paree  qii'apres  tout,  les  foumeaux 
sont  unis. 

Fume-cigare  et  fume-cigarette 

Ces  articles  se  eulottent  bien  dans 
presque  toutes  les  'Circonstances,  mais 
il  fa-iiit  plus  de  temps  que  pour  les  pi- 
pes. Le  seul  soin  a  prendre  est  de  ne 
pas  fumer  les  eigaires  et  les  cigarettes 
jiisqu'au  bout  aim  de  ne  pas  bruler 
Fecume  de  mer  et  de  polir  ces  articles 
de  temps  a  autre  avec  un  drap  doux. 

Les  imitations 

Un  fumeur  ne  pout  pas  etre  faeile- 
ment  trompe  par  une  imitation  ordi- 
naire; paree  que  ces  imitations  sont  en 
general  mal  faites.  On  pent  offrir  au 
fumeur  novice  de  ces  imitations  appa- 
remment  eolorees ;  mais  'le  fait  est  que 
celui  qui  les  vend  est  presse  d'angent 
et  vend  a  un  prix  faible  un  article  qui 
lui  eoiite  trois  fois  ee  qu'il  endemande. 

En  regie  gen  era  le,  i'etui  eouvert  en 
papier  de  ces  pipes  indique  le  peu  de 
valeur  qu'elles  ont. 

Bonnes  imitations 

II  y  a  dans  cette  ligne  qiielqucs  ar- 
ticles de  haute  eategorie  qui  ont  tres 
bonne  apparence  quand  ills  sont  neufs, 
mais  ne  se  culottent  pas  (bien  et,  etant 
faits  d'une  composition  comprimee  ou 
modelee  pour  obtenir  la  forme  exi^ee, 
sont  tres  sujets  a  ise  fendre  quand  on 
les  fume.  On  a  deja  fait  sremarquer 
que  Fecunie  de  mer  reel'le  est  tres  le- 
gere ;  les  imitations  sont  beaucoup  plus 
lourdes  et  quand  on  les  examine  de 
pres,  on  n'y  deeouvre  aucun  grain.  Les 
petites  pipes,  les  fume-cigare  et  fume- 
cigarette  sont  a  trop  bon  miarche  pour 
qu'on  les  imite;  ils  n'en  valent  pas  la 
peine. 

Pour  nettoyer  une  pipe 

Tout  aloool  est  bon  pour  cet  usage ; 
•le  chloroforme  est  ee  qu'il  y  a  de 
mieux,  mais  il  est  dispendieux;  Fal- 
coo'l  de  bois  ordinaire  convient  aussi 
bien  mais  il  demande  plus  de  temps. 
Le  precede  est  le  suivant :  ajustez  un 
bouchon  ordinaire  an  foumeau  et  pla- 
ces une  allumctte-bougie  ou  une  ehe- 
ville  en  bois  dans  le  trou  du  morceau 


d'ambre.  Tenez  la  pipe  de  la  main 
gauche  et  remplissez  le  foumeau  d'al- 
cool  j'uisqiu'aux  trois-qualrte  environ; 
inserez  le  bouchon  legerement  et  voyez 
si  Fal'cool  eoule  lentement  dans  la 
pipe;  fermez  ensuite  Fextremite  du 
tuyau  et  fixez  le  bouchon  fortement. 
Ayez  soin  de  ne  pas  repandre  d'alcool 
hors  de  la  pipe;  si  de  l'alcool  se  repan- 
dait,  id  laisserait  une  marque  blanche 
a  moins  qu'on  ne  1'essuie  imanediate- 
meut,  par  cette  raison  que  Faction  de 
l'alcool  decompose  la  cire  comme  elle 
decompose  les  hudlles  a  Finterieur  de  la 
pipe  malpropre.  Une  fois  nettoyee,  la 
pipe  devrait  etre  placee  obliquement 
darns  eon  etui  ouvert,  de  sorte  que  le 
dessus  du  foumeau  ne  soit  pas  plus 
eleve  que  Fextremite  du  bout  d'ambre. 
Laissez  la  pipe  ainsi  pendant  six  ou 
huit  heures ;  puis  lavez-la  a  1'eau  claire 
qu'on  injecte  au  mo^n  d'une  seringue ; 
assechez  la  pipe  tres  soigneusement  et 
ajustez  un  nouveau  tampon  au  four- 
neau. 

Les  pipes  dans  les  vitrines 

Nous  avonis  fait  remarquer  plus  haut 
qu'il  ne  convient  pas  de  placer  dans  les 
vitrines  un  plus  grand  nonitwe  de  ces 
articles  qu'il  n'est  absoluunent  neces- 
saire.    L'effet  de  la  lumiere  du  jour 
est  de  blanchir  la  cire  et  si  le  soleil, 
malgre  les  stores,  echauffe  beaucoup 
Finterieur  de  la  vi  trine,  la  cire  se  des- 
seche  et  la  qualite  >de  colloration  est 
diminuee.    Quand  la  vitrine  est  arran- 
gee,  les  articles  en  eeume  de  mer  de- 
vniieiit  etre  places  sur  le  cote  oppose 
a  celui  sur  lequel  ils  etaient  aupara- 
vant.    Pour  produiire  de    la  variete, 
laissez  dans  une  autre  occasion  les  etuis 
ouverts  et  fixez  les  pipes  dans  une  po- 
sition inclinee;  ceci  donnena  Foccasion 
de  blanchir  la  erre  afin  qu'elle  ait  la 
meme  nuance  isur  toute  la  surface  des 
pipes,  ce  qui  est  evidemment  bien  meil- 
leur  que  d'avoir  des  pipes  plus  blanches 
d'un  cote  que  de  l'autre.    Les  pipes 
ecuilptees  et  les  granldes  pipes  unies  re- 
courtbees  paraissent  anieux  supportees 
par  des  montures  ajustees  au  bord  des 
rayons  en  verre ;  ces  montures  devraient 
etre  de  bonne  qualite,  plaquees  nickel- 
et  ninnies  d'une  doublure  epaisse  en 
cuir  a  I'endroit  ou  elles  supportent  les 
pipes.   Comme  Fecume  de  mer  est  mar- 
quee si  facilement,  la  monture  devrait 
toujoiiTS  tenir  Fambre.  Quelquefois, 
il  arrive  que  le  cuir  'se  detache ;  dans  ce 
cas;  enveloppez  de  papier-tissu  la  QDar- 
tie  de  Farticle  qui  doit  etre  tenue  par 
la  monture.     Comme  il  est  'difficile 
d'ecrire  a  Finterieur  d'une  pipe,  un 
morceau  de  papier  portant  le  piix  de- 
vrait etre  place  dans  ehaque  fourneau, 
pour  plus  de  commodite.    Ne  mettez 
pas  en  etalage  des  articles  ayant  un  de- 
faut  quelconque ;  mettez-les  de  cote  et 
reparez  les  aussitot  que  possible. 


L'ambre 

L'ambre  est  une  resdne  fossile  jaune, 
a  denii-transparente ;  cependant,  on  le 
classe  souvent  comme  mineral  avec  le 
charbon.  L'ambre  et  le  charbon  sont 
evidemment  d'origine  vegetale  et  ega- 
lement  anciens;  Fambre  porte  des  preu- 
ves  ide  Fetat  fluide  ou  plutot  visqueux 
dans  lequel  il  etait  autrefois.  En  effet, 
de  petits  insectes  tels  que  des  mouches 
et  de  petits  fragments  de  feuilles  se 
trouvent  parfois  dans  la  masse  petri- 
fiee.  Les  savants  different  d'opinion 
sur  1'origine  de  cette  substance.  Quel- 
C[iies-uns  ]>ensent  que  e'etait  ime  su!bs- 
tance  animale  ressemiblant  a  la  cire  d'a- 
beille  et  secretee  par  une  found  qui  ha- 
bitadt  les  forets  antediluviennes,  mais 
cette  theorie  est  combattue  par  le  fait 
que  non  seulement  l'ambre  varie  beau- 
coup dans  ises  dif ferentes  nuances,  mais 
qu'une  grande  partie  de  cet  ambre  est 
tout-a-fait  transparente,  ce  qui  est  en 
opposition  avec  Fapparence  de  la  cire 
d'abeille.  II  est  beaucoup  plus  commo- 
de d'attribuer  son  origine  a,  une  gom- 
me  resineuse  produite  par  les  arbres 
coniferes,  il  y  a  des  siecles,  et  petrdfiee 
dans  le  cours  du  temps.  ;Sous  le  rap- 
port du  poids.  Fambre  est  un  peu  plus 
lourd  que  1'eau. 

On  trouve  la  plus  grande  quant  it  e 
d'ambre  dans  Fest  de  la  Prusse,  sur  les 
cotes  nieridionales  de  la  mer  Baltique, 
pres  de  Memel,  Dantzig  et  Konitzberg. 
On  en  trouve  ^souvent  sur  les  recifs  et 
(juelquefois  la  mer  en  depose  sur  le  ri- 
vage  apres  les  tempetes.  Ceci  indique 
probablemerit  que  l'ambre  provient  des 
forets  submergees  par  les  convulsions 
de  la  terre  aux  epoques  prehistoriques. 
On  a  trouve  de  l'ambre  sur  les  cotes  du 
Yorkshire  et  du  pays  de  Galles.  Mais 
bien  qu'il  paraisse  semblable  a  Fespece 
continentale,  cet  ambre  est  si  friable 
qu'on  ne  peut  pas  le  tra-vailler  et  il  ne 
sert,  jusqu'a  un  certain  degre,  que  pour 
les  'perles  de  colliers.  On  le  trouve  tou- 
jours  en  masse  arrondie,  indiquant 
Faction  de  la  mer;  elle  est  d'un  brim 
jaunatre,  sale,  et  ses  dimensions  va- 
rient  de  la  grosseur  d'une  'petite  noix 
a  celle  de  la  tete  d'un  homme,  mais  il 
est  inutile  de  dire  qu'on  rencontre  ra- 
rement  ces  gros  morceaux,  qui  en  con- 
sequence ont  une  grande  valeur. 

Preparation  et  manufacture 

Apres  avoir  enieve  les  partieulcs  de 
terre  autant  que  possible,  Fouvrier  fend 
avec  soih  le  morceau  d'anubre  choisi, 
pour  en  former  les  grosseurs  conside- 
rees  comme  les  plus  utiles;  cette  ope- 
ration se  fait  sur  un  bloc  de  plonib  fixe 
sur  un  tour;  apres  quoi,  une  pierre  a 
repasser  prend  la  place  idu  bloc  de 
plonib  et  est  employee  pour  donner  une 
forme  aux  morceaux  d'ambre  brut  qui 
sont  ensuite  polis  successivement  avec 
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de  la  craie  et  'de  l'eau;  on  les  repolit 
avec  'de  l'huile  et  on  les  finit  par  line 
friction  vigoureuse  avec  de  la  flanelle. 
Le.s  morceaux  polls  sont  alors  tries  pour 
leur  einploi  final :  quelques- uns  ser- 
wnt  a  faire  des  ornements  tels  que  col- 
liers, 'bracelet,  broches,  iboudles  d'o- 
reilles,  etc.,  mais  la  plus  grande  partie 
est  destinee  a  faire  des  bouts  pour  pi- 
pes, fume-cigare  et  fume-cigarette. 
1'resque  tout  1'ambre  est  travaille  en 
Allemagne  ou  les  ouvriers  ont  une  pe- 
tite lampe  ou  un  recipient  muni  de 
ehanbon  de  bois  briilant  sous  le  tour; 
par  ce  moyen,  ils  amollissent  t'ambre 
qui  est  ainsi  plus  facile  a  travailler  et 
qui  court  moins  de  risques  de  se  fendre 
durant  le  procede.  On  courbe  l'amlbre 
apres  qu'il  a  etc  perfore  et  a  juste  a  la 
])ipe.  La  methode  eonsiste  a  tenir 
i'ambre  au-dessus  d'une  lampe  tres  pe- 
tite ou  d'un  jet  de  gaz,  pour  le  rendre 
souple,  louvrier  trempant  frequem- 
ment  ses  cloigts  dans  l'huile  et  en  en- 
duisant  I'ambre  pour  1'empecher  de 
bruler  ou  de  se  fendre  par  l'effet  de  la 
ehaleur. 

L'electricite  de  Pambre 

Presque  tout  le  monde  salt  que,  com- 
me la  cire  a  caeheter  et  la  gomnie  dure, 
en  general,  une  friction  un  peu  vigou- 
reuse  sucr  la  manche  du  vetement  'deve- 
lops assez  d'electricite  dans  1'ambre 
pour  attirer  ianmediatement  des  mor- 
ceaux de  papier  et  d'autres  objets  le- 
gers  pros  desquels  on  le  place.  Mais 
beaucoup  de  personnes  ne  savent  peut- 
etre  pas  que  les  proprietes  electriques 
de  1'ambre  se  developpent  si  fortenient 
pendant  le  procede  de  la  manufacture 
qu'il  est  necessaire  de  travailler  plu- 
sieurs  pieces  a  chaque  operation,  de 
sorte  que  des  qu'une  piece  s'echauffe, 
on  la  met  de  cote  et  on  la  remplace  par 
une  autre.  Quelques  ouvriers  tres  sen- 
sibles  sou  ff rent  de  tremblement  ner- 
veux  cause  par  1'electricite  developpee 
par  1'ambre. 

Rarete  des  gros  morceaux 

Tan  die  que  la  demande  pour  l'am- 
bre  pour  articles  de  fumeurs  augmente 
chaque  jour  dans  tout  le  monde  civi- 
lise, la  production  de  la  matiere  brute 
n'augmente  pas  et  n'est  toujoms  cm'in- 
termittente.  Non  seulement  les  gros 
morceaux  sont  peu  nombreux,  mais 
lH»aucoiip  pa rni i  ccux-ei  sout  inutili- 
salbles  a  cause  de  leurs  imperfections : 
ils  ont  de  petites  fentes,  des  fissures, 
ids  contiennent  des  fragments  de  feuil- 
les,  dee  insectes,  'de  petites  bulles  d'air, 
etc. :  ces  morceaux  defectueux  peuvent 
eire  tree  intcressantscomme  curiosdtes, 
mais  ille  ne  conviennent  evidemment 
pas  a  la  fabrication  des  bouts  de  pipes 
et  de  fume-cigare  et  fume^oigarette. 
Xaturellement,  i'l  y  a  un  certain  nom- 


bre  de  petite  morceaux  'd'ambre  dont 
on  peut  se  servdr  pour  les  bouts  de  pipes 
de  1  pouee  a  1  1-2  pouce  et  encore  'da- 
vantage  pour  les  petifcs  .bouts  de  fume- 
cigarette;  ces  ^etits  morceaux  sont  de 
la  mei'lleure  qualite.  A  part  ces  mor- 
ceaux, les  prix  augmentcnt  rapidement 
et  quand  on  arrive  a  une  longueur  de 
plus  de  2  1-2  poucos,  le  prix  double 
pour  chaque  deniHpouee  supplementai- 
re;  l'objet  d'ambre  qui  eoiite  le  plus 
cher  est  le  fume-oigare  long  et  large. 
II  existe  une  qualite  seeondaire  et  a 
nieilleur  iraarehe,  mais  les  defauts  sont 
tres  apparents  dans  1'ambre  veritable 
et  il  n'y  a  apparemment  aucune  ane- 
thode  do  Les  dissdmuler. 

Rien  n'est  perdu  dans  1'ambre.  Les 
morceaux  grossiers  et  petits,  la  poussie- 
re  d'ambre  ineme,  sont  employes  pour 
faire  un  vernis  d'une  belle  qualite, 
comme  le  vernis  a  voitures.  Le  proce- 
de consiste  en  une  'distillation  durant 
laquellfi  I'aci'de  succiniique  de  1'ambre 
se  developpe.  tine  livre  de  dechets 
d'ambre  produit  environ  une  demi-once 
de  'Cet  aoide  et  dix  onices  de  resine  for- 
refiee  pour  la  fabrication  du  Ye>rnis. 


LES  LETTRES  D'AFFAIRES  ET  LEUR 
STYLE 

Je  me  rappelle  fort  Men  la  premiere 
lettre  d'affaires  que  j'eus  jamais  ecrite, 
dit  un  auteur  dans  "Selling  Magazine." 
C'etait  le  premier  jour  de  mes  debuts  au 
bureau.  Notre  gerant  se  tournant  vers 
moi  me  jeta  une  lettre  et  me  dit  laconi- 
quement:  "Repondez  a  cela."  Puis  il  m'a- 
bandonna  a  mon  sort.  N'ayant  fait  au- 
cun  apprentissage  des  aifaires,  je  con- 
naissais  autant  la  forme  a  employer 
dans  ce  genre  de  lettre  que  l'H6breu  et 
ce  que  je  produisis  etait  plutot  un  sujet 
d'etonnement  que  d'admiration.  Les  elo- 
ges  de  notre  produit  y  etaient  outres,  la 
critique  des  marchandises  rivales  ame- 
re  et  chaque  phrase,  fleurie  et  coulante, 
etait  d'un  style  approuve  en  belles- 
lettres. 

Une  bonne  lettre  decrivant  un  mau- 
vais  produit  vaut  mieux  qu'une  mauvai- 
se  lettre  decrivant  un  bon  produit.  Si 
nos  lettres  d'affaires  n'inspirent  pas 
confiance,  il  est  preferable  de  n'en  pas 
ecrire. 

Je  pourrais  composer  une  lettre  de 
telle  facon  que  meme  en  offrant  deux 
dollars  a  tous  ceux  qui  repondraient  en 
incluant  un  timbre  de  poste  de  deux 
cents,  je  ne  recevrais  pas  une  seule  re- 
ponse.  II  est  cependant  possible  d'ins- 
pirer  une  confiance  telle  que  certaines 
gens  vous  enverront  le  dollar  et  n'atten- 
dront  en  retour  qu'un  timbre  de  deux 
cents. 

Une  bonne  connaissance  de  la  gram- 
maire  est  naturellement  essentielle.  Tou- 
tefois  elle  n'est  pas  suffisante  a  elle  seu- 


le. II  faut  un  style  distinctif.  Le  prin- 
cipal defaut  de  la  moitie  des  lettres  que 
je  recois  est  un  manque  de  distinction. 
Ces  lettres  peuvent  etre  froidement  cor- 
rectes,  d'un  style  irreprochable;  mais 
elles  ne  font  aucune  impression.  Je  les 
lis  et  oublie  immediatement  ce  qu'elles 
contiennent.  Biles  sont  banales  et  con- 
tiennent les  expressions  banales  bien 
connues  qu'on  devrait  toujours  eviter. 
Bssayez  de  leur  substitujeT  quelque  chose 
de  moins  commun.  Vous  objecterez 
qu'un  horn  me  d'affaires  in'a  guere  let 
temps  de  choisir  ses  expressions.  Le 
but  d'une  lettre  d'affaires,  direz-vous,  est 
de  donner  des  renseignements.  Pourquoi 
alors  choisir  ses  phrases?  Je  repondrai 
a  cela  que  le  but  d'une  lettre  d'affaires 
n'est  pas  de  donner  des  renseignements, 
mais  de  frapper  l'esprit  par  les  rensei- 
gnements qu'elle  contient.  L'homme 
d'affaires  qui  n'a  pas  le  temps  de  s'oc- 
cuper  de  ces  choses  n'a  pas  le  temps  de 
remplir  sa  position. 

Comparez  deux  lettres  que  vous  rece- 
vez.  L'une  a  un  en-tete  large,  bien  fait, 
ayant  un  air  de  prosperity.  L'autre  a 
un  en-tete  reduit,  mal  imprime  sur  du 
papier  mediocre.  La  premiere  vous  four- 
nit  les  reinseignements  demandes,  ct 
quelques  phrases  hien  'choisies  attirent 
l'attention,  frappent  la  memoire  et  vous 
donnent  une  idee  de  la  personne  qui 
ecrit.  Derriere  la  maison  de  commerce, 
vous  voyez  l'homme.  _  La  seconde  lettre 
vous  donne  bien  les  renseignements  de- 
sires, mais  vous  laisse  froid  sans  vous 
produire  aucune  impression. 

Quand  je  parle  de  personnalite,  ne 
croyez  pas  que  je  veuille  dire  affirma- 
tion de  soi-meme  et  effacement  de  la 
maison.  Le  moindre  soupgon  d'egoisme 
est  fatal  et  une  mauvaise  impression  est 
pire  qu'aucune  impression.  Rappelez- 
vous  le  dicton:  "Le  style  c'est  l'homme" 
L'effacement  total  de  l'homme  est  denote 
par  le  manque  total  de  style  distinctif. 
Nous  avo.ns  des  machines  a  calculer;  heu- 
reusement,  nous  n'avons  pas  encore  de 
machine  a  rediger  les  lettres  qui  reuni- 
rait  des  phrases  pour  en  faire  des  lettres 
stereotypees. 

J'ai  entendu  une  fois  un  homme  d'af- 
faires heureux  definir  une  bonne  lettre 
comme  riche,  rare  et  ayant  un  cachet 
particulier.  Riche  parce  qu'elle  rensei- 
gnait;  rare,  parce  que  les  mots  qu'elle 
contenait  etaient  peu  nombreux;  ayant 
un  cachet  particulier,  parce  qu'elle  etait 
ecrite  en  termes  choisis  et  avait  un  cer- 
tain air  de  personnalite.  Si  la  brievete 
est  l'essence  meme  de  l'esprit,  soyez  bref, 
mais  seulement  a  cette  condition.  Cha- 
que chose  a  sa  place  et  l'esprit  n'a  que 
faire  dans  une  lettre  d'affaires.  Ne  plaisan- 
tez  pas  k  un  enterrement  et  n'essayez 
pas  de  faire  une  vente  avec  une  pointe 
d'esprit.  Quand  une  lettre  d'affaires 
manque  de  dignite,  la  maison  de  com- 
merce perd  son  caraotere  serieux. 
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En  resume,  evitez  raffirmation  de 
vous-meme,  ne  deeriez  pas  vos  rivaux, 
evitez  les  phrases  banal es,  les  revendica- 
tions  extravagantes,  les  expressions  ex- 
centriques. 

Conservez  votre  personnalite,  ayez 
confiance  en  vos  marchaudises,  preten- 
dez  a  tout  ce  a  quoi  vous  avez  droit, 
soyez  different  des  autres.  Surtout,  evi- 
tez d'employer  dans  vos  lettres  d'affaires 
la.  premiere  personne  du  singulier. 


LA  TABATI  ERE 

II  fut  un  temps,  qui  n'est  pas  tres  eloi- 
gned ou  un  gentleman  se  serait  passe  de 
son  mouchoir  de  poche  plutot  que  de  sa 
tabatiere.  A.  cette  epoque,  la  forme  usu- 
elle  de  salutation'  consistait  a  offrir  une 
prise  a  un  ami,  et  a  en  prendre  une  dans 
sa  tabatiere.  Chacun  eternuait  et  des 
liens  de  bonne  camaraderie  etaient  ci- 
menfces  de  cette  fagon.  Bien  que  la  ta- 
batiere ne  soit  pas  encore  dans  le  do- 
maine  des  antiquities,  elle  en  prend  bien 
le  chemin.  La  preuve  la  meilleure  et  la 
plus  positive  de  .son  aneienne  popularise 
est  donnee  par  les  magnifiques  tabatieres 
rehaussees  de  pierres  precieuses  que  Ton 
pent  voir  dans  presque  tous  les  musees 
et  toutes  les  collections  d'objets  d'art. 
Quelques-uns  de  ces  specimens  represen- 
tent  le  plus  haut  degre  du  travail  artis- 
tique  d'il  y  a  un  siecle  et  montrent  que 
la  coutume  dedaignee  maintenant  etait 
preponderante  dans  la  soeiete  riche  la 
plus  elegante.  Aujourd'hui  une  tabatiere 
est  aussi  rare  qu'une  piece  d'cr. 

On  rencontre  parfois  une  gentleman  de 
la  vieille  ecole  qui  a  conserve  l'habitude 
de  priser,  mais  il  est  evident  que,  dans 
quelques  annees,  cette  couturee  aura  com- 
pletement  disparu. 


UNE    IMITATION     DE    L'ECUME  DE 
MER 

Beaucoup  de  personnes  s&ront  eton- 
nees  d'apprendre  que  la  porr..me-d«-terre 
est  employee,  en  France,  dans  la  fabrica- 
tion de  pipes  en  imitation  d'eeunie  de 
mer  et  de  billes  de  billard  imitamt  le 
ma.rbre.  Le  precede  est,  dit-on,  le  sui- 
vant:  les  yommes  de  terre  pelees  sont 
conservees  pendant  trente-six  henres  dans 
une  solution  d'acide  sulfurique  a  huit 
pour  cent.  On  les  fait  secher  et  on  les 
comprime,  de  mani&re  qu'elles  soient  a&- 
sez  dures  pour  etre  employees  a.u  fagon- 
nage  de  pipes.  Sous  une  forte  pression, 
©lies  deviennent  assez  con-.ipactes  pour 
qu'on  puisse  en  faire  des  billes  de  bil- 
lard. 


UNE  FUMEUSE  DE  103  ANS 

A  Brockton,  petite  ville  de  l'etat  du 
Massachusetts,  peu  eloignee  de  Bosto.'i, 
\it  une  vieille  canadienne.  frangaise  qui, 


agee  de  103  ans,  fume  sa  pipe  tous  les 
jours.  Elle  naquit  a  Trois-Rivieres  en 
1803.  A  seize  ans  elle  se  maria  et  se  ren- 
dit  avec  son  mari  a  Burlington,  Ve'rmont. 
Son  mari  est  mort  depuis  cinquante  ans 
et  elle  deme'ure  a  Brockton  depuis  vingt- 
cinq  ans.  E  lie  est  bien  connue  dans  ce 
district  et  jouit  de  1'estime  generale.  Six 
dc  ses  vingt  enfants  vivent  encoire.  Cette 
femme  a  la  'reputation  d'etre  la  pemsonne 
la  plus  gaie  de  Brockton  et  elle  est  tres 
spirituelle.  Elle  a  quelque  pen  perdu  de 
:sa  vigueur  l'annee  derniere  et  doit  main- 
tenant  garder  le  lit;  mais  son  esprit  est 
aussi  lucide  qu'autrefois.  Comme  un  re- 
porter lui  rendait  visite  dernierement  a 
1'occasion  de  1'anniversai're  de  sa  nais- 
sance,  elle  Tin  vita  a  revenLr  la  voir  a 
1  "occasion  de  son  iprochain  anniversaire. 
Elle  lui  dit  qu'elle  avait  toujours  fume  la 
pipe  et  que,  lorsqu'eUe  etait  jeaine  et 
qu"elle  sortait  tous  les  jours  pour  aller 
travailler,  elle  prefer  ait  en  rentrant,  he 
passer  de  repas  plutot  que  de  sa  pipe. 
Me  me  quand  elle  etait  fatiguee  et  qu'elle 
avait  faim,  elle  avait  beaucoup  plus  cle 
plaisir  a  fumer  sa  pipe  qu'a  manger. 


LA  VERITE  DANS  LES  ANNONCES 

Vous  me  demandez  quelle  est  la  chose 
la  plus  importante  que  j'aie  apprise  en 
annongant  au  cours  de  l'annee  derniere, 
dit  un  auteur  dans  un  journal  commer- 
cial. 

La  seule  chose  qui  se  presente  a  mon 
esprit  comme  offrant  le  plus  d'interet 
dans  ma  campagne  de  publicite  en  190^, 
ne  pent  pas  etre  qualifiee  de  nouvelle  ; 
je  ne  peux  pas  dire  non  plus  que  c'est  la 
premiere  fois  que  j'y  pense. 

C'est  quelque  chose  qui  a  produit  snr 
mon  esprit  une  impression  distincte  tou- 
jours plus  intense,  depuis  que  je  m'oc- 
cupe  de  publicite;  mais  l'annee  derniere, 
les  exemples  que  j'ai  pu  observer  m'ont 
tenement  frappe  que  cette  impression  a 
ete  plus  forte  que  jamais.  Je  ne  veux 
parler  d'autre  chose  que  de  la  verite,  Ia- 
quelle,  quand  on  y  adhere  uniformement, 
est  le  seul  facteur  puissant  qui  puisse 
procurer  le  succes  par  la  publicite. 

.le  ne  puis  reellement  rien  dire  de  nou- 
veau  a  l'appui  de  ce  que  j'avance;  tout  a 
ete  dit  et  redit  a  ce  sujet,  pour  et  contre, 
Leaucoup  mieux  que  je  ne  pourrais  Is 
dire  moi-meme,  et  nous  pouvons  y  ajon- 
ter  ou  en  retrancher  autant  que  nous  ie 
di&sirons,  amplifier  ou  changer  les  termos 
a  not  re  guise.  Le  fait  n'en  demeure  pas 
moins  hors  d'atteinte  de  la  controverse. 

Je  lisais  recemment  un  plaidoyer  ha- 
bile en  faveur  de  l'exageration  dans  les 
annonces,  l'auteur  pnetendant  que  le  lec- 
teur  en  rabattait  toujours  plus  ou  moir.s 
de  ce  qu'il  lisait  dans  une  annonce. 

Pour  les  maisons  qui  recherchent  un 
tel  traitement,  cela  est  evidemiment  vrai, 
et  ce  n'est  que  justice. 


Mais  le  public  sait  distinguer;  il  fait 
des  distinctions  suivant  la  reputation  de 
la  maison.  S'il  soupgonne  une  maison  de 
commerce,  c'est  qu'il  a  d'abondantes  rai- 
sons  pour  le  faire. 

Le  simple  fait  que  l'esprit  public  est 
ainsi  oriente  est  par  lui-meme  l'arg^i- 
ment  le  plus  fort  en  faveur  de  la  verite. 

L'exageration  ou,  pour  parler  sans  de- 
tours, le  mensonge,  est  comme  l'opium, 
plus  vous  en  prenez,  plus  vous  voulez  en 
prendre  et  plus  longtemps  vous  continuez 
a  eni  prendre,  plus  vous  ressentez  la  ne- 
cessite  de  vous  livrer  a  cette  pratiqae: 
la  crise  finale  est  toujours  inevitable  et  - 
peu  eloignee. 

Quant  a  moi  je  crois  que  la  moyennc 
des  personnes  prefererait  economiser 
reellement  25  cents  que  de  supposer  eco- 
nomiser un  dollar  imaginaire. 

Je  demandais  un  jour  a  une  femme  qui 
lisait  une  annonce  de  ventes  d'occasions 
si  elle  croyait  reellement  tout  ce  que  con- 
tenait  cette  annonce: 

"Je  crois  tout,  repondit-elle,  ju&qu'a.  <  e 
que  mon  examen  personnel  m'ait  prouve 
le  contraire.  Je  sais  juger  les  valeurs 
et,  aussitot  que  je  vois  les  marchandises, 
je  sais  si  la  valeur  annoncee  est  reelle 
ou  fictive." 

L'idee  que  le  public  aime  a  etre  berne 
a  fait  son  temps.  La  mystification  a  eu 
du  succes  a  une  certaine  epoque;  mais 
peu  a  pen  le  public  a  ouvert  les  ye«ux  et 
il  demande  aujourd'hui  la  valeur  de  son 
argent  pour  chaque  dollar  qu'il  depense. 

Le  marchand  qui  lui  donne  une  valeur 
reelle  au  lieu  d'une  valeur  imaginaire 
est  celui  qui  fera  des  affaires. 

Un  cigare  vaut  ce  que  vaut  le  tabac 
employe  dans  sa  fabrication.  C'est'  en 
partant  de  ce  principe  que  la  Emporium 
Cigar  Co.,  de  St-Hyacinthe,  n'admet  pour 
ses  cigares  "Emporium"  a  lCc.  et  "Morit 
Pelee"  a  &c.  que  des  tabacs  de  choix. 
C'est  pourquoi  ses  cigares  se  trouvent  en 
stock  chez  tous  les  tobacconistes  et  dans 
tous  les  hotels  et  restaurants  ou  Ton  tient 
a  donner  a  la  clientele  des  fumeurs  la 
satisfaction  la  plus  complete.  Si  voi's 
n'avez  pas  encore  offert  ces  deux  marques 
a  vos  clients,  envoyez  un  ordre  d'essai  a 
la  Emporium  Cigar  Co.,  cela  vous  paiera. 


"Si  j'avais  su"  est  une  phrase  qu'on 
prononce  des  que  vient  rexparience.  L'ex- 
P'erience  vient  tardivement  chez  les  uns 
et  tot  chez  les  autres.  Plus  tot  vous 
tiendrez  en  stock  les  cigares  "Hogen- 
Mogen"  a  5c.  et  "Royal-Sport"  a  10c.  et 
plus  tot  aussi  vous  aurez  l'experience  des 
bons  profits.  L'experience  de  tons  ceux 
qui  les  vendent  est  que  tous  les  fumeurs 
semblent  les  aimer  et  que  ceux  qui  les 
ont  fumes  une  fois  les  redemandent  par 
la  suite.  La  Cigar  Sherbrooke  Co.,  <!e 
Sherbrooke,  P.  Q.,  est  toujours  prete  a 
remplir  un  ordre  d'essai. 


II  y  a  plus  de  chances  de  perdre  de 
I'argent  par  une  mauvalse  publicite  ou 
une  publicite  mal  combinee  qu'a  aucune 
Cpoque  anterieure:  c'est  la  un  fait  non 
moins  positif. 
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NOS    PRIX  COURANT8 

Marques  speciales  de  marchandis'es  dont  lea  maisons,  indiqu^es  en  caracteres  noire,  out  l'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufactured  elles-memes.  —  Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturiers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boltes  de  10 —  8.50 
Athlete,  boltes  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  taJbac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6/' (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 
Murad,  Turques,    bouts     en  pa-     '  . 

pier  12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege.   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 
Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts,  en  papier, 

em  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 
Virginia  B rights,  bte  de  600,  3.50  .  5.83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 

boites  5  lbs   1.U5 

Derby,  en  tins,  V^s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight   Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

Fin  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts.  l/10s.  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls.  boites  5  lbs  85 

En  tins,  Vi  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins.  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts.  l/10s.  btes  5  lbs  82 

En  tins.  1/2  lb  84 

En  sacs  1  /5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts.  l/10s.  bottes  5  lbs  80 

En  tins.  1/4  lb  95 

Ritfhie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  1/1 6s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

Durham  — 

En  «acs,  l/12s.  btes  5  lbs   1.00 

En  sace.'l/fis.  btes  5  lb*   1.00 


En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Out  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  - —  y2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes   .80 

1-5  tins   1.00 

%  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1J5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

V±  lb.  tins   1.36 

Vz  lb.  tins   1.25 

Maryland  — - 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

H  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes..  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  Vz  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  I  et  I  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/1 2s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 

En  tins,  is   1.05 

Pqts,  14  s,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   1.06 


1.10 

1.15 
1.18 
1.18 

l.fco 

1.26 


1.36 
1.1,2 
1.22 

1.40 
1.26 
1.26 

1.50 
1.32 
1.32 
La  II 

1.3C 

1.30 


1.25 

1.08 

1.43 
1.60 


1.22 


Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is  

y2  lb.  •  tins,  4  lb.  cartoons. 

^4  lb.  tins,  4  lb.  cartoons  . 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons. 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 
Turret  Navy  Cut  — 

lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild  

Medium  

Full  

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild   

Medium  .  ... 
Full  

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild   

Medium  

Full  

Tabacs  americains  a  fumer 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  . 
Old  English  Curve  Cut  — 

M'Ol  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons. 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons  

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons    .  . 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons  .... 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  . 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  poks.,  5  lb.  drums    .     .  . 

Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 
Battle  Ax  —  12  lbs  caddies  .  .  .86 
Piper  Heidsieok — 10  lbs  caddies  1.20 
Piper  Heidsieck — 7  lbs.  caddies.  1.15 
Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  .  .  .f 
THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 

Tabacs  a  chiquer. 
Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   .38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   .38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb..  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   ..  38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  I  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10?  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7j  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Rolil,   2  x3,  7   to  lb,   22  lbs. 

cads  &  12  lbs  J  cads   56 

Pay  Roll,  6$  oz.  bars,  [thin].  7* 

sipaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  14|  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Tvy,  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  81-2  lbs.  1-2 

Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   63 

Pacific.  8s  cads.  20  lbs   53 

Stajlight,  1|  x  4,  7s,  8J  lbs.,  A  butss  50 
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JOSEPH  COTE, 

QUEBEC. 

Cigares 

Le  mille 

Three  Little  Champions 

..1/  5.... 

12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  . 

.  1/10  

15.00 

Quebec  Queen  

1/20.... 

15.00 

V.  II.  C  

1/20.... 

25.00 

My  Best  

1/20.... 

25.00 

Doctor  Faust  

1/20.... 

28.00 

Doctor  Faust  

.1/40. . . . 

30.00 

St-Louis  [union]  

1/20.... 

33.00 

1/20  

35.00 

Havana   Seconds   ..  .. 

1/20.... 

35.00 

1/20.... 

35.00 

V.  C.  [Union]  

1/20.... 

36.00 

Martha  [union]  

.1/20  

55.00 

El  Sergeant  Premium  .  . 

1/40  

oo.uu 

El  Sergeant  R.  V.  C. .  .. 

..1/10.... 

$60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20.... 

75.00 

Tabacs  Canadiens 

en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  .25  et  50 

1905  0.14 

0.15 

Grand  Havane  B  25  et  50 

1905  0.14 

0.15 

Parfum  d'ltalie  A.  ... 

1905  0.30 

0.32 

1904 

0.25 

0.27 

Petite  Plug  1-6  

1906 

0.10 

0.12 

190'5 

0.35 

0.37 

Quesnel  A.  M  

1905 

0.35 

0.33 

Role  No  40,   1-4  ..  .. 

1905 

0.32 

0.34 

Rouge  A  

1905 

0.20 

0.22 

1900 

0.18 

0.20 

Rouge  Quesnel  A  

1904 

0.25 

0.27 

1904 

0.16 

0.18 

Spread  Leaf,  Rouge  .. 

1905 

0.15 

0.16 

1905 

0.15 

0.17 

Petit  Havane  

0.20 

0.22 

S.  Vieux   1904-1905 

0.18 

0.29 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  ibs 

,.  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6 

boites 

10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs.  . 

..  60 

Quesnel,  1/2,  quantite 

a  volonte.. 

..  60 

Cote's  choice  mixture. 

1/4  tin 

,.  75 

Cote's  choice  mixture, 

1/2  tin 

70 

Cote's  choice  mixture, 

1  lb 

65 

Tabac    en  poudre: 

Rose, 

32 

cts. ; 

Rose  et  Feve,  36  cts  ; 

Feve, 

34 

cts  ; 

Rose  Extra,  38  cts.;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  34  cts. 


THE  EMPORIUM 

CIGAR  CO., 

SAINT- 

HYAC 

1  NTH  E 

Cigares 

Le  mille 

Club  House  

 1/20.. 

..  $22.00 

Le  Petit  Gars..  .. 

 1/20.. 

..  24.00 

Little   Perfeetos. .  . 

 1/20.. 

. .  26.00 

El  Maska  

 1/201 . 

. .  28.00 

Red  Bluff  

 1/20.. 

. .  25.00 

La  Captiva  

 1/20. . 

..  30.00 

The  Good  Ones  

 1/20.. 

..  33.00 

Our  Leader  

..  ..1/20.. 

. .  35.00 

Per  una  

..  ..1/20.. 

. .  35.00 

 1/20.. 

..  37.00 

Sir  George  

..  ..1/20.. 

..  55.00 

 1/20. . 

..  52.00 

 1/20.. 

..  55.00 

Emporium  

..  ..1/40.. 

. .  GOi.OO 

Our  Clear  Havana 

 1/20.. 

..  55.00 

La  Fed  id  a  

 1/20.. 

..  60.00 

El  Corso  

..  ..1/20.. 

..  70.00 

 1/10.. 

..  90.00 

Los  Angeles  

..  ..1/40.. 

..  100.00 

LES  TROIS  QUALITES  DU  JOURNAL 
COMMERCIAL 

Tout  homme  d'affaire  lit.  Mais  en  ge- 
neral il  ne  lit  pas  -simplement  po'ivr  lire. 
Ce  qu'il  lit  doit  ou  l'initeiresser,  ou  le  ren- 
seigner  ou  lui  donmer  des  idiaes.  II  est 
le  mieux  se>rvi,  quand  ce  qu'il  lit  ream  it 
ces  trois  qaialites.  La  est  la  grande  force 
de  la  presse  technique. 

L'interet  d'un  homme  d'affaires  entre- 
prenant  doit  se  concentreir,  en  piremier 
lieu,  suir  son  travail  journalier.  D'aaitres 
questions — vie  mondaine  et  amusements, 
politique  et  religion,  art  et  litt'e>ratuire, 
etc. — ont  queilque  droit  a  son  attention  ; 
mais  le  temps  qu'il  consacre  a  un  qaiel- 
conque  de  ces  sujets  nest  qu'une  frac- 
tion de  eelui  qu'il  empiloie  a  gagner  sa 
vie  ou  a  etablir  ses  affaires,  dit  Harold 
S.  Buttenheim,  dans  "Profitable  Adver- 
tising." 

Si  Q'hoimime  d'affaires  est  tant  so  it  peu 
progressif,  il  doit  de  toute  n&cessite  de- 
sires recueillir  des  informations  qui 
1'aideiront  dans  son  travail  quotidien.  II 
desirera  se  tenir  constamirrjent  au  cou- 
raint  des  procedies  et  derniers  pirogres  de 
son  Industrie  particulieie.  II  salt  que 
d'aaitres  hominies  ont  a  faire  face  a  des 
pioiblemes  semblabies  a  ceux  qui  se  pne- 
sentent  a  lui  et  il  est  important  qu'il 
sache  comment  ces  problemes  ont  ete 
rasolais.  En  s'instruisant  ainsi  par  l'ex- 
perience  pratique  des  aufcres,  il  peut  ac- 
coinplir  beaucoup  plus  que  par  ses  seails 
efforts. 

Les  idees  que  l'hom'me  d'affaires  pent 
recueillir  par  la  lecture  reguliere  d'un 
journal  technique  de  haute  categorie, 
ideesi  qui  lui  peinrr.iettront  d'accomplir  de 
plus  grandes  ©hoses,  forme nt  une  des 
grandes  forces  du  monde  des  affaires  au- 
jourd'hui.  Auicun  inigenieuir  ambitieux, 
par  exemtple,  ne  peut  live  les  grandes 


60  YEARS' 
EXPERIENCE 
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Designs 
Copyrights  &c. 

Anyone  sending  a  sketch  and  description  may 
quickly  ascertain  our  opinion  free  whether  an 
invention  is  probably  patentable.  Communica- 
tions strictly  confidential.  HANDBOOK  on  Patents 
sent  free.  Oldest  agency  for  securing  patents. 

Patents  taken  through  Munn  &  Co.  receive 
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choses  accomplies  dans  sa  profession, 
sans  etre  excite-  a  piroduire  un  travail 
meilleur  ou  a  faire  des  ouwrages  plus  im- 
portants  qu'auparavant.  Le  developpe- 
ment  d'u  mecanicien  ou  du  jeune  gnadue 
de  college  'd'aujomr-d'hui  en  un  chef  d'in- 
dustn'ie  de  la  prochaine  d'&cadie,  est  ind'ii- 
bitablement  aid'e,  sinon  ireellement  ins- 
pi'i'ie,  par  la  presse  technique. 

Interesser,  ,renseigner  et  inspirer  : 
voila  trois  conditions  ideales  du  jouirnal 
technique. 

Jusqu'a  quel  point  ces  conditions 
ideailes  sont  remiplies,  c'est  ce  qui  de- 
teinrrine  la  valeur  neelle  du  service  rendu 
e".  aux  lecteuns  et  aux  annioncenrs.  Les 
e'diteurs  se  rendent  compte  de  ces  faits 
et  les  principaux  jouirnaux  techniques 
remplissent  aujou'id'hui  leuir  veritable 
mission  dans  le  monde,  comme  ils  ne 
l'ont  jamais  fait  auparavant.  La  presse 
commerciale,  en  realitte,  se  montre  com- 
me un  des  plus  puissants  facteurs  du  de- 
ve>lopperr:ient  industriel  de  1'Ameirique. 


LES    MARCHANDISES  QUI  RESTENT 
EN  MAGASIN 


II  arrive  souvent  qu'un  marchand  ache- 
ts  un  lot  de  merchandises,  simplement 
parce  qu'elles  lui  semblent  bonnes  on 
parce  que  le  vendeu^r  est  un  de  ses  amis 
et  qu'il  veut  Taider.  C'est  la  plus  pauvre 
des  excuses. 

Si  ces  marchandises  ne  sont  pas  en  de- 
mande,  elles  peuvent  rester  pour  compte 
et  l'ami  en  question  perdra  dans  votre 
estime. 

Sachez  ce  que  vous  allez  faire  de  cha- 
que  ligne  de  marchandises  que  vous 
achetez,  sinon  n'en  achetez  pas.  Meditez 
un  petit  plan  de  campagne  pour  chaque 
marque  de  marchandises  que  vous  com- 
mandez  et  voyez  combien  la  vente  au 
detail  est  ainsi  rendue  plus  facile. 

Vous  avez,  sur  vos  rayons,  des  articles 
qui  ne  se  vendent  pas  aussi  rapidement 
qu'il  le  faudrait.  Ces  articles  n'ont  ab- 
solument  rien  de  defectueux  et  vous  ne 
corr.prenez  pas  pourquoi  Us  Testent  en 
magasin.  Vos  clients  en  comprennent 
peut-etre  la  raison.  Etudiez  la  question 
attentivement.  Vous  trouverez  probable- 
ment,  pour  remplacer  ces  articles,  une 
marque  qui  vous  procurera  des  ventes 
rapides,  des  benefices  raisonnables  et 
qui  ameliorera  votre  stock.  Donnez-vous 
alors  du  mouvement  et  debarrassez-vous 
des  marchandises  qui  se  vendent  mal  a 
un  prix  qui  fera  le  plus  grand  bien  a  la 
reputation  de  votre  magasin. 

Si  vous  avez  une  clientele  de  haute 
qualite  qui  pourrait  s'offusquer  d'une 
baisse  de  prix,  d'ebarrassez-vous  de  ces 
irarchandises,  comme  lot  d'occasion,  en 
faveur  d'un  marchand  d'une  autre  ville, 
si  possible,  marchand  ayant  une  clientele 
qui  achete  a  bon  marche — mais  d'une  ma- 
niere  ou  d'une  autre,  debarrassez-vous  de 
ces  marchandises  qui  restent  en  magasin. 
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Association  desCom- 
mergants  Licencies 
de  Vins  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  :  :  : 


Incorporee  en  Juin  1884. 


VICTOR  LEMAY 
President. 

L.    A.  LAPOINTE 

Secretaire. 

DIRECTEURS ! 
H.  A.  Dansereau, 
Nazaire  Gauthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremblat, 
A.  J.  Atotte, 
Eug.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES. 
LAWRENCE  A.  WILSON 
L.  ETHIER,  A.  BLONDIN. 

Pres.  Hon. 


JAS.  MCCARREY 
Vice-Pris. 

Victor  Bougie 

Trisorier. 

AVISEURS : 
Maire  H.  A.  Ekers, 
M .  Martin  M.  P. 

Ech.  C.  RoBILLARD, 

MM.  Thos.  Kinsella, 

H.  Laporte, 

Ex-Maire 
J.  M.  Wilson, 

J.  M.  FoTvTIER, 


Licensed  Victuallers' 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

V 

Incorporated  June,  1884. 


Aviseur  Legal  :   M.  J.  L.  Perron, 

Auditeurs :    F.  A,  Chagnon  et  Dan.  Daigneault. 


TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St  Jacques. 


-A-sse::m.b>le:e:  Generale 


Montreal,  le  29  Avkil  1907. 

Monsieur,— L'Assemblee  Generale  Mensuelle 

des  Mernbres  de  l'Association  aura  lieu  niercredi,  le 
ler  Mai  1907,  a  trois  heures  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chambie  No  6. 

Vous  etes  respectueusement  prie  d'y  assister. 


Par  ordre. 


Le  Secretaire. 


AUX  ME  MB  RES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  mernbres  affilies  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'ann£e  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS  —  BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 
"     Wm.  Dow  &  Co. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Argents. 

MM.  P.  L.  N.Beaudry,  (Labatt's). 
"  F.Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 

IVjfrs  d'Eaux  Cazeuses—  /Erated  Water  M,frs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  Truesdel'  (Chs.  Gurd  &  Co.) 

VI^S  ET  LIQUEURS-WINES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 

"  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,(a'ts,John  Dewar  &  Sons,  ltd.) 

"  Boivin.  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils  &  Cie. 

"  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co..  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0,  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

EMBOUTEILLEUR— BOTTLER 

M.  John  Bishop. 

Extraits  de  Bceuf,  etc.— Beef  Extracts,  etq, 

MM.  Bovril  Limited— Fl  uid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 


G-e;rae;xa.l    2X1  eating 


Montreal,  April  29tb,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  tbe 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  1st  of 
May,  1907,  at  3  p.  m.  sharp,  in  the  Monument  Na- 
tional, No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Eoom  No.  6. 

You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

COMPT/\BLES-ACCOUNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares — Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Maitin. 
"    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke). 
"    L.  O.  Grothe  &  Cie. 
"    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Chaput,  (La  Champagne). 
"    V.  Forest. 

DIVERS -MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 
Edouard  Biron,  Notaire  Public. 
Otto  Zepf.  Mch.  de  Bouchons. 
Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 
A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 
Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 
Thos  Burdett,  Ponipes  a  Biere,  etc. 

MARCHANDS -MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  O.  Girard,  Fraserville. 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic, 
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AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  einis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dej&. 

A  moins  de  circonstances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Associatiou. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pri6s 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


Bach  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


ASSEMBLEE  GENERALE  MENSUELLE 
DE  L'ASSOCIATION  DES  COMMER- 
CANTS    LICENCIES    DE  VINS 
ET    LIQUEURS    DE  LA 
CITE  DE  MONTREAL 

Une  assemblee  generale  mensuelle  des 
membres  de  l'Association  des  Commer- 
gants  Licencies  de  Vins  et  Liqueurs  de  la 
Cite  de  Montreal  a  eu  lieu,  au  Monument 
National,  sous  la  presidency  de  M.  Vic- 
tor Lemay,  president,  le  3  avril  19(17. 

Etaient  presents:  MM.  J  as.  McCarrey, 
V.  Bougie,  Jos.  Bariteau,  Naz.  Gauthier, 
Nap.  Tremblay,  Eug.  Masse,  W.  Courville, 
Louis  J.  Primeau,  C.  Gauthier,  A.  Cre- 
peau,  F.  A.  Chagnon,  E.  Pelletier,  A.  La- 
l>alme,  Albert  Rochon,  H.  Villeneuve,  .7. 
N.  Fraid,  A.  Abrahamson,  Jos.  Girard,  P. 
Bergevin,  Louis  St-Germain,  D.  Lachapel- 
le,  P.  Cazelais,  P.  P.  Raby,  A.  Boileau,  H. 
Thibault,  Jos.  Roch,  H.  Robinson,  F.  X. 
Brazeau,  J.  Damphouse,  Maurice  Durracq, 
F.  Paquette,  Geo.  Sorgius,  C.  J.  Odell,  Ovi- 
la  Leroux,  Nap.  Rochon,  M.  Bousquet, 
Adelard  Baillargeon,  O.  Octeau,  W.  Roy, 
W.  Hall,  D.  Davies,  L.  N.  Picotte,  George 
Barsalou,  N.  Leclair,  J.  Schneider,  Jos. 
Thouin,  Nap.  Pouliot,  Albert  Labbe,  E. 
Menard,  F.  Simard,  B.  Dupuis,  A.  St- 
Laurent,  F.  X.  Paquette,  H.  Lacasse,  O. 
Seguin,  A.  Labelle,  E.  Trudeau,  Z.  S.  Au- 
but,  O.  A.  Rozon,  D.  Daigneault,  St-Jean 
&  Cote,  J.  Culens,  John  Mulcahy,  P.  Scul- 
lion, A.  Guilbault,  Jos.  Neveu,  J.  Leduc, 
Michel  Paenaude,  A.  Robe' t,  Jos.  Malo, 
Arsene  Bouchard,  Jos.  Boyer,  Theo. 
Ethier,  Francis  Longtin,  Frs.  Laplante, 
Walter  Martin,  A.  Reinhardt,  Louis  Tail- 
lefer,  William  Chenier,  plus  le  secretaire 
et  un  grand  nombre  d'autres. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  ratifiees. 


Le  rapport  du  tresorier  est  soumis  et 
approuve. 

Lecture  est  donnee  des  noms  des  nou- 
veaux  membres  admis  depuis  la  derniere 
assemblee  comme  suit: 

F.  .v.  Poirier,  hotelier,  3887  Notre  Da- 
me; C.  Trepauier,  hotelier,  3695  Notre- 
Dame;  Isaie  Lalonde,  hotel ip" 
Jacques;  Jos.  Dagenais,  hotelier,  1623  St- 
James;  Emery  Larocque,  hotelier,  197  Ste- 
Elisabeth  du  Portugal;  George  Sproule, 
hotelier,  1721  Ste-Catherine-Est;  Joseph 
Damphouse,  hotelier,  93  Ste-Emelie;  G. 
Normandin,  hotelier,  3536  Notre-Dame. 

Le  but  principal  de  la  reunion,  consis- 
tait  en  la  discussion  des  moyens  a  pren- 
dre,  pour  hitter  avantageusement  contre 
le  trust  forme  par  les  brasseurs. 

Le  secretaire  demontre  les  benefices  et 
les  avantages  a  retirer  et  les  risques  a 
encourir  si  les  hoteliers  deviennent  pro- 
prietaires  d'une  brasserie  totalement  in- 
dependante  du  trust.  II  explique  que,  de- 
puis la  derniere  assemblee,  les  directeurs, 
e'est-a-dire  le  president,  le  tresorier  et  lui- 
meme,  ont  etudie  differents  projet  de  for- 
mation de  compagnie  dans  le  but  d'ache- 
ter  une  brasserie.  A  cet  effet  il  soumet  le 
proces-verbal  de  l'assemblee  du  Bureau 
de  Direction  en  date  du  21  mars  1907. 

Une  nouvelle  occasion  se  presente  ius- 
tement;  elle  permettrait  aux  hoteliers  de 
fabriquer  leur  biere  eux-memes.  Une  char- 
te,  sous  le  nom  de  "Imperial  Brewries  Li- 
mited" nous  est  offerte  avec  une  option 
sur  la  brasserie  Salvador  au  prix  de  $275.- 
000  dont  $50,000  comptant  a  trois  mois  de 
la  date  de  la  formation  de  la  compagnie.  La 
balance:  $5,000  par  mois  jusqu'a  ce  qu'il 
reste  une  balance  de  $125,000  devant  cons- 
tituer  une  hypotheque  a  5  .  Durant  les 
trois  mois,  la  biere  devant  etre  vendue 
au  prix  actuel  par  les  proprietaires  de  la 
brasserie  Salvador  avec  l'obligation  de  re- 


mise de  la  somme  d'un  dollar  par  baril,  a 
l'acquit  des  souscripteurs  d'actions,  et  an 
credit  du  prix  d'achat  par  la  Compagnie 
Imperiale. 

Un  projet  de  prospectus  a  cet  effet  est 
soumis  par  le  secretaire.  "Nous  deman- 
dons  a  l'assemblee,"  dit-il,  "d'exprimer 
son  opinion.  Ce  projet  ne  vous  est  pas 
impose,  mais  il  est  soumis  a  votre  accep- 
tation." 

Une  discussion  generale  s'engage.  M. 
F.  Paquette  emet  l'idee  que  les  hoteliers 
avant  de  s'engager  dans  une  semblable 
entreprise,  devraient  reduire  la  capacite 
des  verres,  parce  que,  par  ce  moyen,  l'ho- 
telier  ferait  autant  de  profit  qu'autrefois. 

M.  James  O'Dell  croit  qu'un  comite  qui 
confererait  avec  l'Association  des  grSs- 
seurs,  obtiendrait  de  ceux-ci  une  reduc- 
tion du  prix  de  la  biere  a  six  dollars  le 
baril. 

Ces  differentes  propositions  furent  com- 
battues  par  M.  E.  MSnard  et  autres. 

Ont  ensuite  pris  la  parole  sur  la  ques- 
tion: le  president,  M.  Victor  Lemay;  le 
vice-president,  M.  James  McCarrey;  le 
tresorier,  M.  V.  Bougie;  le  secretaire  et 
autres. 

11  est  definitivement  propose  par  M. 
Eug.  Masse,  seconde  par  M.  W.  E.  Cour- 
ville, "t  i'dopte  a  l'unanimite: 

"Que  cette  assemblee  est  d'opinion  que 
l'acquisition  d'une  brasserie  est  encore  le 
meilleur  moyen  de  combattre  la  "combi- 
ne" actuelle  des  brasseurs,  et  de  plus, 
l'assemblee  approuve,  concourt  et  desire 
l'organisation  de  telle  compagnie  ou  bras- 
serie suivant  le  prospectus  maintenant 
soumis." 

Et   Tassemblee  s'ajourne. 

Nous  rappelons  a  nos  lecteurs  que  la 
maison  L.  Chaput,  Fils  &  Cie,  re])resente 
la  maison  Pabst,  de  Milwaukee,  i>our  ses 
bieres  fameuses  dans  le  monde  entier. 
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AVIS 

Nous  prions  ceux  de  nos  lecteurs  qui 
changeraient  d'adresse  au  ler  mai  de  vou 
loir  bien  nous  faire  connaitre,  aussitot 
que  possible,  l'endroit,  place  d'affaires  ou 
residence,  ou  ils  desirent  que  "Liqueurs 
et  Tabacs"  leur  soit  adresse. 

Tous  les  ans  un  certain  nombre  de  nos 
aborrnes  se  plaignent  d'une  interruption 
dans  le  service  de  notre  journal  a  l'epo- 
que  des  demenagements.  En  nous  preve- 
nant  en  temps  utile  de  leur  changement 
d'adresse,  ils  peuvent  etre  assures  que 
"Liqueurs  et  Tabacs"  leur  parviendra  sans 
aucune  interruption. 


LA  TENUE  DES  LIVRES  DES  FAILLiS 
Jugement  a  intervenir 

Nous  avons  en  temps  et  lieu  indique 
dans  ces  colonnes  une  clause  inseree  dans 
le  Code  Criminel  qui  oblige,  sous  peine 
d'amende  et  meme  de  prison,  tout  com- 
mergant  a  tenir  des  livres  relatant  ses 
operations  commerciales. 

Jusqu'a  present  il  n'y  avait  pas  eu,  quo 
rous  saclrions,  de  poursuites  intentees  re- 
lativement  a  cette  clause  qui  se  lit  eomrr.e 
suit:  „ 

"Est  coupatle  d'un  acte  criminel  et 
passible  d'une  amende  de  bolt  cents  pi- 
astres et  d'un  an  d'eimprisorrnemerrt: 

"Quiconque,  etant  commergant  et  ayant 
un  passif  de  plus  de  mille  piastres,  est 
incapable  de  payer  integralement  ce  qu'il 
doit  a  ses  creanciers,  et  n'a  point,  pen- 
dant la  duree  des  cinq  annes  immediate- 
•ment  anterieures  a  son  insolvabilite,  tenu 
les  livres  de  comptes  qui,  dans  le  COOTS 
ordinaire  des  commerces  ou  negoees  ex- 
erces  par  hii.  sont  neeessaires  pour  faire 
conraitre  ou  expliquer  ses  operations;  a 
moins  qu'il  ne  puisse  justifier  de  s°s 
pertes  d'une  facon  satisfaisante  pour  la 
Cour  ou  le  juge,  et  prbuver  qu'en  ne  te- 
nant pas  pareMs  livres,  il  n'avait  aucune 
intention  de  frauder  ses  creanciers". 

Dans  une  cause  recente,  la  Canadian  Mer- 
chants' Protective  Association  a  invoque 
cette  clause  contre  un  '  cormmergant  ac- 
cuse- d'avoir  tente  de  frauder  ses  rean- 
ciers.  II  a  ete  constate  que  l'accuse  n'a- 
vait pas  tenu  les  livres  requis  par  !a 
clause  ci-dessus  et,  en  consequence,  le 
juge,  en  rendant  sa  decision,  qui  con- 
damne  1'accuse  a  une  amende  de  $100  ou 
a,  deux  mois  de  prison  a  etabli  un  prece- 
dent qui  meritait  d'etre  note\ 


VINS  ET  SPIRITUEUX  EN  ENTREPOT 
La  question  des  manquants 

Une  mesure  du  plus  grand  interet  poor 
tous  les  importateurs  de  vins  et  spiri- 
tueux  est  actuellement  devant  la  Cham- 
bre  des  Communes  a  Ottawa. 

Les  vins  et  spiritueux  en  futs  sont, 


comme  chacun  le  sait,  sujets  a  une  dimi- 
nution de  volume  due  a  1'evaporation,  di- 
minution parfois  considerable,  surtout 
pour  les  alcools. 

Sous  le  regime  de  la  loi  actuelle,  aucu- 
ne marge  n'est  allouee  aux  importateurs 
pour  la  diminution  de  volume  qui  peut 
se  produire  dans  leurs  marchandises,  pen- 
dant le  temps  qu'elles  restent  entreposees. 

Quand  un  fut  est  entre  en  entrepot  pour 
einquante  gallons,  les  droits  a  la  sortie 
d'entrepot  doivent  etre  payes  sur  cin- 
quante gallons,  quand  bien  meme  il  n'y 
en  aurait  plus  a  ce  moment  que  quarante- 
six  meme  lorsque  cette  diminution  etait 
due  a  1'evaporation. 

La  nouvelle  loi  prevoit  qu'une  marge 
n'excedant  pas  deux  pour  cent  par  annee 
et  ne  pouvant  depasser  huit  pour  cent  en 
tout  et  dans  tous  les  cas,  sera  allouee  aux 
importateurs  pour  leurs  marchandises  en- 
treposees, pourvu  que  ladite  diminution 
soit  uniquement  due  a  des  causes  natu- 
relles. 

II  est  a  souhaiter  pour  tous  les  impor- 
tateurs de  vins  et  spiritueux  que  cette 
mesure  soit  adoptee  car  le  montant  des 
droits  ainsi  payes  sur  des  manquants  re- 
presente  chaque  annee  une  somme  tres 
importante. 

Voici  la  traduction  du  texte  de  loi  pro- 
poseee  par  1'Hon.  M.  Paterson,  ministre 
des  Douanes:  "Pourvu  qu'une  allocation 
ne  depassant  pas  deux  pour  cent  par  an 
ni  huit  pour  cent  dans  tous  les  cas,  puis- 
se etre  accordee  pour  manquants  dans  le 
jaugeage  des  vins  et  spiritueux  en  futs 
provenant  de  causes  naturelles,  apres  que 
ces  vins  et  spiritueux  sont  entres  en  en- 
trepot et  avant  leur  sortie  d'entrepot  en 
vertu  des  reglements  passes  par  le  Gou- 
verneur  en  Conseil." 

Dans  le  commerce  de  gros  tout  le  mon- 
de  attend  cette  mesure  de  justice  qui,  es- 
perons-le,  sera  votee  par  le  Parlement 
avant  sa  prorogation,  attendue  d'un  jour 
a  l'autre. 

Parmi  les  commergants  qui  s'occupent 
activement  de  cette  interessante  question 
nous  croyons  devoir  mentionner  le  nom  de 
M.  L.  E.  Geoffrion  ,de  la  maison  L.  Cha- 
put,  Fils  &  Cie.  M.  L.  E.  Geoffrion  met  en 
pratique  le  vieil  adage  "Aaide-toi  et  le 
ciel  d'aidera",  il  n'epargne  ni  son  temps 
ni  sa  peine  en  vue  du  resultat  a  attein- 
dre. 


BIERE  A  L'ETAT  SEC 

L'agent  commercial  du  Canada  en  Nor- 
vege  ecrit  de  Christiana  a  la  date  du 
ler  mars: 

"Un  ingenieur  Dancis  du  nom  de  Ma- 
ardt  aurait,  dit-on,  reussi  a  produire  une 
pulpe  a  biere  contenant  une  tres  faible 
proportion  d'eau.  On  en  fait  des  bri- 
quettes pour  la  biere  qui  renfermertt  ex- 
actement  les  memes  elements  et  dans  les 
memes  proportions  que  ceux  contenus 
dans  la  biere  blanche  danoise.   I^es  bri- 


quettes, qui  sont  de  couleur  b'rune, 
vent  se  conserver  pendant  un  temps  pres- 
que  indefini.    On  peut  done  les  exporter 
dans  toutes  les  parties  du  monde. 

Pour  faire  la  biere,  on  enveloppe  les 
briquettes  dans  un  morceau  de  coton  et 
on  les  met  dans  un  vaisseau  renfermant 
de  l'eau  au  point  d'ebullition.  On  dissout 
une  petite  quarrtite  de  pulpe  avec  un  peu 
de  levure  qu'on  verse  ensuite  dans  le 
vaisseau;  on  met  reposer  le  tout  pendant 
48  heures  et  on  obtient  alors  une  biere 
absolument  excellente.  La  levure  fera 
probablement  monter  a  la  surface  des 
impuretes  qui  devront  etre  €liminees  et 
en  meme  temps  elle  produit  une  couche 
d'acide  carborrique  au-dessus  de  la  biere, 
ce  qui  fait  qu'elle  restera  sterile.  Si  la 
biere  ainsi  produite  est  mise  en  bou- 
teilles  bien  bouchees,  elle  se  conservera 
pendant  deux  ou  trois  mois,  meme  dn- 
rant  les  plus  grandes  chaleurs  de  l'ete. 

On  peut  egalement  preparer  de  la  me- 
me maniere  la  biere  de  Baviere,  mais 
It  precede  est  alors  quelque  peu  diffe- 
rerrt.  Une  demande  de  brevet  est  faii:e 
pour  cette  invention. 


LE  WHISKEY  ET  SON  ORIGINE 

Le  mot  whisky  est  d'oriigne  irlandaise. 
Les  Iriandais  pretendent  que  le  whisky 
meme  est  aussi  d'origine  irlandaise  et, 
de  plus,  que  les  Iriandais  apprirent  aux 
Ecossais  a  fabriquer  le  whisky.  Quant  au 
nom,  il  est  derive  du  mot  iriandais  "uis- 
ge,"  qui  signifie  eau.  L'alcool  distille  etait 
appele  par  les  Iriandais  d'autrefois  "uis- 
gue  betha"  ou  eau-de-vie. 

La  distillation  est  un  procede  que  les  Ara- 
bes  des  epoques  recuses  connaissaient, 
dit-on;  mais  le  premier  auteur  qui  en  ait 
parle  explicitement  —  et  il  en  a  parle 
comme  d'une  decouverte  recente  —  est 
un  chinriste  qui  vivait  au  treizieme  sie- 
ce,  nomme  Aronaldus  de  Villa  Nova.  Ce 
chimiste  pensait  que  la  distillation  etait 
une  panacee  universelle  qu'on  avait  cher- 
chee  en  vain  pendant  toutes  les  genera- 
tions precedentes. 

On  criait  deja,  meme  en  ces  temps  re- 
cules,  a  la  degenereser.nce  moderne,  et  un 
eieve  de  Nova,  un  certain  Raymond  Lully, 
de  Majorque,  acclamait  les  eaux  distil- 
lees  comme  une  emanation  divine,  decla- 
rait  qu'elles  etaient  destinees  a  redon- 
ner  de  l'energie  aux  "decrepitudes  moder- 
nes."  Cette  eau-de-vie  etait,  en  verite,  pour 
Lully,  la  fin  de  toutes  gnoses;  elle  etait 
meme  un  signe  precurseur  de  la  fin  du 
monde. 

La  legende  veut  que  St-Patrice  ait  6te 
le  premier  a  enseigner  aux  Iriandais  l'art 
de  la  distillation.  Toutefois  certains  his- 
toriens  modernes  contestent  ce  fait  chau- 
denrent,  en  dormant  comme  preuves  a  l'ap- 
pui  de  leur  theorie  des  faits  auth?nti- 
ques  montrant  St-Patrice  comme  un  par- 
tisan strict  de  la  temperance.   Cet  argu- 
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ment  manque  de  force,  car  les  deux  idees 
ne  sont  nullement  opposees  l'une  a  l'au- 
tre.  Dans  l'antiquite,  l'alcool  distille,  que 
ce  tut  du  brandy  ou  du  whisky,  etait  em- 
ploye en  medecine  et  non  comme  breu- 
vage. 


LA  VIGNE  ET  LE  VIN 

Par  Edward   R.  Emerson 

L'histoire,  qu'elle  soit  ancienne,  bibli- 
que  ou  contemporaine,  indique  de  beau- 
coup  de  manieres  que  le  progres  de  la  ci- 
vilisation a  coincide  avec  la  culture  de  la 
vigne  et  la  production  du  vin.  II  y  aura 
peut-etre  quelques  personnes  qui  feront 
une  exception  a  cette  remarque  et  qui 
penseront  qu'elle  devrait  etre  transposed 
et  exprimee  de  la  maniere  suivante,  c'est- 
a-dire  que  le  raisin  et  son  produit  fer- 
mente   font   des   progres    equivalents  a 
ceux  de  la  civilisation,  mais  ceci  est  er- 
rone.  Le  vin  a  precede  l'histoire  de  plu- 
sieurs  milliers  d'annees,  tandis  que  no- 
tre  etat  politique  et  social  est  relative- 
ment  presque  moderne.  C'est  grace  aux 
hieroglyphes  que  nous  avons  connu  le  vin 
et  sa  fabrication  et  les  documents  anciens 
sont  si  somplets  et  si  exacts  a  ce  sujet 
qu'il  n'y  a  pas  d'erreur  possible  sur  la 
question  a  laquelle  ils  se  rapportent.  Ces 
documents  relatent  aussi  d'une  maniere 
fidele  et  realiste  les  effets  de  la  trop 
grande  absorbtion  de  vin,  ce  qui  prouve 
de  la  maniere  la  plus  concluante  que,  bien 
avant  que  le  genre  humain  ait  trouve  des 
moyens  de  communication  autres  que  la 
parole,  1'homme  connaissait  parfaitement 
le  vin  et  sa  fabrication  ainsi  que  son  usa- 
ge. Cela  prouve  aussi  que  cette  connais- 
sance  de  1'homme  etait  bien  plus  avancee 
que  son  habilete  a  ecrire  et  on  peut  dire 
sans  presomption  que  c'est  le  vin  qui  a 
donne  a  1'homme  l'idee  de  transmettre  ses 
connaissances  d'une  maniere  plus  perma- 
nente  et  plus  intelligible  pour  lui-meme 
et  pour  les  autres.  Nous  voyons  d'apres 
des  documents  anciens  1'homme  fabriquer 
le  vin  et  s'en  servir;  il  a  des  recipients 
pour  conserver  le  vin  et  ceux-ci,  a  Tin 
verse  des  bestiaux  et  des  produits  de  la 
terre,  demandent  quelques  marques  dis- 
tinctives;    c'est  pourquoi  1'homme  place 
sur  ces  recipients  un  signe,  probablement 
comme  aide-memoire  pour  l'aider  a  les 
retrouver  l'annee  suivante  ou  pour  pou- 
voir  indiquer  a  ses  domestiques  de  quel 
recipient  particulier  il  desirait  que  le  vin 
fut  tire.  Realisant  alors  la  valeur  de  ce 
signe   place  sur  les   recipients   qui  ser- 
vaient  a  contenir  son  vin,  1'homme  adopte 
d'autres  signes  jusqu'a  ce  que  lui  et  ses 
voisins  imaginent  un  systeme  par  lequel 
ils  pussent  communiquer  les  uns  avec  les 
autres. 

Quand  on  etudie  l'histoire,  depuis  les 
temps  les  plus  anciens  jusqu'a  mainte- 
nant,  on  voit  que  les  grands  rois  et  les  do- 
minateurs  ont  tous  ete  es  buveurs  de  vin 
et  en  ont  conseille  l'usage.  D'un  autre 


cote,  quand  nous  trouvons  un  chef  oppose 
d'une  maniere  fanatique  a  l'usage  du  vin 
c'est  generalement  un  tyran,  un  homme 
dont  les  passions  n'ont  pas  de  bornes  ou 
un  homme  dont  la  cruaute  a  fait  mepriser 
le  nom  et  la  memoire.  Domitien,  le  dou- 
zieme  des  Cesars,  non-seulement  fit  de- 
truire  les  vignobles  de  ses  domaines,  mais 
aussi  il  se  plaisait  dans  le  sang.  Frangois 
Ier  faisait  flageller  les  ivrognes  de  sa  na- 
tion et  les  faisait  mutiler  de  maniere  a 
les  rendre  infirmes  pour  toute  leur  vie 
et  l'histoire  nous  rapporte  qu'il  etait 
egoi'ste,  faux  et  licencieux.  L'histoire  du 
mahometisme  est  un  long  recit  d'orgies 
commises  an  nom  de  l'abstinence. 

La  Bible  nous  montre  que  la  Terre  Pro- 
mise —  la  terre  du  lait  et  du  miel  —  est 
aussi  la  terre  du  raisin  et  du  vin.  Nous 
lisons  dans  ce  livre  que  iorsque  les  es- 
pions  envoyes  par  Mo'ise  y  arriverent,  ils 
couperent  d'une  branche  une  grappe  de 
raisin  et  qu'ils  la  rapporterent  suspendue 
a  un  baton  qu'ils  maintenaient  sur  leurs 
epaules.  C'est  le  genre  de  fruits  que  Ton 
trouvait  dans  la  terre  de  Chanaan,  la  de- 
meure  future  des  Juifs. 

Tant  que  le  vin  fut  le  breuvage  du  peu- 
ple,  la  Palestine  a  ete  un  pays  des  plus 
prosperes  et  sa  population  augmenta  en 
richesse,  en  puissance  et  en  instruction. 
Le  temple  du  roi  Salomon  fut  construit; 
Jerusalem  devint  une  cite  florissante  et 
prospere,  le  pays  etait  riche,  mais  qu'est 
devenu  Chanaan?...  On  en  a  retire  le 
vin  et  le  regime  de  la  prohibition  y  re- 
gne;  qu'est-ce  qu'on  y  trouve?  Des  fer- 
mes  desertes,  des  amas  de  mines  et  un 
desert. 

Depuis  l'epoque  de  la  Bible  jusqu'au 
temps  actuel,  de  l'archipel  Grec  aux  rives 
de  la  Marne,  on  entend,  chaque  annee,  a 
l'epoque  des  vendanges  des  cris  et  des 
chants  et  on  sait  tres  bien  pourquoi  le 
peuple  se  sent  si  heureux  et  si  rejoui, 
comme  ses  ancetres  l'etaient  des  centaines 
et  des  milliers  d'annees  auparavant.  Un 
gouvernement  repose  sur  les  individus  et, 
dans  un  pays  oil  il  est  assure  de  la  tran- 
quillite  interieure,  il  y  a  prosperity.  Le 
contentement  est  synonyme  de  bonheur 
et  le  contentement  d'une  nation  est  obte- 
nu  quand  les  families  sont  heureuses. 
D'autre  part,  les  restrictions  et  les  sup- 
pressions aboutissent  toujours  au  mecon- 
tentement. 

Le  role  que  le  vin  joue  dans  le  bonheur 
d'une  nation  est  si  grand  et  si  important 
que  tous  les  hommes  d'Etat  du  monde  en- 
tier  se  sont  declares  en  sa  faveur.  Les 
grands  esprits  de  tout  temps,  les  poetes, 
les  orateurs,  les  ecrivains,  tous  ont  recon- 
nu  la  valeur  du  vin  pris  moderement, 
pour  donner  le  bonheur.  S'ils  ont  deplore 
son  abus,  ils  n'en  sont  jamais  venus  a  de- 
mander  sa  prohibition.  Si  I'eau  etanche  la 
soif,  ce  n'est  ni  un  tonique,  ni  un  aliment; 
le  vin  est  ces  deux  choses-liL  II  y  a  dan- 
ger a  boire  de  l'eau,  mais  l'eau  n'est  pas 
defendue  pour  cela.  Vous  entendez  sou- 


vent  la  recommandation  suivante:  "Veil- 
lez  a  l'eau  que  vous  buvez  dans  tel  ou  tel 
endroit  !"  et  encore,  "un  changement  d'eau 
est  dangereux!"  Votre  medecin  vous  pr6- 
viendra  a  ce  sujet  si  vous  partez  en  voya- 
ge. Ainsi,  bien  que  l'eau  soit  un  breuvage 
universel,  on  doit  s'en  servir  avec  pre- 
caution. 

,  On  a  souvent  dit  que  les  Americains  ne 
sont  pas  buveurs  de  vin.  Cela  est  inexact. 
Ils  n'en  boivent  pas  a  leurs  repas,  mais 
avant  ou  immediatement  apres.  Des  mil- 
liers de  bouteilles  de  remedes  patentes, 
tous  contenant  plus  ou  moins  de  vin,  sor- 
tent  des  manufactures  chaque  annee  et 
la  quantite  d'attestations  que  le  fabri- 
cant  i-ecoit  et  fait  imprlmer  prouve  de  la 
maniere  la  plus  concluante  le  nombre  de 
personnes  qui  boivent  du  vin  sous  forme 
de  medicaments. 

Nous  nous  elevons  contre  la  vente  de 
ces  elixirs  et  nous  indiquons  les  ingre- 
dients nuisibles  qu'ils  contiennent.  Nous 
nous  demandons  comment  il  est  possible 
que  le  peuple  americain  soit  assez  insense 
pour  boire  de  telles  drogues.  La  reponse 
est  simple:  l'hypocrisie,  la  dissimulation 
ont  detourne  le  public  du  vin  pour  le 
tourner  vers  les  remedes  patentes.  On  se 
doutait  bien  de  l'effet  produit. 

Donnez  a  un  chimiste  une  bouteille  de 
vin  pur  et  faites-le  lui  analyser.  Ce  chi- 
miste vous  dira  dans  son  rapport  que  ce 
vin  contient  de  85  a  90%  d'eau  et  que  le 
reste  est  de  la  matiere  urganique  et  de 
l'alcool.  Les  remedes  patentes  ne  contien- 
nent pas  de  substances  toxiques,  pas  de 
stimulants  puissants,  cependant,  on  y 
trouve  toutes  ces  choses  melees  a  de  l'al- 
cool. Pourquoi  alors  le  vin  n'est-il  pas 
meilleur  et  plus  desirable  que  toutes  ces 
drogues-la?  L'homme  qui  absorbe  trop  de 
vin  commet  rarement  un  crime.  Les  cri- 
mes sont  commis  par  des  hommes  sobres 
arrives  au  paroxysme  de  la  passion  ou  de 
sang-froid  et  c'est  dans  les  communautes 
temperantes  que  de  tels  crimes  sont  com- 
mis. Meme  une  foule  ivre  est  moins  a 
craindre  qu'une  foule  d'hommes  sobres. 
Les  gens  les  plus  a  craindre  pour  leur  in- 
temperance sont  les  hommes  et  les  fem- 
mes  a  l'esprit  etroit  qui  ont  fait  beaucoup 
de  tort  dans  chaque  communaute  ou  on 
les  a  laisse  faire  et  ou  la  prohibition  re- 
gne. 


La  "Crystal  Spring  Water"  est  une  eau 
minerale  gazeuse  tres  agreable,  qui  se 
melange  bien  avec  toutes  les  boissons.  La 
source  d'ou  provient  cette  eau  est  situee 
a  Libertyville,  Illinois,  a  environ  50  mil- 
les  de  la  source  White  Rock. 

La  maison  L.  Chaput,  Fils  &  Cie  a  l'a- 
gence  exclusive  de  cette  eau  au  Canada. 


M.  G.  W.  Bonner,  de  la  maison  John 
Robertson  &  Son,  Ltd.,  est  specialement 
charge  de  pousser  la  marque  de  champa- 
gne Moet  et  Chandon  sur  le  marche  de 
Montreal.  M.  G.  W.  Bonner  est  extreme- 
ment  populaire  parmi  tous  ceux  qui  sont 
interesses  au  commerce  des  vins  et  spiri- 
tueux. 
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L  H  '  3T0'  RE   DL'  SHERRY 

La  derniere  moitie  flu  XVieme  siscle 
est  l'epoque  la  plus  memorable  dans  l'his- 
toire  de  la  civilisation  moderne.  C'est  de 
cette  epoque  que  date  1'invention  de  la 
presse  a  imprimer,  la  deeouverte  du  nou- 
veau  monde,  la  prise  ae  Constantinople  et 
la  fin  de  la  domination  des  Maures  en 
Espagne.  L'Europe  secoua  la  longue  tor- 
pen  r  du  Moyen-Age  pour  prendre  cette 
activite  intellectuelle  qui  annoncait  l'e- 
poque de  la  Renaissance.  Parmi  des  faits 
si  importants,  un  petit  evenement  passa 
inapergu.  En  meme  temps  que  le  mcnde 
se  reveillait,  le  commerce  du  sherry  com- 
mengait  en  Angleterre. 

Quand  le  premier  des  Tudor  eut  de- 
barrasse  son  rcyaume  des  debris  de  la 
Guerre  des  Roses,  il  dirigea  son  attention 
but  la  politique  exterieure.  L'Espagne 
etait  alors  la  puissance  la  plus  forte 
d'Europe.  II  s'arrangea  pour  conclure  une 
alliance  avec  Ferdinand  et  Isabelle,  al- 
liance qu'il  cimenta  par  le  mariage  de 
son  fils  aine  avec  leur  fille  la  plus  jeune. 
Le  roi  avare  Henri  VIII  fut  charme  de  la 
riche  dot  que  Catherine  d'Aragon  appor- 
tait  a  son  mari  et  sa  cour  fut  probable- 
ment  tout  aussi  satisfaite  des  6normes 
provisions  de  sherry  que  les  monarques 
espagnols  envoyerent  pour  la  table  roya- 
le.  Plusieurs  annees  apres,  lorsque  Henri 
vIII  divorga  pour  epouser  la  jeune,  belle 
et  spirituelle  Anne  Boleyn,  il  ajouta  l'in- 
sulte  a  l'injure  en  fournissant  a  la  table 
de  son  epouse  abandonnee  un  vin  de  qua- 
lite  inferieure.  Chappuis,  le  bibliothecai- 
re  erudit  de  Frangois  Ier,  fait  autorite 
en  cette  matiere  et  on  pent  le  conside- 
rer  comme  un  temoin  qualifie  et  impar- 
tial. On  pourrait  penser  que  la  defende- 
resse,  dans  un  proces  en  divorce  aurait 
trop  d'ennuis  pour  penser  a  ce  qu'elle 
mangeait  ou  buvait  ou  a  la  maniere  dont 
elle  etait  vetue;  mais  les  conforts  de  la 
vie,  bien  qu'ils  ne  puissent  pas  satisfaire 
un  esprit  malade,  donnent  quand  meme 
une  consolation  temporaire  dans  le  cha- 
grin. A  cette  epoque,  ou  il  n'y  avait  ni 
the,  ni  cafe,  ni  eaux  gazeuses,  ni  limo- 
nade,  ni  biere  an  gingembre  pour  apaiser 
les  soucis  feminins  ou  activer  les  bavar- 
dages,  le  vin  etait  apprecie  par  le  beau 
sexe  non  moins  qu'il  etait  estime  de  son 
seigneur  et  maitre.  L'humiliation  causee 
par  ce  manque  d'egards  palpable  doit 
avoir  offense  cruellement  l'orgueil  de  la 
reine  Catherine.  Comme  "Bluff  King  Hal" 
n'etait  ni  un  rancunier,  ni  d'un  caracte- 
re  mesquin,  il  est  probable  que  cette  de- 
terioration du  sherry  de  la  reine  fut 
faite  sans  qu'il  le  sut.  Les  serviteurs 
peuvent  avoir  profite  de  son  etat  d'es- 
prit  pour  transporter  sur  leur  propre  ta- 
ble le  vin  destine  a  la  reine,  sachant  bien 
qu'il  etait  trop  occupe  a  faire  sa  cour  a 
l'objet  de  sa  passion  pour  decouvrir  la 
fraude. 

La  Rochefoucauld  dit  qu'il  est  plus  dif- 


ficile de  parclonner  les  injures  que  nous 
faisons  aux  autres  que  celles  dont  nous 
soufl'rons.  II  est  done  probable  que  pen- 
dant le  reste  du  regne  de  Henri  VIII,  les 
produits  espagnols  ne  cesserent  pas  de 
jouir  de  la  faveur  de  la  Cour.  Lors  des 
noces  de  Philippe  II  d'Espagne  et  de  la 
reine  Marie,  le  vin  espagnol  fut  de  nou- 
veau  fourni  aux  fetes  du  mariage  qui  eu- 
rent  lieu  a  Winchester  et  continuerent 
sans  aucun  doute  a  etre  en  usage  a  la 
Cour  pendant  les  douze  mois  que  Philippe 
demeura  en  Angleterre;  mais  cette  al- 
liance ne  fut  jamais  populaire  et  le  ca- 
ractere  hautain  et  austere  de  l'Espagnole 
lui  aliena  raristocratie  anglaise.  La  se- 
conde  tentative  pour  populariser  le  sher- 
ry echoua  tout  comme  la  premiere.  Tou- 
tefois,  34  ans  plus  tard,  Philippe  fournit 
bien  a  contre  coeur  aux  insulaires  qu'il 
hai'ssait  de  grandes  quantites  de  sherry 
gratuitement. 

Quand  l'invincible  Armada  qui  devait 
detruire  l'independance  anglaise  et  re- 
mettre  le  pays  sous  la  domination  du  pa- 
pe  au  moyen  de  l'Inquisition,  fut  equi- 
pee,  on  requisitionna  5,000  futs  de  vin  a 
Jerez  et  on  les  repartit  sur  les  1G0  vais- 
seaux  de  guerre  equipes  par  le  roi  d'Es- 
pagne pour  subjuguer  l'Angleterre  heri- 
tique.  Presque  tous  les  navires  faisant 
partie  de  cette  flotte  puissante  coulerent 
ou  se  perdirent  en  mer  et  avec  eux,  une 
quantite  proportionnee  de  vin;  mais  quel- 
ques-uns  des  vaisseaux,  y  ccmpris  le  ga- 
lion  charge  d'un  tresor,  tcmberent  entre 
les  mains  des  Anglais;  d'autres  s'echcue- 
rent  sur  la  cote  Est  d'Ecosse  et  la  cote 
Ouest  d  Irlande  ou  les  provisions  qu'ils 
contenaient  furent  consommees  par  les 
habitants  des  differentes  localites.  Cette 
distribution  gratuite  d'echantillons  etait 
trop  denuee  de  methode  pour  provoquer 
un  commerce.  II  est  evident  qu'elle  re- 
pandit  le  gout  du  sherry  sur  une  vaste 
etendue  de  territoire,  mais  il  est  douteux 
que  des  commandes  pour  ce  vin  aient 
ete  donnees  dans  la  suite.  Pour  comme- 
morer  la  destruction  de  l'Armada,  Elisa- 
beth fit  frapper  des  medailles  avec  cette 
devise,  ecrite  en  latin:  "Dieu  a  souffle  et 
ils  ont  ete  disperses".  Depuis  le  moment 
ou  la  flotte  espagnole  partit  de  Lisbonne 
jusqu'a  la  dispersion  des  survivants  dans 
1'ocean  Atlantique,  les  elements  ont  ete 
des  allies  puissants  de  l'Angleterre.  La 
flotte  anglaise  avait  a  peine  80  voiles,  la 
plupart  de  ces  vaisseaux  etaient  bien  in- 
ferieurs  comme  importance  a  ceux  de  l'en- 
nemi.  Sans  les  tempetes  furieuses  qui 
eparpillerent  a  plusieurs  reprises  l'Ar- 
mada, l'habilete  de  marins  tels  que  Ho- 
ward, Drake,  Hawkins  et  Frobisher  et  le 
courage  indomptable  de  leurs  equipages 
n'auraient  rien  fait  dans  un  engagement 
regulier  contre  un  ennemi  si  superieur. 

La  crainte  de  l'invasion  espagnole  s'e- 
vanouit  avec  la  flotte  qui  l'avait  causee 
et  la  nation  tout  entiere  etait  animee  d'un 
desir  de  represailles.  Les  exploits  des  har- 


dis  aventuriers  qui  ravagSrent  le  conti- 
nent espagnol  encouragerent  Essex  a  di- 
nger une  attaque  sur  la  peninsule  meme. 
L'audace  de  ce  projet  contribua  a  lui  as- 
surer le  succes.  Une  expedition  fut  or- 
ganisee  secretement;  personne,  sauf  son 
chef,  ne  savait,  au  moment  du  depart, 
quelle  etait  la  destination  de  la  flotte. 
Quand  elle  entra  dans  la  baie  de  Cadix, 
le  matin  du  21  juin  1596,  la  surprise  pa- 
ralysa  les  defenseurs.  Treize  navires  de 
guerre  et  quarante  enormes  galions  char- 
ges de  tresors  furent  captures  dans  la 
baie  et  la  ville  fut  emportee  d'assaut.  Le 
butin  des  conquerants  fut  enorme,  mais 
il  plongea  l'Espagne  dans  la  banqueroute 
et  porta  a  son  pouvoir  de  domination  un 
coup  dont  elle  ne  sc  releva  jamais. 

L'attaque  avait  ete  bien  concertee  et 
hahilement  execute©.  Pendant  le  long  in- 
tervalle  qui  separa  la  bataille  d'Azin- 
court  de  celle  de  Blenheim,  aucun  exploit 
militaire  accompli  par  les  amies  anglaises 
ne  fut  aussi  brillant  que  la  prise  de  Ca- 
dix. Ce  fait  d'armes  rendit  Lord  Essex 
l'idole  de  ses  compatriotes  et  lui  valut 
meme  les  eloges  de  l'ennemi  qu'il  avait 
vaincu.  Parmi  les  depouilles  dont  la  flot- 
te etait  chargee  a  son  retour  en  Angle- 
terre, il  y  avait  de  grandes  quantites  de 
sherry  qui  avaient  ete  enlevees  d'en- 
tre))6ts  a  Cadix,  Puerto  et  Fernando. 
A  son  arrivee  en  Angleterre,  ce  vin  fut 
appele  sherry  "Sacked"  parce  qu'il  avait 
ete  pris  dans  le  sac  de  la  ville  de  Cadix. 
Etaut  donne  que  ce  mot  se  presente  pour 
la  premiere  fois  dans  les  ecrits  de  l'epo- 
que d'Elisabeth,  immediatement  apres 
l'exploit  d'Essex,  cette  etymologie  est  as- 
sez  plausible. 

Pour  reconnaitre  les  services  d'Essex, 
Elisabeth  lui  accorda  le  monopole  de  la 
vente  des  vins  sucres  qui,  a  cette  epoque, 
comprenaient  tous  les  vins,  ceux  d'Alle- 
magne  et  une  grande  partie  de  ceux  de 
France.  A  la  fin  du  XVIieme  siecle,  la 
production  totale  des  vignobles  de  Jerez 
etait  estimee  par  Pedro  de  Medina  a 
G0,000  futs,  dont  les  deux-tiers,  d'apres  la 
meme  autorite,  etaient  exported  sur  les 
marches  etrangers.  On  peut  conjecturer 
que  la  plus  grande  partie  du  sherry  qui 
entra  sur  le  marche  anglais  a  cette  epo- 
que etait  sucre,  car  comme  le  monopole 
avait  ete  accords  pour  services  rendus  en 
Espagne,  le  produit  de  ce  pays  n'en  aurait 
certainement  pas  ete  exclu.  Du  sucre 
etait  ajoute  souvent,  sinon  habituelle 
ment  au  vin,  a  l'epoque  de  Shakespeare, 
mais  cela  indique  simplement  que  le  vin 
n'etait  pas  assez  riche  pour  convenir  au 
gout  de  l'epoque. 

Quand  un  voyageur  s'arrete  en  Espa- 
gne a  un  hotel  appele  "Fonda  de  las  Cua- 
tro  Naciones",  il  suppose  assez  naturelle- 
met  que  cette  enseigne  se  rapporte  a  qua- 
tre  nations  europeennes.  Le  nom  des  qua- 
tre  nations  ou  royaumes  est  un  synonyme 
pour  Andalousie  et  date  de  la  domination 
des  Maures,  alors  que  la  province  etait 
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divisee  en  circonscriptions,  celles  de  Se- 
ville, de  Cordoue,  de  Jaen  et  de  Grenade, 
chacune  ayant  son  propre  chef.  Les  Ro- 
mains  appelaient  la  region  Betica,  de  Be- 
tis,  nom  latin  du  Guadalquivir.  Long- 
temps  auparavant,  la  meme  region  etait 
connue  des  Pheniciens  et  des  Hebreux 
sous  le  nom  de  Tarshish.  Les  grands  na- 
vires  de  Tarshish  avaient  une  vitesse  que 
ne  possedait  aucun  autre  navire  de  Grece. 
lis  transportaient  sur  tons  les  marches 
du  monde  alors  connu,  les  marchandises 
d'Egypte  et  de  Babylone  et  les  produits 
du  sud  de  l'Espagne.  La  grandeur  com- 
merciale  des  Pheniciens  etait  largement 
due  a  la  richesse  qu'ils  tiraient  de  Tar- 
shish. Non  seulement  cette  contree  etait 
une  source  inepuisable  de  pecheries  pro- 
fitables,  mais  elle  contenait  de  riches  mi- 
nes d'argent  et  d'autres  metaux  auxquels 
les  cours  du  Guadalquivir  et  du  Guadia- 
na  donnaient  un  acces  facile.  Meme  en 
ces  temps  recules,  quelques  ])lantations 
de  vignes  existaient  dans  le  voisinage  de 
Jerez.  Mais  nous  avons  une  preuve  indi- 
recte  fournie  par  l'Ancien  Testament  et 
le  Livre  de  Joseph  que  Tyr  et  Sidon  ne 
tiraient  pas  leur  vin  de  Cadix.  Hiram 
construisit  le  palais  de  David  et  donna  a 
Salomon  du  bois  de  cedre  et  de  sapin 
ainsi  que  des  ouvriers  pour  la  construc- 
tion de  son  palais  et  de  son  temple  et  il 
regut  en  echange  des  paiements  annuels 
en  huile  et  vin,  en  retour  de  l'or  qu'il 
avait  fourni  pour  decorer  l'interieur  du 
temple.  Si,  a  cette  epoque,  les  Pheniciens 
avaient  pu  tirer  le  vin  et  1'huile  de  leur  pro- 
pre  colonie  de  Tarshish  ils  n'auraient 
sans  doute  pas  accepte  les  produits  infe- 
rieurs  de  la  Judee  en  echange  de  leur  tra- 
vail. Toutes  les  villes  importantes  de  la 
region  de  Tarshish  etaient  pheniciennes. 
la  plus  celebre  etait  Gades  ou  Cadix,  avec 
son  temple  d'Hercule.  Tous  les  etrangers 
en  etaient  exclus  jalousement,  surtout  les 
Grecs  a  l'esprit  cnrieux.  C'est  pourquoi 
l'imagination  de  ceux-ci  se  representaient 
le  pays  comme  une  terre  promise.  Les 
plaines  fertiles  etaient  habitees  par  les 
Hesperides,  les  gardiennes  des  pommes 
d'or  que  Ge,  la  Terre,  avaient  donnees  a 
Hera,  en  cadeau  de  noces.  La  Guadelete, 
sur  les  bords  de  laquelle  est  construite  la 
vile  de  Jerez,  etait  pour  les  Grecs  le  Le- 
the ou  les  ames  traversant  les  Champs 
Elyseens  buvaient  de  son  eau  afin  d'ou- 
blier  tous  leurs  anciens  soucis.  Dans  ces 
plaines  riches,  paissaient  les  splendides 
troupeaux  qu'Hercule  avait  sauves  de  la 
fureur  du  monstre  a  trois  tetes,  Geryon. 

La  ville  de  Jerez  tire,  dit-on,  son  nom 
d'un  mot  latin  Asido.  Quand  les  marins 
conquerants  demandaient  a  un  ancien  ha- 
bitant de  Jerez  le  nom  de  la  ville,  celui-ci 
repondait  Cesarius  Asido,  ce  que  les  en- 
vahisseurs  prirent  a  tort  pour  Sherish; 
les  Maures  etaient  sobres  d'habitude,  sur- 
tout en  temps  de  guerre,  si  done  on  avait 
forme  ainsi  un  mot  de  deux  mots  latins, 
on  ne  peut  que  supposer  que  le  langage 


de  celui  qui  repondit  6tait  trouble  soit 
par  la  crainte  ou  par  son  breuvage  ordi- 
naire. En  realite,  apres  la  conquete  des 
Maures,  de  nouveaux  noms  furent,  dans 
la  plupart  des  cas,  substitues  aux  an- 
ciens. C'est  ainsi  que  Betica  devint  An- 
dalousie,  la  terre  de  l'Ouest.  Le  Betis  a 
ete  depuis  connu  sous  le  nom  de  Guadal- 
quivir, la  grande  riviere,  et  le  Guadalete, 
riviere  de  la  mort,  a  cause  des  10,000 
Chretiens  massacres  dans  une  bataille  qui 
eut  lieu  sur  ses  rives.  La  premiere  signi- 
fication d  umot  Jerez  est  perdue,  mais  il 
y  a  toute  raison  de  croire  qu'elle  renfer- 
mait  un  compliment,  car  dans  les  docu- 
ments arabes  les  plus  anciens,  on  la  decrit 
comme  une  belle  ville  avec  une  forte  popu- 
lation, ses  maisons  sont  bien  faites  et 
avec  gout  et  ses  habitants  sont  remarqua- 
bles  par  leur  esprit  et  leur  gaiete;  des- 
cription qui  semble  tiree  d'un  guide  rao- 
derne.  Pendant  l'occupation  mauresque, 
les  vignobles  de  Jerez  coururent  grand 
risque  d'etre  completement  arraches.  A 
cause  de  leur  education  superieure,  les 
Maures  en  general  etaient  plus  tolerants 
que  leurs  ennemis  les  Chretiens,  mais 
quelquefois  un  gouverneur  fanatique  ce- 
dait  presque  aux  exhortations  de  son  cler- 
ge  et  decidait  que  les  vignes  seraient  ar- 
rachees,  pour  se  conformer  aux  precep- 
tes  du  Coran.  Toutefois,  des  aviseurs  plus 
pratiques  faisaient  ressortir  le  revenu  qui 
s'evanouirait  si  on  executait  cet  ordre  a 
la  lettre;  aussi  les  vignobles  continue- 
rent-ils  a  etre  favorises,  le  gouverneur 
mettant  sa  conscience  a  l'abri  an  moyen 
de  quelque  raisonnement  de  casuistique. 
Le  sherry  est  un  produit  de  la  partie  sud- 
ouest  de  l'Andalousie.  Jerez  est  la  capi- 
tale  et  le  centre  du  district  producteur  de 
vin  qui  s'etend  jusqu'a  Puerto,  St  Maria, 
Rota,  San  Lucar,  Tribujerra,  Lebuja  et 
Arcos.  Les  vignobles  les  plus  celebres 
sont  ceux  situes  dans  le  voisinage  imme- 
diat  de  Jerez  et  c'est  a  eux  qu'est  impu- 
table la  renommee  universelle  du  sherry. 

En  montant  a  la  ville  pittoresque  de 
Arcos-de-la-Fontera,  perchee  an  sommet 
d'un  escarpement  gris,  la  vue  s'etend  au 
loin  sur  la  vallee  du  Guadalete  qui  pro- 
duit une  grande  quantite  de  vin  exquis. 
Une  petite  colline  qui  s'eleve  au  milieu  de 
ces  vignobles  a  ete  le  centre  de  la  celebre 
bataille  livree  en  l'an  711  apres  Jesus- 
Christ,  ou  Dora  Roderick  et  son  arinee 
chretienne  furent  defaits,  apres  quoi  les 
Maures  devinrent  maitres  de  toute  la  pe- 
ninsule  pyreneenne. 

Pendant  la  duree  entiere  des  XVIIieme 
et  XVIIIieme  siecles  et  pendant  la  plus 
grande  partie  du  XlXieme  siecle,  le  com- 
merce du  sherry  en  Angleterre  a  ete  tres 
etendu.  II  faisait  tenement  partie  de  tou- 
tes les  reunions  mondaines  que  sa  place 
d'honneur  parmi  les  boissons  semblait 
aussi  sure  que  celle  que  le  rosbif  de  la 
vieille  Angleterre  occupait  parmi  les  ali- 
ments solides.  Pour  les  personnes  pruden- 
tes  et  qui  reflechissent,  la  grande  augmen- 


tation des  importations  de  ce  vin,  qui  eu- 
rent  lieu  le  1S40  a  1850  etait  loin  d'etre 
un  bon  signe  et  le  nombre  des  maisons  de 
second  ordre  qui  faisaient  une  vive  con- 
currence aux  anciennes  maisons  augmen- 
ta  enormement  les  importations  deja  for- 
tes au  detriment  du  vieux  type  de  qua- 
lite. 

La  culture  est  a  la  plante  ce  que  l'ins- 
truction  est  a  l'homme.  Le  but  de  ces  deux 
choses  est  le  developpement  des  qualites 
latentes.  Mais  le  viticulteur  a  obtenu  plus 
de  succes  clans  son  art  que  le  pedagogue. 
Toutes  les  ameliorations  effectuees  dans 
les  produits  de  l'agriculture  sont  dues  a 
une  culture  methodique  qui  a  developpe 
peu  a  peu  quelques-unes  des  choses  les 
plus  dedicates  de  la  civilisation  au  moyen 
de  vegetaux  communs  qui  etaient  autre- 
fois la  nourriture  des  animaux  sauvages 
et  des  hommes  voraces  vivant  a  l'etat 
sauvage. 

D'autre  part,  le  developpement  intellec- 
tuel  de  l'ordre  le  plus  eleve  est  appele  ge- 
nie et  le  genie  n'est  pas  un  produit  des 
academies.  Les  pionniers  de  la  science  ont 
ete  plus  genes  qu'aides  par  les  ecoles  de 
1 'epoque  et  les  poetes  n'ont  pas  ete  formes 
dans  les  universites.  A  en  juger  par  des 
exemples  modernes,  il  semblerait  que  la 
diffusion  de  l'instruction  soit  contraire 
au  developpement  du  genie. 

L'Andalousie  n'a  pas  produit  de  Colu- 
melle  pour  parler  des  especes  de  vins  qui, 
dans  l'ancien  temps,  etaient  produites 
dans  le  district  de  Jerez,  ni  pour  expli- 
quer  le  mode  de  culture  employed  Nous 
sommes  conduits  par  analogie  a  supposer 
qu'il  n'existait,  pendant  la  domination 
des  Maures,  que  des  plantes  indigenes.  A 
cette  epoque,  la  viticulture  n'etait  tole- 
ree  que  comme  une  source  de  revenus  et, 
comme  a  tout  moment,  les  vignobles  pou- 
vaient  etre  detruits  par  un  edit  arbitrai- 
re  rendu  par  un  gouverneur  fanatique,  on 
n'essayait  ni  d'etendre  cette  culture,  ni 
de  l'ameliorer. 

Apres  que  Alfonso  el  Sabro  eut  capture 
les  Maures  dans  la  campagne  de  1263  a 
1264  et  qu'il  les  eut  expulses  de  Jerez,  de 
San  Lucar,  de  Medina,  de  Sidonia  et  d'une 
portion  de  l'Algarve  de  Portugal,  il  fit 
don  a  ses  chevaliers  feodaux  de  six  acres 
de  terre  deja  plantee  en  vignes  et  de  6 
acres  de  terre  non  defrichee,  sur  lesquels 
on  devait  planter  de  nouveaux  vignobles, 
de  sorte  que  les  vignes  de  Jerez  pussent 
etre  augmentees  et  amelior6es.  Vingt  ans 
plus  tard,  pendant  le  regne  du  fils  rebelle 
d'Alfonso,  Sancho  el  Bravo,  la  ville  de  Je- 
rez fut  assiegSe  par  une  armee  maures- 
que, le  roi  de  Grenade  faisant  un  effort 
desespere  pour  s'emparer  de  la  ville  qui 
lui  avait  ete  enlevee.  Le  recit  des  opera- 
tions des  assiegeants  a  ete  traduit  de 
l'arabe  et  publie  par  l'Academie  Royale 
d'Histoire  Espagnole  et  ce  recit  jette  une 
certaine  lumiere  sur  la  situation  des  vi- 
gnobles a  l'epoque  du  siege.  Le  document 
raconte  que   Yussuf  traversa  la  riviere 
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Quand  vous  pensez  a  de  l'eau-de-vie  fine,  vous  pensez 
naturellement  au  

Brandy  3  Etoiles 
™  hennessy 

C'est  le  pur  esprit  —  obtenu  par  l'antique  proc^d6  de 
l'alambic  a  feu  nu  —  du  raisin  cultive'  dans  le  district  de 
Cognac,  Charente,  France  

L'Art  de  vieillir  les  BRANDIES  de  HENNESSY- pour 
en  deVelopper  le  BOUQUET  —  a  6t6  transmis  de  pere 
en  fils,  de  generation  en  generation  

Le  Brandy  "  HENNESSY'S  3  STAR "  est  garanti 
avoir  plus  de  12  ans  d'age  
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Guadalete  et  vint  faire  camper  son  armee 
entre  les  vignes  et  les  jardins.  Cet  en- 
droit  serait  sur  la  rive  du  fleuve  opposee 
a  l'endroit  ou  le  magnifique  monastere  de 
Catuja  a  plus  tard  ete  erige.  Comme  l'ar- 
mee  ne  pouvait  se  livrer  a  aucune  action 
contre  la  ville  de  l'endroit  ou  elle  se  trou- 
vait,  le  camp  fut  deplace  et  etabli  sur  les 
terres  en  friche  qui  s'etendaient  entre  la 
ville  et  San  Lucar.  D'apres  cette  topo- 
graphie,  vers  la  fin  du  XHIieme  siecle, 
la  viticulture  ne  se  faisait  qu'au  sud  et 
au  sud-est  de  Jerez,  les  splendides  vigno- 
bles  auxquels  le  sherry  doit  sa  renommee 
etaient  alors  des  terres  en  friche  et  non 
cultivees.  Le  retablissement  de  la  paix 
permit  aux  chevaliers  ou  a  leurs  descen- 
dants de  profiter  du  don  d'Alfonso  et 
nous  pouvons  conclure  que  c'est  alors  que 
furent  plantes  les  celebres  "pagos"  vers 
le  nord  et  l'ouest  de  la  ville,  compliant 
ainsi  la  chaine  des  vignobles,  a  partir  du 
centre  ou  s'eleve  la  ville  de  Jerez. 

"La  valeur  vient  des  sherries",  disait 
Sir  John   Falstaff,   pretendant  que  son 
breuvage  favori  chasse  du  cerveau  la  tor- 
peur  naturelle  et  lui  communique  une  vi- 
vacity d'esprit  excellente.    Ben  Johnson 
fait  1'eloge  de  ce  vin  avec  une  chaleur 
egale  a  celle  de  Shakespeare.  Warrick,  en 
parlant  de  ce  vin,  l'appelle  "la  boisson 
des  dieux  et  des  anges"  et  predit  que  lors- 
qu'il  ne  pourra  plus  se  livrer  au  plaisir 
d'en  boire,  ses  poesies  perdront  le  feu 
qui  les  anime  et  ne  vaudront  plus  rien.  II 
est  certain  qu'a  partir  de  l'epoque  ou  ce 
vin  a  ete  introduit  de  nouveau  par  Essex, 
vers  le  commencement  du  XVIIieme  sie- 
cle, il  a  grandi  continuellement  dans  l'es- 
time  du  public.  Cette  escime  baissa  un 
peu  aupres  de  l'Ecossais  besogneux,  mais 
aventureux,  car  le  sherry  authentique  n'a 
jamais  ete  un  breuvage  a  bon  marche. 
Toutefois,  un  nouveau  stimulant  fut  bien- 
tot  donne  a  la  demande.  Quand  le  prince 
Charles  devint  heritier    presomptif  du 
trone  d'Angleterre  et  d'Ecosse,  il  fit  un 
voyage  en  Espagne,  accompagne  du  due 
de  Buckingham,  pour  faire  sa  cour  a  l'in- 
fante  d'Espagne.  L'arrogance  du  due  em- 
p6cha  ce  mariage  de  se  faire,  de  sorte 
qu'au  lieu  d'une  epouse  espagnole,  Charles 
ramena  avec  lui  un  certain  gout  pour  le 
vin  d'Espagne  et  le  sherry  devint  de  nou- 
veau le  breuvage  de  la  Cour  d'Angleterre. 
Lorsque  ,comme  Charles  Ier,  il  quitta  sa 
capitale  qui  lui  etait  hostile  et  fixa  sa 
residence  a.  York,  le  gout  du  roi  devint 
de  mode  dans  la  cite  archiepiscopale;  nous 
voyons  en  effet  que  l'historien  James  Ho- 
well a  ecrit  de  la,  en  1G45,  pour  obtenir 
un  baril  ou  deux  d'huitres  qui,  assure-t-il 
a  son  correspondant,  "se  mangeront  tres 
bien  avec  une  coupe  du  meilleur  sherry 
qu'on  a  coutume    de    boire    dans  cette 
ville." 

[A  Buivre]. 

L'annonceur  sage,  non  seulement  pro 
fit-  de  sa  propre  experience,  mais.  aussl 
bien.  de  celle  des  autres  annonceurs. 


LE  VIN  D'OPORTO 

L'histoire  de  toutes  les  nations  consiste 
en  une  serie  d'evenements  commencant 
par  la  construction  de  la  Cite  et  se  ter- 
minant  par  la  consolidation  du  royaume. 
Avaut  que  les  tribus  nomades  puiss-c-nt  ac- 
querir  la  force  de  cohesion  necessaire  pour 
la   formation   d'une   communaute  civile, 
beaucoup   de  generations   se  succedent, 
dont  les  progres  ne  s~nt  pas  rapportec. 
dans  l'histoire  ecrite,  mais  peuvent  etre 
discernes  vaguement    par    la  tradition 
transmise  de  bouche  en  bouche.  Ainsi,  l'o- 
rigine  de  la  plupart  des  pays  est  envelop- 
pee  d'une  certaine  obscurite  qui  laisse 
tout  non  defini,  de  sorte  que  la  conjec- 
ture l'emporte  de  beaucoup  sur  les  faits 
reels.    Toutefois,  dans  l'histoire  du  Por- 
tugal, nous  avons  des  recits  non  inter- 
rompus^a  partir  de  la  fin  du  onzieme  sie- 
cle, alors  que  ce  pays  cessa  d'etre  une  por- 
tion de  l'Espagne  jusqu'a  ce  qu'il  fut  de- 
venu  un  royaume  puissant  et  indepen- 
dant.  Pendant  cette  periode,  courte  quand 
on  la  compare  a  la  vie  d'autres  nations 
europeennes,  l'histoire  du  Portugal  a  tout 
l'attrait  d'un  roman.  Le  fait  qu'une  petite 
portion  de  la  peninsule  Iberique  s'est  se- 
paree  et  est  devenue  pendant  un  certain 
temps  la  premiere  nation  d'Europe,  donne 
un  interet  unique  a  l'histoire  de  ce  pays. 
Pour  le   peuple  angais,   ecrit  "Ridley's 
Wine  and  Spirit  Trade  Circular,"  le  sujet 
offre   une    double   attraction,  premiere- 
ment,  parce  que  l'Angleterre  a  contribue 
beaucoup  a  l'indeperidance  du  Portugal,  et 
secondement,  parce  que  les  navigateurs 
portugais  ont  ete  les  premiers  explora- 
teurs  de'    pays  qui  devinrent  plus  tard 
des  dependances  et  des  colonies  &e  la 
Grande-Bretagne. 

Au  onzieme  siecle,  le  pays  de  Coimbra 
etait  le  grand  pays  frontiere  de  Galicie. 
La  ville  du  meme  nom  pretend  que  son 
university  a  ete  la  premiere  qui  ait  ete 
etablie  en  Europe,  et  il  est  generalement 
admis  qu'on  y  parle  le  langage  portugais 
dans  sa  plus  grande  purete.  Cette  ville  se 
trouve  sur  l'emplacement  de  l'ancienne 
ville  d'Aeminium,  sur  les  rives  du  Mon- 
dego,  une  des  rares  rivieres  qui,  lo  leur 
source  jusqu'a  leur  embouchure,  :culent 
entierement  en  territoire  portugais.  Bien 
que  l'acquisition  de  cette  ville  ait  contri- 
bue grandemcnt  a  la  formation  du  Por- 
tugal, ce  n'est  pas  de  Coimbra  que  la  nou- 
velle  nation  a  tire  son  nom.  Parmi  les 
autres  divisions  du  royaume  de  Galicie, 
il  en  etait  i.ne  appelee  Comitatus  Pouu- 
calensis,  parce  qu'elle  contenait  dans  srs 
limites  cette  fameuse  cite  a  l'embouchure 
du  Douro  q  i  au  t?mps  dts  rjrecs  ct  des 
Romains  etait  connue  sous  le  nom  de 
Portus  Cale:  ainsi,  le  nom  de  Portugal 
e?t  tire  de  l'ancien  nom  de  la  ville  d'O- 
lorto  qui  est  le  centre  du  commerce  du 
vin  d' Oporto. 

L'ancienne  ville  de  Portus  Cale  etait 
situee  sur  la  rive  opposee  a  celle  ou  se 


trouve  maintenant  Villa  Nova  de  Gaya. 
D'apres  une  tradition,  assez  authentique, 
c'est  a  Lamego,  sur  la  colline  qui  domine 
la  vallee  profonde  du  Douro,  que  les  Cor- 
tes s'assemblerent  en  1143  et  proclame- 
rent  que  le  Portugal  etait  un  royaume  se- 
pare  et  indenendant. 

L'application  de  la  vapeur  a  la  machi- 
nerie  a  augmente  enormement  la  riches- 
se.  La  locomotion  electrique  et  a  vapeur  a 
economise  le  temps  et  reduit  les  distan- 
ces. La  rich  esse  et  le  luxe  ont  reduit  a 
rien  les  reves  d'avarice  et  d'avidite  d'He- 
liogabale.  Toutefois,  certaines  choses  sont 
laissees  de  cote  dans  notre  marche  en 
avant.  Les  beaux-arts  subissent  un  declin 
a  mesure  que  la  vitesse  augmente.  Ncus 
pouvons  parcourir  en  une  heure  une  dis- 
tance double  de  celle  que  nos  ancetres 
pouvaient  parcourir  en  une  journee  en- 
tiere.  Mais  la  vitesse  empeche  de  voir  le 
paysage  et  on  traverse  les  pay  sages  les 
plus  beaux  a  travers  la  fumee  ou  dans 
l'obscurite  d'un  tunnel.  Le  voyageur  qui 
se  rendait  a  Oporto,  il  y  a  cinquante  ans, 
avait  a  choisir  entre  deux  routes  et  ces 
deux  routes  avaient  beaucoup  d'avantages 
qui  les  recommandaient  au  voyageur.  Si 
celui-ci  arrivait  a  Vigo  apres  avoir  gravi 
la  colline  sur  laquelle  est  situee  l'ancien- 
ne cite,  la  diligence  lui  faisait  traverser 
un  des  plus  beaux  paysages  d'Europe.  La 
vue  de  la  grande  vallee  du  Entre-Minho-e- 
Douro,  surtout  quand  on  se  rapproche  de 
la  frontiere,  reconcilierait  meme  un  syba- 
rite avec  le  manque  de  confort.  D'autre 
part,  le  voyageur  pouvait  continuer  son 
voyage  par  mer  jusqu'a  l'embquchure  du 
Douro  et  debarquer  a  Foz.  La  ville  est  si- 
tuee a  eviron  trois  milles  de  la  cote  et, 
a  mesure  que  la  diligence  diminue  la  dis- 
tance,  on   voit  Oporto  s'elever  superbe- 
ment  dans  un  double  amphitheatre.  line 
des  collines  est  couronnee  par  la  cathe- 
drale,  et  l'autre  par  le  couvent  Dos  Cle- 
riguos  duquel  s'eleve  la  tour  majestueuse 
qui  sert  de  phare  aux  vaisseaux  s'appro- 
chant  de  la  .barre  dangereuse.  Oporto  et 
son  faubourg  de  Villa-Nova  de  Gaya  ou 
regne  une  grande  activite  sont  reunis  par 
un  pont  metallique,  une  des  structures 
les  plus  etonnantes  de  l'industrie  moder- 
ne.  Le  pont  du  chemin  de  fer  situe  plus 
haut  en  remontant  la  riviere  est  aussi  un 
ouvrage  hardi  et  frappant  du  a  l'art  des 
ingenieurs.  Les  deux  collines  sont  couver- 
tes  d'edifices  serres  les  uns  contre  les  au- 
tres et  se  surplombant  l'un  l'autre,  for- 
mant  des  terraces  d'architecture  d'un  ef- 
fet tres  pittoresque  graimement  rehausss 
par  la  vegetation  luxuriants  des  pares  et 
des  jardins  publics,  Chacun  doit  admet- 
tre  que  la  magnifique  cite  est  digne  du 
vin  de  choix  dont  son  nom  est  insepara- 
ble. 

Bien  qu'il  n'y  ait  aucune  obscurite  ni 
aucun  mystere  sur  l'origine  du  Portugal 
et  son  entree  dans  le  comite  des  nations, 
les  debuts  du  commerce  du  vin  d'Oporto 
ne  sont  pas  aussi  clairs.  Dans  son  excel- 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 

Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIMITEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  defenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  k  Byass  en  flits  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils  &  Cie,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon 
&  ( lie,  Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curasao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  n  Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion- 
"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Green! ces  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  de  R.  Tliorne  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

ECHANTILLONS  FOURNIS  SUR  DE M AN  D E. 
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lente  histoire  du  commerce  du  vin  en  An- 
gleterre,  M.  Andre  L.  Simon  pretend  que 
ce  commerce  date  du  quatorzieme  siecle. 
Nous  hesitons  a   differer    de  l'opinion 
d'une  si  bonne  autorite  en  la  matiere. 
Mais  nous  devons  admettre  toutefois  que 
la  preuve  fournie  ne  nous  satisfait  pas.  II 
est  tres  probable  que  des  futs  de  vin  sont 
venus  parfois  du  Portugal  sur  le  marche 
anglais,   mais   ces   importations  etaient 
trop  peu  frequentes  pour  constituer  un 
commerce  et  rien  ne  prouve  que  ce  vin 
ait  ete  expedie  d'Oporto.  S'il  y  avait  eu 
une  demande  reguliere  en  Angleterre,  elle 
aurait  ete  certainement  augmentee  par  le 
mariage  de  Charles  II  a  une  princesse 
portugaise.  Durant  son   regne,   de  nom- 
breuses  proclamations  fixerent   les  prix 
maxima  auxquels  les  vins  pouvaient  etre 
vendus  et  ces  vins  etaient  cites  en  detail 
par  leur  nom.  Aucune  de  ces  proclama- 
tions ne  mentionne  le  vin  de  Portugal, 
omission  qui  n'aurait  pas  pu  etre  faite 
s'il  y  avait  eu  quelque  commerce,  si  petit 
fut-il,  de  ce  vin.  Au  treizieme  siecle,  Di- 
niz  etablit  des  cultivateurs  dans  la  pro- 
vince alors  en  friche  de  Alemtejo  et  don- 
na une  attention  speciale  a  la  culture  de 
la  vigne  dans  le  Nord.  Ses  vignobles  au- 
raient  pu  etre  conserves  et  auraient  pu 
donner  naissance  au  "vinhos  verdes"  ex- 
pedie de  l'embouchure  de  la  Lima  au  mi- 
lieu du  seizieme  siecle.  Une  allusion  a  la 
condition  du  Portugal  a  cette  periode  sera 
peut-etre  une  excuse  pour  notre  hesita- 
tion a  soutenir  le  point  de  vue  de  M.  Si- 
mon. Pendant  la  derniere  moitie  du  quin- 
zieme  siecle  et  la  premiere  moitie  du  sei- 
zieme, le  Portugal  a  traverse  son  epoque 
heroique.  A  cette  epoque,  les  jeunes  gens 
s'engageaient  volontairement  dans  la  flot- 
te  et  dans  l'armee  pour  servir  dans  l'lnde 
et  en  Orient.  Inutile  de  dire  que  sur  les 
milliers  qui  se  rendirent  en  Asle,  peu  re 
vinrent  au  pays.  A  la  fin  du  sizieme  sie- 
cle, des  families  entieres  de  paysans  emi- 
grerent  a  Madere  et  au  Bresil  et  ceux  qui 
resterent  se  rendirent  en  foule  a  la  capi- 
tale.  L'effet  de  cette  depopulation  du  pays 
fut  que  la  viticulture  et  l'agriculture  fu- 
rent  entierement  negligees.  Des  etendues 
immenses  de  pays  furent  converties  en 
prairies  et  on  dut  importer  des  esclaves 
africains  pour  cultiver  la  terre  afin  d'evi- 
ter  une  famine  nationale.  Dans  ces  condi- 
tions, un  commerce  d'exportation  de  vin 
eut  ete  a  peine  possible.  Ce  fait  est  plus 
curieux   qu'important.   Nous   ne  doutons 
pas  que  le  Portugal  ait  toujours  produit 
de  bon  vin  pour  1'usage  domestique,  mais 
notre  opinion  est  que  le  vin  exporte  avant 
la  fin  du  dix-septieme  siecle  ne  serait  pas 
considere  aujourd'hui  comme    digne  du 
nom  de  vin  d'Oporto. 

Vers  la  fin  du  dix-septieme  siecle.  les 
cms  de  Bordeaux  etaient  en  demande  ge- 
nerale,  ils  etaient  principalement  consom- 
mes dans  les  tavernes  oii  le  claret  se  ven- 
dait  au  detail  a  raison  d'un  shilling  la 
bouteille.  La  reprise  4es  hostility  avec 


la  France,  en  1689  coupa  la  source  d'ap-. 
provisionnement  et  le  prix  augmenta  ra- 
pidement.  Le  gouvernement  britannique 
essaya  de  lui  trouver  un  succedane  et  ceci 
conduisit  a  l'introduction  du  vin  rouge  de 
Portugal.  A  cette  epoque,  tres  peu  de  vi- 
gnes  etaient  cultivees  dans  le  voisinage 
du  Douro,  de  sorte  que  ce  district  ne  pent 
pas-  etre  tenu  responsable  du  dedain  tem- 
poraire  en  lequel  on  tenait  les  crus  du 
Portugal.  Presque  tout  le  vin  etait  ex- 
porte  de  Lisbonne  et  etait  probablement 
fait  sans  soin  et  prepare  d'une  mauvaise 
maniere.  Sans  se  laisser  decourager  par 
cet  insucces,  plusieurs  marchands  anglais 
s'etablirent  a  Oporto  et  apprirent  aux  in- 
digenes la  maniere  de  planter  et  de  culti- 
ver la  vigne  sur  les  coteaux  des  collines 
qui  avoisinent  le  Douro.  Cet  acte  d'entre- 
prise  fut  la  base  de  ce  commerce  floris- 
sant  qui  a  contribue  si  grandement  au  re- 
venu  du  Portugal  et  au  plaisir  de  l'Angle- 
terre. 

(A  suivre). 


LA    BOISSON    FAVORITE  D'EDOUARD 
VII 

Du  "Figaro": 

Savez-vous  quelle  est  la  boisson  favorite 
d'Edouard  VII,  roi  de  Grande-Bretagne  et 
d'Irlande,  empereur  des  Indes,  qui  reunit 
sous  son  sceptre  450  millions  de  sujets? 
le  VERY  OLD  BRANDY,  c'est-a-dire  l'eau- 
de-vie  de  Cognac,  liqueur  exquise  et  que 
seule  produit  la  region  privilegiee  des 
Charentes. 


La  maison  John  Robertson  &  Son,  Ltd., 
represente  maintenant  pour  tout  le  Ca- 
nada et  l'Alaska,  la  maison  Moet  et  Chan- 
don,  d'Epernay,  France,  pour  ses  fa- 
meux  champagnes  White  Seal,  Brut  Im- 
perial, etc.  La  maison  Moet  et  Chandon 
est  connue  dans  le  monde  entier  ;  ses 
exportations  se  chiffrent  par  millions  de 
bouteilles  chaque  annee,  et  la  remarqua- 
ble  qualite  de  ses  produits  est  univer- 
sellement  reconnue. 

Nous  ne  doutons  pas  que  sous  la  vigou- 
reuse  impulsion  que  MM.  John  Robert- 
son &  Son,  Ltd.,  vont  donner  a  la  vente 
de  ce  vin  exquis,  la  marque  Moet  et  Chan- 
don ne  prenne  rapidement  sur  le  mar- 
che canadien  la  place  importante  qu'elle 
a  su  prendre  sur  tous  les  autres  marches. 


La  distillerie  Walker  a  fixe  de  nou- 
veaux  prix  pour  ses  emballages  de  whis- 
ky en  futs.  L'augmentation  qui  est  de 
$1.00  par  fut  est  due  aux  prix  plus  eleves 
du  bois  et  de  la  main-d'oeuvre.  Les  prix 
nouveaux  sont: 

Quarts  $4.00 

V>  quarts  3.50 

%  quarts   3.00 


Par  suite  de  la  mauvaise  qualite  de 
l'eau  et  de  la  rarete  de  l'Eau  de  Vichy 
"Celestins"  sur  le  marche  de  Montreal, 
les  ventes  de  l'Eau  de  Vichy  "St-Louis", 
marque  representee  par  MM.  L.  Chaput. 
Fils  &  Cie,  ont  ete  ties  importantes.  Cette 
eau  extremement  gazeuse  est  d'un  usage 
tres  agreable. 


CONTROVERSE    AU   SUJET  DE 
L'ALCOOL 

Le  "Lancet"  a  publie  recemment,  en 
faveur  de  l'alcool,  un  manifeste  revetu 
des  signatures  de  seize  des  mfidecins  les 
plus  distingues  de  la  Grande-Bretagne, 
ce  qui  a  donne  lieu  a  une  controverse  qui 
prend  de  jour  en  jour  une  plus  grande 
importance.  Le  manifeste  contient  en  sub- 
stance les  deux  declarations  suivantes: 

"Reconnaissant  que  les  prescriptions 
d'alcool  doivent  etre  regies  par  les  besoins 
individuels,  nous  sommes  convaincus  de  la 
correction  de  l'opinion  qui  prevaut  ge- 
neralement  depuis  si  longtemps,  a  savoir 
que,  dans  les  cas  de  maladie,  l'alcool  est 
un  reconstituant  rapide  auquel  on  peut 
avoir  confiance,  qui  dans  nombre  de  cas 
peut  etre  decrit  comme  un  veritable  pre- 
servateur  de  vie,  a  cause  de  son  pouvoir 
a  soutenir  l'energie  cardiaque  et  nerveu- 
se;  il  empeche  en  meme  temps  l'usure  des 
tissus  azotes. 

"Comme  article  de  diete,  nous  soute- 
nons  que  la  croyance  universelle  du  mon- 
de civilise  que  1'usage  modere  de  breu- 
vages  alcooliques  par  les  adultes  est  ge- 
neralement  bienfaisant,  est  amplement 
justifiee." 

Les  signataires  du  manifeste  ont  exprime 
la  croyance  que  ces  opinions  etaient  par- 
tagees  par  les  principaux  professeurs  de 
clinique  et  la  grande  majorite  des  prati- 
ciens.  Les  partisans  de  l'abstinence  com- 
plete s'efforcent  maintenant  de  demon- 
trer  que  cela  n'est  pas  vrai.  Ils  font  des 
obejctions  energiques  a  la  declaration  que 
le  monde  civilise  croit  universellement 
que  1'usage  modere  de  l'alcool  est  une 
source  d'alimentation.  Ils  disent  que  cette 
declaration  est  fausse  et  impudente.  II 
n'est  pas  douteux  que  cette  controverse 
aura  un  grand  retentissement  en  Ameri- 
que. 


Les  hoteliers  et  les  embouteilleurs  trou- 
veront  chez  MM.  S.  H.  Ewing  &  Sons,  96 
rue  King,  Montreal,  tous  les  articles  dont 
ils  peuvent  avoir  besoin  pour  l'embouteil- 
lage.  Cette  maison  importe  et  manufac- 
ture des  bouchons;  elle  vend  des  capsu- 
les, du  fil  metallique,  des  feuilles  d'etain, 
etc.,  en  un  mot  tout  ce  qu'il  faut  pour  la 
mise  en  bouteille  de  la  biere,  des  vins  et 
des  liqueurs. 


Une  liqueur  tres  agreable  sur  laquelle 
nous  attirons  l'attention  de  nos  lecteurs 
est  le  "Pur  Abricot"  manufacture  par  G. 
Viard,  de  Troves,  France.  Cette  maison 
fabrique  aussi  toute  une  serie  de  liqueurs 
fines,  Anisette,  Marasquin,  Viardictine, 
et  elle  exporte  tous  les  vins  de  Bourgo- 
gne,  Pommard,  Pouilly,  Corton,  etc.,  vins 
malheureusement  trop  peu  appreciSs  ici. 

Les  agents  de  la  maison  G.  Viard  sont 
MM.  Bernard  &  Laporte,  253  rue  St-Paul, 
Montreal,  qui  representent  aussi  Galibert 
&  Varon,  pour  les  vins  de  Bordeaux;  Vic- 
tor Clicquot,  pour  les  vins  de  champagne: 
Lucien  Foucauld  &  Co.,  pour  les  cognacs; 
un  nom  a  retenir,  le  "Medico  Tonic,"  co- 
gnac vieux  de  vingt  ans,  de  la  maison 
Foucauld  &  Co. 
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LE  ROI  des  VINS. 


PIPER-HEIDSIECK 
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PES  PRODUITS  ile  CHOIX 

Qui  se  recommandent  par 
leurs  qualites  superieures 

On  les  Demande  Partout 


En  avez-vous  en  Stock 


La  plus  capiteuse  des 

Eaux  de  Table 
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L'HDILE  J'OLIVE  PURE  'MINERVA 


Baa  Min^rale,  Na- 
turelle.  Pure,  Ef- 
fepvescente,  Hy- 
gienique,  Exquise. 


La  plus  Celebre  des 
Bieres  de  Milwaukee 


Marque  "MINERVA" 

De  la  Maison  Henri  Etienne  Boulle  est  accompagnee  d'un 
Ceptifieat  de  gapantie  du  Labopatoire  Offi 
Ciel  de  Marseille.    C'est  une  huile  fine,  d'une  saveur  ex- 
quise  qu'apprecieront   tous   les    amateurs.    II  suffit  d'y 
gouter  pour  1' aimer. 


NEMANQUEZ  PAS  LA  VENTE 

de  ces  marques  choisies  avec  soin  et 
que  nous  annoncons  largernent,  parce 
que  nous  sommes  convaincus  de  leur 
superiorite  incontestable. 


Laporte,  Martin  &  Gie,  Ltee. 

Distributeurs  Generaux,  Vins, 
Liqueurs  et  Epiceries  en  Gros. 


Dans  tous  les  Hotels,  Restau- 
rants, Baps,  bien  tonus. 


...Montreal.  ^a  •»•>»•»«» 

Beep"  que  vous  puis- 
siez  souhaiter. 
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LE  JUS  DE  RAISIN  NON  FERMENTS 

Des  methodes  primitives  ont  ete  .em- 
ployees clans  l'antiquite  pour  conserver  le 
jus  de  raisin  a  l'etat  non  ferrnente;  mais, 
comme  a  cette  epoque  on  ne  connaissait 
pas  le  procede  de  la  fermentation,  lei 
moyens  employes  pour  conserver  le  jus 
de  raisin  etaient  inefficaces  ou  nuisibles, 
La  relation  qui  existe  entre  le  germe  d: 
vie.  la  croissance  et  le  deperissement. 
la  condition  saine  et  la  maladie,  etait  in' 
connue.  C'est  un  des  grands  progres  de 
notre  epoque  d'avoir  revele  la  nature 
reelle  du  procSdS  de  la  fermentation  et 
d'avoir  rendu  possible  la  conservation  du 
jus  delicieux  du  raisin  en  son  etat  natu- 
rel  et  non  fermente,  cela  au  moyen  d'un 
procede  parfaitement  hygienique  nouf 
permettant  de  profiler  tout  le  long  de 
l'annee  de  ses  qualites  sanitaires. 

Le  raisin  d'Europe  a  ee  un  des  premiers 
fruits  introduits  dans  l'Amerique  du 
Nord,  mais  presque  tous  les  essais  faits 
pour  cultiver  cette  espece  etrangere  dans 
l'Est  des  Etats-Unis  ont  ete  infructueux, 
ce  qui  a  ete  du  en  grande  partie  au  mil- 
dew et  au  phylloxera,  deux  insectes  ori- 
ginates d'Amerique.  La  cause  reelle  de 
cet  insucces  n'etait  pas  connue  alors,  mais 
elle  a  attire  naturellement  l'attention  des 
viticulteurs  sur  la  culture  de  l'espece  sau- 
vage  et  plus  resistante  que  Ton  trouve 
dans  l'Amerique  du  Nord.  Un  cep  de  vi- 
gne  indigene  appele  'cape  grape"  fut  in- 
troduit  dans  les  vignobles.'  Les  varietes 
"Catawba",  "Isabella"  et  "Diana"  don- 
naient  beaucoup  de  promesses  et  la  pre- 
miere est  encore  cultivee  d'une  maniere 
extensive.  En  realite,  1'introduction  de 
l'espece  "catawba",  en  1820,  a  marque 
reellement  la  deuxieme  ere  dans  la  viti- 
culture des  Etats-Unis.  La  troisieme  epo- 
que fut  marquee  par  1'introduction  du 
raisin  Concord,  en  1853,  epoque  ou  com- 
menga  la  culture  profitable  et  commer- 
ciale  de  la  vigne.  Tandis  que  les  ceps  de 
vigne  indigenes  reussissent  bien  dans 
l'Est,  la  vaste  surface  consacree  aux  vi- 
gnobles, le  long  du  Pacifique,  est  main- 
tenant  plantee  de  ceps  de  vigne  provenant 
d'Europe  et  soumis  a  une  culture  scien- 
tifique. 

Aucun  etat  ne  convient  si  bien  a  la 
culture  des  varietes  de  raisin  les  plus  bel- 
les que  la  Californie.  Cependant,  la  pro- 
duction du  raisin  de  ce  pays  est  insigni- 
fiante  quand  on  la  compare  avec  celles 
d'ltalie,  de  France  et  d'Espagne.  Des  mil- 
liers  d'acrea  de  terre,  sur  le  versant  du 
Pacifique,  qui  sant  maintenant  steriles, 
pourraient,  par  Irrigation  et  la  culture 
etre  convertis  en  vergers  et  en  vignobles 
donnant  un  bon  rendement.  Ce  sera  un 
des  grands  problemes  du  siecle  prochain 
de  rendre  ces  vastes  deserts  utiles  a  l'hu- 
manite. 

Le  fruit  de  la  vigne  est  un  des  pro- 
duits  les  plus  parfaits  du  sol.  Son  excel- 
lence est  egalement  gvidente,  que  1'on 


considere  son  arorne  delicieux  ou  les  nom- 
breux  usages  auxquels  on  peut  l'employer. 
Sa  grande  valeur  hygienique  ne  depend 
d'aucune  source  exterieure,  car  les  ele- 
ments precieux  qui  s'unissent  par  une 
combinaison  chimique,  pour  lui  donner 
cette  valeur,  sont:  le  Sucre,  la  pectine, 
l'albumine,  des  sels  organiques  et  des 
acides.  Le  jus  de  raisin  est  particuliere- 
ment  efficace  dans  le  traitement  des  af- 
fections des  organes  digestifs,  les  affec- 
tions du  foie,  la  dyspepsie  et  la  constipa- 
tion habituelle.  II  a  une  action  favorable 
sur  la  scrofule,  les  maladies  des  bron- 
ches,  l'asthme,  le  trop  grand  developpe- 
ment  de  la  rate,  la  fievre  intermittente  et 
les  affections  chroniques  de  la  vessie.  II 
est  aussi  recommande  pour  la  gravelle,  le 
diabete,  la  maladie  des  rognons. 

Cependant,  la  consommation  du  jus  de 
raisin  est  tres  faible  comparee  a  celle 
du  vin.  Tandis  qu'aux  Etats-Unis,  on  con- 
somme annuellement  50  millions  de  gal- 
lons de  vin,  on  n'y  consomme  seulement 
qu'un  demi-million  de  gallons  de  jus  de 
raisin,  soit  environ  une  once  par  an  et 
par  tete  d'habitant.  La  raison  pour  la- 
quelle  la  consommation  du  jus  de  raisin 
est  si  limitee,  c'est  que  son  prix  est  rela- 
tlvement  eleve.  Une  bouteille  d'une  pinte 
se  detaille  a  50  cents,  tandis  qu'avec  la 
meme  somme  d'argent,  on  peut  se  procu- 
rer un  gallon  de  bon  vin.  Un  autre  fait 
etrange  est  que  la  Californie,  l'Etat  qui 
produit  le  plus  de  raisin  en  Amerique, 
tire  son  jus  de  raisin  non  fermente-  de 
l'Etat  de  New-York  pour  la  plus  grande 
partie  et  paie  des  taux  eleves  de  trans- 
port. 

Les  methodes  actuelles  de  manufacture, 
d'emmagasinage  et  d'expedition  du  jus  de 
raisin  qui  est  conserve  uniquement  en 
bouteilles,  contribue  aussi  considerable- 
ment  a  son  prix  eleve.  L'auteur  de  cet  ar- 
ticle a  consacre  un  temps  considerable  a 
l'etude  de  cette  industrie  et  il  a  mis  a 
point  un  nouveau  procede'  par  lequel  le 
jus  de  raisin  peut  etre  conserve  et  expe- 
die  en  futs,  sans  l'usage  d'aucun  ingre- 
dient de  conservation.  Par  cette  methode, 
le  cout  de  production,  de  manipulation  et 
d'expedition  est  considerablement  reduit, 
car  les  frais  de  transport  en  lots  de  chars 
sont  d'environ  10  cents  par  gallon  pour 
toutes  les  villes  de  l'Est.  Au  moyen  d'une 
machinerie  moderne  pour  embouteiller  et 
d'appareils  de  pasteurisation,  les  prix  ac- 
tuels  du  jus  de  raisin  peuvent  etre  reduits 
d'au  moins  un  tiers. 

U  y  a  un  vaste  champ  ouvert  a  l'entre- 
prise  industrielle  pour  fournir  au  public 
quelque  chose  d'une  valeur  reelle  ayant 
des  qualites  hygifiniques  sous  forme  de 
pur  jus  de  raisin.  Si  le  public  pouvait 
connaitre  une  bonne  fois  l'usage  de  ce  to- 
nique  naturel,  il  n'y  aurait  aucune  limite 
a  sa  production. 

Le  developpement  de  l'industrie  du  jus 
de  raisin  donnera  un  nouvel  elan  a  la  vi- 
ticulture sur  leg  cotes  du  Pacifique. 


LE  COMMERCE  DE  GROS  ET  LE  COM- 
MERCE DE  DETAIL 

Par  Nathaniel  C.  Fowler 

La  vente  des  marchandises  peut  se  di- 
viser  en  deux  parties  distinctes:  la  vente 
en  gros  et  la  vente  au  detail.  Le  mar- 
chand  de  gros  vend  en  grandes  quanti- 
tes.  Ses  clients  en  general  ne  sont  pas 
compris  sous  le  terme  de  consommateurs, 
mais  sous  ceux  de  detailleurs  ou  com- 
mergants.  Le  marchand  de  gros  peut 
etre  ou  n'etre  pas  un  manufacturier . 
Dans  la  plupart  des  cas,  ce  n'est  pas  uu 
manufacturier,  mais  il  agit  comme  inter- 
mediaire  entre  le  manufacturier  et  ie 
marchand  au  detail.  En  regie  generale, 
le  marchand  de  gros  a  un  stock  conside- 
rable de  marchandises,  soit  en  entrepot, 
soit  dans  des  magasins  situes  commode- 
rnent.  Ces  marchandises  ne  sont  pas  eta- 
lees  sur  des  comptoirs  ou  des  rayons, 
comme  dans  les  magasins  de  detail,  la 
majorite  des  ventes  se  faisant  sur  Schan- 
tillons;  c'est-"a-dire  que  l'acheteur  —  le 
detailleur  —  voit  rarement  les  marchan- 
dises qu'il  achete  avant  qu'elles  ne  soient 
livrees  a  son  magasin.  Quand  il  les  voit, 
c'est  d'apres  des  echantillons. 

Les  termes  "jobber"  et  "distributeur" 
sont  analogues  au  terme  "marchand  de 
gros".  Tous  les  jobbers  et  les  soi-disant 
distributeurs  sont  des  marchands  de  gro^, 
parce  qu'ils  vendent  en  gros  et  que  leur 
clientele  depend  du  marchand-detailleur. 

Ce  dernier,  qu'il  vende  de  la  viande,  da 
l'epicerie,  des  nouveautes  ou  de  la  vais- 
selle,  achete  directement  du  marchand  de 
gros,  du  jobber  ou  du  distributeur  et 
parfois  du  manufacturier,  et  il  vend  ces 
marchandises  aux  consommateurs  en  ge- 
neral. 

La  vente  des  marchandises  comprend 
done  trois  classes  distinctes:  le  manu- 
facturier, qui,  avec  la  matiere  premiers, 
fait  un  produit  fini;  le  marchand  de  gros, 
le  jobber  ou  le  distributeur,  qui  achete 
ce  produit  en  grandes  quantites  et  le  re- 
vend  au  detailleur;  le  detailleur,  qui 
achete  du  marchand  de  gros,  du  jobber 
ou  du  distributeur  et  vend  directement 
au  public. 

Dans  cet  article,  je  ferai  une  compa- 
rison des  deux  commerces,  gros  et  de- 
tail, et  cette  comparaison  sera  aussi  ser 
ree  que  possible.  Si  un  jeune  homme 
a  J'interntion  de  se  mettre  dans  le  com- 
merce, il  doit  etre,  soit  marchand  de  gro-s, 
soit  marchand  de  detail,  ou  r6unir  les 
deux  commerces.  Etant  donne  que  peu 
de  maisons  de  gros  font  un  commerce  da 
detail  ayant  une  importance  quelconque 
et  que  peu  de  maisons  de  detail  fassent 
le  commerce  de  gros,  il  est  a  peine  ne- 
cessaire  de  considerer  ces  deux  catego- 
ries de  commerce  combinees  ensemble. 
J'essaierai  done  de  traiter  les  deux  su- 
jets  d'une  maniere  distincte. 

Qutre-viugt-dix-neuf  pour  cent  de  nos 
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MARQUE  I)E  COMMERCE 


PUTZ  TRIPLE  EXTRAIT 

POLI  ™r  METflUX 

Liquide  et  en  Pate. 

Le  seul  veritable  Poli  Putz  pour  Metaux  est  celui 
de  la  Marque  "LIOIM."  Une  fois  employe, 
toujours  employe.  Empaquete  sous  forme  liquide 
ou  en  pate. 

Dans  toutes  les  epiceries  et  tous  les  magasins  de 
quincailleries  ou  a.  la 
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MONTREAL,  Que. 
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Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 
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Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 
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Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer. 
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Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 
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Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 
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commercants  en  gros  font  affaires  dans 
les  grandes  villes.  On  trouve  parfois 
une  maison  de  gros  dans  une  petite  ville 
centrale  de  la  campagne,  mais  rarement. 
Par  consequent,  un  jeune  homme  qui  de- 
sire faire  le  commerce  de  gros  doit  s'at- 
tendre  a  vivre  dans  une  grande  ville,  non 
pas  necessairement  dans  une  metropole, 
mais  dans  une  cite  ayant  une  population 
eomsiderable  et  qui  so  it  un  centre  com- 
mercial. Le  detailleur  se  rencontre  par- 
tout,  dans  les  grandes  villes,  les  petites 
villes,  les  villes  de  campagne  et  dans  les- 
magasins  generaux  situes  au  croisement 
des  routes.  Le  magasdn  a  departements 
est  un  etablissement  de  ventes  au  detail 
dans  toute  l'acceptation  du  terme,  quand 
meme  son  proprietaire  ferait  des  ventss 
en  gros. 

Beaucoup  de  marchands  et  d'hommes 
d'affaires  croient  que  le  commerce  de 
gros  offre  au  jeune  homme  de  nombreux 
avantages.  Je  crois  que  si  Ton  faisait 
voter  impartialement  des  marchands  de 
gros  et  des  marchands  ajr  detail,  la  ma 
jorite  des  votes  serait  en  faveur  du  com- 
merce de  detail,  comme  offrant  plus  d'a- 
vantages  au  jeune  homme  qui  est  sur  1  > 
point  de  se  lancer  dans  une  carrier e. 
Mais,  bien  qu'ayant  la  majorite  des  votes 
contre  lui,  le  commerce  de  detail  n'est 
pas  sains  avoir  ses  avantages,  et  dans 
bien  des  eas,  il  en  a  plus  que  le  commer- 
ce de  gros.  Bien  que  les  methodes  em- 
ployees dans  le  commerce  de  gros  diffe- 
rent totalement  de  celles  en  usage  dans 
le  commerce  de  detail,  il  n'est  aucnne- 
ment  difficile  pour  un  employe  d'une 
maison  de  gros  de  se  lancer  dans  le  com- 
merce de  detail,  et  vice-versa;  par  con- 
sequent, ce  changement  peut  etre  effeo- 
tue  saws  beaucoup  de  pertes  materiel! es. 
Toutefois  il  vaut  mieux,  toutes  choses 
e  gales  d'ailleurs,  s'en  tenir  au  com- 
merce que  Ton  a  entrepris,  car  tout 
changement  de  base  pourrait  produire 
des  rnecomptes. 

L'obstacle  le  plus  serieux  que  puisse 
peut-etre  rencontrer  l'employe  d'une  mai- 
son de  detail,  c'est  qu'on  me  lui  permot 
pas  d'aller  au  dehors  pour  y  recueillir  la 
clientele.  II  ne  peut  pas  devenir  un  com 
mis-voyageur.  Toutes  les  affaires  qu'il 
fait,  il  les  fait  sans  aller  les  chercher. 
En  d'autres  termes,  le  vendeur  d'une 
maisoni  de  detail  ne  peut  pas  prendre 
l'indtiative  comme  le  commis-voyageut 
qui  est  toujours  en  relations  directes 
avec  les  maisons  de  gros.  Le  commis 
d'une  magasin  de  detail  doit,  jusqu'n 
un  certain  point,  attendre  que  la  cliea- 
tele  arrive.  Sa  place  est  derriere  le 
comptoir  et  son  initiative  ne  depasse  pas 
la  largeur  du  comptoir;  mais  il  est  quand 
meme  dans  une  situation  qui  lui  permet 
de  retenir  la  clientele  sans  la  solliciter. 

Beaucoup  de  personnes,  et  je  ne  veux 
pas  parler  de  ces  femmes  brouillons  qui 
courent  les  magasins  sans  acheter  et  qui 
ne  valent  pas  la  peine,  qu'on  s'en  occu- 


pe,  font  une  grande  difference  entre  les 
vendeurs.  Ges  personnes  achetent.  Leur 
clientele  vaut  la  peine  d'etre  cultivee  et 
d'etre  developpee.  Le  vendeur  d'un  ma- 
gasin de  detail,  bien  qu'il  n'aille  pas  a 
la  recherche  de  la  clientele,  a  une  occa- 
sion de  deployer  ses  capacites  pour  rete- 
nir cette  clientele.  II  est  en  son  pouvoir, 
non  seulement  de  retenir  la  clientele, 
mais  de  l'augmenter.  Peu  de  personnes, 
meme  parmi  les  acheteurs  les  plus  expe- 
rimented, savent  exactement  ce  qu'elles 
desirent  acheter.  On  peut  les  faire  chan- 
ger d'idee  et  leur  faire  acheter  quelque 
chose  ayant  une  ressemblance  avec  ce 
qu'elles  pensaient  desirer,  quelque  chose 
de  meilleur  ou  une  plus  grande  quantite 
de  marchandises  que  ce  qu'elles  avaient 
1 'intention  d'acheter.  Voila  ou  le  com- 
mis d'un  magasin  de  detail  trouve  l'occa- 
sion  de  se  faire  valoir.  S'il  connait  bien 
ses  marchandises,  s'il  sait  comment  elles 
sont  fabriquees,  s'il  sait  aussi  le  gout  des 
clients,  s'il  peut  donner  un  avis  sur  la 
valeur  intrinseque  des  marchandises,  et 
de  la  sorte,  aider  le  client  dans  son 
choix,  il  se  formera  une  clientele  qui  sera 
son  capital  principal. 

On  a  deja  dit  souvent  que  le  public  en 
general  vient  dans  un  magasin  en  rai- 
son  de  la  reputation  de  ce  magasin,  et 
non  pas  a  cause  des  vendeurs.  Cela  est 
vrai,  mais  ne  le  serait  pas  si  la  qualite  des 
vendeurs  etait  a  la  hauteur  de  la  qualite 
du  magasin  ou  de  celle  des  marchandises 
mises  en  vente.  En  effet,  quatre-vingt- 
dix  pour  cent  des  marchands-detailleurs 
ne  savent  pas  ce  qu'ils  vendent  et  n'en 
ont  cure;  quatre-vingt-dix  pour  cent  de 
ces  marchands  n'ont  aucune  ambition, 
sont  indifferents,  et  passeraient  plus  vo- 
lontiers  leur  temps  a  trouver  des  defauts 
dans  leur  commerce  qu'a  l'ameliorer;  en 
raison  de  tout  cela,  l'acheteur  depend 
plus  du  caractere  general  du  magasin  que 
de  celui  des  vendeurs.  Mais  le  vendeur 
intelligent,  celui  qui  travaille  pour  l'in- 
teret  a  la  fois  du  magasin  et  des  clients, 
celui  qui  connait  son  affaires,  a  une  oc- 
casion de  faire  son  chemin,  et  les  occa- 
sions qui  se  presentent  a  lui,  ne  sont 
peut-etre  pas  moindres  que  celles  qui 
sont  offertes  a  l'employe  d'une  maison 
de  gros. 

Le  jeune  homme  intelligent,  honnete, 
faisant  tous  les  efforts  dont  11  est  capa- 
ble, peut  reussir  aussi  bien  dans  le  com- 
merce de  detail  que  dans  le  commerce  de 
gros;  mais  la  difference  des  occasions 
qui  se  presentent  n'est  pas  assez  sensi- 
ble pour  permettre  une  comparaison  al- 
lant  au  desavantage  du  commerce  de  de- 
tail. 

Le  vendeur  d'une  maison  de  gros  est 
generalement  un  commis-voyageur.  Une 
fois  qu'il  s'est  rendu  familier  avec  les 
marchandises  en  qualite  de  commis  de 
magasin,  on  le  met  sur  la  route;  dans 
cette  position,  il  voyage  pendant  vingt- 
cinq  ans  ou  davantage,  menant  la  vie  la 


plus  dure,  et  sujet  aux  tentations  les  plus 
irresistibles,  sans  demeure  et  presque 
sans  patrie.  A  la  verite,  il  peut  avoir  de 
plus  grandes  facilites  de  reussir  que  l'em- 
ploye d'un  magasin  de  detail,  mais  il  tra- 
vaille davantage,  non  pas  necessairement 
plus  longtemps,  mais  l'effort  d'intelligen- 
ce  qu'il  doit  faire  est  plus  grand  que  ce- 
lui qui  est  exige  d'un  commis  d'un  ma- 
gasin de  detail.  II  n'a  pas  la  chance  de 
prendre  soin  de  lui-meme. 

Le  gerant  d'un  departement  de  ven- 
tes dans  une  grande  maison  de  ventes  en 
gros,  un  homme  qui  a  passe  vingt-cinq 
ans  comme  commis-voyageur,  me  disait 
qu'il  n'a  pas  connu  un  seul  commis-voya- 
geur ayant  fait  ce  metier  pendant  dix 
ans  qui  ne  soit  devenu  dyspeptique  ou  qui 
n'ait  quelque  maladie. 

Des  conversations  avec  des  vendeurs  et 
les  renseignements  donnes  par  eux  indi- 
quent  que  mon  ami  a,  sans  aucun  doute, 
exagere  un  peu;  mais,  c'est  un  fait  que 
la  vie  d'un  commis-voyageur  ne  produit 
pas  une  bonne  sante,  ne  donne  pas  de 
confort  ni  le  bien-etre  qui  conduit  a  l'a- 
melioration  des  citoyens.  Je  ne  donne  de 
conseils,  ni  contre  le  commerce  de  gros, 
ni  contre  le  commerce  de  detail.  Ce  que 
je  conseille  doit  dependre  quelque  peu 
des  occasions  et  des  capacites  indivi- 
duelles.  Je  crois  qu'un  jeune  homme  a 
plus  de  chances  de  reussir  dans  le  com- 
merce de  detail,  si  les  occasions  sont  bon- 
nes, que  dans  le  commerce  de  gros,  si  ces 
occasions  ne  sont  pas  aussi  bonnes;  reci- 
proquement,  il  arrivera  plus  probable- 
ment  a  la  irenommee  et  a  la  fortune  dans 
le  commerce  de  gros,  s'il  a  de  bonnes  oc- 
casions, que  dans  le  commerce  de  detail, 
si  les  occasions  qui  se  presentent  a  lui 
sont  plus  mediocres;  si  ce  jeune  homme  ,i 
du  sang  dans  les  veines,  il  reussira  dans 
l'un  ou  l'autre  des  commerces. 

Toutefois,  je  conseillerai  au  jeune  hom- 
me de  la  ville  qui  a  l'intention  de  rester 
dans  la  ville,  d'entreprendre  un  commer- 
ce de  gros  plutot  qu'un  commerce  de  de- 
tail, pourvu  qu'il  soit  energique,  qu'il  ait 
l'esprit  combatif,  qu'il  ait  la  volonte  de 
travailler  et  qu'il  aje  soit  pas  facile  a  de- 
courager.  Mais,  je  ne  conseillerai  pas  au 
jeune  homme  de  la  campagne  d'aller  dans 
une  grande  ville  et  d'entreprendre  un 
commerce  de  gros,  a  moins  qu'il  n'ait 
epuise  toutes  les  occasions  que  la  cam- 
pagne peut  lui  procurer. 

Le  jeune  homme  de  la  campagne,  de 
capacites  moyennes,  bien  qu'il  ait  l'esprit 
combatif  et  qu'il  soit  doue  d'energie,  rSus- 
sit  mieux  a  la  campagne,  dans  le  com- 
merce de  detail  que  dans  une  grande  ville. 
Je  ne  veux  pas  dire  que  le  jeune  homme 
de  la  campagne  qui  a  du  caractere  et  des 
capacites  echouera  dans  une  grande  ville, 
car  ce  jeune  homme  reussira,  s'il  a  en  lui 
ce  qu'il  faut  pour  arriver  au  succes; 
mais  je  dis  que,  toutes  choses  egales 
d'ailleurs,  il  reussira  bien  mieux  en  res- 
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BERNARD  &  LAPORTE 


Impoptateups  des  Celebpes 
Liqueups  Franchises 


Portant  la  marque  GlABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpieot," 

**  Mapasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupa9ao," 

*«  Viapdietine," 

"  Chartpeusette," 

"Cpeme  de  Moka,'' 

"  Anisette,"  etc. 

Cognacs    de    la  Maison 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  Ftits 


Les  Mzrques  MedtCO -X5 OtXtC 

==*et***== 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marche.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  principaux  6tablissements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada : 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,    -    -    -  MONTREAL. 


ETIQUETTE  D'EXPOFJTATION  DES  FABRJCANTS  DE  GIGARES  DE  CUBA. 

Autorise  par  le  Gouvernement  de  la  Republique  de  Cuba. 

Le  nom  du  Fabricant  ou  celui  de  sa  Marque  sera  imprime'  sur  l'espace  en  blanc  de  cette  Etiquette. 


REPUBLIC  A. D  CCUBA  •  REPUBLIC  A:DE:CUB  A 


U  UniONde  FfcBRICAN^ ES  deTabacoSyCiGARROS     -«S£aC  ^ 

'^Aalorizada  porel  Gobierno  dela  Republica 


GARANTIZA 

que  los  labacoscigarrosy  paquetes 

de  picadura  quellevon  esla  precinla  .  * 
son  fabricadospor 


HABANA 


REPL BLICA  DCXUBA  o  Lfl  PRDPICD AH  flR TISTICfl  E  IMDUSTRIfl L  ESTAiRECISTRADA  EN  TODOS  LOSPAISES ^  REPUBLICA  DECUB  A 


DETAILLANTS    EIT    FUMEU  RS 

Veuillez  Remarquer  que  toutes  les  boites  de  cigares  et  de  cigarettes  et  tous  les  paquets  de  tabac  bache 
portant  une  copie  de  l'&iquette  de  l'Union,  portent  une  Garantie  que  leur  contenu  est  un  produit  Pur 
de  la  Havane,  Cuba. 

Toutes  les  boites  et  tous  les  paquets  qui  ne  portent  pas  cette  Etiquette  Peuvent  n'etre  Pas  des  produits 
Veritables  de  la  Havane,  Cuba. 

Couleurs  de  l'Btiquette : — Noir  sur  fond  bleu  pale. — Couleurdu  Sceau  de  la  Pr^sidence  de  la  Republique: — 
Bleu  fonce\ 
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tant  a  la  campagne  et  en  s'arueliorant  a. 
mesure  que  la  campagne  fait  des  progres. 

Une  raison  pour  laquelle  le  vendeur  au 
detail  est  considere  comme  inferieur  au 
vendeur  en  gros,  c'est  que  la  majoritS  des 
jeunes  gens  de  capacites  inferieures, 
jeunes  gens  sans  ambition,  n'ayant  au- 
cune  aptitude  au  developpement,  se  diri- 
gent  naturellement  vers  le  comptoir.  Us 
ont  peu  de  souci  du  lendemain  et,  quand 
le  comptoir  leur  offre  davantage  des  le 
debut,  et  que  la  carriere  qu'ils  entrepren- 
nent  semble  leur  etre  indifferente,  ils 
prennent  la  position  de  vendeur  dans  une 
maison  de  detail.  A  la  verite,  le  commls 
de  magasin  fait  concurrence  a  la  demoi- 
selle de  magasin,  mais  cette  concurren- 
ce n-est  pas  a  l'avantage  du  premier.  Ses 
convictions  ne  sont  pas  necessairement 
un  "  handicap  "  pour  un  jeune  homme  qui 
a  des  capacites,  de  l'ambition  et  la  vo- 
lonte  de  travailler  et  qui  ne  s'attend  pas 
a  reussir  facilement.  Le  vendeur  dans 
une  maison  de  detail  occupe  une  posi- 
tion inferieure  a  celle  du  vendeur  d'une 
maison  de  gros;  mais,  c'est  peut-etre  une 
raison  pour  qu'il  y  ait  plus  de  facilites 
dans  les  rangs  des  commis  de  magasin  de 
detail.  II  est  certain  que  l'homme  qui  se 
tient  derriere  le  comptoir  n'a  pas  a  fairs 
face  a  la  meme  concurrence  combative 
que  le  commis-voyageur.  Par  consequent, 
s'il  a  un  peu  plus  qu'une  capacite  ordi- 
naire, il  peut  s'elever  plus  rapidement 
que  son  confrere  du  commerce  de  gros 
qui,  pendant  qu'il  est  en  route,  figure 
dans  une  course  virtuelle  ou  il  a  plus  de 
chances  de  faire  un  faux  pas  que  d'ar- 
river  au  but. 

Le  principal  avantage  du  commerce  de 
gros  sur  celui  de  detail,  c'est  que  le  mar- 
chand  de  gros  fait  affaires  sur  des  uni- 
tes plus  considerables,  couvre  un  terri- 
toire  plus  grand  et  entre  en  contact  avec 
des  gens  plus  divers,  dont  chacun  repre- 
sente  une  section  differente. 

Cela  force  a  un  travail  d'esprit  plus 
considerable,  auquel  le  commergant  au 
detail  n'a  pas  l'occasion  de  se  livrer  aussi 
facilement;  son  champ  en  effet  est  limi- 
te  a  sa  ville  et  au  'territoire  adjacent,  le 
marchand  de  gros  est  soumis  constam- 
ment  et  directement  a  des  conditions  plus 
larges,  tandis  que  le  detailleur  esr.  qu"l- 
que  peu  limite  a  sa  localite. 

La  vie  plus  large  qui  est  le  privilege 
du  marchand  de  gros  necessite  naturel- 
lement des  besoins  plus  grands  et  des  de- 
penses  plus  grandes.  Le  marchand  de 
gros  prospere,  surtout  s'il  demeure  dans 
une  metropole;  bien  qu'il  soit  en  con- 
tact avec  le  pays  tout  entier,  et  meme 
avec  des  representants  de  maisons  etran- 
geres,  il  a  peu  de  temps  pour  s'occuper 
de  ce  qui  ne  concerne  pas  ses  affaires. 
Par  consequent,  sa  largeur  d'esprit  peut 
ne  s'appliquer  qu'au  volume  de  ses  affai- 
res; d'autre  part,  le  marchand  au  detail 
situe  dans  un  centre  d'affaires  de  la 
campagne,  a  des  occasions  d'etudier  le 


progres  qui  se  font  en  dehors  de  son 
commerce. 

II  est  tres  difficile  d'aider  un  jeune 
homme  dans  son  choix  entre  le  commer- 
ce de  gros  et  le  commerce  de  detail.  Mon 
avis  est  de  laisser  le  jeune  homme  faire 
comme  il  l'entend;  mais,  ce  que  je  de- 
sire lui  expliquer,  ce  sont  les  avantages 
et  les  desavantages  des  deux  genres  de 
commerce.  S'il  a  de  bonnes  capacites, 
s'il  est  energique,  s'il  a  la  volonte  de 
travailler,  il  reussira  partout  ou  il  ira. 
S'il  n'a  pas  d'ambition,  s'il  est  pares- 
seux,  s'il  n'a  pas  un  caractere  saillant, 
il  echouera  probablement  dans  tout  ce 
qu'il  entreprendra;  par  consequent,  peu 
importe  son  choix.    Tout  depend  de  lui. 


LES  AVANTAGES  DU  SYSTEME 

II  produira  plus  de  travail  et  du  tri- 
vail  d'uine  qualite  meilleure. 

II  donnera  du  repos  a  l'espirit. 

II  augmentera  l'efficacite  du  travail, 
allongera  la  vie  et  la  rendra  digne  d'etre 
vecue. 

II  entretiendra  des  habitudes  de  rapi- 
dite,  d'exactitude  et  de  decision. 

II  permettra  a  l'homme  mediocre  de 
faire  plus  que  d'autres  hommes  de  capa- 
cites plus  grandes. 

II  augmentera  le  rendement  de  travail, 
parce  qu'il  augmentera  votre  confiance 
en  vous-memes  et  le  respect  de  vou  i- 
menie. 

II  simplifiera  une  masse  de  details  em- 
barrassants  et  vous  donmera  la  liberte  de 
penser  a  un  travail  plus  large  et  produc- 
teur. 

II  menagera  les  resultats  de  votre  tra- 
vail de  telle  sorte  que  vous  n'aurez  pas 
a  faire  ni  a  refaire  plusieurs  fois  les  mo- 
nies choses. 

II  augmentera  votre  confiance  en  vus- 
meme  et  par  consequent,  augmentera  le 
respect  et  la  confiance  que  d'autres  peu- 
vent  avoir  en  vous. 

II  augmentera  la  confiance  des  autivi 
en  vous,  parce  que  chacun  croit  en 
l'homme  de  systeme  et  d'ordre. 

II  vous  permettra  de  faire  un  meilleur 
usage  de  votre  experience  et  vous  sauv?- 
ra  des  echecs  et  des  desastres  commer- 
ciaux. 

II  vous  permettra  de  trouver  immedi- 
atement  ce  que  vous  cherchez,  au  lieu  .1e 
perdre  un  temps  precieux  a  cette  opera- 
tion. 

II  creera  l'habitude  de  bien  faire  les 
choses  au  lieu  de  les  faire  a  moitie. 

II  fera  que  vous  serez  presentable  en 
tout  temps,  parce  que  l'homme  systema- 
tique  n'est  jamais  mal  mis  et  neglige 
dans  sa  personne  ni  dans  ses  vetements. 

II  entretiendra  votre  sante  en  eloi- 
gnant  de  vous  les  ennuis  et  cette  anxi- 
ete,  qui  proviennent  de  ce  que  vous  ae 
vous  sentez  pas  a  meme  de  vous  'debar- 
rasser  des  details  vexants  et  fatiguants. 

II  contribuera  a  rendre    l'esprit  de 


!  homme  plus  d'aplomb  et  plus  optimiste 
et,  grace  au  systeme,  l'avenir  ne  1'effraio- 
ra  pas,  parce  que  cet  homme  sentira 
qu'il  est  apte  a  faire  face  a  toute  situa- 
tion imprevue  dans  ses  affaires. 

ITn  bon  systeme  raccourcit  la  route  qui 
mene  au  but  et  chasse  de  l'esprit  des  mil- 
liers  d'inquietudes  et  exempte  des  menus 
details  et  des  corvees  par  lesquels  l'hom- 
me sans  ordre  doit  passer. 

L'homme  sans  systeme  n'apprend  ja- 
mais le  pou voir  magique  du  bon  ordre. 
L'esprit  ne  peut  pas  travailler  d'une  a- 
ir.iere  effioace  et  economique,  sans  un 
programme. 


LA  SUPERIORITE  DES  AFFAIRES 

II  y  a  quelque  cinquante  ans,  il  fallait 
du  courage  a  un  etudiant  d'um  grand  col- 
lege pour  dire  qu'il  allait  se  mettre  dans 
le  commerce,  ses  etudes  terminees.  "  A 
quoi  sert  un  diplome,  Qui  disaient  ses  ca- 
marades,  pour  vous  livrer  au  commerce? 
Un  fermier  pourrait  entrer  au  college 
aussi  bien  qu'un  homme  d'affaires".  Un 
jeune  homme  etait  alors  deconsider6  au 
college,  quand  on  savait  qu'il  allait  em- 
brasser  une  carriere  commerciale,  et  un 
grand  nombre  d'etudiants  m'osaient  pas 
declarer  ce  qu'ils  avaient  l'intention  de 
faire  dans  l'avenir,  a  moins  qu'ils  ne  se 
destinassent  a  une  des  trois  grandes  pro- 
fessions— droit,  theologie  ou  medecine. 
On  pensait  que  les  colleges  n'existaieut 
que  pour  'ces  professions.  Dans  certains 
colleges,  50  pour  cent  des  diplomes  etu- 
diaient  le  droit,  un  fort  pourcentage,  la 
theologie  et  la  plupart  des  autres,  la  me- 
decine. 

Ceux  qui  se  destinaient  au  commerce, 
'Surtout  au  petit  commerce,  etaient  con- 
sideres  comme  des  gens  d'une  classe  in- 
ferieure, n'ayant  aucun  rang  dans  la  so- 
ciete,  comme  cela  existe  dans  d'autres 
pays.  Par  exemple,  lorsque  j'etais  en 
Angleterre,  on  m'a  par!6  d'un  ordre  du 
departement  des  postes  de  Londres,  de- 
fendant aux  employes  des  postes  d'ajou- 
ter  le  mot  "esquire"  au  nom  d'un  homme 
s'ils  avaient  quelque  raison  de  croire  que 
co  fut  un  ouvrier  ou  un  petit  commer- 
gant. 

Aujourd'hui,  les  diree-teurs  de  inos 
grands  colleges  nous  disent  que  decide- 
ment  les  etudiants  ont  une  tendance  plus 
marquee  a  entrer  dans  le  commerce.  En 
realite,  nos  grandes  universites  et  d'au- 
tres etablissements  d'instruction  qui  con- 
sideraient  autrefois  le  commerce  commo 
une  carriere  vu'lgaire,  gtablissent  mainte- 
nant  des  cours  commerciaux,  ou  des  con- 
ferences sont  faites  sur  les  methodes  pra- 
tiques d'affaires  et  ou  les  hommes  d'af- 
faires sont  invites  a  parler  aux  §tudiants. 
Dans  tout  le  pays,  on  se  tourne  de  plus 
en  plus  vers  les  affaires. 

Un  changement  et  une  evolution  6nor- 
mes  ont  eu  lieu  aux  Etats-Unis,  surtout 
pendant  le  dernier  quart  de  siecle.  Au- 
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Comme  /Ifcanufacturiers, 

^   IWon  comme  ilftarcban&e, 

Nous  pouvons  vous  fournir  des  marchandises  a.  des  prix  aussi 
bas  que  le  comporte  la  qualite  des  articles  que  vous  desirez. 
Toutes  nos  marchandises  sout  faites  au  Canada,  et,  en  vendant 
directement  au  consommateur,  nous  pouvons  epargner  a  nos 
clients  utl  tiers  des  prix  de  detail,  et  nous  le  faisons. 
Notre  catalogue  illustre  gratuit  offre  un  assortiment  de  Fourili- 
tlires  de  Bars  plus  grand  que  celui  que  peut  offrir  toutre  autre 
maison  au  Canada.  Demandez-le. 

ffous  faisons  toutes  sortes  de  reparations  de  £ars. 


M  HAMILTON  BRASS  Mfg.  CO.,  Ltd. 

Telephone  Bell  Main:  3245  Telephone  des  Marchands :  774 

773  Rue  CRAIG,  MONTREAL,  Que. 
Bureau  Principal  et  Manufacture :      «/     sr  «/•      Hamilton,  Ont. 
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jourd'hui  le  commerce  regne  en  maitre. 
Rien  n'est  plus  evident.  C'est  la  premiere 
impression  de  I'etranger  qui  parcourt 
1'Amerique.  II  n'entend  guere  parler  que 
d'affaires.  Tout  est  aux  affaires — au  de- 
veloppement  de  vastes  combinaisons  qui 
surprennent  le  visiteur.  Partout  les  af- 
faires se  developpent  de  telle  fagon  que 
malheuresemeut  toute  autre  chose  se 
trouve  eclipsee.  Nous  lisons  relativement 
ties  peu  de  chose  dans  les  journaux  sur 
les  professions  liberailes,  les  beaux  arts 
et  'les  vocations  esthetiques.  Les  affaires 
regnent  en  maitre.  Nous  'le  constatons  et 
nous  1'entendons  dire  de  tous  les  cotes, 
au  point  que  1'esprit  en  est  etourdi  et 
que  l'imagination  est  frappee  de  stupeur. 

Le  mot  "affaires"  prend  une  importan- 
ce croissante  'de  jour  en  jour,  ainsi  que 
■de  nouvelles  significations.  Le  simple 
expose  des  capitaux  investis  dans  la  ma- 
nufacture, les  chemins  de  fer,  les  lignes 
de  steamers  et  le  commerce  en  genera1, 
forme  une  histoire  qui  tient  de  la  fiction. 
Le  stigmate  inflige  autrefois  par  une 
carriere  commercia'le  a  completenient 
disparu  et,  parmi  les  gradues  des  colle- 
ges americains,  cette  annee,  les  plus  en- 
vies sont  ceux  qui  embrassent  les  af- 
faires. 

Des  milliers  d'hommes  ayant  une  pro- 
fession liberate  entrent  dans  le  commer- 
ce. Partout  nous  entendons  parler  d'hom- 
mes qui  quifitent  la  chaire,  le  cabinet  d'a- 
vocat,  la  sal'le  d'ecole  pour  se  livrer  au 
commerce.  Uu  grand  nombre  d'institu- 
teurs  ont  quitte  leurs  ecoles,  au  cours  dss 
quelques  dernieres  annees  pour  embras- 
ser  des  carrieres  commerciales.  Je  con- 
nais  un  de  ces  hommes  qui,  degoute  du 
faible  salaire  qu'il  recevait  comme  insti- 
tuteur  et  du  peu  d'avenir  qu'il  avait  en 
perspective,  se  mit  dans  les  affaires  a 
New- York  et  est  maintenant  a  peu  pres 
millionnaire.  Non  qu'il  n'aimat  pas  1'en- 
seignement,  c'etait  sa  passion  et  il  y  re- 
ussissait.  Mais  il  trouva  qu'il  pouvait 
faire  beaucoup  plus  dans  les  affaires,  oil 
son  champ  est  absolument  illimite  et 
pour  lui  il  n'y  a  pas  de  comparaison  en- 
tre  les  deux  carrieres.  Pour  moi,  l'ensei- 
gnement  est  une  des  plus  belles  voca- 
tions qui  existent;  mais  les  faits  sont 
brutaux  et,  quand  nous  voyons  partout 
des  hommes  qui  abandonnent  leur  pro- 
fession pour  se  livrer  aux  affaires,  c'est 
un  fait  tres  significant 

Est-il  etonnant  que  les  jeunes  gens 
tournent  leur  esprit  avide  du  cote  des 
carrieres  commerciales,  quand  ils  voient 
les  methodes  lentes,  les  annees  d'econo- 
mie  pemible  par  lesquelles  'leurs  peres  re- 
ussirent  a  acquerir  simplement  de  1'ai- 
sance,  et  qu'ils  mettent  en  regard  les  op- 
portunites  remarquables  offertes  dans  ie 
monde  commercial  d'aujourd'hui. 

Pourquoi  ne  considererions-nous  pas  les 
affaires  comme  une  carriere  relevee?  Le 
commerce  a  ete  la  force  de  civilisation 
la  plus  puissante  que  le  monde  ait  ja- 


mais connue;  en  effet  le  commerce  a  mis 
en  contact  les  nations,  comme  rien  autre 
n'a  pu  le  faire,  tendant  a  creer  l'harmo- 
nie,  a  developper  un  langage  commun, 
grace  a  nos  steamers,  nos  telegraphes, 
nos  telephones,  et  nos  chemins  de  fer. 
Avant  lowgtemps,  il  n'y  aura  plus  en  rea- 
lite  qu'un  seul  pays  ,car  nous  arriverons  a 
converser  aussi  librement  avec  les  peu- 
ples  etrangers  que  nous  le  faisons  avec 
les  habitants  de  nos  divers  etats. 

Les  affaires  regnent  en  roi;  mais  e'lles 
aocomplissent  aussi  la  plus  grande  mis- 
sion au  monde. 

Elles  ont  appris  aux  hommes  que  l'e- 
goYisme  conduit  fatalement  a  la  perver- 
sity et  que  c'est  I'homme  qui  reussit  le 
mieux  qui  a  le  plus  de  consideration  pour 
celui  avec  qui  il  fait  une  transaction',  qu'il 
est  avantageux  de  n'etre  pas  egoi'ste  el 
que  1'egoisme  constitue  une  politique  a 
courte  vue.  Pensez  combien  les  affaires 
ont  contribue  a  elargir  1'esprit  de  I'hom- 
me, a  le  forcer  a  abandonner  ses  preju- 
ges — religieux,  politiques,  geographiques 
et  de  races!  Les  affaires  reunissent  les 
hommes  de  toutes  les  nationa'lites  et  les 
fcrcent  a  vivre  ensemble  dans  la  paix 
et  l'harmonie. 

Nous  commengons  a  voir  que  les  affai- 
res constituent  un  grand  evangi'le,  qu'el- 
les  elevent  les  races,  que  la  lutte  pour 
ameliorer  sa  condition  tient  I'homme 
dans  le  droit  chemin  et  le  rend  meilleur 
sous  tous  les  rapports.  Des  millions 
d'hommes  ont  ete  tires  de  la  sauvagerie, 
grace  a  l'imstruction  commercia'le  seule. 

Le  commerce  n'est  pas  seulement  un 
grand  agent  de  civilisation  des  nations 
et  des  peuples,  c'est  aussi  le  plus  grand 
educateur  et  le  plus  grand  facteur  de  de- 
ve'loppement  du  caractere.  C'est  en  ef- 
fet une  ecole  perpetuelle,  ou  nous  n'al- 
lons  pas  faire  des  recitations  ou  ecouter 
des  enseignements  pendant  trois  ou  qua- 
tre  heures  par  jour,  mais  ou  nous  etudi- 
ons  et  pratiquons  constamment.  C'est 
une  ecole  ou  1'esprit  est  toujours  tendu, 
ou  11  n'a  pas  le  temps  de  se  rouiller  ou  de 
s'encrouter. 

Est-il  etonnant  que  les  hommes  d'af- 
faires forment  la  base,  le  boulevard  de 
notre  civilisation?  Est-il  etonnant  qu'en 
regie  generale  les  affaires  developpent 
un  plus  grand  sens  commun,  alors  qu'el- 
les  exigent  un  exercice  constant  du  juge- 
ment,  et  que  les  hommes  d'affaires  sont 
obliges  plusieurs  fois  par  jour  de  faire 
appel  a  leur  habilete,  leur  sagacite  et 
leur  ingeniosite?  Est-il  etonnant  qu'un 
appel  continu  a  1'esprit  pour  en  venir  a, 
une  decision  prompte,  finale  et  energi- 
que,  pour  aboutir  au  jugement  le  plus 
sain,  tende  k  produire  nos  hommes  les 
plus  forts? 

La  grande  majorite  de  nos  hommes 
d'affaires  prosperes  ont  debute  jeunes  et 
pauvres.  lis  sont  arrives  au  developpe- 
ment  gigantesque  de   leurs  entreprises 


parce  qu'ils  ont  ete  forces  pendant  de 
nombreuses  annees,  de  lutter  contre  la 
pauvrete,  de  mesurer  leurs  forces  contre 
des  obstacles  imnombrables.  Leur  inde- 
pendance,  leur  confiance  en  eux-memes, 
leur  jugement,  leur  taot,  toutes  leurs  au- 
tres  facultes  ont  ete  mis  en  jeu  pendant 
nombre  d'annees  jusqu'a  ce  qu'ils  aient 
assis  leurs  affaires  sur  une  base  solide. 

L'homme  d'affaires  se  fait  remarquer 
par  son  bon  sens  instinctif,  parce  qu'il  a 
ete  a  l'ecole  du  bom  sens,  a  l'ecole  du  bon 
jugement  pendant  des  annees  et  des  an- 
nees: il  en  est  resulte  une  faculte  de 
sage  discernement  et  de  vigoureuse  de- 
cision. Les  affaires  sont  comme  un  grand 
gymnase  qui  produit  et  developpe  les 
muscles  les  plus  forts  et  les  plus  fermes. 
II  n'y  a  la  ni  fantaisie,  ni  theorie.  Les 
hommes  ont  a  faire  face  a  des  faits  bruts. 
a  des  realites  rigoureuses,  a  des  condi- 
tions inflexibles,  depourvues  de  toute  fu- 
tilite  et  qui  ne  presentent  qu'une  matiere 
brutale. 

II  faut  une  puissance  d'esprit  d'un  or- 
dre  eleve  pour  conduire  une  importante 
maison  d'affaires  aujourd'hui,  et  il  n'est 
pas  d'autre  entrainement  egal  a  celui  que 
subit  I'homme  qui  est  dans  les  affaires. 
II  doit  creer  quelque  chose  de  nouveau 
tous  les  jours  pour  faire  face  aux  condi- 
tions qui  varient.  II  ne  peut  pas  compter 
sur  d'autres  ou  etre  simplement  un  imi- 
tateur,  un  plagiaire.  Le  commergant  ap- 
prend  a  ne  compter  que  sur  lui-meme. 
Rien  ne  developpe  plus  rapidement  une 
independance  virile  que  l'apprentissage 
des  affaires.  Toutes  les  facultes  de  1'es- 
prit sont  mises  en  jeu.  Daps  une  reunion 
d'hommes  de  toutes  les  categories,  il 
n'est  pas  difficile  de  designer  I'homme 
d'affaires  au  sens  commun,  a  1'esprit  fort. 
Quand  celui-ci  prend  la  parole,  il  va  droit 
au  but,  sans  prendre  de  moyens  detour- 
nes.  II  n'emet  pas  une  quantite  de  the- 
ories. L'homme  de  profession  peut  vous 
dire  ce  qui  pourrait  produire  des  resul- 
tats,  mais  l'homme  d'affaires  vous  dit  ce 
qui  les  produira. — [Success.] 


Nous  apprenons  que  les  vins  de  la  mai- 
son Storemonth,  Tait  &  Co.,  d'Oporto, 
vont  incessamment  etre  places  sur  le  mar- 
che  de  Montreal  tout  embouteilles,  sous 
la  marque  "House  of  Lords". 

Cete  maison  est  la  seule  qui  ait  le  pri- 
vilege exclusif  de  la  fourniture  des  vins 
de  Porto  en  futs  a  la  Chambre  des  Lords 
d'Angleterre. 

Cette  excellente  maison  est  represen- 
tee ici  par  MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie. 


Parmi  les  specialites  de  la  Hamilton 
Brass  Manufacturing  Co,  il  en  est  une 
qui,  a  cette  saison,  devrait  interesser  tous 
les  hoteliers:  c'est  la  machine  a  nettoyer 
les  tuyaux  de  biere.  La  Hamilton  Brass 
Mfg.  Co.,  donnera  a  tous  ceux  qui  vou- 
dront  bien  les  lui  demander  tous  les  ren- 
seignemenits  concernant  cette  machine 
dont  l'emploi  est,  pour  ainsi  dire,  une  ne- 
cessity. " 
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Ce  Uin  $aint= martin 


Le  Commerce  a  interet  as'approvi- 
sionner  des  a  present  de  ce  fameux 
Tonique  Reconstituanr, 
Le  plus  A,  NCI  EN  des  VINS  MEOECINAUX, 

LE  VIN  SAINT- MARTIN 


Le  plus  agreable,  le  plus  ge^nereux  des  Vins, 
Se  recommande  particulierement  aux  personnes 
souffrant  de 

Faiblesse,  Anemie,  Pales  Couleurs,  Amaigrisse- 
ment,  Epuisement,  suites  des  Fievres  ou  de  Grippe 

II  n'y  a  pas  de  vin  "aussi  bon"  que  le  VIN  SAINT-MARTIN. 
II  n'y  a  pas  de  vin  aussi  efficace  que  le  VIN  SAINT-MARTIN. 
II  n'y  a  pas  de  vin  qui  egale  le  VIN  SAINT-MARTIN. 

Nous  creons  LA  DEMANDE, 
Vous  faites  LA  VENTE 
Et  en  avez  LE  PROFIT. 

Distributeuis  Geiueraux  : 

Maisoa  FOURNIER-FOURNJER,  Limitee, 

ST-HYACINTHE,  P.Q. 


Des  €n$eigne$  Distiitctes,  des  Cickcts  a 

de  Prix  ct  des  Cartes  d'Etalage   | 

jg    donnent  du  caractere  k  votre  magasin.    C'est  une  sorte  g 

de  Marque  de  Commerce,  pour  ainsi  dire.  Pourquoinepas  8 

adopter  un  genre  presqne  aussi  parfait  que  possible  ?  Q 

Nous  sommes  des  sp^cialistes  dans  ce  genre  de  travail,  8 

et  nos  id(5es  sont  gratuites  pour  toute  personne  qui  O 

desire  etre  trait^e  serieusement.  g 

Vous  pouvoz  avoir  gratuitement  notre  brochure  "  Why  Signs  Pay."  8 

|  Cbc  martel°$tewart  go.,  Etd.  montreal,  Can.  j 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


™shatlo:  29  Front  St.West. Sal  96  rue  King, Montreal 


.  I  BELL    MAIN  65 

Telephones:  j  MARCHANDS  522 


Avez - vous 
Essaye  les 

GOGktallS 

Saratoga 

"  Manhattan," 
"  Club  Whisky," 
"  Brandy," 
"  Holland." 

Les  seuls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marchands 
de  Liqueurs  en  gros. 

Escotnptes  spdeiaux  aux 
maisons  de  gros. 

AGENTS    rOUH    LA  PU1SSANCK. 

D.  McMANAMY  &  CO. 

Marchands  de  Liqueurs  en  Gros 
SHEftBROOKE,  QUE. 
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REVUE  GENE RALE 


PERSONNEL 


FAITES  Bl  EN  VOTRE  TRAVAIL 


MM.  J.  M.  Douglas  &  Co.,  nous  avisent 
que  la  saison  est  des  plus  satisfaisantes; 
les  whiskies  tie  John  Dewar  &  Sons,  Ltd., 
out  toujours  le  meme  succes.  La  demande 
est  except ionnellement  bonne  aussi  pour 
le  London  Dry  Gin  et  le  Old  Tom  Gin  de 
Burnett,  tous  deux  si  bien  connus  pour 
leur  remarquable  finesse  d'arome. 
»    *  * 

ML  Otto  Zepf.  de  la  Freyseng  Cork- 
Co.,  Ltd.,  nous  rapporte  que  les  affaires 
sont  tt'tisfaisantes.  Par  suite  de  la  haus- 
se  des  niatieres  premieres  sur  les  mar- 
ches primaires,  en  Espagne  principale- 
ment,  les  prix  de  vente  des  bouehons  sont 
augmentes  sur  toute  la  ligne. 

*  *  * 

Nous  sommes  avises  qu'un  changement 
va  avoir  lieu  dans  les  prix  des  excellents 
vins  de  champagne  de  la  maison  G.  H. 
lumm  &  Co,  que  representent  au  Canada 
MM  S.  B.  Townsend  &  Co. 

*  *  * 

La  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.,  Ltd., 
rapporte  une  grande  aetivite  dans  les  af- 
faires du  printemps.  Plusieurs  nouvelles 
installations  luxueuses  sont  en  train  pour 
des  hoteliers  qui  demenagent  au  ler  mai 
on  se  reinstallent  en  neuf. 

*         *  V 

MM.  Law.  Young  &  Co.  nous  avisent 
que  les  affaires  sont  tres  actives.  Les  prix 
de  leurs  diverses  specialites,  whiskey 
William  Jameson;  vermouth  frangais 
Noilly-Pratt  &  Co:  vermouth  italien 
Freund,  Bailor  &  Co.;  sherries  de  Mac- 
Kenzie  &  Co.  Ltd.;  vin  de  Porto,  de  San- 
deman  &  Co.;  liqueurs  de  Marie  Brizard 
&  Roger,  Benedictine,  etc.,  restent  les 
memes. 

Les  paiements  sont  bons. 
> '  *     *  * 

La  maison  L.  Caput,  Fils  &  Cie.,  nous 
informe  que  l'etat  de  la  temperature  a  un 
peu  ralenti  les  demandes  qui  neanmoins 
sont  bonnes.  Les  paiements  sont  satisfai- 
sants. 

La  vente  des  bieres  commence  a  aug- 
menter;  la  vente  des  vins  est  moyenne 
sauf  nour  les  Portos  et  les  Sherries. 


— M.  A.  Devoyau,  proprietaire  du  Union 
Bar,  a.  Tangle  des  rues  St-Charles-Borro- 
mee  et  Ste-Catherine,  demenage  au  pre- 
mier mai  et  transporte  son  etablissement 
rue  Saint-Laurent,  pres  de  la  rue  Sainte- 
Catherine.  La  nouvelle  installation  qui 
sera  absolument  de  premier  ordre,  a  ete 
commandee  a  la  Hamilton  Brass  Manfg. 
Co.  Ltd.,  qui  acheve  actuellement  pour 
M.  A.  Devoyau,  un  superbe  "work  board" 
en  metal  blanc. 

— M.  W.  Ireland,  representant  de  la 
Freyseng  Cork  Co.,  Ltd.,  est  actuellement 
dans  les  Provinces  Maritimes  pour  un 
voyage  de  trois  mois. 

— MM.  Papillon  et  Menard,  proprietai- 
res  de  l'hotel  Carre  Viger,  renouvellent 
^installation  de  leur  bar. 

Le  nouveau  materiel  est  commande  a  la 
Hamilton  Brass  Manfg.  Co.  Ltd. 

— M.  H.  O.  Wooten,  gerant  general  de 
John  Robertson  &  Son,  Ltd,  pour  le  Cana- 
da et  les  Etats-Unis,  est  de  retour  de  Van- 
couver. II  passera  environ  quinze  jours  a 
Montreal  et  sera  de  nouveau  a  Vancou- 
ver pour  le  premier  mai. 

— M.  A.  Mac-Lean,  representant  de  John 
Dewar  &  Sor.s,  Ltd.,  qui  visite  dans  'e 
mor.de  entier  les  agences  de  sa  maison, 
est  actuellement  au  Canada  dans  les  in- 
teiets  de  cette  fir  me. 


I  In  gin  qui  est  maintenant  tres  appre- 
cie  au  Canada  est  le  "Sloe  Gin."  La  mai- 
son L.  Chaput,  Fils  &  Cie,  represente  pour 
ce  produit  la  maison  Cold  &  Co.,  de  Lon- 
dres,  dont  les  Gins  sont  absolument  su- 
perieurs  bien  que  leurs  prix  soient  plus 
bas  que  ceux  de  beaucoup  de  leurs  con- 
currents. 


La  maison  Comandon  &  Co.,  met  sur  le 
marche  une  nouvelle  qualite  de  Cognac 
appelee  Reserve  1878.  L'annee  1878  est 
celebre  dans  toutes  les  Charentes  pour 
1'exceptionnelle  qualite  des  eaux-de-vie  de 
sa  recolte.  Cet  article  se  reconimande 
done  aux  connaisseurs. 

Les  agents  de  Comandon  &  Co.,  sont 
MM.  S.  B.  Townsend  &  Co. 


Lunch  du  Lord-Maire 

Au  lunch  offert  par  le  Lord-Maire  ds 
Lcndres  aux  Premiers  Ministres  des  Co- 
lonies, au  Guildhall,  le  10  avril,  le  cham- 
pagne "Dry  Monopole"  avait  ete  choisi 
ape i  ialement. 


Le  travail  bien  fait  donne  un  sentiment 
de  vive  satisfaction  a  celui  qui  le  fait, 
satisfaction  qui  est  souvent  la  principale 
recompense  de  ce  travail.  II  n'est  pas  ne- 
cessaire  que  Ton  vous  dise  que  votre  tra- 
vail est  mai  execute  ou  fait  tres  habile- 
ment.  L'ouvrier  sait  ce  qu'il  a  produit.  Sa 
conscience  est  juge  en  la  matiere  et  ne  le 
trompe  jamais  sous  ce  rapport. 

II  y  a  aujourd'hui  des  homines  d'affai- 
res, des  homines  qui  remuent  les  millions, 
qui  pourraient  passer  leur  temps  a  voya- 
ger autour  du  monde  a  la  recherche  du 
bonheuT,  qui  out  le  plus  grand  plaisir  a 
accomplir  leur  tache  quotidienne  et  sont 
contents  d'avoir  a  le  faire. 

Le  bonheur  se  resseut  interieurement, 
il  n'a  pas  de  causes  exterieures. 

Un  homme  n'est  reellement  heureux 
que  lorsqu'il  est  satisfait  de  lui-meme, 
quand  il  eprouve  la  satisfaction  d'une 
vie  probe,  d'actions  honnetes,  du  mai 
evite. 

II  est  facile  de  dire  "ne  vous  tourmen- 
tez  pas",  mais  il  est  difficile  pour  beau- 
coup  de  gens  d'eviter  les  tourments.  Ce- 
pendant  a  mesure  qu'on  avance  en  age, 
qu'on  a  toujours  le  passe  present  &  l'es- 
prit  et  qu'on  remarque  les  evenements 
qui  se  succedent  dans  la  vie  —  perte  de 
situation,  perte  d'un  etre  qui  nous  etait 
cher  ou  tout  autre  malheur  apparent  — - 
on  s'apei'Qoit  tot  ou  tard  que  tout  est 
pour  le  mieux. 

Nous  pouvons,  et  certaineraent  nous 
devrions  faire  le  meilleur  usage  de  nos 
aptitudes.  II  est  convenable  et  necessaire 
que  nous  pievoyions  autant  que  possible 
les  eventualites;  mais  cela  fait,  il  n'y 
a  pas  lieu  de  se  tourmenter. 

Nous  n'avons  que  des  roles  secondaires 
a  jouer  dans  ce  monde  et  la  Providence 
qui  nous  dirige  est  le  mieux  a  meme  de 
prevoir  nos  besoins. 

Jouez  de  votre  mieux  le  role  qui  vous 
est  devolu,  de  maniere  que  l'honneur  en 
rejaillisse  sur  vous  et  sur  ceux  avec  qui 
vous  etes  associe. 

Agissez  ainsi  et  reposez-vous  du  reste 
sur  la  Providence. 
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VENDEZ  JL.3E3 


GIN  DE  BURNETT 

"  L  E    LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin!— — = 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au   Canada.  Montreal. 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  r„T'^ 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal.  Agents. 


LES  MEILLEURS 

BipVACES  DE  MALT  : 

Tous  les  consommateurs 
critiques  l'admettent. 


Ale  et  Porter  de  Labatt 


L  VAUT  MIEUX,  DANS  L'INTERET  DE  VOTRE  COM- 
MERCE, NE  TENIR  QU'UNE  SEULE  MARQUE  (ET 
LA  MEILLEURE)  QUE  D'ESSAYER  DE  TENIR  EN 
STOCK  QUATRE  OU  CINQ  MARQUES,  DONT  AU- 
CUNE  NE  DONNE  REELLEMENT  SATISFACTION 
A  V  OS  CLIENTS. 


Les 


SONT  LES  MEILLEURS 
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LES  CAUSES  DE  LA  PROSPERITE 

C'est  devenu  chose  banal e  que  de  par- 
ser de  1'ere  de  prosperities  que  nous  tra- 
versons.  prosperite  plus  grande  et  de  plus 
longue  cluree  que  tout  ce  qu'on  aurait  ou 
imaginer;  mais  ni  les  homines  d'affaires, 
ni  les  economistes  n'ont  encore  pu  L'ex- 
pliquer  d'une  maniere  satisfaisante.  Nous 
n'avons  aucune  regie  certaine  qui  nous 
permette  de  prejuger  l'avenir  d'apres 
cette  prosperite. 

Le  travail  et  la  propriete  fonciere,  la 
population  et  le  capital— voila  ce  qui  con- 
tribue  a  faire  la  richesse  d'un  pays.  Une 
population  de  la  bonne  categorie  donne 
la  valeur— c'est-a-dire  fait  la  demands  ; 
l'epargne— c'est-a-dire  le  capital— permet 
au  travail  des  entreprises  .qui,  autrement, 
ne  pourraient  pas  avoir  lieu  ou  seraieat 
executees  beaucoup  plus  lentement.  II 
faut  done  avoir  la  propriete  fonciere  et 
le  travail. 

Tout  cela  semble  simple  et  elemen- 
taire,  dit  '-World's  Work".  Cependant  il 
y  a  eii  des  epoques  ou  nous  avons  eu  des 
travaill&urs  inoccupes  et  oil  il  y  avait 
moins  de  propriete  fonciere  pour  chaque 
hom<m<e  que  maintenant  ;  souvent  nous 
avons  eu  du  capital  irr.productif,  les  ca- 
pitalistes  eraignant  de  le  risquer.  li  fant 
done  qu'il  y  ait  autre  chose  que  le  tra- 
vail, le  capital,  la  propriete  fonciere  et  la 
population  pour  produire  une  telle  pros- 
perite. Quelquefois  nous  appelons  con- 
fiance  cette  autre  chose,  et  en  l'appelant 
ainsi  nous  ne  sommes  pas  loin  de  la  ve- 
ritable explication.  Car  qu'est-ce  qui  en 
tretient  notre  confiance?  Vous  pouvez 
avoir  toute  la  confiance  possible,  mais 
vous  n'achetez  des  marchandises  que  si 
vous  en  avez  besoin  et  si  vous  avez  l'ar- 
gent  necesisaire;  vos  besoins  ne  se  creent 
pas  et  1'argent  ne  tombe  pas  dans  votre 
poebe  simplement  en  raison  de  votre  dis- 
position d'esprit  ou  de  celle  du  public 
La  raison  est  plus  profonde. 

Une  explication  plausible  et  acceptable 
de  la  prosperite  dont  nous  jouissons, 
c'est  que,  pour  la  premiere  fois  au  cours 
des  huit  ou  dix  dernieres  annees,  nous 
avons  acquis  une  connaissance  approfon- 
die  du  meeanisme  mod  erne  de  la  produr- 
tion  et  des  moyens  de  transport.  Nous 
faisons  plus  d'ouvrage,  nous  nous  sentons 
plus  surs  de  nousjn:eme3.  Nous  faisons 
produire  davantage  a  un  acre  de  terre  ; 
nous  exploitons  mieux  nos  mines  et  aussi 
helas!  nos  forets;  nous  avons  ameliore 
notre  machine]  ie  et  nos  proeedes  de  ma- 
nufactn:e;  nous  sommes  plus  en  contact 
avec  le  reste  du  monde,  nous  nous  tenons 
plus  en  rapport  Its  uns  avec  les  autres  ; 
nous  avons  organist  l'industrie  plus  eco- 
nomiquement  et  plus  effieacement ;  nous 
recueillons  maintenant  le  benefice  de  tout 
le  travail  preparatoiie  et  d'organisation 
que  nous  avons  fait  pendant  les  quelqucs 
decades  qui  ont  procSde  la  derr.iere.  N'est- 
ce  pas  la  une  bonne  explication  basee 
su:r  1'economie? 


Si  cette  explication  est  fondee,  la  con- 
tinuation de  la  prosperite  depend  de  l'em- 
ploi  economique  du  travail,  du  capital  et 
de  la  propriete  fonciere,  plutot  que  de  la 
quantite  de  ces  trois  choses.  Si  nous 
pouvions  concevoir  une  sociste  dans  la- 
quelle  chaque  homme  et  chaque  dollar 
economise  piroduisent  quelque  chose 
ayant  une  valeur  reelle,  il  n'y  aurait  pas 
de  panique  ni  d'epoques  dures  a  passe:-. 
C'est  approximativement  ce  que  nous 
semblons  faire  maintenant.  Mais  chaque 
fois  que  nous  faisons  produire  a  notre 
capital  et  a  notre  travail  quelque  chose 
Qui  n'a  pas  de  valeur  reelle  et  actuelle 
ou  qui  n'a  que  peu  de  valeur,  nous  pou- 
vons  nous  attendre  a  un  amoindris-^e- 
nient  de  la  p.rosperitc!.  La  question  pent 
etre  envisagee  sous  plusieurs  faces,  ce 
n'est  pas  douteux ;  mais  une  de  ces  faces 
est  celle  du  travail  producteur,  fait  sage- 
ment  ou  dans  une  mauvaise  direction. 

INCONVENIENT  DES  CHANGEMENTS 
TROP  FREQUENTS 

Des  changements  frequents  de  patrons 
ou  de  lignes  constituent  la  plus  grave  er- 
reur  qu'un  vendeur  puisse  commettre.  II 
y  a  aujourd'hui  de  nombreux  commis- 
voyageurs  qui  pouiraient  gagner  deux 
fois  plus  d'argent  qu'ils  n'en  gagnent,  s'i;s 
s'en  etaient  tenus  a  la  meme  ligne;  mais 
ils  se  sont  laisses  tenter  par  une  legere 
augmentation  de  salaire,  ont  change  leur 
ligne  de  vente  et  s'en  repenitent.  Les  rela- 
tions acquises  dans  un  territoire  donne,  la 
connaissance  d'une  ligne  de  haute  catego- 
rie et  la  confiance  que  les  commercants 
ont  en  lui,  voila  le  plus  grand  capital 
d'un  vendeur;  tout  changement  en  dimi- 
nue  la  valeur. 

II  arrivera,  toutefois,  un  moment  ou  un 
changement  sera  necessaire,  mais  ce 
changement  ne  devrait  etre  fait  qu'apres 
y  avoir  inurement  reflechi  et  avec  l'idee 
d'etablir  de  nouvelles  relations  permanen- 
tes,  dit  H.  J.  Haysgood,  dans  un  maga- 
zine. En  changeant  de  maison,  un  ven- 
deur doit  considerer  avec  soin  la  situa- 
tion de  la  maison  dans  laquelle  il  desire 
entrer,  la  maniere  dont  elle  traite  ses 
clients;  il  doit  chercher  a  savoir  si  ses 
marchandises  sont  bien  connues  et  l'e- 
tendue  de  la  publicite  qu'elle  fait.  Aucun 
salaire,  si  eleve  fut-il,  ne  devrait  le  ten- 
ter d'offrir  dans  un  territoire  ou  il  est 
connu  des  marchandises  auxquelles  on  no 
peut  se  fier;  agir  ainsi  serait  detruire  la 
confiance  que  ses  clients  ont  en  sa  bonne 
foi.  II  vaut  mieux  que  le  vendeur  reste 
ou  il  est,  a  moins  qu'il  ne  puisse  changer 
de  maison  pour  ameliorer  sa  situation 
d'une  maniere  permanente. 

Quand  un  vendeur  s'est  bien  rendu 
compte  qu'un  changement  lui  serait  profi- 
table, il  devrait  faire  tons  ses  effort* 
pour  trouver  une  ncuvelle  situation  avant 
d'abandonner  celle  qu'il  occupe.  Aux  yeux 
de  presque  tous  les  patrons,  un  .homme 
qui  a  un  emploi  a  une  valeur  plus  grande 


d'au  moins  25  pour  cent  que  celui  qui  est 
sans  emploi.  Quand  un  homme  peut  dire: 
'  En  ce  moment  je  suis  employe  et  je 
m'acquitte  de  mes  devoirs  a  la  satisfac- 
tion de  mon  patron",  et  qu'il  donne  de 
bonnes  raisons  a  l'appui  de  son  desir  de 
rbangement.  il  pcsseile  la  clef  qui  ouvre 
un  grand  nombre  de  positions  de  premier 
ordre. 

Par  leurs  tres  nombreuses  relations,  les 
vendeurs  sont  plus  a  meme  d'entendre 
parler  d'opjicrtunites  qui  s'offrent  a  eux 
que  peut-etre  toute  autre  classe  d'hom- 
mes.  Des  maisons  tenant  la  m§me  ligne 
que  la  leur  leur  sont  ouvertes.  Les  g6- 
rants  de  ventes  sont  toujours  heureux 
d'avoir  a  s'occuper  d'hommes  a  l'emploi 
de  ieurs  concurrents;  si  votre  travail  a 
ete  au-dessus  de  la  moyenne,  vous  serez 
surpris  de  constater  tout  ce  qu'ils  savent 
a  votre  sujet. 

L'huile   d'Olive  "Minerva" 

Est  une  huile  d'Olive  strictement  pure, 
embouteillee  sous  la  surveillance  des  ins 
pecteurs  du  Laboratoire  Officiel  de  Mar- 
stiile  et  qui  est  accompagnee  d'un  certi- 
ficat  de  garantie  de  purete.  Tous  les 
hotels  et  restaurants  qui  en  ont  fait  l'es- 
sai  s'en  sont  declares  enohant6s.  La  mai- 
soi  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee,  Mont- 
real, a  l'agence  de  cette  huile  exquise  en 
Canada. 


Populaire:  le  Scotch  E.  S.  L. 

II  s'est  bu  des  quantites  de  Scotch  E 
S  L.  de  Mitchell,  cet  hiver:  la  qualite  y 
est;  le  gout  en  est  delicieux.  La  maison 
Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee,  Montreal  a 
ragence  generale  du  Scotch  Mitchell  au 
Canada. 


Le  vin  Royal 

II  remporte  les  honneurs  du  marche  Ca 
nadien,  le  Champagne  Piper  Heidsiec';, 
brut  ou  sec.  La  maison  Laporte,  Martin 
et  Cie,  Ltee.  Montreal,  le  vend  en  pintes 
et  en  chopines  et  les  ventes  en  progres- 
sent  rapidement.    C'est  un  vin  de  choix! 


Lager  "High    Life"  de  Miller 

La  biere  du  jour:  La  grande  actualite: 
elle  a  des  rivales;  elle  n'a  pas  de  supe- 
rieures.  Limpide  et  d'un  jaune  d'or. 
elle  est  agreatlement  stimulante  et  bien- 
faisante  a  l'estomac. 


Toujours  en  grande  vogue 

Mais  une  vogue  qui  ne  fait  que  s'accen- 
tuer:  "Hiawatha",  la  plus  riche  en  seis 
mineraux,  la  plus  ef fervescente  des  Eaux 
de  Table,  naturelle  et  pure,  se  boit  com- 
n:e  un  verre  de  Champagne,  c'est-a-dire 
avec  un  plaisir  toujours  nouveau.  En 
a'"ez-vous  encore  en  stock?  C'est  la  mai- 
son Laporte,  Martin  el  Cie,  Ltee,  Mont- 
real, qui  a  l'agence  de  cette  eau  jusf.- 
n  ( nt  fameuse. 


La  maison  L.  Chaput,  Fils  &  Cie.,  a 
comme  toujours  un  stock  important  de 
champagne  Louis  Roederer,  de  Cognac 
Boulestin.  et  de  whiskey  de  James  Ains- 
lie  &  Co. 

Ces  messieurs  attendent  incessamment 
une  consignation  de  Quinquina  Dubon- 
net, et  une  autre  des  liqueurs  de  Chaste- 
net  &  Freres,  de  Bordeaux.  Cette  derniere 
maison  fabrique  specialement  les  liqueurs 
fines,  entre  autres  le  Strawberry  Brandy, 
l'Apricot  Brandy  et  la  Creme  de  Menthe. 
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BO-OS  PRIX  OOX7RANTS 

Les  prix  indlques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  pts.  5.50 

Celery    ,.  pts.  5.50 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La cse 

Litres    10.00 

Tot    (14)    8.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 
Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.bo  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand     ..   2.50  1.150 

Monkey  Brand,  Nips    ..  $1.10 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.65 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIG  ARREAUX 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..    8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 
Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis  11.50  12X0 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superieur   7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie    (13)         qts.  pts. 

Chablis   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chablis   8.60  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)    .    .qts.  pts. 

Chablis  Superieur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Bflanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Beaune  16.00  17.00 

Nuits  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

"White  Cap"  fblanc]  .  23.00  25.00 
"Pink  Cap"  [rose]....  23.00  25.00 
"Red  Cap"        [rouge]....  22.00  24.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts.  pts. 
Nuits  —  rouge  17.00  18.50 


BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 


Macon   6.60  7.50 

Beaujolais   8.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"Club"   8.00  9.00 

Pommard   ..  9.00  10.00 

Nuits  11.00  13.50 

Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot  20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.50 

Volnay   1889  13.75  14.75 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romanee  18.50  19.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Cholx]   6.50  7.50 

W.   D'Arcourt  &   Co.     (13)        qts.  pts. 

Macon   4.90  5.75 

Pomimard    5.65  6.50 

*  Nuits   St-Georges   7.25  8.00 

Chambertin    8.50  9.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon     4.40  5.40 

Beaujolais   5.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard     6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais  6.26  7.25 

Macon  6.50'  7.50 

Beaune..  ..   6.75  7.75 

iPommard  8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00    7.0  J 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard    8.50  9.50 

Nuits   10.50  11.50 

Ohambertin  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"Dry-Royal  "  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Eiion.  13.00  15.00 

Cluny,  Pere  &  Fils    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  20.00  2'2.00 

Comte  de  St-Aubin    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  12.00  13.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50'  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00  33.00 

Meet  &  Chandon    (7)  qts.  pts. 

White  Seal   28.00  3.0. Of) 

Brut  Imperial   31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

Extra  Dry  28.00  30.00 

Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 


Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  J  B.  8.50 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B.  17.00 

Louis  Roederer    (1)  qts.  pts. 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.00 

Brut  special  Cuvee  30.00  32  00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie     (12)     qts.  pts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00  32.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Floirac   5.00  6.00 

Medoc   5.25  6.25 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)        qts.  pts. 

Cotes    2.50  3.50 

Bon  Paysan   2.60  3.60 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  5.00 

Chateau  Brulg    5.00  6.00 

St.  Estephe    6.00  7.00 

Pontet  Canet  8.00i  9.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

St-Vincent   3.50  4.50 

Medoc   4.50  6.50 

Floirac   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

Chateau  Lascombe    (1)  qts.  pts. 

Maj-gaux    v   2.25  3.00 

Faure  Frere    (3)  qts.  pts. 

Bon   Bourgeois   3.00  4.00 

Cotes   3.50  4.50 

Bon-Ton   4.00  5.00 

St-Emilion   4.50  5.50 

Ch.  Dugay   6.00  7.00 

Floirac   4.50  5.50 

Medoc   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

St-JuHien   6.00  7.00 

Pontet  Canet  9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Dares©  ..  ..12.00  13.00 

COtes-  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Medoc    4.00  5.00 

St.  Emilion   5.00  6.00 

St.  Estephe   6,00  7.00 

Pauillac   ..   7.00!  8.00 

St.  Julien,  Margaux   8.00  9.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

St-Julien    2.50  3.00 

StnBsteipIhe   3.00  3.50 

A.  Guilhou  Frere  Aine    (13)      qts.  pts. 

Bas  Medoc    3.50  4.00 

St-Estephe    4.00  4.50 

St-Julien   6.0O  7.00 

Pontet-Canet   '6.50  7.50 

Chat-Bataillez    7.75  8.75 

Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)   qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  6.00 

Chateau  Chamfleuri   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  5.75 

"  Cluh  "   5.00  6.00 

Medoc.  ..'    5.50  6.50 

Margaux   5.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 
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20.00 
21.00 
22.00 
pts. 
5.40 
5.40 
5.80 
6.20 
6.20 
7.80 
12.00 
15.00 
pts. 
3.50 
3.25 
3.25 


Chateau  Larose  19.00 

Chateau  Margaux  20.00 

Chateau  Lafitte  21.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts. 

1893  Medoc  4.40 

1890  Floirac  4.40 

1889  St-Julien  4.80 

1893  St-Emilion  5.20 

1890  St-Estephe  5.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet.  6.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts. 

.St-Julien   2.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)   2.75 

P.  Vernot    (2)  2.75 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9-50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ....  8.25 

COGNACS 

J.  Bern  et  Cie    (13)  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 
Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

it  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 

Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX*  7-50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 


★ 
★ 


Jos.  Bremon  &  Co.  (14) 

★★★  





Boulestin  &  Cie  (1) 

qts. 

   qts. 

Fluted  qts. 

Fluted  pts. 

Fluted    ..    ..24  flasks 

★★★  

V.  S.  O.  P  

V.  V.  S.  O.  P  

1846  

Boutelleau,  Fils  &  Cie 
V.  S.  O.  P.  1858   ..  . 

Doctor's  Special  

V.  O.  1875   

V.  V.  S.  O.  P.  1820  .. 
Marie  Brizard  et  Roger 
Fleur  de  France,  1  fleur 

Fleur  de  France,  S.O.P  

Fleur  de  France,  C.V.  1858 
Carlat  &  Co.  (14) 

Quarts  

Pints    ..     „  . 

(6) 


La  cse 

quarts  5.50 
flasks  6.50 
flasks  7.50 
1  cse  5  cses 
Mi.  50  10.25 
12.00  11.75 
12.00  11.75 
13.O0!  12.75 
13.00  12.75 
qts.  15,00  14.73 
qts.  20.00  19.50 
28.00  27.50 
45.00 

La  cse 
.  qt.  18.0'O 
..qt.  11.00 
.  qt.  16.50 
.  .  qt.  30.00 
La  cse 
qts.  10.00 
qts.  16.00 
qts.  25.00 
La  cse 
..  6.50 
..  7.50 


qts. 
qts. 
(14) 


(13) 


Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

 vieux  8.50 

V.  0  12  ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V.  0  3.95  a  4.15 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  M.60 

Reserve   1878   12.50 

et  X.  0  15.00 


V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie  (2)  La  cse 
  7.50 

Aussi  pts,  1-fl  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 
et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80  a  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX   6.50 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se  5  cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

M.  Durand  &  Cie  (1)  La  cse 
 Qts.  5.50 

★★★  Pts.  6.50 

 i  B.  7.-J0 

16-  flasks   1.50 

24  flask®  n.  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  l-<2  flasks  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout     9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..    ..  28.00 

1847    ..   45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  ...  ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.59 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 


1  Etoile  Qts. 

3  Etoiles  Qts. 


V.  s.  o. 

V.  S.  O.  P  

Jas.  Hennessy  &  Co.  (9) 
★  


11.50 
14.00 
16.50 
18.2F 
pts. 


Qts. 
Qts. 

qts. 
13.00  14.00 
16.00 
17.25 


V.  o  

S.  0  25.00 

X.  0  35.00 

X.  S.  0  45.00 

Extra  60.00 


Jimenez  &   Lamothe    (14)  La  cse 

★★★   qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1865  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  flasks  8.00 

V.  O  *  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

+★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    ,pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P   ..qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 


2  Etoiles.  12  Bout  

3  Etoiles.  12  Bout  

V.  O.  12  Bout  

V.  S.  O.  12  Bout  

V.  S.  O.  P.  12  Bout  

Reserve  1870:  12  Bout  

Reserve  1865.  12  Bout  

Reserve  1858.  12  Bout  

Pour  ordres  d'importations  d'au 

30  cai&ses,  s'adresser  aux  agents. 
Otard,  Dupuy  &  Cie  (15) 

Special  qts  

Une  etoile  qts  

Deux  gtoiles  '  ..  ..  qts  

Trois  etoiles  qts-  

V.  S.  O.  P  qts  

Parville  et  Cie  (2) 

+*★  ..  '   12s.  qts 

V.  Pinot  &  Cie  (1) 

*★*  qts. 

***  pts, 

 1  botl 

V.  O  q*s 

V.  O  pts 


10.00 
11.50 
12.00 
13.00 
14.00 
16.00 
17.00 
18.00 
moins 

La  cse 
9.50 
12.00 
,  14.00 
,  16.00 
.  17.50 
La  cse 
5.00 
La  cse 
6.00 
7.00 
7.50 
7.00 
8.00 
7.00 
6.75 
7.25 
7.50 


16  flasks  

24  flasks  n.  c.  ..  . 

32  flasks  

48  1-2  flasks  n.  c. 
Par  5  oses,  25c.  de  moins. 
C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

 qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

 qts.  5.50 

★★★   Flasks  6.50 

★★★   *  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie  (12) 

★  

V.  O  

3  etoiles  S.  V. 
V.  S.  O.  P..  . 
Club  

50  Years  Old  qts 

Au  gallon   4.00 

Fh.  Richard  (2) 


O.. 


La  cse 

qts   10.00 

qts   H2.00 

qts   15.00 

qts   21.00 

qts   18.00 

40.00 
•  10.00 
La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts.   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  k  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   ..  ..  5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 
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100  Splits   8.50 

S.  Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Boimfaays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha  (2) 

Natureile,  1-2  gals  12s  4.75 

Natureile,  1-4  gals  50®  7.50 

Gazeuse  qts,  50s  7.50 

Gazeuse  pts.  100®  10.50 

Gazeuse  splits  100s  8.o0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.   100  Bout  10.50 

Splits   100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2. .  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pour  1. .  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  Hopital, 
Hauterive  10.00 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles   8.00 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   7.50 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel  .  (13)  La  cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  '  Clef C'ses  Rouges  . .  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  crucfaons   10.00 

Au  gallon  de  3.00  a1  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.66 

Jaunesi  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

VioQetites   2.50 

Au  gallon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Crucfa  pierre  .   .  9.00 

Netherlands  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Klderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

'Crucfaons  verre — 12®    3  gals.   .  11.75 
Cruchons  verre — 24®   3  gals.   .  12.75 
Crucfaons  verre — 12s  5  gails.    .  17.50 
A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.76 


"The  Real"  Dry  Gin  •  7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouge®  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony   ..   ..  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15   Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 V2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1 1-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.   12  Bout   6.50 

Jaunes,    3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 
HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00'  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

W.  E.  Johnson's  (13) 

Compass  Brand  2.65  1.65 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres   19.50  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette    ..   12.00' 

Curacao   11.00' 

Kirsch,  foret  noire    ..  ..12.0O1 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune   . .  18,00  19.00 

Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50' 

Blaokberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.00 

Curasao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette    13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.00 

Cherry  Brandy  12.00 

Blackberry  Brandy  12.00 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assortles  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  d©  'Moka  13.00 

Creme  die  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  12.00 

Bustanoby  Bros.  qts.  pts. 

Forbidden  Fruit   23.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kummel  12.00 

(Liqueur  jaune  16.00  -6.00 

Oqueur  verte  16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  12.00 


Grenadine   8.50 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Chesky]  16.00  17.00 

Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  1®  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch  9.00 

Kummel   9.00 

Marasquin   9.00 

Outragao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00' 

Creme  de  Menthe  12,00 

Curagao  12.010 

Kummel    ..  ..12.50 

Maraschino   13.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12     "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  n.oo 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  L'Hara  a  la  Vaniile  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00' 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.0'O 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao  8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curasao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00'  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  rAbbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curagao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 

Cassis  Imperator   20.00  22.00 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vanille   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 
chons ou  flacons  . .    . .  20.00    22  on 
Curagao  quadruple  sec  ..  22.00'  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 
MADERE 

Blandy  Bros.    (2)                          La  cse 
Very  Superior  8.50 
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Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 

Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 

Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesiporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger   8.50  9.50 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling"  15.00  16. 00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg.  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8,50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braunberger  15.00  16.00 

nerncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth     (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La cse 

London  Dry    7.b0 

Old  Tom   7.50 

Club  (3)  La  cse 
Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  10.00 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial  (3)  La  cse 
London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)        La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

John   Robertson  &  Son,  Ltd.   (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry  7.50 

Sdoe   *  11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon    ..    ..'   3.50 


Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy   Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)                     La  cse 
Royal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.5.) 

Pinhao   18.00 

Emperor   '  21.00 

White  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2. CO 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.0>0  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"Antique"   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia   Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve   La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                   La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.50  @  10.0(1 

A.  Rizat  et  Cie     (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"  Club  "  18.00 

"  1890  "  25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's   Admiral   lfi.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon  2.50  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1    ..    ..    ..  ..  gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier    ..     ..     ..     ..  gallon  3.50 

Invalid  Port   cse  12  qts.  10. 00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

E.  Yzaguirre     (5)                          Le  Gal. 
Three  Grapes    1,50 


PORTER  ANGLAIS 


Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand    2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips  '.  1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)  qts.  pts. 

Marque  Compass    2.55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican   2.50  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "   2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)         qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)      qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  C16ment  11.00 

Jamai'que  au  gallon   5.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion   8.00  9.t>'J 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon     (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita    (Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy   Reserve    (6)                     qts.  pts. 
Jamaica  9.00 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 
Jamaica  Rum   10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque    "Lion"     ..     ..     ..  8.00  10.00 

Liquid   Sunshine    7.50  8.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts    7.00 

Pints    . .     .  .•    . .     . .    8.00 

%  Pints    9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)              qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves                                  6.00  7.00 

Barsac                                  8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie     (6)                   qts.  pts. 

Graves                                  5.25  6.25 

Sauternes                              5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

Galibert  &  Varon     (10)  qts.  pts. 

Graves    4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire   5.50  6.50 

Haut  Sauternes   9.00  10. 00 

A.  Guilhou   Frere  Aine    (13)  qts.  pts. 

Sauternes   4.50  5.25 

Haut  Sauternes    5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Sauternes    ..    ..    5.00  6.00 
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Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.60 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &   Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 
SHERRIES 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso   .-    ..  ..11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  <§>  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallcn   1.50  @  5.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  @  9.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

"Au  gallon  3.&0-  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon   .  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Christiana  Dry   10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  gal 

Pendon   2.00 

Claro  '  ..  2.50 

Giralda   3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino  3.75 

Amontillado   4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres  -.     ..     . .  4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado    ......     .  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ....La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Pino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 

"Jubilee"    ..     ..  50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  La  cse 

Pedro  Ximenez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 


VERMOUTH  La  cse 

Dolin   Chamberizette    (2)    8.0-0 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.0*0 

E.  Martinazzi  &  Co.    (Italien)    (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)     (12)  6.75 

P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts    .  '*  i  4.50 

Au  gallon    .  '*  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   8.50  9.60 

Rudesheim   15.50  16.50 

l^iebfraumilch   17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Johanne-sberg  25.00 

Steinwein  [cruchons]  11.00  12.00 

Sparkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim..   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim..  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Clans  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.0i!  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Jchann  Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer  6.50   

I  aubenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  

Hoehheimberg  9.50   

Johannisberg  15.00  

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts. 

I^aubenheimer   7.50  6.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

L-iebfraumilcb — 1893   ls.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro  (5) 

1  Seal  port  

3  Seal  port  

Dubonnet  (1) 

Litres   v> .  .... 

Red  Heart  (15)  

Vin  Mariani  (14)   

Vin  St-Michel  (3)   

Wilson's  Invalid's  Port  (14) 


La  cse 

5.00 
6.00 
La  cse 

.  10.00 
.  9.00 
.  10.00' 
.  8.50 
.  8.00 


WHISKEYS  AMERICAINS 

Wilson     (14)  La  cse 

Bourbon   Gold   Lion   10.00 

Old  Valley   qts.  17.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl    Brand   Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 


Screw  top,  48 

Glass   stop,  24 

Glass  stop,  48 
Perfection  Brand 

Amber    ..   12  qts. 

Glass  stop,  32   flasks.    Amber  .. 

Rock  &  Rye  12  qts. 

Rock  &  Rye  24  files 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p. 

En  quarts   3.90 

En  1-2  quarts   3.95 

Quantites  moindres   4.00 


flasks   7.25 

flasks  6.o0 

flasks  7.50 

Rye    (1)  La  cse 

5.00 
6. (ID 
7.00 
8.00 
gal. 


Jos.  E.  Seagram  (16) 

"Star"  Rye   

"Star"  Rye  Flasks, 

"Star"  Rye  Flasks, 

White  Wheat  

White  Wheat  Flasks, 

No.  "83"  Rye  

No.  "S3"  Rye   Flasks 

Unicorn  (13) 

Quarts    . .     . .  ;  

24  Flasks   

48-y2  Flasks   

Hiram  Walker  &  Sons   (5)  (8) 
Canadian  Club, 
Club 


La  cse 

qts. 

32s. 

64s. 

qts. 

32s. 

qts. 

16s. 
La  cse 
.  .  6.00 
. .  6.50 
. .  7.50 
La  cse 


Canadian 
Canadian  Club 
Imperial  ..  .. 

Imperial  

Imperial  


5  years  old, 
.    .  Flasks, 
.   .  i  Flasks. 


Flasks 
Flasks 


qts. 
16  s. 
32  s. 
qts. 
16s. 
32s. 


Canadian  Club — 5  years  old 

Imperial  

Rye  25  U.  P..  .. 

Malt  25  U.  P..  .. 


Wilson  (14) 


10.00 
10.50 
11.00 
7.50 
8.00 
8.50 
au  gal. 
.  4.00 
.  2.80 
.  2.25 
.  2.25 
La  cse 


Empire  Rye   qts.. 

Empire  Rye  flasks.. 

Empire  Rye   }  flasks. . 

Empire  Rye   32  flasks 

Liquid   Sunshine   qts. 

Liquid   Sunshine    Flasks 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks 
Liquid  Sunshine  ..   ..   32  Flasks 

Etoffe  du  Pays   qts. 

Moonlight  qts. . 

Moonlight  Flasks  16s.. 

Moonlight  Flasks  32s.. 

Moonlight  Flasks  36s.. 

Moonlight  Flasks  64s.. 

P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 
Recreation 

12  Bout.  Rondes..,  qts. 

12  Flks  Imp.  qts. 

16  Flks  Imp.  pts. 

32  Flks  Imp.  I  qts. 

36  Flks   Travellers 

Canada  Whiskey 

12  Bout.  Rondes  qts. 

20  Flks  Imp.  pts. 

32  Flks  Imp.  \  pts. 

60  Flks  Imp.  I  pts. 

Red  Letter 

12  Bout.  Rondes  qts. 

Whiskey  Clair 

12  Bout.  Rondes  qts. 

Corby  Distillery  Co.,  Ltd. 

. .    ' . .  qts. 
.  Imp.  Pts.  16s. 

.  .  Flasks  32s. 
Miniatures  54s. 

 qts. 

.  Imp.  Pts.  16s. 
Miniatures  54s. 
 qts. 


8.00 
9.00 
10.00 

8.0-0 
6.00, 
7.00 
8.00 
7.00 
6.0-0 
6.00 
6.50 
7.00 
7.25 
8.00 


T.  X.  L 

I.  X.  L.  .... 

I  X.  L  

1.  X.  L  

Old  Dominion 
Old  Dominion 
Old  Dominion 
Canadian  Rye 
Canadian  Rye 
Canadian  Rye 


Imp.  Pts.  16s. 
.  .Flasks  32s. 


B.  Rye  (Special  Blend)   ..  qts 


La  cse 

5.00 
7.00 
5.50 
6.00 
6.00 
La  cse 
7.00 
8.50 
8.00 
8.00 
La  cse 
8.00 
La  cse 
5.00 
La  cse 
.  8.07 
.  8.00 
.  8.25 
.  4.50 
.  8.00 
.  8.00 
.  4.50 
5.40 
6.25 
6.00 
7.0'Q 


S 

S  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Imp.  Pts.  16s.  7.50 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Flasks  32s.  7.50 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)   .  Min.  54s.  4.50 

Whiskey   Blanc  qts.  5.50 

Whiskey  Blanc  .  .  Imp.  Pts.  16s.  6.25 

Whiskey  Blanc  . .  . .  Flasks  32s.  6.00 
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WHISKEY  ECOSSAIS 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse 5 cses 

Ainslie  Liqueur   13.00  — 

Ainslie   Special  Liqueur  ..  16.010   

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00  .... 

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00 

Ainslie,  Ord.  flasks'  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50 

Ainslie,  White  lahel   9.75 

Ainslie,  Special  10.50 

Ainslie,  Extra  Special  12.50 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00 

John  Begg     (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9-50 

Capsule  blanche   10-^ 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben     (1)  1  se  5  cses 

Quarto  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9-00 

1-2  Flasks  10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts   '.     ..  7.00 

24  Flasks*   8.00 

48  Flasks   9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50: 

48  Flasks   8.50 

Robt.  Dale  &  Co.  (2) 

Quarts  12 

Flasks  24 

y2  Flasks  48 

Peter  Dawson  (3) 

Perfection  

Special  

Extra  Special  

Liqueur  

Old  Curio,  20  years  old  ...  . 
Ail  gallon  4.00  <l 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.  (15) 
Dominion   Blend..    ..    ..    ..  qts. 

"  Special  "   qts. 

Blue  Label  qts. 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts. 

Extra  Special  Liqueur   qts. 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties, 
cse  en  moins. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  viedlle  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial  quarts    9.50 

Reputed  quarts   6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks   8.00i 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts.  .  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure   Highland    ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.   Extra  Sp  4.00  a  4.50 


La  cse 

s  5.C0 
s  6.00 
s  7.00 
La  cse 
.  9.75 
.  10.50 
.  9.50 
.  12.25 
15.00 
)  7.00 
La  cse 
8.75 
9.25 
.  9.75 
.  12.50 
.  16.50 
25c  la 


Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

...   9-50 

★★**★   13.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9-50 

Pinched  Bottles   14.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  8.00 

Hilbum  Blend   Imp.  qts..  11.00 

Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"Navy  Liqueur"  V.O.S  12.00 

House  of    Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etoile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.60 

4  etoiifts   4.75 

6  etoiles   5.00 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial    qiiarts    8.50 

Reputed  quarts    5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s   pts.  7.5C 

Mullmore  48s   V2  Asks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
'Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.73 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jars   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather   Dew  3.45  a  4.00 

Se pdal  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir  (3)  La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval..  ..  ,.  qts  8.00 

Quarto  6.00 

Pints   7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

484  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moims. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P. . . .  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P....  3.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 


La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"      15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old] .  17.50 
John  Ben-Royal  Lochnagar  (13)  La  cse 
0   9.50 

OOO   10.00 

J.  B.  Sherirf  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  6.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   =  .  ...   6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

Trmmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thorne  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  201  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson    (14)  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   i  flasks....  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks  9.00' 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarto  11.00 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 

William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

Janishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks    8.50 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 
Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

.Special  Irish  4.75  a  6.00 
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Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.50 

Reputed   quarts   7.00 


Flasks   ..    ..  8.00 

1-2  Flasks  9.00 

Old  Bushmill    (14)  La  cse 

*★*   12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon   4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 


 10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 


—  Clef  a  la   liste  precedente  — 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de^la    marchandise  et 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


1.  L.  Chapelt,  Fils  et  Cie. 

2.  Laporte,  Martin  et  Cie. 

3.  Boivin,  Wilson  et  Cie. 

4.  John  Hope  &  Co. 

5.  W.  R.  Wonham  &  Sons 

6.  S.  B.  Townsend  &  Co. 


7.  John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

8.  Hiram,  Walker  &  Sons. 

9.  Gillespies  &  Co. 

10.  Bernard  &  Laporte. 

11.  H.  Corby  Co. 

12.  Law,  Young  &  Co. 


13.  D.  Masson  et  Cie. 

14.  L.  A.  Wilson  &  Co. 

15.  J.  M.  Douglas  &  Co. 

16.  Jos.  E.  Seagram. 

17.  J.  P.  Wiser  &  Sons. 
18  D.  McManamy  &  Co. 


CHOSES  A  SE  RAPPELER 

Rappelez-vous  que  ie  travail  n'est  qu'un 
moyen,  la  moralite  est  le  but. 

La  sincerite  est  la  base  de  tout  travail 
honnete. 

Les  soucis  sont  le  prix  dont  la  plupart 
des  hommes  paient  les  resultats  durables. 

Votre  travail  porte  un  cachet  qui  vous 
est  propre. 

Personne  ne  peut  vous  empecher  de  re- 
ussir  si  vous  y  etes  bien  decide. 

Chaque  homme  est  destine  a  faire  quel- 
que  chose  d'utile. 

La  plupart  des  personnes  vous  jugent 
sur  la  premiere  impression. 

Peu  d'hommes  reussissent  sans  essayer. 

Le  travail  penible  n'est  pas  partie  ne- 
gligeable  de  ce  que  fait  le  genie. 

II  ne  faut  pas  plus  de  temps  pour  dire 
des  paroles  aimables  que  pour  dire  des 
parales  mordantes. 

Le  seul  moyen  d'avoir  du  credit  est  de 
payer  ses  dettes. 

II  est  plus  facile  de  faire  de  bon  travail 
que  du  travail  mediocre,  quand  on  a  ap- 
pris  la  maniere  de  s'y  prendre. 

Plus  ce  que  Ton  a  faire  est  difficile, 
plus  H  vaut  la  peine  d'etre  fait. 

Un  patron  sage  prefere  l'avancement  de 
ses  employes  que  de  les  maintenir  dans 
une  position  inferieure. 

L'ambition  developpe  le  corps  et  1'es- 
prit,  1'egoi'sme  contrarie  ce  d&veloppe- 
ment. 

11  faut  des  reglements  dans  une  maison 
d'affaires  comme  des  lois  a  un  bon  gou- 
vernement. 

On  ne  peut  pas  tout  apprendre  en  un 
jour. 

Le  fait  que  vous  etes  employe  est  une 
promesse  devbon  travail. 


Votre  patron  apprecie  souvent  votre 
travail,  mais  ne  trouve  pas  le  temps  de 
vous  le  dire. 

Le  temps  progresse  et  les  methodes 
changent. 

II  est  legitime  de  parler  de  vos  mr- 
chandises  tant  que  vous  dites  la  verifce. 

II  n'y  a  qu'un  moyen  de  vendre  des 
marchandises:  placez-les  avantageuse- 
ment  sur  le  marche. 

Beaucoup  de  commergants  aimeraient 
redhercher  votre  clientele  s'ils  pouvaient 
vous  trouver. 

II  n'y  a  que  les  laches  qui  ont  peur  de 
se  risquer. 

C'est  de  la  folie  d'avoir  de  la  rancune; 
les  sentiments  desobligeants  ne  sont  pas 
de  mise  sur  le  marche. 

II  est  profitable  de  se  bien  vetir,  meme 
en  affaires. 

Chaque  ouvrier  pense  que  s'il  etait  pa- 
tron, il  agirait  differemment. 


QUELQUES    PRINCIPES    POUR  LES 
VENDEURS 

Le  premier  principe  de  Tart  du  ven- 
deur  consiste  a  ne  jamais  contrecarrer 
activement  les  idees  d'un  client.  Mon- 
trez-lui  son  enreur,  mais  sans  vous  atta- 
quer  aucuneiment  a  son  intelligence.  S'il 
a  des  opinions  bien  arretees,  tachez  d'ar- 
river  a  votre  but  par  une  strategie  pru- 
dente.  Ne  faites  pas  maladroitement  une 
attaque  de  front.  N'oubliez  jamais  que 
la  moitie  de  votre  force  est  dans  ce  que 
vous  dites,  l'autre  moitie  dans  la  maniere 
dont  vous  le  dites. 

Souvenez-vous  toujours  que,  lorsque 
vous  parlez  a  un  client  en  perspective, 
vous  etes  comme  un  homme  circulanc 
dans  une  fabrique  de  dynamite — le  moin- 


dre  faux  pas  peut  le  projeter  a  travers  la 
toiture — ^de  meme  la  ■moindre  erreu.r  peut 
vous  empecher  de  faire  une  vente.  Votre 
client  n'est  pas  une  chose  inanimee  ; 
c'est  un  homme  qui  a  de  l'orgueil,  des 
idees  precongues,  de  la  vanite,  de  la  sen- 
sibilite,  de  ramour  propre.  Ayez  bien 
soin  de  ne  pas  heurter  ces  sentiments  ; 
evitez  les  frictions.  Operez  avec  douceur, 
avancez  avec  prudence  comme  un  homme 
qui  marche  a  tatons  dans  robscurite.  A 
chaque  progres  fait,  rappelez-vous  qu'un 
leger  sourire  fait  beaucoup  plus  que 
beaucoup  de  mauvaise  humeur. 

La  bonne  humeur,  la  courtoisie  et  le 
tact  sont  pour  le  travail  d'un  vendeur  re 
qu'est  l'huile  pour  une  machine;  ils  fa- 
cilitent  les  transactions.  La  mau.vaise  hu- 
meur et  le  manque  de  courtoisie  sont 
comme  du  sable  mis  sur  un  axe;  ils  mat- 
tent  un  empechement  a  tout.  Un  ven- 
deur grincheux  n'a  jamais  rien  vendu  ; 
un  sourire  accompagnant  une  explication 
ne  eoute  rien  et  gagne  le  client.  Cer- 
tains vendeurs  ont  des  clients  qu'on  ne 
pourrait  pas  detourner  d'eux  meme  en 
les  frappant;  on  peut  parier  a  coup  sur 
que  ce  n'est  pas  en  maugreant  que  ces 
vendeurs  se  sont  fait  une  telle  clientele. 

Tachez  d'avoir  un  visage  toujours  sou- 
riant.    II  y  a  tout  profit  a  en  retirer. 


SUIVEZ  LE   DROIT  CHEMIN 

Abandonnez  tout  travail  fait  au  ha- 
sard;  un  tel  travail  ne  mene  a  rien  et  est 
port  defini  indique  sur  les  papiers  du 
bord.  Si  ce  navigateur  arrive  jamais  a 
un  port,  ce  sera  uniquement  du  au  hasari 
et  le  hasard  n'est  pas  chose  sur  laquelle 
il  faille  compter  pour  orienter  une  em- 
barcation. 
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CHOSES    CURIEUSES  CONCERNANT 
LES  PIPES 

En  Afrique,  certaines  femmes  indigenes 
fument  de  tres  grosses  pipes,  tandis  que 
d'autres  tribus  empechent  le  beau  sexe  de 
fumer  du  chanvre,  parce  que  cette  plante 
est  si  intoxicante.  Dans  l'lnde,  on  fume 
le  narghileh  et  le  houka.  A  Burmah,  on 
fabrique  des  pipes  tres  curieuses.  line  de 
ces  pipes  en  particulier,  faite  avec  une 
gourde,  a  une  longueur  de  trente-neuf 
pouces.  En  Chine,  les  modeles  de  pipes 
sont  innombrables.  Les  Chinois,  comme 
les  Japonais,  sont  habitues  a  des  pipes 
dont  le  fourneau  est  tres  petit.  En  Orient, 
on  a  coutume  de  fumer  presque  sans  ces- 
se,  et  la  pipe  est  le  prelude  de  tous  lee 
actes  officiels  et  de  toutes  les  reunions 
mondaines. 


L'OPINION  PUBLIQUE 


Tons  les  marehands  ont  reflechi  a 
I'inipression  creee  sur  les  clients  par 
leur  magasin  et  se  sont  demande  quelle 
etait  a  co  su jet  l'opinion  du  pnblic. 
C'est  un  march  and  bien  mediocre  celui 
qui  no  s'est  pas  livre  a  ces  reflexions 
et  qui  ri'a  pas  etudie  la  maniere  d'ame- 
liorer  I'impression  produite. 

C'est  surtout  le  eas  des  jeunes  mar- 
ehands et  la,  on  l'espirit  d'entreprise 
manque,  !a  maison  de  commerce  ne 
reiissat  jamais.  Quant  aux  maisons 
plus  anciennes  on  a  celles  qui  ont  ob- 
tonu  un  succes  tres  marque  dans  les 
deux  ou  trois  premieres  annees,  elles 
semblent  frappees  d'une  indifference 
qui  glace  la  clientele  et  la  repousse.  Un 
sentiment  d'enorme  superiorite  Sem- 
itic se  glisser  dans  les  methodes  et  le 
Travail  de  ces  maisons,  semblant  signi- 
fier  que  ces  dernieres  sont  si  superieu- 
res  que  c'est  par  pure  condescendence, 
par  une  sorte  de  philanthropic  epi'elles 
gardent  leurs  portes  ouvertes  et  ser- 
vent  le  puMic  pat  pitie  pour  ses  besoms 
et  ce  qui  lui  est  necessaire. 

Dans  ces  maisons  de  commerce,  on 
a  Fair  de  vous  dire:  "Voila  les  mar- 
ch an  dises,  prenez-les  ou  laissez-les.  Tl 
faudra  que  vous  achetiez  chez  nous,  de 
toute  facon,  nous  sommes  si  impor- 
tant s!"  L'esprit  de  conciliation  et  de 
pur  commerce  est  parti  et,  'a  sa  plaice, 
est  venue  l'idee  de  faire  de  Tangent  en 


approvisionnant  le  public,  tache  vrai- 
ment  desagreable,  mais  faite  par  con- 
descendance  pour  ses  besoins. 

C'est  ce  genre  d'atmosphere  qui  re- 
froidit  le  public.  Bien  qu'on  soit  plus 
sujct  a  le  rencontrer  dans  les  grander, 
que  dans  les  petites  villes,  il  tend  tou- 
jours  a  se  glisser  dans  tous  les  maga- 
sins. 

A  Tappui  de  ce  que  nous  disons,  nous 
cifcerons  une  histoire  veridique,  dit 
"General  Merchants'  Keview" : 

L'autre  jour,  nous  allames  a  la  re- 
cherche d'un  renseignement,  chose  que 
font  sou  vent  les  journalistes.  Nous 
nous  adressames  d'abord  a  deux  mai- 
sons, les  mei'lleures  peut-etre  dans  leur 
ligne.  Elles  sont  toutes  deux  en  affai- 
res depuis  des  annees;  elles  sont  deve- 
nues  riches  et  puissantes  et  auraient 
pu,  si  elles  l'avaient  voulu,  dire  beau- 
coup  plus  que  nous  ne  desirions  savoir, 
sans  causer  le  moindre  tort  a  leur  com- 
merce. 

Biles  ne  savaient  pas  si  nous  etions 
commergants  ou  non  et  n'avaient  aucu- 
ne  raison  de  croire  que  nous  etions  sur 
le  marehe  pour  autre  chose  que  pour 
y  faire  des  achats. 

Nous  trouvames  le  stock  en  question 
ct  d eman dames  des  renseignements. 
On  nous  montra  une  indifference  et  on 
nous  fit  un  accueil  glacial,  loin  d'etre 
engageant.  Les  gens  a  qui  nous  nous 
etions  adresses  et  Fair  entier  de  la  mai- 
son etaient  tout  I'oppose  de  l'amabilite. 
Pour  ce  qui  nous  concernait,  eel  a  nous 
import  a  it  peu,  car  nous  reusshnes  a 
obtenir  quand-meme  des  renseigne- 
ments tres  import  ants.  Mais  nous  em- 
portames  I'impression  que  ces  deux 
grands  magasins  devaient  avoir  quel- 
que  influence,  autre  que  ce  que  nous 
avions  vu,  pour  attirer  et  retcnir  la 
clientele. 

En  sortant  nous  nous  rendimes  dans 
une  maison  modus  ancienne,  ou  per- 
sonne  ne  savait  si  nous  pouvions  etre 
acheteurs  ou  non.  Nous  n'eumes  pas 
a  chercher  les  personnes  que  nous  vou- 
lions  voir.  On  vint  a  notre  rencontre 
et  on  repondit  sans  difficulte  a  ce  que 
nous  demand  ions.  En  outre,  l'homme 
en  charge  du  stock  insista  pour  nous 
montrer  quelques  articles  nouveaux.  II 
ne  fut  pas  desappointe  quand  il  s'aper- 
gut  quo  nous  n'etions  pas  acheteurs, 


mais  se  montra  satisfait  de  s"etre  fait 
des  amis. 

Si  nous  voulions,  a  un  moment  don- 
ne,  acheter  un  stock  de  marchandise-* 
de  •cette  categorie,  a  qui  pensez-vou< 
que  nous  donnerions  notre  patronage, 
au  palais  glacial  ou  a  la  petite  maisoti 
confortable  ou  nous  trouverions  des 
amis? 

Cette  condition  s'applique  a  tous  les 
magasins.  L'aeeueil  fait  aux  client; 
ou  aux  etrangers  a  plus  d'importance 
pour  les  profits  que  le  prix  des  mar- 

chandises. 

Vous  pouvez  avoir  le  plus  beau  maga- 
sin, situe  dans  la  meilleure  localite  de 
la  ville,  vos  marchandises  peuvent  etro 
offertes  a  des  prix  qu'on  ne  pourra 
trouver  meilleurs  dans  aucune  autre 
maison;  s'il  n'y  a  pas  chez  vous  cet  air 
essentiel  de  bienveillance  et  de  bon  ac- 
cueil envers  le  public,  vous  vous  aper- 
cevrez  bientot  que  votre  concurrent 
vous  a  enleve  votre  clientele,  parce  que 
le  public  ahne  acheter  la,  sans  compter 
qu'il  pent  y  obtenir  les  marchandise- 
qu'il  \cut  a  un  prix  satisfaisant. 

II  est  peu  de  personnes  qui  entrent 
dans  un  magasin  sans  avoir  une  trans- 
action a  y  faire.  Vous  savez  par  expe- 
rience qu'il  est  beaucoup  plus  satisfai- 
sant d'etre  servi  pTomptement  et  aima- 
blcmont  ou  qu'au  moins  on  vous  adresse 
la  iiarole  immediatement,  que  d'etre 
oblige  d'attendre  ou  de  se  mettre  a  la 
recherche  de  quelqu'un  pour  s'occuper 
de  vous. 

Dans  des  milliers  de  magasins,  le 
client  doit  aller  chercher  le  commis  au 
lieu  que  ce  soit  ce  dernier  qui  vienne 
a,  sa  rencontre,,  et  lui  donne  rimpres- 
sion  qu'il  regne  dans  Tetablissement 
un  esprit  de  bienveillance  en  dehors  de 
ce  qui  est  exige  par  les  achats  et  par 
les  ventes. 

Un  magasin  n'est  pas  un  endroit  ou 
la  conversation  doit  nuire  aux  affaires 
et  ce  n'est  pas  non  plus  ce  en  quoi  con- 
siste  I'affabilito.  II  faut  que  le  per- 
sonnel du  magasin  fasse  preuve  de 
beaucoup  de  tact,  car  tons  les  visdteur^ 
ne  sont  pas  aptes  h  parler  de  questions 
qui  no  coneernent  pas  dircctement  le 
but  de  leur  venue  au  magasin;  mais  la 
personne  la  plus    taciturne  apprecie 
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l'esprit  qui  porte  le  personnel  a  s'oocu- 
per  d'elle  sans  retard  et  a  lui  donner 
l'impression  qu'elle  est  la  foienvenue. 

Pourquoi,  dans  un  si  grand  noonbre 
de  magasins,  le  client  est -ill  oblige  d'at- 
tendre  aussi  longtemps  iqu'un  oommis 
se  decide  a  s'enquerir  de  ce  qu'il  lui 
faut?  L'auteur  de  cet  article  a  sou- 
vent  eu  a  souffrir  de  ce  delai  et,  bien 
qu'il  soit  au  eourant  de  tout  ce  qui  con- 
cerne  la  conduite  d'un  (magasin,  il  s'est 
toujours  senti  beaucoup  p'lus  dispose  a 
attendre,  meme  au  comptoir  le  plus 
oecupe,  quand  quelqu'un  venait  lui  de- 
mander  ce  qu'il  desirait  ou  lui  disait 
qu'on  le  servirait  aussitot  que  possible, 
l^e  client  peut  savoir  cela,  mais  il  en 
est  peu  qui  aiment  Tester  la  sans  que 
les  gens  memos  a  qui  ils  desirent  don- 
ner leur  clientele  fassent  attention  a 
eux. 

II  arrive  tres  souvent  que  le  client 
attend  longtemps  en  vain  et  qu'a  la  fin 
on  I'inf  orme  que  Particle  demande  n'est 
pas  en  magasin.  II  est  facile  de  com- 
prendre  le  sentiment  que  doit  eprou- 
ver  ce  client,  apres  avoir  attendu  si 
longtemps  et  s'il  se  rend  dans  un  autre 
magasin  ou  on  s'occupe  de  lui  immedia- 
tement,  il  n'est  pas  douteux  que  la  pro- 
chaine  fois  qu'il  aura  besoin  de  quelquc 
chose,  e'est  encore  a  ce  magasin  qu'il 
s'adressera.  Ce  raisonnement  et  la 
consequence  qui  en  deeoule  s'appliquent 


a  toutes  les  person-nes  oui  entrent  dan? 
votre  magasin.  II  ne  faut  que  quel- 
ques  secondes  pour  adresser  la  parole 
a  une  personne,  pour  savoir  ce  qu'elle 
desire  et  lui  donner  une  bonne  opinion 
de  la  maniere  dont  vous  comprenez  le 
commerce.  II  est  peu  de  personnes  qui 
aiment  recevoir  un  mauvais  accueil; 
mais  chacun  aime  qu'on  s'occupe  de  lui 
et  qu'on  lui  fasse  sentir  qu'on  Pen  con- 
sidere  digne,  et  cela  le  plus  tot  possi- 
ble. 

L'air  glacial  du  personnel  d'un  ma- 
gasin, ou  le  public  espere  rencontrer  un 
lion  accneil,  n'est  pas  ce  qui  convient 
pour  attirer  et  retenir  la  clientele  et, 
tot  ou  tard,  ce  magasin  sera  supplante 
par  un  rival  plus  avenant. 

Nous  ne  sommes  pas  en  faveur  d'une 
attention  obsequieuse,  qui  est  tout  aussi 
mauvaise  qu'un  manque  d'attention. 
Nous  demandons  seulement  que  le  pu- 
blic ne  soit  pas  oblige  attendre  qu'on 
s'occupe  de  lui.  Personne  a  l'esprit 
rationnel  ne  manque  d'appreeier  et  de 
comprendre  un  accneil  poli  et  aucune 
personne  ne  s'offensera  qu'on  s'informe 
de  ce  qu'elle  desire  ou  qu'on  lui  deman- 
de si  quelqu'un  da  sert. 

Surveillez  cette  partie  de  votre  com- 
merce et  voyez  combien  plus  satisfai- 
santes  seront  vos  affaires,  quand  le  pu- 
blic aura  l'impression  que  vous  faites 
de  votre  mieux  pour  le  servir. 


L'ECUM  E  DE  MER,  L'AMBRE    ET  LA 
FABRICATION  DES  PIPES 

(Suite). 

En  soumettant  des  morceaux  d'ambre 
a  Taction  de  l'acide  azotique,  qui  les  con- 
vertit  en  une  masse  visqueuse,  on  produit 
un  parfum  artificiel  ressemblant  au  muse. 
L'emploi  de  beaucoup  le  plus  important 
des  menus  morceaux  d'ambre  est  la  fa- 
brication de  l'imitation  d'ambre.  L'am- 
bre  brule  facilement  en  donnant  une 
flamme  brillante,  avec  une  odeur  qui  rap- 
pelle  celle  de  l'encens.  L'ambre  gris  n'est 
pas,  comme  son  nom  semblerait  l'indi- 
quer,  un  produit  de  l'ambre,  e'est  une  con- 
cretion intestinale  du  cachalot. 

Variete  de  couleur 

L'article  fini  en  ambre  presente  de 
nombreuses  nuances  et  de  -nombreux  de- 
gr'Ssd'oipacite.  II  y  a  la  variete  rouge  pres- 
que  transparente,  qui  donne  son  nom  a 
la  couleur  connue  sous  le  nom  de  couleur 
d'ambre;  sa  teinte  ressemble  un  peu  a 
celle  de  la  vieille  biere.  L'ambre  de  cette 
sorte  est  plus  fragile  et,  par  suite,  con- 
vient moins  bien  a  la  fabrication  des  pi- 
pes que  l'ambre  plus  opaque,  d'un  rouge 
jaunatre  et  que  celui  qui  a  une  teinte  de 
citron.  Ce  dernier  genre,  avec  une  appa- 
rence  legerement  nuageuse,  est  generale- 
ment  prefere  par  les  fumeurs  ■experimen- 
tes.  Le  genre  qui  obtient  ensuite  le  plus 


/  V 

Satisfaction  dans  les  Cigares. 


Pour  se  vendre,  les  cigares  doivent  satisfaire  le  fumeur  particulier.  Nos 
lignes  sont  incomparablement  meilleures  que  toute  autre  sur  le  marche. 
Un  fumeur  doit  avoir  le  meilleur  cigare,  et  quand  il  achete  des 

Cigares  Royal  Sport 
« Bogcn-moacn 

il  achete  les  meilleures.  Vendez-vous  ces  cigares?  C'est  la  sorte 
qui  elablit  votre  commerce  et  augmente  vos  profits.  Si  uon,  donnez- 
nous  de  vos  nouvelles  aujourd'hui.    C'est  dans  votre  interet  ! 


The  SHERBROOKE  CIGAR  Company 

SHERBROOKE,  Quebec. 
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de  faveur  est  l'ambre  qui  est  en  partie 
presque  clair  et  en  partie  tache;  le  con- 
traste  produit  un  joli  effet.  Vient  ensuite 
1'ambre  entierement  tache,  qu'on  peut  ma- 
nipuler  sar.s  beaucoup  de  precautions, 
niais  qui  n'a  pas  un  aussi  bel  aspect 
quand  on  a  fume  quelque  temps.  Enfin, 
vient  en  dernier  lieu  l'espece  a  l'aspect 
blanc  ou  laiteux  peu  attrayant,  dontla  v'a- 
leur  est  beaucoup  moindre  que  celle  des 
autres  variees,  bien  que  ce  soit  l'ambre 
le  moins  fragile  de  tous.  Parfois  il  est  aussi 
doux  que  l'ivoire  et  est  bientot  use  par 
les  dents;  sa  couleur  laiteu.se  est  proba- 
blement  due  au  melange  accidentel  d'au- 
tres  goinmes,  quand  l'ambre  etait  en  etat 
de  formation. 

Rarete  de  1'ambre 

Des  l'annee  1895,  le  consul  britannique 
a  Dantzig,  rendait  compte  au  "Foreign 
Office"  que  la  fourniture  de  l'ambre  etait 
a  .peu  pres  IknitiSe  a  la  production  des 
mines  de  Palmnicken  et  de  Kraxtepelle, 
dans  la  province  de  la  Prusse  orientale. 
Une  petite  quantite  d'ambre  est  rejetee 
par  la  mer  sur  la  cote,  mais  sa  recolte 
pave  a  peine  les  depenses  qu'elle  entralne. 

Un  succedar.e  de  l'ambre 

Les  marchands  les  plus  anciennement 
etablis  ne  peuvent  pas  se  rappeler  une 
epoque  ou  on  n'ait  pas  imite  l'ambre, 
mais  les  premieres  imitations  etaient  si 
grossieres  qu'elles  pouvaient  difficilement 
tromper  le  fumeur  le  plus  novice.  Pen- 
dant les  quinze  dernieres  annees,  des  pro- 
gress constants  ont  ete  faits  dans  cette 
ff.Lvication,  ccmme  dam  la  plupart  des 
autres  industries,  afin  de  faire  face  a  la 
demande  toujours  croissante  pour  les 
bouts  de  tuyaux  de  pipes,  de  fume-cigare 
et  de  fume-cigarette.  La  derniere  imita- 
tion produite,  connue  sous  le  nom  de  "am- 
beroide,"  ne  peut  pas  etre  decrite  comme 
une  imitation  a  proprement  parler;  c'est 
plutot  de  l'ambre  artificiel,  car  ce  produit 
est  fait  au  moyen  de  morceaux  presen- 
tant  des  imperfections  et  inutilisables  au- 
trement.  On  reduit,  par  la  chaleur  appli- 
quee  avec  soin,  ces  morceaux  a  un  etat 
visqueux  et  on  moule  la  masse  pour  lui 
donner  les  formes  requises;  apres  quoi 
l'objet  est  pare  et  poli,  comme  l'article 
en  ambre  reel.  Les  objets  les  mieux  faits 
de  cette  maniere  sont  si  parfaits  qu'il  faut 
quelquefois  l'habilete  d'un  expert  pour  les 
distinguer  de  ceux  en  ambre  solide.  lis 
sont  presque  aussi  bons  et  aussi  durables 
que  ces  derniers,  mais  par  contre,  on  ne 
peut  pas  les  couper  ni  les  limer  sans  cou- 
rir  grand  risque  de  les  briser;  il  est  done 
difficile  de  les  reparer. 

Pour  distinguer  l'ambre  reel 

L'experience  seule  donne  les  connais- 
sances  voulues  pour  faire  cette  distinc- 
tion par  l'apparence  et  par  l'odeur  qui  se 
degage  quand  on  frotte  l'objet  en  ques- 


tion. La  resistance  offerte  aux  dents  est 
un  guide,  car  l'ambre  solide  (sauf  la  va- 
riete  blanche)  ne  cede  pas  et  craque  le- 
gerement  sous  Taction  d'une  morsure, 
tandis  que  l'amberoi'de  offre  toujours  une 
certaine  elasticite,  et  les  qualites  infe- 
rieures  ont  cette  propriete  a  un  degre  plus 
marque.  II  faut  user  de  precautions  en  es- 
sayant  l'ambre  sous  la  dent,  car  il  pour- 
rait  en  rester  un  morceau  dans  la  bou- 
che,  surtout  quand  il  s'agit  d'ambre  so- 
lide. 

Une  autre  epreuve  consiste  a  s'assurer 
de  l'impression  de  froid  causee  par  1'am- 
bre; cette  experience  peut  se  faire  en 
l'appliquant  sur  un  menton  sensible,  frai- 
chement  rase,  ou  encore  mieux  sur  une 
tete  chauve.  L'ambre  solide  donne  une 
impression  de  froid  beaucoup  plus  accen- 
tuee  (comme  le  ferait  un  mineral)  que 
l'ambre  manufacture.  L'epreuve  qui  con- 
siste a  frotter  l'ambre  sur  la  manche  est 
inutile,  car  l'article  reel  et  l'article  ma- 
nufacture developpent  presque  autant  d'e- 
lectricite  1'un  que  1'autre.  Le  bon  ambe- 
iocide  n'est  pas  employe  pour  les  mar- 
chandises  a  bon  marche;  il  serait  plus 
dispendieux  que  de  petits  morceaux  im- 
parfaits  d'ambre  reel. 

II  y  a  quelques  annees,  un  monsieur 
acheta  une  pipe  munie  d'un  bout  soi-di- 
sant  en  ambre  et  la  paya  un  bon  prix; 
des  experts  lui  dirent  que  le  bout  etait 
une  imitation  d'ambre.  En  consequence, 
1'acheteur  assigna  devant  les  tribunaux  le 
vendeur,  un  marchand  bien  connu  de  Lon- 
dres.  L'acheteur  demandait  que  le  prix  de 
la  pipe  lui  fut  rembourse,  parce  que  le 
bout  etait  de  l'ambre  imite  et  que  le  mar- 
chand le  lui  avait  vendu  pour  de  l'ambre 
reel.  Le  defendeur  pretendit  que  le  bout 
etait  de  l'ambre  reel,  mais  moule,  chose 
dont  l'acheteur  ne  s'etait  pas  enquis.  Le 
juge,  sur  la  preuve  que  le  bout  de  la  pipe 
etait  bien  de  l'ambre,  rendit  son  jugement 
en  faveur  du  defendeur.  II  ne  faut  pas 
{•(■pendant  que  les  irarchands  se  fient 
trop  a  cette  decision,  car  d'autres  juges 
pourraient  avoir  une  opinion  differente. 
L'incertitude  de  la  loi  est  chose  bien  con- 
nue. Si  un  marchand  vend  de  l'ambre 
imite  de  bonne  qualite,  il  devrait  dire  au 
client  qui  lui  demande  des  renseigne- 
ments,  que  c'est  de  l'ambre  comprime, 
egal  sous  tous  les  rapports  a  l'ambre  na- 
turel,  et  beaucoup  moins  dispendieux, 
consideration  importante  s'il  est  neces- 
saire  de  remplacer  le  bout  de  la  pipe. 


Si  vous  n'avez  pas  mis  en  stock,  dans 
les  cigares  a  detainer  a  5c,  le  "Mont  Pe- 
lee";  il  manque  evidemment  quelque  cho- 
se a  votre  stock:  un  cigare  qui  donne  tou- 
jours satisfaction  aux  fumeurs  qui  ne  veu- 
lent  pas  mettre  plus  de  cinq  cents  a  l'a- 
chat  de  leurs  cigares. 

Donnez  un  ordre  d'essai  a  l'Emporium 
Cigar  Co.  de  St-Hyacinthe  et  vous  aurez 
la  preuve  que  le  "Mont  Pelee"  devient 
vite  le  favori  des  fumeurs  de  cigares  a  5 
cents. 


LA    RECOLTE    DE    LA    HAVANE  EN 

1907 

La  recolte  de  tabac  de  la  Havane  sera 
d'une  qualite  excellente  cette  annee  et  la 
quantite  recoltee  sera  normale,  dit  "Uni- 
ted States  Tobacco  Journal."  Ceci  s'ap- 
plique  particulierement  a  la  recolte  de 
Vuelta  Abajo.  Bien  que  la  pluie  fertili- 
sante  soit  venue  plutot  tard  dans  la  Vuel- 
ta Abajo,  elle  est  arrivee  a  temps,  non- 
seulement  pour  sauver  la  recolte,  mais 
pour  stimuler  une  des  cultures  les  plus 
luxuriantes  que  Ton  ait  eues  dans  les  an- 
nees recentes.  Les  plants  de  tabac  n'ont 
jamais  ete  en  meilleure  condition  qu'au 
moment  de  la  coupe  des  feuilles  et  le  ta- 
bac a  seche  admirabement  dans  les  gran- 
ges .11  fallait  de  la  pluie  pour  enlever  le 
tabac  des  perches  et  lui  faire  subir  le  pro- 
cede  convenable  de  fermentation.  Mais 
1j  fcrte  rosee  du  matin  qui  couvre 
la  region  Pinar  del  Rio  fournit,  au  moins 
en  partie,  l'humidite  necessaire  pour  em- 
pecher  que  le  tabac  suspendu  ne  se  des- 
seche.  Le  tabac  lui-meme  a  ete  rarement 
en  meilleure  condition  et  tout  fait  pr.1- 
voir  que  le  tabac  seche  en  plein  champ 
fournira  un  pourcentage  plus  fort  de 
feuilles  de  robes  qu'il  n'en  a  fourni  de- 
puis  de  nombreuses  annees.  La  produc- 
tion des  robes  a  ete  abondante  sur  les 
plantations  qui  sont  cultivees  sous  toile 
et  une  augmentation  du  pourcentage  des 
robes  pouvait  etre  remarquee  meme  pour 
le  tabac  cultive  dans  les  champs  proteges 
partiellement  contre  le  vent.  Le  rende- 
ment  de  la  recolte  peut  etre  estime  a  en- 
viron 200,000  balles;  ce  n'est  pas  tout  a 
fait  le  chiffre  normal,  nrais  si  on  le  com- 
pare au  chiffre  de  l'annee  derniere,  il 
constitue  une  augmentation  enorme. 

Quant  au  prix  pour  le  consommateur, 
e'est-a-dire  pour  l'importateur,  le  mar- 
chand et  le  manufacturier,  il  est  encore 
trop  tot  pour  faire  des  predictions  avec 
quelque  surete.  Le  stock  du  vieux  tabac 
Vuelta  sur  les  marches  de  Cuba  est  bien 
pres  d'etre  epuise.  Les  manufactures  de 
la  Havane  pretendent  toujours  en  avoir 
un  bon  approvisionnement,  mais  pour  le 
commerce,  on  ne  peut  presque  pas  s'en 
procurer.  Cet  Stat  depourvu  du  marche 
aura  naturellement  comme  consequence 
de  maintenir  des  prix  eleves,  etant  don- 
n6  surtout  que  la  recolte  de  Vuelta  est 
la  plus  belle  qui  ait  jamais  ete  obtenue. 

La  recolte  Partido  est  estimee  a  peu 
pres  normale;  elle  est  de  60,000  balles 
comme  la  recolte  du  Semi-Vuelta.  Dans 
le  district  Renr.ates,  les  conditions  les  plus 
favorables  regnent  et  une  recolte  de  30,- 
000  balles  d'un  tabac  ayant  un  fort  ar6- 
me,  comme  dans  1'ancien  temps,  est  at- 
tendue.  Cette  annee,  la  feuille  du  tabac 
de  la  Havane  sera  du  Remedios  et  sera 
loin  d'etre  defavorable  au  consommateur. 
Le  plus  fort  stock  de  feuilles  de  Cuba  sur 
le  marche  de  la  Havane  est  le  Remedios 
de  1906.   Ce  tabac  se  vend  lentement  a 
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cause  de  son  prix  prohibitif.  Ce  prix  pro- 
hibitif  n'est  pas  le  resultat  de  causes  na- 
turelles,  mais  il  a  ete  cree  intentionnelle- 
ment  par  des  speculateurs  ambitieux.  Une 
maison  americaine  a  depeche  60  ache- 
teurs  dans  tous  les  districts  qui  cultivent 
le  Remedios  pour  prendre  des  contrats  au 
sujet  de  recoltes  sur  pied  et  dans  les  han- 
gars, a  un  prix  plus  eleve  de  10  cents  par 
livre  que  ce  qu'avait  produit  la  recolte  de 
1905.  II  y  avait  de  la  methode  dans  cette 
folie.  La  maison  en  question  s'est  trouvee 
dans  l'embarras  pour  la  recolte  de  1905 
uniquement  a  cause  de  son  propre  juge- 
ment  "infaillible",  a  savoir,  que  la  recol- 
te de  1905  etait  N.  G.  Cette  maison  a  une 
opinion  si  haute  d'elle-meme  que  naturel- 
lement  elle  est  orgueilleuse  de  son  infail- 
libilite.  Mais  comme  la  recolte  de  Reme- 
dios 1905  s'est  permis  de  defier  l'opinion 
dedaigneuse  qu'avait  d'elle  la  maison 
americaine  en  question,  cette  recolte  etant 
une  de  celles  que  les  manufacturiers  pou- 
vaient  se  procurer  le  mieux  et,  en  outre, 
promettant  un  prix  raisonnable  qui  I'a 
fait  rechercher  avidement  par  le  commer- 
ce, la  maison  en  question  a  ete  laissee  cet- 
te annee  dans  l'embarras.  Toutefois,  avec 
la  liberalite  d'esprit  et  l'amabilite  de  tem- 
perament qui  caracterise  cette  maison, 
elle  a  cherche  a  couvrir  en  quelque  sorte 
l'infaillibilite  manquee  de  son  jugement 
er.  envoyant  de  nouveau  des  voyageurs 
chez  les  fermiers  du  Remedios  et  en  leur 


offrant  l'appat  d'une  augmentation  de  10 
cents  pour  leur  nouvelle  recolte.  Malheu- 
reusement  pour  les  autres  empaqueteurs, 
ils  furent  obliges  de  suivre  le  mouvement 
et  c'est  ainsi  qu'a  ete  creS  artificielle- 
ment  le  prix  eleve  pour  le  Remedios  de 
1906.  Sans  ce  petit  jeu  de  "haute  finan- 
ce," faisant  monter  les  prix  par  accapare- 
ment  d'un  produit,  les  manufacturiers 
americains  auraient  pu  acheter  le  Reme- 
dios de  1906  a  10  cents  de  moins  par  li- 
vre. Le  Remedios  de  cette  annee  promet 
d'etre  une  feuille  ayant  beaucoup  de 
corps,  un  arome  tres  fort,  particuliere- 
me"f  utile  ;,our  faire  des  melanges.  Le 
rendement  de  ce  tabac  sera  quelque  peu 
inferieur  a  celui  de  1'annee  derniere. 

Une  nouvelle  marque  de  cigarettes 
vient  d'etre  lancee  par  ^American  To- 
bacco Co.  of  Canada,  c'est  la  cigarette 
Ramleh,  a  bouts  en  liege  ou  a  bouts  hui- 
les,  faite  du  meilleur  tabac  d'Orient;  elle 
est  l'indispensable  complement  d'un  fin 
diner. 


Nous  appelons  I'attention  de  nos  lec- 
teurs  sur  les  cigares  fabriques  par  la 
Sherbrooke  Cigar  Co.,  Ltd.  On  trouve  du 
reste  les  excellents  cigares  Royal  Sport, 
ligne  a  10  cts,  le  "Hogen  Mogen,"  ligne  a 
5  cts,  chez  tous  les  meilleurs  hoteliers  et 
tabacconistes  de  notre  Province. 


— MM.  E.  Delisle  et  W.  Whelan,  visitent 
en  ce  rroment  la  clientele  de  Montreal 
pour  la  maison  L.  N.  Hadd,  fabricant  des 
cigares  Romeo  et  Juliette,  Liberty  et 
Papa. 


LA   CONSOMMATION  DU    TABAC  E9| 
FRANCE 

II  re  suite  des  statistiques  officielle: 
cue  le  monopole  des  tabacs,  a  produit,  et 
1!'05,  a  l'Etat  franeais,  un  benefice  ne 
■tie  $73,608,855.  Cette  Industrie  fait  vi 
vie,  en  Prance,  85,{'00  personnes,  tari 
dans  les  manufactures  que  dans  les  d:< 
vers  autres  services  :  livraison,  vento 
elc.  II  y  a  36,604  bureaux  de  tabac  e 
debits. 

La  ccnsommation  du  tabac  ne  diminut 
i-as,  puisque  en  1905,  1,607,760  livres  on 
euj  livrees  de  plus  qu'en  1904;  il  a  eti 
vendu,  en  1905,  sur  tout  ile  territoire  d( 
la  France  plus  de  39,0€'0  tonnes  de  ta 
bac«  de  toutes  sortes  sortant  des  manu 
factures  de  l'Etat,  sans  compter  les  ia 
bacs,  cigares  et  cigarettes  provenant  d< 
rttranger. 

En  outre,  la  contrehande  est  fort  im 
portante  dans  certains  departements 
La  consomraation  rr.oyenne  du  tabac  i 
fvmer,  pour  toute  la  Prance,  est  de  fii 
onces  par  tete.  Le  departement  du  Nor 
est  celui  ou  Ton  fume  le  plus:  \\  livre; 
par  habitant;  le  departement  de  la  Lo 
zere,  celui  ou  il  se  rencontre  le  moin- 
de  fumeuris,  les  habitants  ne  consommen 
que  11  onces  de  tabac  a  fumer  par  tete 
La  consonrimation  de  tabac  a  priser  es 
beaucoup  moindre;  on  l'estime  a  4  once, 
pai  habitant,  moyenne  generate  pou 
toute  la  France. 


LES  CIGARES 

nroBiom  i  *. 


fUDNT  PELEE  H  Sc 

Font  leur  chemin  dans  les  meilleurs  Hotels  et 
Restaurants.  Les  Tabacconistes  soucieux  de 
leurs  interets  les  ont  en  stock  


Pourquoine  tiendriez  vous  pas  les  deux 
Meilleurs  Cigares  pour  le  Prix?    .   .  . 

The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 
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MANUFACTURE     ET  IMPORTATION 
DU  TABAC  AU  CANADA 

Suivanl  un  rapport  au  Departement  du 
Commerce  et  du  Travail,  par  le  consul 
Van  Sant,  le  commerce  du  tabac  a  King- 
ston, Canada,  a  ete  exceptionnellement  ac- 
tif  pendant  l'annee  1906,  Voici  ce  rap- 
port d'apres  le  "Tobacco  Journal". 

La  quantite  de  cigares  manufactures  a 
Kingston  et  en  somme  dans  tout  l'Onta- 
rio  a  ete  a  peine  egale  a  la  demande.  Plu- 
sieurs  des  principaux  fabricants  de  ciga- 
res disent  que  les  cigares  fraichemev:t 
faits  sont  livres  au  commerce  immediate- 
ment,  a  cause  des  ordres  presses. 

Jusqu'ici,  les  efforts  faits  pour  pro- 
duire  un  tabac  domestique  d'une  qualite 
egale  a  celle  du  tabac  produit  aux  Eta'.s- 
Unis  n'a  pas  obtenu  le  succes  auquel  on 
s'attendait. 

On  dit  que  les  cigares  de  ce  district 
sont  faits  presque  entierement  de  tabacs 
americain  et  canadien  melanges  et  que 
les  rotes  des  cigares  se  composent  exclu- 
sivement  de  tabac  du  Wisconsin  et  du 
Connecticut;  ce  dernier  tabac  passe  pour 
ene  le  meilleur  tabac  pour  robes  impo.re 
des  Etats-Unis  au  Canada. 

Le  tabac  canadien  est  employe  beau- 
coup  parmi  les  Canadiens-francais  pour 
fumer  tel  que  ou  en  paleues;  on  l'emploie 
ai  ssi  dars  la  manufacture  des  cigares 
de  qualite  mediocre.  Le  comte  d'Essex 
est  devenu  le  centre  de  la  culture  du  t"i 
bac  en  Ontario,  tandis  que  le  comte  de 
Kent  passe  au  second  rang  et  des  efforts 
sont  fait  pour  cultiver  le  tabac  au  Mani- 
toba ou  le  sol,  dit-on,  est  semblable  au 
sol  noir  de  l'lnde  convenant  a  la  culture 
du  tabac.  Toutefois,  les  manufacturers 
de  tabac  de  ce  district  m'informent  —  et 
je  pense  que  c'est  un  fait  generalement 
admis  —  que  le  tabac  du  Canada  est  en 
moyenne  d'une  qualite  inferieure  au  meil- 
leur tabac  des  Etats-Unis  et  ne  lui  est  pas 
comparable. 

En  190G,  le  Canada  a  manufacture  3,- 
178.725  livres  de  tabac  et  1,031,  110  ciga- 
res de  feuille  domestique.  II  a  ete  aussi 
manufacture  au  moyen  de  tabacs  domes- 
tique et  etranger  combines  1,845,272  li- 
vres de  tabac,  9,630,795  cigares  et  7,161,- 
500  divres  de  cigarettes. 

Le  droit  canadien  de  $6.00  par  1,000 
-cigares  pour  le  taabc  en  feuilles  etran- 
ger, plus  un  autre  droit  de  10  cents  par 
livre  de  tabac  manufacture,  ce  qui  fait 
environ  $2.00  pour  1,000  cigares,  soit  au 
total  $S.OO  par  1,000  cigares,  est  presque 
prohibitif.  Malgre  ce  tarif,  le  Canada,  en 
1906,  a  importe  de  Cuba  79,888  livres  eva- 
luees a  $308,086.00;  des  Philippines,  12,- 
152  livres  evaluees  a  $12,010;  des  Etats- 
Unis,  4,015  livres,  evaluees  a  $15,008,  tan- 
dis qu'il  n'a  ete  importe  des  Antilles  Bri- 
tanniques  que  384  livres  evaluees  a  $1,209. 
En  fait  de  tabac  hache,  les  importations 
de  la  Grande-Bretagne  tiennent  la  tete 
avec  95,398  livres  evaluees    a  $70,511; 


viennent  ensuite  les  Etats-Unis  avec  120,- 
629  livres  evaluees  a  $59,087  et  la  Chine 
arrive  troisieme  avec  21,772  livres  eva- 
luees a  $2,8S9.  Pour  le  tabac  employe  a  la 
manufacture  des  cigarettes,  celui  prove- 
nant  de  la  Grande-Bretagne  tient  la  tete 
avec  12,697  livres  evaluees  a  $26,914.  Le 
tabac  d'Egypte  vient  en  second  lieu  avec 
8,428  livres  evaluees  a  $16,839,  et  les 
Etats-Unis  arrivent  troisiemes  avec  1,262 
livres  6valuees  a  $5,853. 

Sous  le  titre  de  "toutes  manufactures 
n'a's",  les  Etats-Unis  se  classent  facile- 
meiit  premiers  avec  113,618  livres  eva- 
luees a  $47,697,  puis  viennent  la  Grande- 
Bratagne,  avec  5,120  livres  et  $1,933,  et 
1'Egypte  avec  20  livres  et  $58.  Sous  le  ti- 
tre de  "pipes  de  toutes  sortes,  montures 
de  pipes,  fume-cigare  et  fume-cigarette  et 
etuis  a  cigares  et  cigarettes,  articles  de 
fumsurs,  etc.";  les  importations  out  efj 
les  suivantes:  de  Grande-Bretagne.  $217,- 
579;  d'Autriche-Hongrie,  $43,109  ;  de 
France,  $84,554;  d'Allemagne,  $28,175; 
et  des  Etats-Unis  $29,596. 

Si  l'exportateur  americain  de  cigares 
est  satisfait  d'une  marge  tres  serree  de 
profits  au  debut,  il  pourra  introduire  les 
cigares  aiiierieains  au  Canada  et  en  aug- 
menter  la  vente.  Ceci  est  particuliere- 
ment  vrai  des  cigares  en  petits  ])aquets 
tels  que  ceux  qui  sont  vendus  aux  Etats- 
Unis  a  raison  de  10  cigares  pour  20  ou  25 
cents.  L'auteur  n'a  vu  qu'un  ])etit  nom- 
bre  de  petits  cigares  de  ce  genre  dans  les 
hotels  ou  dans  les  magasins  de  ce  dis- 
trict. A  cette  epoque  de  prosperity,  le  Ca- 
nadien consent  a  payer  un  prix  plus  ele- 
pour  une  qualite  super  ieure  de  cigares 
si  le  gout  et  le  riche  parfum  de  ce  cigare 
lui  plaisent. 

L'introduction  et  la  vente  au  Canada 
du  cigare  americain  sont  redoutees;  ceci 
est  mis  en  evidence  par  les  efforts  des 
planteurs  de  tabac  et  des  ir.anufaeturiers 
de  cigares  du  Canada  pour  obtenir  une 
autre  augmentation  des  droits  sur  le  ta- 
bac americain. 


PARLEZ    DE   QUALITE,    ET    NON  DE 
BAS  PRIX 

I1  arrive  parfois  qu'un  marchand  de 
citares  prend  l'habitude  de  parler  avec 
emphase  du  bon  marche  de  ses  marchan- 
dises  et  de  dire  >peu  de  chose,  ou  meir.c 
rien  de  leur  qualite. 

Le  bon  marche  a  de  l'attrait  en  gene- 
ral, pourvu  que  la  qualite  ne  soit  pas 
mtdiocre.  Mais  quand  un  marchand  in- 
s'ste  continuellerr.ent  sur  le  has  prix  cU 
ses  marchandises,  le  public  pent  croire 
q-'il  ne  tient  que  des  marchandises  in- 
ftrieures. 

Tout  le  monde  sait  qu'un  marchand 
n'est  pas  dans  le  commerce  uniquement 
pour  sa  sante,  et  quand  il  annonee  con- 
tii-uellement  des  cigares  de  15  cents 
vendus  a  5  cents,  le  public  commence  a 
avoir  des  doutes  sur  la  bonne  foi  de  ce 


raarchand  et  a  perdre  confiance  en  ses 
marchandises.  II  est  im.possible  de  ven- 
ule au-dessous  du  prix  coutant  et  pela 
d'une  maniere  continue. 

La  faillite  serait  inevitable,  a  moins 
que  le  pretendu  article  de  15  cents  ne 
soil  rSellement  qu'un  article  mediocre 
a  5  cents,  auquel  cas  les  fumeurs  ne  tar- 
cUront  pas  a  s'en  apercevoir. 

II  y  aura  alois  quatre-vingt-dix-neuf 
chances  sur  cent  que  ce  marchand  de 
cigares  ne  puisse  pas  vendre  des  dollars 
ov  or  pour  30  cents  la  piece.  Le  public 
autait  la  certitude  que  les  'pretendus 
dollars  sont  des  pieces  de  fausse  mcn- 
naie,  valant  beaucoup  moins  de  30  cents. 

"Valeur  pleine  pour  l'argent",  voila 
ur.c  bonne  devise  en  affaires.  Tenez- 
vous  a  cette  devise  et  appliquez-la  a  la 
Ifcttre;  ce  sera  la  publicite  la  plus  effi- 
cace  pour  un  magasin  de  cigares  qui 
veut  etablir  une  clientele  permanente 
avec  des  marchandises  de  haute  qualite, 
arxquelles  le  public  peut  avoir  confian- 
ce. 

EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Le  journal  "Tobacco"  puhlie  les  chi!'- 
fves  suivants  extraits  du  rapport  officiel 
d..  la  douane  de  Cuba,  et  qui  indiquent 
lo  nombre  de  cigares  expedies  du  port 
ce  la  Havane  dans  toutes  les  parties  du 
monde   pendant   la   premiere  moitiS  du 

n'ois  cle  lhalS-  Cigares 

Etats-Unis   2,474,415 

Grande-Bretagne   ilt't^ 

Allemagne   463.82-j 

P-n  irln  ....       433,30  > 

gjm      '.  •'  •   364-950 

Ausralie   273'000 

^Se9   l}JJg 

Btlgique    ...          ....  't'Srtft 

Republique  Argentine  .... 

lies  Canaries  

Alrique  britannique  

Panama   >  J 

Me  xi  que  

E.pagne   32,6o0 

Antilles  hollandaises   Tq'd  n 

KSS • "  •  •  »#! 

Srou^                               •     •  18.000 

Ecuateur   1 2,400 

Suisse   12,000 

Bolivie   11,00.) 

Diverses  possessions  europeennes 

d'Afrique   10'42;> 

Gibraltar   10,a.O 

Venezuela   10,000 

Egy.pte   8,000 

Danemark    .     .     ...     ■     •    •  7.2O0 

Guatemala   'J-0'00 

Guyane  anglaise   5,aOO 

Ccsta  Rica   5,000 

Artilles  anglaises   2,400 

France   2'000 

Honduras   1,500 

Total  pour  la  quinzaine  .  .  .  7,004,932 
Depuis  le  ler  janvier  1907  .  .36,155,681 

Total  du  ler  janv.  au  15  mars 

1907   43,16i0',613 

Total  du  ler  janv.  au  15  mars 

1906    .-  •  .  .50,459,213 

Diminution  en  1907     ....  7,298,609 
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Voici,  dans  le  tableau  suivant,  des 
ehiffres  qui  indiquent  quelles  ont  ete  les 
exportations  pendant  la  second e  moitie 
du  mois  de  mars.  II  en  ressort  que  les 
exportations  pendant  les  trois  premiers 
mois  de  l'annee  coiirante  sont  inferie'i- 
res  de  14,000,000  de  cigares  a  celles  ;le 
la  periode  correspondante  de  1906. 


G'.ande-Bretagne   1,553,731 

Etats-Unis   1,511,180 

France   724,650 

Allemagne    .......  458,9(1 

Canada   338,400 

Etpagne   116,400 

Chili   110,089 

Autriche   41,500 

Belgique   32,000 

Suisse   30,100 

Bolivie   28,3  0 

f.?e»publique  Argentine    .    .    .  ;20,|000 

Chine   19,000 

Diverses  possessions  Africaines  15,250 

Norvege   13,000 

Uruguay    ,   10,00u 

Ili.lie   10,000 

Pays-Bas   10,000 

Antilles  anglaises   9,9')0 

Haiti   6,000 

Antilles  da  noises   5,500 

Bresil    .     .  -  5,300 

Nicaragua   3,000 


Total  du  15  au  30  mars  1907.  5,072,401 
Bepuis  le  ler  janvier  19ki7  .  .43,160,613 


Total  du  ler  janv.  au  31  mars 

1907   48,233,014 

Meme  periode  en  1906  .   .    .  .62,556,210 


riminution  en  1907   14,323, 19'S 


CHOSES  QUE  LES  ANNONCEURS  DE- 
VRAIENT  SAVOIR 

On  entend  souvent  dire  que  la  publicite 
n'est  pas  profitable  et  qu'en  consequence 
c'est  de  1 'argent  gaspille.  II  n'est  pas 
douteux  que  beaueoup  de  marchands  an- 
noncent  de  maniere  a  mettre  leur  nom 
sous  les  yeux  du  public,  mais  en  evita.it 
avec  soin  une  publicite  soutenue,  dispen- 
dieuse.  lis  sont  satisfaits  d'une  note  lo- 
cale, favorable  a  eux  et  a  leur  commerce, 
pourvu  qu'une  telle  note  ne  leur  coute 
rien.  Certains  marchands  croient  en  tou- 
te  conscience  que  la  publicite  ne  rapporte 
pas,  d'autres  y  sont  opposes,  a  cause  de 
leur  esprit  mesquin.  D'autre  part  une 
grande  quantise  de  marchands  font  une 
grande  publicite,  leurs  annonces  etant  re- 
digees  comme  lis  pensent,  et  cette  publi- 
cite ne  leur  procure  aucune  augmenta- 
tion  d'affaires.  Ceux-la  sont  port 6s  a  con- 
clure  que  la  publicite  n'est  pas  profitable; 
ils  ne  se  demandent  pas  si  leurs  annonces 
sont  defeetueuses,  ils  rejettent  tout  le 
blame  sur  la  publicite. 

La  bonne  publicite  rapporte,  il  n'y  a 
pas  a  s'y  tromper,  dit  "Clothier  and  Fur- 
risher",  et  quand  une  annonce  ne  rap- 
porte rien,  on  peut  etre  sur  que  la  nit- 
thode  employee,  la  redaction  et  peut-etre 
les  marchandises  annoncees  ne  sont  pas 
du  dernier  genre;  peut-etre  aussi  l'an- 
nonceur  s'est-il  place  k  l'arriere-plan  en 


laissant  continuellement  son  esprit  rou- 
tinier  rejeter  les  idees  et  les  choses  nou- 
velles.  Ce  n'est  pas  souvent  qu'un  horn- 
me  d'affaires  fait  une  bonne  epreuve 
de  quelque  chose  et  specialement  une 
epreuve  reelle  de  la  publicite,  sans  un 
travail  systematique.  II  est  inutile  de 
depense.r  de  1 'argent  pour  une  annonce 
.simplement  pour  voir  si  cette  annonce 
vous  proeurera  des  clients. 

Ce  n'est  ni  la  premiere,  ni  la  deuxieme, 
ni  la  troisieme  annonce  qui  produit.  La 
dixieme  commencera  peut-etre  a  diriger 
le  flot  des  acheteurs  de  votre  cote  et 
chaque  annonce  subsequente  vous  procu- 
rera une  quantite  d'affaires  dix  fois  plus 
forte  que  la  preesdente. 

II  est  toujours  preferable  d'annoncer 
de  maniere  a  faire  savoir  au  public  ce 
que  vous  avez  et  pourquoi,  en  achetant 
chez  vous,  il  economisera  de  l'argent. 

Redigez  votre  annonce  dans  un  style 
attrayant  et  que  la  gravure  que  vous  em- 
ployez  soit  en  rapport  avec  la  marchandi- 
se  annoncee.  Ce  n'est  pas  taut  ce  que 
vous  annoncez  qui  vous  amene  des  cli- 
ents, c'est  l'impression  que  vous  faitus 
sur  leur  esprit.  La  chose  presentee  doit 
impressionne.r  le  lecteur  favorablement 
et,  pour  cela,  votre  annonce  doit  etre 
redigee  en  termes  forts,  interessants  et 
offrir  de  la  nouveaute.  Nous  avons  a  pja- 
sieurs  reprises  parle  et  l'habitude  qu'ont 
certains  annonceurs  d'attirer  l'attention 
du  public  en  le  decevant.  De  telles  me- 
thodes  ont  d'habitude  pen  de  dmree,  et 
tant  qu'elles  durent  elles  sont  onereuses, 
c'est  de  l'argent  depense  en  pure  perte. 
Ces  methodes  amusent  rimprimeur  et 
causent  des  regrets  a  rannonceur. 

On  ne  peut  pas  insister  tiop  sur  ce 
principe  que  l'illustration  de  votre  nn- 
nonce  et  son  texte  doivent  se  ren forcer 
l'Un  l'autre  et  que  le  tout  idoit  former 
ui.e  production  efficace.  Cette  applica- 
tion de  l'illustration  a  la  mise  en  evi- 
dence des  articles  annonces  expli  ]ue 
pourquoi  le  texte  de  l'annonce  doit  Stie 
•riedigs  forcerr.ent  en  phrases  courtos. 
L'etude  des  annonces  d'autres  commer- 
cants  est  toujours  bonne;  elle  indique 
les  points  faibles  et  les  points  forts,  et 
ces  derniers  peuvent  etre  utilises  avama- 
geusement.  Tout  le  monde  ne  possede 
pas  la  meme  faculte  d'invention ;  quel- 
ques-uns  en  sont  eompletement  depoui- 
vus.  Pour  ceux-la,  il  est  difficile  d'inv-^n- 
ter  et  si,  par  le  fait  d'un  labeur  ardu  c-t 
de  1 'etude,  ils  arrivent  a  faire  quelque 
chose  qui  ressemble  a  une  annonce,  leur 
production  court  risque  de  Tessembler  a 
la  texture  noueuse  du  bolls  de  chene, 
sans  en  avoir  la  force. 

Si  vous  voulez  annoncer  votre  com- 
'merce,  faites-le  sans  laisser  les  faits  et 
gestes  de  vos  rivaux  influencer  le  ton  ou 
le  caractere  de  vos  annonces. 

D6s  que  vous  commencez  un  gentil  per- 
siflage, le  public  en  conclut  que  votie 
concurrent  vous  gene.  Si  celui-ci  emploie 


une  fanfare  et  tire  un  feu  d'artifice  pour 
attirer  le  public,  ne  le  ridiculisez  pas  dans 
vos  annonces;  allez  chercher  tin  aero- 
naute  pour  partir  de  votre  magasin  en 
ballon,  ou  faites  n'iniporte  quoi  de  plu.; 
fort  que  votre  rival — si  vous  devez  faire 
quelque  chose.  Ne  gaspillez  pas  l'espace 
consacre  a  vos  annonces;  il  coute  ciier. 
Vous  avez  des  marchandises  d'aiiosi 
bonne  qualite  et  a  aussi  bas  prix  q'ie 
votre  voisin;  vous  pouvez  avoir  quelq  le 
article  bien  meilleur. 

Faites-le  savoir  au  public  d'une  maniere 
claire,  concise.  N'oubliez  jamais  que  vous 
n'etes  pas  seul  a  offrir  des  marchandises. 
Quand  votre  voisin  fait  \m  signe*  de  tete, 
il  essaie  de  faire  une  meilleure  offre  que 
la  votre.  Couvrez  son  offre  et  le  public 
sera  en  votre  faveur.  Ayez  continuelle- 
ment une  annonce  dans  les  journaux;  si 
vous  ne  pouvez  pas  faire  la  depense  d'un 
grand  espace,  prenez-en  un  petit,  nu 
mieux,  faites  une  grande  annonce  la 
moitiS  du  temps  et  une  plus  petite  pen- 
dant l'autre  moitie  alternativement.  Vous 
pouvez  dire  bien  des  choses  dans  une  pe- 
tite annonce,  si  vous  choisissez  vos  ter- 
mes avec  soin  et  si  vous  redigez  votre 
annonce  d'une  maniere  succinte. 

Avez-vous  de  bonnes  marchandises 
pour  appuyer  votre  annonce?  Si  vous 
n'en  avez  pas,  vous  feriez  aussi  bien  de 
jeter  au  vent  l'argent  que  vous  depensaz 
en  publicite.  Ne  parlez  pas  au  public  de 
la  bonne  qualite  de  vos  marcihandises,  si 
vous  savez  qu'elles  ne  sont  pas  bonnes. 
Quelques  lecteurs  superficiels  peuvent 
lepondre  a  votre  appel  et  un  petit  no-m.bre 
d'acheteurs  senses  venir  dans  votre  ma- 
gasin; mais  ce  sera  leur  premiere  et 
derniere  visite.  Si  vous  n'etes  pas  sQr 
de  vos  marchanddses,  ne  vantez  pas  leurs 
n.ierites,  tenez-vous  plutot  au-dessous  d? 
la  verite;  cela  plaira  davantage  aux  cli- 
ents. 

Pout  etre  attrayante,  une  annonce  de- 
vrait  avoir  un  en-tete  appropria,  quelque 
mot  faisant  impression,  si  possible.  Le 
style  en  devrait  etre  simple  et  tres  com- 
prShensible;  les  grands  mots  en  detrui- 
sent  souvent  1'effet.  Les  mots  ne  sont 
pas  des  idees,  imais  servent  a  expnimer 
des  idees.  Les  lecteuis  jettent  un  coup 
d'oeil  sur  les  mots  pour  se  rendre  compte 
des  images  qu'ils  representent.  Si  les 
termes  d'une  annonce  decrivent  en  de- 
tail des  paletots  d'une  belle  confection, 
par  exemple,  un  simple  coup  d'oeil  jete 
sur  l'annonce  devrait  donner  au  lecteur 
une  idee  complete  du  paletot  decrit.  Les 
mots  devraient  etre  employes  a  propos 
pour  piodurre  un  tout  haimonieux.  De 
mots  simples  se  degage  sans  effort  1'id'e 
qu'ils  contiennent  et,  par  consequent,  je 
lecteur  n'est  pas  fatigue.  On  ne  doit  pus 
employer  les  mots  en  dehors  de  leur  si- 
gnification acceptee,  car  alors  le  lecteur 
est  oblige  de  deviner,  ce  qui  est  fatal  k 
l'annonce.  Dites  exactement  ce  que  vous 
vouiez  dire.  Ecrivez  comime  vous  parlez, 
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on  plutot  comime  vous  devriez  parler. 
Que  votre  annonce  exprime  ce  que  vous 
diriez,  si  vous  etiez  a  sa  place.  Dites 
franchement  ce  que  vous  avez  a  dire, 
mais  .n'encombTez  pas  de  phraseologie 
1'espace  qui  vous  est  alloue. 

Le  public  connait  les  noms  de  la  plu- 
part  des  commodites  et  articles  tenus  par 
les  magasins,  mais  les  metaphores  sou- 
vent  tirees  par  les  cheveux  sont  de^ 
enigmes  pour  lui.  L'annonce  doit  etre 
sincere  et  exempte  de  pathos.  La  hablc- 
rie  et  le1  mensonge  n'attirent  jamais  la 
clientele;  un  style  sans  pretention  est 
done  ce  qu'il  faut  dans  une  bonne  an- 
ronce.  Si  un  preambule  est  necessaire, 
il  doit  conduire  simpleruent  aux  artilces 
annonees,  de  'maniere  a  fixer  l'attentiou 
du  lectern-  sur  la  merchandise  pour  1'an- 
nonce  de  laquelle  le  preambule  a  ete  fait. 

Un  fait  indeniable,  e'est  qu'une-  gravure 
ayant  une  relation  directe  ou  indirectf 
avec  le  sujet  de  l'annonce  tire  l'oeil  et 
donne  de  la  force  a  celle-ci.  Certaines 
gens  aim'ent  les  gravures  comiques  ; 
■mais  nous  somimes  toujours  en  faveur 
d'illustrations  depeignant  quelques  usages 
des  m  arc  hand  ises  en  question. 

Quelle  que  soit  la  condition  des  affai- 
res, la  publicite  est  toujours  opportune. 
Quand  des  causes  naturelles  produisent 
une  augmentation  extraordinaire  des  af- 
faires, il  faut  prevoir  l'avenir  et  chercher 
a  faire  le  plus  d'affaires  possible.  Mon- 
trez  au  public  ce  que  vous  faites,  dites- 
lui  ce  que  vous  avez  et  pourquoi  vou.i 
pensez  qu'il  est  avantageux  pour  lui  di8 
se  procurer  votre  marchandise — e'est  le 
moyen  de  le  faire  penser  comme  vous. 


La  maison  Jos.  Cote,  de  Quebec,  regoit 
ces  jours-ci  la  plus  belle  collection  d'arti- 
cles  pour  fumeurs  qui  se  puisse  voir  au 
Canada.  Ces  articles  consistent  en  pipes 
a  tiges  de  caoutchouc,  de  celluloide,  d'am- 
bre,  avec  ou  sans  etui;  pipes  montees  en 
or  ou  en  argent;  fume-cigare  ou  fume-ci- 
garette avec  monture  de  fantaisie  en  or; 
sacs  a  tabac  en  cuir,  en  caoutchouc,  etc. 
Son  assortment  de  cigares  importes  est 
des  plus  complets.  Toutesces  marchandi- 
ses  sont  achetees  directement  des  nieil- 
leures  fabriques  d'Allemagne,  d'Angleter- 
re,  de  France,  des  Etats-Unis  et  de  la  Ha- 
vane. 

La  maison  Jos.  Cote  s'occupe  aussi,  sur 
une  tres  grande  echelle,  des  tabacs  en 
feuilles,  ainsi  que  des  biscuits  et  confise- 
ries. 

Messieurs  les  detailleurs  sont  invites 
a  lui  faire  visite  ou  a  correspondre  avant 
de  placer  leurs  commandes  ailleurs. 


Parmi  les  nombreux  cigares  a  10  cents 
offerts  sur  le  marche,  il  en  est  un  que  les 
fumeurs  preferent  aux  autres:  e'est  le 
cigare  Emporium,  fabrique  par  The  Em- 
porium Cigar  Co.,  St-Hyacinthe,  Que.  Les 
marchands  soucieux  de  leurs  interets  ont 
tout  avantage  a  tenir  la  marque  preferee 
de  leurs  clients. 


Le  merite  est  une  grande  chose;  mais 
de  deux  magasins  de  merite  egal,  celul 
qui  fait  la  meilleure  publicite  fera  le 
plus  d'affaires.  [Washington  Star], 


FAITES  OEUVRE  UTILE  DANS  LE 
MONDE 

L'honime  qui  entasse  sans  ordre  dans  sa 
memoire  une  quantite  de  faits  est  dans 
un  etat  d'inferiorite.  Trop  de  travail- 
leurs  croient  qu'il  est  necessaire  de  re- 
cueillir  autant  de  faits  que  possible. 
Beaucoup  de  ces  hommes  se  font  une 
gloire  de  1'etendue  de  leur  memoire.  lis 
ressemblent  a  ces  ecoliers  qui  savent  a 
la  perfection  toutes  les  dates  de  l'histoire, 
mais  qui  ne  peuvent  rien  dire  sur  ce  qui 
est  arrive  entre  ces  dates.  L'honime  qui 
fait  un  travail  reellement  efficace  est 
celui  qui  utilise  sa  memoire  dans  un  but 
plus  eleve  que  celui  de  retenir  simple- 
ment  une  quantite  de  faits. 

II  y  a  beaucoup  de  faits  qu'un  homme 
ne  peut  pas  eviter  de  classer  dans  sa 
memoire  ;ce  sont  ceux  qui  lui  sont  ne- 
cessaires  pour  son  travail.  II  doit  con- 
naitre  ceci  ou  cela,  s'il  veut  reussir,  s'il 
veut  vivre  bien.  A  raccumulation  de  faits 
tels  que  ceux-la,  il  n'y  a  pas  d'objection 
legitime. 

Mais  celui  qui  emploie  son  temps  a 
recueillir  des  faits  historiques  eloignes 
ou  de  petits  faits  futiles,  sans  aucune 
consequence,  perd  son  temps  deux  fois. 
Les  heures  qu'il  passe  a  essayer  de  se 
rappeler  le  nombre  de  milles  qui  separent 
la  terre  du  soleil  ou  1'annee  en  laquelle 
Napoleon  a  traverse  les  Alpes,  auraient 
pu  etre  employees  avec  beaucoup  plus  de 
profit  pour  lui-meme  a  exercer  sa  mo- 
destie,  son  courage  ,sa  patience,  sa  capa- 
city clans  l'accomplissement  parfait  de 
tout,  meme  des  plus  petites  choses.  Voila 
une  maniere  dont  cet  homme  a  gaspille 
son  temps;  il  a  employe  a  1'inutile  ce 
qu'il  aurait  mieux  fait  de  consacrer  a 
l'utile. 

Mais  il  a  encore  perdu  son  temps  d'une 
autre  maniere.  II  a  emmagasine  dans  sa 
memoire  des  choses  qui  peuvent  ne  lui 
servir  jamais  a  rien.  Les  collections  de 
faits  recueillies  par  des  piocheurs  leur 
sont  rarement  d'une  utilite  quelconque. 
La  poussiere  de  quelques-unes  de  ces  col- 


Anyone  sending  a  sketch  and  description  may 
quickly  ascertain  onr  opinion  free  whether  aD 
invention  is  probably  patentable.  Communica- 
tions strictly  confidential.  HANDBOOK  on  Patents 
sent  free.  Oldest  apency  for  securing  patents. 

Patents  taken  through  Munn  St  Co.  receive 
special  notice,  wit  hout  charge,  in  the 

Scientific  American. 

A  handsomely  illustrated  weekly.  Largest  cir- 
culation of  any  scientific  journal.  Terms,  $3  a 
year:  four  months,  tl.  Sold  by  all  newsdealers. 

MUNN  &Co.36,Broadwa*  New  York 

Branch  Office.  626  F  St..  Washington,  D.  C. 


lections  n'est  jamais  derangSe.  Quand  un 
homme  a  perdu  son  temps  a  apprendre 
quelque  chose  de  peu  d'utilite,  il  peut 
n'avoir  jamais  1'occasion  d'y  penser  plus 
tard. 

Le  travailleur  avise  est  celui  qui  se 
rend  compte  que  les  capacites  plus  que 
la  possession  sont  essentielles  au  verita- 
ble succes. 

L'homme  qui  a  consacre  du  temps  a 
accuimuler  des  connaissances  speciales 
au  sujet  de  ses  propres  affaires  ou  des 
connaissances  generales  tendant  a  faire 
de  lui  un  travailleur  meilleur  ou  un  meil- 
leur  citoyen,  a  bien  agi.  Mais  il  aurait 
peut-etre  fait  tout  aussi  bien  en  appli- 
quant  ce  temps  a  la  reflexion.  La  pi  up  i:t 
des  hommes  ne  reflechissent  pas  assez 
sur  eux-memes.  lis  ott  trop  de  compas- 
sion pour  eux-memes,  ils  s'admirent  trop, 
il  s  pen  sent  trop  a  leurs  petits  ennuis  et 
se  rejouissent  trop  d'un  succes  insigni- 
fiant  qu'ils  peuvent  avoir  remporte 
L'examen  de  soi-meme  s'elevant  au-des- 
sur  du  bas  niveau  de  la  louange  de  soi- 
meme,  de  l'amour  de  soi,  accomplit  des 
merveilles.  II  renseigne  un  homme  sur 
ses  points  forts  afin  qu'il  les  mette  a 
profit  quand  1'occasion  se  presente. 

II  le  renseigne  sur  ses  points  faibles, 
de  sorte  qu'il  est  a  meme  d'eviter  les  oc- 
casions ou  il  ne  peut  pas  briller,  en  ral- 
son  meme  de  ces  points  faibles  ou  qu'il 
peut  s'ameliorer  sous  ce  rapport  en  pre- 
nant  pour  modele  ses  points  forts. 

II  vaut  beaucoup  mieux,  pour  un  tra- 
vailleur qui  peut  voir  et  qui  desire  voir 
plus  loin  que  le  bout  de  son  nez,  de  pas- 
ser quelque  temps  a  reflechir  aux  armes 
intellectuelles  dont  il  est  muni  pour  la 
lutte  dans  ce  monde,  que  de  perdre  du 
temps  a  bourrer  sa  memoire  d'une  quan- 
tite de  faits  qui  ne  lui  servent  a  rien.  II 
est  bon  de  savoir  se  defendre  seul,  d'em- 
ployer  ses  bras  et  ses  jambes  au  lieu  de 
bequilles  et  de  bandages,  et  les  faits  inu- 
tiles  sont  simplement  des  bandages  et  des 
bequilles. 

L'homme  qui  peut  executer  vaut  mieux 
que  celui  qui  sait  seulement  comment 
executer.  Trop  souvent  celui  qui  sait  pas- 
se son  temps  a  critiquer,  sans  resultat 
effectif,  la  maniere  dont  une  chose  a  ete 
faite  par  un  autre. 

Faites  un  travail  effectif.  Apprenez  la 
pratique  aussi  bien  que  la  theorie.  En  ap- 
prenant  la  pratique,  on  apprend  force- 
ment  une  certaine  quantite  de  theorie, 
qui  n'est  pas  nuisible,  si  elle  n'est  pas 
d'une  grande  utilite. 


M.  L.  N.  Hadd  rapporte  que  les  trans- 
actions sont  beaucoup  plus  actives  que 
l'an  dernier  et  que  les  paiements  sont  pas- 
sables.  Les  prix  des  tabacs  sont  generale- 
ment  en  hausse. 

Les  specialites  de  la  maison:  le  cigare 
Liberty,  le  Romeo  et  Juliette  et  le  Papa 
sont  en  tres  bonne  demande. 
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Marques  speciales  de  marchandises  dont  les  maisons,  indiquees  en  caracteres  noirs,  ont  l'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufaoturent  elles-memes.  —  Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10   8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s..  ..  ..  8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  taJbac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;' (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 

Murad,  Turques,    bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  li&ge   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Ramleh,  turques,  1-10,  bouts  liege 

ou  huile    17.00i 


Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

■en  Liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  B rights,  bte  de  600,  3.50  .  5.83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold  "   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,   95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sulltana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs. . .  1.00 
%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

1/12-s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  1/12-s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  1/lOs,  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boites  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

ton  sacs,  l/6s,  btes  5  IDs.   l.uu 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stan-ley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks..  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 
1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes   .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes   ..  .82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins...  94 

1-5  bags   88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  %  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

%  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-6  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

V*  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  J  et  I  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

l/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 


En  tins,  is   1.05 

Pqts,  >4s,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.  .  .  1.15 
ii  lb.  tins,  4  lb.  cartoons  .  .  1.18 
1-8  pcks.  1  lb.  cartoons  .  .  .  Lis 
1-16  pelts.  1  lb.  cartoons.  .  .  l.lo 
Ogden's  Navy  Mixture  —  * 


1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

Vi  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 


'Mild   1.36 

Medium  

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.3? 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1M 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10!  lb.  tins,  2 1-2  lb.  cartoons.  1.30 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  1.60 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieck — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  Heidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bar®,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  2x4,5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  I  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10  J  oz.  bars,  5  cuts  to 

itbe  bar,  74  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  \  oads   56 

Pay  Roll,  6§  oz.  bars,  [thin].  7* 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  14|  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   4'5 

Amber.  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  8  1-2  lbs.  1-2 
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Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   63 

Pacific,  8s  cads,  20  libs   53 

Starlight,  \\  x  4,  7s,  8£  lbs.,  \  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD..  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur —  t  „„ 

1,8  pcks.  5  lbs.  boxes  * 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  ■*« 

1-2  and  1  lb.  pelts  6  > 

Comfort —  „9 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  ^ 

1-12  bags  5  lbs  boxes   • 

Casino —  9, 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  -* 

1-2  and  1  lb.  pcks   jU 

•O.  K.  No.  1.—  cB 
l-7tins  to  lbs.  wooden  boxes  .  .  .  -o° 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   aU 

O.  K.  Mixture —  ,9 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   *- 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  .pcks.  5  lbs.  boxes   « 

1-2  and  1  lb.  pcks. 

3  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .|« 

1-2  lb.  tins  4o 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50. 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  w 

1-2  and  1  lb.  pcks  6° 

Sign  urn  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  ......  •« 

1-10.  pcks.  5  lbs.  boxes  

1-2  lbs.  neks  

1-7  tins  ID  lbs.  wooden  boxes  .  .  ob 
1-2  tins  -48 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-1C  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  —                         .         ,  o  o 

3  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  30 

Lion  Brand  — 

1-12  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  Ao 

C; labresse — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  « 

Houde's  No.  1  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  ;pcks.  5  lbs.  boxes   *| 

1-2  and  1  lb.  pcks  33 

Mkmac — 
1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .3d 

H nude's  Fine  Cut — 
1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  o2 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  5S 

1-4  lb.  tins  63 

Rsinbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  ■'  73 

1-4  lb.  tins  •  -7S 

1-5  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  78 

C  ,emo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  43 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1-8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pelts  50 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks   .  .40 

1-7  bags.  5  lbs.  boxes  55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   22 

Montcalm  — 
1-8  pcks,  5  lbs.  boxes  30 


1-4.  1-2  and  1  lb.  .pcks  30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Ei!  core  — 

1-10 'pelts.  5  lbs.  boxes  10 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags    ....   43 

Rouge  &  Quesnel  — 

1-liC1  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .    .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  .pcks  80 

Geld  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  Jb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pelts.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  .35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  .pcks   .30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents. — 

1-7  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.   boxes    .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pelts  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V. — 

1-2  lb.  foil  pelts   36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   46 

Petit  .Poucet  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune  — 

1-12  .pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tii  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Sv.oboda  — 

1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Ci-rlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 

Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins  .  .60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes   ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500!  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10s  500  par  bolte  .  .  .  4.50 
Cadet  — 

IDs     500  par  boite  ......  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff — '      Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise  28 

Rose'  extra  32 

Macaba  .  .  .  .  .  •  .  .  .  .34 
Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  .    v  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  18 

Grand'Mere  1-16  boxes  55 


Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural  29 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean  30 

Rose  Extra  32 

Merise  .30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5.. 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10.. 

Quebec  Queen  1/20.. 

V.  II.  C  1/20.. 

My  Best  1/20.. 

Doctor  Faust  1/20.. 

Doctor  Faust  1/40.. 

St-Louis  [union]  1/20.. 

Martin      [union]  1/20.. 

Havana  Seconds   1/20.. 

Champlain  1/20.. 

V.  C.  [Union]  1/20.. 

Martha  [union]  1/20. . 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40.. 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10.. 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20. . . . 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 


12.50 
15.00 
15.00 
25.00 
25.00 
28.00 
30.00 
33.00 
35.00 
35.00 
85.00 
36.00 
55.00 
55.00 
$60.00 
75.00 


Connecticut  B.  .25  et  50 

1905 

0.14 

0.15 

Grand  Havane  B  25  et  50 

1905 

0.14 

0.15 

Parfum  d'ltalie  A  

1905 

0.30 

0.32 

Belgique   25s. 

1905 

0.25 

0.27 

1904 

0.25 

0.27 

Petite  Plug,  1-6  

1905 

0.10 

0.12 

Ouesnel  A.  M  

1905 

0.3'Ci 

0.35 

R61e  No  40,   1-4  ..  .. 

1905 

0.32 

0.34 

Rouge  A  

1905 

0.20 

0.22 

Rouge  G  

1900 

0.18 

0.20 

Rouge  Quesnel  A  

1904 

0.25 

0.27 

Spread  Leaf,  Rouge  .. 

1905 

0.15 

0.16 

1905 

0.15 

0.17 

0.20 

0.22 

S.  Vieux   1904 

-1905 

0.18 

0.20 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  ibs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a.  volonte..  ..  60 

COte's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

Cote's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts.; 
Rose  et  Feve,  36  cts  ;  Feve,  34  cts  ; 
Rose  Extra,  38  cts.;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  34  cts. 

THE    EMPORIUM   CIGAR  CO.,  SAINT- 
HYACINTHE 

Cigares 

Club  House  1/20. 

Le  Petit  Gars  1/20. 

Little   Perfectos  1/20 

El  Maska  1/20-. 

Red  Bluff  1/20 

La  Captiva  1/20. 

The  Good  Ones  1/20 

Our   Leader  1/20 

Peruna  1/20 

Mont-Pelee  1/20 

Sir  George  1/20 

Representative  1/20 

Emporium  1/20 

Emporium  1/40 

Our  Clear  Havana  1/20 

La  Pedida  1/20 

El  Corso  1/20 

La  Pededa  1/10 

Los  Angeles  1/40 


Le  mille 

..  $22.00 

..  24.00 

..  26.00 

..  28.00 

..  25.00 

..  30.00 

..  33.00 

. .  35.00 

..  3-5.00 

..  37.00 

..  55.00 

..  52.00 

..  55.00 

. .  60.00 

..  55.00 

..  60.00 

. .  70.00 

..  90.00 

,.  100,00 
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MAISON   ETABLIE  EN  1887 


JOS.  COTE 

Importateur  ef  Marchand 
*  de  Tabac  en  Gros  * 


Bureau  et  Salle  d  ecbantnions : 
entrepot: 


m  Rue  St-Paul 

BASSE  VILLE 

119  Rue  St=JInc!re 


RHONE  1272 


BASSE  VILLE 


Succursale : 


170  Rue  St=3o$epb,  $t=Rocb 

RHONE!  2097 


Nous  recevrons  des  differents  pays  d'Europe,  par  Str.  direct  a  Quebec, 
pour  la  valeur  de  $25,000  00,  des  Articles  pour  Pumeurs,  que 
nous  vendrons  a  des  prix  defiant  toute  competition.  Nous  recevrons 
aussi  environ  300,000  livres  de  Tabac  en  Feuilles,  des  marques 
suivantes,  si  avantageusement  connues  : 


S  NOUYEAU, 

ROUGE, 

BELGIQUE. 


S  VIEUX, 
ROUGE  QUESNEL, 
QUESNEL, 

et  TURC  AROMATIQUE. 


PETIT  HAVANE, 
PETIT  CANADIEN, 
PARFUM  D'lTALIE, 


Tous  ces  tabacs  sont  paquete's  en  menottes  de  1/4  et  1/2  lb. 

Messieurs  les  Marchands  de  la  Puissance  qui  ont  a  coeur  leur 
propre  interet,  sont  cordialement  invites  a  nous  rendre  visite. 
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"  v.<-s— 


"Sweet  Caporal 


5) 


La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET 


MONTREAL 

VOL.  VI 


JUIN  1907 


No  6 


LIQUEURS  "14BA6S 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


Essayez  le  Nouveau  Cigare 


FORTIER'S 

CLEAR 
HAVANA 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 


MAIffXTrA-CTTJKB  X>^.R 


J.  M.  FORTIER,  Limite,  MONTREAL 


Ce  journal  est  publie  par  la  "Compagnie  de  Publications  Commerciales,"  Montreal. 
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LA  QTJALITE  NETTEMENT  ELEVEE 

du  CHAMPAGNE 

MOET  &  CHANDON 
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Pourquoi??? 

MM.  Moet  &  Chandon  possedent  plus  de 
vignobles  que  toutes  les  principales  mai- 
sons  de  Champagne  r^unies  et  ont  plus 
de  1 1  milles  de  caves,  les  plus  Vendues  au 
monde. 

Leurs  ventes  durant  l'ann^e  ont  6t6  de 

4,013,684 

Bouteilles,  ehiffre  qui  n'a  jamais  6t6  atteint 
auparavant  par  aucune  maison  de  Cham- 
pagne 

Cette  Grande  Maison  offre  son  produit  le  plus  choisi  dans  le 
monde. 

CI!"  LE  GHflMPflGNE  i»0  ]0Ur. 


v. 


JOHN  ROBERTSON  &  SON 


41  RUE  DES  COMMUNES, 
;     SEULS  IMPORTATEURS, 


TREftL. 
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AUX  MEMBRBS 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  membres  affiles  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS  -  BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 

"     Wm.  Dow  &  Co. 

"     J.  H.  &  R.  Molson,  Bros. 
Canadian  Breweries,  Ltd. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Agents. 

MM.  P.  L.  N.Beaudry,  (Labatt'e). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 

N|f  rs  d'Eaux  Cazeuses  —  /Erated  Water  IV|f rs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  Truesdell  (Chs.  Gurd  &  Co.) 
"     J.  Chrietin  &  Cie. 

VlfIS  ET  LIQUEURS— Wlf4ES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited, 
*««    F.  X.  St.  Charles  &  Cie, 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Boeuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 


COMPTA.BLES-ACGOUNTANTS 

MM.  Alex.  Desniarteau. 
"   F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Mai  tin. 
"    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke). 
"    L.  0.  Grothe  &  Cie. 
"    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Chaput,  (La  Champagne). 
"  _V.  Forest. 
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"  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,John  Dewar  &  Sons,  ltd.) 

"  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Qie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils&  Cie. 

"    Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0.  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

EMBOUTEILLEUR— BOTTLER 

M.  John  Bishop. 
"     Thos.  Kinsella. 


AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  inaisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  PAssociation. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d 'affiliation,  einis  par 
PAssociation,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  Pont  pas  fait  deja. 

A  moins  de  circonstances  absolues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tousles  cas,ne  devraient  acheter  que  deceux  du Commerce qu;  sont 
membres  en  regie  avec  PAssociation. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrearages  dus  a  1' Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

.Secretaire. 


DIVERS -MISCELLANEOUS 

MM.  Ch8.  C.  DeLorimier,  fleuriete. 

"  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons. 

"  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Ponipes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

MARCHANDS- MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserville. 
'•'    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES  ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


ASSEMBLEE GENERALE  MENSUELLE 
DE  (.'ASSOCIATION  DES  COMMER- 
CANTS    LICENCIES   DE  VINS 
ET   LIQUEURS   DE  LA 
CITE  DE  MONTREAL 

Une  assemblee  generale  memsuelle  de 
PAssociation  des  Commercants  Licen- 
ciees  de  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de 
Montreal,  a  eu  lieu  le  ler  mai,  au  "Monu- 
ment National",  sous  la  presidence  de  M. 
Victor  Lemay,  -president. 

Btaient  presents  MM.  Jas.  McCarrey, 
A  J.  Ayotte,  N.  Tremblay,  Jos.  Bariteau, 
H.  A.  Dansereau,  N.  Gauthier,  Eng.  Mas- 
se, L.  A.  Wilson,  Patrick  McGoogan,  L. 
S.  Monast,  Michel  Patenaude,  Jos.  Roch, 
H.  Villeneuve,  A.  N.  Monast,  J.  Damp- 
house,  R.  Ren  and,  P.  Menard  .Ernest 
Trudeau,  Adelard  Bail'largeon,  Jos.  Boy- 
er,  L.  N.  Picotte,  F.-X.  Brazeau,  Louis 
St-Germain,  F.-X.  St-Jean,  Arthur  Hetu, 
J  Bousquet,  H.  A.  Letourneau,  C.  E.  Thi- 
bault, C.  Labelle,  D.  Masson,  Sr.,  W. 
Roy,  et  plusieurs  autres  et  le  secretaire. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  approuvees. 


En  l'absence  du  tresorier,  le  secretaire 
soumet  l'etat  des  recettes  et  des  defen- 
ses durant  le  mois  ecoule,  lequel  est 
atiopte. 

Soumise  et  lue  une  proposition  de  M. 
R.  Ashton,  offrant  dentretenir  les  pom- 
pes  a  hiere  a  certaines  conditions. 

La  is  see  sur  la  table. 

Le  secretaire  fait  rapport  que  deux 
nouveaux  membres,  MM.  A.  Otis  et  Chs. 
Charbonneau,  ont  ete  admis  depuis  la 
derniere  assemblee. 

Le  secretaire  soumet  la  question  des 
clauses  suspen.sives  et  resolutoires,  en 
ce  moment  en  litige  devant  les  commis- 
saires  des  licences. 

II  explique  la  portee  des  deux  clauses 
generalement  inserees  dans  les  contrats 
de  vente  entre  acquereur  et  vendeurd'un 
elablissement  llcencie. 

Toute  l'affaire  est  rfiferee  au  Bureau 
de  Direction  qui  est  autorise  a  decider 
pour  le  meilleur  avantage  de  l'Associa- 
tion. 

La  principale  question  discutee  a  ete 
celle  de  la  formation    d'un  compagnie 


comiposee  de  membres  de  l'Association 
pour  l'exploitation  d'une  brasserie. 

M.  L.  A.  Wilson,  suggere  que  les  mem- 
bres de  l'Association  soient  consultes  au 
sujet  du  montant  qu'ils  auraient  l'inten- 
tion  de  verse  r  dans  cette  entre  prise.  II 
croit  que  les  capitalistes  s'y  interesse- 
ront,  et,  ipour  sa  part,  il  est  dispose  a  y 
mettre  un  certain  montant. 

Le  president,  M.  V.  Lemay  et  le  secre- 
taire, annoncent  leur  intention  de  faire 
de  meme. 

Apres  quelque  discussion  l'Assemblee 
se  montre  tres  favorable  a  la  formation 
d'une  semhlable  compagnie,  et  il  est  de- 
finitivement  (propose  par  M.  J.  Bousquet 
et  resolu  unanimement  d'approuver  et  de 
con  firmer  les  propositions  adoptees  en  as- 
semblee mensuelle  le  6  mars  dernier. 

II  est  resolu  que,  suivant  la  coutume, 
l'Association  n'aura  pas  d'assemblees  ge- 
nerales  pendant  les  mois  de  juin,  juillet, 
aout  et  septemhre.  En  consequence,  la 
premiere  assemblee  generale  de  l'Asso- 
ciation  n'aura  lieu  que  le  premier  mer- 
credi  d'octobre  prochain. 

Et  la  seance  est  levee. 
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ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES 
COM  M  E  RCA  NTS  LICENCIES  DE 
VINS  ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE  MONTREAL. 

Une  assemhlee  du  Bureau  de  Direction 
de  1'Association  des  Commercants  Li- 
cences de  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite 
de  Montreal  a  en  lieu  le  30  avril,  sons  la 
presidence  de  M.  Victor  Lemay,  presi- 
dent. 

Etaient  presents:  MM.  Jas.  MeCarrey, 
V,  Bougie,  Nap.  Tremblay,  Eng.  Masse, 
Naz.  Gauthier  et  le  secretaire. 

Le  proces  verbal  de  la  derniere  assem- 
'bls-e  est  lu  et  ratifie. 

Les  eorrespondances  suivantes  sont 
soumises  et  lues 

De  M.  Naz.  Latraverse,  Sorel,  Re  Con- 
tribution; de  M.  N.  L.  Duhaime,  Sabre- 
vois,  Re  droits  des  licences;  de  M.  A. 
Brosnan,  Re  Copies  des  amendements  ; 
de  M.  R.  Ashton,  Re  Pompes  a,  Biere,  re- 
fSree  a  I'assemhlee  generale  rnensuelle 
du  mois  de  mai. 

Soumises  et  lues  les  demissions,  com- 
me  membres  de  1'Association,  de  M.  Geo. 
Dufresne,  Trois-Rivieres  et  de  Madame 
J.  B.  Arcand,  Montreal. 

Ces  demissions  sont  acceptees. 

Propose  .par  M.  V.  Bougie,  seconde  par 
M.  Nazaire  Gauthier,  que  les  personnes 
suivantes  soient  admises  membres  de 
1' Association: 

M.  A.  Otis,  hotelier,  9  irue  Dorchester- 
Ouest;  M.  Chas.  Charbonneau,  hotelier, 
84  rue  St-Jacques. — Adopte. 

Au  sujet  des  clubs,  dont  il  a  ete  ques- 
tion a  la  seance  precedente,  le  secretai- 
re declare  qu'il  va  se  mettre  en  rapport 
avec  l'Honorable  Tresorier  Provincial  et 
lui  soumettre  les  vue-s  de  1'Association 
sur  cette  question. 

Le  president,  le  secretaire  et  le  tre- 
sorier font  rapport  qu'ils  n'ont  pas  eru 
devoir  s'interesser  davantage  aux  pro- 
positions commeneees  depuis  quelque 
temps  ayant  trait  a  l'achat  de  la  torasse- 
ire  Salvador  et  'dont  il  a  ete  question  & 
rassemble  precedente  des  directeurs. 
Des  conditions,  a  tout  point  de  vue  desa- 
vantageuses  a  l'organisation  d'une  com- 
pagnie  reguliere,  sur  des  bases  solides, 
,sont  la  cause  de  l'abandon  des  negocia- 
tions  entamees. 

M.  Victor  Bougie  ajoute  que  le  presi- 
dent, le  secretaire  et  lui-meme  ont  fait 
des  debourses  relativement  a  ce  sujet  et 
qu'il  se  croit  en  droit  d'en  demander  le 
remboursement. 

II  est  alors  propose  par  M.  Naz.  Gau- 
thier, que  les  debourses  encourus  par  le 
president,  le  secretaire  et  le  tresorier, 
au  cours  des  demarches  au  sujet  de  l'ac- 
quisition  de  la  brasserie  Salvador,  dont 
M  L.  Reinhardt  est  le  prop'rietaire,  leur 
so'ient  rembourses,  en  par  eux,  transpor- 
tant  a  1'Association  toutes  reclamations 
que  de  droit  a  ce  sujet. 


Plusieurs  comptes  sont  soumis  et  ap- 
prouves,  et  la  seance  est  levee. 


VINS  ET  SPIRITUEUX  EN  ENTREPOT 
Allocation  pour  manquants 

Avant  que  la  Chambre  des  Deputes  et 
le  Senat  se  separent,  ils  ont  vot6  un 
amendement  a  la  Loi  des  douanes  pre- 
sents par  l'Hon.  Paterson,  ministre  des 
dcuanes,  qui  se  lit  comime  suit: 

"Est  modifie  l'art.  90  de  la  dite  loi  (Loi 
des  douanes)  par  1'addition  des  mots  qui 
suivent  a  la  fin  du  dit  article:  "Toutefois 
ii  peut  etre  fait  une  allocation  ne  depas- 
sant  pas  deux  pour  cent  par  annee  et  ne 
depassant  en  aucun  cas  huit  pour  centde 
la  quantite  totale  pour  les  ecarts  en 
moins  du  mesurage  des  vins  et  spiritu- 
eux  en  futs,  provenant  de  causes  natu- 
relles,  apres  que  ces  vins  et  spiritueux 
ont  ete  declares  a  1'entree  en  entrepot, 
ei  avant  leur  sortie  d'entrepot,  en  execu- 
tion de  reglements  du  Gouverneur  en 
conseil." 

Jusqu'a  present  1'importateurs  qui  met- 
tait  en  entrepSt  des  vins  et  des  liqueurs 
etait  contraint  d'acquitter  a  la  sortie  les 
droits  sur  les  quantises  constatees  au  mo- 
ment de  1'entree  en  entrepot.  Aucune  al- 
location n'etait  faite  pour  les  pertes  qui 
pouvaient  se  produire  soit  par  evapora- 
tion, soit  par  coulage,  soit  par  imbibition 
ou  toute  autre  cause  naturelle,  II  en  re- 
sultait  souvent  des  pertes  sensibles  pour 
le  commerce,  et  que  rien  ne  pouvait  jus- 
tifier,  puisque  les  droits  frappaient  une 
chose  qui  n'existait  pas  et  ne  pouvait, 
par  consequent,  pas  entrer  dans  la  con- 
sommation. 

Depuis  longtemps  les  importateurs  de 
vins  et  de  liqueurs  reclamaient  en  vue 
d'obtenir  que  la  douane  tint  compte  des 
manquants  a  la  sortie.  Nous  savons  de 
bcnne  source  qu'ils  se  declarent  satis- 
faits  de  l'allocation  qui  leur  est  accordee 
par  ramendement  a  la  loi  cifcee  plus  haut. 
Leurs  perseverance  a  ete  recompensee. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie,  vont  inces- 
samment  mettre  sur  le  marche  tout  em- 
bouteilles,  les  excellents  Portos  de  la  mai- 
son  Storemouth,  Tait  &  Co.,  d'Oporto, 
sous  la  marque  "House  of  Lords."  Ce  nom 
vient  de  ce  que  la  maison  Storemouth, 
Tait  &  Co.,  a  le  privilege  exclusif  de  la 
fourniture  des  vins  de  Porto  en  futs  a  la 
Chambre  des  Lords  d'Angleterr. 


M.  G.  W.  Dow,  gerant  de  MM.  John  Ro- 
bertson &  Son,  Ltd,  nous  avise  que  la  ven- 
te  du  Champagne  Moet  et  Chandon,  d'E- 
pernay,  marche  tres  bien.  Une  premiere 
consignation  de  1,400  caisses  est  deja  ven- 
due et  une  seconde  est  actuellement  en 
route. 

Ce  resultat  prouve  en  faveur  de  l'ener- 
gie  des  representants  de  MM.  John  Ro- 
bertson &  Son,  Ltd.,  qui  n'ont  cette  agen- 
ce  que  depuis  environ  un  mois. 

Toutefois,  ils  ont  ete  considerablement 
aides  dans  leur  placement  par  la  qualite 
superieure  et  par-tout  reconnue  des  Cham- 
pagnes Moet  et  Chandon. 


AMENDEMENT  A  LA  LOI  DES  LICEN- 
CES DE  QUEBEC 

La  vente  des  liqueurs 

Une  loi  a  ete  passee  a  la  derniere  ses- 
sion du  Parlement  provincial  qui  amende 
la  loi  des  licences  en  ce  qui  concerns 
les  licences  du  commerce  de  gros. 

Cet  amendement  interesse  egalement 
les  epiciers  et  les  hoteliers,  en  ce  sens 
qu'ils  ne  seront  plus  tenus  desormais 
d'acheter  deux  gallons  d'une  seule  et 
meme  liqueur,  comme  les  y  obligeait 
d  une  maniere  detournee  la  loi,  avant 
quelle  ne  fut  amendee. 

Nous  n'avons  pas  sous  les  yeux  ie 
texte  m§me  de  la  loi,  mais  a  une  deman- 
de  qui  lui  a  ete  faite  par  une  maison  de 
gros  de  cette  vile,  le  gouvernement  pro- 
vincial a  donne  les  renseignements  yui- 
vants  sur  la  signification  de  la  loi 
amendant  la  loi  des  licences  sanctionnee 
le  14  mars  dernier,  en  ce  qui  concerne 
la  vente  des  liqueurs  en  gros: 

"En  vertu  d'une  licence  pour  la  vente 
des  liqueurs  en  gros,  les  deux  gallons  ou 
dcuze  bouteilles  vendues  en  une  seule 
fois  doivent  etre  d'une  seule  et  meme 
espece  de  liqueur,  sous  les  penalites 
mentionnees,  sauf  dans  le  cas  de  .li- 
queurs importees  en  bouteilles  ou  fla- 
cons  cachetes;  dans  ce  cas,  il  doit  etre 
vendu  une  douzaine  de  bouteilles  a  "a 
fois,  mais  cette  douzaine  peut  etre  com- 
pcsee  d'especes  differentes  de  liqueurs." 

De  ce  qui  precede,  on  doit  conclure  que 
lo  licencie  pour  la  vente  en  gros  ne  pour- 
ra  pas  vendre,  en  une  seule  fois,  moins 
de  deux  gallons — ou  de  12  bouteilles  r§- 
pi  tees  contenir  ensemble  deux  gallons — 
de  gin  canadien,  de  rye  canadien  ou  de 
whisky  canadien.  Si  un  epicier  licenciS 
pour  la  vente  au  detail  veut  acheter  ces 
trois  liqueurs,  il  lui  faudra  demander  au 
minimum  deux  gallons  de  chacune  d'elles, 
soit  six  gallons. 

Par  contre,  il  pourra  obtenir  3  bou- 
teilles de  cognac,  3  bouteilles  de  char- 
trtuse,  3  bouteilles  de  Scotch  et  3  bou- 
teilles d'absinthe,  puisque  rensemble 
forme  douze  bouteilles  de  liqueurs  im- 
portees. 

De  meme,  il  pourrait  doiiner  un  ordre 
pour  douze  bouteilles  dont  chacune  con- 
tiendrait  une  liqueur  differente  des  au- 
tres  a  condition  que  toutes  ces  liqueurs 
soient  importes  en  bouteilles  ou  flacons 
cachetes  et  son  fournisseur  n'hesiterait 
pas,  en  raison  de  1'amendement  a  la  loi 
des  licences  interprete  ci-dessus,  a  rem- 
plir  une  commande  ainsi  libellee. 


Nous  attirons  l'attention  des  hoteliers 
et  embouteilleurs  sur  le  stock  de  MM.  S. 
H.  Ewing  &  Sons,  qui  importent  et  manu- 
factured des  bouchons  coup§s  k  la  main 
et  des  bouchons  coupes  a  la  machine. 
Cette  maison  tient  aussi  en  stock  des 
capsules  pour  bouteilles,  de  la  broche 
d'embouteilleurs,  etc.,  en  un  mot  tous  les 
articles  necessaires  pour  la  mise  en  bou- 
teilles des  vins,  bieres  et  liqueurs. 
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Jules  Robin  &  Cie 


COGNAC 


LE 


COGNAC 


a  6te  le  leader  sur  le  marche 
canadien  pendant  au-dela  d'un 
demi-siecle  et  entend  conser- 
ver  sa  position  


En  vente  ehez  tous  les  principaux 
Negociants  en  Vins. 

JOHN  HOPE  &  CO., 

Agents  pour  le  Canada, 
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LIQUEURS  ET  TAB ACS 


ASSOCIATION  DES  VOYAGEURS  DE 
COMMERCE  DE  MONTREAL 


"  Liqueurs  et  Tabacs "  se  fait  un 
devoir  de  saluer  a  sa  naissance  l'Asso- 
ciation  des  Voyageurs  de  Commerce  de 
Montreal. 


M.   Bruno  Charbonneau,  presicknjt 

Cette  Association  nouvellement  ion- 
dee  a  pour  objet  de  grouper  tous  les 
-voyageurs  de  commerce  qui  ont  pour 
champ  d'aetion  Montreal  et  sa  banlieu 
immediate,  c'est-a-dire  2,400  voya- 
gours  de  commerce.  L' Association  est 
ouvertc  a  tous  les  voyageurs  de  com- 
merce et  bien  qu'elle  ait  ete  fondee  par 


M.  Alphonse  Moisan,  1er  vice-president 

des  canadiens  de  langue  frangaise,  coux 
qui  sont  a  sa  tete  ne  negligent  rien  pour 
•attirer  dans  le  sein  de  l'Association  les 
voyageurs  de  langue  anglaise. 

line  association  qui  comprcndrait  la 
grande  majorite.  sinon  la  totalito  des 
voyageurs  de  commerce  de  Montreal  de- 


vrait  necessairement  avoir  une  influen- 
ce considerable  d'autant  olus  que  parmi 
les  membres  deja  inserits  on  oompte 
un  certain  nombre  d'hommes  qui  per- 
sonnellement  ne  manquent  pas  d'in- 
fluence. 

Le  but  des  membres  associes  est  de 
veiller  aux  interets  nombreux  de  tous 
les  voyageurs  de  commerce,  d'avoir  un 
lieu  de  reunion  confortable  ou  chacun 
puisse  se  delasser  ou  se  distraire  d'une 
maniere  agreable  apres  les  journees  si 
bien  remplies  du  voyageur  de  com- 
merce. A  cet  effet,  les  membres  du 
comite  actuel  se  proposent  de  louer  une 
maison  dans  laquelle  on  puisse  trouver 
tous  les  avantages  d'un  club  "up  to 
date." 

L'Association  a  fait  choix  de  ses  of- 
ficiers  qui  jusqu'au  mois  de  janvier 
procbain,  epoque  a  laquelle  auront  lieu 
les  elections,  constitueront  a  vrai  dire 
un  comite    d'organisation.    Le  choix 


M.  H.  Pinet,  2e  vice-president 

est  excellent,  ce  sont  des  hommes  bien 
connus  dans  le  monde  du  commerce  de 
Montreal  et  la  confianoe  qu'ils  inspi- 
rent  est  telle  que,  sans  grand  travail 
de  propagande,  quatre  cents  voyageurs 
de  commerce  se  sont  deja  ranges  sous 
lour  banniere. 

Void  la  composition  du  bureau  de 
direction : 

M.  Bruno  Charbonneau  president; 
M.  Alphonse  Moisan,  premier  vice- 
president;  M.  H.  Pinet,  second  vice-, 
president;  M.  J.  A.  Jacob,  secretaire; 
M.  Willie  Wise,  assistant  secretaire; 
M.  J.  Arthur  Cartier,  tresorier. 

Les  auditeurs  sont  :  MM.  E.  Falar- 
deau  et  P. V.Guay  et  les  directeurs,  MM. 
-T.  E.  Hurtubise,  Alexis  Dessane,  H.  H. 
Hardy.  J.  L.  Filteau,  Alex.'  Michaud, 
Eugene  Hamel,  Eugene  chevrier  et 
J.  E.  Eery. 

Ce  bureau  de  direction  s'est  assemble 
pour  la  premiere  fois  le  4  mai  dans 
les  bureaux  dp  la  Eominion  Corset  Mfg 


Co.,  mis  gracieusement  a  sa  disposition 
par  M.  Alphonse  Moisan,  ler  vice-pre- 
sident de  l'Association. 

En  l'absence  de  M.  Bruno  Charbon- 
neau retenu  chez  lui  pour  cause  de 
deuil,  M.  A.  Moisan  presida  la  reunion 
a  laquelle  assistait  presque  tous  les  di- 
recteurs. 


M.  J.  A.  Jacob,  secretaire 

C'est  a,  cette  assemblee  que  furent 
elabores  les  reglements  de  l'Association. 

Avant  l'ajournement,  l'assemblee 
adopta  une  resolution  offrant  ses  con- 
dolences a  M.  Bruno  Charbonneau  a 
l'occasion  de  la  perte  recente  d'un  de 
ses  enfants  et  decida  qu'une  copie  de 


M.   Willie   G.   Wise,  assistant-secretaire 

cette  resolution  sera  it  adressee  aux 
journaux. 

*    *  # 

L'Association  des  Voyageurs  de 
Commerce  de  Montreal  demandera 
prochainement  une  charte  d'incorpora- 
tion. 


LIQUEUKS  ET  T ABACS 
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OTTO  ZEPF,  Gerant. 


FREYSENG  CORK  COMPANY, 


LIIVIIXED. 


Coupes 
a  la  Machine 


BOUCHOHS 


Coupes 
a  la  Main. 


Nous  reparons  les  Tire-bouchons  de  tout  genre. 
Confiez-nous  vos  reparations. 
Nos  prix  sont  moderes. 


655-661,     RUE!  ST-PAUL, 

MONTREAL,  QUE. 


TELEPHONE  BELL:  MAlN-844. 


QiOllOUEUR  BRANIY 

cognac' 


B  I  SQUIT 


66 


99 


(20    AN  S  D'AGE) 

 ET  


BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  &  Co., 

JARNAC  -  COGNAC 
ET  A  B  LI  S     E  INI  1819. 
SEULS   AGENTS   POUR    LE  CANADA: 

WALTER   R.  WONHAM  &  SONS, 

MONTREAL. 
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LlQUEtJUS  TABAC8 


LE  MARCH  AND  ET  LA  SPECULATION 
SUR  LES  MINES 

"Comment  se  font  les  paiements,"  de- 
mandoris-nous  a  un  negotiant  de  gros  ? 

lis  seraient  meilleurs,  nous  fut-il  re- 
pondu,  si  un  bon  nombre  de  detaillants 
n'etaient  en  proie  a  la  folie  des  mines. 


M.  J.  Arthur  Cartier,  tresorier 


C'est  une  reflexion  qui  nous  a  «te  faite 
maintes  fois  dans  le  passa  et  sur  la- 
>quelle  nous  avons  deja  eu  1'occasion  de 
diTe  quelques  mots. 

Depuis  la  decouverte  de  richesses  mi- 
nieres  dans  le  district  de  Cobalt,  nous 
avoirs  assist e  a  une  explosion — le  mot 
n'est  pas  trop  fort — de  Compagnies  mi- 


M.  E.  Falardeau,  auditeur 


meres,  id  ne  se  passe  pas  de  semaine 
sans  qu'il  s'en  forme  de  nouvelles. 

La  region  de  Cobalt  est  surement  tres 
riche  en  mineraux  mais  to  us  les  claims 
ne  sont  pas  egalement  productifs.  La 
quantite  des  claims  a  exploiter  a  donne 
naissance  a  un  grand  nombre  de  Com- 
pagnies d'exploitation    plus  ou  moins  se- 


rieuses.  Nous  n'en  connaissons  pas  le 
nombre,  nous  savons  seulement  qu'il  est 
considerable  et  que  la  capitalisation  de 
ces  compagnies  se  chiffrait  le  mois  der- 
nier a  $365,515,iOOO  et  du  train  dont  vont 
les  choses  cette  somime  s'augmente  cha- 
que  semaine,  depuis  quelque  temps, 
d'une  dizaine  de  millions  en  moyenne. 

Connaissant  ces  faits  on  peut  se  de- 
mander,  malgre  la  richesse  r&elle  en  mi- 
neraux du  district  de  Cobalt,  quelle  est 
la  quantite  de  minerai  a  extraire  du  sol 
pour  pouvoir  annuellement  payer  un  di- 
vidende  raisonnable  aux  capitaux  enga- 
ges et  si  jamais  on  en  pourra  extraire 
suffisamment,  pour  rembourser  le  capi- 
tal. 

II  est  certain  que  dans  le  nombre  des 
claims  actuellement  en  exploitation  ou 
qui  seront  exploites  dans  ravenir,  il  s'en 
rencontrera  qui  donneront  de  tres  beaux, 


M.  P.  V.  Guay,  auditeur 

disons  meme  d'enorrnes  profits.  Mais  ces 
claims  sont  l'exception  et  tant  qu'on  n'a 
pas  frappe  le  minerai,  les  actions  sur  ces 
claims  ne  sont  guere  que  des  billets  de 
Icterie.  Du  fait  qu'un  claim  est  voisin 
d'une  mine  iriehe  en  minerai,  il  ne.s'en- 
jjuit  pas  qu'il  doive  etre  productif  et  c'est 
cependant  sur  ce  voisinage  que  tablent 
generalement  les  prospectus  des  lanceurs 
de  compagnies  minieres. 

II  est  possible  de  faire  de  l'argent  dans 
les  mines,  le  nombre  de  ceux  qui  s'y  sont 
eriichis  est  cependantbien  restreint,  si 
on  eonsidere  be  nombre  de  ceux  qui  s'y 
sont  appauvris  ou  ruines. 

Ceux  .qui  ant  pu  gagner  de  l'argent 
sont  ceux  qui  etaient  sur  le  "  ground 
floor",  c'est-a-dire  ceux  qui  ont  contribue 
a  la  formation  de  compagnies  minieres 
et  se  sont  debarrasses  de  leurs  parts  de 
fondateurs  alors  qu'on  faisait  mousser 
les  actions. 

D'autres  ont  pu  par  la  suite  s'enriehir 


avec  des  actions  achetees  a  bas  prix. 
mais  ces  actions  au  moment  ou  its  les 
ont  achetees  n'avaient  guere  intrinseque- 
ment  que  la  valeur  du  papier  de  leur 
certificat  d'actions,  ou,  comme  nous  le 
disons  plus  baut,  d'un  billet  de  loterie. 


M.  Alexis  Dessane,  directeur 


Un  marchand  a-t-il  le  droit  de  risquer 
1'avenir  de  son  commerce  sur  un  billet 
d^  loterie?  Telle  est  la  question  qui  se 
pose.  II  n'est  pas  un  homme  sense,  pas 
un  nrarchand  ayant  le  souci  de  faire 
honneur  a  ses  affaires  qui  n'ait  la  re- 
pcnse  toute  prete  a  cette  question. 

Nous  n'ajouterons  pas  un  mot  de  plus. 


M.  H.  H.  Hardy,  directeur 


Depuis  le  commencement  du  printempa 
la  consommation  des  bieres  legeres  a 
beaucoup  augmente.  Pour  faire  face  a  la 
demande  toujours  croissante  des  bieres 
Pabst  de  Milwaukee,  MM.  L.  Chaput  Fils 
&  Cie,  en  ont  toujours  en  stock  une  forte 
quantite;  ils  viennent  d'en  recevoir  deux 
chars  dernierement. 


LIQUEURS  ET  T ABACS 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"  Imperial" 

WHISKY. 


DISTILLES  ET  EMBOUTEILXES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
4     VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents-:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St-Sacrament,  MONTREAL 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


L'HOTEL  ST.  LAWRENCE  HALL 

Bien  que  le  Canadian  Pacific  Rail- 
way ait  achete  le  St-Lawrence  Hall,  an 
cout  de  $550,000,  cet  hotel  eelebre  nc 
disparaitra  pas. 

Le  ler  mai,    le    Canadian  Pacifie 


M.  J.  L.  Filteau,  directeur 

Railway  a  pris  possession  de  la  batisse 
et,  a  la  meme  date,  MM.  Higgins  & 
Cooper  sont  devenus  seuls  locataires 
de  la  portion  entiere  que  l'hotel  occu- 
pait  dans  1 'edifice,  un  bail  ayant  etc 
dument  signe  a  cet  effet.  La  rotonde 
du  "Hall"  devra  disparaitre  et  l'hotel 
n'occupera  plus  le  rcz-de-chausse.  Les 
salons  spacieux  do  l'botel  au  premier 


M.  Alex.  Michaud,  directeur 


etage,  immediatoment  au-dessns  de  la 
rotonde  sutoironi  des  changements  oom- 
plets,  de  telle  sorte  que  l'entree  do 
l'botel  sera  au  premier  etage  ainsi  que 
le  bureau  et  la  salle  des  pas-perdus. 
En  outre,  le  premier  etage  sera  restaure 
considerablement  pour  le  mettre  au  ni- 


veau des  nouvelles  conditions;  ces  tra- 
vaux  de  restauration  comprendront  un 
eiargissement  de  l'escalier,  et  un  ascen- 
seur  donnant  un  service  de  premier 
ordre,  afin  que  cette  elevation  d'un  eta- 
ge n'apporte  aucune  difficulty  aux 
transactions  eommerciales.  L'entree 
principale  de  l'hotel  sera  la  oil  se  trou- 
ve  actuel lenient  l'entree  des  dames,  et 
quand  les  modifications  seront  ache- 
vees,  les  hotes  trouveront  de  grandes 
commodites  pour  se  rendre  a  l'etage 
principal  de  l'hotel.  MM.  Higgins  & 
Cooper  ont  l'intention  de  gerer  cet  ho- 
tel eomme  un  hotel  de  famille  de  pre- 
mier ordre.  lis  ont  gere  de  oette  ma- 
niere,  et  avec  succes,  un  certain  nom- 
bre  d'hotels  aux  Etats-Unis,  pendant 
oes  dernieres  annees,  et  ils  ]>ensent  que 
Montreal  est  une  ville  assez  grande 


M.  Eugene  Hamel,  directeur 


pour  qu'ils  y  tentent  la  meme  expe- 
rience. 


RYE  CORBY 


Les  journaux  quotidiens  ont  don- 
ne  la  nouvelle  il  y  a  quelques  jours, 
d'un  incendie  de  la  distillerie  Corby,  a 
Belleville,  Ont. 

Xous  sommes  houi^eux  d'annoncer  a 
nos  lecteurs  que  les  entrepots  de  cette 
distillerie  ou  existent  d'immenses  ap- 
pi'ovisionnements  des  produits  distil  1  u> 
n'ont  nullement  ete  atteints  par  l'in- 
cendie. 

En  consequence,  la  H.  Corby  Dis- 
tillery Co.  Ltd,  continue,  comme  par  le 
passe,  a  servir  sa  clientele  sans  le 
moindre  retard  dans  les  livraisons. 

Cette  nouvelle  rassurera  bon  nombre 
de  nos  lecteurs  qui,  sur  des  rapports  in- 
complets,  ont  pu  craindre  d'etre  priv6s 
]iour  un  certain  temps  de  la  vente  de 
l'excellent  rye  Corby  dont  la  vogue 
s'aecentue  de  jour  en  jour. 


LE  WHISKY  I RLANDAIS 

La  fabrication  du  whisky  irlandais 
se  fait  encore  par  le  meme  procede 
qu'au  debut.  La  distillation  du  whis- 
ky en  alambic  a  feu  nu  est  tradition- 


M.  Eugene  Chevrier,  directeur 

nelle  et  on  ne  peut  reellement  pas  fixer 
la  date  de  la  deeouverte  de  cet  art  ou 
de  son  introduction  en  Irlande;  mais. 
le  meme  procede  et  les  memes  matieres 
sont  employes  depuis  un  temps  imme- 
morial et  l'art  de  la  distillation  qui 
nous  a  ete  enseigne  par  les  moines 
d'autrefois  a  seulement  ete  perfection- 
ne  par  les  inventions  de  la  science  mo- 
derne.    Ces  hommes  instruits  auxquels 


M.  J.  E.  Dery,  directeur 

les  arts  et  la  litterature  doivent  tant, 
voyant  que  l'lrlande  n'etait  pas  un  pays 
producteur  de  raisin,  utiliserent  les 
meilleures  matieres  a  leur  disposition 
et  fabriquerent  le  meilleur  alcool  qu'ils 
purent  en  distillant  le  malt  et  le  grain 
dit  "Wine  &  Spirit  Journal." 


LIQUEUKS  ET  TABACS 
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La  Sevile  Veritable  Eavi  de 


Vichy 


Cette  Source  est  sous  le 
control  e  du  Gouverne- 
rneut  de  la  Republique 
Francaise     :-:     :-:  :-: 


Cclcstins 


Seules  les  eaux  qui  en 
provienneut  sont  auto- 
risees  a  porter  le  nom 
de  Celestins  :-:   :-:  :-: 


Cette  bande  tri- 
colore  sur  chaque 
bouteille,  est  la 


Garantie  que 
vous  avez  la  Ve- 
ritable eau  de  .  . 


m 

I 

VICHY 

SET 

CELESTINS  | 

|pjj 

Se  vend  en  Bouteilles  settlement. 


SEULS  AGENTS 


BOIVIN,  WILSON  &  Cie 


Montreal 
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LIQUEUES  ET  T ABACS 


C'est  certainement  clans  cette  parfcie 
du  Koyaume-Uni  appelee  Irlande,  que 
Part  de  la  distillcrie  a  debute  et  on 
pourrait  consacrer  de  nombreuses  pa- 
ges interesisantes  aux  luttes  et  aux 
aventures  des  faBri  cants  de  "Potheen," 
ainsi  qu'on  appelle  l'alcool  fabrique 
illicitement.  Dans  leurs  eavernes  sau- 
vages.  tailMes  dans  le  roc  ou  leurs  val- 
ises desertes,  ces  distillateurs  amateurs 
se  servaient  de  Talamlnc  a.  fen  nu  et 
de  materiaux  ayant  qnelque  similitude 
avec  ceux  qui  sont  employes  dans  les 
grandes  distilleries  de  notre  epoque; 
mais  ils  ne  disposaient  que  d'un  seul 
alambic,  quelquefois  tres  rudimentaire, 
dont  le  produit  etait  un  alcool  plutdt 
brut,  eorrespondant  a  ce  qu'on  appelle 
"Feints"  dans  la  distillerie  moderne. 

Bien  que  nous  parlions  au  passe,  on 
ferait  une  grave  erreur  en  supposant 
qu'il  ne  se  fabrique  pas  de  "Potheen" 
en  Irlande  maintenant.  Au  contraire, 
on  a  insinue  que  l'etranger  eurieux  qui 
visite  l'onest  et  le  <sud  et  qui  desire 
connaitre  ce  whisky,  pent  ordinaire- 
ment  satisfaire  sa  curiosite  au  poste 
de  police  le  plus  rapproche;  mais  l'au- 
teur  n'a  jamais  eu  besoin  d'aller  a n > > i 
loin,  on  lui  en  a  offert  maintes  et 
maintes  fois.  souvent  aver-  du  lait  de 
chevre,  dans  les  solitudes  de  Kerry  et 
de"  Galway,  par  les  paysans  de  la  lo- 
calite  qui  accompagnaient  cette  offre 
de*  leurs  compliments  ordinaircs.  Ce- 
pendant  c'est  plutot  coramo  curiosite 
qu'on  trouve  du  "Potheen"  aujour- 
d'hui,  et  le  revenu  souffre  pen  ou  pas 
de;  cette  fabrication  clandestine. 

Mais  revenons  a  notre  sujet.  Le  ■ 
seul  secret  pour  faire  de  bon  whisky 
cohsiste  a,  employer  les  meilleures  ma- 
tures, a  en  surveiller  avec  soin  le  bras- 
sage et  a  en  operer  la  distillation  dans 
un  alambic  a  feu  nu  place  direetement 
au-dessus  de  la  source  de  chaleur.  Cela 
semble  assez  simple ;  il  faiit  dependant 
exercer  le  plus  grand  soin  durant  tout 
le  procede  de  fabrication  pour  produire 
un  alcool  reellement  fin. 

L'alambic  "Patent"  est  une  creation 
des  temps  modernes,  qui  a  trouve  fa- 
veur  aupres  de  beaucoup  de  personnes 
a  cause  de  la  plus  grande  rapidite  et 
de  la  plus  grande  economie  avec  les- 
quelles  il  fonctionne ;  de  plus  on  peut  y 
distiller  tout  ce  qu'on  veut. 

La  mode  change  pour  les  breuvages 
comme  pour  d'autres  choses  et  le  Bran- 
dy et  Soda  en  faveur,  il  y  a  environ 
une  generation,  a  cede  sa  place  au 
Whisky  et  Soda;  le  whisky  irlandais 
qui  etait  en  vogue  autrefois  a  cede  sa 
popularite  au  Scotch  pendant  ces  der- 
niercs  annees.  II  ne  faut  pas  ehercher 
bien  loin  les  raisons  nour  lesquelles  le 
whisky  irlandais  a  ete  detrone.  €'cst 
probablement  parce  que  le  march e  an- 
glais a.  etc  inonde  d'alcool  de  qualite 
infericure,  et  il  semble  que  l'histoire 


pourrait  sc  repeter  en  ce  qui  concerne 
le  Scotch.  Toutefois  il  y  a  une  chance 
pour  que  le  produit  de  la  verte  Erin  re- 
prenne  de  la  vogue,  si  une  bonne  qua- 
lite  moyenne  est  maintcnue,  car  le  pu- 
blic, comme  on  le  sait,  est  le  meilleur 
juge,  en  fin  de  eompte. 

M.  J.  A.  Moffat,  qui  vient  d'etre  nomme 
gerant  de  la  maison  John  Labatt  pour  la 
Province  de  Quebec,  est  une  personnalite 
bien  connue  dans  les  milieux  sportifs  et 
militaires  de  Montreal  ainsi  que  dans  le 
monde  des  affaires. 

M.  Moffat,  qui  est  originaire  de  Mont- 
real, est  age  de  quarante-trois  ans. 

Pendant  quinze  ans  il  a  ete  le  commis 
en  chef  du  Windsor  Hotel;  durant  cette 
longue  periode  il  a  ete  continuellement  en 
rapports  a'vec  nombre  de  nos  concitoyens 
les  plus  importants  et  Ton  peut  ajouter 


M.  J.  A.  Moffat 


que  son  affabilite  lui  a  fait  autant  d'a- 
mis  que  de  nouvelles  connaissances. 
M.  Moffat  jouit  parmi  nos  amateurs  de 
sport  d'une  popularite  bien  gagnee,  car 
il  est  champion  d'Amerique,  Etats-Unis 
et  Canada,  pour  les  courses  Cross-count- 
try,  distance  d'un  demi-mille;  il  est  mem- 
bre  a  vie  de  la  M.  A.  A.  A.  et  appartient 
au  Longueuil  Boating  club. 

II  a  longtemps  fait  partie  des  Victoria 
Rifles  ou  il  etait  premier  sergent  et  joi- 
gnit  ensuite  le  85e  Bataillon. 

Nous  souhaitonfs  a  M.  Moffat  d'avoir 
dans  sa  nouvelle  carriere  le  meme  succes 
qu'il  a  rencontre  auparavant. 


Avec  la  reouverture  de  la  navigation, 
les  importations  de  vins  de  France  com- 
mencent  a  arriver.  MM.  L.  Chaput  Fils  & 
Cie  viennent  de  recevoir  100  caisses  de 
Champagne  Louis  Roederer;  100  caisses 
de  Saumur  mousseux  de  De  Neuville  et 
Cie,  en  bouteilles,  1-2  bouteilles  et  1-4  de 
bouteilles;  et  aussi  une  large  consigna- 
tion de  clarets  en  fflts  de  Audinet  et 
Buhan  de  Bordeaux. 


LE  VIEILLISSEMENT   DES  EAUX-DE- 
VIE 

(Suite)  (1) 

On  peut  juger  d'apres  cette  enumera- 
tion, tres  incomplete,  des  corps  entrant 
dans  la  composition  de  l'eau-de-vie  de 
vin,  pour  la  tres  faible  proportion  d'en- 
viron  2  a  6  grammes  par  litre  a  100°,  ce 
que  peut  etre  une  analyse  complete  de  ce 
liquide  et  ce  qu'il  faut  de  science,  de  pra- 
tique, de  temps,  sans  parter  d'un  outilla- 
ge  perfectioniie  poiir  en  garantir  l'exacti- 
tude  et,  le  cas  echeant,  pour  ^qu'elle  puis- 
se  servir  de  base  a  une  sanction  legale. 

Partant  de  cette  composition  theorique, 
cherchons  a  preciser  la  nature  des  phe- 
nomenes  et  des  reactions  susceptibles  de 
se  produire  dans  une  eau-de-vie  abandon- 
nee  a  elle-meme  et  qui,  en  realite,  don- 
nent  lieu  au  vieillissement  naturel. 

Ces  phenomenes  qui  sont,  a  la  fois, 
d  ordre  physique  et  d'ordre  chimique, 
peuvent  etre  resumes  de  la  facon  sui- 
vante 

lo  Formation  d'aldehydes  et  d'acides 
par  1'oxydation  des  divers  alcools  exis- 
tant  dans  l'eau-de-vie. 

2o  Formation  d'acetals  odorants  par 
suite  de  la  combinaison,  avec  les  alcools, 
des  aldehydes  de  l'eau-de-vie  et  de  celles 
fcrmees  par  oxydation. 

3o  Btherification  des  alcools  sous  ".'In- 
fluence, soit  des  acides  libres  de  l'eau-de- 
vie,  soit  de  ceux  resultant  de  1'oxydation. 

4o.  Evaporation  lente  d'une  quantite 
importante  de  l'alcool  ethylique  et  de 
l'eau  grace  a  la  porosite  des  douves  et  a 
la  temperature  ambiante  concentration, 
par  ce  fait,  des  elements  organiques  au- 
tres  que  l'alcool  ethylique,  constituant 
1  arome  et  le  bouq>uet. 

5o  Dissolution,  par  l'alcool,  de  eertai- 
nes  matieres  extractives  du  bois  de  che- 
ne  et,  en  particulier,  de  la  matiere  colo- 
rante. 

On  voit,  d'apres  cela,  que  le  facteur 
principal  du  vieillissement  est  bien  l'oxy- 
gene  de  Fair  dont  Taction  s'exerce  dans 
la  masse  et  a  la  surface  libre  du  liquide, 
en  penetrant  a  travers  les  douves. 

On  comprend  aussi  que  la  chaleur,  ad- 
juvant precieux  de  la  plupart  des  combi- 
naison s  chimiques,  pusse  etre  appelee  a 
jouer  un  role  assez  important  en  favori- 
sant  les  reactions  d'oxydation  et  d'ethe- 
rification;  mais  elle  aura,  d'autre  part, 
l  inconvenient  de  trop  activer  l'evapora- 
t!on  et  par  la  meme  d'augmenter,  d'une 
maniere  sensible,  la  proportion  du  de- 
chet  total  qui  est  la  consequence  inevi- 
table du  vieillissement. 

On  s'explique  enfin  comment,  par  le 
developpement,  au  sein  du  liquide,  de 
ncuveaux  elements  (ethers,  aldehydes, 
acetals),  essentiellement  odorants  et 
aromatiques,  le  parfum  d'une  eaunde-vie 
vieille  est  plus  concentre  que    celui  de 

(1)  Voir  "Liqueurs  et  Tabacs",  d'avril 
1907. 
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Scotch  Whisky 

"OLD  ISLAT" 

SHERRIFF 

Un  des  plus  celebres  whiskies  des  "Vieux  Pays" 
qui  devient  egalement  bien  connu  dans  le  nou- 
veau  monde.  Vous  etes  sur  de  satisfaire  chaque 
client  a  qui  vous  recommaudez  le  "Old  Islay" 
de  Sherriff. 


H  GH  W 1ES  H  ALCDDL  STANDARD 

(E.  W.  PARKER,  MONTREAL) 

UN  ALCOOL  NEUTRE,  INCOLORE,  CONVENANT 
A  TOUS  EES  USAGES.     GARANTI  PAR  LE  GOU- 
VERNEMENT  CANADIEN  AVOIR  MURI  EN  EN- 
TREPOT PENDANT  DEUX  ANS     :-:     :-:     :-:  :-: 

GILLESPIES  &  Co.,           -     12,  rue  St-Sacrement,  Montreal 

AGENTS  VENDEURS. 
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Teau-de-vie  nouvelle  et  meme  en  diffeie 
completement.  Ces  divers  produits  ne  se 
forment,  il  est  vrai,  qu'en  portions  par- 
fois  infinitesiniales,  ma  is  ils  suffisent, 
neanmoins,  grace  a  Textreme  intensity 
do  leur  pouvoir  odorant,  a  impregner  (a 
masse  tout  entiere  et  a  modifier,  tout  en 
ie  renforgant  dans  une  large  mesure, 
1'arome  initial. 

En  dehors  de  tous  les  phenomenes  d'ox- 
jdation  que  nous  venons  de  mentionner, 
le  role  actif  et  primordial  de  l'oxygene 
reut  etre  rendu  evident  par  ce  fait  qu'une 
eau-de-vie  enfermee,  au  sortir  de  1'alam- 
bic,  dans  un  recipient  en  verre  bouche 
hermetiquement  puis  eachete  a  la  cire,  ne 
laisse  apparaitre,  meme  apres  de  longues 
annees,  que  des  transformations  insgini- 
fiantes. 

Parmi  les  nombreuses  et  souvent  mys- 
terieuses  influences  qui  interviennent 
dans  le  vieillissement,  Taction  du  bois  de 
cbene  n'est  pas  Tune  des  moindres  et  le 
mauvais  choix  du  logement  peut  etre  in- 
voque  souvent  comme  une  des  princi- 
pals causes  de  la  mediocrite  de  certai- 
nes  eaux-de-vie. 

Les  bois  merrains  qui  servent  a  con- 
fectionner  les  futailles,  independamment 
de  la  cellulose  qui  en  constitue  la  partie 
essentielle,  contiennent  de  la  "quercine", 
sorte  de  resine  a  odeur  halsamique  spe- 
ciale;  de  "Tacide  gallique;"  du  "querci- 
trin",  matiere  colorante  du  chene  qui  est 
l'agent  principal  de  la  coloration  "jaune 
vieil  or;"  un  tanin  particulier  ou  "acide 
quereitannique;"  une  "matiere  extractive 
amere",  etc.,  etc. 

La  plupart  des  principes  solubles  dans 
Teau  ont  ete  elimines,  avant  ^utilisation 
des  futs,  au  moyen  de  Techaudage  preala- 
ble  a  Teau  bouillante  ou  a  la  vapeur,  le- 
quel  est  d'ailleurs  indispensable;  quant 
aux  autres  substances,  notamment  la 
"quercine",  le  "quereitrin,  Tacide  querei- 
tannique", elles  sont  suffisamment  so- 
lubles dans  Talcool  pour  contribuer, 
d'une  fagon  appreciable,  a  dormer  a  Teau- 
de-vie  vieille  outre  la  couleur  et  le 
"corps",  eertaines  de  ses  proprietes. 

On  congoit,  sans  peine,  que  le  sejour 
de  Teau-de-vie  dans  le  'bois  ne  doive  pas 
etre  prolonge  au-dela  d'une  certain  e  li- 
mite,  sinon  la  spirituosite  diminuant  de 
plus  en  plus,  le  liquide  deviendrait  "plat", 
depourvu  de  "montant"  et,  finalement, 
peu  agreable.  On  n'aurait  plus  qu'une 
eau-de-vie  "usee,  passee".  Quand  le  de- 
gre  s'est  naturellement  abaisse  aux  en- 
virons de  40°  a  45"  ce  qui,  pour  des  eaux- 
de-vie  distillees  a.  W  et  convenablement 
scignees,  arrive  normalement  apres  30  a 
40  ans  d'age,  le  moment  est  venu  de  les 
retirer  du  f tit,  soit  qu'on  les  mette  en 
bouteilles  pour  les  livrer  a  la  consomma- 
tion,  soit  qu'on  les  utilise  pour  reduire  et 
bonifier  >des  eaux-de-vie  plus  jeiines  et 
p'us  fortes  en  degre;  mais,  dans  tous  les 
■cas,  il  est  bon  d'eviter  que  le  degre  ne 
devienne  inferieur  a  40°,  .titre  qu'on  doit 


considerer  a  peu  pres  comme  Textreme 
limite.  L'eau-de-vie  qu'on  laisserait 
tomber  au-dessous  de  ce  degre  s'affaibli- 
rait  sans  aucun  profit,  au  contraire. 

Nous  avons  fait  allusion,  a  differentes 
reprises,  a  la  deperdition  tant  en  volume 
qu'en  degre,  qu'entraine  le  vieillissemenr. 
On  a  pu  constater,  en  effet,  que  cinq  hec- 
tolitres d'eau-de-vie  a  70°  conserves  25 
ans  dans  le  meme  fut  ont  ete  reduits  a 
trois  hectolitres  et  demi  a  50".  Ce  dechei 
comme  on  le  voit,  est  loin  d'etre  negli- 
geable  et  serait  desastreux  s'il  n'etait 
largement  compenss,  d 'autre  part,  par 
une  augmentation  correspondante  de  la 
qualite  et  de  la  valeur  marchande.  On 
estime,  en  effet,  que  le  prix  d'une  eau-de- 
vie  doit  tripler  en  10  ou  15  annees. 

II  est  vrai  de  dire,  aussi,  qu'en  prati- 
quant  Touillage  annuel  on  peut  attenuer 
sensiblement  cette  perte  mais  a  la  condi- 
tion de  rendre  un  peu  plus  lent  le  vieil- 
lissement. 

Pour  fixer  les  idees  et  evaluer,  avec 
des  chiffres,  la  plus-value  qui  doit  resul- 
ter,  :pour  une  eau-de-vie,  du  vieillisse- 
ment, prenons  un  exemple: 

Supposons  le  cas  d'un  tiergon  conte- 
nant  cinq  hectolitres  d'eau-de-vie  des 
Borderies,  nouvellement  distillee.  Sup- 
posons que  le  prix  de  revient  de  cette 
eau-de-vie,  est,  tous  frais  compris,  de  180 
francs  Thectolitre  a  60°;  si  elle  titre  70°, 
le  prix,  en  comptant  la  surforce,  sera  de 
210  francs,  ce  qui  correspond,  a  peu  pres, 
aux  prix  de  revient  actuels.  Le  capital 
engage  est  done  de  5  x  210=1,050  francs. 
Ce  capital,  place  a  interets  composes  a 
5%  sera  devenu,  apres  25  ans,  3,555  fr. 
Nous  aurions  d'autre  part,  a  cette  meme 
epoque,  en  nous  basant  sur  les  faits  con- 
fiimes  par  Texperience,  350  litres  d'eau- 
de-vie  vieille  a,  50°,  qui  devraient  corres- 
pondre  a  la  somme  de  1.555  francs.  Cette 
eau-de-vie  reviendrait  done  a  1,000  francs 
Thectolitre  et,  en  la  cedant  a  ce  prix,  le 
proprietaire  ne  ferait  que  recouvrer  le 
capital  engage  par  fori,  a  Torigine,  accru 
seulement  des  interets  composes  a  cinq 
pour  cent,  mais  sans  faire  intervenrr,  a 
proprement  parler,  aucun  benefice. 

On  voit,"  d'apres  cet  exemple,  de  quelle 
plus-i value  conisid'eirable  une  eau-tde^vie 
doit  et  peut  beneficier  par  suite  de  Tage, 
mais  aussi,  combien  d'annees  sont  neces- 
saires  pour  amener  un  pareil  resultat 

Hatons-nous  cependant  de  faire  ohser- 
ver  que  toutes  les  eaux-de-vie  ne  sont  pas 
appelees  a  acquerir,  par  les  bienfaisan- 
tes  lenteurs  du  vieillissement  naturel,  les 
ineistimables  qualite s  qaii  les  font  recher- 
cher  par  les  vrais  connaisseurs. 

Aujourd'hui  surtout,  les  exigences  du 
commerce,  les  besoins,  chaque  jour  crois- 
sants, de  la  conisommation,  tant  en  Fran- 
ce qu'a  TEtranger,  entrainent  Tobligation 
d'utiliser  pour  la  vente,  sous  fonne  de 
coupages.et  de  melanges  de  toutes  sortes 
une  grande  quantite  d'eaux-de-vie,  des  les 
premieres  annees  de  leur  fabrication. 


Quoi  qu'il  en  soit,  on  ne  peut  mecon- 
naitre  de  quelle  importance  serait  la  de- 
couverte  qui  permettrait  d'obtenir,  en 
quelques  mois,  ce  que,  seules,  les  annees 
accumulees  ont  pu,  jusqu'a  present,  rea- 
liser.  Cette  consideration  nous  amene  a 
dire  quelques  mots  du  vieillissement  ar- 
tificiel. 

Vieillissement  artificiel. — Ce  probleme 

est  as  sure  men  t  digne,  a.  tous  egards,  de 
fixer  Tattention  des  chimistes  les  plus 
competents  et  de  faire  Tobjet  de  serieu- 
ses  recherches.  Les  avantages  qui  resul- 
teraient,  en  effet,  d'une  solution  "reelle- 
et  pratique"  apportee  a  cette  interessan- 
te  question,  sont  trop  evidents,  apres  ce 
qui  vient  d'etre  dit  du  vieillissement  na- 
ture! pour  qu'il  soit  necessaire  de  les 
enu  merer. 

Mais  cette  solution  est-elle  ipossible  ? 
En  ce  qui  nous  concerne,  nous  avons  la 
conviction  qu'on  peut  repondre  par  Taf- 
firmative  et  certaines  etudes  personnel- 
les  sur  la  matiere  n'ont  fait  que  nous 
confirmer  dans  cette  opinion.  A  vrai 
dire,  les  resultats  obtenus,  jusqu'a  pre- 
sent, dans  cet  ordre  d'idees,  ont  6t6,  si- 
non tout-a-fait  nuls,  du  moins  ipeu  encou- 
rageants  et  se  reduisent  a  d'assez  vagues 
approximations.  Les  chercheurs,  cepen- 
dant, n'ont  pas  fait  defaut  et  les  brevets, 
pris  en  Prance,  au  cours  de  ces  dernie- 
res  annees,  pour  le  vieillissement  artifi- 
ciel des  eaux-de-vie,  se  comptent  pardou- 
zaines. 

On  a  fait  intervenir  Tair,  l'oxygene, 
Tozone,  la  chaleur,  le  froid,  Telectricite, 
etc.,  mais,  il  faut  bien  le  reconnaitre, 
avec  infiniment  peu  de  succes.  II  sem- 
hle  que  les  inventeurs  ne  se  soient  pas 
penetres  suffisamment  de  cette  idee  que 
si  le  vieillissement  de  Teau-de-vie  est,  en 
grande  partie,  un  phenomene  d'oxydation, 
il  n'est  pas  que  cela  et,  surtout,  il  n'est 
pas  une  suroxydation  d'intensite  illimi- 
tee. 

Pour  conclure,  reconnaissons  que  le 
probleme  est  loin  d'etre  resolu  et  si  quel- 
ques resultats  partiels  ont  pxi  gtre  obte- 
nus, les  consequences  pratiques  qui  en 
decoulent  sont  plus  apparentes  que  reel- 
les  et  on  peut  dire  que  la  question  reste 
encore,  a  peu  pies,  entiere. 

(Revue  des  Vins  et  Liqueurs). 


Grands  proprietaires  de  vignobles  dans 
les  meilleurs  orus  des  Charentes,  MM.  B. 
Fournier  &  Cie,  de  Cognac,  sont  &  meme 
de  fournir  d'excellentes  eaux-de-vie  de 
pur  vin,  qui  sont  de  plus  en  plus  appre- 
ciees  sur  les  -marches  canadiens. 

Leurs  Cognacs  vieux  de  7  ans,  12  ans, 
20  ans,  ainsi  que  leur  Cognac  Medicinal 
et  leur  Fine  Champagne,  ont  toujours 
donne  satisfaction  aux  connaisseurs. 

MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie,  agents  de  la 
maison  B.  Fournier  &  Cie.,  viennent  de 
recevoir  une  forte  expedition  de  ces  ex- 
cellents  cognacs  et  sont  actuellement  en 
position  de  livrer  les  contrats  pris  Thiver 
dernier. 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 

Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

JIONTREAL. 


LIMITEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 


SHERRIES. 


Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de_ses  procluits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Klimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  "Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion- 
"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  de  R.  Thorne  &  Sons> 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  uux  prix  d'importation. 

ECHANTILLONS  FOURNIS  SUR  DEM  AN  DE. 
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AVANCE  DE  PRIX  DES  FUTS 

Apres  la  Distillerie  Walker,  la  Distille- 
rie  Corby  avance  egalement  ses  prix  des 
futs  vides. 

Des  nouveaux  prix  sont  fixes  ainsi  qu'il 
suit  par  la  H.  Corby  Distillery  Co.  Li- 
mited: 

Barils.  .  .  .  $4.00 
%  barils   3.50 

D'augmentation  des  prix  du  bois  et  de 
la  main-d'oeuvre  sont  les  causes  de  l'a- 
vance. 


DECES  DE  M.  FRANK  BROWN 


M.  Frank  Brown,  de  la  maison  Ro- 
bert Dalglish  &  Co.,  82  rue  St-Eran- 
cois-Xavier,  Montreal,  est  mort  soudai- 
nement  le  21  avril,  a  l'age  de  trente- 
einq  ans. 

On  suppose  que  sa  mort  est  due  a 
la  rupture  d'un  anevrisme.  II  faisait 
partie  de  cette  maison  depuis  son  ar- 
rived d'Angleterre,  il  y  a  quelque  onze 
ans.  II  en  eta  it  associ'e  gerant  depuis 
la  mort  de  M.  Dalglish.  M.  Brown 
etait  bien  connu  du  commerce,  ou  on 
l'aimait.  U  etait  celibataire ;.  il  laisse, 
comme  parents  les  plus  procbes,  deux 
soeurs  et  un  frere.  La  maison  Robert 
Dalglish  &  Co.  continuera  ses  affaires 
comme  par  le  passe,  mais  le  successeur 
de  M.  Brown  n'a  pas  encore  ete  nomme. 


M.  G.  W.  BONNER 

Des  nombreux  amis  de  M.  G.  W.  Bon- 
ner, a  Montreal  et  ailleurs  apprendront 
avec  interet  et  avec  plaisir  qu'il  fait  par- 
tie  de  la  maison  anciennement  etablie 
John  Robertson  &  Son,  Ltd.'  distillateurs 
a  Dundee,  Ecosse,  dont  le  bureau  princi- 
pal au  Canada  est  situe  41  rue  des  Com- 
munes. Nous  souhaitons  a  M.  Bonner 
tout  le  succes  possible  dans  sa  nouvelle 
position. 

D'Eau  de  Vichy  St.  Douis  "Trefle  Rou- 
ge" a  ete  tellement  en  demande  dans  ces 
derniers  mois  qu'independamment  de  leur 
commande  pour  l'importation  directe  du 
printemps,  MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie, 
ont  du  faire  venir  un  char  de  cette  ex- 
cellente  eau  minerale  par  New- York. 

Cette  commande  supplementaire  est  ar- 
rivee  a  temps  pour  permettre  a  la  clien- 
tele de  la  maison  L.  Chaput,  Fils  &  Cie, 
de  ne  pas  manquer  d'Eau  de  Vichy  St- 
Douis  'Trefle  Rouge",  si  appreciee  des 
consommateurs  d'eaux  minerales. 


Comme  liqueurs  d'ete,  les  meilleures, 
a  notre  point  de  vue,  que  les  hoteliers 
puissent  mettre  en  stock,  sont  le  Cherry 
Whiskey,  le  Blackberry  Brandy,  l'Apri- 
cot  Brandy  et  le  Strawberry  Brandy,  de 
la  maison  Chastenet  et  Freres,  de  Bor- 
deaux. 

MM.  D.  Chaput,  Fils  &  Cie  sont  les  re- 
presentants  au  Canada  de  cette  maison 
reputee  pour  la  finesse  de  ses  produits 
absolument  superieurs. 


Plus  de  dechets  de  glace 

Da  reduction  des  blocs  de  glace  en  pe- 
tits  morceaux,  est  une  operation  assez 
fastidieuse  quand  elle  est  faite  a  la  main. 
Elle  demande  du  temps,  elle  cause  des 
dechets  et  par  suite  une  augmentation 
de  depenses  pour  l'hoteli&r  qui  est  oblige 
de  faire  une  provision  de  glace  plus  forte 
qu'il  ne  serait  necessaire  si  ces  dechets 
n'existaient  pas.  Tons  ces  inconvenients 
disparaissent  avec  la  machine  "High 
Ball"  pour  couper  la  glace.  Placee  dans 
la  cave  ou  elle  occupe  peu  de  place,  cette 
machine  scie  la  glace  en  petits  cubes  de 
la  grosseur  desiree,  et  tres  facilement.  Ou- 
tre ces  avantages,  l'hotelier  a  la  satisfac- 
tion d'offrir  a  ses  clients  un  morceau  de 
place  bien  taille,  d'une  apparence  nette, 
ce  qu'ils  apprecient.  Da  machine  "High 
Ball"  est  manufactured  et  mise  en  vente 
par  la  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.,  Dtd, 
dont  nous  conseillons  a  nos  lecteurs  de 
lire  l'annonce  qui  parait  d'autre  part 
dans  ce  numero. 


II  est  inutile  de  dire  aux  hoteliers  les 
mille  et  une  raisons  pour  lesquelles  ils 
ne  doivent  jamais  offrir  a  leur  clientele 
d'autre  eau  qu'une  eau  parfaitement  fil- 
tree,  puisqu'ils  savent  tous  que  leur  pro- 
pre  interet  leur  en  fait  une  loi. 

Mais  il  y  a  filtre  et  filtre,  et  il  serait 
difficile  d'en  trouver  un  meilleur  que  le 
"Noxall"  qui  est  tres  vepandu  dans  les 
hotels  et  les  bars  du  Canada,  ou  il  a  tou- 
jours  donne  la  plus  entiere  satisfaction. 

Ceux  qui,  comme  les  embouteilleurs,  ont 
besoin  d'un  filtre  a  grand  rendement  em- 
ploient  le  Noxall  No  2.  Mais  le  "Noxall" 
junior  No  2  pour  les  usages  ordinaires 
est  suffisant,  il  a  cet  avantage  de  pouvoir 
etre  aisement  fixe  au  robinet  fournissant 
l'eau. 

II  est  interessant  pour  les  hoteliers  qui 
ne  les  ont  pas  enocre  adoptes  de  connai- 
tre  les  prix  des  filtres  "Noxall".  Da  Frey- 
seng  Cork  Co.  Dtd,  leur  fournira  tres  vo- 
lontiers  tous  les  renseignements  desira- 
bles a  leur  sujet  sur  simple  demande. 


Avis 

Da  maison  Ducien-Foucauld  &  Co.,  Co- 
gnac, France,  a  l'honneur  de  faire  savoir 
au  public  et  a  ses  nombreux  clients  ca- 
nadiens  qu'elle  a  fait  l'acquisition  de  la 
marque  de  Cognac  "Edmond  Foucauld 
Fils"  et  qu'elle  pourra,  a  l'avenir,  conti- 
nue!' a  fournir  ce  Cognac,  tant  en  futs 
qu'en  bouteilles,  aux  nombreux  clients  de 
la  "Maison  Edmond  Foucauld  Fils"  ainsi 
qu'a  tout  ceux  qui  desireraient  en  obte- 
nir. 

Messieurs  Bernard  &  Daporte,  253  rue 
St-Paul,  Montreal,  sont  les  agents  gene' 
raux  de  cette  maison  pour  le  Canada. 


Des  hoteliers  ont  les  raisons  suivantes 
pour  recommander  l'eau  minerale  Hiawa- 
tha a  leurs  clients: 

De  matin  comme  aperitif,  ou  pour  net- 
toyer  1'estomac,  rien  n'est  superieur  a 
l'eau  Hiawatha;  d'un  gout  exquis,  elle  se 
recommande  par  sa  haute  teneur  en  aci- 
de  carbonique  qui,  comme  chacun  le  sait, 
est  un  sedatif  de  l'appareil  digestif.  Da 
lithine  qu'elle  contient  la  rend  tres  active 
dans  les  cas  de  rhumatisme.  Et  Ton  peut 
ajouter  que  si  elle  se  melange  atlmirablc- 
ment  aux  spiritueux  pour  former  les  plus 
agreables  breuvages,  elle  n'est  pas  moins 
precieuse  pour  debarrasser  le  systeme  des 
excedents  d'acides  qu'une  absorbtion  trop 
copieuse  de  spiritueux  ne  manque  pas  d'y 
accumuler. 


Da  Freyseng  Cork  Co.,  Dtd.,  nous  avise 
qu'elle  vient  de  recevoir  quelques  nou- 
veautes  interessantes  en  fait  de  machines, 
entre  autres:  Une  machine  hydraulique 
pour  capsules,  qui  s'adapte  a  tous  les 
modeles  et  toutes  les  grandeurs  de  cap- 
sules et  de  bouteilles.  Egalement,  une 
nouvelle  machine  amelioree  a  boucher 
les  bouteilles.  Cette  machine  est  montee 
sur  roues  ce  qui  permet  de  la  transporter 
aisement;  de  plus,  l'operateur  est  assis 
sur  un  siege  tournant,  ce  qui  facilite 
beaucoup  son  travail. 

Cette  machine  devrait  se  vendre  aise- 
ment au  Canada,  car  il  y  en  a  deja  au 
dela  de  500  en  operation  dans  toutes  les 
parties  du  monde  et  partout  elle  donne 
parfaite  satisfaction. 


DECES 

M.  George  Gillespie,  de  la  maison  Gil- 
lespie &  Co,  est  decede  le  14  mai  a  l'Ho- 
pital  Royal  Victoria.  Depuis  pres  de 
trois  mois  sa  sante  etait  chancelante, 
mais  ce  n'est  guere  que  depius  trois  se- 
maines  environ,  alors  qu'il  entra  a  l'hopi- 
tal,  que  ses  parents  et  ses  amis  perdirent 
a  peu  pres  l'espoir  de  le  voir  renaitre  a 
la  sante. 

M.  Gillespie  est  decede  dans  sa  57e  an- 
nee;  c'etait  un  commercant  connu,  estime' 
et  charitable,  dont  les  affaires  etaient 
tres  prosperes.  Pendant  de  nombreuses 
annees  il  avait  ete  president  de  la  Socie- 
te  de  Prevention  contre  la  Cruaute  en- 
vers  les  Animaux;  il  comptait  egalement 
au  nombre  des  membres  les  plus  influents 
de  la  Societe  d'Organisation  de  la  Cha- 
rite  et  etait  un  des  gouverneurs  de  l'Ho- 
pital  General. 

C'est  un  homme  de  bien  qui  disparait. 

Nous  presentons  aux  membres  de  sa 
famille  nos  plus  sinceres  condolSances. 


Nouvel  hotel  a  Calgary 

Dans  quelques  mois,  la  ville  de  Calgary 
possedera  un  des  plus  beaux  hotels  du 
Canada.  De  ge-rant  de  l'Alberta  dit  que  les 
plans  des  changements  a  faire  subir  a  son 
hotel  sont  presque  acheves.  Un  quatrieme 
etage  sera  ajout6  a  la  batisse  actuelle  et 
sera  occupe  par  la  salle  a  manger  ;  le 
toit  sera  en  forme  de  dome.  Le  rez-de- 
chaussee,  ou  se  trouve  maintenant  la  ro- 
tonde,  sera  occupe  par  des  bureaux  qui 
seront  loues  ;il  y  aura  ainsi  au  centre 
une  grande  cour,  qui  sera  transformed  en 
rotonde.  Des  bureaux  de  l'hotel  et  le 
bar  se  trouveront  en  arriere. 


MM.  Daw,  Young  &  Co,  nous  avisent 
que  la  vente  de  leurs  specialites  est  tou- 
jours  tres  active. 

Des  prix  restent  les  memes. 

Nous  rappelons  ici  que  MM.  Daw  Young 
&  Co,  sont  agents  pour  les  whiskies  de 
William  Jameson,  le  vermouth  francais 
Noilly-Prat;  le  vermouth  italien  Freund 
Bailor  &  Co.;  les  sherries  de  Mac-Kenzie 
&  Co.  Dtd;  les  vins  de  Port  de  Sandeman 
&  Co.;  les  liqueurs  Marie  Brizard  & 
Roger,  la  Benedictine,  etc.,  etc. 
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SHERRIES 


Nous  venons  de  conclure  un  traite 
pour  la  vente  des 


VINS  SHERRIES^DIEZ  HERMANOS 

  DE    JEREZ,  (Fapagnc)   

Les  statistiques  d'exportation  de  Jerez,  par  le  port  de  Cadix, 
pour  Pannee  1906,  demontrent  que  la  maison  DIEZ 
HERMANOS  est  a  la  Tete  du  Commerce 
d'exportation  des  VINS  SHERRIES. 

Nous  recevrons  dans  quelques  jours 

350  Futs  de  Sherries 


Des    Marques  Suivantes 

SHERRY  PALE  SEC  (C) 
(F) 
H.-S. 
V.-O. 
S.-O.-S. 
Solera. 

Amontillado  Fino. 
Vino  de  Pasto. 


et  300  Caisses  de 


SHERRY  Cordon  Vert. 

"  Favorite 

"  Cordon  Royal. 

"  Cordon  Azur. 


VINS  DE  MALAGA 

Nous  avons   obtenu   le  Controle 
pour  le  Canada  des  fameux 

VINS  DE  MALAGA 

de  la  Maison   GARRETT   &   CIE,   de  Malaga. 
Cette  Maison  produit  exclusivement  des  Vins  de  Malaga 
dont  la  reputation  s'etend  dans  le  monde  entier. 
Echantillons  et  Prix  envoy es  sur  demande. 


LAPORTE,  MARTIN  &  DIE,  US 

MONTREAL 


Vins,  Eaux-de-Vie,  Liqueurs 
et  Epiceries  en  Gros. 
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SOYEZ  AVENANT 

Le  marchand  ou  le  comimis  de  maga- 
siu  qui  pent  accueillir  la  clientele  ave: 
un  sourire  naturel,  ne  degenerant  jamais 
en  une  grimace  machinale,  possede  un 
avantage  precieux  sur  ses  rivaux. 

Prenons,  par  exemple,  deux  marchands. 
L'lin  vient  tous  les  matins  dan  son  ma- 
gasin,  le  visage  avenant;  il  aeeueille  ses 
clients  avec  un  sourire  et  un  bonjour  en- 
joue.  Au  cours  de  la  journee  ce  sourire  est 
comme  un  rayon  de  soleil.  Ce  marchand  ne 
manifeste  pas  de  mauvaise  humeur  a  pro- 
pos  de  choses  qui  ne  peuvent  etre  em- 
peehees  ;  il  ne  trouve  pas  a  redire  sans 
necessite  au  travail  de  ses  employes,  et 
le  sourire  de  son  visage  se  reflete  sur 
ceux  de  ses  commis,  employes  et  garcons 
de  courses.  Un  air  de  comtentement  reg.i.e 
dans  l'etablissement,  les  clients  s'en 
apercoivent  et  leurs  autres  visites  au  ma- 
gasin  sont  attendues  par  eux  avec  plai- 
sir. 

L'autre  marchand  se  leve  de  mauvaise 
humeur  et  cette  mauvaise  disposition 
d'esprit  ne  le  quitte  pas  de  toute  la  jour- 
nee. II  entre  dans  son  magasin,  1'air  re- 
frogne  et  en  muTumrant  et,  s'il  ne  peiu 
trouver  quelqu'un  en  faute,  il  inventera 
quelque  chose  comme  excuse  a.  sa  plainte. 
II  traite  ses  employes  avec  mauvaise  hu- 
meur et  regoit  mal  les  clients. 

Naturellement,  il  a  de  la  difficulte  a 
garder  quelqu'un  a  son  emploi,  a  moins 
qu'il  ne  rencontre  des  hommes  ayant  le 
meme  caractere  que  lui.  Ses  employes 
executent  leur  ouvrage  a  contre-coeur  et 
communiquent  aux  clients  la  maussaderie 
du  chef  de  l'etablissement;  ceux-ci  evi- 
tent  de  plus  en  plus  de  revenir. 

L'homme  au  caractere  avenant  n'a  pas 
a  subir  tous  ces  inconvenients.  II  n'a 
aucune  difficult*  a  garder  ses  employes 
ni  a  leur  faire  faire  leur  travail.  II  se 
rend  compte  que  ses  manieres  affables 
ont  de  la  valeur  pour  lui  et  il  compte  sur 
el  les  pour  une  bonne  partie  de  son  suc- 
ces  commercial.  La  bonne  humeur  rap- 
porte  beaucoup  et  coute  peu  de  chose1. 
Pour  le  meme  prix  et  la  meme  qualite  de 
marchandises,  il  n'est  pas  d'homme  qui  ne 
prefere  donner  sa  clientele  a  l'homme 
dome  d'une  agreable  disposition  d'esprit. 
Ce  n'est  qu'en  rabaissant  les  prix  ou  en 
accordant  du  credit  que  le  marchand 
grincheux  peut  continuer  son  commerce; 
meme  alors,  les  personnes  qui  font  des 
achats  chez  lui  le  detestent. 


Vins  de  Malaga 

La  maison  Garrett  &  Cie,  de  Malaga, 
fait  une  specialise  exclusive  des  vins  de 
Malaga  et  ses  vins  sont  fort  apprecies 
par  les  connaissemrs  et  tres  recherches. 
Nos  lecteurs  apprendront  avec  plaisir 
que  la  maison  Laporte,  Martin  et  Cie, 
Ltee,  vient  de  s'assurer  le  controle  de  la 


vente  de  ces  delicieux  vins  pour  tout  le 
Canada. 

Note   statistique    des   vins  exportes  de 
Jarez  par  le  port  de  Cadix.  pen- 
dant I'annee  1906 

(Suivant  les  renseignements  de  depart 
en  gare  de  Jerez). 


Expediteurs  Pipes  @ 

Diez  Hermancs     ....  3954  2 

Gonzalez  Byass  &  Co.,  Ltd.  .  3601  12 

A.  R.  Valdespino  y  H.o  .    .  2io4  19  1-4 

Antonio  R.  Ruiz.y  Herm.s  .  2079  13  3-1 

M.  Misa   1808  23  1  4 

Pedro  Domecq   1480  13  3-4 

Williams  Humbert  &  Co   .  1344  6 

Manuel  Fernandez  y  C.a  .   .  1161  13  1  4 

Mackenzie  &  Co,  Limited  .  1093  4  3-4 

Wisdon  &  Warter,  Limited  .  1052  10  2-4 

Manuel  Sanchez  Romate.   .  937  6 

Marques  del  Merito  ....  931  7 1-4 

Sandeman  Buck  &  Co  .  .  .  874  3  3-4 

Garvey  &  Co   844  28  3-4 

R.  G.  del  Salto  y  C.a  ...  784  13  2-4 

Sanchez  Romate  Hermanos.  757  2 

J.  Pemartin  &  Co   691  18 

F  G.  Cosens  &  Co  ...   .  672  23  3-4 

R.  C.  Yvison    .     .     .     .     •  615  2  3-4 

Gutierrez  Hermanos  ....  597  3 

Luis  Ambaud  y  C.a   518  20  2-4 

Felix  Ruiz  y  Ruiz  y  C.a  .   .  447  15  3-4 

Viuda  de  A.  Segovia  .   .   .  410  25 

J.  M.a  Rivero   375  21  2-4 

J.  Carrasco  y  Hermano  .   .  271  11 1-4 

Govtia  Hermanos   270  10 

Molina  y  C.a   258  3-4 

Robertson   Bros  &  Co    .    .  250  5  1-4 

C   del  Pino   231  10  1-4 

F.  Carrasco  y  Henmano  .   .  197  26 

Manuel  Guerrero  y  C.a  .    .  185  23 

Oronoz  Borbolla  y  C.a  .  .  .  165  14  1-4 

Pedro  Simo   147  18  2-4 

Andres  Vergara   146  1 1-4 

Garcia  Perez  c  Hijos  ...  130  24  3-4 

J.  Ruiz  y  C.a   109  16  2-4 

Manuel  Gamboa  Ramirez   .  103  3  2-4 

Carmona  y  Lopez   84  17 

Vda  de  Jose  M.a  Morales  .  .  81  2  3-4 

Juan  N.  Abad   63  2-4 

Juan  P.  Marks   54  18  3-4 

Fernando  Gonzalez  ....  43  26  1-4 

Rafael  O'Neale   41  15  2-4 

Luis  G.  Gordon  y  Doz  .    .  39  16  3-4 

Franco  R.  y  Lopez  de  Morla  34  13  2-4 

Marques  del  Real  Tesoro  .  .  34  10  1-4 

Diez  Vergara  y  C.a  ...   .  34  10 

Granados  y  Mateos  ....  32  27  3-4 

Manuel  C.  Gonzalez  Soto  .  .  30  19  2-4 

Arturo  D.  Williams  ....  25  24  2-4 

Juan  B.  Gonzalez   25  16  3-4 

Juan  Juez   24  15  2-4 

M.  &  E.  Vergara   23  3  1-4 

Joss  de  Soto   20^  17 

Francisco  y  A.  Sanrjuan  .   .  19  i2 1-4 

Manuel  Guinea   18'  19  2-4 

Jose  M.a  Pan   17  17  3-4 

Molina  Hermanos     ...  16  19  3-4 

Rodil  Hermanos    ....  16  9  2-4 

Servando  Alvarez   15  25 

Hijos  de  A.   Blazquez    .    .  15  10 1-4 

Calle  Hermanos   12  16 

Miguel  Lafmente    ....  9  26 

Pedro  Lopez  de  Carrizosa  .  9  12  3-4 

Pomar  y  Reyes    ....  9  11 1-4 

Alfonso  Perez  y  H.nos  Paz  9  7 1-4 

Jose  M.a  Fdez.  y  Gonzalez  8  19 1-4 

Juan  Ruiz  del  Rio  ....  8  11 

Manuel  Morales    ....  7  27 

Vicente  Lopez  Cala  ....  7  18  3-4 

Sebastian  Argudo   ....  7  14 

Coyeau  y  C.a   7  2  2-4 

A    Deletyo     .     .      .     .     .  6  13  3-4 

J.  Lena  Rendon  y  C.a  ...  6  11  2-4 

Fran.co  Serrano  y  Canchola  4  5  3-4 

J.  Romero  P.  Gil   ...    .  4  4 1-4 

Guerra  y  Ruiz    ....  3  25 


Marin  Hermanos   3    13  2-4 

Ramon  Diaz  y  Hermano  .  .  2    21  3-4 

Juan  J.   de  Leon   ....  2     5  2-4 

Antonio  Sanchez  Romate   .  1    27  3-4 

Antonio   Camacho    ....  1  82-4 

Victoriano  de  la  Torre   .    .  1      4  2-4 

Miguel  de  Morales  y  Morales  27  2-4 

Ramos  Pina  y  C.a  ....  •      25  2-4 

Manuel  Rosado    ....  15 

Vilar  y  Castilla    ....  8 

Victoriano  y  Fidel  Gonzalez  5 

Divers  expediteurs  ....  326  18 


Total  pipes  de  50*0'  litres  expedites  en 
1906:     32,901      2  2-4  arbs. 


La  premiere  maison  d'Espagne 

La  maison  Diez  Hermanos  de  Jerez, 
Espagne,  occupe,  les  statistiques  d'expor- 
tation  en  font  foi,  la  toute  premiere  pla- 
ce parmi  les  maisons  qui  font  l'exporta- 
tion  des  vins  sherries.  La  maison  La- 
porte, Martin  et  Cie,  Ltee,  vient  de  con- 
clure  un  traite  pour  la  vente  au  Canada 
des  fameux  vins  sherries  de  la  maison 
Diez  Hermanos. 

Les  nombreux  clients  de  la  maison  La- 
porte, Martin  et  Cie,  Ltee,  sont  done 
assures  d'obtenir  des  marques  de  sher- 
ries de  haute  qualite. 


L'HISTOIRE  DU  SHERRY 

(Suite). 

L'Angleterre  puritaine  preferait  l'"ale" 
du  pays  au  vin  etranger.  Pendant  la  r^- 
publique,  toutes  les  Tetes  Rondes  regar- 
daient  d'un  mauvais  oeil  tous  ceux  qui 
buvaient  du  vin,  car  Taction  de  boire  du 
vin  etait  regardee  par  eux  •comme  un  p6- 
che.  Pendant  la  Restauration,  le  sherr-y 
fut  consomme  davantage;  Charles  II  ct 
son  frere  avaient  apporte  a  la  cour  de 
Saint-James  les  manieres  et  la  morale, 
les  costumes  et  les  boissons  de  la  comr  de 
Versailles.  Toutefois,  il  fut  plus  facile 
d'acclimater  en  Angleterre  Louise  de  Ke- 
roual  et  la  vivacite  de  Tesprit  f  ransais  que 
d'imiter  1'art  delicat  de  la  euisine  fran- 
caise.  La  Guerre  de  Succession  d'Espa- 
gne et  les  querelles  occasionnees  par 
l  alliance  frangaise  ainsi  que  les  intri- 
gues entre  Paris  et  Madrid,  tout  cela 
aida  a  decourager  l'importation  du  sherry 
en  Angleterre.  Sa  consommation  devint 
presque  nulle,  la  culture  de  la  vigne  fut 
negligee  et  la  fabrication  du  vin  fut  moins 
hien  faite,  k  cause  de  1'absence  de  de- 
mande. 

Dans  le  rapport  de  Rojas  Clemente  sur 
les  vignobles  d'Andalousie,  rapport  com- 
pose dans  la  premiere  partie  du  XIXe 
siecle,  environ  cent  especes  de  ceps  de 
vigne  sont  attributes  au  district  de  Je- 
rez. Ces  divers  ceps  de  vigne  etaient  re- 
pandus  indifferemment  dans  tous  les  vi- 
gnobles; on  ne  s'etait  pas  donne  la  peine 
de  choisir  l'espece  la  plus  convenable  au 
sol  sur  lequel  ils  'etaieot  plantes,  ni  de 
tailler  les  vignes  de  maniere  a  obtenir 
une  bonne  qualite.  On  laissait  les  mau- 
vaises  herbes  croitre  dans  la  plupart  des 
vignobles,  ou  bien  on  semait  des  legumes 
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MARQUE 


"LION" 


MARQUE  DE  COMMERCE 


PUTZ  TRIPLE  EXTRAIT 

FOLI  ™  METflUX 

Liquide  et  en  Pate. 

Le  seul  veritable  Poli  Putz  pour  Metaux  est  celui 
de  la  Marque  "  LION."  Une  fois  employe, 
toujours  employe.  Empaquete  sous  forme  liquide 
ou  en  p&te. 

Dans  toutes  les  epiceries  et  tous  les  magasins  de 
quineailleries  ou  a  la 

ENGLISH  EMBROCATION  CO., 

MONTREAL,  Que. 


LAW,  YOUNG  &  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Santerne  Nathl.  Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva  .  .  .  .  A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere  Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quor 

Vermouth  It  alien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga  Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. .  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


EXPORT  TRAD£ 


tiw*.^.  MANUFACTURED  BY 

m«ured',n  wood    bottled  in  b0"u 

OOVERN  ment^  SUPERVISION  T 
*°E  GUARANTEED  BY  COVERN"' 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  Flasks'* Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FAB  R I  QUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott,  Ontario. 
"NEW-YORK."  CANADA." 
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dans  les  espaces  qui  separaient  les  pieds 
de  vigne.  Toutes  les  grappes  de  raisin 
cr.eillies  sur  chaque  propriete  e  talent  je- 
tues  pele-mele  dans  le  pressoir,  vertes  on 
trop  mures,  le  seul  but  du  vigneron  etant 
d'obtenir  une  aussi  grande  quantite  que 
possible  de  jus  de  raisin.  II  y  a  un  sie- 
cle,  la  nation  anglaise  etait  hai'e  dans  le 
Sud  de  l'Espagne.  Clemente  ecrivit  son 
lapport  presque  au  moment  de  la  bataille 
de  Trafalgar.  II  n'est  done  pas  surpre- 
nant  qu'il  fasse  ressortir  le  contraste 
qu'il  y  avait  entre  "  la  gen&rosite,  la  vi- 
vacity et  la  cordialits  des  habitants  de 
Jerez  et  la  stupidite  sombre  et  1'egoisme 
feroee  du  peuple  insolent  qui  vivait  sui- 
tes bords  de  la  Tamise".  Dans  de  telles 
circonstances,  il  doit  avoir  semble  im- 
possible de  redonner  au  sherry  son  an- 
cienne  reputation  et  il  aurait  fa.llu  une 
audace  frisant  la  temerite  pour  qu'un  des 
iiisulaires  s'embarquat  pour  une  entre- 
prise  si  desesperee.  C'est  grace  a  l'ini- 
t'ative  d'un  Bcossais  que  le  commerce 
du  sherry  tombe  en  decadence  fut  rani- 
mfi  et,  au  bout  d'une  generation,  une  qua- 
lite  si  excellente  fut  produite  qu'elle  oc- 
cupait  la  premiere  place  sur  la  table  des 
connaisseurs.  Quand  l'industrie  de  Jerez 
etait  dans  son  plus  mauvais  etat,.  un  re- 
jeton  de  la  vieille  famille  des  Gordon 
s'ptablit  a  Jerez  et  a  Port  Saint  Mary, 
reorganisa  les  vignnobles  et  institua  un 
systeme  methodique  de  fabrication  du 
vin.  II  semblait  que  toute  1' Europe  eut 
attendu  la  venue  du  reformateur.  La 
msthode  de  Gordon  fut  promptement 
adoptee  par  d'autres  expediteurs  et  c'est 
de  cette  epoque  que  date  l'etablissement 
irun  grand  nombre  de  maisons  d'expe- 
dition  de  Jerez  dont  les  noms  nous  sont 
si  familiers. 

On  sait  generalement  que  la  qualite  du 
vin  depend  du  raisin  et  du  sol,  speciale- 
ment  de  ce  dernier.  Par  consequent, 
tant  que  le  vitieulteur  ne  s'est  pas  rendu 
ccmpte  de  ce  dont  est  compose  son  sol, 
ii  ne  peut  pas  calcul&r  les  effets  de  ses 
operations.  Reconnaissant  ce  principe 
elementaire,  les  pionniers  de  la  recons- 
titution  firent  examiner  et  analyser  le 
sol  des  divers  districts  par  des  chimistes 
cc.mpetents.  Omettant  les  details  non 
essentiels,  on  trouva  quatre  varietes  dis- 
tinctes,  toutes  favorables  a  la  culture  de 
la  vigne,  mais  produisant  des  vins  dedif- 
ferentes  qualites.  Sur  les  bords  des 
fleuves,  des  cours  d'eau  et  sur  les  co- 
teaux,  le  sol  se  compose  d'un  sable  bruu 
fonce,  glaiseux,  connu  dans  cette  region 
sous  le  nom  de  "bugeo".  Une  recolte 
abondante  est  fournie  par  les  vignes 
plantees  dans  ce  sol,  mais  bien  que  la 
quantite  de  vin  soit  considerable,  sa  qua- 
lite  n'est  qu'ordinaire.  Sur  une  grande 
etendue  de  territoire  qui  comprend  le 
voisinage  immediat  de  Jerez,  les  plaines 
environ nant  San  Lucar  et  Rota  et  les 
terrains  situes  assez  loin  de  Arcos,  le 
sol  est  un  peu  meilleur  que  du  sable  (-t 


est  connu  sous  le  nom  de  "arenaz". 
Tout  ce  sol  produit  du  raisin  en  abon- 
dance,  mais  le  vin  a  generalement  peu  de 
corps  et  isert  principalement  a  la  con- 
sommation  locale.  Toutefois,  le  "Maa- 
zanilla"  qui  est  un  produit  de  ce  sol  sa- 
blonneux,  quoique  d'un  corps  faible,  de- 
veloppe  un  bouquet  exquis  et  line  fois 
que  le  palais  a  ete  accoutume  a  son  gout 
quelque  peu  dur  et  amer,  on  le  prefere 
generalement  au  "Finos"  de  Jerez  qui  a 
beaucoup  plus  de  corps.  Le  terrain 
"Barras"  occupe  une  etendue  beaucoup 
moins  grande;  ce  terrain  consiste  en 
quartz  sablonneux  melange  a  de  la  chaux 
et  a  de  l'oxyde  de  fer.  Les  vignes  plan-t 
tees  sur  le  "Barras"  produisent  un  vin 
de  bonne  qualite  qui  s'ameliore  constam- 
ment  avec  1'age  et  qui  n'est  inferieur 
qu'au  produit  des  vignobles  plantes  dans 
le  "Albariza".  Ce  dernier  sol  blanchatre 
se  compose  de  carbonate  de  chaux  et  de 
silex  et  les  vignobles  les  plus  favoTises 
sont  ceux  qui  sont  plantes  daus  ce  ter- 
rain. Si  le  voyageiir  qui  visite  Jerez  se 
porte  au  sommet  d'un  des  nombreux 
"miradoTes"  qui  donnent  tant  de  charme 
a  la  ville,  il  voit  au  nord  un  amphithea- 
tre de  collines  basses.  Les  coteaux  et 
les  cretes  de  cette  petite  chatne  de  col- 
lines sont  converts  d'un  strate  de  "alba- 
riza" oil  sont  plantees  les  vignes  qui 
produisent  le  "Amontillado"  et  le  "Olo- 
rosas"  auxquels  le  sherry  doit  principale- 
ment sa  renommee  universelle. 

Depuis  qii'une  culture  methodique  a 
ete  entreprise,  un  grand  nombre  d'espe- 
ces  de  vigne  mentionnes  par  Rojas  Cle- 
mente ont  ete  extirpss  et  remplaces  par 
d"autres  qui  produisent  des  grappes  de 
raisin  plus  grosses  et  plus  compactes  et 
du  mout  d'une  plus  haute  qualite.  Le 
"Listan"  et  le  "Palomino  Blanco"  sont 
les  pieds  de  vigne  qui  obtiennent  le  plus 
de  faveur  aupres  des  viticulteurs  dont  le 
but  est  de  produire  la  qualite  la  plus 
rhoisie.  I^e  "Pajarete"  est  le  produit  du 
raisin  "Pedro  Fimenez"  dont  des  sar- 
nients,  dit-on,  furent  transportes  de  Chy- 
pre  a  Madere  quand  les  Maures  detrui- 
saient  les  vignobles  de  I'ile  de  la  Me- 
diterrannee.  Des  houtures  de  cette  es- 
pece  de  vigne  provenant  de  Madere  fu- 
rent plantees  sur  les  bords  du  Rhin  d'oii 
elles  furent  transportees  dans  le  Sud  de 
:'Espagne  en  passant  par  Malaga.  Les 
hommes  goutteux  n'osent  pas  boire  des 
breuvages  riches  et  sucres,  mais  les  da- 
mes considerent  encore  le  "Pajarete" 
mur  comme  le  plus  agreable  des  vins  & 
Loire  apres  diner. 

Tout  large  espace  de  terrain  cloture 
pour  un  but  agricole  est  d'habitude  appe- 
15  un  "pago",  mais  dans  ces  derniers 
temps,  ce  terme  a  ete  'reserve  aux  terres 
employees  la  culture  de  la  vigne.  Les 
"pagos"  de  Jerez  sont  des  districts  con- 
tenant  chacun  de  nombreux  vignobles 
avec  des  noms  partieuliers,  dont  beau- 
coup sont  reuommes.    Les  produits  de 


ces  vignobles  portent  leur  nom  marque 
sur  les  futs,  lorsque  ceux-ci  sont  loges 
clans  les  "bodegas",  apres  la  premiere 
phase  dangereuse  de  la  maturation. 

On  peut  se  rendre  compte  de  la  posi- 
tion relative  des  "pagos"  renommes  en 
supposant  qu'ils  representent  le  plan 
d  une  armee  s'avangant  de  Jerez  pour 
attaquer  San  Lucar  et  surveillant  Tr3- 
buyena  pour  conjurer  tout  danger  de  ce 
cote.  L'aile  droite  de  cette  armee  ima- 
ginaire  se  composerait  de  "El  Carrascai" 
et  de  "Macharnudo";  "Ducha"  et  "Espar- 
tina"  representent  des  corps  de  cavalerie 
en  echelons  pour  couvrir  les  flanc.  "Cerro 
de  Bantiago  Anina  et  "San  Julien"  re- 
presentent le  centre.  A  l'aile  gauche, 
immediatement  en  face  de  San  Lucar,  Ik 
par  consequent  ou  commercerait  la  ba- 
taille, les  forces  sont  massees;  les  "Bal- 
bainas",  "Alto"  et  "Bago"  sont  suppor- 
tes  par  "Caraholo",  et  "Los  Tercios". 
"Mochiele"  et  "Cruz  del  Husillo"  occu- 
pent  la  position  de  reserve.  Beaucoup 
des  vignobles  de  ces  "pagos"  celebres 
pretent  a  ce  simulacre,  car  ils  sont  en- 
toureis  de  clotures  de  canne  et  d'aloes 
pointus  comme  des  haionnettes  qui  d6- 
fieraient  une  charge  de  cavalerie. 

"Ninas  y  Vinas  son  mal  a  guardar", 
dit  un  vieux  proverbe  espagnol,  indi- 
quant  que  les  raisins  murs  et  les  jeunes 
filles  attrayantes  attirent  les  marau- 
deurs.  Dans  les  maisons  privees  de  Je- 
rez, les  fenetres  dont  les  appuis  sont  en 
realite  au  niveau  du  sol,  sont  munies  de 
forts  barreaux  de  fer,  permettant  le  voi- 
sinage, mais  limitant  le  contact.  Chaque 
vigne  a  sa  guerite  et  sa  sentinelle,  quel- 
quefois  avec  un  ou  deux  chiens  feroces 
pour  empecher  les  maraudeurs  de  pre- 
lever  des  echantillons  des  fruits  en  train 
de  murir.  "Quand  le  raisin  est  mur,  dit 
un  proverbe  arabe,  ne  vous  baissez  ja- 
mais pour  attacher  les  cordons  de  vos 
chaussures  dans  la  vigne  d'un  autre 
homme.  Cet  acte  innocent  pourrair 
etre  mal  interprete."  En  Espgane,  le 
raisin  est  h  si  bon  marchs  et  si  aboadant 
que  peu  de  personnes  voudraient  courir 
le  irisque  d'en  voler,  neanmoins,  chaque 
proprietaire  surveille  jalousement  son 
raisin  qui  lui  a  coute  des  mois  de  travail 
incessant  pour  sa  production. 

Quand  le  sherry  etait  a  la  mode,  que 
tout  le  monde  en  etait  engou§,  et  que 
tout  breuvage  alcoolique  portant  son  nom 
etait  accepte  immediatement,  les  limites 
geographiques  de  la  region  s'etendirent 
avec  la  rapidite  de  croissance  des  cham- 
pignons. A  partir  du  "Contado  de  Huel- 
va"  3.  1'Est  jusqu'a  Malaga  et,  a  vrai 
dire,  toute  la  province  de  Grenade  a 
rOuest  et  jusqu'a  Valdepenas  au  Nord, 
tout  le  vin  blanc  piroduit  a  cent  et  nieme 
a  deux  cents  milles  de  Jerez  etait  dose 
avec  un  alcool  a  bon  marche  et  du  sucre 
a  meilleur  marche  encore  et  expedie  aux 
marches  du  Royaume-Uni  et  des  Etats- 
Unis  sous  le  nom  de  sherry.    Comme  la 
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BERNARD  &  LAPORTE 


Impoptateups  des  Celebpes 
Liqueups  Fpaneaises 


Portant  la  marque  G&AEBRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpieot," 

"  Mapasquin," 

"Caeao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdictine," 

"  Chaptpeusette," 

"Cpeme  de  Moka,'' 

"Anisette,"  etc. 

Cognacs    d  e    la    M  a  i  so  n 
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designation  territorial©  etait  aussi  elas- 
tique  que  la  conscience  des  trafiquants 
il  faut  pen  s'etonner  que  d'autres  pays 
aient  pense  que  cette  designation  pour- 
rait  encore  s'etendre  davantage  et  c'est 
pourquoi  les  vins  francais  de  Gette  et 
les  'concoctions  allemandes  de  Hambourg 
furent  offerts  au  consommateur  comme 
des  produits  de  Jerez.  Les  expediteurs 
anciennement  etablis  qui,  meme  a  cette 
epoque  faisaient  de  leur  mieux  pour 
maintenir  la  reputation  de  leurs  produits, 
etaient  naturellement  indignes  de  cet 
etat  de  ehoses,  mats  se  sentaient  impuis- 
sants  a  y  mettre  un  terme.  Les  limites 
dans  lesquelles  croit  la  vigne  qui  donne 
le  veritable  produit  n'ont  jamais  ete  reel- 
lement  definiies.  Le  vin  sec  leger  de 
San  Lucar  a  toujours  et§  classe  commie 
sherry  sur  la  liste  des  marches  de  vin, 
et  le  produit  exquis  et  delicat  de 
Montilla  est  entre  pendant  des  gene- 
rations dans  les  coupages  de  Jarez, 
son  ©aractere,  son  genre  et  sa  qualite 
le  qualifiant  'completement  pour  ce  choix 
honorable.  Si  Montilla  a  «te  ainsi  choi- 
si,  pourquoi  pas  Moguer  qui  est  a  mi- 
distance  de  la  capitale  du  sherryy?  La 
loi  mon  ecrite'  veut  que  iplus  on  est  pres 
du  centre,  plus  fort  soit  le  droit  au  nom 
territorial.  En  outre,  tout  etait  expedie 
de  Cadix  et  un  connaissement  etait  sup- 
pose unifier  toutes  les  distinctions.  Au- 
cune  des  anciennes  niaisons  ne  voulait 
meler  sa  marque  honnete  a  des  cargai- 
sons  de  "Basuro"  dont  les  vaisseaux  de 
Cadix  etaient  charges.  Elles  refusaient 
unanimement  de  toucher  ©es  derniers 
vins  et  murmuraient  des  imprecations  au 
sujet  de  1'innovation  dangereuse.  C'est 
une  des  petites  ironies  de  la  vie  que  1'in- 
nocent  souffre  sou  vent  pour  les  actes  du 
coupable  et  dans  le  ca.s  dont  nous  nous 
occupons,  la  punition  tomba  non  sur  les 
Philistins  qui  la  meritaient,  mais  sur 
ceux  qui  ne  s'etaient  jamais  agenouilles 
devant  Baal. 

(A  suivre). 


LE  THERMOMETRE 

Par  le  Dr  Gaston  Thevenot 

Pendant  longtemps,  les  premiers  essais 
faits  pour  mesurer  les  differences  de  tem- 
perature ont  ete  attribues  a  Cornelius 
Drebbell  de  Hollande,  et  on  a  donne  I'ati- 
nee  1608  comme  date  de  son  invention  du 
thermometre.  Cette  croyante  etait  basee 
uniquement  sur  le  fait  qu'un  livre  publie 
en  1651  fait  allusion  a  un  instrument 
employe  pour  se  rendre  compte  des  tem- 
peratures. Drebbell  etait  un  alchimiste 
et  il  se  livrait  aussi  a  des  experiences  de 
physique.  Entre  autres  choses,  il  s'effor- 
ca  de  trouver  le  mouvement  perpetuel, 
but  que  se  proposaient  beaucoup  d'autres 
hommes  a  cette  epoque.  Les  experiences 
decrites  par  Drebbell  et  qui,  par  erreur, 
l'ont  fait  citer  comme  inventeur  du  ther- 


mometre, jnt  trouve  simplement  qu'etant 
chauffe,  l'air  est  chasse  d'une  cornue  et 
qu'en  refroidissant  l'eau  contenue  dans 
la  cornue,  l'air  y  est  aspire.  Cette  decou- 
verte  a  aussi  ete  decrite  par  Delia  Porta, 
dans  un  livre  publie  en  1606;  elle  avait 
ete  faite  presque  ISjO  ans  auparavant  par 
Heron  d'Alexandrie. 

II  semble  que  le  credit  de  l'invention 
du  thermometre  doive  etre  accorde  sans 
aucun  doute  au  celebre  savant  italien, 
Galilee.  II  est  vrai  que  nous  n'avons  pas 
de  preuve  directe  fournie  par  Galilee  lui- 
meme,  puisque  la  plupart  de  ses  ecrits 
ont  ete  perdus  et  que  ceux  qui  nous  sont 
parvenus  font  simplement  mention  de 
1'instrument.  La  croyance  qu'il  est  Fin- 
venteur  de  1'instrument  est  basee  princi- 
palement  sur  un  ouvrage  de  son  eleve  Vi- 
viani  qui,  dans  une  biograpbie  de  Gali- 
lee, dit  que  ce  dernier  inventa  1'instru- 
ment vers  la  fin  de  l'annee  1592. 

L'ami  de  Galilee,  Sagredo,  fait  egale- 
ment  mention  de  1'instrument  dans  ses 
lettres  a  Galilee.  Etant  donnee  la  grande 
importance  de  1'instrument,  il  s'occupa 
egalement  de  la  thermometrie  et  fit  cons- 
truire  des  instruments  aux  ateliers  de 
Murano,  pres  de  Venise,  et  il  parait  qu'il 
suggera  certaines  ameliorations  importan- 
tes. 

Naturellement,  on  aurait  tort  d'affir- 
mer  que  les  thermometres  de  cette  epoque 
etaient  identiques  aux  instruments  ac- 
tuels,  quant  a  la  forme  et  a,  la  grandeur. 
L'instrument  de  Sagredo  consistait  en  un 
recipient  assez  grand  pour  contenir  trois 
ou  quatre  verres  de  liquide  et  ce  recipient 
etait  relie  a  un  tube  en  verre  ayant  le 
diametre  d'un  doigt.  Nous  devons  a  Ce- 
sarini,  un  autre  savant  remarquable  de 
cette  epoque,  la  description  du  thermome- 
tre de  Galilee,  tel  qu'il  1'a  presente  dans 
une  conference  en  1603.  Le  recipient  avait 
a  peu  pres  la  dimension  d'un  oeuf  de  pou- 
le,  le  tube  avait  l'epaisseur  d'une  paille 
et  sa  longueur  etait  de  18  pouces.  Nous 
ne  savons  pas  quel  liquide  etait  employe 
par  Galilee,  mais,  a,  cette  epoque,  on  se 
servait  de  toutes  les  especes  de  fluides: 
vinaigre,  vin,  melange  de  vin  et  d'eau, 
alcool  colore,  ejc.  Toutefois,  on  n'em- 
ployait  pas  de  mercure.  Avec  les  tubes 
tres  larges  dont  on  se  servait,  il  etait  na- 
turellement necessaire  que  1'ampoule  du 
thermometi-e  fut  de  dimensions  conside- 
rables afin  qu'on  put  noter  avec  assez 
d'exactitude  tout  changement  dans  la  hau- 
teur du  liquide  aux  diverses  temperatu- 
res, tandis  qu'aujourd'hui,  alors  que  nous 
employons  des  tubes  extreniement  fins, 
des  tubes  capillaires,  une  ampoule  rela- 
tivement  petite  est  suffisante. 

Une  difference  fondamentale  entre  le 
premier  instrument  de  Galilee  et  nos 
thermometres  actuels,  c'est  qu'avec  le 
premier,  le  tube  etait  ouvert  a  son  extre- 
mite  superieure,  de  sorte  que  le  liquide  du 
thermometre  etait  constamment  expose 
a  la  pression  atmospherique  et,  par  con- 


sequent, sujet  a,  des  variations.  Mettant 
de  cote  toutes  les  autres  imperfections 
mecaniques,  ce  point  seul  etait  suffisant 
pour  qu'on  ne  put  se  fier  aux  indications 
de  l'instrument.  Cinquante  ans  plus  tard 
environ  (l'epoque  exacte  n'est  pas  connue) 
le  premier  thermometre  independant  de 
la  pression  atmospherique  fut  construit. 
Ferdinand  II,  due  de  Toscane,  personnage 
de  beaucoup  de  talent  et  grand  protec- 
teur  des  arts  et  de  la  litterature,  qui  s'oc- 
cupait  aussi  d'experiences  de  physique  et 
d'autres  problemes  scientifiques,  fut  l'in- 
venteur  du  thermometre  ferme.  On  ne 
sait  pas  toutefois  de  quelle  maniere  1'ins- 
trument etait  ferme,  e'est-a-dire  si  le  tu- 
be etait  simplement  scelle  par  de  la  cire 
ou  s'il  6tait  ferme  par  la  fonte  du  verre. 
Ceci  toutefois  n'est  que  d'importance  se- 
condare, le  point  principal  etant  que 
l'instrument  n'etait  pas  entierement  in- 
dependant de  la  pression  atmospherique 
et  ne  pouvait  etre  employe  pour  des  re- 
cherches  scientifiques. 

L'alcool  etait  le  liquide  employe  par 
Ferdinand  II,  a  cause  de  sa  propriete  de 
se  dilater  ou  de  se  concentrer  fortement 
suivant  les  changements  de  temperature 
et,  de  cette  maniere,  ce  liquide  indique 
clairement  les  changements  de  tempera- 
ture. Une  autre  chose  qui  le  poussa  a 
employer  l'alcool  est  le  fait  que  l'alcool 
ne  gele  pas.  L'instrument  ne  convenait 
pas,  bien  entendu,  pour  les  temperatures 
elevees,  car  on  sait  tres  bien  que  le  point 
d'ebullition  de  l'alcool  est  au-dessous  de 
celui  de  l'eau. 

Un  certain  nombre  de  thermometres, 
dont  deux  ressemblaient  beaucoup  a.  celui 
construit  par  le  due  de  Toscane,  ont  6te 
decrits  par  l'Academie  de  Cimento,  en 
1667.  Cette  academic  avait  ete  fondee  par 
Ferdinand  II,  et  ses  membres  se  compo- 
saient  des  savants  les  plus  eminents  de 
cette  epoque.  Toutes  les  decouvertes  fai- 
tes  et  tous  les  articles  scientifiques  ecrits 
par  les  membres  de  l'Academie  ne  furent 
pas  publies  sous  un  nom  personnel,  mais 
sous  le  nom  de  l'Academie,  le  nom  de 
l'auteur  restant  dans  l'obscurite.  A  l'insti- 
gation  du  clerge  qui  regardait  l'Academie 
d'un  mauvais  oeil,  l'association  fut  dis- 
soute  apres  une  existence  de  dix  ans  seu- 
lement. 

Sanctorius,  un  contemporain  de  Gali- 
lee, fit  usage  d'un  thermometre  qui  res- 
semblait  de  tres  pres  a  l'instrument  de 
Galilee  .Toutefois,  Sanctorius  ne  pretend 
pas  directement  etre  l'inventeur  de  l'ins- 
trument.  D'un  autre  cote,  il  fut  le  premier 
a  employer  le  thermometre  pour  trouver 
la  temperature  du  corps  humain  et  il 
semble  qu'il  fut  egalement  le  premier  qui 
reconnut  que  cette  temperature  etait 
constante.  II  est  tres  possible  que  Sanc- 
torius ait  employe  un  des  instruments  de 
Galilee  en  lui  donnant  une  echelle  adap- 
tee  a  la  temperature  du  corps  humain, 
ce  qui  lui  permit  de  determiner  le  degre 
de  chaleur  de  ia  fievre. 
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L'inv.ention  du  thermometre  est  aussi 
attribute  a  un  savant  anglais,  Fludd,  bien 
qu'il  semble  qu'il  n'y  ait  absolument  au- 
cun  fondement  reel  a  cette  croyance.  Ce 
savant  voyagea  beaucoup  et,  comme  il  vi- 
sita  l'ltalie  vers  l'annee  1603,  il  est  tres 
possible  qu'il  ait  vu  1'instrument  de  Ga- 
lilee et  qu'il  l'ait  apporte  en  Angleterre. 

Quant  au  liquide  employe,  j'ai  deja  dit 
que  les  fluides  les  plus  varies  etaient  en 
usage,  tandis  qu'on  ne  pensait  pas  au 
mercure.  II  faut  rappeler  toutefois  que 
l'Academie  de  Cimento  fit  des  experien- 
ces avec  le  mercure,  en  1657,  et  remarqua 
que  ce  liquide  se  dilatait  tres  rapidenient 
sous  l'influence  de  la  chaleur  et  se  con- 
tractait  vite  en  etant  refroidi,  etant  plus 
reactif  que  l'alcool  et  les  autres  liquides. 
Mais  en  meme  temps,  on  s'apercut  que, 
dans  les  memes  conditions,  la  dilatation 
etait  beaucoup  moindre,  ce  qui  rendait 
difficile  de  s'apercevoir  des  changements 
faibles  de  temperature  et,  pour  cette  rai- 
son,  les  experiences  ne  furent  pas  conti- 
nuees. 

Un  peu  plus  tard,  en  l'annee  1688,  Da- 
lence,  de  Amsterdam,  mentionna,  dans 
un  traite  sur  les  thermometres,  que  cer- 
tains constructeurs  faisaient  usage  de 
mercure.  En  toute  probability,  toutefois, 
1'instrument  doit  il  etait  question  n'etait 
pas  le  thermometre  ordinaire,  mais  celui 
que  Ton  appelle  thermometre  a  air.  Dans 
sa  forme  la  plus  simple,  le  thermometre 
a  air  est  un  tube  en  verre  mince,  avec 
une  grande  ampoule,  et  dans  le  tube  on 
a  mis  une  petite  goutte  de  mercure.  Des 
que  l'air  de  l'ampoule  se  dilate,  sous  1'ef- 
fet  de  la  chaleur,  il  force  la  goutte  de 
mercure  a  s'elever  vers  l'extremite  ou- 
verte  du  tube  et  le  changement  de  tempe- 
rature est  indique  d'apres  la  position 
plus  ou  moins  changee  du  mercure.  On 
fait  encore  aujourd'hui  des  instruments 
excessivement  sensibles,  d'une  construc- 
tion similaire.  Leur  sensibilite  extreme 
est  due  au  fait  que  le  coefficient  de  dila- 
tation de  l'air  et,  en  somme,  de  tous  les 
gaz  est  tres  grand;  il  depasse  de  beau- 
coup celui  des  liquides  et  des  metaux,  de 
sorte  que  les  plus  faibles  changements  de 
temperature  peuvent  etre  observes  facile- 
ment. 

Jusqu'a  present,  je  n'ai  pas  encore  parle 
des  points  les  plus  importants  du  thermo- 
metre, c'est-a-dire  de  son  echelle.  Natu- 
rellement,  un  instrument  qui  doit  etre 
employe  pour  estimer  le  degre  de  chaleur 
doit  posseder  un  certain  systeme  de  gra- 
duation et  doit  avoir  une  echelle  fixe  d'a- 
pres laquelle  le  degre  de  dilatation  pent 
etre  estime.  Nous  ne  savons  pas  de 
quelle  maniere  Galilee  a  produit  son  pre- 
mier instrument,  mais  nous  connais- 
sons  tres  bien  le  systeme  de  gra- 
duation des  thermometres  appeles  ther- 
mometre Florentins  qui  furent  employes 
bientot  apres  l'invention  de  1'instrument. 
Les  points  de  la  graduation  etaient  mar- 
que^ arbitrairement.  Oeci  semble  tout  na- 


ture!, etant  donne  qu'a  cette  epoque  on 
ne  connaissait  rien  de  la  Constance  de 
certaines  temperatures.  La  Constance  ab- 
solue  des  points  de  congelation,  de  fu- 
sion et  d'ebullition  de  certains  corps  ont 
rendu  possible  l'etablissement  d'une 
echelle  a  laquelle  on  pouvait  se  fier. 

Les  premiers  essais  faits  pour  estimer 
les  temperatures  des  corps  ont  eu  lieu  par 
l'observation  des  sens.i+ions  de  chaleur  ou 
de  froid  qu'ils  communiquent  au  corps 
humain,  et  c'est  a  ces  sensations  qu'on  a 
compare  les  indications  du  thermometre. 
II  a  ete  ainsi  possible  de  faire  une  distinc- 
tion entre  la  temperature  moderee,  la  tem- 
perature du  milieu  de  la  journee,  le  froid 
ordinaire  de  l'hiver  et  le  froid  extreme. 
Le  zero  des  anciens  intruments  floran- 
tins  designaient  la  temperature  moyenne. 
En  comparant  un  de  ces  instruments, 
trouve  en  1829,  avec  l'echelle  Fahrenheit, 
on  a  observe  que  le  zero  du  premier  cor- 
respondait  a  65,6°  Fahrenheit.  Le  point 
de  congelation  de  l'eau  portait  le  degre 
13,5  sur  les  instruments  florentins  et  le 
degre  le  plus  eleve,  50,  correspondait  a 
131°  F. 

Les  thermometres  employes  par  Ferdi- 
nand de  Toscane  et  ses  contemporains 
etaient  de  deux  sortes:  les  longs  et  les 
courts.  Les  instruments  longs  etaient  di- 
vises  en  cent  degrcs,  les  instruments 
courts,  en  cinquante,  et  leur  graduation 
etait  tout  a  fait  arbitraire.  Les  thermo- 
metres florentins  ont  ete  longtemps  en 
usage  et,  meme  au  XVI He  siecle,  alors 
qu'on  avait  trouve  des  echelles  plus  exac- 
tes,  il  y  avait  des  thermometres  qui  non 
seulement  portaient  des  echelles  Reaumur 
et  Fahrenheit,  mais  aussi  l'echelle  des 
vieux  systemes  florentins. 

On  voit  immediatement  que  les  indica- 
tions des  instruments  florentins  d.oivent 
avoir  ete  tres  peu  exactes  et  il  est  aussi 
evident  qu'il  etait  impossible  de  comparer 
les  temperatures  prises  en  diverses  loca- 
lites  puisque  les  echelles  ne  s'accordaient 
jamais.  Ce  grand  desavantage  devint 
bientot  evident  et  tous  les  efforts  tendi- 
rent  a  trouver  un  point  fixe  convenable 
qui  servirait  de  base  a  l'echelle.  Boyle,  le 
celebre  auteur  de  la  loi  qui  porte  son 
nom,  et  l'inf/enteur  du  manometre,  a 
ecrit  en  1665  sur  la  grande  necessite  d'un 
point  fixe;  il  se  plaignait  que  les  thermo- 
metres en  existence  n'enregistraient  que 
la  temperature  relative  de  l'air  sans  don- 
ner  absolument  aucun  renseignement, 
quant  au  degre  positif  de  froid.  II  se  la- 
mentait  aussi  *du  fait  qu'il  etait  impossi- 
ble de  communiquer  l'idee  de  la  tempe- 
rature observee  a  une  personne  vivant 
dans  une  autre  ville  ou  un  autre  pays. 
Pendant  la  meme  annee,  1665,  Huyghens, 
l'eminent  savaut  hollandais  dont  les  idees 
etaient  beaucoup  plus  avancees  que  celles 
de  son  epoque,  suggera  comme  points 
fixes  la  temperature  de  congelation  et 
celle  de  l'ebullition  de  l'eau.  Ceci  est 
prouve  indubitablement  par   sa  corres- 


pondance  avec  Robert  Moray,  president 
de  la  Societe  Royale.  Ces  lettres  furent 
ecrites  pendant  les  annees  1664  et  1665, 
mais  ce  n'est  que  cinquante  ans  plus  tard 
que  Fahrenheit  agit  suivant  les  sugges- 
tions fournies  par  Huyghens. 

Un  grand  nombre  de  propositions  fu- 
rent faites  par  les  savants  de  cette  epo- 
que quant  aux  points  fixes  les  plus  con- 
venables  devant  servir  de  base  a  l'echel- 
le des  thermometres:  la  plupart  etaient 
en  faveur  du  point  de  congelation  de 
l'eau  dont  on  reconnut  bientot  la  Cons- 
tance relative.  Dalence  recommandait  le 
point  de  fusion  du  beurre.  II  fixait  la 
temperature  moyenne  a  zero,  le  point  de 
fusion  du  beurre  a  +10  et  le  point  de  con- 
gelation de  l'eau  a — 101  Hooke,  un  contem- 
porain  de  Huyghens  et  unexperimentateur 
de  la  Societe  Royale  fit  beaucoup  d'etudes 
isur  le  thermometre.  II  prit  aussi  opru  base 
le  point  de  congelation  de  l'eau  et  le  re- 
presenta  par  zero  sur  son  echelle.  Bien 
que  familier  avec  la  recommandation  de 
Huyghens,  il  ne  considera  que  ce  seul 
point  fixe,  le  plus  haut  point  de  son 
echelle  etant  simplement  la  plus  grande 
chaleur  de  l'ete.  Ceci  n'est  pas  surpre- 
nant,  etant  donne  qu'il  n'est  pas  facile  de 
reconnaitre  la  Constance  de  la  tempera- 
ture d'ebullition  de  l'eau  .qui  est  sujette  a 
des  fluctuations.  Cette  temperature  depend 
de  da  pression  atmospherique,  de  lapurete 
de  l'eau,  de  la  dimension  et  de  la  forme  du 
vaisseau  dans  lequel  l'eau  est  chauffee 
et  de  la  plus  ou  moins  grande  profondeur 
de  l'eau  dans  laquelle  le  thermometre  est 
immerge.  Ce  n'est  qu'apres  que  ces  con- 
ditions furent  parfaitement  connues  et 
qu'on  tint  compte  de  la  temperature  des 
vapeurs  produites  par  l'eau  bouillante,  que 
le  point  d'ebullition  de  l'eau  est  devenu 
un  facteur  constant  exact.  On  peut  en 
dire  autant  de  la  temperature  de  conge- 
lation de  l'eau  qui  est  egalement  sujette 
a  des  fluctuations;  des  resultats  cons- 
tants ne  furent  obit.enus  que  dorsque  le 
point  de  fusion  de  la  glace  eut  ete  choisi. 
On  a  trouve  en  effet  que  la  glace  fond  in- 
variablement  a  la  meme  temperature. 

Le  celebre  Newton  s'occupa  aussi  de  la 
question  du  thermomeftre  pendant  les 
annees  1692  et  1693.  II  choisit  le  point  de 
fusion  de  la  neige  et  la  marqua  zero. 
D'autres  points  fixes  de  son  echelle 
etaient  la  temperature  du  corps  humain 
a  laquelle  il  donna  le  nombre  12  et  le 
point  de  fusion  de  l'etain  qu'il  marqua  72. 
D'apres  l'echelle  de  Newton,  le  point  d'e- 
bullition de  l'eau  etait  marque  34.  L'huile 
de  lin  est  le  liquide  que  Newton  em- 
ployait  dans  ses  thermometres. 

Le  progres  marque  dans  la  construc- 
tion et  le  developpement  du  thermome- 
tre est  du  aux  efforts  de  Fahrenheit,  n6 
en  1686  a  Dantzig.  Fahrenheit  possedait 
une  grande  habilete  dans  la  construction 
des  instruments  scientifiques  et  consa- 
crait  une  attention  toute  particuliere  a  la 
fabrication  des  thermometres.  En  1714,  il 
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tt  les  Jeuiies  Fi 


EMBOUTEILLAGE  DE  BIERE 

Le  stock  considerable  de  Biere  embou- 
teill^e  a  l'avance  que  nous  tenons  a  la  dispo- 
sition du  commerce,  nous  permet  cle  livrer 
constamment  une  qualite"  supeVieure  et  tou- 
jours  egale. 

Notre  outillage  pour  le  lavage  des  bou- 
teilles,  realise  la  perfection  atteinte  a  ce 
jour  par  les  fabricants  d'appareils  d'embou- 
teillage. 

W.  J.  RAFFERTY, 

Enibouteilleur  aiitoris^  de  lamaison  W.  DOW  &  CO  , 
Brasseurs  et  fabricants  de  Malt, 

33,  35  et  37,  rue  Vallee 
MONTREAL. 


Retrouveront  dans  les  principes  toniques 
et  reconstituants  de  Tinimitable    :    :  : 


Vin 

Saint- Martin 


La  fraicbeur  du  teint  qui  est  l'apanage 
de  la  sante'  et  la  vigueur  qui  r^sulte  d'un 
sang  genereux,  riche  et  pur. 

C'est  un  vin  exquis.  Essayez-le,  il  supporte  ai- 
sement  la  comparaison  avec  n  importe  quel 
autre  vin  tonique  sur  le  marche. 

Distributeurs  G^neraux  : 

Maison  FOUBNIEH  <$  FOURNIER,  Limitee, 

ST-HYACI NTH E,  P.Q. 


Avez - vous 


Les  seuls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marchands 
de  Liqueurs  en  gros. 

Escomptes  spe'ciaux  aux 
maisons  de  gros. 

AGENTS    POUR    LA  PUISSANCE. 

D.  McMANAMY  &  CO. 

Marchands  de  Liqueurs  en  Gros 
SHEf^BROOKE,  QUE. 
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soumit  au  chancelier  cle  l'universite  de 
Halle,  Wolf,  deux  instruments  qui  of- 
fraient  une  correspondance  d'indications 
telle  qu'on  n'en  avait  jamais  encore  vu 
auparavant  >et  provoqua  les  plus  grands 
eloges  de  Wolf.  Pendant  longtemps,  Fah- 
renheit garda  par  devers  lui  le  secret  qui 
lui  permettait  de  produire  des  resultats 
aussi  excellents  mais  on  sait  aujourd'hui 
qu'il  basait  son  echelle  sur  trois  points 
fixes  au  moins.  Le  point  zero  de  son 
echelle  correspondait  a  la  temperature 
d'un  melange  de  glace,  d'eau  et,  comme 
on  le  croit  generalement,  de  sel  ammo- 
niaque  ou  de  chlorure  de  sodium;  mais 
des  experiences  ont  prouve  que  la  tempe- 
rature la  plus  basse  qui  puisse  etre  ob- 
tenue  avec  le  sel  ordinaire  est  — 21,3° 
centigrade,  tandis  qu'un  melange  de  sel 
ammoniaque  et  de  neige  donne  une  tem- 
perature de  — 15,4°  centigrade.  Quand  on 
compare  l'echelle  de  Fahrenheit  a  celle 
du  thermometre  Celsius,  le  point  zero  de 
l'instrument  de  Fahrenheit  correspond 
reellement  a  — 17,8°  centigrade  et  il  est 
par  consequent  possible  que  Fahrenheit 
ait  employe  quelque  autre  melange  refri- 
gerant pour  fixer  son  point  zero. 

Le  second  point  fixe  de  l'echelle  Fah- 
renheit, c'est-a-dire  32°,  represente  la 
temperature  d'un  melange  de  glace  et 
d'eau,  c'est-a-dire  la  temperature  de  la 
glace  fondante.  Comme  troisieme  point 
fixe,  il  choisit  la  temperature  qu'enregis- 
tre  un  thermometre  a  alcool  quand  on  le 
place  dans  la  bouche  ou  sous  l'aisselle 
d'un  homme  en  bonne  sante.  Fahrenheit 
marqua  cette  temperature  du  nombre  96° 
et  c'est  ce  nombre  qui  terminait  en  ge- 
neral l'echelle  de  ses  instruments.  Si  le 
thermometre  devait  etre  employe  en  me- 
decine,  l'echelle  etait  etendue  a  128  ou 
132°. 

Comme  Fahrenheit  employait  d'abord 
Talcool  ipour  ses  thermometres,  l'echelle 
de  ses  instruments  n'etait  pas  tres  ele- 
vee  et  ce  n'est  qu'apres  avoir  substibue 
le  mercure  a  l'alcool  qu'il  a  pu  continuer 
son  echelle  depuis  zero  jusqu'a  600°,  le 
point  d'ebullition  du  mercure. 

Rien  ne  prouve  que  Fahrenheit  ait 
choisi  le  point  d'ebullition  de  l'eau  com- 
me son  quatrieme  point  fixe,  mais  cer- 
taines  indications  tendent  a  nous  faire 
accepter  cela  comme  un  fait.  En  tous  cas, 
il  fut  le  premier  a  observer  que  le  point 
d'ebullition  de  l'eau  est  influence  par  la 
pression  atmospherique. 

II  est  evident  qu'un  thermometre  dont 
l'echelle  est  basee  sur  les  points  fixes 
mentionnes  plus  haut  serait  forcement 
exact  et  qu'on  pourrait  s'y  fier.  Une  au- 
tre preuve  du  sens  profond  d'observation 
de  Fahrenheit  consiste  dans  le  fait  qu'il 
fut  le  premier  a  montrer  que  le  verre 
des  thermometres  se  dilate  plus  ou  moins 
et  c'est  pour  cette  raison  qu'il  recomman- 
da  qu'une  seule  sorte  de  verre  fut  em- 
ployee par  tous  les  constructeurs  de  ces 
instruments. 


Je  desire  aussi  mentionner  que  dans 
ses  premiers  instruments,  Fahrenheit  em- 
ployait encore  le  systeme  florentin  d'e- 
chelle  et  que  ce  n'est  que  plus  tard  qu'il 
imagina  sa  propre  echelle. 

Vers  la  meme  epoque,  en  1713,  un  sa- 
vant francais  bien  connu,  Reaumur,  pu- 
blia  des  regies  et  reglements  pour  la 
construction  des  thermometres  et  recom- 
manda  une  echelle  qiu  etait  de  beaucoup 
superieure  a  1'ancien  systeme  florentin. 
Le  point  zero  de  l'echelle  Reaumur  repre- 
sente la  temperature  a  laquelle  l'eau  gele 
et  non  pas  le  point  de  fusion  de  la  glace 
que  Fahrenheit  avait  adopte  et  qui  peut 
tre  determine  avec  plus  d'exactitude.  Son 
second  point  fixe  etait  la  temperature  de 
l'eau  bouillante  qui,  croyait-il  avec  er- 
reur,  pouvait  etre  determinee  en  plon- 
geant  un  thermometre  a  alcool  dans  l'eau 
bouillante.  Reaumur  ne  considera  pas  que 
le  mercure  pouvait  convenir  pour  le  ther- 
mometre, a  cause  de  sa  dilatation  limitee 
sous  l'effet  de  la  chaleur;  a  sa  place,  il 
employait  un  melange  de  quatre  parties 
d'alcool  pour  une  partie  d'eau.  II  observa 
qu'en  chauffant  ce  melange  d'alcool  et 
d'eau  depuis  zero  jusqu'au  point  d'ebulli- 
tion de  l'eau,  environ  mille  parties  du 
volume,  en  se  dilatant,  prenaient  un  vo- 
lume equivalent  a  1080  parties  et,  pour 
cette  raison,  il  marqua  du  chiffre  80  le 
point  d'ebullition  de  l'eau. 

La  construction  du  thermometre  centi- 
grade est  generalement  attribuee  au  Sue- 
dois  Andrea  Celsius,  professeur  d'astrono- 
mie  a  l'universite  de  Upsala.  Ceci,  toute- 
fois,  n'est  pas  tout  a  fait  exact,  le  veri- 
table inventeur  de  l'instrument  etant  un 
physicien  fi'ancais,  Jean  Pierre  Christin, 
de  Lyon,  qui,  en  1740,  deux  annees  avant 
Celsius,  annonca  a  l'Academie  de  Lyon 
son  invention  de  l'echelle  centigrade,  sur 
laquelle  le  point  de  congelation  de  l'eau 
etait  marque  zero  et  le  point  de  l'ebulli- 
tion  de  l'eau  etait  marque  100.  Celsius 
adopta  d'abord  le  systeme  de  graduation 
renversee,  c'est-a-dire  qu'il  exprima  le 
point  de  congelation  par  100  et  le  point 
d'ebullition  de  l'eau  par  zero.  Ce  n'est 
que  plus  tard,  probablement  a  l'instiga- 


tion  du  botaniste  bien  connu  a  l'instiga- 
d'un  autre  savant  suedois  du  nom  de 
Stroemer,  qu'il  changea  son  echelle.  C'est 
a  Celsius  toutefois  que  revient  l'honneur 
d'avoir  montre  que  le  point  d'ebullition 
de  l'eau  ne  peut  pas  etre  determine  cor- 
rectement  en  plongeant  l'instrument  dans 
de  l'eau  bouillante  et  qu'il  faut  tenir 
compte  de  la  temperature  des  vapeurs 
qui  se  degagent  de  l'eau  bouillante. 

J'ai  demontre,  dans  ce  que  je  viens  de 
dire,  combien  lent  et  graduel  a  ete  le  de- 
veloppement  du  thermometre  et  qu'il  s'est 
ecoule  plus  de  150  ans  avant  que  l'instru- 
ment fut  amene  a  perfection.  Vous  avez 
aussi  appris  combien  de  savants  eminents 
ont  employe  leurs  efforts  a  perfection- 
ner  le  thermometre  et  vous  ne  pouvez 
faire  autrement  que  d'eprouver  un  senti- 
ment d'admiration  profonde  pour  les  re- 
sultats acquis.  Les  progres  enormes  et  le 
haut  degre  atteint  par  notre  technique  et 
nos  industries  sont,  dans  une  tres  grande 
mesure,  dus  a  la  forme  parfaite  actuelle 
de  l'instrument,  et,  par  consequent,  au 
grand  travail  fait  par  ces  hommes  illus- 
tres. 

Avec  l'apparition  des  premieres  cha- 
leurs  nous  voyons  augmenter  la  consom- 
mation  des  bieres  legeres. 

Le  lager  marque  "High  Life",  de  la  Mil- 
ler Brewing  Co.,  de  Milwaukee,  est  l'une 
des  meilleures  qu'un  hotelier  puisse  ser- 
vir  a  sa  clientele;  quand  on  y  a  une  fois 
goiite,  on  y  revient  tou jours. 

Cette  excellente  marque  est  represen- 
tee au  Canada  par  MM.  Laporte,  Martin 
&  Cie,  Ltee. 


La' "Crystal  Spring  Water"  est  une  eau 
minerale  gazeuse  qui  se  melange  tres 
bien  avec  toutes  les  boissons  et  qui  ne  les 
"noircit  pas"  comme  font  beaucoup  d'au- 
tres  eaux  minerales. 

MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie  ont  l'agen- 
ce  exclusive  de  cette  eau  pour  le  Canada. 


La  maison  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee, 
vient  de  recevoir  une  importante  consi- 
gnation de  cognac  de  la  marque  Ph.  Ri- 
chard. Cette  importation  est  generale- 
ment vendue  livrable  a  l'arrivee  sur  les 
quais  et  l'ecoulement  en  est  rapide,  vu 
l'excellente  qualite  des  Cognacs  Ph.  Ri- 
chard. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


SS:  29  Front  St.West.  SpaL:96  rue  King,Montr6al 

_ . . j.  .  J  BELL    MAIN  65 

Telephones:  j  MARCHANDS  522 
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VEMDEZ  X.X3 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin !  ===== 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  an  Canada.  Montreal. 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  r„7^ 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,  Montreal.  Agents. 


LES  MEILLEURS 

BfpVACES  DE  MALT  : 

Tous  les  consonimateurs 
critiques  l'admettent. 


Ale  et  Porter  de  Labatt 


L  VAUT  MIEUX,  DANS  L'INTERET  DE  VOTRE  COM- 
MERCE, NE  TENIR  QU'UNE  SEULE  MARQUE  (ET 
LA  MEILLEURE)  QUE  D'ESSAYER  DE  TENIR  EN 
STOCK  QUATRE  OU  CINQ  MARQUES,  DONT  AU- 
CUNE  NE  DONNE  REELLEMENT  SATISFACTION 
A  VOS  CLIENTS. 


Les 


SONT  LES  MEILLEURS: 
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PERSONNEL 

M.  W.  Ireland,  representant  de  la 
Freyseng  Cork  Co.  Ltd.,  vient  de  revenir 
d'un  voyage  d'affaires  dans  les  Provinces 
Maritimes,  jusqu'a  Halifax.  Les  affaires 
sont  tres  actives  et  tres  presperes  dans 
cette  region. 


DANS  LE  MONDE  DES  HOTELIERS 

Mariage  a  I'horizon 

On  annonce  pour  le  3  juin  prochain  le 
mariage  de  M.  Dieudonne  Bougie,  le  po- 
pulaire  restaurateur  de  la  rue  Notre-Da- 
me  Ouest,  avec  Mademoiselle  Esperance 
Quenneville,  fille  de  M.  Louis  Quenne- 
ville,  rentier  de  Saint-Laurent. 

M.  Bougie  est  le  frere  de  M.  Victor 
Bougie,  tresorier  de  l'Association  des  Ho- 
teliers. 

Apres  la  benediction  nuptiale  qui  aura 
lieu  a'  l'eglise  St-Joseph,  a  8  heures, 
l'heureux  couple  partira  pour  un  voyage 
dans  les  Provinces  Maritimes. 

Nos  meilleurs  voeux  aux  futurs  epoux. 

*  *  * 

M.  P.  Cazelais,  proprietaire  du  restau- 
rant Derby,  vient  de  se  reinstaller  a  Tan- 
gle des  rues  McCord  et  Notre-Dame.  Le 
"work  board"  du  nouveau  bar  est  en  me- 
tal blanc  et  a  ete  fourni  par  la  Mamilton 
Brass  Manfg.  Co.,  Ltd. 

*  *-  •  * 

Le  "Bath  Hotel,"  de  l'etablissement  des 
bains  turcs,  qui  dernierement  a  obtenu 
une  licence,  a  un  splendide  "work  board" 
en  metal  blanc,  qui  a  ete  installe  par 
la  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.,  Ltd. 

*  *  * 

M.  Jas.  Anderson  a  transports  son  eta- 
blissement  de  la  rue  de  la  Montagne  a 
Tangle  des  rues  McCord  et  Notre-Dame, 
Les  installations  du  nouveau  bar,  work 
board,  pompes  a  biere,  etc.,  ont  ete  four- 
nies  et  installees  par  la  Hamilton  Brass 
Manfg.  Co.,  Ltd. 

*  *  ■  * 

MM.  A.  Boiron  &  Co.,  viennent  de  re- 
nouveler  leur  materiel  de  bar  a  Tangle 
des  rues  King  et  Common.  La  Hamilton 
Brass  Manfg.  Co.,  Ltd.,  y  a  installe  un 
"work  board"  en  m6tal  blanc  aussi  prati- 
que que  luxueux. 


REVUE  GENERALE 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  nous 
avisent  que  les  affaires  sont  excessive- 
ment  actives  et  les  paiements  tres  satis- 
faisants. 

M.  J.  A.  Moffat,  gerant  pour  la  mai- 
son  John  Labatt,  dans  la  Province  de  Que- 
bec, nous  avise  que  la  demande  pour  les 
bieres  embouteillees  est  des  plus  satisfai- 
sante;  les  ordres  de  la  campagne  sont 
aussi  nombreux  que  ceux  de  la  ville. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie,  nous  avi- 
sent que  les  affaires  sont  tres  satisfai- 
santes  ce  printemps  et  que  les  paiements 
se  font  avec  assez  de  regularite. 

*  *  * 

La  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.,  Ltd., 
nous  avise  que  les  affaires  de  printemps 
sont  extremernent  actives  dans  les  four- 
nitures  pour  bars  et  hotels;  les  comman- 
des  affluent  non-seulement  de  la  ville  et 
des  environs,  mais  meme  de  TOuest.  A 
Regina,  N.W.,  se  construit  actuellement 
un  superbe  hotel,  le  "King's"  et  tous  les 
appareils  du  bar,  "work  board"  en  me- 
tal blanc,  pompes,  etc.,  etc.,  ont  ete  or- 
donnes  a  la  Hamilton  Brass  Manfg.  Co., 
Ltd.,  agence  de  Montreal,  qui  s'est  acquis 
une  reputation  aussi  haute  que  meritee 
pour  Tagencement  et  le  materiel  des  ho- 
tels et  les  bars. 

*  u  % 

Nous  sommes  avises  de  bonne  source 
que  les  prix  augmentent  continuellement 
pour  les  capsules  de  bouteilles  de  toutes 
sortes. 

II  en  est  de  meme  pour  les  paillons  a 
bouteilles  "straw  covers." 

*  *  • 

M.  Otto  Zepf,  le  sympathique  gerant  de 
la  Freyseng  Cork  Co.  Ltd.,  nous  avise 
que  les  affaires  sont  exceptionnellement 
actives  ce  printemps,  chaque  mois  mon- 
trant  un  considerable  accroissement  sur 
le  mois  correspondant  de  Tan  dernier. 

*  *  * 

Nous  sommes  avises  par  MM.  S.  B. 
Townsend  &  Co.,  representants  des  Cham- 
pagnes de  G.  H.  Mumm  &  Co.,  que  le 
changement  de  prix  que  Ton  pensait  de- 
voir se  produire,  n'aura  pas  lieu.  Le  prix 
des  Champagnes  G.  H.  Mumm  &  Co.  reste 
done  le  meme  que  par  le  passe. 


Le  Dubonnet  est  une  preparation  ex- 
cessivement  agreable  a  boire;  il  est  fait 
du  muscatel  de  la  meilleure  qualite  au- 
quel  est  ajoute  du  quinquina.  Sa  vente 
en  France  s'est  elevee  a  plus  de  10,000 
bouteilles  en  1906.  Le  Dubonnet  est  ex- 
cellent a  boire  par  lui-meme,  mais  il  se 
prete  aussi  a  la  confection  d'un  cocktail, 
en  le  melangeant  par  parties  egales  avec 
du  genievre,  sans  employer  d'amers.  C'est 
ce  qu'on  appelle  un  cocktail  "Zaza,"  et  ce 
breuvage  est  devenu  excessivement  popu- 
laire  sur  le  Broadway. 


QUALITES  DIVERSES  DES  VINS 

Peu  de  personnes  connaissent  les  pro- 
prietes  variees  des  divers  genres  de  vins. 
Meme  les  marchands  de  vin,  a  moins 
d'etre  experts,  ignorent  en  quoi  les  divers 
vins  different  les  uns  des  autres.  Une 
analyse  chimique  n'explique  pas  les  par- 
ticularites  qui  caracterisent  les  vins. 

En  outre,  leurs  qualites  de  conserva- 


tion sont  differentes,  suivant  le  genre  de 
vin.  Le  claret  n'a  pas  de  proprietes  de 
conservation;  il  aigrit  facilement  et  se 
couvre  de  moisissure.  En  r§alite,  c'est 
le  plus  delicat  des  vins,  et  il  faut  le  mani- 
puler  et  Tembouteiller  avec  soin.  Son  bou- 
quet delicat  est  facilement  gate,  par  exam- 
ple par  le  contact  avec  de  la  fumee  de 
tabac,  qui  n'a  pas  d'effet  appreciable  sur 
le  bouquet  du  sherry.  Le  sherry  se  dis- 
tingue d'une  maniere  marquee  des  autres 
vins,  en  ce  qu'on  peut  le  boire  en  man- 
geant  des  sucreries,  sans  que  son  bouquet 
en  soit  affecte;  on  peut  meme  en  boire 
en  fumant.  Personne  ne  penserait  a  boi- 
re du  champagne,  du  vin  du  Rhin  ou  du 
claret  dans  de  telles  conditions.  Le  cham- 
pagne se  garde  mieux  que  le  claret,  apres 
que  la  bouteille  a  ete  debouchfie,  a  cause 
probablement  de  Taction  preservatrice  du 
gaz  acide  carbonique;  mais  des  qu'il  ces- 
se  de  petiller,  il  devient  plat,  n'a  plus  de 
bouquet  et  devient  bientot  aigre. 

Les  qualites  de  conservation  du  sherry, 
fort  ou  leger,  sont  bien  connues  des  fabri- 
canls  et  des  buveurs  de  ce  vin.  II  est 
rare  que  le  sherry  aigrisse,  tourne  au 
moisi  ou  perde  son  delicat  arome  d'aman- 
de.  On  peut  le  garder  des  mois  dans  une 
carafe  ouverte  sans  qu'il  se  deteriore.  II 
s'amgliore,  au  contraire;  son  arome  et  son 
bouquet  particuliers  se  developpent.  La 
raison  de  ceci,  c'est  que  le  sherry  con- 
tient  probablement  une  quantite  notable 
de  substances  aromatiques  qui,  avec  Tal- 
cool,  servent  d'antiseptiques  et  gardent 
ce  vin  contre  des  alterations  defavorables. 
Le  sherry  est  souvent  employe  en  Espa- 
gne  comme  application  antiseptique  sur 
les  blessures. 

Le  bon  Oporto  a  sa  valeur,  mais  il  est 
relativement  riche  en  matiferes  coloran- 
tes  et  en  substances  astringentes.  Le 
sherry  a  une  action  laxative,  tandis  que 
le  vin  d'Oporto  peut  avoir  un  effet  con- 
traire. 


Une  des  plus  vieilles  marques  de  vins 
de  Champagne  est  celle  de  la  maison  Pi- 
per-Heidsieck,  qui  a  6te  fondee  en  1785. 
Cent-vingt-deux  ans  de  production  con- 
stante  et  toujours  parfaite  sont  indiscu- 
tablement  une  garantie  de  premier  ordre. 

Cette  maison  est  represent6e  au  Cana- 
da par  MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Li- 
mitee. 


Plus  grand  sera  le  nombre  de  gens  qui 
sauront  qu'un  homme  est  en  affaires  et 
qui  auront  connaissance  du  genre  d'arti- 
cles  qu'il  vend,  mieux  marcheront  ses 
affaires.  La  publicite  est  le  moyen  le  plus 
court  et  le  meilleur  de  fournlr  cette  in- 
formation au  public.  La  publicitfi  dans 
les  journaux  constitue  la  meilleure  publi- 
cite, parce  qu'elle  communique  ces  in- 
formations a  plus  de  gens,  a  un  coQt 
moindre  que  n'importe  quel  autre  genre 
de  publicite.  C'est  Id  un  fait  qu'un  peu 
d'observatlon  Stablira  Incontestablement. 
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NOS  PBI3E  COXTR^LNTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F,  C.    (1)  La  cse 

Jamaica   ..  pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  6.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres   10.001 

Tot    (14)    8.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibb&rt's  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'    (13)  qts.  pts. 
W.  B.  Johnson  &  Co.  "Corn- 
pas"   2.60  1.60 

,    W.  E.  Johnson  &  Co., 

Nips  $1-25 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2bo  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.00 

Monkey  Brand,  Nips    ..  $1.10' 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  "..  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.56 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

.Bigarreaux  au  Marasquin  ..    8.00  9.0-0 
Teysonneau  (12) 
Bigarreaux  au  Mara&quln.  ..10.00  6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

ChabliS'   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis  11.50  12X0 

F.  Chauvenet  (15) 
Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 
Chablis  Superieur   7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie    (13)         qts.  ots. 
Chablis   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 
Chablis   8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)   .    .qts.  pts. 

Chablis  Superieur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Blanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Beaune  16.00  17.00 

Nults..  ..'  18.00  19.00 


Chauvenet  (15) 
'White  Cap"  [blanc]. 
'  Pink  Cap  "        [  rose  ] . . 
'Red  Cap"  [rouge].. 
Marey  &  LigeriBelair  (4) 


Nults 


qts.  pts. 

23.00  25.00 
23.00  2-5.00 
22.00  24.00 
qts.  pts. 
rouge  17.00  18.50 


BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)  qts. 

Macon   6.50 

Beaujolais  8.00 

Beaune  8.00 

"Club"  8.00 

Pommard  9.00 

Nuits  11.00 

Chambertin  16.00 

Clos  de  Vougsot  20.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts. 

Beaune   1889   9.00 

Pommard   1887  11.50 

Volnay   1889  13.75 

Chambertin   1887  18.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts. 

Clos-de-Vougeot  25.50 

Chambertin  18.50 

Romanee  18.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50 

Nuits  13.00 

Volnay  12.50 

Pommard  11.50 

Beaune  10.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00 

Beaujolais  7.00 

Macon  [Cholx]  6.50 

W.   D'Arcourt  &   Co.    (13)  qts. 

Macon    ..  4.90 

Pommard   5.65 

Nuits  St-Georges  7.25 

Chambertin   8.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts. 

Macon  4.40 

Beaujolais  5.00 

Beaune  6.00 

Pommard  6.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts. 

Beaujolais  6.2-5 

Macon  6.50 

Beaune  6.75 

Pommard  8.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00    7.0  J 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chambertin  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

Ackerman-Laurahce    (15)  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut  28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

Cluny,  Pere  &  Fils    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  20.0i0  22.00 

Comte  de  St-Aubin    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  12.00  13.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reserved  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratlen  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  ..  :  13.00  14.00 

Heidsleck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31,00  33.00 


pts. 
7.50 
9.00 
9.00 
9.00 
10.00 
13.50 
17.00 
21.00 
pts. 
10.00 
12.50 
14.75 
19.00 
pts. 
26.50 
19.50 
19.50 
16.50 
14.00 
13.50 
12.50 
11.00 

10.00 
8.00 
7.50 
pts. 
5.75 
6.50 
8.00 
9.50 
pts. 
5.40 
6.00 
7.00 
7.60 
pts. 
7.25 
7.50 
7.75 
9.50 


Meet  &  Chandon    (7)  qts. 

White  Seal   28.00 

Brut  Imperial   31.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts. 

Extra  Dry  28.00 

Selected  Brut  31.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B. 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B. 

Louis  Roederer    (1)  qts. 

Grand  Vin  sec  28.00 

Vin  Extra  sec  28.00 

Brut  special  Cuvee  30.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie    (12)  qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00 

Brut  [vin  nature!]  30.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts. 

Floirac  5.00 

Medoc  5.25 

Margaux  5.50 

St-Julien  6.00 

Batailley  9.50 

Pontet  Canet  11.00 

Chateau  Leoville  20.00 

Chateau  Larose  20.00 

Chateau  Margaux  24.00 

Chateau  Lafitte  24.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)  qts. 

Cotes   2.50 

Bon  Paysan  2.60' 

Bon  Bourgeois  3.00 

St-Julien   3.50 

Montferrand  4.00 

Chateau  Brulg   5.00 

St.  Estephe    ..    ..  6.00 

Pontet  Canet  8.00i 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts. 

St-Vincent  3.50 

Medoc  4.50 

Floirac  5.00 

Margaux  5.50 

Chateau  Lascombe  (1)  qts. 
Margaux    ^  2.25 

Faure  Frere    (3)  qts. 

Bon  Bourgeois  3.00 

Cotes  3.50 

Bon-Ton  4.00 

St-Emilion  4.50 

Ch.  Dugay  6.00 

Floirac  4.50 

Medoc  5.00 

Margaux  5.50 

St-Julien  6.00 

Pontet  Canet  9.00 

Chateau  Gruau-d'  Larose  ..  ..12.00 
C6tes  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts. 

Medoc   4.00 

St.  Emilion  5.00 

St.  Estephe  6.0-0 

Pauillac  7.O-0I 

St.  Julien,  Margaux  8.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts. 

St-Julien  2.50 

St4Est&phe  3.00 

A.  Guilhou  Frere  ATne    (13)  qts. 

Bas  Medoc   3.50 

St-Estephe   4.00 

St-Julien    . .     ...   6.00 

Pontet-Canet   6.50 

Chat-Bataillez  7.75 

Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)  qts. 

Ordinaire  4.00 

Chateau  Chamfleuri  4.00 

St-Loubes  4.75 

"Club"  5.00 

Medoc  :   6.50 

Mftrgaux  5.75 


pts. 

30.00 
33.00 

pts. 
30.00 
33.00 
34.00 
40.00 

8.50 
17.00 

pts. 
30.00 
30.00 
32.00 

pts. 
30.00 
32.00 


pts. 

6.00 
6.25 
6.50 
7.00 
10.50 
12.00 
21.00 
21.00 
25.00 
25.00 
pts. 
3.50 
3.60 
4.00 
4.50 
6.00 
6.00 
7.00 
9.00 
pts. 
4.50 
6.50 
6.00 
6.50 
pts. 
3.00 
pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
5.50 
7.00 
5.50 
6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 

pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
pts. 
3.00 
3.50 
pts. 
4.00 
4.50 
7.00 
7.50 
8.75 
pts. 
6.00 
5.00 
5.75 
6.00 
6.50 
6.7§ 
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St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucalllou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  20.00  21.00 

Chateau  Lafitte  21.00  22.00 

A,  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  5.40 

1890  Floirac   4.40  5.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Bmilion   5.20  6.20 

1890  St-Estephe   5.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts.  pts. 

St-Julien    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)    2.75  3.25 

P.  Vernot    (2)   2.75  3.25 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ..  ..  8.25 

COGNACS 

J.  Bern  et  Cie    (13)  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX*  7.50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 

Jos.  Bremon  &  Co.    (14)  La  cse 

**★  quarts  5.50 

***   flasks  6.50 

*★*   I  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie  (1)  1  cse  5  cses 
 qts.  1O.50  10.25 

★   qts.  12.00  11.73 

★  Fluted  qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  pts.  13.O0!  12.75 

★  Fluted    ..    ..24  flasks  13.00  12.75 

 qts.  15.00  14.75 

V.  S.  O.  P  qts.  20.00  19.50' 

V.  V.  S.  O.  P  qts.  28.00  27.50 

1846   qts.  45.00 

Boutelleau,  Fils  &  Cie    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18. CO 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  16.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Marie  Brizard  et  Roger    (13)        La  cse 
Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  V.S.O.P.  ..  qts.  18.00 
Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 
Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  6.50 

Pints   ..  7.50 

a  cse 
8.00 
9.00 
4.50 
a  cse 
8.50 
12.00 
15.00 
23.00 


au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V.  0  3.95  a  4.15 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

Reserve   1878     ..   12.50 

★*  et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80  a  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX     6.50 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  5.50 

 Pts.  6.50 

 i  B.  7.-J0 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  1-2  flastos  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847   45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  ,.  ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  09 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.C0 

V.   S.   O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17.25   

S.  0  26.00 

X.  0  35.00  ..... 

X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00   


Jimenez  &  Lamothe 



V.  S.  O.  P.  

1890  Muscatel  . . 
1865  Liqueur 


(14) 


La  cse 

qt.  11.00 
qt.  15.00 
qt.  16.00 
qt.  18.00 


Jules  Coadon  &  Co.  (6) 

12  quarts  

24  flasks  

Au  gallon  3.90  @ 

Cognac  Distillers  Association  (14)  L 

 vieux..  .. 

V.  O...   12  ans.  .. 

V.  S.  O.  P  20  ans.  . . 

X.  X.  0  1858  


Au   gallon  4.25  a  4.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  y.     ..  flasks  8.00 

V.  O  $  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

*★*   Qts.  6.00 

Aussi  pints,  1-2  pts,  Imp.  Flasks, 
Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 


Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  ..  ..qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout.  ..    ...   ..  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qts   9.50 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

★★★  pts.  7.00 

 i  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

*  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  (§>  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

 Flasks  6.50 

★★★   i  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★  qts   10.00 

V.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O   qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  6  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts  T   960 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 
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EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints   •  •  9-50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10-50 

100  Splits   8.50 

S   Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  I-40 

Seltzer  I-40 

Potass  Water  1-40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

Naturelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse   'Qts.  50s  7.50 

Gazeuse  pts.  lOOs  10.30 

Gazeuse  splits  100s  8.o0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits   100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1-35 

Seltzer  I-40 

Potass  Water  1-40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  GOO 

St-Galmier    (13)  La  cse 

Source  Romaine    6.50 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  H6pital, 
Hauterive  10.00 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles  ..   ..    8.00 

Source  Aubert   7-50 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   7.50 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel    (13)  La  cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.0O 
Marque  '  Clet ',  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons   10.00 

Au  gallon   de  3:00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   5.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gaMon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   5.00 

Violettes   2-45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucu  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Cruch  pierre  .   .  9.00 


Netherlands  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

Oruohons  verre  —  12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verire —  24s  -3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre — 12s  5  gals.    .  17.30 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1  1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1  1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15  Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1^2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1  1-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.   12  Bout   6.50 

Blanches   6.50 

Jaunes,    3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 
HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

Val.  Blatz  Brewing  Co. 

Export   ..  12.00 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 

Benedictine    (12)                       qts.  pts. 

12  litres                               19.50  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12:010 

Curacao   11.00 

Kirsch,   foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hanuapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaime   ..18.00  19.00 

Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.09 

Curacao  Orange                    ..  ..  9.09 

Sirop  de  Grenadine   7.0'J 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette   13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc   12.50 

Marasquin   13.00 

Kuuimel,  Superfin   12.00 

Kummel  Crystallise   12.50 

Green  Peppermint   13.00 

Crfeme  de  Menthe,  Blanche   13.00 

Cherry  Cordial   12.00 

Cherry  Brandy   12.00 

Blackberry  Brandy   12.00 

Kirsch   11.00 

Bitter  Triple   12.00 

Liqueurs  assorties   13.00 

Creme  de  Menthe  Verte   13.00 

Creme  de  Moka   13.00 

Cr&me  de  Cassis   13.00 

Creme  de  Noyau   13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik   13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh   11.00 

Peach  Brandy   12.00 

Bustanoby  Bros.  qts.  pts. 

Forbidden  Fruit   23.00 


Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kummel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  -6.00 

Liqueur  verte  16. U0  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  13.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fi Is    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch   9.00 

Kummel   9.00 

Marasquin   9.00 

Curagao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creme  de  Menthe  12.00 

Curasao  12.00 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  '24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12     "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  1'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  l'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

•  Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 

Cassis  Imperator   20.00  22JiO 

Creme  de  Cacao,  Schouwa 

a  la  vanille   20.00    22  00 
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Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flacons  ..  ..  20.00  22  00 
Curasao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson     (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 

MADERE 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 

Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger   8.50  9.50 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.00  14.00 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  18.00  19.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling-  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  'lu.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

.berncastler  Doctor   16.50    17  50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry   :  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.50 

Old  Tom   ..    ..    7.50 

Club    (3)  La cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  ..   ..    ■.  Qts.  lO.OU' 

Marque  beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial  (3)  La  cse 
London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  esc 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.  (10)  La  cse 
Old  Tom     8.25 


London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   ..  7.10 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry  7.50 

Sloe    ..    ..   . .   ..  11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon    3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom   6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Koyal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao   18.00 

Emperor   21.00 

White  Port  12.00 

Ola  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon   1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"Antique"   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon   $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve   La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon  2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                  La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  2.50  @  10.08 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .  .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"  Club  "  18.00 

"  1890  "  25.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   ..  16.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon..   2.50  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 


Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitirco  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulieir   gallon  3.50 

Invalid  Port               cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

E.  Yzaguirre    (5)                        Le  Gal. 

Three  Grapes    1.50 

PORTER  ANGLAIS 

Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)  qts.  pts. 

Marque  Compass    2.'55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican   2.50  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "   2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)     qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   6.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion  "  . .    . .  8.00  9.f>0 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita  '(Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy   Reserve    (6)                    qts.  pts. 
Jamaica  900 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 
Jamaica  Rum   10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "Bell"  9.00 

Marque  "  Bell ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Lion"  «.50  10.50 

Liquid   Sunshine  9.50  10.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts    7.00 

Pints    ..    ■   8.00 

1/2  Pints    9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)              qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves                                  6.00  7.00 

Barsac                                  8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)                  qts.  pts. 

Graves                                  5.25  6.25 

Sauternes                              5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

Faure  Freres    (3)                     qts.  pts. 

Sauterne                               4.00  5.00 

Sauterne                               5.00  6.00 

Haut  Sauterne                       8.00  9.00 

Chateau  Barsac                     6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 
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Gallbert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves   4.00  6.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  5.50i  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.30 

A.  Guilhou  Frere  ATne    (13)     qts.  pts. 

Sauternes   4.50  5.25 

Haut  Sauternes    5.00  6.00 

Graves  Martillac  .'  6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe    (14)         qts.  pts. 
Sauternes    5.0t0  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &  Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 
SHERRIES 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso   11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  <Q>  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon  1.50  @  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1,26  @>  'V^ 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.0'Oi  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  S.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Christiana  Dry   10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  ga! 

Pendon     2.00 

Claro    2. SO 

Giralda     3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino  3.75 

Amontillado  4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres  4.50 

Victor  ioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &.  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla    .  ■  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ....La cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    .v   18.00 

Selected  Old   36.00 


"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  <g>  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  La  cse 

Pedro  Ximeraez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

TARRAGONES 

Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 

VERMOUTH  La  cse 

Dolin   Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)   7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.   (Italien)   (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)    (12)  6.75 

P.  Ricardo  Forino    (2)   6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 
Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts.' 

Laubenheim   7.00  8.00 

'Nierstein   8.50  9.50 

Rudesheim  15,50  16.50 

Liebfraumilch  17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Jofcannesherg  25.00 

"*  inwein  [cruchons]  11.00  12.00 

darkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.60 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg — 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.0:0!  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  „  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzherg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  Diane  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer  6.50  

laubenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  

Hochheimberg  9.50   

Johannisberg  15.00  

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts. 

laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   15.0O  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La cse 

Litres   10.00 


Red  Heart    (15)   9.0c 

Vin  Mariani    (14)   10.00' 

Vin  St-Michel    (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)  ..   ..  8.00 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Wilson    (14)  La  cse 

Bourbon  Gold  Lion   10; 00 

Old  Valley  qts.  12.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00' 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl   Brand  Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6  00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,  24  flasks  6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amber   12  qts.  5.00 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.00 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye   24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3  99 

En  L2  quarts   3  95 

Quantites  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s.  " 

No.   "83"  Rye  qts. 

No.  "83"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn    (13)  La  cse 

Quarts    . .   6.00 

24  Flasks   q'^o 


48-y2  Flasks 
Hiram  Walker  &  So*1** 

Canadian  Club,  5  ^  

Canadian  Club  .  ".  Flasks,  16s. 
Canadian  Club  .  .  s  masks,  32s. 

Imperial  qts. 

Imperial  Flasks  16s. 

Imperial   J  Flasks  32s. 


".50 
se 
.J.00 
10.50 
11.00 
7.50 
8.00 
8.50 
au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..  4.00 

Imperial   2. 80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt.  25  U.  f   2.26 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   i  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid  Sunshine   qts.  6.00, 

Liquid  Sunshine   Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..  32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts.  6.00 

Moonlight..   qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.0>0 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  |  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  I  pts.  8\0O 

60  Flks  Imp.  I  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H    Corby  Distillery  Co.,  Ltd.         La  cse 

I-  X.  L  qts.  8.07 

I-  X.  L  Imp.  Pts.  16s.  8.00 
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I  X.  L  Flasks  32s.  8.25 

1.  X.  L   Miniatures  54s.  -  4.50 

Old  Dominion   qts.  8.00 

Old  Dominion  ....  Imp.  Pts.  16s.  8.00 

Old  Dominion    . .  Miniatures  '54s.  4.50 

Canadian  Rye  qts.  5.4:0 

Canadian  Rye.    .   .    .Imp.  Pts.  16s  6.00 

Canadian   Rye    ..    ..Flasks  32s.  6.00 

S.  B.  Rye  (Special  Blend)  ..  .qts.  7.00 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Imp.  Pts.  16s.  7.50 

S.  B.  Rye  ( S>p.  Blend)  Flasks  32s.  7\50 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)   .  Min.  54s.  4.50 

Whiskey   Blanc  qts.  5.50 

Whiskey  Blanc  . .  Imp.  Pts.  16s.  6.25 

Whiskey  Blanc  ..  ..  Flasks  32s.  6.00 

WHISKEY  ECOSSAIS 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00  .... 

Ainslie   Special  Liqueur  ..  16.00  .... 

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00   

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25  . 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  label   9.75  . 

Ainslie,  Special  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 
John  Begg     (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve  18.00 

Big  Ben    (1 )  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 
Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flask®..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9.00 

1-2  Flasks   10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  ess 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts    ..  7.00 

24  Flasks   . .  8.00 

48  Flasks    9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks   '  7.50 

48  Flasks   8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12s    5. CO 

Flasks  24s  6.00 

Vz  Flasks  ..  .:  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"  Special  "   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 
Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 
Club  Liqueur  '  13.50 


P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Gleneil     (14)  La  cse 

Imperial  quarts   9.50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks    ..    ..    ..  8.00i. 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  .pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique   pure   Highland    ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.   Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

 13.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

Pinched  Bottles   14.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hill-burn  Blend  qts.!  8.00 

Hilbiirn  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's.  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of   Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Le  gai. 

1  etoile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.B0 

4  et...    4.75 

5  etoiles   5.U0 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial    quarts  -.  ■    ••  8.50 

Re.puted  quarts    5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    ..     ..    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s   pts.  7.5P 

Mullmore  48s   y2  fl*W  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11. T5 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jars   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur  qts..  10.50 

Au  gal- 
Old  Scotch  Proof   3  50 

Heather   Dew  3.45  a  4.00 

Sepcia.l  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra-  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir    (3)  La  cse 

Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts    .     .  ' .     .   11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval..  ..  ,.  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints-  7.00 


24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48 \  flasks,  Sorew  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu   . .  10  O.  P. . . .  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P   3.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private  Stock  John  Robertson  12.50 
J.  R.  D.  "Star"    .......  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"  Glenleith "        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"  Glenleith  *       15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'  Grand  Special    ...    ..  9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 
John  Ben-Royal  Lochnagar  (13)  La  cse 
0   9-50 

OOO   10.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   ■  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks   ..  8.50 

Imperial  Quarts  9-50 

Trmmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thorne  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  W  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

Jchn  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilson    (14)  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   i  flasks....  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks   9.00 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

HaVs  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6-50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks    8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 
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William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  -6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 


Oniiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 


Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

2>4  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.5) 

Reputed   quarts   7.00 

-  Flasks    8.00 

1-2  Flasks  9.00 


Old  Bushmill    (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon   4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

-Mr*  ..   10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)    8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 


—  Clef  a  la   liste  precedente  — 


Pour  trouver  1  'agent  des  rnarchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la    marchandise  et 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


1. 

L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

7. 

John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

13. 

D.  Masson  et  Cie. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

3. 

Boivin,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

15. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Lapo>rte. 

16. 

Jos.  B.  Seagram. 

5. 

W.  R.  Wonham  & 

Sons. 

11. 

H.  Corby  Co. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

6. 

S.  B.  Townsend  & 

Co. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

1S 

D.  McManamy  &  Co. 

AGISSEZ  SELON  VOS  MOYENS 

L'inclination  la  plus  naturelle  d'un 
homme  qui  decouvre  uue  augmentation 
de  ses  affaires  et  de  ses  profits,  est  d'ac- 
croitre  son  stock  et  d'agrandir  son  maga- 
sin.  Quelle  realite  et  quelle  apparence  y 
a-t-il  dans  cette  augmentation,  voila  3e 
point  determinant  qui  indiquera  la  voie  a 
suivre  pour  l'augmentation  du  stock  et 
l'agrandissement  du  magasin.  Des  quan- 
tites  d'hommes  ont  ete  conduits  par  l'ac- 
croissement  de  leurs  ventes  a  augmencer 
ce  qu'ils  se  plaisent  a  appeler  leurs  faoi- 
lites,  avant  que  leur  prosperite  reelle  et 
leur  aptitude  a  diriger  un  commerce  pi  as 
important  ne  justifient  une  telle  deci- 
sion. Rien  en  affaires  ne  justifie  mieux 
l'avis:  "soyez  sur  que  vous  etes  dans  la 
bonne  voie  et  allez  de  l'avant". 

Un  detaillant,  possesseur  d'un  capital 
rnoyen,  avait  un  magasin  de  25  pieds  sur 
7b,  avec  un  entrepot  en  arriere.  Ses 
rnarchandises  etaient  bien  choisies  et 
a  des  prix  raisonnables.  Ses  affaires 
augmenterent  rapidement  et,  a  certains 
jours,  le  magasin  etait  rempli  de  clients 
a  un  point  qui  semblait  rendre  la  situa- 
tion peu  confortable.  Les  profits  de  la 
seconde  annee  furent  si  eleves  que  ce 
marchand  jugea  necessaire  de  louer  un 
magasin  quatre  fois  plus  grand  et  de  le 
remplir  de  rnarchandises  pour  lesquelles 
les  marchands  de  gros  lui  ouvrirent  -mi 


fort  credit.  Les  affaires  n'augmenterent 
pas  en  proportion  et  il  commenca  a  s'u- 
percevoir  qu'il  etait  douteux  qu'il  arrivat 
a  raugm&ntation  voulue  dans  la  locality — 
ia  clientele  manquait. 

Au  bout  de  deux  ans,  ce  marchand  lit 
faillite,  simplement  par  ce  qu'il  avait 
voulu  embrasser  plus  qu'il  ne  pouvait 
etreindre. 

L'homme  que  la  prosperite  conduit  a 
rextravagance  est,  le  plus  souvent,  celui 
qui  ne  reussit  pas.  Si  un  affaire  de  cent 
dollars  par  jour  double  au  ©quits  d'une 
annee,  il  n'en  faut  pas  conclure  qu'elle 
quadruplera  ou  meme  qu'elle  triplera 
dans  une  autre  annee.  Nous  devoms  agir 
suivant  la  raison  et  nous  rendre  compte 
que  notre  prosperite  est  due  tout  autant 
a  de  bons  assortiments  et  a  des  prix  rai- 
sonnables qu'a  raugmentation  possible  de 
la  demande.  Des  idees  de  conservatisme 
qui  font  rester  dans  le  meme  magasin 
aussi  longtemps  que  possible  et  un  ac- 
croissement  d'affaires  obtenu  progressi  /e- 
ment  plutot  que  par  a-coups,  voila  la 
regie  de  conduite  qui  sauve  un  homme 
d'affaires  a  un  moment  qui  pour-rait  etre 
assimile  au  point  de  changement  prover- 
bial dans  la  marche  d'une  fievre. 

Avoir  un  commerce  dont  l'augmenta- 
tion indique  la  faveur  et  l'approbation  du 
public  et  bien  juger  la  cause  et  I'etendue 
probable  de  cette  augmentation,  cela  de- 
note, chez  un    homme    d'affaires,  une 


perspicacite  qui  le  fera  reussir.  Si  nous 
vendons  quatre  morceaux  d'une  certaine 
marchandise  dans  tant  de  jours,  cela 
n'indique  pas  que  la  demande  pour  cet'e 
marchandise  durera  indefiniment  et  ce 
justifie  pas  l'achat  d'une  caisse.  Si  la  , 
foule  remplit  un  magasin  de  75  pieds  sur 
25,  cela  n'indique  pas  necessairement 
qu'il  faille  prendre  un  magasin  quatre 
fois  plus  grand  pour  maintenir  les  af- 
faires en  bonnes  conditions.  L'homme 
P'ossedant  un  petit  magasin  bien  achalan- 
de  et  force  a  quelque  gene  est  plus  satis- 
fait  que  celui  qui  a  un  grand  magasin 
dans  lequel  les  clients  somt  olairsemes, 
ce  qui  fait  dire  au  public  observateur  que 
son  commerce  n'est  plus  ce  qu'il  etait 
dans  le  magasin  plus  petit. 

Le  doute  du  public  et  un  stock  trop 
fort  de  rnarchandises  font  plus  de  tort 
a  un  commerce  que  ne  pouvait  lui  faire 
de  bien  l'approbation  de  ce  meme  public 
autrefois.  L'homme  qui  s'agrandit  quaul 
le  besoin  s'en  fait  sentir  et  qui  est  a 
meme  de  discerner  le  moment  opportun 
pour  le  faire  est  celui  qui  reussit.  Les 
achats  frequents  donnent  plus  de  profits 
a.  un  petit  magasin  qu'un  stock  trop  fort 
a  un  grand.  Vivre  selon  ses  moyens 
s'applique  aussi  bien  aux  affaires  qu'3. 
riii'terieur  du  menage. 


Ecoutez  attentivement,  repondez  pru- 
demment,  decidez^vous  promptement. 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


LES  CIGARES  DE   LA  HAVANE 

L'annee  derniere,  l'ile  de  Cuba  a  ex- 
ports le  nombre  enorme  de  256,738,029  ci- 
gares  de  la  Havane.  Contrairement  a 
1'idee  generalement  admise  que  I'Aimeri- 
que  prend  la  plus  grande  partie  de  ces 
cigares,  ce  pays  n'en  a  importe  que  30 
pour  cent  des  exportations  totales,  c'est- 
a-dire  79,  483,125  cigares,  tandis  que  1'An- 
gleterre  en  a  achete  92,459,687.  L'Alle- 
magne  en  achete  de  25  a  30  millions  et 
la  France  de  dix  a  douze  millions.  Une 
raison  des  ventes  plus  fortes  a  l'Angle- 
terre  qu'a  l'Amerique,  c'est  que  l'Ameri- 
que achete  une  grande  quantite  de  tabacs 
en  feuilles,  qui  est  converti  en  cigares 
dans  ce  pays.  L'annee  derniere,  elle  a 
importe  25  millions  de  livres  de  tabac  en 
feuilles,  tandis  que  l'Angleterre  n'en  a 
importe  que  25,000  livres.  Mais  peu  de 
cigarettes  cubaines  sont  expediees  aux 
Etats-Unis,  la  plus  grande  partie  de  ce 
produit  etant  dirigee  sur  l'Amerique  du 
Sud.  Bien  que  ce  nombre  de  250,000,000  en 
chiffres  rands;  semble  enorme,  les  stocks 
des  marchands  de  cigares  seraient  bien 
vite  epuises,  si  Cuba  etait  la  seule  source 
d'approvisionnement,  car  l'Amerique  con- 
somme annuellement  8,000,000,000  de  ci- 
gares. 


d'oeuvre  y  est  a  tres  bon  marche;  en  outre, 
la  ville  est  situee  a  la  jonction  de  six  li- 
gnes  de  chemins  de  fer,  ce  qui  facilite 
l'arrivee  des  matieres  premieres  et  l'ex- 
pedition  de  l'article  tout  prepare. 


LES  CIGARETTES  EN  RUSSIE 

La  quantite  de  cigarettes  fumees  en 
Russie  est  presque  incroyable;  toutes  les 
classes  de  la  societe  ne  fument  presque 
pas  autre  chose  et  on  peut  dire  que  cha- 
que  individu  male  age  de  plus  de  quinze 
ans  fume  en  moyenne  un  nombre  de  ciga- 
rettes qui  n'est  pas  eloigne  de  150  par  se- 
maine. 

C'est  ce  que  dit  le  consul  general  de  la 
Grande-Bretagne  dans  un  rapport  au  Fo- 
reign Office.  Les  cigarettes,  dit-il,  sont 
petites,  une  livre  de  tabac  suffisant  pour 
1000  cigarettes  environ.  Elles  sont  for- 
mees  de  tubes  en  papier  tout  prepares, 
munies  d'ordinaire  d'un  bout  en  carton 
pour  la  bouche;  dans  ces  tubes  on  insere 
le  tabac  a  la  main  ou  a  la  machine. 

La  preparation  de  ces  tubes  en  papier 
forme  une  industrie  separee  dont  le  cen- 
tre principal  est  Brest  Litovsk.  La  raison 
pour  laquelle  cette  industrie  est  surtout 
florissante  dans  cette  ville,  c'est  que  sa 
population  est  pauvre  et  que  la  main- 


LA  CONSOMMATION    DES  CIGARET- 
TES EN  ITALIE,  EN  FRANCE  ET 
EN  ALLEMAGNE 


Le  consul  Dunning  a  Milan  rend 
oompte  qu'en  1884  la.  consummation 
des  cigarettes  on  Italie  etait  d'environ 
23,000,000  et  en  1902,  de  200,000,000. 
Pendant  l'annee  fiscale  1905-1906, 
oefete  consommation  a  etc  d'un  demi- 
billioUi,  nombre  qui  tend  a  augmenter. 

En  1870.  la  France  a  consomme 
16,000.000  de  cigarettes  et.  en  1905, 
plus  de  2,000,000,000.  En  Allemagne, 
la  consommation  a  etc  de  600,000,000 
de  cigarettes  en  1903  et  de  pins  de 
t,000,000,000  en  1904. 


LE  TABAC  ET  LES  RATS 

"  Au  cours  de  mes  vingt-cinq  ans  d'ex- 
perience  dans  le  commerce  du  tabac,  di- 
sait  un  marchand  de  cigares,  je  ne  me 
souviens  que  de  quelques  cas  ou  les  rats 
aient  cause  de  l'ennui  dans  les  magasins 
de  cigares.  lis  ne  peuvent  pas  suppor- 
ter l'odeur  du  tabac  et  je  ne  sache  pas 
que  des  rats  aient  jamais  mange  du  ta- 
bac sous  quelque  forme  qu'il  fut.  Je  sup- 
pose que  le  gout  du  tabac  ne  leur  plait 
pas.  Vous  pourriez  remplir  de  rats  ce 
magasin;  j'ouvrirais  toutes  les  boites  de 
cigares  et  de  tabac,  de  maniere  que  toute 
la  gent  rongeuse  put  avoir  acces  a  la  mar- 
chandise,  et  je  vous  parierais  que  pen- 
dant toute  la  nuit  les  rats  n'auraient  tou- 
che  a  rien  dans  le  magasin.  Les  rats  ne 
rongent  pas  le  tabac.  La  fumee  meme 
du  tabac  semble  les  affoler. 

"  Je  me  rappelle  avoir  fait  une  expe- 
rience pour  voir  l'effet  de  la  fumee  de 
tabac  sur  le  rat  et  determiner  la  cause 
de  son  antipathie  pour  le  tabac.  J'avais 
pris  un  rat  dans  ma  maison.  Je  le  mis 
dans  une  petite  cage  et  commencai  a 
souffler  sur  lui  de  la  fumee  de  tabac. 
J'ai  deja  vu  beaucoup  d'animaux  frappes 
de  terreur,  mais  rien  de  ce  que  j'ai  vu 
n'egala  la  frayeur  de  ce  rat  quand  je 


commengai  a  envoyer  de  la  fumee  a  tra- 
vers  les  barreaux  de  la  cage.  Si  la  cage 
avait  ete  en  feu,  il  n'aurait  pas  6te  plus 
terrifie.  Je  continuai  l'experience  plus 
loin  que  je  n'en  avais  l'intention,  car  tout 
a  coup  le  rat  devint  aussi  mou  qu'une 
guenille  et  il  est  evident  qu'il  etait  pro- 
fondement  degoute.  Cette  experience 
m'a  appris  que  le  rat  ne  peut  supporter 
ni  l'odeur,  ni  le  gout  du  tabac  et  je  sup- 
pose que  c'est  pour  cela  que  les  maga- 
sins de  cigares  ne  sont  pas  infestes  de 
rats." 


LE  COMMERCE   DU  TABAC  A  CUBA 

Dans  son  bulletin  du  mois  de  mars,  le 
Bureau  des  Republiques  americaines  fait 
une  revue  du  marche  du  tabac  a  Cuba 
pour  l'annee  civile  1906.  Cette  revue 
indique,  dit  "Tobacco  Journal,"  que,  du 
ler  janvier  au  31  decembre  1906,  Cuba  a 
exporte  aux  Etats-Unis,  en  Allemagne,  au 
Canada,  a  la  Republique  Argentine,  en 
France,  en  Autriche,  en  Angleterre,  au 
Chili,  en  Hollande  et  en  Australie,  277,- 
426  balles  de  tabac  en  feuilles,  dont  le 
poids  total  etait  de  12,636,836  kilogram- 
mes (27,801,039  livres),  contre  317,087 
balles,  d'un  poids  total  de  14,776,139  ki- 
logrammes (32,507,505  livres)  en  1905. 
On  voit  done  qu'en  1906  il  y  a  eu  dimi- 
nution de  89,661  balles  d'un  poids  de 
2,139,303  kilogrammes  (4,706,466  livres). 

Les  marches  qui  prenaient  autrefois 
du  tabac  cubain,  mais  qui  n'en  ont  pas 
importe  en  1906  sont:  Miquelon,  Hondu- 
ras, Gibraltar,  les  Canaries,  les  Indes 
Hollandaises,  le  Danemark,  les  Antilles 
Britanniques  et  l'Afrique  Francaise. 

Ces  marches  avaient  importe  706  balles 
pesant  77,847  livres.  En  1906,  les  nou- 
veaux  marches  etaient:  St-Domingue,  la 
Chine  et  le  Bresil  qui  ont  importe  111 
balles  pesant  10,725  livres. 

Les  cigares,  en  1906,  ont  ete  exportes 
au  nombre  de  256,738,029  en  Angleterre, 
aux  Etats-Unis,  en  Allemagne,  en  France, 
au  Canada,  en  Belgique,  dans  l'Afrique 
anglaise,  en  Hongrie  et  en  Italie,  contre 
227,028,621  en  1905;  il  y  a  done  eu,  en 
1906,  une  augmentation  de  29, 709,50s  c  i- 
gares. Les  pays  qui  n'ont  pas  importe 
de  cigares  de  Cuba,  en  1906,  sont:  les 
Bermudes,  les  Acores,  l'Oceanie  francaise, 
la  Coree  et  l'Afrique  portugaise,  pays 
dont  les  achats,  en  1905,  s'elevaient  a 
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107,871  cigares.  De  nouveaux  marches, 
ayant  importe  329,930  cigares  d'origine 
cubaine  pendant  l'annee,  sont  les  sui- 
vants:  Turquie  d'Europe;  Suede,  Trinite, 
Colombie  anglaise,  diverses  regions  d'A- 
eie,  Chine,  Russie,  Indes  anglaise,  Tur- 
quie d'Asie,  Afrique  allemande,  Norvege, 
Equateur  et  Afrique  espagnole. 

Les  expeditions  de  cigarettes  se  sont 
elevees  a  15,643,275  ballots,  relativement 
a  3,814,199  en  1905. 

Des  droits  ^'importation  favorables  en 
Colombie — un  grand  marche  pour  les  ci- 
garettes—  ont  eu  un  effet  important  sur 
le  commerce.  Les  exportations  aux  pays 
suivants:  Mexique,  Chili,  Antilles  hol- 
landaises,  Canaries,  Venezuela,  Antilles 
anglaises,  Etats-Unis,  Perou,  Angleterre, 
Costa  Rica,  Panama  et  Gibraltar,  ont 
aussi  augmente  notablement.  De  nou- 
veaux marches  ont  ete  etablis  a  la  Tri- 
nite, en  Egypte,  dans  des  contrees  de  l'A- 
sie,  en  Australie,  au  Japon,  dans  les  In- 
des anglaises  et  a  Guayaquil;  les  ventes 
sur  ces  marches  se  montent  a  3G.360  bal- 
lots, tandis  que  les  iles  Auckland,  la 
Roumanie,  I'Afrique  anglaise  et  le  Da- 
nemark  n'ont  pas  importe  de  cigarettes 
de  Cuba  en  1906,'  bien  qu'en  1905  ces  pays 
en  aient  recu  50,822  ballots. 

Du  tabac  hache  a  ete  exporte  aux  Etats- 
Unis,  en  Colombie,  en  France,  en  Angle- 
terre,  au  Chili  et  dans  l'Afrique  fran- 
chise pour  un  poids  de  372,372  livres  con- 
tre  262,541  livres  en  1905:  c'est  un  gain 


de  109,830  livres.  Parmi  les  nouveaux 
pays  importateurs,  figurent:  la  Bolivie, 
Panama,  diverses  sections  d'Afrique,  le 
Mexique,  Salvador  et  l'Equateur,  avec  un 
total  de  3,070  ballots. 

Les  districts  producteurs  de  tabac  de 
la  republique  cubaine  ont  fourni  286,288 
balles  en  1906,  contre  473,617  en  1905,  en 
diminution  de  187,239  balles;  dont.  130,- 
315  pour  Vuelta  Abajo,  13,818  pour  Semi- 
Vuelta,  32,147  pour  Villas  ou  Remedios 
etl5,016  pour  Partidos. 

La  production  des  districts  suivants  a 
ete  en  augmentation  en  l»o6;  Santiago 
du  Cuba,  2,755  balles;  Puerto  Principe, 
961  et  Matangas,  251. 

La  valeur  du  tabac  exporte  en  1906  est 
donnee  dans  le  tableau  suivant: 

Tabac  en  feuilles;  277,426 

balles  a  $70  chaque  .    .  $19,419,820.00 

Cigares:  256,738,029,  a  $65 

le  mille   16,688,571.88 

Cigarettes:  15,643,275  bal- 
lots a  $25  par  mille.   .  391,081.87 

Tabac  hache,  169,260  kilo- 
grammes a  $1.20'.   .   .   .  203,112.00 

Total  $36,702,585.75 

La  valeur  du  tabac  exporte,  l'annee  pre- 
cedente,  etait  de  $29,415,901.16;  l'aug- 
mentation  en  1906  est  done  de  $7,286,- 
624,59. 

La  valeur  du  tabac  manufacture  con- 
somme pendant  l'annee  sous  revue  est 
de  $12,334,154.72.    Ajoutant  cette  somme 


a  la  valeur  du  tabac  exporte,  on  obtient 
le  total  de  $49,036,740.47,  qui,  compare  a 
la  valeur  du  tabac  exporte  et  du  tabac 
consomme  en  1905,  valeur  s'elevant  & 
$42,275,113.42,  donne,  pour  1906,  une 
augmentation  de  $6,761,627.05. 

Considerant  la  valeur  du  tabac,  des  ci- 
gares et  cigarettes  et  du  tabac  hache  con- 
somme et  donne  dans  les  manufactures 
ou  que  les  voyageurs  emportent  avec  eux, 
ou  que  les  producteurs  consomment  sur 
les  plantations,  et  ajoutant  cette  valeur 
a  la  somme  de  $49,036,740.47;  la  produc- 
tion, l'industrie  et  le  commerce  du  tabac 
dans  la  republique  de  Cuba  ont  une  va- 
leur totale  de  plus  de  $51,000,000. 


LES   PREMIERS  FUMEURS  DE  CIGA- 
RETTES 


On  croit  generalcment  que  c'est  a 
la  suite  de  la  guerre  de  Crimee  que  les 
cigarettes  furent  introduits  dans  les 
pays  occidentaux.  On  dit  que  les  offi- 
ciers  anglais  qui  ©talent  en  Crimee  du- 
rent,  entre  autres  privations,  se  passer 
de  cigares  et,  pour  les  remplacer,  se  mi- 
rent  a  fumer  la  cigarette,  dont  faisaient 
un  usage  si  general  leurs  allies  fran- 
cais  et  turcs.  lis  apprirent  naturelle- 
ment  a,  rouler  la  cigarette  et,  revenus 
dans  leur  pays,  en  repandirent  la  mode 
parmi  les  dandys  civils,  qui  non  seule- 
mont  adopterent  la  cigarette,  mais  aus- 


Nous  pouvons  nous 

de  la  qualite  des  cigares  produits  dans  notre  manufacture.  Nous  savons  que  ce  sont  LES  articles 
par  excellence.  Des  aunees  d'experience  ont  rendu  possible  pour  nous  la  production  de  deux  marques 
qui  triomphent  dans  le  monde.  Les 

Cigares  Royal  Sport 
« fiogeiMlloaen 

se  vendent  depuis  des  annees  toujours  en  plus  grandes  quantites.  Vous  vous  demandez  pourquoi  ?  C'est 
a  cause  de  la  qualite  qui  est  assuree  par  nos  achats  du  meilleup  tabac  brut  uniquement  et  par 
l'emploi  d'OUVriePS  experts  uniquement. 

VENDEZ  CES  MARQUES  POJR  RELEVER  VOTRE  D E PA RTEMENT  DE  CIGARES 

The  SHERBROOKE  CIGAR  Company 

SHERBROOKE,  Quebec. 
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si  laisserent  pousser  leurs  moustaches 
pour  suivre  l'exemple  cle  ces  officiers. 
Toutefois  tout  le  monde  ne  pouvait  pas 
ii  1  river  a  rouler  proprement  une  ciga- 
rette entre  les  doigts  et  pendant  long- 
temps  on  ne  put  se  procurer  des  ciga- 
rettes toutes  faitos,  ce  qui  empecba 
beaucoup  la  nouyelle  mode  de  se  re- 
pandre.  Plusieurs  petits  instruments 
pour  rouler  soi-meme  des  cigarettes  fu- 
rent  mis  sur  le  marehe,  mais  aucun 
h'obtint  beaucoup  de  succes,  et  quand 
les  cigarettes  toutes  faites  eommence- 
rent  a  etre  fournics,  ces  instruments 
furent  abandonnies,  dit  "  Cigar  and 
Tobacco  Journal." 

Au  debut,  la  confection  des  cigaret- 
tes revenait  a  65  cents  le  mille;  le  fu- 
liK'iir.  bien  entendu,  payait  davantage, 
ce  qui  eontribua  de  nouveau  a  dimi- 
nuer  la  consommation  des  cigarettes. 
Tout  d'abord,  les  marcbands  de  tabac 
netaient  nullement  disposes  a  encou- 
rager  la  vente  des  cigarettes;  mais  il 
devint  bientot  evident  que  la  nouvelle 
mode  constituait  un  article  de  plus 
pour  le  commerce  et  etait  nne  sorte  de 
tentatioD  pour  des  milliers  d'hommes 
(|ui  n'avaient  jamais  fume  jusqu'alors. 
Quand  ceci  fut  bien  compris,  lemoule 
a  cigarettes  mecanique  prit  une  forme 
pratique,  et  la  fabrication  des  cigaret- 
tes revint  a  quatre  ou  cinq  cents  le 
mille,  an  lieu  de  soixante-cinq  cents. 

Les  meilleures  de  ces  machines  sont 
aujorrd'bui  d'une  simplicite  et  d'une 
efficacite  mervcilleuscs,  et  elles  four- 
;nissent  des  cigarettes  parfaitement  fai- 
ps,  a  raison  de  plusieurs  centaincs  par 
minute.  II  n'est  pas  possible  de  cal- 
■culer  le  nombre  de  cigarettes  fumees 
en  Grande-Bretagne,  mais  on  estimc 
me  dix  pour  .cent  de  la  population  en 
fume  et  que  ehaque  fumeur  en  consom- 
m-  cinq  par  jour  en  moyenne.  Cela 
donnerait  un  nombrq  de  7.000,000.  a 
H. 000,000  de  cigarettes  par  an.  Cette 
pro;  ortion  de  dix  pour  cent  est  peut- 
etre  un  pcu  forte,  mais  la  moyenne  de 
cinq  cigarettes  par  jour  et  par  fumeur 
n'est  certainement  pas  trop  elevee.  Et 
Gependant  il  semble  qu'il  n'y  ait  eu  au- 
cune  diminution  dans  la  consommation 
des  cigarcs  et  du  tal)ae  pour  la  pipe. 


LE  TABAC  ET  LA  NiCOTINE 


Jean  Xieot  mtrodliisit  le  tabac  dans 
l'Europe  continentalc  et  e'est  son  nom 
qui  a  donne  naissance  au  mot  nicotine. 
"  Depuis  I'epoqve  de  Xicot,  dit  le  doc- 
teur  Nalpassc,.  1'usage  du  tabac  a  etc 
plus  qu'une  babitude  ou  Tin  passe- 
temps.  C'est  eleven  u  nne  passion,  une 
manie.  sinon  une  seconde  nature.  II 
y  a  tabac  et  tabac,  comme  il  y  a  di  ver- 
ses maniere  de  fumer.  L'Oriental  a 
coutume  de  dire  que  les  Europeans  ne 
savent  pas  fumer.    Tl  a  peut-etre  rai- 


son. L'Oriental  sait  tout  ce  qui  con- 
eerne  le  tabac.  Son  approvisionnement 
est  prodigieux.  II  comprend  toutes  les 
varietes  de  tabac  fin,  depuis  les  fcuilles 
les  plus  fines' jusqu'aux  melanges  Ae- 
ries de  qualites  difterentes.  A  certains 
melanges,  on  ajoute  des  parfums.  Pour 
1'bomme  qui  fume  le  narghileh,  des 
parfums  doux  et  suaves  sont  ajoutes  en 
proportion  plus  ou  moins  grande  au 
fort  "tombekou."  Lo  narghileh,  cet 
bbjet  complique,  est  tres  hygienique. 
Le  tabac  y  est  grille  dans  un  petit  four- 
neau  metallique.  La  fumee  passe  dans 
mi  tube  et  traverse  un  second  fcuya.ii 
pour  arriver  aux  levrcs  du  fumeur." 

Apres  une  etude  tres  serieuse  des 
proprietes  et  des  .effets  du  tabac,  le 
docteur  Xalpasse  dit:  "  Je  conclus  que 
le  tabac  n 'a  pas  d'effet  pernicieux 
(piand  on  en  fait  un  usage  niodere. 
Fume  comme  il  doit  I'etre,  il  fait  (pic 
I'bnmmc  oublie  quelque  temps  ses  en- 
nuis. -Mais  meme  les  fumeurs  habi- 
fcueLs  devraient  eviter  de  fumer  a  jeiin 
fa  moins  qu'ils  ne  fument  en  guise 
d'aperitif)  et  on  ne  devrait  jamais  fu- 
mer dans  une  cbambre  a  couclier.  Trois 
cigares  par  jour,  quatre  au  plus,  ou 
Ietrr  equivalent  fume  dans  la  pipe,  de- 
vraient etre  la  limite  du  fumeur  habi- 
tue], La  pipe  culottee,  si  artistique- 
ment  soit-elle  coloree,  est  impregnec 
de  nicotine  et  n'est  pas  bonne  a  fumer. 
Une  pipe  coloree 'n'est  bonne  qu'a  rc- 
garder.  Le  fumeur  devrait  laisser  sa 
pipe  apres  les  premieres  bouffees.  Le 
cigare  devrait  etre  jete  quand  on  en  a 
fume  a  pea  pres  les  trois-qrarts ;  de 
meme  pour  la  cigarette.  C'est  parce 
que  la  nicotine.  1'alcaloi'de  eontenu  dans 
les  feuilles  de  fcabae  ne  se  volatilise 
qu'a  250  de<rres  et,  comme  elle  est  atti- 
ree  avee  la  fumee  vers  la  boucbe.  quand 
le  feu  est  pres  de  i'extremite  du  cigare 
ou  de  la  cigarette  qui  se  trouve  dans  la 
bouebe.  il  y  a  danser;  la  nicotine  est 
sujette  a  penetrer  dans  la  bonche. 

1  es  fumeurs  experimentes  savent 
que  les  premieres  bouffees  de  fumee 
de  tabac  sont  les  plus  agreables;  tan- 
dis  que  les  dernieres  ont  un  gout  acre. 
Si  elles  n'irritent  pas  la  gorge  elles. 
font  tous.-er  le  fumeur.  Les  Japonais 
—  et  ils  sont  peut-etre  les  senls  ii  Fa- 
voir  fait — ont  compris  la  signification 
de  c  s  dernieres  bouffees  irritantes  et, 
en  fumant,  comme  dans  tout  autre 
acte  de  la  vie.  ils  prennent  des  pre- 
cautions bvuieniques.  J'ai  eu  l'occa- 
sion  d'eti'dier  leur  methode  a  bord  d'un 
navire  de  guerre  japonais,  ou  j'avais 
tte  invite.  Leur  tabac  est  coupe  en  fi- 
laments  minces  comme  des  clieveux  ou. 
Dour  mieux  dire,  comme  de  la  barbe 
dig  mai's.  Avee  ce  tabac  fin,  le  Japo- 
rtaiS  bourxe  une  pipe  excessivement  pe- 
tite et  en  tire  deux  bouffees —  deux 
seulement,  pas  plus. 

Ce  spectacle  m'etonna    et.  remar- 


quant  mon  etonnement  le  chirurgien 
du  bord  m'expliqua  que  les  Japonais 
fument  de  cette  maniere  pour  ne  pas 
aspirer  la  nicotine." 

(Canadian  Cigar  and 

Tobacco  Journal). 


D1SETTE  D'ECUME  DE  MER  EN 
EUROPE 

La  fin  de  l'industrie  cle  recume  de  mer 
en  Allemagne  semble  inevitable,  dit  le 
consul  americain  a  Annaberg,  dans  un 
rapport  au  Departement  du  Commerce  et 
du  Travail.    Cette  industrie  traverse  une 
crise  a  laquelle  il  semble  qu'il  n'y  ait  pas 
de  remede,  et  les  fabricants  de  pipes,  fu- 
me-cigare,  etc.,  en  ecume  de  mer  devront 
quitter  les  affaires  ou  se  livrer  a  un  au- 
tre commerce.  Ils  ne  peuvent  se  procurer 
la  matiere  premiere  en  quantite  suffisan- 
te  et,  pour  le  peu  qu'ils  peuvent  obtenir, 
ils  doivent  payer  un  prix  qui  augmente 
beaucoup.     Pendant  les  trois  dernieres 
annees,  le  prix  de  l'ecume  de  mer  a  pres- 
que  double;  en  meme  temps  l'Amerique 
et  l'Angleterre  se  sont  assure  a  peu  pres 
toute  l'ecume  de  mer  disponible.  Recem- 
ment  l'Allemagne  a  regu  une  petite  con- 
signation de  cette  matiere  venant  d'Asie 
Mineure,    la    premiere    depuis  quelque 
temps.  II  s'en  est  suivi  immediatement 
une  avance  de  prix  d'environ  trente  pour 
cent.    Presque  tous  les  depots  connus  d'e- 
cume  de  mer  sont  epuises;  on  n'en  trou- 
ve plus  que  dans  les  mines  de  Eski-Sche- 
hir,  Asie-Mineure,  qui  en  fournissent  tres 
■peu.  Des  agents  de  manufactuiiers  anr.e- 
ricains  et  anglais  se  sont  assure  le  contro- 
le  de  cette  production  entiere  et  les  ma- 
nufacturiers  allemands  ne  peuvent  plus 
compter  sur  ces  mines  pour  leur  fournir 
la  matiere    premiere.    Depuis  quelques 
mois,  le  prix  de  l'ecume  de  mer  a  hausse 
de  cinquante  pour  cent.    La  ville  manu- 
facturiere  de  Ruhla,  dans  la  foret  de  Thu- 
ringe,  sera  la  plus  affectee  de  cet  etat 
de  choses.    Trois  mille  a  quatre  mille  ou- 
vriers  sont  employes  depuis  des  annees 
dans  cette  industrie.  La  ville  de  Ruhla 
produit  annuellement  une  moyenne  de 
27,000,000  de  ^couvercles  de  ,piipe«,  19*<>C<0,- 
000  d'etuis  a  pipes,  15,000,000  de  tuyaux 
de  pipes,  10,000,000  de  bouts  d'ambre,  10,- 
COC.OOO  de  fcurreaux  de  pipes  en  porce- 
laine,  avee  couvercles,  5,500,000  pipes  en 
imitation  d'ecume  de  mer  et  540,000  en 
ecume  de  mer  veritable  avee  bouts  en 
ambre,  5,000,000  de  fourneaux  de  pipes 
en  bois  et  15,000,000  de  pipes  completes; 
cette  production  est  evaluee  a  environ 
$1,428,000  par  an.    Les  premieres  majfai- 
factures  d'ecume  de  mer  furent  fondfps 
a  Ruhla  en  1767.    La'fin  de  cette  indus- 
trie est  un  coup  dont  la  ville  de  Ruhla 
pourra  difficilement  se  relever,  presque 
toute  sa  population  comptant  sur  ce  tra- 
vail pour  vivre. 
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M.  Ledoux,  consul  a  Prague  rapporte 
que  l'industrie  de  l'ecume  de  mer  est  tres 
importante  en  Autriche;  mais  jusqu'a 
present,  il  n'y  a  pas  eu  de  plain te  serieuse 
au  sujet  du  manque  d'ecume  de  mer 
brute,  bien  que  l'effet  de  la  rarete  de 
cette  matiere  puisse  se  faire  sentir  se- 
rieusement  plus  tard.  La  production  de 
l'ambre  a,  dit-on,  considerablement  di- 
minue  pendant  les  deux  dernieres  annees, 


LA  CULTURE  DU  TABAC 


MM.  Sbamel  et  Cobey,  du  Departe- 
mcnt  de  1' Agriculture,  ont  fourni  un 
rapport  sur  la  culture  du  tabac,  duquel 
le  journal  "United  States  Tobacco"  a 
tire  1'extrait  suivant : 

"  La  production  d'un  grand  nombre 
de  gros  surgeons  est  generalement  en 
rapport  avec  le  developpement  d'un  pe- 
tit nombre  de  feuilles  epaisses,  de  cou- 
leur  sombre  et  etroites.  On  explique 
ceci  par  le  fait  que  les  gros  surgeons 
prennent  a  la  plante  les  elements  qui 
leur  sont  necesaires  pour  vivre,  ele- 
ments qui  seraient  utilises  autrement 
pour  le  developpement  d'un  grand 
nombre  de  feuilles  larges  et  arrondies. 
La  possibility  d'obtenir  des  especes  de 
tal>ac  ne  developpant  pas  de  surgeons  a 
ete  suggeree  au  cours  d'une  serie  d'ex- 
perionces  faites  pour  ameliorer  le  tabac 
qui  sert  a  former  la  robe  des  cigares. 


Dans  le  choix  des  pierls  de  tabac  a  grai- 
ne,  on  a  apporte  beaucoup  de  soins  a 
selectionner  le  plus  grand  nombre  de 
feuilles  arrondies  ayant  des  veines  fi- 
nes. Au  cours  de  l'etude  de  la  crdis- 
sance  de  ces  plantes,  on  a  observe  qu'un 
petit  nombre  de  surgeons  etait  produit 
par  les  types  les  plus  desirables  de 
plants  de  tabac.  Les  observations  fai- 
tes d'une  maniere  continue  a  ce  sujet  ont 
confirme  les  conclusions  qu'il  y  a  une 
correlation  entrc  le  nombre,  la  forme 
et  le  caraetere  des  plantes  individuelle- 
ment  et  le  nombre  ainsi  que  la  grosseur 
des  surgeons  produits  par  ces  plantes. 

"  Le  nombre  et  la  grosseur  de  ces 
surgeons  constituent  une  question  pra- 
tique a  plusieurs  points  de  vue.  A  cause 
de  l'effet  nuisible  des  surgeons,  il  est 
necessaire  de  les  enlever  en  les  cassant 
Au  cours  de  cette  operation,  il  y  a 
grand  danger  de  casser,  de  decbirer  ou 
d'endommager  les  feuilles,  ce  qui  cause 
une  grande  perte  aux  varietes  de  tabac 
a  robes  de  cigares,  car  la  feuille  de  ta- 
bac pour  robes  de  cigares  est  ainsi  abi- 
mee  et  perd  presque  toute  sa  valeur. 
Un  ouvrier  peu  soigneux  cause  souvent 
une  grande  perte  au  planteur  pendant 
l'enlevement  des  surgeons.  Les  sur- 
geons ne  se  developpant  pas  sur  toutes 
les  plantes  en  meme  temps  et  par  con- 
sequent ne  pouvant  etre  enleves  tous 
ensemble,  il  est  necessaire  de  parcourir 


la  plantation  plusieurs  fois  pendant  la 
saison  afin  d'enlcver  ces  surgeons. 

Les  frais  necessites  par  l'enlevement 
des  surgeons  sont  de  ceux  qui  sont  im- 
portants  dans  la  culture  du  tabac.  Par. 
consequent,  la  production  de  types  ne 
developpant  pas  de  surgeons  est  un 
probleme  economiquc  d'une  grande  im- 
])ortance,  non  seulement  a  cause  de  la 
reduction  des  frais  dc  culture,  mais 
aussi  parce  que  les  types  n'ayant  pas  de 
surgeons  donncnt  generalement  un  ren- 
dement  plus  fort  et  une  qualite  meil- 
leure  que  ceux  produisant  des  surgeons. 
On  a  pu  produire  des  types  uniformes 
de  varietes  diverse®  de  tabac  n'ayant 
que  peu  de  surgeons  et  de  faible  gros- 
seur, en  mettant,  a  I'abri,  au  moyen  de 
sacs,  les  plantes  dc  tabac  ne  portant  pas 
de  surgeons.  Comme  exemple  de  la 
possibility  pour  les  plantcurs  de  tabac 
de  produire  de  tels  types,  on  peut  citer 
rcxperience  faite  par  un  des  auteurs 
de  cet  article  pour  ameliorer  le  tabac 
Connecticut  Broadleaf.  Pour  cette  ex- 
perience, des  plantes  ont  ete  cboisies  en 
1903,  pour  produire  de  la  graine;  ces 
plantes  fournissaient  des  feuilles  arron- 
dies. d'une  texture  fine  et  soyeuse  et 
pen  de  surgeons. 

La  recolte  fourni e  par  cette  semen- 
ce  n'a  donne  que  peu  de  surgeons,  le 
produit  des  diverses  plantes  variant 
quel  que  peu  sous  ce  rapport.    On  a  de 
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nouveau  selectionne,  parmi  les  plantes 
produisant  le  meilleur  genre  die  feuil- 
ies  et  ayant  le  plus  petit  nombre  de 
surgeons  die  la  dimension  la  plus  petite, 
des  plantes  ne  portant  pas  surgeons  et 
la  semence  a  etc  conservee  en  sacs  en 
1904 ;  en  1905  on  a  vu  que  les  produits 
de  ces  selections  etaient  presque 
exempts  de  gros  surgeons.  Dans  une 
eertaine  serie  de  plantes,  il  s'est  pro- 
i  duit  nn  tres  petit  nombre  de  surgeons 
qui  n'avaient  pas  une  longueur  depas- 
sant  quatre  pouces.  Des  plantes  pro- 
venant  de  semenees  ordinaires  de  la 
meilleure  variete  et  poussant  dans  le 
mcme  ohamp  ont  produit  beaucoup  de 
gros  surgeons  et  il  a  ete  necessaire, 
comme  d'habitude,  de  les  enlever  a  plu- 
sieurs  reprises  au  cours  de  la  saison. 
On  a  emis  l'idee  qu'en  recueillant  des 
graincs  sur  les  surgeons,  le  tabac  qui 
en  etait  produit  offrait  une  plus  gran- 
de proportion  de  surgeons;  en  d'autres 
termes,  la  graine  de  surgeons  tend  a 
produire  des  types  de  plante  portant 
surgeons.  Au  cours  d'expericnees 
faites  avec  des  plantes  provenant  de 
graine  obtenue  de  la  fleur  centrale.  les 
auteurs  ont  observe  pen  ou  pas  de  dif- 
ference. On  a  trouve  que  les  cosses  do 
graines  recoltees  de  cette  maniere  con- 
tiennent  plus  de  graines  grosses  et  pe- 
santes  que  les  cosses  recoltees  sur  les 
surgeons,  de  sorte  que  la  ou  la  graine 
n'est  pas  separee  avec  soin,  afin  d'ob- 
tenir  une  semence  lourde  pour  la  plan- 
tation, il  est  preferable  de  separer  les 
graines  de  cosses  portees  par  la  fleur 
centrale  de  la  plante. 

Au  sujet  de  la  production  des  varie- 
tes precoces,  le  rapport  en  question  dit 
qu'elks  ont  une  importance  particu- 
liere  pour  les  districts  du  nord  produi- 
sant du  tabac,  car  la  gelee  tue  les  plan- 
tes; il  est  done  necessaire  pour  les 
planteurs  du  nord  de  cultiver  des  va- 
rietes qui  arriveront  a  maturation  dans 
1'intervalle  de  temps  qui  s'ecoule  entre 
les  dernieres  gelees  du  printemps  et  les 
premieres  gelees  d'automne.  Un  autre 
fait  important  sous  ce  rapport,  e'est  que 
les  varietes  arrivant  tarcl  a  maturation 
ont  des  chances  d'etre  endommagees 
par  les  orages  d'automne.  Plus  tot  on 
fait  la  recolte  du  tabac,  moins  il  y  a 
de  probabilites  que  cette  recolte  soit  en- 
(iommagec.  Des  experiences  .  ont  de- 
montre  qu'il  est  possible  pour  les 
planteurs  de  tabac  de  hater  l'epoque  de 
la  maturite.  On  peut  obtenir  ce  resul- 
tat  en  etudiant  soigneusement  la  crois- 
sance  des  plantes,  en  faisant  une  selec- 
tion des  plantes  les  meilleures  et  les 
plus  precoces  et  en  prenant  toutes  les 
precautions  pour  eviter  un  croisement 
de  races.  La  production  des  varietes 
precoces  demande  plusieurs  annees  de 
selection  systematique  et  doit  etre  ac- 
compafrnee  par  une  etude  attentive  de 
la  qualite  et  du  caractere  du  produit  de 


ces  types  precoces.  La  limitation  pra- 
tique de  la  precocite,  e'est-a-dire  le  pro- 
cede  qui  consiste  a  raccourcir  la  perio- 
de  de  maturite  depend  de  l'effet  qu'un 
tel  changement  peut  avoir  sur  la  quali- 
ee  et  le  rendement  des  varietes  preco- 
ces.       .  > 

Les  auteurs,  pensant  qu'ils  pouvaient 
produire  des  varietes  de  tabac  brulant 
mieux,  se  sont  efforces  au  cours  des 
trois  dernieres  annees  de  produire  des 
varietes  de  tabac  a  robes  de  cigares 
pouvant  brfilcr  mieux  et  plus  unifor- 
mement.  lis  pretendent  que  des  pro- 
gres  suffisants  ont  ete  faits  pour  mon- 
trer  clairement  que  la  maniere  variee 
dont  brule  le  tabac  de  plantes  diverses 
n'est  pas  due  absolument  a  dies  condi- 
tions favorables  ou  defavorables  du  sol, 
aux  variations  d'especes  et  .de  quantite 
d'enorais  ou  aux  methodes  de  fermen- 
tation, mais  que  la  plante  possede  un 
caractere  inne  qui  a  une  relation  mar- 
quee avec  la  maniere  dont  les  feuilles 
brulent.  lis  disent  aussi  qu'il  est  peu 
intercssant  de  savoir  la  raison  exacte 
de  cette  variation  qui  ne  peut  etre  ex- 
plicpue  (pie  par  une  difference  de  sol 
ou  de  traitement  dans  la  culture ;  mais 
on  ne  peut  la  comprendre  qu'en  ad- 
mettant  qu'il  y  a  des  differences  natu- 
rellcs  entre  les  plantes  diverses.  Us 
ont  prouve  indubitablement  que  ce  ca- 
ractere inne  existe  et  est  hereditaire. 
D'apres  eux,  il  a  ete  possible  de  pro- 
duire, au  moyen  d'une  selection  soignee, 
du  tabac  pouvant  bruler  beaucoup 
mieux,  sans  apporter  aucun  change- 
ment au  sol  ou  a  la  methode  de  le  trai- 
ter.  Des  plants  de  tabac  de  Sumatra 
ont  ete  produits;  ce  tabac  bride  d'une 
maniere  absolument  satisfaisante,  sans 
charbonner.  A  cet  endroit  du  rapport, 
il  est  fait  une  description  minutieuse 
d'un  appareil  pour  eprouver  la  manie- 
re dont  brulent  les  cigares.  Le  rapport 
se  termine  en  disant  qu'on  ne  peut  ob- 
tenir ib'  tabac  brulant  uniformement 
qu'en  empechant  les  graincs  des  plan- 
tes produisant  du  tabac  brulant  bien 
d'etre  fertilisces  par  croisement. 

Parlant  de  la  selection  des  plantes 
a  ensemencement,  le  rapport  dit  ce  qui 
suit : 

"L'amelioration  des  varietes  de  tabac 
par  selection  depend  des  caracteres  des 
plantes  qu'on  a  mises  de  cote  pour  la 
production  de  la  graine.  On  ne  peut 
pas  trop  appuyer  sur  la  necessite  des 
soins  qu'il  faut  apporter  a  la  selection 
des  plantes  a  graines.  L'histoire  de 
la  production  des  varietes  de  tabac  pre- 
cieuses  pour  selection  de  graines  est 
une  preuve  suffisante  de  l'importance 
de  cette  (piestion.  La  deterioration  des 
varietes  etablies  la  ou  on  n'a  pas  suivi 
avec  soin  les  selections  des  graines  et 
la  condition  financiere  deplorable  des 
planteurs  de  ces  tabacs  inferieurs  sont 
des  arguments  supplementaires  pour 


qu'on  adopte  les  methodes  les  plus  per- 
fectionnees  de  choix  des  graines.  Etant 
donne  que  d'autres  ameliorations  dans 
la  qualite  du  tabac  signifient  un  profit 
supplementaire  marque  pour  les  plan- 
teurs et  les  manufacturiers,  l'attention 
accordee  au  choix  des  graines  est  une 
question  qui  a  une  importance  finan- 
ciere aussi  bien  qu'un  interet  scientifi- 
que. 

Le  developpcment  de  moyens  tout-a- 
fait  speciaux  pour  la  manufacture  du 
tabac  et  la  demande  croissante  pour  les 
produits  manufactures  sont  des  rai- 
sons  importantes  pour  qu'on  accorde 
la  plus  grande  importance  au  choix 
des  graines  comme  moyen  de  produire 
du  tabac  convenant  a  la  manufacture 
de  varietes  speciales.  En  realite,  un 
examen  des  conditions  dans  lesquelles 
se  trouvent  les  planteurs  de  tabac  dans 
diverses  sections  montre  que,  dans  les 
regions  ou  des  essais  systematiques  ont 
ete  faits  pour  produire  un  type  de  ta- 
bac adopte  au  marche  special,  la  pros- 
perite  des  planteurs  de  tabac  est  beau- 
coup plus  grande  que  la  ou  aucune  at- 
tention n'est  apportee  a  l'amelioration 
de  la  recolte.  On  peut  dire  en  toute 
securite  que  le  planteur  de  tabac  d'au- 
jourd'hui  et  celui  de  l'avenir  doivent 
se  tenir  a  la  hauteur  de  la  demande  du 
marche  ou  cesser  les  affaires.  Orace 
a  la  prosperite  generale  et  a  la  richesse 
des  Etats-Lnis,  les  co'nsommateurs  de 
tabac  demandent  constamment  une 
qualite  meilleure;  cette  demande,  si  le 
producteur  en  profite,  signifie  plus 
grands  profits  et  prix  meilleurs  pour 
les  recoltes  speciales. 

La  pratique  qui  a  cours  dans  beau- 
coup de  regions  productrices  de  tabac 
pour  la  selection  de  graines  consiste  a 
grouper  une  douzaine  de  plantes,  plus 
ou  moins  suivant  l'etendue  de  la  plan- 
tation, dans  quelque  coin  ou  section  du 
champ,  ou  ces  plantes  generont  le  moins 
la  culture.  Une  visite  a  une  region 
quelconque  productriee  de  tabac  des 
Etats-U.nis,  peu  de  temps  apres  que  la 
recolte  a  ete  faite,  fera  voir  ces  plantes 
qui  ont  ete  laissees  pour  produire  de  la 
graine. 

"  Les  meilleurs  planteurs  ont  l'habi- 
tude  de  mettre  de  cote  des  portions  de 
un  ou  de  deux  rangs  produisant  les 
meilleures  plantes.  Dans  certains  cas 
les  plantes  les  plus  mediocres  ont  ete 
etetees.  Les  auteurs  ont  vu  que  les 
meilleures  plantes  ne  pousent  pas  en 
groupes,  mais  dans  differentes  parties 
de  la  plantation  et  on  ne  peut  les  trou- 
vcr  que  par  une  recherche  diligente  et 
une  observation  attentive  de  la  recolte, 
plante  par  plante,  h  partir  du  moment 
ou  les  pieds  de  tabac  ont  ete  espaces 
les  uns  des  autres  et  ont  ete  etetes.  Le 
rapport  declare  qu'il  est  incorrect  de 
dire  qu'un  changement  de  graine. _be- 
neficie.    Un  changement  est  toujours 
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une  affaire  d'experience  et  ne  devrait 
§tre  fait  qu'apres  avoir  essaye  avec  soin 
]a  graine  pendant  plusieurs  annees  et 
apres  -avoir  obtenu  par  selection  une 
graine  convenable  pour  le  terrain  lo- 
cal et  pcur  les  conditions  climateriques. 
L'experienee  des  meilleurs  planteurs  et 
des  savants  tend  a  prouver  que  la  nieil- 
leure  ligne  de  condu'ite  a  tenir  pour  le 
planteur  est  de  mettre  de  cote  la  grai- 
ne provenant  des  meilleures  plantes  de 
sa  culture." 

Pour  terminer  cette  partie  du  rap- 
port, les  experts  disent : 

"  Pour  les  varietes  de  tabac  pour  in- 
terieur  de  cigares,  tabac  a  fumer,  etc., 
on  ne  peut  faire  une  intelligente  selec- 
tion qu'en  etudiant  les  feuilles  secbees 
et  fermentees.  Dans  ce  cas,  il  est  neces- 
saire  de  separer  plusieurs  fois  le  nom- 
bre  de  plantes  qui  sera  necessaire  pour 
produire  des  graines,  plantes  qui  por- 
tent les  caracteres  physiques  generaux 
(UVirt's.  Les  feuilles  de  ces  plantes  doi- 
vent  etre  preparees  et  tenues  separe- 
ment,  etiquetees  d'une  maniere  con- 
venable. suspendues  dans  le  sechoir  avec 
le  reste  de  la  recolte,  de  maniere  a  ce 
que  des  conditions  normales  de  secba- 
ge  leur  soient  appliquees.  Elles  devront 
subir  en  outre  les  procedes  de  fermen- 
tation aver5  tout  le  reste  de  la  recolte. 
Quand  la  fermentation  est  terminee, 
les  echantiJlons  provenant  de  diverses 
plantes  peuveut  etre  eprouves,  la  grai- 
ne provenant  des  plantes  mediocres  re- 
jetee  et  celle  provenant  des  meilleures 
plantes  mise  de  cote  pour  la  semence. 
Dans  l'etude  des  echantillons  fournis 
par  les  plantes  a  graines,  il  est  abso- 
lument  necesair*1  que  ces  graines  soient 
soumises  toutes  a  des  conditions  uni- 
formes  d'humiditp,  de  obaleur  et  autres 
affectant  le  caractere  des  feuilles,  avant 
que  les  experiences  soient  faites.  Les 
derniers  essais  doivent  toujours  etre 
continues  par  l'emploi  du  tabac  sous 
forme  de  cigares,  dans  la  pipe,  ou  par 
tout  autre  moyen  de  consommation  au- 
quel  le  tabac  convient. 


EXPORTATION   DES  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les  chiffres  suivants  tires  des  rap- 
ports officiels  de  la  douane  cubaine 
indiqucnt  le  nombrc  de  cigares  expe- 
dies  du  port  de  la  Havane  dans  tous 
les  pays  pendant  la  premiere  partie  du 
mois  d'avril,  dit  "  Tobacco ",  et  mon- 
trent  une  diminution  de  production 
de  pres  de  19,000,000  de  cigares  depuis 
le  ler  janvier,  comparativement  a  la 
periode  correspondante  de  l'annee  der- 
niere. 

Etats-TJnis   1,585,903 

Angleterre   1,445,900 

Prance   581,450 

Allemagne   518,037 

Canada   319,000 

'Chili   284,731 

Australie   141,022 

Autriche   59,000 

Panama   51,500 

Kepublique  Argentine.  .  .  41,750 

Mexique   32,325 

Equateur   26,550 

Belgique   24,925 

Perou   18,600 

Gibraltar   15,000 

Afrique  Anglaise   15,000 

lies  Canaries   14,650 

Hollande.  .  .  .  *   12,000 

Russie.  .  .  .   12,000 

Indes  Anglaises   11,500 

Espagne.   9,406 

Suisse   9,000 

Uruguay   6,000 

Portugal   5,750 

Japan   2,000 

Indes  hollandaises.   .   ...  400 

Total  '.   .  5,243,299 

Depuis  le  ler  janv.  1907  48,233.014 
Total  du  ler  janv.  1907  

au  15  avrii   53,476,313 

Periode  correspondante 

en  1906    72,016,809 

Diminution   18,540,496 


LE    TABAC    EST    PROPH YLACTIQU  E 

Le  tabac  a  une  vertu  autre  que  celle 
d'un  simple  passe-temps  pour  le  fu- 
meur;  ce  fait  a  ete  demontre  au  cours 
d'un  voyage  fait  autour  du  monde  par 
le  due  et  la  duchesse  de  Connaught  et 
leur  fille,  la  princesse  Patricia.  En 
Chine,  ils  visiterent  Canton,  ou  il.  y 
avait  une  epidemic  de  petite  variole  et, 
pour  eviter  d'etre  contaminees,,  les  da- 
mes fumerent  sans  cesser  des  cigarettes 
et  le  due  cut  constamment  un  cigare  a 
la  boucbe  pendant  leur  sejour  dans 
cette  ville.  Le  danger  etait  reel,  car  on 
permettait  aux  personnes  atteintes  de 
la  maladic  de  se  meler  librement  a  la 
foule. 


PERSONNEL 

M.  L.  J.  Bastien,  qui  a  voyage  long- 
temps,  pour  la  American  Tobacco  Compa- 
ny of  Canada,  Limited,  dans  le  comte  de 
Gaspe  et  la  partie  est  de  la  province  de 
uebec,  a  ete  nomme  directeur  serant  de  la 
George  E.  Amyot  Brewing  Co.,  Limited, 
de  Quebec. 

M.  Bastien  s'occupera  maintenant  de  la 
biere  "Fox  Head"  et  de  bieres  d'autres 
marques.  II  manquera  &  ses  nombreux 
amis,  ses  compagnons  de  voyage  dans  la 
ligne  du  tabac. 

M.  Bastien  est  le  beau-frere  de  M.  O.  S. 
Perrault,  secretaire  de  la  American  To- 
bacco Company  of  Canada. 


La .  qualite  est  ce  que  Ton  rechev^he 
dans  un  cigare.  Les  cigares  Hogen-Mo- 
gen  a  5c.  et  Royal  Sport  a  10c.  ne  laissent 
rien  k  desirer  sous  ce  rapport,  car  la 
Sherbrooke  Cigar  Co,,  Sherbrooke.Que.qui 


les  manufacture,  n'en  confie  leur  fabrica- 
tion qu'a  des  ouvriers  experts  qui  ne  se 
strvent  que  du  meilleur  tabac.  Ces  deux 
articles  sont  tes  marchandises  par  ex- 
cellence pour  rehausser  le  stock  de  tout 
marchand  de  cigares. 


Nous  recommandons  tout  spe-ialement 
a  nos  lecteiirs  le  cigare  de  la  marque  "El 
Sargeant";  cette  marque,  en  effet,  a  rem- 
porte  une  merlaille  d'or  a  l'expositi™  uni- 
verselle  de  Paris,  en  1900.  C'est  ce  qui 
prouve  bien  que  la  qualite  du  cigare  "El 
Sargeant"  est  aussi  bonne  que  celle  de 
cigares  de  toute  autre-  marque  sur  le 
marche.  Ce  cigare  est  un  produit  de  la 
roaison  Jos.  C6t§,  de  QuSbec,  qui  a  une  re- 
putation bien  etablie,  car  M.  Jos.  C6t°  n'a 
rien  epargne  pour  creer  cette  reputation 
et  fait  tout  en  son  pouvoir  pour  la  mai".- 
tenir.  Les  produits  de  cette  imnon  m6- 
ritent  done  la  confiance  des  mar  hindi  et 
des  consommateurs. 


Mettez  en.  stock  des  cigares  de  bonne 
qualite,  vos  clients  vous  en  sauront  gre. 
Parmi  les  cigares  a  10c,  il  en  est  un  qui 
satisfait  les  fumeurs  difficiles:  c'est  le 
cigare  Emporium,  fabrique  par  The  Em- 
porium Cigar  Co.,  St-Hyacinthe,  Que.  Les 
fumeurs  reviennent  au  magasin  qui  leur 
vend  le  cigare  Emporium. 


M.  L.  N.  Hadd,  nous  confirme  la  situa- 
tion satisfaisante  du  commerce  des  ci- 
gares et  tabacs,  qu'il  nous  signalaient  le 
mois  dernier. 

Les  prix  des  tabacs  sont  fermes. 

Les  specialites  de  la  maison:  le  cigare 
Liberty,  le  Romeo  et  Juliette,  et  le  Papa 
sont  toujours  en  ties  bonne  demanie. 


L'American  Tobacco  Co.  of  Canada,  a 
maintenant  quitte  ses  locaux  de  la  rue 
Cote  pour  transporter  ses  entrepot  i  i 
bureaux  dans  le  vaste  batiment  qui  vient 
d'etre  erige  rue  St-Antoine,  a  l'angle  de 
la  rue  Irene. 

Cette  enorme  structure  en  ciment  arme 
est  construite  d'apres  les  donnees  les  plus 
modernes,  et  l'on  peut  juger  par  le  sens 
pratique  qui  a  preside  a  1'arrangement  des 
offices,  des  exceptionnelles  commodites 
qu'offre  ce  nouveau  Home  du  "Sweet  Ca- 
poral." 


LES  QUALITES  DES  VENDEURS 


Certaines  personnes  semblent  croire 
qu'un  bon  vendeur  est  celui  qui  peut 
deeevoir,  mystifier,  tromj>er  l'acheteur; 
en  dehors  de  la  question  de  moralite 
et  considere  uniquement  au  point  de 
vue  du  gain,  cela  peut  etre  vrai  quand 
le  genre  d'affaires  est  tel  que  le  ven- 
deur n'espere  pas  rencontrer  de  nou- 
veau la  meme  personne  ou  lui  faire  une 
deuxieme  vente.  Nous  pretendons  tou- 
tefois,  qu'une  entreprise  conduite  de 
cette  maniere  n'est  pas  digne  d'etre 
elevee  au  rang  d'entreprise  commercia- 
le,  dit  un  de  nos  confreres:  ce  n'est  ni 
plus  ni  moins  qu'une  eseroquerie. 
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Nous  maintenons  que,  dans  un  com- 
merce ordinaire,  il  n'est  pas  de  bonne 
politique  pour  les  vendeurs  de  jirati- 
quer  la  moindre  deception;  une  des 
premieres  choses  que  nous  exigeons  de 
nos  vendeurs,  c'est  qu'ils  traitent  nos 
clients  avec  une  honnetete,  une  fran- 
chise, une  lo}raute  absolues.  Nous 
pensons  que  la  valeur  de  ces  qualites 
pour  un  vendeur  ressort  de  toutes  ses 
actions  et,  quand  chacune  de  ses  paro- 
les en  est  empreinte,  ces  qualites  no- 
peuvent  pas  etre  trop  estimees. 

Chaque  achetcur,  croyons-nous,  est 
desireux  de  traiter  avec  une  maison 
qui  lui  fournisse  de  bonnes  marchan- 
dises a  des  prix  honnetes,  qui  ait  des 
stocks  en  variete  et  en  quantite  suffisan- 
tes  pour  fournir  a  ses  besoins  sans  de- 
lai  et  ou  il  puisse  toujours  obtenir  la 
meme  ligne  de  marchandises. 

C'est  un  grand  soulagement  pour  un 
acbeteur  quand  il  trouve  une  telle  mai- 
son de  commerce ;  il  devrait  se  rendre 
compte  immediatement  qu'il  est  de  son 
interet  de  faire  tous  ses  achats  dans 
cette  maison;  il  est  en  effet  si  oecuoe 
en  general  par  les  autres  parties  de  son 
travail  qu'il  ne  peut  pas  distraire  une 
partie  de  son  temps  a  chereher  s'il  a 
ete  fraude  sur  la  qualite  ou  les  prix  des 
marchandises. 

Nour  savons  par  experience  qu'il  est 
tres  satisfaisant,  quand  on  fait  un 
achat,  de  sentir  qu'on  a  affaire  a  une 
maison  jouissant  d'une  telle  reputa- 
tion. En  realite,  nous  nous  sommes 
impose  comme  regie  de  ne  commercer 
qu'avec  des  maisons  de  cette  sorte. 

Pour  qu'une  maison  de  commerce 
acquiere  et  conserve  la  renutation  de 
faire  des  transactions  loyales,  il  ne  suf- 
fit  pas  que  la  maison  elle-meme  soit 
honnete;  il  faut  que  la  politique  adop- 
tee par  elle  se  reflechisse  dans  la  ma- 
niere de  faire  des  vendeurs,  qui,  dans 
nombre  de  cas,  sont  les  seules  person- 
nes  faisant  partie  de  la  maison  de  ven- 
te  que  les  commcrcunts  rencontrent  ja- 
mais. De  la  l'importance  de  vendeurs 
ayant  une  bonne  moralite,  qui,  en  sol- 
licitant  des  commandes,  ne  disent  rien 
que  leur  maison  ne  puisse  endosser.  II 
est  done  evident  qu'une  maison  d'af- 
faires honnete  ne  peut  pas  employer 
des  vendeurs  manquant  de  sincerite, 
car  rien  ne  pourrait  lui  causer  plus  de 
prejudice  que  l'entremise  de  tels  hom- 
ines. 

D'autre  part,  une  maison  vendant 
des  marchandises  infcricurcs  a  besoin 
de  vendeurs  qui  puissent  et  veuillc'nt 
mentir  suffisamment  pour  dissimuler 
cette  inferiorite  sous  le  manteau  de  pa-, 
roles  plausibles.  Tar  consequent, 
quand  on  rencontre  un  vendeur  dont 
les  paroles  sont  toujours  correcies,  un 
vendeur  qui  ne  s'abaisse  pas  a  de,  faus- 
ses  representations,  on  peut  etre  con- 


vaincu  que  la  maison  pour  laquelle  il 
travaille  est  honnete  et  'digne  de  con- 
fiance;  on  est  alors  dispose  a  traiter 
avec  lui. 

Pour  qu'un  vendeur  produise  cette 
impression  sur  les  commercunts,  il  lui 
faut  quelque  chose  de  plus  qu'une  sim- 
ple abstention  de  mensonge.  II  doit 
s'en  tenir  a  ce  qu'il  sait  etre  vrai,  sans 
mentir  deliberement,  ni  melanger  des 
choses  imaginees,  des  opinions  et  des 
faits  d'une  maniere  qui  pourrait  dece- 
voir  le  client  ou  l'induire  en  erreur; 
celui-ci  ayant  appris  qu'il  a  ete  trom- 
pe.  achetera  rarement  du  meme  ven- 
deur une  autre  fois,  la  maison  perdra 
un  client. 

Beaucoup  de  vendeurs  sont  enclins 
a  repondre  negligemment  aux  ques- 
tions qui  leur  sont  posees,  quelquefois 
dans  l'intention  de  tromper,  mais 
beaucoup  plus  souvent  probablement 
dans  le  but  de  dissimuler  leur  ignoran- 
ce du  sujet  en  question.  C'est  une  pra- 
tique qu'il  faut  severement  condamner. 
Nous  prei'erons  de  beaucoup  que  nos 
vendeurs  avouent  leur  ignorance  an 
client  et  lui  conseillent  de  nous  deman- 
der  des  renseignements,  si  la  chose  en 
vaut  la  peine.  Bien  qu'on  ne  deman- 
de  pas  aux  vendeurs  de  donner  aux 
clients  des  explications  inusitees  ou 
techniques,  il  est  cependant  excessive- 
ment  desirable  qu'ils  aient  une  con- 
naissanee  approfondie  des  marchandi- 
ses qu'ils  ont  en  mains,  de  maniere  a 
pouvoir  les  decrire  et  repondre  aux 
questions  qui  leur  seront  vraisembla- 
blcment  posees. 

Une  erreur  frequemment  commise 
par  les  vendeurs  consiste  a  insister  au- 
pres  d'un  homme  occupe  nou-r  qu'il  lui 
aecorde  une  audience ;  cet  homme  en 
est  ennuye  et  ne  recoit  pas  le  vendeur 
comme  il  le  devrait.  Outre  le  tact  que 
le  vendeur  doit  avoir,  il  va  sans  dire 
qu'il  doit  etre  habile  et  affable. 

Les  commergants  qui  sont  depuis 
longtemps  en  affaires  se  rappelleront 
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qu'autrefois  les  vendeurs  avaient  cou- 
tume  de  boire  et  de  se  livrer  a  des  or- 
gies avec  les  clients.  A  cette  epoque, 
certains  marchands  tenaient  des  bars 
dans  leurs  magasins,  d'autres  avaient 
des  cruches  ou  des  bouteilles  de  whisky 
sous  la  main  pour  leurs  clients,  et  on 
pensait  que  les  vendeurs 'devaient  em- 
mener  les  clients  au  dehors  et  leur  of- 
frir  a  boire,  afin  de  conserver  leur 
clientele. 

Cette  coutume  a  presque  totalement 
disparu  aujourd'hui;  les  affaires  se 
font  maintenant  plus  strictement  sur 
une  base  de  merite  qu'autrefois.  De- 
puis longtemps,  nous  avons  pose 
comme  regie  que,  si  la  clientele  d'un 
homme  ne  pouvait  pas  etre  obtenue 
sans  que  nos  vendeurs  boivent  avec  lui, 
il  valait  mieux  nous  en  passer. 

POUR  LES  VOYAGEURS  DE  COM- 
MERCE 

Ne  vous  figurez  pas  que  voiis  etes  en 
route  ipour  vous  amuser — vous  etes  ei: 
route  pour  faire  des  affaires. 

Ne  jetez  pais  votre  argent  par  la  fe- 
netre.  Souvenez-vous  que  les  annees  d'a- 
bondance  sant  soiivies  d'annees  de  di- 
sette. 

Ne  flirtez  pas  avec  les  vendeuses  des 
magasins.   Vous  perdriez  ainsi  de  vot;e 

prestige. 

N'cubliez  pas  que  vous  devez  en  tout 
temps  vous  conduire  en  gentleman. 

N'oubliez-  pas  qu'il  est  moins  cher  de 
voyager  en  payant  d'apres  le  nombre  de 
milles  qu'en  payant  comptant  pour  eha 
que  destination. 

N'oubliez  pas  de  faire  enregistrer  vos 
bagages  avant  de  partir. 

N'oubliez  pas,  si  vous  faites  des  ventes 
le  matin,  d'essayer  d'en  fake  encore  )'a- 
pres-midi;  car  le  lendemain  peut  ne  vous 
en  procurer  aucune. 

N'oubliez  pas  d'informer  chaque  jour 
votre  maison  des  <resultats  que  vous  avez 
obtenus.   Donnez-lui  signe  de  vie. 

N'oubliez  pas  de  porter  du  linge  propre. 
Cela  fait  bon  effet  et  coute  peu. 

Parlez  un  langage  correct;  cela  fait 
bonne  impression  sur  les  clients. 

Quand  vous  envoyez  un  ordre,  faites-le 
exactement,  c'est  une  pauvre  politique 
cue  d'enfler  les  commandes. 

N'essayez  pas  de  vendre  a  l'acheteur 
plus  qu'il  ne  peut  acheter  dans  votre  li- 
gne; ne  plaisantez  pas  avec  les  personnes 
avec  lesquelles  vous  n'etes  pas  tres  Isi- 
tin:e. 


Singapore  importe  tres  peu  de  tabac 
ea  feuilles;  la  plus  grande  partie  des  ven- 
tes  portes  sur  les  cigares,  les  cigarettes 
et  le  tabac  a  fumer.  En  1905,  des  cigares 
et  cigarettes  furent  importes  des  Etats- 
Unis  pour  une  valeur  de  $241,000  et, 
d'autres  pays,  pour  $802,000;  le  tabac  im- 
porte des  Etats-Unis  avait  une  valeur  de 
$23,500  et  celui  d'autres  pays,  une  valeur 
de  $2,270,000. 


LIQUEURS  ET  TABACS 
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renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manuFarturiers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10   8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa,  [tout  tajbac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6«*(600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 
Murad,  Turques,     bouts     en  pa-     '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  lidge   12.00 

Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Ramleh,  turques,  1-10,  bouts  liege 

ou  huile    17.00! 


Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  ligge  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  IdSge  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.60  .     5  82 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs. .  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  on  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   ..  1.05 

Derby,  en  tins,  ^s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  1/8&,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts.  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins.  1  lb...  .-  85 

Pqts,  1/lOs.  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs-  95 

Meerschaum  — 

Pqts.  l/10s.  btes  5  lbs  52 

En  tins.  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s.  boites  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  l/10s,"bo!tes  5  lbs  80 


.Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

tsn  sacs,  l/6s,  btes  5  lb».   1.00 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes   .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks.  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  -  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

U,  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-5  tins.   1.00 

V2  lb.  tins.  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes   .83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks.  5  lb.  boxes  78 

V,,  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks.  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  TPerique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Honde's  Celebrated  Mixture  — 
1-8  tins   135 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins  '   1.35 

Gold  Dust  — 

1-in  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  110  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Roal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  I  et  i  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/1 2s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 


En  tins,  Js   1.05 

Pqts,  y^s,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — ■ 

Tins  decorees,  Is   1.10 

V-2  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

M  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .    .  l.lo 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.13 
1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.     .  . 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.2G 
Turret  Navy  Cut  — 

M  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.3J 

Medium   1..  i 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.3? 

Full     .     .     .  '.  .  I.VI 
Tabacs  americains  a  fumer         La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.3( 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons.  1.32 
Bull  Durham  — 
1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  1.60 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper   Heidsieok — 10   lbs   caddies  1.20 

Piper  Heidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 


THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 


12  lbs   38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Batrs,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   28 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   ..  38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

!bs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  i  butts 

12  dbs   48 

Pay  Roll,  105  oz.  bars,  5  cuts  to 
the  bar,  7$  cuts  to  lb,  butts  20 

Jbs   56 

Pay  Rom,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  $  cads   56 

Pay  Roll,  6j}  oz.  bare,  [thin].  7* 

sipaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  14^  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 
5}  cuts  to  lb.,  i  butts,  8  lbs.  40 
Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10fi   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber.  8s.  and  3s   60 

Ivv.  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  8 1-2  lbs.  1-2 
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Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   63 

Pacific,  8s  cads,  20  Lbs   53 

Starlight,  1J  x  4,  7s,  8i  lbs.,  J  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Tra;p,peur  — 

1-8  <pcks.  5  lbs.  boxes  $  .32 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  .boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1. — 

l-7tins  to  lbs.  wooden  'boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes  43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

\  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .18 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block—  • 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   40 

1-2  lbs.  pcks  3S 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  56 
1-2  tins  48 

Carillon1  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-101  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Ccmo  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand  — 

1-12  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .45 

Ci;labresse" — 

1-8  pelts.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 
1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks.  .  39 

Micmac  — 
1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

lj6  pcks.  5  lbs.  boxes  .....  .52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  S  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  58 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  73 

1-4  lb.  tins  W 

1-5  lb.  bags,  6  lbs.  boxes  78 

C.'emo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  iS 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

I-18  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks  <o 

1-7  bags,  5  lbs.  boxes  35 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   ?.2 

Montcalm  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 


1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  6  lbs.  boxes  10 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags  .     .  .43 

Rouge  &  Quesnel  — 

1-10'  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  "pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   .  40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Geld  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  ......  .40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents.  — 

1-7  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V. — 

1-2  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Petit  Faucet  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 

1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Cv.r\o  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins   •.    .  .60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 

1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  60 

Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10  s  500  par  boite  .  .  .  .  4.50 
Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff—       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise  28 

Rose  extra    .     .  32 

Macaba  34 

Scotch,  (1  lb."  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes  55 


Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural  7.9 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean  30 

Rose  Extra  32 

Merise  30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxe*)  45 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)    ....  .48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20   35.00 

Havana  Seconds   1/20....  35.00 

Champlain  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  50  1905  0.13  0.14 

Grand  Havane  B  25  et  50  1905  0.13  0.14 

Parfum  d'ltalie  A   1905  0.00  0.30 

Bel  gi  que                   25  s.  1905  O.O'OI  0.25 

Petit  Canadien   1904  0.00  0.25 

Petite  Plug  1-6    1906  0.10  0.12 

Quesnel  A.  M   1905  0.00  O.30' 

Role  J.  C,  No  40,  1-4  ..  1905  0.00  0.32 

Rouge  A   1905  0.18  0.20 

Rouge  G   1900  0.18  0.20 

Rouge  Quesnel  A   1904  0.00  0.25 

Spread  Leaf,  Roiige  ..  1905  0.15  0.16 

S.  Nouveau   1905  O.OO  0.15 

Petit  Havane   1905  0.18  0.20 

S.  Vieux                   1904-1905  0.16  0.17 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 
Cote's  choice  mixture. 
Cote's  choice  mixture, 
Cote's  choice  mixture, 
Tabac  en  poudre: 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  eta;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE    EMPORIUM   CIGAR   CO.,  SAINT- 


1/4  tin  76 

1/2  tin  70 

1  lb  65 

Rose,    32    cts. ; 


HYACINTHE 


Cigares 


Club  House  1/20.. 

Le  Petit  Gars  1/20.. 

Little  Perf ectos  1/20. . 

Ei  Maska  1/20.. 

Red  Bluff  1/20.. 

La  Captiva  1/20.. 

The  Good  Ones  1/20.. 

Our  Leader  1/20.. 

Peruna  1/20.. 

Mont-Pelee  1/20. . 

Sir  George  1/20.. 

Representative  1/20'. . 

Emporium  1/20. . 

Emporium  1/40.. 

Our  Clear  Havana  1/20.. 

La  Pedida  1/20.. 

El  Corso   ..1/20.. 

La  Pededa  1/10.. 

Los  Angeles  1/40.. 


Le  mille 

..  $20.00 

..  22.00 

..  26.00 

..  25.00 

..  25.00 

..  25.00 

..  28.00 

. .  28.00 

..  35.00 

\  35.00 

..  65.00 

..  45.00 

..  55.00 

..  60.00 

..  55.00 

..  60.00 

..  70.00 

..  90.00 

..  100.00 
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DEMANDEZ  LES  FAMEUX  CIGARES 


St-Louis 
Champlain 
El  Sergeant 


a  5c 
a  10c 


JOS.  COTE 


Importateur  et  Marchand 
*  de  Tabac  en  Gros  * 


Bureau  et  Salle  crecbantillotis : 
entrepot:  - 


i$$  Rue  $t=Paul 
II?  Rue  $t=flndre 


$uccur$ale : 


RHONE  1272 

170  Rue  $t<Jo$epb,  $t°Rocb 


PHONE  2007 


QUEBEC. 
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"Sweet  Caporal" 

La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"LANCET 


MONTREAL 

VOL.  VI 


JUILLET  1907 


No  7 


Liqueurs  "  TABA6S 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


Essayez  le  Nouveau  Cigare 


FORTIER'S 
CLEAR 
HAVANA 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 


MANTJFACTTJRE    -T* A  It 


J.  M.  FORTIERj  Limite,  MONTREAL. 


Ce  ionrnal  est  publie  par  la  "Compagrnie  de  Publications  Commerciales,"  Montreal. 
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A 


SCOTCH  WHISKY 


DE 


ROBERTSON 


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA: 


JOHN  ROBERTSON  &  SON,  Ltd., 


Distillateurs  a  Dundee,  Ecosse 


BUREAUX  AU  CANADA =  SEULES  AGENCES : 

MONTREAL,  41  rue  des  Communes  j  Moet  ET  Chandon,  Champagnes 


(Bureau  Principal) 

WINNIPEG,  315  Avenue  William 

VANCOUVER,      coin  des  rues  Richard  et  Hastings 


J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 

D.  Goni  Feuerheerd  &  Co.,  Sherries 

D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  ....  Vins  de  Port 


Gerant  General :  HENRY  O.  WOOTTEN 

Gerant  a  Montreal  :  GEO.  W.  DOW 

Secretaire:  JAMES  SOUTAR 


LIQUEURS  ET  TABACS— Revue  Mensuelle  publiee  par  la  Compagnie  de  Publications  Commerciales  (The  Trades,  Publishing  Co'y),  25  rue 
Saint  Gabriel,  Montreal,  Telephone  Main  2547,  Bolte  de  Poste  917.  Abonnement  :  dans  tout  le  Canada  et  aux  Etats-Unis  $1.00,  strictement  payable  d'avance. 
France  et  Union  Postale,  7.50  francs.  L'abonnement  est  considere  comme  renouvele,  a  moins  d'avis  contraire  donne  au  moins  15  jours  avant  l'expiiation. 
U  ne  cessera  que  sur  un  avis  pap  6evit,  adresse  au  bureau  meme  du  journal.  U  n'est  pas  donne  suite  a  un  ordre  de  discontinuer  tant  que  les  arrera- 
ges  et  l'annee  en  cours  ne  sont  pas  payes. 

Adresser  toute  communication  simplement  comme  suit:  LIQUEURS  ET  TABACS,  MONTREAL,  Canada. 

Organe  officiel  de  V Association  des  Commercants  Licences  de  Vins  et  de  Liqueurs  de  la  Cite'  de  Montreal. 
Official  organ  of  the  Licensed  Victuallers'"  Association  of  the  City  of  Montreal. 


Vol.  VI 


MONTREAL,  JUILLET  1907 


No  7 


Association  desCom- 
mergants  Licencies 
de  Vins  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  :  :  : 


Incorporee  en  Juin  1884, 


Victor  Lemay 

President. 

L.    A.  LAPOINTEl 

Secretaire. 

DlRECTEURS : 
H.  A.  Dansereatj, 
Nazaibe  Gauthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremblay, 
a.j.  a.yotte, 
Eug.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES. 
LAWRENCE  A.  WILSON 
L.  ETHIER,  A.  BLONDIN. 

Pr£s.  Hon. 


Jas.  McCarrey 

Vice- Pres. 

victor  bougie 

Trisorier. 

AVISEURS : 
Maire  H.  A.  Ekers, 
M.  Martin,  M.  P. 
Ech.  C.  RobilIjArd , 
MM.  Thos.  Kinsella, 

H.  Laporte, 

Ex-Maire 
J.  M.  Wilson, 
J.  M.  Fortier, 


LicensedVictuallers' 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

* 

Incorporated  June,  1884. 
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Aviseur  Legal :   M.  J.  L.  Perron, 

Auditeurs  :    F.  A,  Chagnon  et  Dan.  Daigneault. 


TELEPHONES 


Bell  Main  4187. 
Des  Marchands  621 


Bureau :  66  Rue  St- Jacques. 


AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  membres  affilies  et  les  maisoDS 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS- BREWERS 

MM.  Dawea  &  Co. 
"     Wm.  Dow  &  Co. 
"     J.  H.  &  It.  Molson,  Bros. 
Canadian  Breweries,  Ltd. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Agents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt's). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 

KJfr8  d'Eaux  Cazeuses—  /Erated  Water  IV|frs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"   T.  E.  Truesdell  (Clis.  Gurd  &  Co.) 
"     J.  Christin  &  Cie. 

VlfJS  ET  LIQUEURS— Wlf4ES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 
F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association . 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Boeuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 


COMPTA.BLES-ACCOUNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"   F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Martin. 
'    "    W.R.  Webster  &  Co.  (Sherbrooke). 
"    L.  0.  Grotbe  &  Cie. 
"    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Chaput,  (La  Champagne). 
"    V.  Forest. 
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MM.  Jodoin,  Mai  one}'  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,John  Dewar&  Sons,  ltd.) 

"  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils  &  Cie. 

"  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co..  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0,  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

EMBOUTEILLEUR— BOTTLER 

M.  John  Bishop. 

"     Thos.  Kinsella.  » 


AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
v  nelles  qui  se  seront  raises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'arriliation,  einis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dejk. 

A  moins  de  circonstance.s  absolues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tons  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LB  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


DIVERS  —  MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 

'•  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons 

"  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimenr. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pom  pes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fleuriste. 

MARGHANDS  -  MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserville. 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES 
COM  M  E  RCA  NTS  LICENCIES  DE 
VINS  ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE 
DE  MONTREAL. 

L'assemblee  du  bureau  de  direction  de 
l'Association  a  ete  tenue  le  12  juin,  sous 
la  presidence  de  M.  Nap.  Tremblay,  en 
l'absence  du  president  et  du  vice-presi- 
dent. 

Etaient  presents:  MM.  Victor  Bougie, 
A.  J.  Ayotte,  Jos.  Bariteau,  et  le  secre- 
taire. 

M.  Lawrence  A.  Wilson  etait  aussi  pre- 
sent. 

Le  compte  rendu  de  la  derniere  assem- 
bler fut  lu  et  approuve. 

Les  correspondences  suivantes  ont  ete 
soumises  et  lues: 

De  M.  L.  T.  Bernardin,  re  licence; 

De  M.  B.  V.  Naylor,  re  excursion; 

De  M.  A.  Biosuan,  en  response  a  une 
lettre  adressee  a  l'honorable  Aug.  Tui- 
geon,  tresorier  provincial,  re  clubs; 

De  L.  A.  Wilson,  re  fermeture  des  bars 
a  certaines  heures. 


II  a  ete  resolu  de  rayer  de  la  liste  des 
membres  de  l'Association  les  noms  sui- 
vants : 

Dme  F.  X.  Lapierre,  Jos.  Vachon,  Alph. 
Lalonde,  Jos.  Gariepy  et  Emery  Laroc- 
que,  tous  decedes. 

II  a  ete  egalement  resolu  de  substituer 
le  nom  de  J.  W.  Moffatt  a  celui  de  P.  L. 
N.  Beaudry,  dans  la  liste  des  membres. 

La  demission  de  Jos.  Nantel  comme 
membre  est  acceptee. 

La  lettre  de  M.  Lawrence  A.  Wilson,  an 
sujet  de  certaines  requetes  que  Ton  fait 
actuellemenl  signer  dans  certains  quar- 
tiers,  concernant  la  fermeture  des  bars 
a  certaines  heures,  est  prise  en  conside- 
ration. 

M.  Lawrence  A.  Wilson  exprime  son 
opinion  a  l'effet  que,  dans  l'interet  du 
commerce,  une  contre-requete  devrait  etre 
passee  afin  de  contrecarrer  le  but  pro- 
pose, en  exposant  les  desavantages  et  le 
detriment  que  causeraient  les  restric- 
tions qu  on  vent  apporter  au  commerce. 

Apres  discussion,  il  est  definitivement 
resolu  de  referer  la  question  a  un  sous- 
comite  compose  du  president,  du  secre- 


taire et  du  tresorier,  avec  pouvoir  de  s'ad- 
joindre  d'autres  membres  pour  rediger 
cette  contre-requete  et  de  faire  toutes  les 
demaiches  et  depenses  necessailes  pour 
faire  circuler  la  contre-requete  et  obtenir 
le  plus  grand  nombre  de  signatures  pos- 
sible. 

Plusieurs  comptes  sont  adoptes  et  la 
seance  est  levee. 


AVJS 

Toute  communication  de  quelque  genre 
que  ce  soit  relative  aux  divers  services 
de  ce  journal,  doivent  etre  adressees  sim- 
plement  a  "Liqueurs  ^t  Tabacs",  Mont- 
real, ct  non  a  des  membres  de  notre  per- 
sonnel. La  stricte  observance  de  cette 
requete  evitera  des  details  ot  des  incon- 
venients  qui  autremer.t  straient  inevi- 
tables. 


LE  TEETOTALISME 

Nous  publions  d'autre  part  une  etude 
sur  le  Teetotalisme.  Cette  etude  est  due 
&  la  plume  de  M.  H.  L.  Feuerheerd,  d'O- 
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porto,  Portugal.  Nous  l'avons  traduite  de 
l'Anglais  pour  l'usage  de  nos  lecteurs  du 
commerce  des  vins  et  liqueurs. 

L'auteur  est,  comme  on  le  verra  a  la 
lecture  de  son  Etude,  de  religion  protes- 
tante  et  s'arlresse  a  ses  coreligionnaires 
de  Norvegc.  II  leur  fournit  des  argu- 
ments tires  de  l'Ancien  Testament  pour 
les  aider  a  lutter  contre  les  teetotalistes 
Norvegiens  et  s'attache,  en  outre,  a  de- 
montrer  que  la  ou  le  vin  et  l'alcool  sont 
a  bon  marche,  le  vice  d'ivrognerie  n'est 
guere  a  craindre.  Plus  le  vin  et  l'alcool 
sont  chers,  dit  l'auteur,  plus  ils  excitent 
la  convoitise  des  masses. 

C'est  une  etude  a  lire. 


L'HOPITAL  NOTRE-DAME 

Nous  avons  regu  le  vingt-sixieme  rap- 
I  oi  t  annuel  <de  I'Hopital  Notre-Dame  pour 
h  s  dix-huit  mois  ayant  puis  fin  le  31  de- 
ctmbre  dernier. 

Durant  ce  temps  3,255  malades  ont  ete 
admis  a  I'Hopital  et  35,718  consultations 
ont  ete  donnees  dans  les  dispensaires  qui 
ont  necessite  a  la  pharmacie  la  prepara- 
tion et  ila  distribution  gratuites  de  40,597 
ordonnances. 

L'ambulance  de  1'Hoptal  Notre-Dame 
n'a  pas  fait  moins  de  2,084  courses. 

Les  depenses  totales  ont  ete  de  $G3, 
652. G7  avee  des  recettes  totales  de  $61,- 
555.76,  d'ou  un  deficit  de  $2,096.91. 

L'Hopital  St-Paul,  pour  le  traitement 
des  contagieux,  a  eu  un  deficit  de  $18-, 
099.91  pour  un  an. 

Pour  la  reconstruction  complete  de 
I'Hopital  Notre-Dame,  il  faut  encore  une 
somme  de  $50i0,000  et,  coirime  le  dit  le 
president,  dans  son  rapport,  I'Hopital 
ne  pent  ipas  toujours  irecevoir  des  memes 
mains.  Les  administrateurs  comptent 
sur  la  population  catholique  de  Montreal 
dont  le  chiffre  depassa  a  l'heure  'actueMe 
350,000  ames.  Jamais,  dit-il,  le  public, 
sur  lequel  nous  comptons,  n'aura  une 
meilleure  occasion  de  fa  ire  une  aumone 
geneireuse  et  profitable. 

Les  quelques  chiffres  que  nous  avons 
cites  plus  haut  ont  leur  eloquence,  ils 
montrent  quel  bien  font  I'Hopital  Notre- 
Dame  et  son  annexe,  I'Hopital  St-Paul. 
Aussi  souhaitons-nous  de  tout  coeur  que 
1'appel  du  president  soit  entendu  par  les 
ames  eompatissantes  et  genereuses  si 
■now.ibreuses  dans  la  classe  eommerciale 
qui  nous  lit. 


ETUDE  DU  TEETOTALISME 
Par  H.  L.  Feuerheerd,  d'Oporto 

CHAPITRE  I 

Erreurs  de  la  bonte  humaine 

Le  Teetotalisme,  qu'en  Norvege  on  up- 
pelle  "Toktlisme",  rcpresente  dans  tout  le 
Nord   de   l'Europe,  un  mouvement  quel- 


que  peu  curieux  qui  vaut  la  peine  d'etre 

analyse. 

Beaucoup  de  gens  qui  font  usage  de 
vins  et  de  spiritueux  jettent  le  ridicule 
sur  les  teetotalistes,  sans  aller  jusqu'an 
fond  de  la  question,  alors  qu'on  devrait 
considerer  avec  resipect  le  bien  en  vue; 
aussi,  est-il  bon  d'exposer  les  moyens  en 
\ertu  desquels  a  git  cette  societe  de  pre- 
tendus  reformateurs,  paree  que  leurs 
moyens  sont  vains  et  que  leurs  metbodes 
ne  peuvent  jamais  mener  a  l'amelioration 
de  la  moralite  sociale  que  toutes  les 
classes  de  la  societe  desirent  tant. 

L'objet  'qu'ont  en  vue  les  teetotalistes 
est  engentlre  par  la  bonte  de  coeur  et 
l  amour  fraternel;  qu'y  a-t-il  de  plus  de- 
sirable 'que  l'extinction  de  1'ivrognerie  ? 
Ce  vice  execrable  qui  mine  la  sante  des 
peuples  et  souvent  met  en  danger  le 
bien-etre  de  families  entieres! 

Le  but  louable  des  teetotalistes  aurait 
sans  nul  doute  l'appui  le  plus  entier  et 
la  sympathie  de  tous  les  hoimmes  de 
bien  et  de  bon  sens,  si  les  methodes 
iqu'ils  emploient  et  le  plan  de  campagne 
qu'ils  poursuivent  en  vue  de  la  propa- 
gande  n'etaient  pas  si  foneierement  er- 
rones,  mal  diriges  et  mal  dirigeant. 

Ces  observations  s'adtressent  iprinci-) 
palement  aux  gens  aimables  et  bons  dont 
1^  but,  comime  nous  le  savons  tous,  est 
admirable,  mais  qui  jugent  le  monde  "a 
u?i  faux  pointjde-vue"  et  emploient  des 
methodes  qui  sont  absolument  ineffica- 
ees  et  doivent  necessairement  miner 
leur  propre  but. 

L'ecrivain  de  ces  lignes  a  fait  des 
•questions  sociales  1' etude  de  sa  vie  et  il 
deplore  qu'un  ti  es  grand  nombre  de  gens 
si  bien  intentionnes  et  si  desireux  d'6vi- 
ter  que  les  consommateurs  de  spiritueux 
deviennent  des  ivrognes,  se  fassent  une 
idee  si  fausse  de  la  nature  humaine, 
qu'ils  croient  que,  .par  des  restrictions 
d'une  nature  quelconque,  ils  peuvent  at- 
teindre  leur  but  de  bienfaisance. 

On  abuse  de  ce  qu'on  convoite. — Cette 
sentence  s'applique  a  tout  ce  qui  existe 
dans  le  monde  et  plus  particulierement 
aux  boissons  alcooliques.  Jetez  les  yeux 
sur  la  Russie,  ou  le  Tevenu  principal  de 
l'Etat  provient  d'une  taxe  elevee  sur  le 
"vodka"  et  ou  l'ivrognerie  regne;  voyez 
an  Danemark,  ou  il  existe  a  peine  quel- 
que  taxe  sur  les  spiritueux  et  dont  la  po- 
pulation est  parmi  les  plus  sobres  d'Eu- 
rope. 

Pendant  qu'on  ireconsiderait  les  droits 
sur  les  vins  en  Grande-Bretagne,  il  y  a 
quelques  annees,  il  a  ete  du  devoir  de 
l'ecrivain  de  fournir  a  quelques  membres 
du  gouvernement  d'alors  en  Angleterre 
des  statistiques  des  condamnations  pour 
ivrognerie.  ou  on  mettait  en  comparaison 
ces  condamnations  avec  les  taxes  sur  les 
spiritueux  dans  les  differents  pays  du 
Nord  de  l'Europe. 

II  etait  evident,  d'apre  ees  rapports, 
que  le  plus  grand  nombre  de  cas  d'ivro- 


gnerie existait  dans  les  pays  ou  la  taxe 
des  spiritueux  etait  la  plus  elevee,  alors 
que  dans  les  pays  ou  les  spiritueux 
etaient  exempts  de  taxe,  et  par  conse- 
quent bon  marche,  il  n'existait  aucun  cas 
vile  ivrognerie.  II  en  est  exactement 
ainsi  dans  les  pays  de  production  du  vin; 
en  Espagne,  en  France,  en  Portugal  et  en 
Italie,  ou  toute  boisson  est  exempte  de 
taxes  et  ou  de  grandes  quantites  de  vins 
et  de  spiritueux  sont  consommees,  mais 
jamais  a  l'exces. 

L'explication  de  tous  ces  faits  est  des 
plus  simples  et  la  voici:  Ou  prevaut  le 
bon  marche,  il  n'y  a  pas  de  convoitise. 

Un  exemple  tres  frappant  en  a  ete  vu 
pendant  le  siege  de  Paris  en  1870-71, 
alors  que  les  vins  et  le  cognac  dans  I'en- 
ceinte  se  sont  eleves  a  des  prix  fabuleux; 
voici  ce  qui  eut  lieu:  la  garde  municipale, 
les  soldats  et  les  autres  defenseurs  de  la 
cite  etaient,  particulierement  la  nuit,  sur 
les  remparts,  dans  un  etat  constant  d'e- 
briete.  Ainsi,  ces  hommes  qui,  autre- 
ment  etaient  sobres,  bien  connus  pour 
leur  moderation  et  meme  pour  leurs  prin- 
cipes  religieux,  ces  hommes  ne  pou- 
vaient  resister  a  la  tentation  que  leur 
donnait  un  appetit  insatiable  pour  ce 
qu'il  etait  difficile  d'obtenir  meme  a  des 
.prix  deraisonnables.  Leur  paie  avait 
augmentee,  mais  elle  allait  tout  entiers 
ou  presque  tout  entiere  a  l'eau-de-vie 
convoitee,  avec,  pour  resultat,  une  de- 
bauche  et  une  ivrognerie  incroyables. 

L'abus  cviant  du  whisky,  que  nous^sa- 
vons  tous  exister  en  Ecosse  et  en  Irlan- 
de,  est  du  principalement  aux  taxes  ele- 
vees  sur  ce  "Schnaps"  autrement  com- 
mun.  S'il  etait  exempt  de  droits,  et  par 
ccnsequent  bon  marche,  la  population 
prendrait  garde  et,  sans  doute,  il  s'ensui- 
vrait  imm&diatement  une  abstention  si- 
milaire  a  celle  qui  existe  actuellement  an 
Danemark. 

II  y  a  cependant  en  Grande-Bretagne 
une  autre  raison  qui  fait  que  les  spiri- 
tueux sont  convoites,  savoir  1'extreme 
diffictilte  d'obtenir  des  autorites  des  li- 
cences pour  la  vente  des  liquid es  alcooli- 
ques; de  cette  facon,  il  existe  tine  sorte 
de  monopole,  naturellement  au  grand 
avantage  des  commercants,  mais  au 
grand  desavantage  des  consommateurs 
qui  sont  ainsi  portes  a  la  convoitise  et  a 
l'abus  de  la  boisson.  Les  teetotalistes 
penseront  que  cela  est  etrange,  mais  c'est 
un  fait  que  l'ivrogne  trouve  toujours  d<i 
1'argent  pour  sa  boisson,  quelque  chere 
qu'elle  soit;  les  enfants  peuvent  manquer 
de  tout  a  la  maison.  mais  le  pere  aura 
sa  boisson.  La  pire  chose,  en  Angleterre 
cependant,  est  que  la  femme  meme  ob- 
tiendra,  d'une  maniere  ou  d'une  autre,  de 
1'argent  pour  se  procurer  le  gin  ou  te 
v/bisky  convoite,  tout  en  negligeant  son 
foyer.  Combien  differente  est  la  situa- 
tion dans  les  pays  ou  les  vins  et  les  spi- 
ritueux sont  bon  marche  et    en  conse- 


LIQUEURS  ET  TABACS 


r=  —= — — — ^ 

Jules  Robin  &  Cie 


COGNAC 


LE 


COGNAC 


a  6t6  le  leader  sur  le  marche 
canadien  pendant  au-dela  d'un 
demi-siecle  et  entend  conser- 
ver  sa  position  


En  vente  ehez  tous  les  principaux 
Negoeiants  en  Vins. 

JOHN  HOPE  &  CO., 

Agents  pour  le  Canada, 
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quenee  consommes  avec  discretion  et 
neme  avec  crainte! 
Le  monde  n'est  nullement  peuple  par 
•  une  majorite  de  fous;  tons,  nous  savons 
oe  gui  est  bon  et  ce  qui  est  mauvais  pour 
nous;  quand  quelque  chose  devient  diffi- 
cile a  atteindie  et  est  par  consequent 
convoite,  c'est  alors  que  le  sens  com- 
mun  fait  place  a  la  tentation  et  que  la 
fiagilite  humaine  se  fait  jour  et  c'est 
ainsi  que  I'horrible  vice  de  I'ivrognerie 
est  cree. 

Prenez  garde,  vous,  ihonorables,  rudes 
travailleurs,  boos  Norvegiens,  ne  permet- 
tez  pas  a  ceux  qui  vous  gouvernent  de 
glisser  encore  plus  loin  dans  la  voie 
fausse  et  demoralisante,  d'imposer  de 
hauts  droits  sur  votre  boisson;  ceux  qui, 
parmi  vous,  sont  sensee  et  d'un  caractero 
trempe  peuvent  n'en  pas  souffrir,  mais 
pensez  a  vos  fieres  plus  faibles,  a 
kurs  testations  et  a  leur  desir  insatiable 
pour  les  liquides  convokes  qui,  par  1'a- 
bus,  se  changent  si  rapidement  en  poison 
et  peuvent  miner  l'avenir  de  vos  proches 
les  plus  oners.  Faites  comprendre  a  vo- 
tre Gouvernement  et,  s'il  en  est  besoin, 
■par  l'intermediaire  de  vos  representants 
au  Parlement,  ce  que  signiiie  d'exciler  la 
convoitise  pour  les  spiritueux  et  les  vins 
au  moyen  de  droits  ou  de  licences  sie- 
ves; mettez  en  opposition  les  resultats 
pratiques  du  Danemark  et  les  effets  de- 
moralisants  d'fls  aux  droits  en  Russie  et 
armez-vous  par  la  propagande  contre  les 
idees  pernicieuses  des  restrictions,  meme 
avec  l'assistance  de  ces  abstemes  que  les 
faits  peuvent  ne  pas  aveugler,  et  ne  vous 
clonnez  pas  de  repos  que  vous  n'ayez  ob- 
tenu  le  commerce  libre  des  liquides  eni- 
vi  ants,  car  e'et  la  le  seul  chemin  qui 
conduit  a  la  sobriete.  Ce  sujet  a  ete 
traite  ici  seulement  au  point  de  vue  so- 
cial et  moral.  Des  arguments  et  des  ex- 
emples  a  l'infini  au  point  de  vue  des 
considerations  d'Etat  et  de  l'hygiene,  de 
raison  commerciale  et  de  reglement  de 
police  pratiques,  etc.,  etc.,  sont  a  la  dis- 
position de  l'ecrivain  qui  s'abstient  d'e- 
tend re  davantage  cet  expose,  rnais  qui 
serait  heureux  d'employer  les  dits  argu- 
ments, si  quelque  personne  professant 
des  opinions  oortraiies  1'honorait  d'inie 
reponse. 

CHAPITRE  II. 

Le  premier  chapitre  de  ee  petit  travail 
a  ete  i&orit  a  Christiania,  a  mon  arrivec 
en  Scandinavie,  et  d'apres  les  impres- 
sions alors  recueillies  parmi  les  mar- 
chands  de  vin  de  haute  reputation  que 
j'ai  visites  dans  cette  charmante  et  inte- 
ressante  capitale  de  la  Norvege.  II  y  en 
avait  qui  songeaient  comme  entierem2iit 
possible  que  leur  commerce  put  etre  en- 
titlement annihile — e'est-a-dire  radicale- 
ment  de  trait — par  le  fanatisme  toujours 
tmontant  de  ce  petit  groupe  de  teetotalis- 
tes  qui  avait  pris  de  larges  proportions 
et  menacait  le  commerce  de  vins  et  de 


spiritueux,  avec  l'aide  des  agitateurs  po- 
litiques  et  probablement  au  moyen  de 
cette  classe  de  gens  qui  veulent  faire 
connaitre  leur  nom  n'importe  comment 
et  par  n'importe  quels  moyens.  Mon  pre- 
mier chapitre,  public  en  Scandinavie, 
etait,  pour  ainsi  dire,  un  avant-propos 
de  mes  efforts  pour  montrer  1'absurdite 
de  l'agitation  du  teetotalisme.  J'ai  trai- 
te le  sujet  uniquement  au  point  de  vue 
social,  essayant  de  montrer  que  l'appe- 
tance  pour  les  boissons  ne  connait  pas  de 
barrieies  et  devient  plus  intense  et  me- 
me dangereuse  quand  on  eleve  ces  bar- 
rieres ou  meme  qu'on  les  change  en  une 
prohibition  absolue. 

J  esperais  alors  qu'il  se  trouverait  des 
gens  d'opinion  eontraire,  allant  de  l'a- 
vant  pour  contredire  mes  vues  dans  la 
presse,  mais,  jusqu'a  present,  le  silence 
le  plus  complet  a  prevalu;  dans  le  "Swen- 
sia  Dagblad"  de  Stockholm,  date  du  18 
mars,  un  aimable  interviewer  a  fait  des 
gorges  chaudes  de  mes  opinions  sur  le 
sujet,  mais,  meme  alors,  je  n'ai  pas  eto 
honors  d'uiie  reponse,  do  .soite  qu'il  nie 
taut  con  tinner  a  attaquer  la  miserable 
propagande  de  mes  bons  teetotalistes  a 
ma  propre  facon. 

Ce  chapitre  sera  consacre  a  demontrer 
qu'aucun  teetotaliste  reel  ne  peut  etre 
un  Chretien  reel.  Je  ne  pretends  pas  un 
seul  instant  que  le  but  des  teetotalistes 
n'a  rien  que  de  louable,  mais  comment 
se  fait-il  qu'ils  condamnent  le  vin  que 
Notre-Seigneur  Jesus-Christ  a  adopte 
comme  une  des  choses  les  plus  saintes 
que  Dieu  nous  ait  donnees,  au  point  me- 
me de  lui  conferer  le  titre  le  plus  sanc- 
tifiant,  en  lui  faisant  representer,  comme 
d'autres  le  lisent,  Son  propre  sang. 

Pourquoi  alors  les  teetotalistes  desi- 
rent-ils  que  nous  fassions  exactement  le 
contraire  de  ce  que  le  Christ  nous  a  en- 
seigne?  II  considere  le  vin  comme  line 
des  choses  les  plus  splendides  sur  la 
terre,  et  les  teetotalistes  contredisent 
tout  net  cet  enseignement  et  veulent  que 
nous  nous  abstenions  completement  de 
son  usage.  N'est-ee  pas  abjurer  la  foi 
Chretienne?  N'est-ce  pas  un  attentat 
blasphematoire  qui  tendrait  a  condam- 
ner  la  Bible? 

Prenez  garde,  vous,  homines  et  fem- 
mes,  a  la  maniere  dont  vous  touchcz  a 
la  Sainte  Ecriture  qui  existe  depuis  pies 
de  deux  mille  ans  et  qui  a  ete  notre 
guide  et  notre  soutien!  Prenez  garde, 
vous,  les  militants  faussement  inspires, 
vous,  les  faux  prophetes!  Comment 
osez-vous  tenter  de  rejeter  meme  une 
pa  reel  le  de  l'Ecriture  Sainte,  sans  meme 
savoir  ce  que  vous  mettrez  a  sa  place  ! 
Oui,  si  vous  saviez  comment  mettre  un 
frein  a  1'  abus  du  vin,  tout  homme  bien 
rensant  serait  alors  avec  vous  ;  mais 
vous  ne  savez  pas  et  j'essaie  de  vous  en- 
seigner  que  I'abstention  par  force  n'est 
nullement  I'abstention  pour  les  masess, 
qu'il  vous  faut  faire  que  toute  chose  con- 


voitee  soit  d'obirention  facile  et  alors  51 
n'y  aura  pas  plus  longtemps  ni  convoi- 
tise, ni  abus.  Mais  non,  vous  abusez  in- 
directement  de  notre  Sainte  Bible  et  de 
Notre-Seigneur,  parce  que  vous  eherchez 
a  faire  le  bien  par  vos  propres  moyens 
errones  et  stupides,  les  yeux  fermes  <?t 
l'esprit  en  demence.  II  n'y  a  pas  de 
moyen  assez  mesquin  pour  vous,  vous  al- 
lez  meme  jusqu'a  cajoler  les  partis  poli- 
tiques  et  a  coqueter  avec  eux  et  jusqa'a 
demander  au  parti  Liberal  Norvegien  a 
tenter  d'enlever  la  liberte  du  peuple!  Et 
tout  ceci,  en  face  de  ce  que  toute  per- 
sc-nne  qui  a  etudie  la  nature  humaine 
sait  parfaitement  bien  devoir  conduire 
a  un  resultat  exactement  oppose. 

J'ai  peut-etre,  dans  mon  premier  cha- 
pitre, fait  une  trop  grande  part  aux  bon- 
nes intentions  des  teetotalistes  qui,  au 
debut  etaient  menes,  comme  nous  le 
savons  tous,  par  une  demi-douzaine  de 
vieilles  femmes  bien  pensantes. 

II  me  faut  cependant  m'elever  avec  in- 
dignation et  protester  contre  les  prose- 
lytes de  ces  vieilles  dames  depuis  qu'ilK 
so  sont  reellement  lances  dans  une  cam- 
pagne  stupide  contre  le  vin  et,  en  con- 
sequence, ont  touche  la  pierre  angulaire 
do  notre  Foi  Ohretienne,  en  nous  deman- 
dant, non  seulement  d'aller  contre  notce 
propre  croyance  et  notre  religion  sacree, 
raais  meme  de  mettre  en  peril  le  bien- 
etre  general  des  peuples,  comme  je  m'ef- 
forcerai  de  le  demontrer  Qa  et  la. 

J'ai  dit  anterieurement  qu'il  est  d'im- 
portance  capitale,  pour  le  bien-etre  de  la 
communaute  en  general,  qu'elle  soit  so- 
bre.  Ces  femmes  bien  pensantes  qui  ont 
mis  le  teetotalisme  en  marche  desiraient 
Uc-turellement  laisser  derriere  elles  quel- 
que souvenir  de  leur  amour  fraternel  a.i 
moyen  duquel  elles  pensaient  .pouvoir 
conferer  une  bSnediction  perpetuelle  a 
l'humanite.  Combien  il  est  etrange  que 
les  choses  aient  toume  dans  le.sens  op- 
pose! 

II  faut,  je  crois,  qu'elles  aient  ete  quel- 
que peu  vives  et,  semblables  a  beaucoup 
de  vieilles  filles,  profondement  induitss 
en  erreur  en  ce  qui  concerne  le  progres 
piatique  du  monde.  Autrement,  elles 
n'auraient  pas  ainsi  mene  leur  pretendue 
Guerre  Sacree,  4e  mani5re  a  en  faivc 
une  guerre  contre  la  Sainte  Bible.  Ell-s 
ne  pourraient  meme  pas  donner  l'exciise 
qu'elles  sont  Israelites  "de  facto"  ou  de 
coeur,  puisque  l'Ancien  Testament  de- 
nvent  profondement  leur  theorie  dans 
nombre  de  ses  parties  (voyez  Notes  a  !a 
fin). 

Quoiqu'il  en  soit,  nous  avons  a  traitcr 
de  faits,  et  les  faits  sont  que  le  crir  de 
guerre  contre  le  vin  est  uniment  anti- 
Chretien. 

II  reste  &  traiter  du  cri  de  guerre 
centre  les  spiritueux.  II  semblerait  ici, 
a  premiere  vue,  que  ma  cause  contre  les 
vieilles  dames  n'est  pas  aussi  forte,  tan- 
dis,  qu'en  realite,  elle  l'est  meme  davan- 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


9 


OTTO  ZEPF,  Gerant. 


FREYSENG  CORK  COMPANY, 


LIMITED. 


Coupes 
a  la  Machine 


BOUCHONS 


Coupes 
a  la  Main. 


Nous  reparons  les  Tire-bouchons  de  tout  genre. 
Confiez-nous  vos  reparations. 
Nos  prix  sont  moderes. 


655-661,     RUE  ST-PAUL 

MONTREAL,  QUE. 


TELEPHONE  BELL:  MAIN-844. 


B  I  SQU  IT 


66 


99 


(20    AIMS    D  AG  EC) 

 ET  


BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  Zc  Co., 

JARNAC  -  COGNAC 
ETABLIS     E  IN  1819. 
SEULS   AGENTS   POUR    LE  CANADA : 
WALTER    R.   WONHAM   &  SONS, 

MONTREAL. 


10 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


tage.  L'appetance  pour  la  boisson  forte 
est  plus  grand©  et  pins  developpee  par- 
mi  la  masse  que  parmi  les  buveurs  de 
Vin  et,  en  consequence,  il  devient  abso- 
iument  elair,  .pour  ceux  qui  out  etudie  la 
vie  sociale  sous  tons  ses  aspects,  que  la 
masse  ne  sera  pas  satisfaite  si,  eventu- 
elleiment,  on  la  prive  par  des  lois  sus- 
pensives  on  restrictives  de  ce  qu'elle  de- 
toiande  et  eherit.  II  est  presque  inevita- 
ble que  le  peuple  se  soulevera  contre  ses 
oppresseurs;  je  tenterai  dans  un  pi'o- 
chain  chapitre  de  traiter  de  ce  danger 
possible,  me  contentant  de  dire  ici  que  la 
provocation  aux  conflits  est  une  chose 
anti-Ghretienne  au  premier  degre. 

i 

CHAPITRE  III. 

Au  point  de  vue  hygienique,  je  n'hesite 
pas  a  af  firmer  que  ce  serait  une  erreur 
fatale  que  d'abolir  le  vin  et  les  spiritu- 
eux.  J'emploie  le  mot  "fatal"  a  dessein, 
parce  que  l'msage  des  liquides  alcooli- 
ques  est  devenu  une  necessite  de  1'exis- 
tence;  notre  etat  de  depression  a  claire- 
ment  deraiontre  qu'il  nous  faut  des  stimu- 
lants de  quelque  sorte  pour  conserver  no- 
tre vigueur.  Je  pourrais  citer  beaucoup 
d'exemples,  d'apres  l'histoire,  en  vertu 
desquels  les  homines  soumis  a  une  gran- 
de  tension  d'esprit  on  de  corps  s'adon- 
naient,  pour  surmonter  1 'effort,  a  1'inges- 
tion  de  grandes  quantites  de  vin;  qu'il 
suffise  icependant  de  citer  un  seul  exem- 
ple:  celui  de  Martin  Luther.  Protes- 
tants, nous  savons  tons  eombien  notre 
venere  Luther  appreciait  son  vin;  qui 
sait  si  rencrier  lance  a  la  tete  d'un  de- 
mon imaginaire  n'a  pas  eu  quelque  chose 
a  fair©  avec  la  veritable  depression  pro- 
duite  par  un  surmenage  qui  demandait 
une  plus  grande  quantite  de  vin,  on  s'il 
n'a  pas  ete  induit  a  en  prendre  trop  afin 
de  conserver  sa  force  pour  la  grosse  en- 
treprise  de  la  traduction  de  la  Bible  a 
notre  profit,  oeuvre  a  laquelle  il  travaii- 
Iait  ators. 

Mais  il  y  a  davantage  a  dire  qaunt  a 
I'hygiene.  Les  spiritueux,  ot  plus  parti- 
ciilierement  les  vins,  sont  de  puissants 
antiseptiqucs;  il  est  tres  probable  que  !n 
prolongation  de  la  vie  moyenne  de  la 
presente  generation  comparee  a  celle  des 
deux  derniers  siecles  est  due  a  une  plus 
grande  consomimation  d'antiseptiques, 
non  seulement  a  l'exterieur,  par  suite 
d  une  plus  grande  salubrite  de  nos  de- 
meures,  mais  ©gal  anient  a  1'interieur. 

La  production  des  vins  et  spiritueux 
s'est  accrue  dans  une  plus  grande  pro- 
portion que  l'augmentation  de  la  popula- 
tion. 

La  longevite  des  Chretiens  a  augmente 
et  est  beaucoup  plus  grande  que  la  lon- 
gevite des  peuples  de  Chine,  de  Turquii\ 
etc.,  c'est-a-dire  de  ceux  qui  ne  boivent 
pas  de  liquides  alcooliques.  Evidemment, 
nous  perdons  quelques-uns  de  nos  freres 
par  Tabus  des  spiritueux,  imais,  malgre 
cela,  notre  longevite  moyenne  a  augmen- 


te. Abolissons  done  toute  restriction, 
comme  il  a  ete  dit  dans  le  premier  cha- 
pitre el;  b'.entot  nous  serons  un  peuple 
sobre. 

L'atilitS  clu  vin  comme  preservatif  de 
la  sante  n'est  pas  aussi  bien  compris 
qu'il  devrait  l'etre.  Je  vais  m'efforcer 
de  rcypliquer. 

Non  seulement  le  vin  provoque,  quand 
nous  le  prenons  avec  notre  repas,  une 
bonne  digestion,  mais  il  corrige  par  lui- 
meme  toute  mauvaise  fermentation  qui 
pcurrait  etre  prodnite  dans  notre  estoe 
mac  par  quelque  aliment  decompose 
comme,  par  exemple,  un  oeuf  mauvais 
ou  un  morceau  de  viande  ou  de  poisson 
qui  ne  serait  pas  absolument  frais;  un 
antiseptique  tel  que  le  vin  arreterait  im- 
mediatement  cette  fermentation  et,  par 
consequent,  empecherait  des  derange- 
ments tels  qu'une  diarrhee,  une  fievre 
gastrique  ou  typhoi'de,  etc. 

Une  preuve  vraiment  pratique  peut  en 
etre  trouvee  en  Espagne  et  au  Portugal 
oil  raliment  piincipal,  en  dehors  des  ls« 
gumes  et  du  pain,  est  le  poisson  sale,  non 
seulement  la  morue  de  Norvege  et  de 
Terre-Neuve,  mais  d'immenses  quantites 
de  sardines  salees  sur  les  cotes  ensoleil- 
lee  de  1'Atlantique  et  de  la  Mediterrari- 
nee,  qui  toute s  sont  plus  ou  moins  impre- 
gnees  de  matieres  putrides.  Cependant, 
la  population  boit  invariablement  en 
quanlite  les  vins  du  pays,  en  consom- 
nant  sa  nourriture  et,  en  consequence, 
les  eas  de  fievre  pntride  ou  typhoi'de  sont 
extremement  rares.  II  n'en  a  pas  ete 
ainsi  pendant  la  period©  de  la  maladie 
du  vin  (Oidium  tuckeri)  entre  les  an- 
nees  1852  et  1857,  et  quand  le  vin  etait 
rare  et  cher;  la  sante  du  peuple  alors 
etait  mauvaise  et  le  taux  de  la  mortalite 
tres  eleve.  La,  les  gens  savent  tout  ce 
qui  en  est  a  ce  sujet;  e'est  pourquoi  ils 
prennent  une  petite  goutte  de  brandy 
avant  le  repas,  ce  qu'ils  font  meme  !e 
matin,  avant  de  dejeuner,  et  qu'ils  ao- 
pellent  "tuer  le  ver"  (matar  o  bixo.) 

An  risque  d'etre  ennuyeux,  je  vais  don- 
ner  un  exemple  de  ma  propre  experien- 
ce Pendant  les  recoltes  de  1866  a  1875, 
une  maladie  a  prevalu  parmi  les  gens 
qui  travaillaient  dans  les  vignobles  du 
Douro;  cette  maladie  etait  de  forme  gas 
trique  combinee  avec  la  fievre  intermit- 
tente.  Ties  souvent,  elle  etait  fatale. 
J;  connaissais  nn  .remede  que  m'avait 
legue  mon  pere  et,  grace  a  lui,  j'ai  sauve 
Texistence  de  beaucoup  de  gens.  Le 
voici:  aussitot  qu'une  personne  tombait 
malade  et  qu'elle  etait  prise  de  frissons, 
je  'la  faisais  mettre  an  lit  et  lui  adminis- 
tiais  un  grand  verre  de  vin,  du  vieux 
vin  sec  de  Porto,  tres  chaud;  un  second, 
une  demi-heure  aprgs  et  un  troisieme, 
apres  le  meme  espace  de  temps.  En 
regie  generale,  le  patient' n'avait  ,pas  be- 
soin  de  la  troisieme  dose,  parce  qu'apres 
la  seconde,  il  se  produisait  une  abondan- 
te  transpiration  et  sa  vie  etait  sauvee. 


Au  point  de  vue  medical,  Il  est  clai.r 
que  le  vin,  particulierement  le  champa- 
gne, le  vieux  vin  de  Porto,  le  brandy  ou 
meme  le  whisky  est  un  remede  impor- 
tant pour  la  guerison  du  mal;  la  vie  d'un 
de  mes  amis  de  Stockholm  a  ete  sauvee 
en  lui  faisant  absorber  de  grandes  quan- 
tites de  champagne  pendant  qu'il  souf- 
frait,  apres  une  operation  dangereuse,  de 
caillots  de  sang  qui  penetraient  le  coeur 
et  les  poumons. 

Je  n'ai  pas  le  moindre  doute  que  la 
plus  grande  longevite  actuelle  est  due  en 
grande  partie  a  ce  que  nos  docteurs  ad- 
ministrent  avec  soin  le  vin  et  les  spiri- 
tueux a  leurs  malades.  Cette  bienfai- 
sante  administration  semble  avoir  ete 
ignoree  de  leurs  ancetres.  Parmi  un 
grand  nombre  d'exemples,  je  puis  citer 
celui  du  roi  Alphonse  d'Espagne,  dont  la 
vie  a  ete  sauvee,  il  y  a  six  a  huit  ans,  par 
l'administration  heureuse  de  grandes  do- 
ses de  vieux  vin  de  sherry. 

J'ai  deja  insiste  sur  ce  point  que  la  mo- 
deration, si  essentielle  en  toutes  choses, 
devrait  etre  pratiquee  dans  la  consom- 
mation  du  vin  et  des  spiritueux  et  qu'on 
ne  peut  arriver  a  la  moderation  que  par 
le  bon  marche,  comme  1'indiquent  les  ex- 
emples  tires  du  Danemark  et  des  pays 
producteurs  de  vin.  Toutefois,  la  mode- 
ration n'est  pas  ton  jours  pratiquee  en 
mangeant;  le  glouton  est  probablement 
autant  son  propre  ennemi  que  l'ivrogne. 
A  un  point  de  vue  medical,  il  serait,  en 
verite,  interessant  si  un  savant  pouvait 
repondie  a  la  question  de  savoir.  s'il  est 
plus  dommageable  k  la  sante  de  boire 
trop  ou  de  manger  trop  et  aussi  si  une 
personne  qui  mange  trop  n'est  pas  sou- 
vent  sauvee  d'indigestion  en  buvant  du 
vin  pendant  ou  apres  son  repas.  Un  des 
plus  grands  maux  d©  1'epoque  actuelle 
est  le  secret  a  bus  de  la  goutte;  on  con- 
somme de  cette  maniere  des  drogues  qui 
sont  de  veritable  poisons,  souvent  sous 
la  foi-me  de  liqueurs  qui  sont  aromati- 
sees  avec  des  herbes  veneneuses  et  qui 
se  vendent  six  pence  le  petit  verre,  dont 
J]a  valeuir  in|trinseiquie  ipeut  etre  d*un 
sou. 

C'est  la  mem©  histoire  que  Tappetance 
ipour  le  gin  et  le  whisky  avec  un  droit 
impose  par  le  gouvernement,  de  10  fois 
superieur  a  leur  valeur  intrinseque. 

Je  ne  terminerai  pas  ce  chapitre  sans 
citer  la  premiere  epitre  de  Saint  Paul  a 
Timothee;  au  chapitre  5,  verset  23,  il  dit : 
"Ne  bois  pas  d'eau  plus  longtemps,  mais 
prends  un  pen  de  vin<  pour  le  salut  de 
ton  estomac  et  de  tes  infirmites  repe- 
tees". 

..  CHAPITRE  IV. 

A  la  fin  fle  mon  second  chapitre,  j'ai 
affirme  qu'il  ©st  anti-Chretien  de  provo- 
quer  des  conflits.  Me  sera-t-il  permis 
maintenant  de  dire  qu'il  pent  §tre  aussi 
extremement  dangereux  d'intervenir  dans 
la  liberte  du  peuple,    plus  particuliere- 
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ment  si  une  telle  intervention  s'applique 
a  u n  article  aussi  eonvoite  que  la  bois 
son?  Des  lois  telles  que  celles  mainte- 
uant  pro  jetees*  dans  les  Etats  d^u  Nord  et 
en  Finland©,  lois  qui  menacent  meme 
d'abolir  completement  la  vente  des  spiri- 
tueux  et  du  vin  peuvent  conduire  a  des 
sculevements  ressemblant  a  une  revolu- 
tion et  peuvent  amener  des  conflits  et 
des  effusions  de  sang,  plus  particuliere- 
upent  si  les  promoteurs  de  ces  restric- 
tions font  entrer  les  factions  politique* 
dans  leur  campagne  impie. 

Aetuellement  (mars  1907),  c'est  ce  qui 
a  deija  ete  fait  jusqu'a  un  certain  point 
en  Norvege,  ou,  si  je  comprends  bien,  un 
gi  and  nombre  de  membres  du  Parlement 
ont  ete  enroles  par  les  teetotalistes.  Dieu 
seul  -sait  ce  qui  pent  en  resulter. 

Ma  propre  conviction  est  que  le  bon 
sens  eommura  prevaudra;  eependant,  il 
est  bon  d'analyse.r  de  telles  questions. 
Une  des  propositions  semble  etre  que 
chaque  negociant  en  vins  devra  payer 
annuellement  unille  kronen  ($275)  pour 
obtenir  un  perm  is  ou  licence  de  vendue 
quelque  liquide  aleoolique  que  ce  soit  ; 
naturelleuient,  une  telle  mes  rare  evince- 
rait  tous  les  petits  comraiercants  du  pays 
entier,  avec  ce  resultat  de  reduire  'e 
comimerce  de  vins,  de  srarelever  les  .prix, 
de  provoquer  partout  la  formation  de 
parades  de  contrebandiers  et  de  creer  une 
confusion  sans  fin  dans  le  commerce 
d'exportation  le  plus  important  de  la 
Norvege:  celui  de  la  morue. 

L'Espagne  et  le  Portugal  denoraceraient 
immediateiment  leur  traite  de  commerce 
avec  la  Norvege  et  eleveraient  le  droit 
sur  la  morue,  a  un  point  tel  que  le  com- 
merce entre  l'Espagne  et  la  Norvege  se- 
rait  arrete  et  que  le  principal  commerce 
d'exportation  de  la  Norvege  serait  des 
plus  serieusement  eompromis.  Aracun 
membre  du  Parlement  Norvegien  ne  de- 
vrait  embrasser  une  politique  qui  condui- 
rait  a  un  resultat  aussi  lamentable!  La 
faction  politique  qui,  en  Norvege,  est  ac- 
tuellement en  frais  de  coquetterie  avec 
les  teetotalistes  et  qui  est  gradraelle- 
ment  attiree  dans  lours  rangs,  touehe  en 
realite  a  ran  fer  tres  chaud.  En  suppo- 
sant  que  les  idees  des  teetotalistes  pre- 
vaillent  et  que  des  restrictions  radicales 
ou  l'abolition  soient  presentees,  est-ce 
que  les  classes  laborieuses,  deja  incli- 
nees  vers  le  socialisme,  ne  se  leveraient 
pas  'coimme  un  seul  homme  pour  terrasser 
It-u.rs  oppresseurs?  Si  1'existence  d'un 
seul  individu  est  supprimee  dans  un  tel 
soulevement,  j'ai  prouve  mon  point,  c'est - 
a-dire  que  la  guerre  du  teetotalisme  est 
une  guerre  impie. 

Je  suis  parfaitement  au  courant  de  1'ex- 
istence d'une  Association  de  travailleurs 
en  Suede  qui  tendrait  a  promouvoir  les 
idees  restrictives  des  teetotalistes,  rnais 
je  sais  aussi  que  le  nombre  de  ses  mem- 
bres est  limits  et  qu'ils  ne  sont  pas  aussi 
urais  qu'ils  sembleraient  l'etre,  et  je  sais 


egaleraent  que  route  1'organisation  e?t 
due  a  des  influences  politiqu.es.  Qnand 
cn  en  viendra  au  reglement  des  comptes, 
le  reglement  pourra  etre  terrible.  Toute- 
fois,  qu'on  me  pardor.ne  mes  remarqaes, 
si  je  dis  que  l'histoire  se  repete  sans 
cesse:  le  resultat  des  restrictions  et  de 
roppression  envers  les  libertes  du  peuple 
est  ecrit  dans  le  sang  de  centaines  de 
mi  lie  homines  et  scelle  par  les  couron- 
nes  de  plus  d'un  trone  dechu. 

J'ai  term  in©  ma  modeste  entreprise  : 
i!  me  reste  seulement  a  en  appeler  a 
bies  lecteurs  en  lerj.r  demandant  d'usor 
de  leur  propre  jngement,  a  etre  calmes 
dans  la  controverse  et  de  prior  quiconque 
aurait  des  vues  contraires  de  se  servir 
de  sa  plume  pour  me  contredire,  de  ma- 
n'ere  a  me  permettre  de  pousser  encore 
plus  loin  la  question  en  jeu  pour  1'educa- 
tion  des  legislateurs  et  le  bien-etre  du 
peuple,  non  seulement  de  celui  de  Scan- 
dinavie,  mais  aussi  de  oelui  des  autres 
pays  ou  le  teetotalisme  essaie  de  pour- 
suivre  son  oeuvre  stupide. 

POSTSCRIPTUM. 

Plusieurs,  parmi  les  anciens,  etaient 
d  opinion  que  le  vin  n'a  pas  ete  en  usage 
avant  le  deluge  et  que  Noe  a  ete  le  pre- 
mier a  en  boire. 

Si  le  vin,  disent-ils,  avait  et§  connu 
avant  le  deluge,  Abel  n'aurait  pas  man 
que  d'en  faire  l'offrande  au  Seigneur  ot 
Noe  aurait  ete  sur  ses  gardes  et  n'en  au- 
rait pas  bu  a  l'exces;  probablement.  il 
etatt  ignorant  de  sa  force. 

La  Palestine  etait  remplie  d'excellents 
vignobles;  ainsi,  le  patriarehe  Jacob  dit 
aii  sujet  de  son  fils  Jaidas:  "II  lavait  ses 
vetements  dans  le  vin  et  son  linge  dans 
le  sang  du  raisin  (Genese  xlix,  II.) 

Le  ble  et  le  vin  designaient  toutes 
sortes  de  bonnes  choses  temporelles  ; 
tous  deux,  le  vin  et  le  the  etaient  un 
symbole  de  benedictions*  spirituelles. 

C'est  ainsi  qu'il  est  dit  (Proverbes 
xxxi,  6,  7):  "Donne  la  boisson  forte  a 
celui  qui  est  pret  a  perir  et  le  vin  a 
coux  qui  ont  de  coe-ur  lourd. 

"Qu'il  boive  et  qu'il  oublie  sa  pauvret  j 
et  que  jamais  plus  il  ne  se  souvienne  de 
sa  misere". 

Osee  dit  au  chapitre  XIV,  verset  7, 
des  bonnes  choses  dont  il  parle:  "Elles 
sont  comme  I'odeur  du  vin  de  Lebanon". 

Le  vin  produit  sur  le  versant  Sud  du 
Lebanon  etait  tres  estime. 

Le  Cantique  de  Salomon,  verset  pre- 
mier, dit:  "Je  suis  venu  dans  mon  jar- 
din,  ma  soeur,  mon  epouse:  j'ai  cueiKi 
ma  myrrhe  et  mes  epi-ces;  j'ai  mange 
n.'on  rayon  de  miel  avec  mon  miel;  j'ai 
bu  mon  vin  avec  mon  lait;  mangez,  O 
mes  amies;  buvez,  oui,  buvez  abondam 
ment,  O  mes  bien-aimees." 

Voila  ce  qui  en  est  pour  I'Ancien  Tes- 
tament. 

Mais  pour  ceux  qui  voudraient  eprou- 


ver  davantage  mon  argument  du  chapi- 
tre II,  qu'ils  se  reportent  lisent  le  chapt- 
lon  Saint  Jean  et  qu'ils  lisent  le  chapi- 
tre ii  sur  les  Noces  de  Cana,  en  Galilee. 
Qu.oi  que  les  libres-penseurs  puissent  dire 
an  sujet  de  la  partie  miraculeuse,  peu- 
vent-ils  avoir  le  moindre  doute  sur  1'im- 
portance  que  Jesus  Christ  a  attachee  au 
vin  et  a  son  usage? 

H.  L.  F. 


DECES 

Nous  apprenons  avec  regret  la  mort  de 
M.  E.  H.  Bisson,  ancien  depute  et  proto- 
notaire  du  district  de  Beauharnois,  d6- 
eede  a  Beauharnois,  le  28  mai,  dans 
sa  74e  annee,  entoure  des  siens. 

M.  E.  H.  Bisson  qui,  durant  presque 
toute  son  existence,  a  occupe  des  positions 
civiques  .politiques  et  autres  tres  impor- 
tantes  n'a  laisse,  partout  ou  il  a  passe, 
que  des  amis  pour  deplorer  sa  perte. 

Sa  mort  laisse  dans  le  deuil  ses  sept 
enfants:  deux  sont  religieuses  de  la  Con- 
gregation des  Soeurs  des  SS.  Noms  de  J6- 
sus  et  de  Marie,  l'une  Amanda  est  su- 
perieure  de  la  mission  de  Cohoes,  N.Y., 
et  l'autre  Marie  Louise  est  a  Disraeli, 
P.Q.  Ses  autres  enfants  sont  Albina,  Co- 
rinne,  epouse  de  M.  Gustave  Leduc,  assis- 
tant-gerant  de  la  Banque  d'Hochelaga  a 
Montreal;  Ubaldine,  epouse  de  M.  Char- 
les Emard,  avocat  de  Montreal;  Henri, 
gerant  de  la  maison  Boivin,  Wilson  & 
Cie,  a  Montreal;  Edmour,  dans  le  service 
civil  a  Quebec,  et  Louis,  agent  de  publi- 
city a  Montreal. 

Nous  leur  offrons  nos  plus  sinceres 
condoleances. 


Par  ces  grandes  chaleurs  il  faut  faire 
attention  a  l'eau  que  Ton  boit  ou  autre- 
ment  gare  aux  affections  du  systeme  di- 
gestif. L'eau  de  Vichy  n'a  plus  de  recla- 
me a  faire  pour  etablir  sa  reputation  mon- 
diale. 

Rappelons  seulement  que  l'eau  de  Vi- 
chy St-Louis,  Trefle  rouge,  dont  MM.  L. 
Chaput  Fils  &  Cie  ont  l'agence,  est  la 
plus  gazeuse  et  la  plus  agreable  a  boire 
de  toutes  les  sources  de  Vichy. 


Le  lager  High  Life,  de  la  Miller  Brew- 
ing Co.,  de  Milwaukee,  est  la  biere  du 
jour;  elle  a  des  rivales,  mais  n'a  pas  de 
superieure.  Quand  une  fois  on  en  a  goute 
on  y  revient  toujours. 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  ont 
l'agence  pour  la  vente  de  cette  biere. 


L'eau  Hiawatha  affirme  de  plus  en  plus 
sa  vogue.  Se  melangeant  admirablement 
avec  toutes  les  boissons,  elle  est  delicieu- 
se  et  avec  cela,  parfaite  pour  la  sante;  sa 
haute  teneur  en  lithine  en  fait  une  eau 
reellement  curative  du  rhumatisme  et  de 
la  goutte. 

Son  effet  bienfaisant  contre-balance 
heureusement  l'effet  parfois  facheux  du 
whisky  absorbe  en  trop  grande  quantite. 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  sont 
agents  de  vente  de  cette  eau  excellente. 
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CLUB  OLD  TOM  GIN 


N'A  PAS  SON  SUPERIEUR  POUR  LA 
PREPARATION  D'UN  JOHN  COLLINS 


Distille  au  Canada  suivant  les 
meilleures  recettes,  il  vaut 
autant  que  les  marques  im- 
portees  et  coute  moins  cher. 


tIt  rt* 

PRIX  COUR ANTS : 

La  Caisse  de  12  bouteilles,  quarts  - 
La  Caisse  de  24  Flasks  d'une  chopine 

BOIVIN.WILSON  & 


$6.50 
$7.50 


14 


LIQUEUKS  ET  TABACS 


MM.  MITCHELL  &  CO.  (of  Belfast)  Ltd. 

MM.  MITCHELL  BROS.,  LIMITED, 
GLASGOW 

La  maison  de  MM.  Mitchell  &  Co.,  a 
ete  f on dee  a  Belfast,  vers  1 'an  nee  1860, 
par  M.  William  Charles  Mitchell,  le  pre- 
sident actuel  de  la  campagne.  A  la 
meme  epoque  fut  aussi  fondee  line  ageu- 
ce  a  Glasgow,  avec  bureaux  dans  Cooper 
Court,  rue  Howard,  pres  de  I'edifice  ie 
la  douane.  Malgre  un  debut  modest?, 
cette  maison  prit  une  position  tres  sati-> 
faisante  tant  a  Belfast  qu'a  Glasgow  et 
fit  de  tels  progres  chaque  annee  que  la 
compagnie  unique  du  de<but  se  divisa  re- 
ellement  en  deux  eompagnies  prospered, 
cbacune  avec  ses  archives  partieulieres, 


numero  80  rue  Oswald,  puis  au  No  25, 
rue  Hope  et  enfin  au  No  167  rue  St-Vin- 
cent.  De  la,  l'agence  se  transporta  dans 
leta'blissement  de  la  rue  Holm,  93-99,  ou 
elle  est  demeuree  si  longtennps.  A  cett^ 
epoque,  les  affaires  de  l'agence  de  Glas- 
gow avaient  pris  un  tel  c'eveloppement 
ique  les  directeurs  jugerent  a  propos  de 
faire  de  cette  agenc'e  d'Ecosse  une  com- 
pagnie separee.  Cela  fut  fait  en  1890, 
les  affaires  augmenterent  alors  beaucoup, 
chaque  compagnie  prenant  continuelle- 
"f  e nt  de  l'extension. 

La  Compagnie  de  Belfast  occupe  main- 
tenant  un  edifice  iniposant,  rue  Corpora- 
tion ;  c'est  certaineinent  un  des  princi- 
pal! x  monuments  de  la  ville. 

Quant  a  la  Compagnie  de  Glasgow,  de- 


baltants  sont  placees  la  de  telle  sorte 
ique  Fair  froid  du  dehors  est  tempere  mo- 
derement  avant  d'arriver  dans  les  bu- 
reaux. Bien  que  le  visiteur  ait  pu  etre 
impressionne  par  rapparence  exterieure 
de  ee  bel  edifice,  sou  admiration,  en  en- 
trant dans  le  hall,  doit  etre  decuplee  par 
un  regard  jete  a  1'interieur.  En  face  de 
lui  est  un  salon  spacieux  occupe  par  les 
commis,  et  le  vitrage  de  la  toiture  en 
forme  d'arche  envois  de  la  hauteur  un 
eclat  de  lumiere  sur  les  longues  rangees 
de  pupitres  qui  se  trouvent  au-dessous. 
A  droite  et  a  gauche,  un  beau  corridor 
conduit  aux  autres  bureaux;  les  murs 
sent  tous  lambrisses  d'acajou;  le  par- 
quet, en  marbre  a  mosai'que,  les  corni- 
ches  en  treillis  et  les  piliers  massifs  sont 


Vue  interieure  des  bureaux 


mais  res  tant  quand  meme  en  relations 
in  times  1'une  avec  1' autre.  Les  affaires 
de  la  maison  prirent  un  tel  developpe- 
ment  qu'il  fut  juge  bon,  il  y  a  quelque 
vingt  ans,  d'organiser  la  compagnie  en 
une  Compagnie  a  Responsabilite  Limitee, 
dont  les  directeurs  furent  MM.  William 
Charles  et  David  Mitchell.  Sous  cette 
direction,  la  compagnie  eut  une  prospe- 
rity indiscutable,  ayant  constamment 
paye  des  dividendes,  dont  le  taux  moyen 
depasse  dix  pour  cent  du  montant  des 
actions  ordinaires. 

Le  bureau  de  Glasgow  qui,  comme  nous 
'l  avons  deja  dit,  etait  situe  dans  Cooper 
Court,  en  arriere  de  l'edifiee  de  la  doua- 
ne, fit  aussi  de  tels  'progr&s  qu'il  falhit 
■chercher  un  local  plus  grand,  (Tabard  au 


puis  longtemps  elle  se  trouvait  trop  a 
Detroit  dans  son  etablissement  de  la  rue 
Holm;  elle  fit  construire  un  edifice  rue 
Waterloo. 

Cet  edifice,  eleve  de  quati-e  etages,  oc- 
cupe une  position  eentrale  sur  le  cote 
Sud  de  la  rue  Waterloo;  on  peut  dire 
que  c'est  un  des  edifices  commereiaux 
les  plus  spacieux  et  les  mieux  amenag^s 
de  Glasgow.  La  facade  en  gres  est  d'une 
architecture  de  style  classique;  elle  n'a 
pas  de  sculptures  compliquees,  on  n'y 
remarque  que  les  lignes  hardies  et  bien 
definies  d'une  maconnerie  solide. 

L'entree  elevee  et  imposante  est  en 
forme  d'arche  supportee  par  deux  colon- 
nes  eirculaires  ayant  leu.r  base  dans  1'es- 
calier  en  marbre.    Deux  portes  a  deux 


en  harmonie  artistique  avec  le  reste.  Tel 
est  l'aspect  general  que  presente  a  1'in- 
terieur, pendant  le  jour,  le  bureau  prin- 
cipal de  MM.  Mitchell  Brothers;  mais  ie 
soir,  quand  les  lumieres  electriques  sont 
allumees,  cet  interieur  est  si  parsemg  de 
n-agnifiques  panneaux  de  verre  et  de 
beaux  ouvrages  d'ebenisterie  que  l'effet 
est  brillant  a  1'extreme. 

A  gauche  en  entrant,  est  la  salle  du 
Bureau  de  Direction,  occupee  d'habitude 
par  M.  Mitchell  lui-meme;  cette  salle  est 
tapissee  et  meublee  avec  une  elegance 
massive  et  artistique.  La  salle  des  voya- 
geurs  de  comneree,  dans  laquelle  on  pe- 
netre  aussi  par  le  corridor,  est  un  ap- 
partement  coquet  et  a  J'aspect  commer- 
cial, ou  chaque  representant  de  la  mai- 
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Whisky  Melange 


"OLD  ISLAT 


99 


d  e: 


SHERRIFF 


Un  des  plus  celebres  whiskies  des  "Vieux  Pays," 
qui  devient  egaleinent  bien  connu  dans  le  nou- 
veau  inonde.  Vous  etes  sur  de  satisfaire  chaque 
client  a.  qui  vous  recomniandez  le  "Old  Islay" 
de  Sherriff.  - 


Gillespies  &  Co., 


12  rue  St=Sacrement 
Montreal. 


AGENTS  VENDEURS 


Esprit  de  Haut  Degre 
et  Aleool  Standard 


E.  W.  PARKER,  -  Montreal. 


Un  Aloool  Neutre  et  I ncolore,  convenant 
a  tous  les  usages.  Garanti  par  le  Gouver- 
nement  Canadien  avoir  muri  en  Entre- 
pot pendant  deux  ans. 


GILLESPIES  &  CO.,  Agents  Vendeurs,  Montreal. 
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son  a  un  pupitre  attitre  et  iin  tiroir  pri- 
ve  fermant  a  clef.  A  cote  de  cette  piece 
se  trouve  la  salle  <les  rafraichissement.;, 
oil  les  celebres  melanges  de  whisky 
ecossais  et  irlandais  de  Mitchell  form  en  t 
naturellement    un   trait  caraeteristique 


rieurs  oil  sont  situes  le  magasin  general, 
•le  departement  des  bouchons  et  des  bou- 
teilles,  des  cartes  d'etalage,  etc.;  on  y  a 
hie  acces  facile  par  un  ©scalier  ou  par  un 
elevateur  mu  par  la  force  hydraulique. 
Partout  i'l  a  ete  amplenient  pourvu  aux 


Departement  de  I'embouteillage  et  des  expeditions 


dominant.  Revenant  a  main  droite,  on 
voit  le  bureau  du  gerant,  M.  Lusk,  un 
appartement  splendide  et,  comme  le-j 
ant res  d4ja  mentionnes,  meuble  massive- 
n-(  nt  et  elegamment  pour  recevoir  con- 
vt  nablement  les  clients.  Donnant  sur  le 
meme  corridor  sont  aussi  le  bureau  du 
secretaire,  M.  Garrard,  le  vestiaire,  les 
salles  du  telephone,  des  typewriters, 
etc.  Traversant  de  nouveau  le  bureau 
de  la  comptabilite,  on  trouve  un  salon 
splendidement  agence.  pouvant  contcnir 
40  a  5'0'  commis;  faisant  face  au  visitexir 
est  le  sanctuaire  du  eaissier;  a  gauch?, 
les  salles  de  surete  avec  leurs  coffres- 
forts  en  fer,  construits  a  demeure  et,  a 
dioite,  une  porte  de  communication  don- 
nant acces  au  sous-sol  et  aux  etages  su- 
perieurs. 

Dans  le  sous-sol  on  trouve  d'abord  ia 
cave  pour  1'alcool,  ou  il  n'y  a  pas  moins 
de  16  cuves  d'une  eontenance  moyeane 
de  1,000  gallons  diamine,  puis  la  tonnel- 
lerie,  la  salle  de  chauffe  et  le  departe- 
ment du  lavage  des  bouteilles.  Sur  le 
premier  plancher  se  trouve  le  departe- 
ment de  l'emboutsillage;  la  encore  il  y  a 
deux  enormes  cuves  reliees  a  la  salle  de 
remplissage  situee  a  l'etage  au-dessus. 
C'est  un  des  etages  les  plus  complets  et 
le  plus  paTfaitement  agences  qu'on  puis- 
se  voir;  il  est  spacieux  et  splendidement 
eclaire.  Sur  le  meme  plancher  et  en 
communication  directe  avec  le  departe- 
ment des  preposes  aux  expeditions,  se 
tiouvent  les  bureaux  et  caisse.  Prenani 
l'elevateur,  le  visiteur  traverse  la  salle 
de  remplissage  et  arrive  au  departement 
de  l'etiquetage,  puis   aux   etages  eupS 


i.ioyens  de  diriger  un  commerce  impor- 
tant avec  celerite  et  un  ordre  parfait  ; 
lour  cela,  les  rr.ethodes  les  plus  moder- 
r.es  ont  ete  adoptees  dans  chaqu-e  bran- 
che. 

II  va  sans  dire  que  la  lumiere  electri- 
que  a  ete  instance  dans  tout  l'etablisse- 
ment  ainsi  qu'un  systeme  complet  d'ap- 


blissement  ayant  ete  faits  speeialement 
pour  un  commerce  comme  celui  de  MM. 
Mitchell  Brothers,  il  n'y  a  pas  de  place 
perdue,  et  il  n'existe  pas  dans  le  .pays  de 
bureaux  et  de  magasins  plus  beaux  et 
plus  elegamment  agences. 

Les  deux  compagnies  de  Belfast  et  de 
Glasgow  sont  dirigees  avec  beaucoup  de 
soin  par  des  bureaux  de  directeurs  expe- 
rimentes.  Les  directeurs  de  la  compi- 
gnie  de  Belfast  sont:  MM.  David  Mit- 
chell, J.  P.,  de  Millfield,  Polmont,  presi- 
dent; Robert  A.  Mitchell,  "William  C. 
Mitchell  et  R.  Graggs  Howard.  M.  Da- 
vid J.  Mitchell,  fils  du  president,  remplit 
les  fonctions  de  secretaire. 

M.  David  Mitchell,  J.  P.,  est  aussi  pre- 
sident de  la  compagnie  de  Glasgow  et 
ses  co-directeurs  sont:  MM.  Robert  \. 
Mitchell  et  William  Lusk.  Le  secretaire 
de  cette  compagnie  est  M.  Geo.  A.  Gar- 
rard. 

Les  sueeursales  de  ces  compagnie3 
srmt  nom'brcuses;  la  principale  est  colie 
de  Londres,  Es^ex  Street,  Strand.  Des 
r.nagasins  sont  repandus  dans  tout  le 
pays  et  sont  trop  nombreux  pour  etre 
mentionnes.  Une  des  vues  de  Belfast 
est  la  vaste  construction  juste  en  face  de 
i'office.  qui  est  le  principal  entrepot  ir- 
landais de  la  maison  Mitchell  &  Co.  Des 
extensions  de  ce  batiment  octupent  de 
vastes  e spaces,  rue  Great  George  et  rue 
Tomb.  C'est  dans  cette  derniere  rm 
quest  situe  l'atelier  de  tonnellerie  de  la 
compagnie  ou  un  grand  nombre  d'ou- 
vriers  sont  employes. 

Quand  on  considere  les  deux  Compa- 
gunies  d'Irlande  et  d'Bcosse,  on  voit  que 


Cave  de  I'alcool  et  magasin 


rareils  telephoniques,  et  une  temperature 
uniforme  est  maintenue  partout  par  des 
radiateurs  a  eau  chaude.  Pendant  le 
jour,  on  n'a  pas  a  se  servir  de  lumiere 
artificielle,  chaque  coin  etant  bien  eclai- 
rfi  natursllement,   Les  plans  die  cet  eU- 


le  developpement  et  l'importance  actuelie 
dc  leur  commerce  sont  remarquables. 
On  pent  a  peine  se  rend  re  compte  des 
progres  faits  par  ces  deux  Compagnies 
dtpuis  qu*elles  existent;  mais  on  les 
constate  tres  bien  par  le    fait  quelle* 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 

Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


MM1TEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suftit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  1' Aperitif  "  .Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Asscciation,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Crerne  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importona  I'-normement  plus  de  "Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion. 

"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Bum  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish   Anus  de  R.  Thorne  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,   Red,   White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

ECM  ANT  I  LIONS  FOUR  N  IS  SUR  DE  MAN  DE. 
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emploient  a  present  plus  de  quatre-vingts 
co-minis  voyageurs  dans  le  Royaume-Uni 
aculement;  elles  ont  en  outre  des  voya- 
geurs dans  les  colonies  et  a  l'etranger. 
Les  agents  voyageurs  a  l'etranger  repre- 
sentent  la  inaison  dans  toutes  les  parties 
du  globe.  M.  Robert  A.  Mitchell  a  der- 
nierement  fait  une  visite  prolongee  au 
Canada. 

En  ce  qui  concerne  le  personnel  des 
compagnies,  un  fait  remarquable  est  la 
duree  du  service  de  la  plupart  des  em- 
ployes et  la  longevity  de  quelques-uns  ;  • 
certains  de  leurs  voyageurs  sont  depuis 
■plus  de  30  ans  au  service  de  la  maison, 
d'autres  y  ont  aussi  <ete  pendant  des  pe- 
riodes  considerables  de  temps.  Ce  fait 
inleressant  est  une  preuveque  le  whisky, 
-quand  on  en  fait  un  usage  convenable, 
n'est  surement  .pas  nocif  et  que  les  hom- 
ines qui  se  livrent  a  ce  commerce  peu- 
vent  rend re  des  points  sous  ce  rapport 
a  d'autres  homines,  a  d'autres  classes  de 
la  societe  et  meme  aux  teetotalistes. 

Les  deux  compagnies  ont  des  distUie- 
.ries  en  Irlande  et  en  Ecosse ;  eelle  de  ce 
dernier  pays  est  la  distillerie  bien  con- 
line  "Glenturret",  a  peu  de  distance  de 
Crieff.  Les  deux  marques  principales  de 
whisky  en  caisse,  propriete  des  deux 
maisons,  sont:  "Cruiskeen  Lawn'"  (whis- 
ky irlandais),  et  "Heather  Dew"  (whis- 
ky ecossais).  Toutefois,  ces  compagnies 
sont  proprietaires  d'un  certain  nombre 
d  autres  marques  convenant  aux  divers 
marches.  Le  commerce  du  whisky  en 
futs,  fait  par  les  deux  compagnies  reu- 
nies,  est  enorme,  le  montant  des  droits 
payes  au  revenu  imperial  par  leurs  diver- 
ges suecursales  et  agences  s'elevant  a 
bien  pres  d'un  demi-million  de  livres 
sterling  par  an. 

En  ce  qui  concerne  le  personnel  des 
compagnies,  il  peut  etre  interessant  de 
remarquer  que  lenr  president  commun, 
M.  David  Mitchell,  J.  P.,  est  bien  connu 
comme  eleveur  de  Drydesdales,  de  Hack- 
neys et  de  Ponies,  pour  lesquels  il  a  ob- 
tenu  nombre  de  recompenses  precieuses. 
A  une  ceitaine  epoque,  ses  eeuries  de 
Polmont,  Stirlingshire,  contenaient  le 
plus  grand  nombre  de  chevaux  en  Ecos- 
se. Deux  des  file  de  M.  William  C.  Mit- 
chell, MM.  James  Mitchell  et  William 
Charles  ont  servi  avec  distinction  dans 
l'armee  pendant  la  derniere  guerre  du 
Sud  AMcain. 

M.  Lusk,  le  Chef  aimable  et  populaire 
de  la  maison  de  Glasgow,  est  un  des  di- 
recteurs  de  la  "Scottish  Benevolent  As- 
sociation of  the  Trade"  et  un  des  protec- 
teurs  de  l'Assoeiation  des  Employes.  A 
l'oceasion  du  festival  qui  eut  lieu  a  1'ho- 
te1  de  ville,  au  mois  de  novembre  1903,  il 
eat  l'honneur  d'etre  nomme  president,  et 
le  discburs  qu'il  prononca  a  cette  cere- 
monie  fut  hautement  appreeie.  II  prend 
un  interet  digne  d'eloges  au  commerce 
de  Glasgow  et  de  toute  l'Ecosse;  c'est 
un  des  hommes  eminents  de  ce  pays. 


Les  deux  maisons  de  MM.  Mitchell 
Bros.,  de  Belfast  (Irlande)  et  de  Glas 
gow  (Ecosse),  sont  representees  a.  Mont- 
real, par  la  maison  Laporte,  Martin  et 
Cie,  Limibee. 


VINS    DE  CHAMPAGNE 

Le  vin  de  champagne  etait  deja  connu 
au  Xe  siecle,  mais  ce  n'est  qu'au  XVI le 
qu'un  religieux  de  l'abbaye  de  Hautvil- 
lers  trouva  le  procede  par  lequel  est  trai- 
te  1^  vin  tel  que  nous  voyons  aujou'r- 
d'h'ii  sur  nra  tables. 

Les  vignes  produisant  lc  vin  de  cham- 
pagne sont  situees  dans  la  Marne  et  la 
Haute-Marne,  surtout  dans  la  region  de 
Reims  et  d'Epernay. 

Le  plant  qui  donne  ce  vin,  n'est  pas 
un  plant  special,  c'est  le  pinot  et  le  beu- 
rot  (pinot  gris)  de  Bourgogne,  modifie  par 
l'influence  du  sol  et  du  climat  et  par  des 
soins  particuliers  de  culture. 

II  ne  faudrait  pas  croire  non  plus  que 
ce  vin  est  fait  uniquement  avec  des  rai- 
sins blancs.  La  majeure  partie  des  rai- 
sins employes  a  sa  fabrication  sont  noirs. 
C'est  par  un  procede  particulier  de  fer- 
mentation que  Ton  empeche  la  matiere 
colorante  contenue  dans  la  peau  du  rai- 
sin de  se  communiquer  au  mout. 

La  fabrication  du  champagne  est  tres 
delicate. 

Une  des  maisons  qui  a  pousse  au  plus 
haut  degre  la  perfection  de  ses  procedes, 
est  certainement  la  maison  Moet  &  Chan- 
don,  Ghandon  &  Cie,  succesiseurs.  Fondle 
en  1743,  cette  maison  est  1'une  des  plus 
anciennes  de  la  Champagne. 

Ses  vignobles  dont  la  creation  a  com- 
mence en  1720  comprend  actuellement  500 
hectares  (plus  de  1250  acres)  des  meil- 
leurs  crus,  tels  que  Ay,  Bouzy,  Clamant, 
Hautvillers,  Sillery,  Romont,  Rilly,  Mail- 
ly,  Verzy,  Chouilly,  Epernay,  LeMesnil- 
sur-Ager,  Mareuil,  Pierry,  Vertus,  Grau- 
ves  ,etc. 

La  grande  variete  des  crus  que  possede 
cette  maison  lui  permet  de  fournir  des 
champagnes  plus  ou  moins  sees  ou  plus  on 
moins  doux,  suivant  les  gouts  de  ses 
clients. 

Les  champagnes  se  divisent  en  gout  an- 
glais, "extra  sec  ou  brut";  gout  beige, 
"sec";  gout  frangais,  "demi-sec";  gout 
russe,  "doux".  II  y  a  encore  uhe  autre 
division  d'apres  la  qualite  et  une  autre 
encore  d'apres  1'annee  ou  le  vin  a  ete  re- 
colte. 

II  y  en  a  meme  encore  une  quatrieme 
d'aprfes  les  marques  "brands",  car  le  nom- 
bre des  marques  de  champagne  est  infini, 
mais  le  nombre  des  "grandes  marques" 
est  tres  restreint.  Inutile  de  dire  que  le 
Moet  et  Chandon  figure  parme  oes  der- 
nieres. 

La  maison  Moet  et  Chandon  produit 
differents  vins  qui  sont:  "Champagne 
Mousseux";  "Sillery  Mousseux  Supe- 
rieur";    "Cremant  d'Ay  Rose";  "Grand 


Cremant  Imperial";  "White  Star,"  sec; 
"Brut  Imperial,"  extra  sec;  il  n'y  a  guere 
que  les  deux  derniers  qui  soient  impor- 
tes  en  Canada,  les  autres  vins,  plus  ou 
moins  doux,  n'etant  pas  au  gout  du  pays. 

Inutile  de  dire  que  le  Moet  et  Chandon 
jouit  au  Canada  de  la  meme  popularity 
que  partout  aileurs. 

MM.  John  Robertson  &  Sons  sont  les 
agents  de  la  maison  Chandon  &  Co.,  au 
Canada. 


MM.  L.  Chaput  Fils  &  Cie,  viennent 
de  recevoir  une  importante  consignation 
de  liqueurs  de  la  maison  Chastenet  &  Fre- 
res,  de  Bordeaux,  parmi  lesquelles,  le 
Strawberry  Brandy,  l'Apricot  Brandy  et 
la  Creme  de  Menthe  sont,  par  excellence, 
des  liqueurs  d'ete. 


La  maison  John  Krausman,  80  rue  St- 
Jacques,  Montreal,  importe  des  bieres  ex- 
cellentes:  "Original  Pilsner,"  de  Boheme, 
"Wuzburger  Hofbrau",  .  et  "Kulmbacher 
Beer,"  de  Baviere.  L'excellence  de  ces 
bieres  a  ete  reconnue  dans  les  hotels  et 
les  restaurants  de  premier  ordre,  qui  les 
ont  toujours  en  stock,  en  futs  ou  en  bou- 
teilles.  Nos  lecteurs  verront,  d'autre  part, 
dans  l'annonce  de  M.  John  Krausman,  les 
qualites  particulieres  a  chacune  de  ces 
bieres. 


Nous  rappelons  a  nos  lecteurs  que  la 
maison  S.  H.  Ewing  &  Sons  fait  une  spe- 
cialite  de  toutes  les  marchandises  neces- 
saires  a  l'embouteillage  et  a  la  brasserie, 
telles  que  bouchons  coupes  a  la  main  ou 
a  la  machine,  capsules,  broche,  etain  en 
feuilles,  etc.,  etc. 

Elle  a  toujours  en  mains  un  approvi- 
sionnement  considerable  de  ces  marchan- 
dises qu'elle  peut,  en  consequence,  livrer 
sans  aucun  retard.  Ses  prix  sont  interes- 
sants  et  les  acheteurs  devraient  avant  de 
placer  leurs  commandes  demander  des  co- 
ta'tions  a  MM.  S.  H.  Ewing  &  Sons,  qui 
se  feront  un  plaisir  de  les  leur  donner. 


Personnel 

L'Hotel  Corona  est  sous  une  nouvelle 
direction.  Le  nouveau  president  et  gerant 
general  est  M.  George  Phillips,  jr.,  qui 
a  ete  pendant  vingt  ans  a  l'hotel  Windsor 
et  qui,  depuis  quelques  annees,  etait  as- 
sistant de  M.  Weldon,  le  gerant. 


La  Freyseng  Cork  Co.  Ltd,  a'  toujours 
en  stock  toutes  l<iS  marques  les  plus  con- 
nues  i'io  tiie-bouchcns  automatiques,  tels 
que  le  "Quick  b  Easy",  le  "Champion,"  le 
"Modern,"  et  le  "Yankee";  ainsi  que  les 
presse-citrons  "Quick  &  Easy",  "Natio- 
nal", et  "Yankee." 

Si  ur.p  machine  de  ce  genre  vmait 
eventuellement  a  se  deranger,  il  n'y  aurait 
qu'a  s'adresser  a  la  "Freyseng  Cork  Co. 
Ltd,"  pour  la  faiie  reparer,  car  ces  mes- 
sieurs out  toujours  en  mains  toutes  les 
pieces  necessaires  pour  la  reparation  de 
ces  machines  et  ce,  aux  prix  les  plus  mo- 
derns. 


La  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.  Ltd, 
vient  d'expedier  deux  superbes  "  work 
boards"  en  "german  silver  "  a  Kingston, 
Ontario. 

L'un  est  destine  au  Windsor  Hotel,  et 
l'autre  a  l'Ottawa  Hotel,  tous  deux  de  la- 
dite  ville. 


4?omme>r  Agents  pour  le>s  Matrons 
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FRONTERA 

Vins  Sherry 

Garrett  &  Cie, 

MALAGA 

Vins  Malaga 

G.  Oliva  &  Cie, 

TARRAGONE 

Vins  de  Messe 

Vigneau  &  Cambours 

BORDEAUX 

Clarets  et  Sauternes 

Morin,  Pere  &  Fils, 

BEAUNE 

Vins  de  Bourgogne 

Piper  Heidsieck,; 

REIMS 

Champagne 

Union  Champenoise, 

REIMS 

Champagne 

Fli  Ferrero  Ricardo, 

TURIN 

Vermouth 

F.  Dolin  &  Cie, 

CHAMBERY 

Vermouth 

Fred  Miller  Brewing  Co., 

MILWAUKEE 

Biere  Lager 

Daukes  &  Cie, 

LONDRES 

Ale  et  Stout 

Source  La  Capitale, 

VICHY 

Eau  de  Vichy 

Source  La  Sanitas, 

VICHY 

Eau  de  Vichy 

Hiawatha  Water  Co., 

JANESVILLE,  Wise 

Eau  de  table 

Societe  Anonyme  "Le  Soleil", 

MALINES 

Conserves  alimentaires 

B  Gabriel, 

PARIS 

Champignons 

Clement  Obrieux, 

PERIGUEUX 

Pates  de  Foie  Gras 

Societe  Nouvelle  de  Roquefort, 

ROQUEFORT 

Fromages 

Blanc  &  Fils, 

VALENCE 

Macaroni  et  Vermicelle 

R.  Legall, 

NANTES 

Sardines 

H  E.  Boulle  &  Cie, 

MARSEILLE 

Huile  d  Olive 

Sir  Thos  Lipton, 

LONDRES 

The  de  Ceylan 

Chaque  maison  de  cette  liste 
a  une  reputation  universelle. 
Demandez-nous  les  prix  d'une 
quelconque  des  marchandises 
ci-dessus.     :::    :::    :::    :::  ::: 


Laporte,  Martin  &  Cie, 

Limitee 
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ASSOCIATION    DES  VOYAGEURS 
COMMERCE  DE  MONTREAL 


DE 


un  voyageur  de  commerce,  et  1'autre,  M. 
Brassard>  un  ami  des  voyageurs  de  com- 
merce. 


La  situation  des  cites  est  comme  suit: 


Cette  association  a  tenu  son  assemblee 
reguliere  le  mardi  4  juin,  88  rue  St-Denis, 
sous  la  presidence  de  M.  Bruno  Oharbon- 
neau,  assiste  de  MM.  Alp.  Moisan  et  Pi- 
ret,  vice-presidents;  J.  A.  Cartier,  tre- 
sorier  et  J.  A.  Jacob,  secretaire. 

Le  secretaire  donna  lecture  d'une  let- 
tre  du  cere'le  des  voyageurs  de  commer- 
ce de  St-Hyacinthe,  felicitant  leurs  con- 
freres de  Montreal  d'avoir  forme  une 
association. 

On  vote  ensuite  a  l'unanimite  l'admis- 
sion  de  trente-six  nouveaux  niembres.  Ce 
sont:  MM.  J.  Deslauriers,  E.  Patoine, 
Jos.  Lefebvre,  J.  A.  Drouin,  Alfred  Lafre- 
niere,  Arthur  Brodeur,  J.  E.  Tessier,  J. 
A.  Renaud,  A.  Lalonde,  J.  M.  V.  Gingras, 
Roduigue  Auelair,  Jos.  Henri  Payette,  J. 
Z.  Langevin,  Adonias  Granger,  Eugene 
Seguin,  E.  Pafcrie,  Henri  Moquin,  J.  C.  A. 
Champoux,  W.  E.  Waters,  J.  L.  Beraier, 
J.  P.  Bra-net,  Rene  Desehamps,  T.  A. 
Brodeur,  C.  Richard,  Chas.  Terroux,  A. 
David,  Ed.  LabeMe,  E.  David,  W.  Bras- 
sard, Georges  Marcotte,  Ephrem  Pa- 
quette,  A.  Giroux,  J.  B.  Trahan,  J.  A.  Ga- 
gnon,  A.  Lussier,  Raoul  d'Orsennens. 
Fred.  AJix. 

On  n'est  ensuite  oecupe  de  la  question 
d'un  pique-nique  ou  d'une  excursion.  II 
a  ete  decide  que  1'assoeiation  ferait  une 
excursion  en  bateau.  Le  choix  de  1'en- 
droit  et  de  la  date  de  cette  excursion 
sont  laisses  a  la  decision  d'une  commis- 
sion composee  de  MM.  B.  Charbonneau, 
A.  Moisan,  A.  Pinet,  J.  A.  Jacob,  A.  Car- 
tier,  J.  Deslauriers  et  Bug.  Hamel. 

M.  Handy  fit  part  a  1'association  de 
certains  bruits  qui  circulent  et  qui  sont 
de  nature  a  la  discrediter.  Ainsi  M. 
Hardy  pretend  qu'on  est  sous  Fimpres- 
sion  en  certains  milieux  que  la  nouvelle 
association  des  voyageurs  de  commerce 
a  ete  fondee  pour  devenir  la  rivale  de 
1'association  generale  'des  voyageurs  de 
commerce  du  Dominion.  Or,  M.  Hardy 
veut  qu'a  tout  prix  on  fasse  disparaitre 
cette  impression  fausse,  et  11  demands 
aux  journaux  de  bien  declarer  de  nou- 
veau,  que  la  nouvelle  association  n'est 
pas  la  rivale  de  la  "Dominion  Travelers 
of  Commerce  Association";  cette  derniie- 
re  association  recrutant  ses  membres 
dans  tout  le  .pays,  tandis  que  1'associa- 
tion nouvelle  de  Montreal  recrute  ses 
membres  seulement  parmi  les  voyageurs 
de  commerce  qui  ont  Montreal  pour 
champ  d'operations. 

A  la  suggestion  de  M.  Michaud  il  est 
meme  decide  que  le  secretaiire  ecrive 
une  lettre  a  la  "Dominion  Travelers" 
pour  mettre  fin  a  tout  malentendu  a  ce 
sujet. 

La  seance  s'est  terminee  par  un  vote 
de  sympathie  a  1'adresse  des  families 
Henri  Masse  et  G.  Brassard,  a  I'occasion 
de  la  mort  de  leur  chef;  le  premier  etant 


LES  PROGRES  DE    L'INDUSTRIE  AU 
CANADA 

Le  bureau  des  statistiques  du  gouver- 
nement  federal  vient  de  publier  un  bulle- 
tin relatif  a  l'industrie  au  Canada.  Les 
renseignements  que  contient  ce  bulletin 
sont  recents  et  donnent  une  idee  nette 
des  progres  accomplis  dans  l'industrie 
depuis  le  dernier  recensement  en  1901 
jusqu'en  1906. 

Le  tableau  suivant  indique  la  valeur 
des  produits  manufactures  au  Canada  et 
par  provinces  dans  les  ateliers  employant 
cinq  personnes  et  plus,  d'apres  les  der- 
niers  recensements  pour  les  annees  1900 
et  1905  faits  en  1901  et  1906: 

1901  1906 

Canada  (in- 

complet).  .  $481,053,375  $712,664,835 
Colombie  An- 

glaise.  .  .  19,447,778  38,013,515 
Manitoba  (in- 

complet) .  .  12,924,439  27,609,268 
Nouveau- 

Brunswick  20,972,470  22,133,681 

Nouvelle-Ecos- 

se   23,592,513  32,545,939 

Ontario  (in- 
complete .  .  241,533,486  365,692,144 

He  du  Prince 

Edouard.    .  2,326,708  1,851,615 

Quebec  (in- 

complet).    .  158,287,994  217,224,073 

Les  Territoi- 
res  (incom- 

plet).  .   .  .  1,964,987  7,594,600 

Les  chiffres  de  la  valeur  des  produits 
manufactures  ont  6te  comme  suit  aux 
trois  derniers  recensements: 

1891.     .  $368,696,723 

1901   481,053,375 

1906   712,664,835 

L'augmentation  en  1901  a  etS  de  $112,- 
356,652  ou  de  30  p.c.  sur  ceux  de  1891 
pour  une  .periode  de  10  ans.  Pous  une 
periode  de  cinq  ans,  en  1906  l'augmenta- 
tion est  de  48  p.c,  ou  de  $231,611,460. 

En  1901  on  classait  les  Provinces  par 
ordre  d'importance  au  point  de  vue  de 
l'industrie,  comme  suit: 

1.  Ontario  ;  2.  Quebec  ;  3.  Nouvelle- 
Ecosse  :  4.  Nouveau-Brunswick;  5.  Colom- 
bie-Anglaise;  6.  Manitoba;  7.  lie  du  Prin- 
ce Edouard;   8.  Les  Territoires. 

En  1906.  l'ordre  est  change  comme  suit: 

1.  Ontario;  2.  Quebec;  3.  Colombie-An- 
glaise;  4.  Nouvelle-Ecosse;  5.  Manitoba; 
6.  Nouveau-Brunswick;  7.  Alberta  et  Sas- 
katchewan (autrefois  Les  Territoires)  et 
8.  He  du  Prince  Edouard. 

Le  Manitoba,  1'Alberta  et  la  Saskatche- 
wan ont  plus  que  double  leurs  industries, 
la  Colombie  Anglaise  a  presque  double  la 
sienne.  Dans  les  provinces  de  l'Est,  On- 
tario a  les  plus  forts  gains  k  son  actif. 

La  seule  province  qui  soit  en  recul  est 
celle  de  lTle  du  Prince  Edouard. 


1901 

1906 

Montreal.  .  .  . 

$71,099,750 

$99,746,772 

58,415,498 

84,689,253 

Hamilton  .   .  . 

17,122,346 

24,625,776 

Winnipeg.  .  .  . 

8,616,248 

18,983,290 

8,122,185 

12,626,844 

Peterboro  .   .  . 

3,789,164 

11,566,805 

Quebec    .  .  .  . 

12,779,546 

11,388,045 

Vancouver.    .  . 

4,990,152 

10,067,556 

7,638,688 

9,336,024 

Brantford  .   .  . 

5,563,695 

8,545,679 

Halifax  

6,927,553 

8,145,816 

St.  John .  .  .  . 

b,  /  lz,  toy 

Maisonneuve .  . 

6,008,780  . 

6,866,107 

Ste-Cunegonde  . 

2,940,381 

5,475,688 

Berlin  

3,307,513 

5,449,012 

Hull  

3,182,050 

4,892,381 

St-Henri  .  .  .  . 

4,139,391 

4,372,949 

Kingston   .    .  . 

2,045,173 

4,329,607 

Lachine.    .   .  . 

2,909,847 

4,309,759 

Dans  la  province  de  Quebec  la  valeur 
des  produits  manufactures  dans  les  vil- 
les  et  cites  ayant  une  population  de  1,500 
ames  et  au-dessus  a  ete  de  $164,966,531 
en  1906  comparativement  a  $126,854,596 
en  1901. 

Le  tableau  suivant  indique  les  progres 
reels  accomplis  dans  la  majorite  des  viF 

les  et  cit6s: 

1901  1906 


* 


Beauharnois  .  .   .$  488,453 

Buckingham  .  .  .  265,980 

Coaticook    .    .    .  443,134 

Granby   2,144,155 

Grand'Mere  .   .   .  1,594,074 

Hull   3,118,205 

Lachine   ....  2,909,847 

Lachute   497,640 

Levis   1,786,729 

Magog   1,898,492 

Maisonneuve    .    .  6,008,780' 

Montmagny  .   .   .  49,800 

Montreal  ....  71,099,750 

Quebec   12,779,546 

Richmond  ....  34,024 

Ste-Cunegonde  .  .  2,940,381 

St-Henri   .    .    .  4,139,391 

St-Hyacinthe    .    .  2,040,660 

St-Jerome    .    .    .  848.250 

St-Lo'uis   de  Mile 
End  

Salaberry  de  Valley- 
field    2,'558,593  2,910,954 

Sherbrooke  .    .    .  2,522,293  3,074,388 

Sorel   469,990  1,254,253 

Terrebonne  .   .   .  331,210  287,835 

Trois-Rivieres  .   .  1,187,373  1,043,474 

Waterloo  ....  156,127  127,376 

Westmount  .    .   .  102,500  168,828 

Windsor  Mills  .  .  &97,100  765,996 

Dans  Ontario,  la  valeur  tot  ale  des  pro- 
duits manufactures  en  1906  a  <it€  de 
$281,560,018  comparativement  a  $185,828,- 
523  en  1901.  On  pourra  juger  des  pro- 
gres accomplis,  par  les  chiffres  ci-des- 
sous,  d'un  certain  nombre  de  villes  et 
cites. 

1901  1906 


649,822 
182,869 
5«4,293 
2,053,098 
2,329,815 
4,892,381 
4,309,795 
358,807 
794,644 
2,030,227 
6,866,107 
251,288 
99,746,772 
11,388,045 
59,82b 
5,475,688 
4,372,949 
2,603,255 


200,140  1,414,331 


Alexandria    .  . 

.$  214,870 

$  374,259 

Almonte  .... 

845,800 

906,446 

Arnprior   .    .  . 

.  1,117,322 

1,408,459 

559,950 

1,658,112 

Berlin  .... 

3,307,513 

5,449,012 

Brantford   .   .  . 

.  5,564,495 

8,454,565 

Brockville  .   .  . 

.  1,551,590 

1,645,9401 

Carle  ton  Place  . 

392,735 

597,160 

Chatham  .   .  . 

.  2,714,977 

3,590.22-0 

Collingwood  .  . 

.  3,232,609 

2,937,477 

2  159,989 

2,210,901 
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MARQUE 


"LION" 


MARQUE  DE  COMMERCE 


PUTZ  TRIPLE  EXTRAIT 

POLI  ™  METflUX 

Liquide  et  en  Pate. 

Le  seul  veritable  Poli  Putz  pour  Metaux  est  celui 
de  la  Marque  "LION."  Une  fois  employe, 
toujours  employe.  Empaquete  sous  forme  liquide 
ou  en  pite. 

Dans  toutes  les  epiceries  et  tous  les  magasins  de 
quincailleries  ou  a  la 

ENGLISH  EMBROCATION  CO., 

MONTREAL,  Que. 


LAW,  YOUNG  *  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE      ....  POMERY 

La  Vin  pour  lequel  les  plus   hauts  prix 
sont  payas  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls 

Ale  &  Stout  —  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl.  Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva       .A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry  "  Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere  Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga   Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. .  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  \  Ghopines  et  Flasks  "Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  B16  d'Inde  melanges. 


FAB  R  I QU  E  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott  Ontario. 
"NEW-YORK."  CANADA." 
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Deseronto  .   .   .  . 

1,666.047 

1,838,136 

Dundas   

1,017,150 

1,700,051 

Gait  

2,225,343 

2,849,155 

GueHph  

3,699,183 

4,816,225 

Hamilton  .... 

17,122,346 

24,625,766 

Hawkesbury  .  .  . 

l,O10',O49 

1,417,044 

Kingston  .... 

2,045,173 

4,329,607 

Lindsay   

1,773,427 

1,939,787 

London   

8,122,185 

.12,626,844 

Midland  

638,312 

1,807,110 

Morrisburg  .    .  . 

56,100 

18,064 

Najpanee  

230,157 

408,266 

Ottawa  

7,638,688 

9,336,024 

Oshawa  .... 

1,343,100 

2,298,640 

Owen  Sound  .   .  . 

1,173,477 

2,191,789 

1  <0'71,069 

1,601,875 

Parry  Sound  . 

440,998 

601,095 

Pembroke  .... 

616,581 

943,015 

Peterboro  .... 

3,789,164 

11,566,805 

Port  Arthur  .   .  . 

105,000 

686,837 

Port  Hoip-e  .... 

565,605 

968,396 

Prescott  .... 

191,600 

397,274 

Preston  .... 

857,425 

1,472,761 

Rat  Portage  (Ke- 

uoira)  

807,111 

1,311,346 

Renfrew  .... 

379,522 

392,262 

Rockland  .... 

750,450' 

1,417,800 

St.  Catharines  .  . 

2,070,233 

3,042,243 

St.  Thomas  .   .  . 

2,248,846 

2,213,503 

3,825,470 

S.  S.  Marie  .   .  . 

738,472 

5,251.643 

Smith's  Falls   .  . 

1,397,075 

1,387,115 

Stratford  .... 

1.935,176 

3.824,586 

Sydney   

631,396 

4,053,659 

Tilsonburg   .    .  . 

546,111 

1,006.896 

Toronto   

58,415,498 

84,689,253 

Toronto   Jet.    .  . 

1,951,359 

3,577,861 

Trenton  

662,675 

331,415 

Vankleek  Hill.  .  . 

100,856 

153,634 

Walktervi'lle  .    .  . 

2,017,179 

3,566,451 

Waterloo  .... 

1,052,177 

1,668,647 

Windsor  .... 

1,240',947 

1,715,160 

Woodstock  .... 

2,508,247 

2,778,578 

Ci-dessous  on  troiivera  les 

■principaux 

chiffres  'pour  les  villes  et  villages  aoi-des- 

sus  de  1,500  a/mes 

dans  les 

autres  par- 

ties  du  Canada: 

1901 

1906 

Nouvel  le-Ecosse 

Total  

13,730,099 

24,884,335 

Amiherst  .... 

1,511,907 

4,174,929 

Bridgewater  .   .  . 

1,511,907 

4,174.929 

Bridgewater  .   .  . 

255,388 

651,550 

Dartmouth  .... 

1,008,982 

968,818 

Halifax  

6,927,552 

8,145,016 

Kentville  .... 

143,000 

179,250 

New  Glasgow  .  . 

438,867 

1,837,0'94 

North  Sydney  .  . 

93,100 

106,276 

Parrsboro  .... 

154,080 

85,100 

Pictou  

437,498 

592,584 

Sydney   

631,396 

4,058,659 

Sydney  "Mines  .  . 

1,502,008 

Truro  ...... 

633,818 

965.254 

Windsor  

289,016 

333,256 

Yarmouth  .... 

870,610 

851,357 

Nouveau-Brunswick 

Total  

12,952,481 

15,421,289 

Campbellton.    .  . 

322,233 

666,706 

Chatham.   .   ,  .  . 

780,000 

1,077,929 

Freedricton.  .  .  . 

691,043 

829,402 

Marysville  .... 

870,809 

904,988 

Milltown  .... 

873,565 

812,000 

1,291,036 

2,461,106 

Newcastle  

365,980 

234,223 

St.  John  

6,712,769 

6,918,638 

St.  Stephen.  .  .  . 

559,946 

973.S00 

Woodstock.   .    .  . 

485,077 

571,997 

lie  du  Prince  Edouard 

Total  

1,068,455 

893, S43 

Charlottetown  .  . 

900,430 

860.933 

Summerside.    .  . 

168,065 

132,850 

Les  Territoires 


Total                         1,300,076  5,442,636 

Calgary                       599,444  2.303,617 

Edmonton.    .    .    .       243,770  943,526 

Lethbridge.  .  .   .        29,900  146,809 

Medicine  Hat  .    127,350 

Moose  Jaw  ....       135,040  486,855 

Prince  Albert.  .  .       123,600  487,547 

Regina   223,335 

Saskatoon   130,800 

Strathcona  ....       177,314  592,797 

Colombie  Anglaise 

Total                        1,300,076  5,442,636 

Fernie                         359,256  1,025,079 

Nanaimo                     348,775  402,087 

Nelson                      1,065,846  1,494,807 

New   Westminster    1,029,722  1,165,663 

Revelstoke  ....      271,058  778,602 

Rossland                    123,000  68,500 

Vancouver.    .    .    .    4,990,152  10,067,556 

Victoria                    2,617,573  2,339,276 

Manitoba 

Total                       10.786,665  23,046,460 

Brandon                      541,347  2,097,995 

Portage  La  Prairie      803,290  1,858,000 

Selkirk                        117,800  107,175 

Winnipeg                  8,616,248  18,983,299 


QUE    DEVONS-NOUS    BOIRE  ? 


Cette  question  se  pose  frequemment 
et  olle  est  si  importante  pour  chacun, 
que  l'hygieniste  a  le  devoir  d'y  repondre 
clairement,  en  s'appuyant  sur  dies  do- 
cuments serioux  et  en  prescntant  cette 
documentation  sous  une  forme  interes- 
sante. 

C'est  la  Uichc  <pio  nous  nous  sommes 
tracee. 

Commeneons  par  l'eau  ordinaire. 

A  tout  seigneur  tout  honneur! 

Donnons  la  parole  a  M.  le  Dr.  Brou- 
ardeL  doyen  do  la  faeulte  de  Medecinc 
de  Paris.  Voici  ee  qu'il  dit  exacte- 
ment  dans  son  Traite  de  Mededhe : 

"L'eau  specifiquement  souillee  <'st 
le  grand  agent  thj^phoigene :  nul  ne  le- 
gale en  frequence  et  en  puissance.  Cost 
aussi  par  l'eau  que  so  propagent  les  af- 
fections intcstinales  les  plus  dange- 
reuses." 

On  nou,s  repondra :  "Mais  l'eau  que 
nous  buvons  n'ost  pas  specifiquement 
souilk'e." 

Qu'en  savez-vous? 

Presque  toutes  les  eaux  sont  speci- 
fiquement souillees,  surtout  pendant 
les  ehaleurs,  les  secheresses  oxcessives. 
Voyez  une  eau  ordinaire  k  travers  le 
microscope.  A'ous  y  eonstaterez  un 
fourmillement  de  baciilee  en  forme  de, 
virgules.  d'entonnoirs.  de  fonrchettes. 
d'anneaux.  d'etoilos,  de  oorail.  de  lom- 
l>rics.  etc.,  etc..  qui.  presque  tous,  sont 
des  mierolies  pathogenes. 

Lanalyse  baeteriolojrique  a  demon- 
tre  quo  l'eau  servant  a  tout  un  quar- 
tier  militaire  de  Brest  etait  fortcment 
con  tarn  i  nee. 

Le  Dr  Bouchardat.  de  1' Academic  de 
Medeoine,  declare  que  les  eaux  pota- 
bles' ont  une  influence  predominante 
dans  l'etiologie  du  goitre,  qui  ens^endre 


tres  souvent  le  eretinisme.  Get  avis  a 
etc  continue  par  lc  celebre  medecin  an- 
glais Mae  Clelland;  par  Mgr  Billet 
oardinal-archeveque  de  Cbambery  et 
grand  homihe  de  science;  et  par  com- 
hicn  d'autres ! 

Le  savant  Fabre  de  Meironnes  est 
hi  meme  avis;  et  Boussingault.  s'ap- 
puyant sur  cos  experiences,  pose  en  fait 
que  la  desoxygenation  de  l'eau — ce  qui 
la  rend  specifiquement  souillee — pent 
provenir  de  causes  tres  simples  com  me 
i'elevation  des  Heux  de  production,  le 
contact  constant  do  l'eau  avec  des  subs- 
tances  avides  d'oxygene  et  autres  cau- 
ses analogues. 

Continuous  d'examiner  l'eau  a  l>oire. 

Lorsqu'elle  n'est  pas  coupee  par  au- 
cun  autre  liquide  bienfaisant,  l'eau  or- 
dinaire que  Fon  aura  ensemencee  de 
microbes  les  plus  virulents,  sert  de 
fructueux  bouillon  de  culture  a  do 
dangereux  bacilles. 

Citons,  comme  exemple,  que  dans 
l'eau  de  riviere  et  dans  l'eau  distilk'e 
sterilisec,  lc  baeille  de  la  maladie  du 
charbon  a  veeu  131  jours; 

.Celui  de  la  tuberculose  115  jours; 

Celui  de  la  fievre  tbypbo'ide  81 
jours; 

Celui  du  cholera  asiatiquo  39  jours, 
etc.,  etc. 

L'Institut  Pasteur  dit  ceci : 

"  Nous  avons  trouvie  dans  une  eau 
claire  comme  du  cristal  (50,000  micro- 
bes par  centimetre  cube." 

Toutes  les  eaux,  meme  les  plus  pu- 
res  en  apparenee,  peuvent  renfermer 
des  germes  et  leur  servir  de  vehicule. 

A  Lausanne  (Suisse),  il  y  a  quel- 
ques  trente  ans,  la  fievre  typhoide  se- 
vit  en  une  formidable  epidemic  On 
constata,  apres  une  enquete  minutieu- 
so.  (pie  la  cause  de  cette  calamite  pu- 
blique  residait  dans  la  contamination 
du  torrent  de  la  vallee  de  Furlenthal. 

Les  docteurs  Chant  emesse  et  Wida] 
ont  tire  de  l'eau  d'une  fontaine  qiul- 
conque  de  Menilinontant,  et  y  ont  trou- 
ve,  en  un  pullulement  prodigieux.  h 
baeille  d'Elbertb,  e'est-a-dire  de  la  fie- 
vre thypholde. 

Tl  y  a  quelques  annees,  une  epideniio 
do  cbolera  avait  eclate  au  Carnier.  pe- 
tit village  au-dessus  de  Monte-Carlo. 
Les  savants  Cbantemesse.  Balestre  et 
Collignon  constaterent.  que  le  baeille 
du  cbolera  e.xistait  dans  l'eau  de  puits. 

Le  Dr  Ernest  Xonin,  le  medecin- 
ecrivain  tres  connu,  eerit  dans  une  do 
ses  reeentes  cbroniques: 

"  Une  foulc  de  parasites  nuisibles  a 
l'bomme,  les  ankilostomes.  distonies. 
filaires,  toenias,  etc..  peuvent  provenir 
de  l'eau  de  boisson." 

"N'ovons  ce  qu'en  dit  Flammarion,  le 
grand  maitre  des  sciences  naturelles. 
dans  son  ouvrage  si  celebre:  "L' At- 
mosphere," qui  est  hi  sur  tout  le  globe: 
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BERNARD  &  LAPORTE 


Impoptateups  des  Celebpes 
Liqueurs  Fpaneaises 


Portant  la  marque   GABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpicot," 

**  Marasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdictine," 

"  Chaptpeusette," 

"Creme  de  Moka,'' 

"Anisette,"  etc. 

Cognacs    de    I  3    M  a  i  s  o  n 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  Ftits 


Les  Marques  MedtCO -UorttC 

=  *et***== 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marehe.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  prineipaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseignetnents,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada :  ■  • 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,   -    -    -  MONTREAL. 
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ETIQUETTE  D'EXPORTATION  DES  FABRJCANTS  DE  GIGARES  DE  CUBA. 

Autorise  par  le  Gouvernement  de  la  Republique  de  Cuba. 

Le  liom  da  Fabricant  ou  celui  de  sa  Marque  sera  itnprim£  sur  l'espace  en  blauc  de  cette  Etiquette. 


REPUBLIC  A  DECUBA   REPl'Bl  ICADEXUBA 


Ml 


REPUBL1CA  DL.CUBAr  REPUBLICA  DEXUBA 


UUNIONDEFABBICANDT/cfDETABAcoSYClGARR0S 


SLA  de  CUBA 


'^\Autorizada  porel  Gobierno  dela  Reptiblica 

GARANTIZA 

m^rf  J  Wwtie  los  labacoscigarrosy paqteies 

/—  yJe  ptcadurac[uellGV«n  estaprecinfa  * 
son  fabricaclospor 


.f  --O  Or  . 


V  ,3  < 


HABANA 


RLPl  But  a  DE  CUBA  o  LA  PROPIED  AD  flR  TIST1CA  E  .IHDUSTRIfl  L  £ST  A.RECISTRAO  A'EH'.TODOS'LOS  PAISES  Republic  a.dcxuba 


DETAILLANTS     EE  T  FUMEURS 

Venillez  Remarquer  que  toutes  les  boites  de  cigares  et  de  cigarettes  et  tous  les  paquets  de  tabac  haclie 
portant  une  copie  de  1'eHiquette  de  l*Union,  portent  une  Garantie  que  leur  contenu  est  un  produit  Pur 
de  la  Havane,  Cuba. 

Toutes  les  boites  et  tous  les  paquets  qui  ne  portent  pas  cette  Etiquette  Peuvent  n'etre  Pas  des  produits 
Veritables  de  la  Havane,  Cuba. 

Couleurs  de  l'Etiquette  : — Noir  sur  fond  bleu  pale. — Couleur  du  Sceau  de  la  Pr^sidence  de  la  Republique : — 
Bleu  ibnce1. 
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"  Le  cholera,  la  fievre  ihyplidide,  se 
fransmettent  surtout  far  Veau  conta- 
i)i i nrc  rjne  l'on  boit  sans  se  douter 
qu'elile  apporte  la  mort." 

*    *  * 

Et  maintenant,  voyons  les  Eaux 
Mineralcs. 

La  "  Societe  Franeaise  des  Eaux 
Minerales,"  7,  rue  Cbcron,  h  Paris, 
creee  par  des  niedecins,  a  aussi  comme 
actionnaires  dc  nombreux  medeeins. — 
Qe  fait  est  de  nature  a  ex  pi  i  que  r  bien 
-des  choses. 

Pour  ne  pas  faitiguer  nos  lecteurs 
par  des  citations  multiplices.  bornons- 
nous  k  rcproduire  l'opinion  du  profes- 
seur  Henriot,  de  l'Acadeinie  de  Mede- 
ciiu'.  dont  le  nom  fait  ant orite  dans  le 
hadn.de  savant.  Voici  un  passage  de  son 
rapport  : 

"Les  Compagnies  des  Sources  d'Eaux 
minerales  se  livrent  a  une  exploitation 
intensive,  qui  risque  d'epuiser  les  sour- 
ces dans  un  avenir  prochain,  et  qui 
amene  trop  souvent  des  variations  im- 
mediates  dans  la  composition  des  eaux. 
Les  nappes  souterraines  ne  sont  pas 
inepuisables.  Ce  sont  de  veritables 
mines,  q  if  une  exploitation  irraisonnee 
pent  faire.  disparaitre.  En  outre,  quand 
la  source  baisse.  les  eaux  de  la  surface 
viennent  combler  le  vide  qui  s'est  for- 
me et  diluent  Veau  mincrale  dont  la 
coin  position  se,  troure  ainsi  modifiee. 
Et  encore  trop  beureux,  si  les  eaux  ex- 
terieures  qui  peuvent  etre  contamincc.s 
n'ont  pas  souille  d'une  facon  irreme- 
diable la  source  d'eau  mincrale  k  la- 
quelle  elles  sont  melanp-e.es. 

Voila  ce  que  dit  le  savant  Pr  Hen- 
riot,  dont  personne  n'ose  suspecter 
J'impartialite. 

Kt  YEaa  distillee? 

Xul  n'osera  contcster  que  IVan  dis- 
tillte,  bvquclle  est  Dependant  un  models 
de  purete,  est  nuisilile.  Elk'  est  plus 
gpecialement  capable  de  dissoudre  les 
globules  rouges,  poit  la  parbie  la.  plus 
genereiise  du  sang  buniain. — Et  elle 
pent  servir  dc  bouillon  do  culture  fruc- 
■tueux,  autant  que  Teau  ordinaire. 

*    *  * 

Et  maintenant  que  nous  avons  fait 
qonhaitre  la  documentation  des  prin- 
ces de  la  science  eondamnant  l'eau  dans 
ses  effets  physiques,  examinons  l'in- 
fiuence  morale  de  ceile  boisson  sur  bi 
nature  bumaine : 

CommenQons  par  un  medecin  pra- 
ticien  emerite,  le  Dr  Pelineau,  qui  a 
constate  parmi  ses  clients  des  exein- 
ples  d'une  maladie  nouvelle  qu'il  qua- 
li  fie  "(VTTydrolismc  edgu"  se  manifes- 
tant  par  une  depression  *morale,  unc 
accessibilitc  prononcco  aux  humeurs 
noires.  une  aptitude  indeniable  an 
prompt  decouraigement.  "resultant  de 


Fusage  excessif  de  l'eau  sur  l'organisme 
d'une  race  pour  laquelle  ce  regime  est 
nouveau  et  de  nature  a  provoquer  un 
desequilibre  dangereux." 

O'est  l'ecole  ou  se  recrutent  nos  jcu- 
nes  desesperes,  ceux  qui  se  suicident 
avant  d'avoir  vecu,  parce  que  dans  le 
debut  de  la  vie  t  out  ne  marche  pas  eom- 
nie  sur  des  roulettes. 

Voyons  ce  qu'en  disent  nos  philoso- 
pbes  d'aujourd'bui,  les  gens  d'esprit 
qui  o'bservent.  Prenons  Lucien- Victor 
Meunier,  le  leader  male,  energique,  de 
grands  journaux  parisiens: 

"  Comment  ne  pas  etre  pris  d'inquic- 
tudc  <'ii  observant  les  ravages  causes 
par  Pusage  excessif  de  l'eau  comme 
boisson?  On  ne  m'otera  pas  de  l'idee 
que  nombre  de  medeeins,  desireux  d'e- 
tre  entourcs  de  mailades,  d'anemiqucs, 
de  malingres,  ont  decide  de  remplacer 
par  beau  la  saignee  dont  leurs  prede- 
ccsseurs  Faisaicnt  un  si  large  usage  an 
sieele  dernier  ei  qui  u'ctait  pas  evidem- 
rnent  sans  leur  procurer  de  beaux  be- 
nefices." 

Et  Lucien  Descaves.  qui,  a  la  sortie 
d'un  diner  ou  les  vins  etaient  bannis, 
eprouvait  l'impression  penible  d'avoir 
aasiste  npn  a  une  reunion  agreable  et 
amicale.  niais  plutot  a  un  grave  con- 
cours  de  temperance,  et  qui  s'exprime 
comme  suit : 

"La  race  est  en  train  d'y  perdre  ses 
qualites  cbarmantes  :  la  bonne  humeur. 
et  la  vivaeibe;  le  vin  etait  la  gaiefce  des 
repas." 

Terminons  par  un  boinme  dont  le 
nom  restera  immortal  dans  les  annales 
parleinentaires : 

M.  Dugue  dc  la  Fauconnerle,  l'au- 
teur  pbilosopbe  des  Lettres  d'un  Sau- 
vage,  que  nous  nous  sou  venous  d'a  voi  r 
\u  a  la  Ghambre  des  deputes  se  prome- 
ner.  tout  en  perorant.  dominant  son 
audiloire.  les  mains  dans  ses  poetics,  a 
la  tribune,  faisant  par  sa  brusque  fran- 
chise le  desespoir  de  ses  partcnaires : 

"  Voyez-vous.  docteur. — disait-il — il 
ne  faut  pas  me  la  'faire  a  moj  !  Or- 
donner  a  tout  le  monde  de  boire  dc 
beau,  e'est  un  true  employe  par  vous 
autres  pour  aupinenter  votre  clientele! 
.  .  .Vous  n'etes  que  des  ficelles!"       .  • 

C'itons.  finalement.  encore  une  fois 
le  Pr  Pelineau.  presddeni  de  la  Socie- 
te Medicate  des  Praficiens: 

"  T<a  mode  ancmbintc  de  lioire  de 
beau  passera,  comme  toutes  les  modes 
ridicules.  Eaites  une  enquete.  et  VOUS 
verrez  que  les  medeeins  qui  conseillent 
a  tout  le  monde  de  boire  de  beau,  sont 
pour  la  plupart  egrotants. — Morakte: 
Ne  consultez  jamais  un  pratkien  d'une 
constitution  debilo  ot  d'un  tempera- 
ment maladif !" 

Et  enfin,  la  statistique: 

Une  revue  scientifique  anglaise.  or- 
gane  des  grandes  associations  nkdicales 


brltanniques,  le  British  Medical  Asso- 
ciation, public  ce  qui  suit : 

"  Sur  4,^34  cas  de  deees  observes,  il 
a  cte  constate  que  la  moyenne  de  la  vie 
bumaine  est  de : 

1°  Pour  les  gens  moderes  dans  la 
eonsoinmation  de  l'alcool:  03  ans  13 
jours ; 

"2°  Les  ivrognes:  53  ans  12  jours; 
"3°   Les   abstincnts:   51   ans  22 
jours." 

Pone,  1'abstinent  est,  dans  la  longe- 
vite,  un  echelon  au-dessous  de  1'ivro- 
gnc. 

Ix>  proccs  dc  l'eau  seule,  non  coupec, 
est  done  de  par  les  plus  bautes  autori- 
tes.  perdu       toutes  les  instances. 

*    *  * 

Que  faut-il  pour  rendre  l'eau  inof- 
fensive  ? 

P<'u  de  chose. 

Demandons  k  la  science: 

Pick  de  l'Institut  d'Hygiene  de 
Vienne  (Autriebe),  et  Tavernari.  de 
l'Institut  d'Hygiene  de  •  Modene 
(Italic),  qui  comptent  parmi  les  sa- 
vants  remarquables  de  l'Europe,  out 
fait  sur  ce  point  des  etudes  approfon- 
dies.  Pick  a  observe  que  le  vin  pur 
tue  integralement  les  bacilles  du  ebole- 
ra  en  cinq  minutes;  et  qu'une  eaii, 
chargee  des  dits  vibrions,  pent  etre  buc 
impunement  deja  cinq  minutes  aprcs 
avoir  ete  melangee  avee  1-3  dc  vin  de 
bonne  qualite.  Quant  an  bacille  dc  la 
fievre  tbvpboi'de,  un  bon  vin  pur  le  tue 
en  15  minutes. 

Toute  autre  bonne  boisson  aleooli- 
que,  k  dose  faible,  produit  le  memo 
effet. 

Lc  vin  pur,  l'alcool.  sont  done,  en 
temps  d'epidemie  cboleriquc  ou  tby- 
pbique,  les  meilleurs  des  agents  preser- 

vatifs. 

Pans  une  prochaine  etude,  nous  exa- 
minerons  le  role  alimentaire  du  vin  et 
de  l'alcool. 

( Doctoresse  Micaela.) 


Agences  de   maisons  recommandees 

La  maison  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 
compte  au  nombre  de  ses  agences  quel- 
ques-unes  des  maisons  les  mieux  cot^es 
des  deux  continents.  L'etendue  de  son 
commerce  lui  permet  de  traiter  de  gros- 
ses affaires  et  de  faire  beneficier  sa  nom- 
breuse  clientele  de  prix  reellement  avan- 
tageux,  dans  toutes  les  lignes:  vins,  li- 
queurs, eaux-de-vie.  etc..  et  de  lui  livrer. 
dans  les  differentes  classes  de  marchan- 
(lises,  la  meilleur  valeur  pour  le  prix 
cote. 


La  maison  Freyseng  Cork  Co.,  Limited-, 
(>G5-6G1  rue  St-Paul,  Montreal,  a  mainte- 
nant  1'agence  pour  la  vente  de  diverses 
marques  de  colle  de  pate,  pour  tous  les 
usages.  Parmi  ces  colles  de  pate  est  celle 
portant  le  nom  de  '"Stick-Fast."  Cette 
colle  de  pate,  vendue  en  poudre,  est  d'une 
preparation  facile;  elle  est  forte  et  per- 
met de  coller  des  etiquettes  sur  du  fer- 
blanc  poli;  ce  que  ne  peuvent  faire  les 
colles  de  pate  ordinaires. 
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FOMtNITORES  DE  BARS 


Faites   au  Canada. 


AIR  OUTLET 


WATER  OUTLET- 


WATER  INLET 


Achetez  des  seuls  Manufacturiers  Canadiens  de 

Pompes  a  Biere,  Robinets  de  Bars,  Cabinets,  "  Work-Boards,"  Extrac 

teurs  de  Bouchons,  Crachoirs,  etc. 


Et  vous  aurez  de  Far- 
gent  devant  vous,  car 
nous  vendons  direc- 
tement  au  consom- 
mateur  aux  p.rix  des 
manufacturiers.  .  .  . 

Pour 

Reparations  de  Bars  (Telephone  Belt  Main.    -   -   -  3245 
APPelez:  I  Telephone  des  Marchands:    -    -  774 


THE  HAMILTON  BRASS  MFG.  CO.,  LIMITED, 

327  rue  CRAIG,  Ouest  MONTREAL,  Que. 

(Aneiennement   773  rue  Craig) 


Bureau  Principal  et  Manufacture  : 


&     /  i  v      Hamilton,  Ont. 
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LE  COGNAC  DANS  LE   REGIME  DES 
DIABETIQUES 

(Moniteur  de  Cognac.) 

Dernierement  M.  le  doeteur  Paul  Car- 
iwl  publiait  dans  le  "Bulletin  medical" 
une  etude  tres  documented  d'ou  il  resul- 
tait  que  la  tradition  populaire  avait  pre- 
cede les  experiences  physiologiques  en 
attribuant  a  1'usage  modere  des  sipiri- 
tneux — et  il  faut  surtout  entendre  par 
spiritueux  l'eau-de-vie  naturelle,  et  non 
les  mixtures  aleooliques  innonimables  qui 
ont  suscite  une  juste  campagne  eontre 
1'alcool — une  action  salutaire  dans  la  se- 
cretion du  sue  gastrique.  C'est  ainsi  qu'il 
a  ete  etabli  qu'apres  ingestion  d'une  cer- 
taine  quantite  d'akool,  le  sue  gastrique 
retire  de  1'estomae  est  acide  et  digere 
lalbumine. 

Depuis,  dans  son  No  du  9  janvier  der- 
nier, cette  meme  publiaction,  qui  fait  an- 
te-rite dans  le  monde  de  VAcadfimie  de 
medecine,  dont  la  direction  scientifique 
est  eonfiee  a  d'eminents  pratieiens  tels 
que  MM.  les  professeurs  Lannelongue  et 
0 ranger  et  qui  compte  dans  son  conseil 
de  redaction  des  professeurs,  des  agreges 
des  medecins  et  des  chirurgiens  des  ho- 
pitaux,  tels  que  les  doeteurs  Chante- 
messe,  Achard,  Comby,  Mauelaire,  Que- 
n u.  Walther,  vient  de  signaler  un  article 
de  MM.  Benedict  et  Toeroek  dans  lequel 
ces  illustres  savants  etrangers,  dont  les 
experiences  sur  les  proprietes  nutritives 
et  caloriques  de  l'alcool  sont  deja  eele- 
bres,  se  sont  demandes  si  1'alcool  ne 
pourrait  pas  trouver  un  emploi  utile  dans 
le  regime  alimentaire  des  diabetiques. 
lis  ont  entrepris  a  cet  effet  des  essais  sur 
quelques  cas  de  diabete  et  ont  tout  d'a- 
boid  etndie  l'elimination  de  l'acetone 
chez  1'homme  sain  et  chez  1'homme  at- 
teint  d'un  diabete  leger.  Apres  un  cer- 
tain nombre  de  jours  d'un  regime  riche 
en  hydrocarbones  et  en  graisses,  une  par- 
tie  des  aliments  gras  'etait  remplacee  par 
une  quantite  de  "cognac"  representant  le 
meme  nombre  de  calories.  ■  II  en  resulta 
une  diminution  de  l'acetone  urinaire,  di- 
minution qu'on  .pourrait  attribuer,  au 
moins  en  partie,  a  une  plus  faible  decom- 
position des  albumines.  Cette  diminution 
il  est  vrai,  n'etait  pas  assez  prononcee 
pour  traneher  la  question  de  savoir  si 
e'etait  bien  1'alcool  lui-meme  qui  redui- 
SfcUt  la  proportion  de  l'acetone  dans  les 
urines.  Mais  ce  qui  est  certain,  c'est  que 
dans  le  diabete  leger,  1'alcool  diminuait 
la  glycosurie  au  cours  d'une  alimentation 
riche  en  hydrocarbones. 

Dans  deux  cas  de  diabete,  on  vit,  "sous 
1'inflnence  de  l'ingestion  de  1'alcool",  le 
taux  de  l'acetone,  de  l'azote  et  de  l'am- 
glaniaque  diminuer  dans  les  urines  et  la 
glycosurie  accuser  en  meme  temps  une 
diminution  si  considerable  qu'il  etait  im- 
■possible  de  la  mettre  sur  le  compte  uni- 
que d'une  moindre  decomposition  des  al- 
bumines. 


Quant  a  la  reduction  du  taux  de  l'ace- 
tone urinaire,  elle  etait  grande  egale- 
ment:  elle  ne  pourrait  etre  due  a  une 
moderation,  du  fait  de  l'ingestion  de  1'al- 
cool, de  la  decomposition  des  graisses. 

L'alcool  agit  done  dans  le  diabete  en 
diminuant  de  l'acetone  et  en  affaiblissant 
la  glycosurie.  Comme  aliment  d'epargne, 
il  iparait  superieur  aux  graisses.  "II  en 
resulte  que  1'usage  dietetique  de  l'alcool 
pourrait  trouver  des  indications  dans  le 
regime  alimentaire  des  diabetiques." 

On  conviendra  que  les  conclusions  aux- 
quelles  ont  abouti  les  premieres  experi- 
ences et  observations  de  MM.  Benedict 
et  Toeroek  sont  de  nature  a  faire  refle- 
chir  eeux  des  membres  de  notre  corps 
medical  qui  se  sont  laisses  entrain er  par 
un  courant  irreflechi  dans  un- ostracisme 
general  de  l'alcool  que  rien  ne  justifie. 

II  aurait  fallu,  avant  de  formuler  cet 
ostracisme,  commeneer  par  faire  ^^ne  dis- 
tinction essentielle  et  primordiale  entre 
1'usage  modere  et  Tabus,  et,  d'un  autre 
cote,  entre  les  differentes  sortes  d'alcool. 
II  est  evident  que  le  petit  verre  de  "tord- 
boyau"  debite  sur  le  zinc  pour  dix  centi- 
mes a  l'ouvrier  des  usines  est  le  pins  sou- 
vent  un  poison,  surtout  absorbe  comme  il 
]"est  le  plus  souvent  de  telle  fagon  qu'il 
est  mis  en  contact  avec  les  muqxieuses 
dt:  l'estomac  sans  que  celui-ci  ait  regit 
les  aliments  constituant  le  bol  alimen- 
taire. 

II  en  va  tout  autrement  de  l'"eau-de- 
vie  naturelle" — eau-de-vie  de  vin  on  eau- 
de-vie  de  fruits — et  en  particulier  du 
"cognac"  lequel  autrefois,  dans  tons  les 
grands  pays  de  consommation,  etait  a  la 
base  de  ce  qu'on  appelait  une  "fine 
goutte." 

Cette  "  fine  goutte "  a  ete  remplacee, 
malheureusement,  par  des  alcools  insipi- 
des  qu'on  ne  peut  faire  passer  dans  In 
consommation  qu'affreusement  "cuiii- 
u4s". 

Mais  cela  n'empeche  pas  que  notre 
"ban  vieux  cognac",  tel  qu'on  le  produit 
dans  nos  Charentes,  que  tons  les  anciens 
praticiens  de  notre  re.gion  ont  connu  et 
que  nous  engageons  les  jeunes  a  ne  pas 
dedaigner,  est  "un  agent  therapeutique 
de  premier  ordre". 

II  y  a  six  mois  on  decouvrait,  du  reste, 
que  l'alcool  sagement  consomme,  facilite 
la  digestion  de  l'albumine;  aujourd'hui, 
voila  qu'on  s'apergoit  qu'il  peut  bien  avoir 
avantageusement  sa  place  dans  le  regime 
alimentaire  des  diabetiques! 

De  l'alcool  nefaste  et  proscrit,  on  fini- 
ra  peu  a  peu — grace  aux  travaux  et  aux 
experiences  consciencieuses  de  certains 
medecins,  et  non  des  moindres,  qui  com- 
mencent  a  lui  decouvrir  les  ve-rtus  th6ra- 
peutiques  jadis  proclamees  par  tout  notre 
ancien  corps  medical  qui,  ators,  n'etait 
pas  influence  par  la  "guerre  a  l'alcool"  — 
par  arriver  insensiblement  a  l'alcool  sa- 
lutaire et  recommande. 

Dans  tous  les  cas,  les  outranciers  de 


ranti-alcoolisnie  ont  ete  fous,  s'ils  se  pi- 
quent  encore  de  se  souvenir  des  lecons 
de  nos  anciens  rr.aitres,  de  faire  chorus 
avec  les  abstinents  et  les  vendeurs  d'eaux 
niinerales,  et  d'aller  jusqu'a  vouloir  pros- 
crire  le  "bon  vin"  et  "la  bonne  eau-de-vie 
naturelle"  de  la  consommation  nationals. 

Est-ce  que  jamais  un  petit  verre  de 
"vrai  cognac"  a  ete  considere  par  les  plus 
eminents  medecins  d'il  y  a  quarante  ou 
cinquante  ans  comme  prejudiciable  a  la 
sante?  Les  manuels  en  usage  a  cette 
epoque  a  la  Faculte  disaient  juste  le 
contraire. 

L'erreur  a  ete,  de  la  part  de  la  jenne 
medecine,  de  dedaigner  ces  enseigtie- 
nients  pour  se  lancer  a  corps  perdu  dans 
<,es  theories  mises  au  courant  non  de  'a 
science,  mais  de  la  mode! 

II  faudra  qu'on  en  revienne...  a  ce 
"bon  petit  verre  d'eau-de-vie"  qui  facili- 
tait  les  digestions,  stimulait  l'organism."!, 
favorisait  remission  du  sue  grastrique 
et  etait  egalement  indique  ipour  les  dia- 
betiques et  les  albuminuriques. 

Docteur  Marx. 


PERSONNEL 

— M.  Andrew  Jameson,  chef  de  la  cele- 
bre  distillerie  de  whisky  de  Dublin,  de 
.lobn  Jameson  &  Son,  Limited,  a  fait  une 
visite  au  ^anada  et  aux  Etats-Unis.  M. 
Jameson  a  fait  un  voyage  etendu  dans  fe 
Canada,  il  est  alle  dans  le  Nord-Ouest, 
jusqu'a  Edmonton. 


DANS    LE    MONDE    DES  HOTELIERS 

M.  C.  H.  Murray,  proprietaire  du  Wind- 
sor Hotel  de  Granby,  et  M.  S.  Page,  ega- 
lement de  la  meme  ville,  viennent,  1'un  et 
l'autre,  de  recevoir  de  la  Hamilton  Bras-i 
Mfg.  Co.  Ltd.,  un  tres  beau  "work  board  ' 
en  '  gc-rman  silver,"  commande  pour  le 
bar  de  leur  etablissement. 

•    *  • 

Un  nouveau  bar  le  "St-Georges",  tres 
bien  monte  s'installe  rue  McGill.  Un  su- 
perbe  "work  board"  en  "german  silver" 
a  ete  ordonne  a  la  Hamilton  Brass  Manfg. 
Co.  Ltd. 

M.  J.  Raoul  Grenier,  un  des  reprewen- 
tants  les  plus  connus  de  Montreal  dans 
le  commerce  de  gros  des  vins  et  liqueurs, 
occupe  depuis  le  commencement  de  la  sai- 
son  d'ete  les  fonctions  de  gerant  du  Cha- 
teau St-Louis,  a,  Valoisville,  dont  M.  E. 
Theberge  est  le  proiirietaire. 


REVUE  GENERALE 

La  Hamilton  Brass  Manfg.  Co.  Ltd., 
nous  confirme  que  les  affaires  sont  tres 
actives  dans  la  ligne  des  fournitures  pour 
hotels  et  bars  Les  commandes  affluent 
non  seulement  de  la  ville  mais  aussi  de 
la  campagne. 
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M.  Otto  Zepf,  le  sympathique  gerant  de 
la-  Freyseng  Cork  Co.  Ltd.,  nous  avise  que 
les  affaires  sont  tres  bonnes:  c'est  actuel- 
lement  la  saison  la  plus  active  pour  son 
genre  de  commerce  et  si  les  apparences 
actueiles  ne  sont  pas  trompeuses,  cette 
.r.ine?  sera  exceptionnellemont  satisfai- 
sante. 

*  *  * 

Le  premier  ministre  de  la  Province, 
l'Hon.  Lomer  Gouin,  a  informe  l'Associa- 
tion  des  Epiciers  de  Montreal  que  le  gou- 
vernement  a  consenti  a  reduire,  pour 
cette  annee,  de  50  p.c.  l'augmentation  im- 
posee  sur  le  prix  des  licences  des  maga- 
sins  de  liqueurs  en  detail. 

L' Association  des  Epiciers  avait  passe 
nne  resolution  demandant  cette  diminu- 
tion at  une  delegation  s'etait  rendue  a 
cet  effet  aupres  du  premier  ministre. 

Les  epiciers  .ayant  paye  leur  licence 
avant  la  decision  du  gouvernement  se- 
ront  rembourses  du  montant  qui  leur  re- 
vient  en  vertu  de  cette  decision. 

*  *  * 

Dans  le  commerce  de  gros  on  nous  in- 
forme que  les  affaires  ont  ete  en  general 
satisfaisantes,  mais  que  dans  la  derniere 
quinzaine  elles  ont  ete  plus  calmes. 

On  attribue  ce  fait  a  ce  que  les  hote- 
liers qui  pour  la  majeure  partie  sont 
grands  amateurs  de  sport,  ont  suivi  avec 
beaucoup  d'interet  et  d"exactitude  les 
courses  du  Montreal  Jockey  Club.  Jls  ont 


passe  des  ordres  pour  leurs  besoins  les 
plus  immediats  et  devront,  en  consequen- 
se,  s'approvisionner  plus  largement  a  bref 
delai  pour  regarnir  les  stocks  que  la  sai- 
son chaude  epuisera  rapidement  pour  pen 
que  les  fortes  chaleurs  continuent. 


L'INDUSTRIE  VITICOLE  EN  CALIFOR- 
N I  E 

La  production  du  vin  en  Californie  a 
ete  en  moyenne  de  30  millions  de  gallons 
par  an  pendant  les  dix  dernieres  annees, 
d'apres  le  professeur  P.  T.  Bioletti,  chef 
du  departement  de  la  viticulture  a  l'uni- 
versite  de  Californie.  Parlant  des  grands 
progres  de  l'industrie  viticole  dans  cet 
etat,  il  dit:  "La  production  du  raisin  de 
table  et  celle  des  raisins  sees  s'eleveront 
probablement  au  meme  chiffre.  Si  nous 
faisons  entrer  dans  nos  calculs  50,000 
acres  de  jeunes  vignes,  n'etant  pas  encore 
d'un  plein  rapport,  la  surface  totale  plan- 
tee  en  vigne  en  Californie  est  de  200,000 
acres.  On  a  estime  cette  surface  a.  un 
chiffre  plus  fort,  mais  probablement  exa- 
gere.  En  nous  basant  sur  ce  chiffre,  la 
valeur  des  vignobles  i>eut  etre  estimee  a 
$50,00u,000,  et  celle  des  maisons  de  vin, 
des  caves  et  des  maisons  d'empaquetage  a 
une  somme  presque  egale.  L'industrie 
viticole  en  Californie  forme  un  capital 
total  d'environ  $100,000,000. 

"Cette  industrie  fait  vivre  20,00'ri<  famil- 


ies, dont  la  moitie  est  employee  directe- 
ment  a  la  culture  de  la  vigne."  D'apres  le 
professeur  Bioletti,  la  recolte  du  raisin, 
cette  annee,  en  Californie,  battra  le  re- 
cord. 


MM.  L.  Chaput  Fils  &  Cie,  viennenl 
de  recevoir  200  caisses  de  Dubonnet.  Cet 
excellent  aperitif  dont  la  vogue  est  si 
grande  en  Europe,  commence  a  etre  tres 
apprecie  ici.  C'est  un  aperitif  et  un  toni- 
que  tout  a  la  fois,  parfait  pour  resister  a 
Taction  deprimante  de  la  chaleur. 


L'Histoire  du  Claret 

Nous  avons  regu  une  excel'lente  petite 
brochure  que  nous  nous  empressons  de 
signaler  a  nos  lecteurs. 

Cette  brochure  contient  en  realite  tou- 
te  l'Histoire  du  Claret;  elle  a  pour  ti- 
tres:  The  King  of  Wines  —  The  Wine 
of  Kings.  C'est-a-dire  que  le  vin  de  Bor- 
deaux est  Le  Roi  des  Vins  —  Le  Vin  des 
Rois,  d'apres  l'auteur  qui,  d'ailleurs.  s'at- 
tache  a  justifier  le  double  titre  donn€  k 
son  travail  sur  le  claret. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  c'est 
toute  1'histoire  'du  claret  que  raconte 
cette  brochure;  pour  ne  pas  induire  nos 
lecteur  si  en  erreur  nous  devons  ajouter 
que  c'est  une  histoire  abr6.gee,  car  l'au- 
teur ne  pouvait  dans  une  petite  brochure 
d'une  trentainte  de  paiges,  cielebrer  les 
hauts  et  glorieux  faits  des  fameux  vins 
de  Bordeaux,  dont  l'hiistoire  remonte  a 
plus  de  2000  ans. 

Qu'est-ee  que  le  Claret?  est  une  ques- 
tion a  laquelle  peut-etre  peu  de  commer- 
cants  de  details  en  vins  et  liqueurs  pour- 
raient  donner  une  reponse  satisfaisante. 


L,' Augmeutation  cons- 
tante  de  la  consomma- 
tion  du 


Vin  St.  Martin 


le  plus  aneiens  des  To- 
il iques  Reconstituants, 
le  plus  agreable  et  le  pi  us 
geuereux  des  Vins,  me- 
rite  d'attirer  l'attention 
du  Commerce.    Le   .  . 


Vin  St.  Martin 


est  en  demande  partout : 
nous  l'annoncons  libera- 
lement  et  invitons  le 
commerce  a  recueillir  le 
benefice  de "  la  demande 
considerable  que  nous 
creons  ainsi. 

DISTRIBUTEES  CENERAUX: 

Maison  FOUMIER-FOURNIER 

ST-H  YACI  NTH  E,  P  Q. 


Avez - vous 
Essay e  les 

GOGKtailS 

Saratoga 

"  Manhattan," 
"  Club  Whisky," 
M  Brandy," 
"  Holland." 

Les  souls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marchands 
de  Liqueurs  en  gros. 

Escomptes  sp^ciaux  aux 
maisons  de  gros. 

AGENTS    POUK    LA  PUISSANCE. 


B.  McMANAMY  &  CO. 

Marchands  de  Liqueurs  en  Gros 
SHEHBROOKF,  QUE. 
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VENDEZ  X.X3 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin  !  = 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au  Canada.  Montreal. 


DISTILLATEUR  DE 


Fins  Whiskies 


JOSEPH  E.  SEAGRAM, 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal.  Agents. 


LES  MEILLEURS 

BHEUVAGES  DE  MALT  : 

Tous  les  consommateurs 
critiques  l'admetteut. 


Ale  et  Porter  de  Labatt 


1^ 


L  VAUT  MIEUX,  DANS  L'INTERET  DE  VOTRE  COM- 
MERCE, NE  TENIR  QU'UNE  SEULE  MARQUE  (ET 
LA  MEILLEURE)  QUE  D'ESSAYER  DE  TENIR  EN 
STOCK  QUATRE  OU  CINQ  MARQUES,  DUNTAU- 
CUNE  NE  DONNE  REELLEMENT  SATISFACTION 
A  VOS  CLIENTS. 


Les 
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Cette  question  est  le  titre  d'un  chapitre 
dans  lequel  l'auteur  indique  les  six  gran- 
ules divisions  comprises  dans  la  region 
du  claret,  et  il  en  profite  pour  dire  quel- 
•ques  mots  des  vins  de  crus,  c'est-axlire 
des  vins  classes. 

La  "Fabrication  du  Vin"  est  un  autre 
chapitre  interessant,  l'auteur  a  pense 
qu'il  ne  pouvait  mieux  faire  que  de  re- 
produire  1111  article  puhlie  dans  le  grand 
journal  medical  de  Londres,  le  "Lancet" 
a  la  date  du  3  fevrier  1906,  sous  le  titre 
"Les  Vins  de  la  Gironde".  II  y  est  ques- 
tion du  raisin,  de  la  vendange,  de  la  fer- 
mentation du  mout,  du  decuvage,  du  sou- 
tirage.  du  collage,  de  la  mise  en  bouteille, 
etc.,  etc.  "En  un  mot",  est-il  dit  a  la  fin 
de  J'article,  "  comme  nous  l'avons  dit,  '2 
■claret  est  le  plus  pur  type  du  vin  et  le 
produit  d 'operations  absolument  natu  rel- 
ies, n'exigeant  aucune  sorte  d'ingredient 
etranger  pour  le  rendre  propre  a  la  con- 
summation ou  pour  l'adapter  au  gout  du 
public? 

On  en  tend  parfois  des  gens  en  appa- 
rence  tres  surs  d'eux  af firmer  qu'on  ne 
pent  boire  du  bon  claret  au  Canada  par- 
cc  que  la  region  de  Bordeaux  n'en  pro- 
duit pas  suffisamment  pour  sa  propre 
consummation.  A  ces  ignorants  qui  se 
cioient  bien  savants,  nous  conseillerons 
('e  lire  le  chapitre  intitule:  "La  Produc- 
tion du  Vin  dans  le  District  du  Claret". 
II  y  a  la  400,000  acres  de  vignes  prodm- 
sant  annuel  lenient  environ  lOO.OUO.OHO 
gallons  de  vin,  c'est-a-dire,  comme  le  fait 
remarquer  1'auteu.T,  une  quantite  suffi- 
sante  pour  dormer  a  toute  la  population 
dp.  la  Grande-Bretagne,  a  chaque  hommc 
Eemme  et  enfant,  un  pie  in  verre  de  vin 
chaque  jour  de  1'a.nnee,  ce  qui  pent  dou- 
rer une  idee  de  la  magnitude  de  1'indus- 
tiie  vinicole  dans  la  region  du  claret. 

Nous  conseillerions  volontiers  aux  ho- 
teliers, restaurateurs  et  epieiers  de  lire 
les  rhapitres:  Les  Buveurs  de  Vin  et  la 
fagon  de  boire  le  vin, — eonnment  decan- 
ter le  claret, — comment  acheter  le  claret, 
— ( t  tons  les  chapitres  suivants,  y  com- 
pi-is  celui  intitule:  "Le  Claret  comme 
Mesure  de  Temperance",  lis  trouveront 
dans  ces  chapitres  d'utiles  renseigne- 
nients  pour  leur  propre  commerce  et  de 
pi-pcieux  arguments  a  faire  valoir  aupres 
de  leur  clientele  pour  augmenter  la  ven- 
t«  des  vins  de  Bordeaux. 

Nous  sommes  redevables  a  la  maison 
Harton  et  Guertier  de  l'envoi  de  la  bro- 
chure que  nous  venons  d'analyser  suc- 
rinctement  et  nous  Ten  remereions. 

Cette  brochure,  du  prix  de  1  shilling, 
est  editee  par  St.  Clements  Press,  Ltd.. 
Portugal  Street,  Kir.gsway,  London.  W. 
C.  (Angleterre),  chez  qui  elle  est  en 
vente. 


M.  S.  W.  Ewing,  membre  de  la  maison 
S.  H.  Ewing  &  Sons,  vient  d'etre  elu  pre- 
sident de  la  branche  de  Montreal  de  l'As- 
sociation des  Manufacturiers  Canadiens. 

M.  Ewing  a  justement  droit  fier  de  la 
distinction  dont  il  vient  d'etre  l'objet.  La 
branche  de  Montreal  de  l'Association  des 
Manufacturiers  Canadiens  est,  en  effet, 
la  section  la  plus  importante  de  cette  tres 
importante  societe.  Elle  comprend  envi- 
ron 450  membres,  soit  pres  de  80%  en 
nombre  total  des  grands  industriels  de 
notre  ville,  et  elle  represente  des  capi- 


M.  S.  W.  Ewing, 

De  la  maison  S.  H.  Ewing  &  Sons,  presi- 
dent de  l'Association  des  Manufac- 
turiers Canadiens,  branche  de  Mont- 
real. 

taux  s'elevant  a  plusieurs  centaines  de 
millions. 

La  maison  S.  H.  Ewing  &  Sons,  dont  M. 
S.  W.  Ewing  est  l'un  des  membres,  est 
l'une  des  plus  anciennes  maisons  de  Mont- 
real dans  le  commerce  et  la  fabrication 
des  Epices,  Thes,  Cafes,  etc.  Elle  a  ete 
fondee  en  1.S45  par  le  grand-pere  de  M. 
S.  W.  Ewing.  M.  S.  H.  Ewing,  chef  actuel 
de  la  maison,  occupe  une  situation  consi- 
derable dans  le  monde  des  affaires,  etant 


vice-president  de  la  banque  Molson,  pre- 
sident de  la  Montreal  Cotton  Co.,  direc- 
teur  du  Montreal  Trust  Co.,  et  de  plu- 
sieurs institutions  importantes. 

M.  S.  W.  Ewing  etait  done  tout  designe 
par  ses  capacites  personnelles  et  par  sa 
situation  de  famille  pour  la  flatteuse  dis- 
tinction dont  ses  collegues  manufactu- 
riers viennent  de  l'honorer. 

Les  Cognacs  V.  Fournier  &  Cie,  sont 
en  grande  demande.  MM.  L.  Chaput  Fils 
&  Cie  attendent  ces  jours-ci  une  nouvelle 
consignation  de  500"  caisses  de  ,ces  co- 
gnacs de  7  ans,  12  ans,  20  ans,  medici- 
naux,  marques  speciales  et  aussi  en  flits. 


Nouvelles  agences 

La  maison  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee, 
a  ajoute  recemment  quelques  grandes  mai- 
sons d'exportation  —  et  non  des  moin- 
dres  —  a  sa  liste  d'agences  que  nous  pu- 
lsions ailleurs  dans  ce  numero,  liste  a 
la  quelle  nous  referous  lelecteur  pour  tons 
ses  besoms  en  Vins,  Eeaux-de-Vie,  Li- 
queurs, etc. 


A  noter 

Nous  publions  sur  une  autre  page  la 
liste  des  agences  de  la  Maison  Laporte, 
Martin  &  Cie,  Ltee.  Nous  invitons  les  lec- 
teurs  de  "Liqueurs  et  Tabacs"  a  pareou- 
rir  cette  liste  dont  les  representants 
coinptent  parmi  les  negociants  les  plus  en 
vue  dans  leurs  lignes  speciales,  et  a  de- 
mander  des  cotations  sur  les  lignes  qui 
les  interessent  presentement. 


La  biere  de  Pabst,  de  Milwaukee,  jouit 
ton  jours  de  la  meme  popularity  aupres  du 
public.  C'est  de  toutes  les  bieres  d'impor- 
tation  celle  qui  contient  le  moins  d'alcool. 
MM.  L  Chaput  Fils  &  Cie  viennent  der- 
nierement  d'en  recevoir  un  char  et  en  at- 
tendent un  autre  a  la  fin  du  mois. 


L'ete,  beaucoup  de  gens  ne  d^sirent  pas 
l)iendre  d'alcool.  Les  hoteliers  ne  de- 
vraient  ]>as  oublier  qu'avec  du  soda  ou  de 
i'eau  de  Seltz,  le  Vita,  consomme"  fran- 
gais  concentre,  donne  un  breuvage  extre- 
mement  rafraichissant  en  meme  tem]>s 
que  reconstituant  et  tonique. 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  sont  agents 
generaux  pour  cet  excellent  produit. 


Les  feuilles  d'etain  et  capsules  a  bou- 
teilles  de  toutes  grandeurs,  et  de  tons 
modeles  peuvent  toujours  etre  obtenues 
de  la  Freyseng  Cork  Co.  Ltd.,  a  des  con- 
ditions de  prix  avantageuses. 


Les  Hotels  et  les  Restaurants 

devraient  mettre  en  stock  les  Bieres  snivantes  : 


Original  Pilsner 

(Bohfime) 


(Brasserie  Genossenschafts  a  Pilsen)  un 
peu  amere,  legerement  voilde ;  recom- 
niandee  par  les  niedecins  de  Carlsbad  aux 
personnes  sourt'rant  d'obesite  et  de  mau- 
vaise  digestion. 

in,imk,im/,n  u^fhom,  '  ''rasseiie  a  ppa  r  ten  an  t  au  roi  de  Ba- 
WuTZlJUrgGr  nOTDraU  viere)  douce,  cremeuse  ;  semblable 
(Baviere)  a  l'Extrait  de  Malt  le  pins  fin. 

(brasserie  appartenant  a  la  Premiere 
KUlUlbaCher  B6er  Brasserie  deKulmbach,aKuhnbach),  ap- 
( Baviere)         pelee  le  Bourgogne  de  toutes  les  Bieres  ; 

tres  brunp,  cremeuse  et  pleine  de  corps 

JOHN  KRAUSfflANN, 


SO  Rue  St-Jacques,  Montreal. 


Telephone,  Main  2889. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Imaortateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


de  TOBONTo .  29  Front  St.,West.  Kpal  96  rue  King, Montreal 

.  I  BELL    MAIN  65 

Telephones:  |  MARCHANDS  522 
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VOS  FRIZ  COtTRAlWTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignsments  fournis  par  les  agents  ou  manufacturler*. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica    ..     . .   „  >pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La cse 

litres   10.00 

Tot    (14)    8.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'    (13)  qts.  pts. 
W.  B.  Johnson  &  Co.  "Corn- 
pas"   2.60  1.50 

W.  E.  Johnson  &  Co., 
Nips  i    ..    ..  $1.25 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2. too  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  lM 

Monkey  Brand,  Nips    ..  $1.10 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.55 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  '..  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L.  A.  Price    (1)                        qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 

Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 
BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chablls                                 8.00  9.00 

Chablls,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)                 qts.  pts. 

Chablis  11.50  12. 10 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 

Chablls  Superieur                  7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie    (13)         qts.  Dts. 

Chablis                                 7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chablls                                 8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)                qts.  pts. 

Chablis                                 8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)    .    .qts.  pts. 

Chablls  Superieur                  8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Blanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  15.50 

Beaune  16.00  17.00 

Nuite  18.00  19.00 

Chambertin  22.00  23.50 


F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

"White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00  24.00 
"Pink  Cap"  (Vin  des  Dairr.es)  22.00  24.00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00  23.00 
C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts.  pts. 
Nuits  —  rouge  17.00  18.50 

BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Macon   6.50  7.50 

Beaujolais   8.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"Club"   7.00  8.00 

Pommard  9.00  10.00 

Nuits  11.00  13.50 

Chamber-tin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot.   20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  .     qts.  pts. 


Beaune   1889. 

Pommard   1887. 

Volnay   1889. 

Chambertin   1887. 

F.  Chauvenet  (15) 


.  9.00  10.00 
.11.50  12.50 
.13.75  14.75 
.18.00  19.00 

qts.  pts. 


Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romance.,  18.50  19.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits..   13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

W.   D'Arcourt  &   Co.    (13)        qts.  pts. 

Macon   4.90  5.75 

Pommard    5.65  6.50 

Nuits   St-Georges   7.25  8.00 

Chambertin    8.50;  9.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon   4.40  5.40 

Beaujolais   5.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard   6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais   6,25  7.25 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   6.75  7.75 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00   7.0 ) 

Macon   6.50  7.50 

Beiaune   7.00  8.00 

Pommard    8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chambertin  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut  28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

Cluny,  Pere  &  Fils    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  20.00  22.00 

Comte  de  St-Aubin    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  12.00  13.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00  33.00 


(14) 


Meet  &  Chandon    (7)  qts. 

White  Seal   28.00 

Brut  Imperial   31.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts. 

Extra  Dry  28.00 

Selected  Brut  31.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  J  B. 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  i  B. 

Louis  Roederer    (1)  qts. 

Grand  Vin  sec  28.00 

Vin  Extra  sec  28.00 

Brut  special  Cuvee  30.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie    (12)  qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier  (4) 

Floirac  

Medoc  

Margaux  

St-Julien  

Batailley  

Pontet  Canet  

Chateau  Leoville. .  .. 

Chateau  Larose  

Chateau  Margaux. .  . . 

Chateau  Lafitte. .  . 
Bordeaux  Claret  Co 

Cotes   

Bon  Paysan  •. 

Bon  Bourgeois  

St-Julien  

Montferrand  

Chateau  Brule  , 

St.  Estephe   

Pontet  Canet   

J.  Calvet  &  Co.  (6) 

St-Vlncent  

Medoc  

Floirac  

Margaux  

Chateau  Lascombe  (1) 

Malrgaux  ,.  

Faure  Frere  (3) 

Bon  Bourgeois  

Cotes   

Bon-Ton  

St-Emilion  

Ch.  Dugay  

Floirac  

Medoc  

Margaux  

St-Julien  '..  .. 

Pontet  Canet  

Chateau  Gruaud  Larose  .... 

Cfites  le  gallon.  . 

Galibert  &  Varon  (10) 

Medoc   

St.  Emilion  

St.  Estephe   

Pau  iliac  *.. 

St.  Julien,  Margaux  

L.  Gaudin  &  Cie  (1) 

St-Julien  

SMBsteplbe  .. 

A.  Guilhou  Frere  Aine  (13) 

Bas  Medoc   

St-Estephe   

St-Julien   

Ponitet-Canet   

Chat-Bataillez  

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12) 

Ordinaire  

Chateau  Chamfleurl  

St-Loubes  

"  Club  "  

Medoc  

Margaux  


pts. 

30.00 
33.00 

pts. 
30.00 
33.00 
34.00 
40.00 

8.50 
17.00 

pts. 
30.00 
30.00 
32.00 

pts. 
30.00 
32.00 


qts. 

5.00 
5.25 
5.50 
6.00 
9.50 
11.00 
20.00 
20.00 
24.00 
24.00 
qts. 
2.50 
2.60 
3.00 
3.50 
4.00 
5.00 
6.00 
8.00 
qts. 
3.50 
4.50 
5.00 
5.50 
qts. 
2.25 
qts. 
3.00 
3.50 
4.00 
4.50 
6.00 
4.50 
5.00 
5.50 
6.00 
9.00 
12.00 
1.00 
qts. 
4.00 
5:00 
6,00 
7.001 
8.00 
qts. 
2.50 
3.00 
qts. 
3.50 
4.00 
6.00 
6.50 
7.75 
qts. 
4.00 
4.00 
4.75 
5.00 
5.50 
5.75 


pts. 

6.00 
6.25 
6.50 
7.00 
10.50 
12.00 
21.00 
21.00 
25.00 
25.00 
pts. 
3.50 
3.rt0 
4.00 
4.50 
5.00 
6.00 
7.00 
9.00 
pts. 
4.50 
5.50 
.6.00 
6.50 
pts. 
3.00 
pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
5.50 
7.00 
5.50 
6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 

pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
pts. 
3.00 
3.50 
pts. 
4.00 
4.50 
7.00 
7.50 
8.75 
pts. 
5.00 
5.00 
5.75 
6.00 
6.50 
6.75 
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St-Julien  6.00 

St-Estephe  700 

Chateau  Dauzac  9.50 

Pontet  Canet  H-00 

Margaux  Superieur  1100 

Chateau  Beaucaillou  15.00 

Chateau  Leoville  19.00 

Chateau  Larose  19.00 

Chateau  Margaux  21.00 

Chateau  Lafitte  22.00 

Lalande  &  Cie.    (5)  qts 


7.00 
8.00 
10.50 
12.00 
12.00 
16.00 
20.00 
20.00 
22.00 
23.00 
pts. 
6.40 
5.40 
5.80 
6.20 
6.20 
7.80 
12.00 
15.00 
pts. 
3.50 
3.25 
3.25 


1893  Medoc  4.40 

1890  Floirac  4.40 

1889  St-Julien  4.80 

1893  St-Emllion  5.20 

1890  St-Estephe  5.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts. 

St-Julien   2.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)   2.75 

P.  Vernot    (2)   2.75 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ..  ..  8.25 

COGNACS 

J.  Bern  et  Cie    (13)  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.00  @  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX'  7.60 

Au  gallon  3.76  <g>  4.75 

Jos.  Bremon  &  Co.    (14)  La  cse 

it -kit   quarts  5.50 

 flasks  6.50 

★★★   i  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

*★*   qts.  1O.50  10.25 

*   qts.  12.00  11.75 

★  Fluted   qts.  12.00  11.75 

★  Fluted   pts.  13.00!  12.75 

*  Fluted    ..    ..24  flasks  13.00  12.75 

★★★    qts.  15,00  14.75 

V.  S.  O.  P   qts.  20.00  19.50 

V.  V.  S.  O.  P   qts.  28.00  27.50 

1846    qts.  45.00 

Boutelleau,  Fils  &  Cie    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  1.5.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Marie  Briz#rd  et  Roger  (13)  La  cse 
Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  V. S.O.P.  ..  qts.  18.00 
Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  *  6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

***  vieux  8.50 

V.  0  12ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 


au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V.  0  3.95  a  4.15 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

Reserve   1878   12.50 

★★  et  X.  O..  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80  a  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX   6.50 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

★★★  Qts.  5.50 

★★★  Pts.  6.50 

 k  B.  7.-J0 

16  flasks   1.50 

24  flask®  n,  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  l-i2  flasks  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25ic.  d©  moins. 
Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20'  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  ,.  ..qt.  13.00 

26  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts  9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17.25   

S.  0  26.00 

X.  O    35.00   

X.  S.  0  45.00  ..... 

Extra  60.00   


Jimenez  &  Lamothe 



V.  S.  O.  P  

1890  Muscatel  . . 
1865  Liqueur 


(14) 


La  cse 

qt.  11.00 
qt.  15.00 
qt.  16.00 
qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O.     ..     •  qts.  7.00 

V.   O  flasks  8.00 

V.  O  i  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussi  pints,  1-2  pts,  Imp.  Flasks, 
Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 


Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.76 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout   10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  18-65.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout.  ..    ..   ..  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qts   9.60 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  gtoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

★★★  pts.  7.00 

 i  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.60 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  6.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

 Flasks  6.50 

 A  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.60 

1-2  flasks   8.60 

Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★  qts   10.00 

V.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O   ..  qts...:..  22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.60 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 


LIQUEURS  ET  T ABACS 
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EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  =se 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  .  .  .  .'  .  .  .  9.50 
Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S    Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  O.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

NatuireUe,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse   qts.  50s  7.50 

Gazeuse   pts.  100s  10.50 

Gazeuse  splits  100  s  8.o0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits    100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2. .  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

St-Galmier    (13)  La  cse 

Source  Romaine    6.50 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  Hopital, 
Hauterive  10.00 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles   8.00 

Source  Aubert  ..   ,   7.50 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-Gcorge   7.50 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel    (13)  La  cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10.50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En   cmchons   10.00 

Au  gallon   de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges   ..  io.65 

Jaunes-  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Vidletitee   2.50 

Au  galOon   3.06  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.60 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges..  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  6.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Crucn  pierre  .  .  9.00 


Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Klderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

Gruiohons  verre — 12s  3  gals.  .  11.75 
Cmchons  venre —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruichons  verre — 12s  5  gals.    .  17.  50 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.1.0 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses   Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  il)5  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15  Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1^2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1 1.-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.  12  Bout   6.50 

Blanches   6.50 

Jaunes,    3  1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 
HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

Val.  Blatz  Brewing  Co. 

Export   12.00 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.   .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.00 

Ciiragao   11.00 

Kirsch,   foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  ..18.00  19.00 
Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50- 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.00 

Curagao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.UU 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  ...  ..  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy  12.50 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Creme  de  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Klrsh  11.00 

Peach  Brandy  16.00 

Bustanoby  Bros.  qts.  pts, 

Forbidden  Fruit   23.00 


Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Marasiquin  12.00 

Kummel  12.00 

[Liqueur  jaune  ..  15.00  -6.00 

Liqueur  verte  16. U0  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  13.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Chesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

'  Cherry  Whisky   12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch   ..  9.00- 

Kumimel   9.00 

Marasquin   9.00 

Curacao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creme  de  Menthe  12.00 

Curagao   12.00 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12    "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte.. .  .11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  I'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  ♦  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit.  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao  8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  l'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Scho_.*a 

a  la  vanille   20.00    22  00 
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Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  on  flacons  ..  ..  20.00  22  00 
Curasao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'iniportatiion,  25  caisses 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy. .   . .  9.00 

MADERE 

"3landy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc— pale  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger    9.00  10.00 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisiport  13.50  14.5© 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling   Moselle   20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling-  15.00  16.00 

Johann    Schiitz    (3)  qts.  pts. 

Winmeger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

nerncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry  7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.50 

Old  Tom   7.50 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  10. OU 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

(London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial  (3)  La  cse 
London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.60 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.  (10)  La  cse 
Old  Tom  ..   8.25 


London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry  7.50 

Sloe    ..    ..  11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon   3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Royal  6.00 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao   18.00 

Bmiperor   21.00 

White  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  1&00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon  $2.75  &  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  <§>  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon  2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca,    (3)                  La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.50  @  10.08 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    -..  2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   ..  16.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon  2.50  <g>  14.00 

La  cse 

Manya!    Tosta    (2)    6.50 


Wiese  &  Krohn  (10) 


Tinto  Novo  

gallon 

1.50 

5  50 

Tin  to  Novo  No  1  

gallon 

2.15 

gallon 

3.00 

I.O'J 

Particulier   

gallon 

8.50 

Invalid  Port  cse  12  qts. 

10.00 

T.  Ventura  &  Co.  (2) 

E.  Yzaguirre  (5) 

Le 

Gal. 

1.50 

PORTER  ANGLAIS 

uumness  (S) 

qts. 

pts 

Kead  Bros.     Dog  Head  . 

.  .  Z.60 

1.00 

Guiness'  (14) 

qts. 

pts. 

Monkey  Brand   

..  2.50 

1.60 

1.10 

Guinness'  (4) 

qts. 

pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling.. 

..  2.60 

1.65 

W    E    Johnson  &  Co  M3} 

qts. 

pts. 

Marque  Compass    . . 

2.'55 

1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

2.50 

1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

..  2.60 

1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie  (3) 

qts. 

pts. 

Black  Joe  

. .  8.00 

9.00 

No  7  

..  7.00 

8.00 

Marie  Brizard  &  Roger  (12) 

qts. 

pts. 

Ste-Croix  

12.00 

P.  S.  C16men*  

11.00 

,  5.00 

E.  &  J.  Burke  (4) 

qts. 

pts. 

Dandicolle  &  Gaudin  (1) 

qts. 

pts. 

8.00 

9.o0 

0.00 

11.00 

0.00 

9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita  '(Jamaica)  ..  13.00  15.00 
H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 


Navy  Reserve  (6) 

qts. 

pts. 

9.00 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd. 

(7)   La  cse 

10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 

4.75 

Thorne  (14) 

qts. 

pts. 

8.50 

10.50 

9.50 

10.50 

Turner  (2) 

La  cse 

7.00 

8.00 

9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier  (4) 

qts. 

pts. 

12.50 

13.50 

6.00 

7.00 

8.75 

9.76 

24.00 

25.00 

J.  Calvet  &  Cie  (6) 

qts. 

pts. 

5.25 

6.25 

5.50 

6.50 

Haut  Sauternes  ..  ..  1901.... 

11.50 

12.50 

Faure  Freres  (3) 

qts. 

pts. 

4.00 

5.00 

5.00 

6.00 

8.00 

9.00 

6.50 

7.50 

15.00 

16.00 
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Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves   4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  5.50  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

A.  Guilhou  Frere  Atne    (13)     qts.  pts. 

Sauternes   4.50  5.25 

Haut  Sauternes   5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe    (14)         qts.  pts. 
Sauternes    5.00  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  6.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &  Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 
SHERRIES 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso   11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  <g>  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon  1.50  @  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  (b6>  Q.C-^ 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  i_a  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.00'  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Christiana  Dry   10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  gal 

Pendon   2.00 

Claro  2.50 

Giralda  3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino  3.75 

Amontillado  4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres  4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ....Lacse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  Lacse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 


"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  Lacse 

Pedro  Ximenez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.01 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"  Dry-Royal  "  15.75  16.75 

%  pts.  panlers  1  doz  ;  pa- 

quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 
VERMOUTH  Lacse 

Dolin   Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.   (Italien)   (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)  (12)  6.75 
P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  Lacse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   v   7.00  8.00 

iNierstein   8.50  9.60 

Rudesheim   15.50  16.50 

Liebfraumilch  17.00  18.00 

Hookheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Jotoannesiberig  25.00 

r"  inwein  [eruichons]  11.00  12.00 

•oyarkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.00!  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudssheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts 

Bodenheimer  6.00  .... 

Hohnheimer  6.50  .. 

Laubenheimer  7.00  .. 

Niersteiner  8.00  .. 

Oppenheimer  9.00  .. 

Hochheimlberg  9.50  . . 

Johannisberg  16.00  .. 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts 

Laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00.10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   ls.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet  (1)  Lacse 
Litres   10.00 


Red-Heart  (15)   

Vin  Mariani  (14)  ..  ., 
Vin  St-Michel  (3)  ..  .. 
Wilson's  Invalid's  Port 


9.00 
10.00 
8.50 
8.00 


(14)  .. 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Wilson    (14)  Lacse 

Bourbon   Gold  Lion   10.00 

Old  Valley  qts.  12.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl   Brand  Rye    (1)  Lacse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,  24  flasks  6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  Lacse 

Amber   12  qts.  5.00 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.00 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye   ...  ..  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  l-<2  quarts   3.95 

Quantit&s  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  Lacse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn    (13)  Lacse 

Quarts  6.00 

24  Flasks    ..     . .-   6.50 

48-y2  Flasks    --  ".50 

Hiram  Walker  &  So***  "~v  '  se 
Canadian  Club,  5  _^  —j,  *j.00 
Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  3  Flasks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.50 

Imperial  Flasks  16s.  8.00 

Imperial   i  Flasks  32s.  8.50 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..  4.0O 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.25 

Wilson    (14)  Lacse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   i  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid  Sunshine   qts.  6.00 

Liquid  Sunshine   Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..   32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts.  6.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s. .  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

«12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  i  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  Lacse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  I  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  Lacse 
12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H    Corby  Distillery  Co.,  Ltd.  Lacse 

I.  X.  L   qts.  8.07 

I.  X.  L  Imp.  Pts.  16s.  8.00 
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IX.L  Flasks 

1.  X.  L   Miniatures 

Old  Dominion   

Old  Dominion  ....  Imp.  Pts. 
Old  Dominion    .  .  Miniatures 

Canadian  Rye  

Canadian  Rye.  .  .  .Imp.  Pts. 
Canadian  Rye  ..  ..Flasks 
S.  B.  Rye  (Special  Blend)  .. 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Imp.  Pts 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Flasks 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)   .  Min. 

Whiskey  Blanc  

Whiskey  Blanc  . .  Imp.  Pts. 
Whiskey  Blanc  .  .   . .  Flasks 


32s. 
54s. 
qts. 
16  s. 
54s. 
qts. 
16s 
32s. 
qts. 
16s. 
32s. 
54s. 
qts. 
16s. 
32s. 


8.25 

4.50 

8.00 

8.00' 

4.50 

5.40 

6.00 

6.00 

7.00 

7.50 

7.50 

4.50 

5.50 

6.23 

6.00 


WHISKEY  ECOSSArS 


James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00  .... 

•■  Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.C'0  .... 

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00   

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..    9.50  . 

Ainslie,  Yellow  label   9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25  . 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  label   9.75  . 

Ainslie,  Special  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 

John  Begg     (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9.00 

1-2  Flasks   10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts   7.00 

24  Flasks   \   8.00 

48  Flasks    9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50' 

48  Flasks    8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  i2s  5.C0 

Flasks  24s  6.00 

y2  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10^50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  <g>  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"Special"  qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  molns. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 
Club  Liqueur    13.50 


P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   9.50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks    ..    8.OO1 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
Kimg  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure  Highland    ..  16.00 

Au  gal- 
King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.   Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

 13.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

Pinched  Bottles   14.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  8.00 

Hilbum  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"Old  Mull"  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of    Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etolle   4.00 

2  gtoiles     4.25 

3  gtoiles   4.50 

4  etoiies   4.75 

5  etoiies   5.0O 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial    quarts   8.50 

Reputed  quarts    5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s   pts.  7.5C 

Mullmore  48s  V2  Asks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jars   12.50 

E.  S.  L.  Decanters  :  ..  9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal- 
Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepcial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra   Spec.  Liqueur  ..    ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir  (3)  La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints1  ■  7.00 


24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48 i  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P....  3.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)    Le  gal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  ....  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"      15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'  Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

John  Ben-Royal  Lochnagar    (13)   La  cse 

0   9.50 

OOO  .'   10.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   ..  ...  ,  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

Trmmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thome  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  20'  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock   10.00 

Wilson    (14)  La  cse 

Brag-Mar  qts....  8.00 

Brag-Mar  flasks....  9.00 

Bra§-Mar   }  flasks....  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.   Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks   9.00 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  I  RLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

O'ld  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks    ..    8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiies  11.25 
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William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.7B 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

+★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s  ..  8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 


Cruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 


Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,   stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers"   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.5) 

Refuted   quarts   7.00 

Flasks    8.00 

1-2  Flasks  9.00 


Old  Bushmill    (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon   4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 


—  Clef  a  la   liste  precedente  — 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la    marchandtse  et 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


1.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie. 

2.  Laporte,  Martin  et  Cie. 

3.  Boivin,  Wilson  et  Cie. 

4.  John  Hope  &  Co. 

5.  W.  R.  Wonham  &  Sons 

6.  S.  P».  Townsend  &  Co. 


7.  John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

8.  Hiram,  Walker  &  Sons. 

9.  Gillespies  &  Co. 

10.  Bernard  &  Laporte. 

11.  H.  Corby  Co. 

12.  Law,  Young  &  Co. 


13.  D.  Masson  et  Cie. 

14.  L.  A.  Wilson  &  Co. 

15.  J.  M.  Douglas  &  Co. 

16.  Jos.  E.  Seagram. 

17.  J.  P.  Wiser  &  Sons. 
18  D.  McManamy  &  Co 


LA  MAUVAISE  ECONOMIE 

L'habitude  d'economiser  peut  degenerer 
au  point  qu'elle  devient  une  manie  et  est 
un  ecueil  au  lieu  d'etre  un  marchepied 
pour  arriver  au  succes.  C'est  une  mauvai- 
sfe  economie  que  d'economiser  des  centins 
et  de  perdre  des  dollars. 

Le  public  acheteur  est  generalement  ap- 
te  a  distinguer  le  marchand  ou  la  maison 
qui  sont  si  portes  aux  petites  economies 
qu'ils  perdent  les  gains  les  plus  impor- 
tants.  Les  maisons  de  ce  genre  font  rayon- 
ner  autour  d'elles  la  petitesse,  la  mesqui- 
nerie,  les  moyens  limites.  Les  commer- 
cants  qui  sont  a  leur  tete  sont  avares,  ont 
des  idees  etroites.  Ce  sont  des  homines 
d'un  petit  esprit,  manquant  de  cette  ge- 
nerosite  et  de  cette  largeur  de  vues  qui 
sont  le  signe  d'hommes  liberaux,  a  l'esprit 
large. 

Beaucoup  d'hommes  de  ce  genre  demeu- 
rent  toute  leur  vie  a  la  tete  d'un  petit 
commerce  rapportant  pen,  parce  qu'ils 
n'ont  jamais  appris  l'effet  produit  par  la 
liberalite  en  affaires.  lis  ne  savent  pas 
qu'un  ensemencement  copieux  signifie  une 
moisson  copieuse.  lis  ne  savent  aucune- 
ment  comment  on  arrive  aux  plus  grands 
succes  par  les  methodes  d'affaires  mo- 
dernes. 

II  y  a  une  grande  difference  entre  l'eco- 
nomie d'une  sage  administration  et  cette 
economie  mesquine  qui  fait  epargner  pour 


le  plaisir  d'epargner  et  depenser  la  valeur 
d'un  dollar  pour  economiser  celle  d'une 
piece  de  nickel. 

On  n'a  jamais  vu  d'homme  accordant 
troj)  d'importance  a  l'economie  de  som- 
mes  insignifiantes  faire  des  choses  qui 
sont  le  fait  d'un  esprit  large. 

Les  methodes  d'economie  de  bouts  de 
chandelles  appartiennent  au  passe.  L'a- 
varice  et  la  mesquinerie  ne  sont  pas  pro- 
fitables.  Les  grandes  choses  sont  accom- 
plies  aujourd'hui  suivant  de  grandes  li- 
gnes.  Celui  qui  reussit  est  l'homme  a 
l'esprit  liberal,  au  jugement  sain,  l'hom- 
me  qui  peut  voir  les  choses  dans  leur  ac- 
ception  la  plus  large.  C'est  la  ligne  de 
conduite  liberale  qui  l'emporte. 

L'economie.  dans  son  sens  le  plus  lar- 
ge, implique  le  jugement  le  plus  eleve, 
un  esprit  bien  equilibre  et  des  idees  lar- 
ges.  L'economie  la  mieux  comprise  exige 
souvent  que  Ton  fasse  des  depenses  tres 
liberates  .parce  qu'un  gain  de  milliers  de 
dollars  peut  dependre  d'une  depense  de 
quelques  centaines  de  dollars.  C'est  sou- 
vent  le  resultat  d'une  administration  lar- 
ge et  genereuse,  de  sommes  d'argent  de- 
pensees  sans  compter. 

Certains  des  meilleurs  hommes  d'affai- 
res sont  genereux  presque  a  l'extravagan- 
ce  envers  leurs  clients  ou  dans  leurs  trans- 
actions, lis  n'ont  aucun  souci  de  ce  qu'ils 
depensent  quand  ils  peuvent  prevoir  que 


cet  argent  leur  reviendra  au  double  ou  au 
quintuple.  Mais  ceux  qui  font  preuve  de 
mesquinerie  dans  leurs  economies  ont  des 
idees  trop  etroites,  ils  sont  trop  limites 
dans  leurs  previsions,  ils  regardent  trop 
a  ce  qu'ils  depensent  pour  pouvoir  jamais 
concevoir  de  grandes  choses.  Le  centin  est 
si  pres  de  leurs  yeux  qu'il  les  empeche 
.de  voir  le  dollar. 

Une  depense  genereuse  est  ce  qui  aide 
l'homme  ambitieux,  ce  qui  cree  une  bon- 
ne impression,  assure  une  prompte  recon- 
naissance et  constitue  souvent  un  place- 
ment infiniment  meilleur  que  d'entasser 
de  l'argent  dans  une  banque. 

Ceux  qui  debutent  dans  la  vie  doivent 
donner  de  l'ampleur  aux  choses  qui  en  va- 
lent  la  peine,  en  ne  perdant  pas  de  vue 
les  possibility  les  plus  grandes,  au  lieu 
de  borner  leurs  perspectives  et  de  les  re- 
duire  a  neant  en  tenant  leurs  idees  fixees 
sur  des  economies  mesquines,  sordides. 

La  veritable  economie  n'est  pas  l'ava- 
rice  ni  la  mesquinerie.  Elle  necessite  sou- 
vent de  fortes  depenses,  car  elle  a  tou- 
jours  en  vue  le  but  le  plus  eleve.  La  ve- 
ritable economie  consiste  .  a  depenser  le 
plus  sagement  ce  que  nous  avons,  toutes 
choses  considerees  et  envisagees  au  point 
de  vue  le  plus  large.  Ce  n'est  pas  une 
bonne  chose  que  d'economiser  cinq  sous 
en  gaspillant  du  temps  dont  la  valeur  est 
cinq  fois  plus  grande. 
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LA  SITUATION  A  LA  HAVANE 

Le  journal  "Tobacco"  a  regu  de  son  cor- 
respondent a  la  Havane,  des  renseig.ne- 
ments  dates  du  ler  juin,  que  nous  repro- 
duisons  ci-dessous: 

La  situation'  de  la  greve  n'est  pas  chan- 
gee,  ni  les  manufacturiers  de  cigares,  ni 
les  represeintants  des  cigariers  ne  consen- 
tant  a  faire  la  moindre  concession.  Ce- 
pendant  tout  pourrait  s'arranger  si  on 
pouvait  se  debarrasser  des  meneurs  qui 
sont  a  la  tete  des  cigariers,  car  95  pour 
cent  au  moins  de  ces  derniers  consenti- 
raient  a  reprendre  l'ouvrage  aux  memes 
conditions  qu'auparavant.  .  II  y  a  toute- 
fois  un  point  tres  serieux  a  prendre  en 
consideration,  c'est  qu'a  l'exception  de 
trois  ou  quatre  manufactures,  aucune  n'a 
assez  de  stock  en  mains  pour  maintenir 
un  travail  actif  pendant  plus  d'un  mois. 
Comme  il  s'ecoulera  un  certain  nombre 
de  mois  avant  que  la  nouvelle  recolte  soit 
en  etat  d'etre  travaillee  par  les  manufac- 
turiers de  cigares,  il  n'y  a  evidemment 
pas  de  raison  urgente  pour  une  entente 
immediate  entre  manufacturiers  et  gre- 
vistes.  La  demande  des  Etats-Unis  et  des 
autres  pays  etrangers  pour  les  cigares 
importes  etant  tres  forte,  les  importa- 
teurs  pourront  vendre  au  public  des  ciga- 
res qui,  a  cause  de  leur  grosseur  ou  de 
leur  qualite,  avaient  ete  negliges  et  con- 
sidered comme  difficiles  a  vendre  depuis 
quelque  temps.  En  outre,  cet  etat  de  cho- 
ses  permettra  sans  doute  aux  manufactu- 
riers de  cigares  d'elever  leurs  prix,  ce  qui 
deviendra  une  necessite  absolue,  du  moins 
temporairement,  comme  l'expliquait  un 
des  manufacturiers  les  plus  importants, 
qui  base  son  raisonnement  sur  les  condi- 
tions et  faits  suivants: 

Les  prix  de  la  matiere  premiere,  cette 
annee  sont  environ  le  triple  de  eeux  qui 
regnaient  dans  les  annees  normales.  Le 
tabac  pour  un  millier  de  cigares  coutait 
d'habitude  au  manufacturier  $13  en 
moyenne,  ou  moins,  tandis  que  mainte- 
nant,  en  travaillant  aussi  economique- 
ment  que  possible,  en  employant  chaque 
feuille,  en  faisarit  le  moins  de  dechets 
possible  ,1a  matiere  premiere  lui  coQte 
plus  de  $30,  et  meme  jusqu'a  $40  si  on 
precede  de  la  meme  maniere  qu'autrefois. 
Les  interieurs  de  la  classe  appelee  16a,. 
qu'on  pouvait  facilement  obtenir  dans  les 


annees  normales  a  $35  par  balle,  coutent 
maintenant  $70;  meme  a  ce  prix  ils  ne 
sont  pas  aussi  purs  qu'ils  devraient  etre 
et  contiennent  une  certaine  proportion 
de  tabac  de  la  classe  17a.  Quand  la  feuil- 
le brute  etait  a  bas  prix,  ou  a  son  prix 
reguilier,  'les  fermiers  n'etaient  >pas  aussi 
meticuleux  pour  leurs  "escojidas"  et  pou- 
vaient  mettre  de  petites  feuilles  de  robe 
dans  les  classes  15a  et  14a;  mais  durant 
les  deux  dernieres  annees,  la  coutume  est 
devenue  generale  parmi  les  cultivateurs 
de  choisir  avec  soin  chaque  petite  feuille 
de  robe  pour  la  mettre  dans  les  classes 
13a  ou  12a,  lesquell'es,  etant  des  classes 
de  feuilles  a  robes,  sont  payees  comme 
telles  a  de  hauts  prix. 

La  moyenne  des  prix  de  vente  dans  tou- 
tes  les  manufactures  de  la  Vuelta  Abajo 
est  en  general  inferieure  de  $5  par  mil!'-; 
a  ce  qu'elle  etait  avant  1895.  La  perte 
reelle  subie  par  les  manufacturiers  pen- 
dant la  derniere  saison  est  dans  le  voisi- 
nage  de  $5  par  mille;  prenant  en  consi- 
deration les  prix  enormement  eleves  payes 
pour  la  recolte  1907,  la  perte  pour  la  sai- 
son qui  vient  sera  d'au  moins  $G  par 
mille,  oar  le  rendement  a  ete  calcule  quel- 
que peu  en  faveur  du  manufacturier. 

Ces  chiffres  ne  sont  pas  du  tout  exage- 
res,  ils  indiquent  des  faits  reels  et  peu- 
vent  meme  etre  au-dessous  du  resultat 
reel  a  la  fin  de  l'annee.  Le  manufactu- 
rier, pour  se  proteger,  devra  augmenter 
ses  prix  de  vente  d'au  moins  10  pour 
cent;  il  couvrira  ainsi  le  cout  de  la  pro- 
duction. S'il  ne  veut  faire  qu'un  petit 
profit,  ce  a  quoi  il  a  droit,  il  devra  aug- 
menter ses  prix  de  15  a  20  pour  cent. 
Cette  augmentation,  comme  il  a  ete  dit, 
ne  sera  que  temporaire,  elle  restera  en  vi- 
gueur  jusqu'a  ce  que  les  conditions  soient 
de  nouveau  normales,  et,  bien  qu'il  n'y 
ait  pas  encore  eu  d'action  concerted,  cette 
mesure  devra  etre  prise,  quoique  chaque 
manufacturier  pris  individuellement  re- 
pugne  a  etre  le  premier  a  l'adopter. 

La  recolte  de  la  Vuelta  Abajo  sera  plus 
forte  cette  annee  que  l'annee  derniere; 
on  dit  toutefois  que  les  manufacturiers  de 
cigares  de  la  Havane  ne  pourront  dispo- 
ser de  la  plus  grande  partie  de  cette  re- 
colte, au  moins  des  deux  tiers,  que  l'an- 
nee  prochaine  au  plus  tot,  a  cause  de  la 
texture  epaisse  de  la  feuille. 

Bien  qu'il  soit  de  regie,  dans  les  manu- 


factures de  cigares  de  la  Havane,  de  ne 
travailler  que  juste  assez  pour  remplir 
les  commandes  et  de  ne  pas,accumuler  de 
stocks  de  reserve  ,il  arrive  que  certains 
cigariers  fassent  un  peu  plus  de  cigares 
de  certaines  grosseurs  qu'il  ne  faudrait, 
et  ces  cigares  ont  ete  beaucoup  demandes 
par  les  importateurs  des  Etats-Unis,  qui 
n'ont  recule  devant  aucune  depense  pour 
en  commander  par  cablogramme.  Jus- 
qu'au  milieu  de  mai,  toutefois,  les  expor- 
tation ont  diminue  de  pres  d'un  tiers  en 
volume,  relativement  a  la  periode  corres- 
pondante  de  1906,  soit,  en  chiffres  ronds, 
de  30,00'0,000  de  cigares. 

La  secheresse  continue  a  la  Havane, 
avec  peu  de  signes  de  pluie,  bien  qu'a  la 
campagne  il  ait  un  peu  plu  dans  les  dis- 
tricts de  Vuelta  Abajo  et  de  Partido,  ce 
qui  a  permis  a  beaucoup  de  "escojidas" 
de  commencer  l'empaquetage.  A  cause  de 
sa  qualite  pesante,  le  tabac  aura  besoin 
d'un  temps  plus  long  pour  subir  la  pre- 
miere fermentation  en  piles,  et,  pour 
cette  raison,  les  recettes  de  la  campagne 
ne  sont  encore  que  moderees. 


AUX  CULTIVATEURS  DE  TABAC 

Le  "Canadian  Cigar  and  Tobacco  Jour- 
nal" publie  une  circulaire  de  M.  T.  Char- 
Ian,  chef  de  la  Division  du  Tabac  au  De- 
partement  de  l'Agriculture,  adressee  aux 
cultivateurs  de  tabac  et  que  nous  repro- 
duisons  ci-dessous: 

Des  articles  publies  recemment  dans 
les  districts  du  Canada  ou  la  principale 
culture  est  celle  du  tabac,  ont  attire  l'at- 
tention  des  cultivateurs  sur  la  probabilite 
d'une  surproduction  en  1907,  et,  en  con- 
sequence, sur  une  forte  diminution  des 
prix. 

Une  telle  surproduction  est  speciale- 
ment  a  craindre  dans  le  cas  de  certaines 
varietes,  comme  le  Burley,  par  exemple. 
Les  planteurs  qui  cultivent  la  variete 
Burley  exclusivement  devront  etre  pru- 
dents.  II  n'y  a  >pas  grand  danger  de  sur- 
production dans  le  cas  de  tabacs  clairs, 
comme  la  feuille  Havana  Seed  et  la  feuil- 
le Comstock  Spanish,  etc. 

A  la  fin  de  la-  saison  derniere,  la  curio- 
site  et  l'interet  d'un  grand  nombre  de 
manufacturiers  canadiens  se  sont  portes 
sur  des  tabacs  legers  cultives  particulie- 
rement  dans  les  districts  de  Laval,  Mont- 
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calm  et  Joliette.  Le  tissu  des  feuilles  de 
ces  tabacs  etait  d'une  qualite  remarquable 
et  on  les  vendait  a  un  prix  relativement 
eleve  —  de  9  a  10  cents  la  livre.  La  de- 
mande  pour  ce  genre  de  tabac  etait  tres 
forte,  et  bon  nom%re  de  manufacturiers 
ont  fait  des  arrangements  pour  s'assurer 
une  tres  grande  partie  de  la  future  re- 
colte  de  ce  tabac. 

II  semblerait  done  que  le  temps  soit  ve- 
nu  de  conseiller  aux  producteurs  cana- 
diens  de  se  mettre  a  la  culture  des  tabacs 
legers,  pour  'lesquels  la  demande  augmen- 
te  chaque  annee;  a  condition,  toutefois, 
qu'ils  aient  un  sol  convenable,  e'est-a-dire 
leger,  fertile  et  bien  draine.  Le  rende- 
ment  en  poids  de  ces  tabacs  est  egal  a 
celui  du  tabac  a  texture  epaisse.  Mais  il 
est  necessaire  que  les  plants  soient  plus 
rapprflches  et  ique  l'etetage  soit  fait  de 
bonne  heure,  afin  de  permettre  aux  feuil- 
les superieures  de  se  developper  comple- 
tement.  Le  cultivateur  ne  doit  pas  lais- 
ser  le  tabac  murir  trop  longtemps,  s'il 
veut  avoir  un  tabac  doux  avec  un  tissu 
filastique. 

De  bons  resultats  ont  ete  obtenus  de 
plants  places  a  une  distance  les  uns  des 
autres  de  deux  pieds  et  demi  par  deux 
pieds,  et  aussi  de  vingt-huit  pouces  par 
dix-huit  pouces.  Ces  distances  pourraient 
etre  adoptees  par  les  producteurs  qui  de- 
sirent  entreprendre  la  culture  de  tabacs 
legers. 


Quant  aux  varietes  de  tabacs  legers,  le 
Comstock  Spanish  et  le  Havana  Seed 
Leaf  ont  ete  specialement  apprecies.  La 
variete  Connecticut  Seed  Leaf  a  donne 
de  tres  beaux  produits,  quand  les  plants 
etaient  places  a  2  pieds  'et  demi  par  deux 
pieds  les  uns  des  autres  dans  un  sol  leger. 
Mais  cette  variete  murit  tard  et  il  est  dif- 
ficile d'obtenir  son  sechage  complet  avant 
l'hiver. 


Suisse  

Antilles  anglaises. 
Afrique  anglaise.     .  . 

Gibraltar  

Portugal  

Egypte  

Antilles  hollandaises . 
Mexique.  ,  .    .   .  . 

Bresil  

France.     .  . 

Uruguay  

Norvege  


17,500 
17,400 
14,000 
14,000 
12,075 
11,900 
11,350 
10,950 
5,000 
2,500 
1,200 
550 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les  deux  tableaux  suivants,  dont  les 
chiffres  sont  tires  des  rapports  officiels 
de  la  douane  cubaine,  indiquent  le  nom- 
bre  de  cigares  qui  ont  ete  expedies  du 
port  de  la  Havane  dans  toutes  les  partie^ 
du  monde  pendant  la  deuxieme  quinzaine 
d'avril  et  la  premiere  quinzaine  de  mai. 

2e  quinzaine  d'avril 

Cigares 

Etats-Unis   2,212,616 

Angleterre   1,699,395 

Canada   605,750 

Allemagne   601,442 

Espagne   .    .    .     ....     .  149,050 

Autriche                                  .  141,600 

Republique  Argentine.    .    .    .  83,798 

Australie   73,000 

Belgique   50,950 

Bolivie   42,800 

Pays  Africains   36,500 

Chili   31,775 

Perou   30,400 

Venezuela   22,000 


Total   5,899,501 

Du  ler  jan.  au  15  avril  1907  53,476,313 


Total  du  ler  jan.  au  30  avril 

1907    59,375,814 

Periode  correspondante  l'an- 

nee  derniere   85,348,524 


Diminution   25,972,710 


lire  quinzaine  de  mai 


Etats-Unis  

Angleterre  .... 

Canada  

Allemagne  

Chili  , 

Autriche  

Republique  Argentine . 

Bolivie  .  '  

Espagne  

Perou   . 

Venezuela  

Belgique  

Panama  

Australie  

Pays  africains.     .  .  . 

Costa  Rica  

Uruguay  

France  


Cigares 
1,267,315 
729,250 
202,350 
190,460 
96,985 
90,500 
51,975 
50,531 
4S,350 
36,000 
31,750 
22,200 
16,800 
13,000 
10,000 
6,850 
6,000 
6,000 


1  Les  Articles  pi  attirent  la  Clientele  Bapportent  des  Profits 


! 


Les  cigares  qui  vous  ameneront  des  clients  doivent  etre  de  la  SOrte  qui 
satisfait  le  furneur — d'une  marque  de  qualite  uniforme.  II  n'est  pas  pro- 
fitable de  mettre  en  stock  des  Cigares  qui  sont  presque  tOUS  de  premiere 
classe.    lis  doivent  tOUS  etre  de  premiere  classe.    Les     :-:     :-:     :-:  :-: 

Cigares  Rogcn-mogcn 
i  Royal  $pon 

sont  tous  garantis.  Depuis  des  annees  ils  occupent  la  premiere  place  sur 
le  marche,  parce  que  nous  avons  etabli  un  modele  de  premier  ordre  et 
que  nous  l'avons  toujours  maintenu. 

Ces  Marques  Attirent  la  Clientele  et  Procurent  des  Profits. 


THE  SHERBROOKE  CIGAR  CO, 


Sherkooke,  (ue. 
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Guatemala                               .  5,500 

Chine  russe   5,500 

Bresil   4,625 

lies  Canaries   4,000 

Antilles   hollandaises.     .    .    .  1,250 

Salvador   500 


Total.  .  .  .v  .  ....  2.S97.G91 
Du  ler  jan.  an  ler  mai  1907  59,375,814 


Total  du  ler  janvier  au  15 

mai  1907   02,273,505 

Periode  eorrespondante,  l'an- 
nee  derniere   92,539,851 


Diminution  en  1907.   .   .    .  30,26G,34G 


LE  COMMERCE  DU  TABAC  A  CUBA 

Une  etude  du  commerce  du  tabac  a 
Cuba,  pendant  l'annee  1906,  etude  faite 
par  M.  Max.  J.'Baehr,  consul  des  Etats- 
Unis  a  Cienfuegos,  revele  le  fait  interev 
sant  que,  bien  qu'il  ait  ete  expMie  aux 
Etats-Unis  469,882  livres  de  tabac  en 
feuilles  de  moins  en  1906  qu'en  1905,  la 
difference  de  valeur  entre  les  deux  re- 
col  tes  n'est  que  de  $29,893. 

Void,  d'apres  "Tobacco",  comment  M. 
Baehr  passe  en  revue  ce  commerce: 

Ces  chiffres  montrent  que,  malgre  une 
mauvaise  recolte  de  tabac  a  Cuba,  1'aug- 
mentation  de  prix  contrebalance  presque 
Is  deficit  de  production.  Us  indiquent 
aussi  d'une  maniere  irrefutable  qu'il  y  a, 
pour  le  tabac  de  Cuba,  une  demande,  a 
laquelle  il  faut  fournir,  coute  que  coute. 

On  pent  dire,  avec  la  presque  certitude 
de  ne  se  pas  tromper,  que  si  la  recolte 
diminue  de  moitie,  les  prix  peuvent  etre 
hausses  de  maniere  a  couvrir  a  pen  pres 
la  perte. 

Aux  Etats-Unis  specialement,  il  semble 
y  avoir  pour  le  tabac  de  Cuba  une  de- 
mande qui  doit  etre  satisfaite  a  n'importe 
quel  prix;  mais  les  autres  pays  augmen- 
tPBt  rapidement  leur  production  de  tabac. 

Les  Pays-Bas,  par  exemple,  ont  expor- 
ts aux  Etats-Unis,  en  1905,  371,656  livres 
de  tabac  de  Sumatra  et,  l'annee  dernie- 
re, ces  ex'portations  out  ete  portees  a 
561,317  livres.  Le  Canada  a  presque  tri- 
ple son  commerce  de  tabac  avec  les 
Etats-Unis  en  un  an.  et  1'Asie  a  expedie, 
en  1906,  118,737  livres  de  tabac  ture, 
contre  94,198  en  1»5. 

L'annee  derniere,  l'Allemagne  a  expe- 
dii.  en  Amerique  185,170  livres  de  tabac; 
c'est  une  augmentation  de  81,322  livres. 
Le  gain  d'autres  pays  d'Europe  est  enor- 
rue;  en  un  an,  il  a  saute  de  61,066  a  364,- 
!»J>5  livres 

C'est  surtout  le  Mexique  que  Cuba  de- 
vrait  surveiller,  a  cause  des  conditions  du 
elimat  et  du  sol,  qui,  en  certains  endroits, 
sont  tout  a  fait  semblables  a  eel  les  qiii  re- 
gnent  a  Cuba.  L'industrie  du  tabac  au 
Mexique  ne  fait  que  commencer  a  depas- 
ser  les  limites  du  territoire.  En  1905,  le 
Mexique  n'a  exporte  aux  Etats-Unis  que 
1,621  livres  de  tabac,  tandis  que,  l'annee 
derniere,  il  en  a  exporte  42,779.    Si  l'in- 


dustrie du  tabac  au  Mexique  augmente 
chaque  annee  dans  cette  proportion,  cette 
industrie  depassera  bientot  celle  de  Cuba. 

Bien  qu'en  1906  l'exportation  du  tabac 
en  feuilles  de  Cuba  ait  ete  bien  inferieu- 
re  a  celle  de  l'annee  precedente,  Cuba  a 
cependant  exporte  253,404,493  cigares, 
quantity  superieure  de  22,763,692  a  celle 
qui  a  ete  exportee  en  1905. 


IMPORTATIONS    ET  EXPORTATIONS 
DU  TABAC  EN  ANGLETERRE 

Valeur  totale  des  importations  de  tabac 
de  toute  nature  de  l'empire  britannique: 
1890,  £4,652.000;  1895,  £4,395,000;  1900, 
£6,490,000;  1901,  £6,700,000;  1902,  £7,642,- 
<!U0;  1903,  £5,981X00;  1904,  £6,436,000  ; 
1^)5,  £5,538,000. 

Valeur  totale  des  exportations  de  tabac 
de  l'empire  britannique:  1890,  £536,000; 
1895,  £498,000;  £616,000;  1901,  £633,- 

000;  1902,  £623,000;  1903,  £619,000;  1904, 
£8u7,000;  l^o5,  £819,000. 


convenablement  refroidie  ;  on  peut  dire 
que  les  proprietaires  de  ces  magasins 
trouvent  que  la  somme  depensee  pour 
cette  installation  leur  rapporte  de  beaux 
benefices.  Mais  d'autre  part,  quantite  de 
magasins  de  cigares,  installes  d'une  ma- 
niere moderne  a  d'autres  points  de  vue, 
n'offrent  pas  cette  commodite  a  leurs 
clients. 

Le  cout  d'installation  d'un  rafraichis- 
soir  est  relativement  faible,  et  cet  ap- 
pareil  est  susceptible  d'augmenter  le  nom- 
bre  des  clients  reguliers,  quand  le  public 
sait  qu'il  peut  tbujours  avoir  de  l'eau  frat- 
che  a  boire  dans  un  magasin. 

Beaucoup  de  fumeurs  aiment,  quand 
oela  est  po,ssible,  se  rincer  la  bouche  avec 
une  bonne  gorgee  d'eau,  avant  d'allumer 
un  cigare  et  sont  convaincus  que  leur  ci- 
gare  leur  semble  meilleur,  quand  ils  peu- 
vent le  faire.  Cette  classe  de  fumeurs  est 
beaucoup  plus  attiree  par  le  magasin  ou 
ils  trouvent  constamment  de  l'eau  froide 
que  par  celui  ou  il  n'y  en  a  pas  du  tout. 


QUAND   LE   TABAC   ETAIT  PROHIBE 

Dans  un  article  intitule  "Cigaret  Pa- 
pers," Joseph  Hatton  dit  qu'il  est  etran- 
ge  que  l'Amerique,  qui  doit  tant  a  la  cul- 
ture du  tabac,  ait  ete  le  pays  ou  le  fumeur 
a  ete  le  plus  severement  persecute. 

Dans  les  premiers  temps  de  la  Nouvel- 
le-Angleterre,  les  magistrats  consideraient 
l'usage  du  tabac  comme  plus  reprehen- 
sible et  plus  degradant  que  la  consomma- 
tion  excessive  des  spiritueux.  On  ne  per- 
mettait  la  culture  du  tabac  qu'en  petites 
quantites,  "par  pure  necessite,"  pour  son 
emploi  en  medecine  et  les  vieillards  seuls 
pouvaient  s'en  servir  privement.  Les  an- 
cetres  des  Yankees  de  la  Nouvelle-Angle- 
terre  n'avaient  pas  la  permission  d'eu 
faire  usage,  ni  d'en  acheter  dans  une  ta- 
verne.  Aucun  homme  ne  pouvait  se  ser- 
vir de  tabac  en  public,  ni  meme  chez  lui 
devant  des  etrangers.  Deux  hommes  ne 
pouvaient  pas  fumer  ensemble.  Le  diman- 
che  11  etait  defendu  de  fumer  a  moins  de 
deux  mii'es  d'une  maison  ou  se  tenait 
une  assemblee.  Dans  certains  townships, 
un  homme  devait  se  procurer  un  certifi- 
cat  d'un  medecin  avant  de  pouvoir  fu- 
mer. 


DE   L'EAU    FRAICHE   POUR  LES 
FUMEURS 

Le  marchand  entreprenant  devrait. 
liendant  la  saison  chaude,  maintenir  la 
fraicheur  dans  son  magasin  et  rendre  ce- 
lui-ci  aussi  attrayant  que  possible. 

Des  vsntilateurs  electriques  sont  em- 
ployes dans  beaucoup  des  plus  grands 
magasins  de  cigares  des  grandes  villes  et, 
dans  beaucoup  de  ces  magasins,  on  trou- 
ve  un  appareil  a  rafraichir  l'eau,  conte- 
nant  de  l'eau  carbonatee,  de  l'eau  de  sour- 
ce,  ou   simplement   de   l'eau  ordinaire 


L'INDUSTRIE  DO  TABAC  ET  DES  AL- 
LUMETTES  EN  FRANCE 

M.  Robert  P.  Skinner,  consul  general 
a  Marseille,  fournit  les  renseignements 
suivants  concernant  l'industrie  du  tabac  et 
des  allumettes  en  France,  qui  est  un  mo- 
nopole  du  gouvernement: 

Les  importations  de  tabac  en  feuilles 
en  France  ont  ete,  en  tonnes,  les  suivan- 
tes  pendant  les  deux  dernieres  annees: 

Importations  Importations 
Provenance        generates  speciales 
1906      1905       1906  1905 


Etats  CTnis  . 
Algerie  .  .. 
Autres  pays 

Total .... 


15,530 
3,627 
13,476 


18,116 
1,864 
14,111 


14,863 
3,403 
6,075 


19,007 
1,701 
9,666 


32,633    34,391    '24,341  30,374 


Le  dernier  rapport  concernant  ce  mo- 
nopole  couvre  l'annee  1905.  Le  prix  pave 
en  cette  annee  pour  le  tabac  de  Maryland, 
de  Virginie,  du  Kentucky  et  autres  pays 
etait  en  moyenne  de  $16.58  par  220  li- 
vres (100  kilos).  Le  tabac  en  feuilles  de 
Sumatra,  de  Java,  du  Levant,  de  la  Ha- 
vane,  du  Mexique  et  du  Bresil  coutait  en 
moyenne  $39.90  par  220  livres. 

Le  tabac  en  feuilles  de  Hongrie  et  d'As- 
trakan  revenait  a  $16.49  les  220  livres. 

En  1905,  les  recettes  du  gouvernement 
frangais,  pour  la  vente  du  tabac.  se  sont 
elevees  a  $87,254,181;  elles  etaient,  par 
rapport  a  1904,  en  augmentation  de  $673,- 
724.  Les  depenses  se  sont  elevees  a  $15,- 
705,202,  en  diminution  de  $228,708  sur 
celles  de  1904.  Les  ventes  au  public  ont 
ete  les  suivantes:  cigares,  5,685,147  li- 
vres; cigarettes,  4,968,299  livres;  scafer- 
lati,  62,694,889  ivres;  tabac  a  chiquer,  2,- 
605,142  livres,  formant  un  total  de  86,- 
329,106  livres.  La  consommation  moyen- 
ne par  individu,  en  1905,  a  ete  de  35,411 
onces,  dont  4,232  onces  pour  le  tabac  en 
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poudre  et  ol.79  onces  pour  le  tabac  a  fu- 
mer  et  a  chiquer. 

En  1905,  les  recettes  totales  du  gouver- 
nement  provenant  de  la  vente  des  allu- 
mettes se  sont  elevees  a  $6,39S,157,  en 
augmentation  de  $114,212  sur  celles  de 
l»o4.  Les  frais  de  vente  s'elevaient  a  $1,- 
812,067,  en  augmentation  de  $22,399  sur 
celles  de  l'annee  precedente.  Le  gouver- 
nement  frangais  manufacture  trois  sortes 
d'allumettes:  les  allumettes  soufrees  or- 
dinaires  en  bois  que  Ton  peut  allumer  en 
les  frottant  sur  n'importe  quelle  surface; 
les  allumettes  de  surete  en  bois  qui  exi- 
gent d'etre  frottees  sur  une  surface  spe- 
ciale;  les  allumettes-bougies.  En  1905,  le 
gouvernement  a  vendu  39,794,495,740  al- 
lumettes pour  la  somme  de  $6,846,092. 


PRECAUTIONS  A  PRENDRE  EN  ETE 

Les  marchands  de  cigares  devraient 
mettre  en  montre  dans  leurs  vitrines  peu 
de  pipes  dispendieuses  et  de  marchandi- 
ses  de  fantaisie,  pendant  la  saison  chau- 
de.  Si  des  articles  de  ce  genre  sont  en 
etalage  dans  les  vitrines,  il  ne  faut  pas 
les  exposer  a  une  deterioration  possible 
plus  longtemps  qu'il  n'est  absolument  ne- 
cessaire. 

Cela  necessitera,  bien  eutendu,  des 
changemenls  plus  frequents  dans  l'eta- 
lage;  mais  il  vaut  beaucoup  mieux  se 
donner  un  peu  plus  de  peine  sous  ce  rap- 


port, que  de  risquer  une  perte  serieuse, 
faute  de  prendre  les  precautions  necessai- 
res. 

Chaque  fois  qu'un  changement  est  fait 
dans  l'etalage  des  vitrines,  il  faut  essuyer 
avec  soin  les  marchandises  et  les  nettoyer 
avec  un  linge  sec,  avant  de  les  mettre  de 
cote. 

On  peut  aussi  prendre  certaines  precau- 
tions qui  contribueront  beaucoup  a  em- 
pecher  la  deterioration  par  suite  d'expo- 
sition  aux  rayons  du  soleil.  En  genera', 
le  marchand,  dans  son  desir  de  montrer 
ses  marchandises  a  la  foule  des  passants, 
ne  prend  pas  toujours  le  soin  de  les  abri- 
ter  du  soleil.  Les  tentes  peuvent  etre  re- 
levees  le  soir,  laissant  des  pipes  exposees 
aux  premiers  rayons  du  soleil,  le  matin. 
La  negligence  sous  ce  rapport  conduit  fa- 
taienient  a  une  perte  d'argent. 


UTI  LITE  DU 


VENTI  LATEUR 
TRIQUE 


ELEC- 


Avec  le  retour  des  chaleurs,  le  ventila- 
teur  electrique  se  fait  de  nouveau  remar- 
quer  dans  beaucoup  de  magasins  de  ciga- 
res, surtout  dans  les  grandes  villes.  Ob- 
jet  de  luxe  au  debut,  il  est  considere 
maintenant  comme  une  necessite  dans 
beaucoup  de  magasins  et  il  n'est  pas  dou- 
teux  que,  dans  un  etablissement  de  detail 
de  premier  ordre,  la  somme  depensee  pour 


son  installation  et  son  fonctionnement 
rapportera  un  beau  dividende. 

Les  ventilateurs  electriques  ne  contri- 
buent  pas  seulement  dans  une  grande  me- 
sure  au  bien-etre  des  commis  de  magasin, 
leur  permettant  ainsi  de  faire  un  meil- 
leur  service,  quand  la  chaleur  devient  tr6s 
incommodante;  ils  procurent  au  magasin 
une  atmosphere  confortable,  tres  agrea- 
ble  pour  les  clients,  qui  fait  souvent  que 
ceux-ci  s'attardent  dans  le  magasin  par 
une  chaude  journee  et  font  des  achats 
plus  importants  que  dans  les  circonstan- 
ces  ordinaires. 

L'homme  qui,  par  une  chaleur  excessi- 
ve, passe  de  l'air  surchauffe  de  la  rue 
dans  un  magasin  de  cigares  confortable 
ou  il  y  a  de  la  fraicheur,  est  sujet  a  etre 
favorablement  impressionne  par  le  con- 
traste  et  peut  ne  pas  eprouver  de  hate 
pour  retourner  a  la  chaleur  peu  conforta- 
ble du  dehors,  surtout  s'il  peut  trouver 
une  excuse  raisonnable  pour  rester.  Cela 
le  conduit  naturellement  a  examiner  les 
marchandises  et  donne  au  commis  du 
magasin  une  occasion  d'exercer  sa  diplo- 
matic en  dirigeant  l'attention  du  client 
sur  des  marchandises  qu'il  desire  particu- 
lierement  vendre. 

Les  ventilateurs  electriques  devraient 
etre  places  de  maniere  a  assurer  la  meil- 
leure  circulation  d'air  possible  dans  tout 
le  magasin;  les  ventilateurs  a  double 
mouvement,  quoique  un  peu  plus  dispen- 
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Font  leur  chemin  dans  les  nieilleurs  Hotels  et 
Restaurants.  Les  Tabacconistes  soucieux  de 
leurs  interests  les  ont  en  stock  

Pourquoine  tiendriez  voas  pas  lea  deux 
Meilleurs  Cigares  pour  le  Prix?    .   .  . 

The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 
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dieux  que  ceux  qui  envoient  toujours  le 
cou rant  d'air  dans  la  meme  direction, 
sont  plus  desirables  a  tous  les  points  de 
vue  et  donnent  beaucoup  plus  de  satisfac- 
tion. 


LA  VENTE  DES  PIPES  EN  ECUME  DE 
MER 

Les  pipes  en  ecume  de  mer  ayant  re- 
conquis  leur  ancienne  vogue,  le  marchand 
entreprenant  devra,  dans  son  interet,  es- 
sayer  d'augmenter  cette  branche  de  son 
commerce;  mais  c'est  une  question  qui 
exige  un  tact  considerable. 

Si  la  pipe  en  ecume  de  mer  que  vous 
avez  vendue  sa  colore  'bien,  tout  va  bien, 
et  l'acheteur  est  satisfait;  mais  si  le  con- 
traire  arrive,  quand  meme  -il  y  a  de  la 
faute  du  fumeur,  celui-ci  blamera  le  mar- 
chand qui  lui  a  vendu  la  pipe.  Faites 
done  tout  en  votre  possible  pour  n'avoir 
pas  de  reproches.  Vous  pouvez  garantir 
une  pipe,  si  vous  obtenez  en  echange  un 
prix  proportionne;  mais  vous  devez  dire 
a  l'acheteur  que  vous  ne  pouvez  pas  ga- 
rantir sa  coloration  qui  depend  beaucoup 
de  lui-meme. 

Afin  d'aider  a  la  bonne  coloration  de  la 
pipe,  prenez  les  precautions  suivantes: 
avec  un  canif  propre,  grattez  la  cire  qui 
est  a  l'interieur  du  fourneau,  en  ayant 
bien  soin  de  ne  pas  erafler  l'exterieur; 
enlevez  aussi  la  cire  qui  est  souvent  lais- 
see  au  fond  du  fourneau,  dans  le  canal 
court  qui  joint  le  canal  principal  du 
tuyau.  Chassez  alors  en  soufflant  les  mor- 
ceaux  de  cire  grattee  et  assurez-vous  qu'il 
ne  reste  rien  dans  le  canal,  en  tenant  le 
fourneau  de  telle  sorte  que  l'interieur  soit 
en  pleine  lumiere  et  regardant  d'un  oeil 
dans  le  canal  du  tuyau;  si  ce  canal  n'est 
pas  net,  il  peut  etre  necessaire  d'y  faire 
passer  un  fil  metallique,  apres  avoir  de- 
visse  le  bout  d'ambre,  si  possible.  Ensuite 
ajustez  le  tampon.  Examinez  la  pipe  avec 
soin  avant  de  la  remettre  a  votre  client. 

II  est  necessaire  de  faire  cette  inspec- 
tion finale  avec  soin,  parce  que  beaucoup 
d'hommes  ne  sont  pas  soigneux  et  peu- 
vent  laisser  tomber  la  pipe,  en  egrati- 
gner  la  surface  ou  l'ebrecher;  ces  hom- 
mes  sont  souvent  assez  peu  scrupuleux 
pour  vous  rapporter  la  pipe  et  vous  dire 
qu'elle  etait  endommagee  avant  qu'ils 
l'aient  achetee. 

D'autre  part,  la  vis  du  bout  d'ambre 
prend  souvent  du  jeu  apres  que  le  fu- 
meur a  fume  cette  pipe  quelquefois  ; 
ceci  provient  de  ce  que  le  ciment  s'est 
quelque  peu  deteriore  pendant  que  la  pipe 
est  restee  en  magasin,  il  s'amollit  sous 
Taction  de  la  salive  et  de  la  chaleur.  II 
faut  alors  faire  une  reparation  gratuite- 
ment.  «» 

Plusieurs  choses  empechent  une  pipe  de 
se  colorer  convenablement.  Si  elle  est 
restee  longtemps  en  stock,  la  cire  s'est 
dessechee;  si  la  pipe  a  ete  exposee  dans 


la  vitrine,  la  cire  a  blanchi,  peut-etre  plus 
d'un  cote  que  de  l'autre.  Alors,  malgre 
toutes  les  precautions,  la  coloration  est 
pale,  inegale  et  tachetee. 

II  n'est  pas  necessaire  d'expliquer  ces 
raisons  au  client,  a  moins  que  la  pipe 
n'ait  ete  achetee  ailleurs.  En  tout  cas, 
le  remede  consiste  a  appliquer .  une  nou- 
velle  couche  de  cire.  II  est  a  presumer 
que  le  marchand  n'a  pas  ce  qui  est  ne- 
cessaire ni  l'experience  voulue  pour  faire 
lui-meme  cette  operation.  Dans  ce  cas, 
il  doit  envoyer  la  pipe  a  un  ouvrier  dont 
la  profession  est  de  reparer  les  pipes; 
elle  lui  reviendra  comme  peinte,  la  ligne 
de  demarcation  de  la  coloration  si  parfai- 
tement  egale,  qu'elle  presente  une  appa- 
rence  trop  artificielle;  mais  quand  cette 
pipe  aura  ete  fumee  deux  ou  trois  fois, 
la  correction  intense  de  la  ligne  sera  al- 
teree. 


CIGARETTES  AVEC  BOUT  EN 
TAFFETAS 

La  cigarette  avec  bout  en  liege  a  du  ce- 
der  sa  place  a  la  cigarette  munie  d'un 
bout  en  soie.  La  cigarette  reellement  ele- 
gante est  garnie  a  une  extremite  de  taf- 
fetas bleu  Alice  de  la  plus  fine  qualite 
et  d'une  teinte  aussi  bleue  que  celle  d'un 
ciel  clair.  Les  femmes  qui  fument  por- 
tent ces  cigarettes  dans  un  etui  formant 
combinaison  avec  un  porte-monnaie.  Cet 
objet  a  la  dimension  d'un  porte-monnaie 
et  peut  etre  en  or,  en  "gun  metal,"  en  ar- 
gent oxyde  ou  en  tout  autre  metal.  Une 
des  extremites  est  munie  d'un  comparti- 
ment  pour  pieces  de  monnaie  de  deux 
grandeurs  et  ce  compartiment  a  sa  ferme- 
ture  separee.  L'extremite  la  plus  large 
est  munie  d'un  petit  ressort  orne  de  pier- 
res  precieuses,  lequel,  quand  on  le  pres- 
se,  souleve  le  couvercle  et  fait  voir  une 
provision  de  cigarettes. 


PARTICULAR ITES    DES  GRAINES  DE 
TABAC 

Les  graines  de  tabac  sont  excessive- 
ment  petites;  il  y  en  a  de  300,000  a  400,- 
000  dans  une  once.  Une  grande  propor- 
tion de  ces  graines  ne  germent  pas.  Quel- 
ques-unes  sont  steriles,  d'autres  ont  une 
enveloppe  tres  dure,  qui  offre  trop  de  re- 
sistance a  la  penetration  de  l'humidite. 
A  la  suite  d'experiences  tres  minutieuses, 
il  a  ete  etabli  que  75  pour  cent  au  plus 
de  graines  de  tabac  cultive  avec  le  plus 
grand  soin  germent,  tandis  que,  dans  les 
circonstances  ordinaires,  une  proportion 
beaucoup  plus  faible  est  utilisable  pour 
l'ensemencement.  Faisant  la  part  des  im- 
perfections des  graines,  de  l'ensemence- 
ment  trop  ou  pas  assez  profond  et  des  per- 
tes  par  accidents,  il  faut  au  moins  35,000 
graines  pour  une  once  de  graines  fral- 
ehes  de  tabac. 


REVUE  GNERALE 

M.  Charles  H.  Spreiser  est  depius  c6 
printemps,  le  seul  proprietaire  de  la  ma- 
nufacture de  cigares  Granda  Hermanos  y 
Ca,  de  Montreal. 

M.  Spreiser  est  tres  connu  dans  le  com- 
merce des  cigares  a  Montreal,  car  il  a 
visite  cette  ville  depuis  de  nombreuses 
annees,  dans  les  interets  de  MM.  F.  Mi- 
randa &  Co.,  de  New-York,  marchands  en 
gros  de  tabacs  de  la  Havane. 


ANNONCES  ET  RECLAMES 

Les  reclames  interessent-le  public  si 
elles  sont  faites  adroitement. 

Ce  sont  des  histoires  instructives,  amu- 
santes  ou  excitantes,  mais  ce  ne  sont  que 
des  histoires. 

Dans  la  reclame  il  ne  peut  pas  etre 
question  de  vente;  elle  ne  peut  contenir 
ni  argument  ni  renseignement  dirct  qui 
rapproche  J'acheteur  possible  du  vendeur. 
Tout  essai  fait  pour  y  introduire  ces  ele- 
ments l'affaiblit,  en  tant  qu'histoire  et, 
par  consequent,  en  gate  l'effet.  Si  on 
persiste  dans  cette  pratique,  la  reclame 
devient  une  annonce  dissimulee,  genre 
generalement  meprise. 

L'annonce  est  essentieillement  differen- 
te  dans  son  but  et  dans  sa  facture.  Son 
but  est  de  faire  vendre  quelque  chose. 
Elle  fait  done  ressortir  directement  Jes 
qualibes  de  vente  d'un  article.  Dans 
l'annonce,  on  emploie  des  arguments,  des 
raisonnements  et  des  gravures.  L'annon- 
ce fait  appel  a  ce  que  le  lecteur  a  appris 
auparavant  par  la  reclame  et  cherche  a 
le  persuader  d'agir. 

La  reclame  est  importante.  S'il  est 
impossible  de  la  faire  figurer  ailleurs,  il 
faut  bien  la  faire  entrer  dans  l'annonce. 

Mais  les  ventes  resultent  d'un  appel 
direct  fait  par  l'intermediaire  de  I'an- 
nonce. 


Avec  un  passif  s'elevant  a  $10,000,  M. 
Cnarles  Lalumiere,  marchand  de  tabac, 
522  rue  Ste-Catherine,  a  fait  cession  de 
ses  biens  au  profit  de  ses  creanciers.  L'ac- 
tif  consiste  en  un  stock  de  cigares,  de  ta- 
bac, d'articles  pour  fumeurs,  d'accessoires 
de  magasin,  etc.,  le  tout  evalue.  a  $3,909. 
Les  principaux  creanciers  sont:  Mme  E. 
Lamothe,  demanderesse,  $5,700  ;  Genin, 
Trudeau  &  Co.,  $1,275;  J.  M.  Fortier,  Ltd, 
$263.95  et  Mme  Charles  Lalumiere  (con- 
trat  de  mariage),  $1,500. 


Un  arLicle  quel  qu'il  soit  ne  saurait 
plaire  a  la  clientele  s'il  n'a  des  qualites 
reelles.  "Emporium"  cigare  a  10  cents, 
et  "Mont  Pelee"  cigare  a  5  cents,  ont  as- 
surement  des  qualites  reelles  puisque  le 
public  lias  demande  chaque  jour  davan- 
tage.  Les  cigares  de  ces  marques  sont 
a  tenir  en  stock,  car  s'ils  donnent  satis- 
faction a  la  clientele,  ils  devront  donner 
satisfaction  au  marchand  ;  le  marchand 
est  toujours  satisfait  de  la  vente  des  mar- 
chandises  qui  s'ecoulent  rapidement  com- 
me les  cigares  "Emporium"  et  "Mont  Pe- 
lee." 
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LA  TENUE  DE  LIVRES 

Conference  faite  a  I'Association  des  ele- 
ves  teneurs  de  livres  du  Manitoba, 
par  F.  C.  S.  Turner 

La  tenue  de  livres  est  l'art  d'enregis- 
trer  les  transactions  commerciales  en  vue 
d'en  constituer  des  archives  permanentes 
indiquant  l'effet  de  ces  transactions  sur 
la  richesse. 

La  tenue  de  livres  est  done  le  resultat 
des  affaires  qui  peuvent  etre  brievement 
d6finies  un  echange  de  valeurs.  Le  desir 
de  faire  des  echanges  existe  depuis  les 
temps  les  plus  recules  et  se  retrouve  chez 
les  peuplades  primitives;  le  desir  d'ac- 
querir  ce  qui  est  neeessaire  et  meme  ce 
qui  constitue  le  luxe  est  reconnu  comme 
une  loi  de  la  nature. 

Dans  toutes  les  transactions  commer- 
ciales, il  y  a  echange  actuel  ou  differe 
de  proprietes,  de  services  ou  d'autres  cho- 
ses  representant  une  valeur;  ce  fait  est 
devenu  le  principe  fondamental  de  la  te- 
nue de  livres  en  partie  double,  qui  doit 
enregistrer  chaque  transaction  et  son 
effet  sur  deux  ou  plusieurs  parties  inte- 
ressees.  Par  exemple,  si  une  vente  est 
faite  au  comptant,  nous  avons  diminue 
notre  stock  de  marchandises  et  recu  leur 
equivalent  en  argent.  Si  nous  vendons  a 
terme,  nous  ne  recevons  rien  de  tangible, 
mais  notre  client  nous  doit  et  nous  le 
debitons. 

Ecritures  sous  titres  separes 

La  regie  simple  citee  quelquefois  en  ce 
qui  concerne  le  doit  et  l'avoir,  consiste  a 
d6biter  ce  qui  entre  et  a  crediter  ce  qui 
sort.  Done  quand  on  vend  des  marchan- 
dises au  comptant,  on  debite  la  caisse  et 
on  credite  le  compte  de  marchandises.  De 
meme  quand  on  debourse  pour  une  de- 
pense  quelconque  ou  pour  un  service,  on 
credite  le  compte  de  caisse  et  on  debite 
son  propre  compte. 

On  voit  done  facilement  qu'il  faut  en- 
registrer  sous  des  titres  separes,  non  seu- 
lement  les  commodites  que  nous  manipu- 
lons,  comme  l'argent,  les  marchandises, 
etc.,  mais  aussi  nos  transactions  avec  les 
personnes  avec  qui  nous  faisons  affaires 
et  toutes  nos  depenses. 

Ces  ecritures  sont  appelees  comptes  et 
sont  faites  dans  un  livre  appele  grand- 
livre  (ledger).  On  voit  par  la  que  le 
grand-livre  est  le  plus  important  des  li- 
vres dont  nous  avons  a  nous  occuper — 
tous  les  autres  n'6tant  destines  qu'a  pre- 
parer les  entries  au  grand-livre.  Puisque 
pour  chaque  dette  nous  avons  un  credit 
correspondant  de  la  meme  somme,  quand 
toutes  les  entrees  ont  fit*  ***'■  ■  faites  sur 
le  grand-livre,  ce  dernier  devrait  se  ba- 
lancer, e'est-a-dire  que  le  total  du  debit 
doit  etre  6gal  au  total  du  credit. 


Origine  de  la  tenue  de  livres 

Les  principes  decrits  ci-dessus  ont  ete 
reunis  en  un  systeme  methodique  par  les 
marchands  et  les  banquiers  de  Venise  et 
de  Genes  au  quatorzieme  siecle,  et  on 
peut  dire  que  la  tenue  des  livres  propre- 
ment  dite  date  de  cette  epoque,  bien  que 
des  documents  tres  interessants  datant 
des  anciennes  dynasties  de  Babylone  et 
d'Egypte  nous  aient  ete  transmis. 

Ces  documents  ont  trait  en  grande  par- 
tie  a  la  perception  d'impots  sous  forme  de 
grain,  de  betail,  de  tissus,  etc.,  qui  etaient 
employes  pour  defrayer  les  depenses  du 
gouvernement. 

Le  teneur  de  livres  de  Babylone  faisait 
ses  ecritures  avec  un  stylet  sur  de  l'ar- 
gile  qu'il  faisait  cuire  ensuite  pour  la 
conserver. 

Les  Bgyptiens  employaient  des  rou- 
leaux de  papyrus. 

L'ancienne  Grece  possedait  un  systeme 
tres  developpe  de  comptes  pour  l'argent 
public,  mais  un  historien  dit  que  "si  l'etat 
confiait  seulement  un  talent  &  quelqu'un, 
s'il  employait  dix  moyens  de  controle,  au- 
tant  de  sceaux  et  deux  fois  plus  de  te- 
moins,  il  ne  pouvait  pas  etre  sur  de  1'hon- 
netete  de  cette  personne."  Les  fonction- 
naires  publics  etaient  quelquefois  obliges 
de  faire  graver  leurs  comptes  sur  la  pier- 
re  et  de  les  exposer  en  public. 

L'ancienne  Rome  avait  aussi  des  me- 
thodes  compliquees  pour  controler  la  per- 
ception des  taxes  et  les  depenses;  mais 
les  ecritures  d'alors  et  jusqu'en  1200,  ne 
sont  pas  strictement  des  ecritures  de 
comptabilite,  mais  simplement  des  me- 
morandum de  recettes  et  de  depenses. 

Trois  livres 

Au  quinzieme  sieole,  vers  1494,  un  moi- 
ne  venitien,  Luca  Paciola,  ecrivit  le  pre- 
mier ouvrage  connu  sur  la  tenue  de  li- 
vres en  partie  double. 

Dans  cet  ouvrage,  Paciolo  dit  que  trois 
livres  sont  necessaires: 

Un  livre  brouillard, 

Un  livre  journal, 

Un  grand-livre. 

Chaque  transaction  etait  inscrite  au 
brouillard,  puis  portee  au  journal,  oil  on 
la  faisait  figurer  dans  les  comptes  af- 
fectes  par  elle;  enfin  on  l'inscrivait  au 
grand-livre.  Pacioila  dit,  dams  son  traite, 
que  le  but  de  la  tenue  des  livres  est  de 
fournir  sans  delai  au  commercant  des 
renseignements  sur  son  actif  et  son  pas- 
sif. 

II  est  remarquable  qu'il  se  soit  ecoule 
un  si  grand  nombre  de  siecles  sans  que  ce 
systeme  ait  6te  amSliore.  On  voit  meme 
qu'en  1796  un  auteur  anglais  recomman- 
dait  la  meme  m6thode,  desapprouvant 
meme  l'usage  d'un  livre  de  caisse  separe. 

Dans  la  comptabilite  moderne  en  par- 
tie  double,  de  nombreux  perfectionne- 
ments  ont  ete  apporte-s  aux  methodes  em- 
ployees, surtout  pour  raccourcir  le  travail 


des  ecritures  et,  en  consequence,  obtenir 
une  plus  grande  exactitude. 

On  ne  considere  plus  comme  necessai- 
re  de  faire  d'abord  toutes  les  entrees  dans 
un  brouillard,  puis  dans  un  journal. 

Classification  des  transactions 

On  classifie  maintenant  les  transac- 
tions et  toutes  celles  qui  affectent  un  me- 
me compte  sont  placees  ensemble  autant 
que  possible.  Par  exemple,  on  emploie  un 
livre  de  caisse  ou  on  enregistre  tout  l'ar- 
gent regu  et  tout  l'argent  paye.  On  ins- 
crit  ensuite  au  grand-livre  sans  passer 
par  l'intermediaire  du  journal. 

Une  entree  du  cote  debit  du  livre  de 
caisse  debite  immediatement  le  compte 
de  caisse  et  le  compte  a  crediter  se  trou- 
ve  ainsi  enregistre  convenablement.  Le 
compte  de  caisse  se  trouve  ainsi  eliming 
du  grand-livre  et  le  livre  de  caisse  de- 
vient  le  compte  de  caisse. 

On  a  aussi  coutume  d'inscrire  toutes 
les  ventes  a  credit  sur  un  seul  livre.  Le 
total  represente  evidemment  les  ventes 
totales  et  est  passe  au  credit  du  compte 
de  marchandises,  ou  compte  des  ventes 
du  grand-livre,  tandis  que  les  clients  in- 
dividuels  sont  debites  de  la  maniere  ordi- 
naire. On  evite  de  cette  maniere  un  grand 
nombre  d'inscriptions.  On  peut  s'y  pren- 
dre de  la  meme  maniere  pour  les  achats, 
les  billets  et  factures  recevables  et  paya- 
bles. 

Le  nombre  de  colonnes 

Le  premier  livre  journal  n'avait  qu'une 
seule  colonne  ou  on  inscrivait  les  som- 
mes  d'argent.  On  a  generalement  coutu- 
me maintenant,  dans  le  livre  journal,  le 
livre  de  caisse,  etc.,  de  faire  entrer  les 
items  affectant  le  meme  compte  dans  des 
colonnes  speciales,  pour  abreger  les  ecri- 
tures. Au  lieu  d'inscrire  au  grand-livre 
les  items  individuellement,  on  n'y  ins- 
crit  que  leur  total. 

En  resume,  les  perfectionnements  ap- 
portes  de  nos  jours  a  la  tenue  des  livres 
sont  les  suivants: 

lo.  Emploi  des  entrees  primitives,  com- 
me dnfcermediaires  pour  l'inscription  au 
grand-livre. 

2o.  Classification  des  entrees  primiti- 
ves sous  des  titres  differents,  tels  que  li- 
vre de  caisse,  livre  de  ventes,  livre  de 
factures,  livre  de  billets,  etc. 

3o.  Introduction  de  colonnes  speciales 
dans  tous  les  livres,  reduisant  le  travail 
d'inscription  au  grand-livre  et  facilitant 
la  recherche  des  renseignements. 

4o.  Meilleure  classification  des  comp- 
tes et  meilleure  tenue  du  grand-livre. 

5o.  Systemes  de  livres  &  feuillets  deta- 
chables. 

Nous  avons  considere'  les  principes  de 
la  comptabilite  en  partie  double  et  les 
m6thodes  de  preparation  des  entrees  au 
grand-livre,  nous  avons  dit  qu'il  faut  ins- 
crire  au  grand-livre    des    comptes  Indi- 
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quant  clairement  toutes  les  transactions 
a  mesure  qu'elles  se  presentent. 

Nous  avons  vu  aussi  que  le  grand-livre 
devrait  toujours  etre  balance  quand  tou- 
tes les  entrees  y  ont  ete  faites. 

Deux  interets  distincts 

II  faut  maintenant  considerer  autre 
chose  dans  la  theorie  de  la  tenue  des  li- 
vres.  Dans  tout  commerce,  il  y  a  deux 
parties  distinctes: 

lo.  Le  proprietaire  et  son  capital. 

2o.  Le  commerce  et  l'emploi  du  capital 
du  proprietaire. 

Quand  on  commence  un  commerce,  on 
y  place  du  capital,  c'est-a-dire  que  le  pro- 
prietaire met  de  cote  une  certaine  somme 
d'argent  on  tout  autre  actif  qu'il  desire 
employer  a  ce  commerce.  Ce  capital  est 
par  consequent  debite;  le  propre  compte 
du  marchand,  qui  pent  etre  appele  comp- 
te du  proprietaire,  compte  de  capital,  etc., 
est  credits,  c'est-a-dire  que  le  commerce 
Jui  doit  la  somme  qu'il  y  a  placee  et,  en 
tant  que  le  commerce  est  concerne,  le 
compte  de  capital  est  un  passif  ou  une 
dette. 

Objet  en  vue 

L'objet  d'un  commerce  est  de  faire  un 
profit  et  l'objet  de  la  tenue  de  livres  est 
de  montrer  si  on  a  fait  des  profits  ou  si 
on  n'en  a  pas  fait,  et,  dans  le  cas  ou  il  y 
a  eu  profit,  de  quelle  maniere  ce  profit 
a  ete  realise. 

Voyons  les  renseignemeuts  que  peut 
donner  le  grand-livre,  lequel,  comme  nous 
1'avons  vu,  contient  un  certain  nombre 
de  comptes,  dans  lesquels  le  doit  et  l'a- 
voir  sont  balances. 

Les  comptes  offrant  une  balance  de  de- 
bit representent  ce  que  nous  avons  regu 
ou  ce  pour  quoi  nous  avons  paye,  et  ceux 
de  ces  comptes  qui  sont  realises  sont  con- 
mis  sous  le  nom  d'actif;  les  autres  sont 
des  pertes. 

Les  comptes  offrant  une  balance  de  cre- 
dit representent  ce  que  nous  avons  donne 
ou  ce  qui  a  produit  quelque  chose.  Les 
premiers  sont  un  passif  ou  un  debit,  les 
autres  sont  un  profit. 

II  y  a  certains  comptes  qui  ne  peuvent 
figurer  sous  aucun  de  ces  titres,  par 
exemple,  les  comptes  de  statistique,  tels 
que  comptes  d'aehats  et  comptes  de  ven- 
tes.  Ces  comptes,  comme  leur  nom  1'indi- 
que,  representent,  l'un,  le  total  des  achats, 
l'autre  le  total  des  ventes.  Ces  comptes 
reunis  aident  a  former  celui  vers  lequel 
nous  devons  nous  tourner  pour  notre  pro- 
fit principal,  celui  qui  peut  etre  appele 
compte  de  marchandises. 

En  ouvrant  un  commerce,  le  compte  de 
marchandises  est  debite  des  marchandi- 
ses en  mains,  s'il  y  en  a.  Si  nous  avons 
un  compte  de  fret  et  de  droits  de  douane, 
nous  le  transferons  aussi.  Nous  avons 
maintenant  le  cout  total  de  toutes  les 
marchandises  qui  sont  passees  par  nos 
mains.  Nous  inscrivons  ensuite  au  cotS 


credit  la  balance  au  credit  du  compte  des 
ventes.  Mais  nous  avons  encore  un  item  a 
considerer.  Toutes  nos  marchandises 
n'ont  pas  ete  vendues.  Nous  en  faisons 
l'inventaire  en  les  evaluant  au  prix  cou- 
tant,  y  compris  le  fret,  et  on  en  fait  une 
entree  au  cote  credit  du  compte  de  mar- 
chandises; cette  operation  est  equivalen- 
te  a  une  deduction  faite  au  cote  debit,  ce 
qu'il  faut  que  nous  fassioms  reeldement 
pour  arriver  au  cout  des  marchandises 
vendues.  Si  le  cote  credit  du  compte  de 
marchandises  est  le  plus  fort,  nous  avons 
fait  un  profit  d'autant,  et  ce  profit  est 
appele  profit  brut. 

Compte  de  Profits  et  Pertes 

II  y  a  d'autres  comptes  qui  represen- 
tent les  profits  et  les  pertes,  tels  que  inte- 
rest, salaires,  depenses  generales,  etc.  ; 
nous  les  reunissons  sous  un  rneme  titre: 
compte  de  profits  et  pertes.  Les  pertes 
sont  inscrites,  bien  entendu,  au  cote  de- 
bit, et  les  gains  au  cote  credit.  La  diffe- 
rence nette,  si  c'est  un  credit,  est  le  pro- 
fit net  qui  appartient  au  proprietaire.  Ce- 
lui-ci  a  maintenant  dans  son  commerce 
non  seulement  son  capital,  mais  aussi  son 
profit,  et  la  valeur  de  ce  commerce  est 
accrue  d'autant.  » 

Examinons  maintenant  les  comptes  que 
nous  avons  tenus  —  ce  sont  tous  soit  un 
actif,  soit  un  passif.  Quand  on  les  dispo- 
se en  groupes,  1'etat  qui  en  resulte  est 
appele  feuille  de  balance.  La  difference 
entre  1 'actif  et  le  passif,  en  dehors  du  ca- 
pital place,  nous  montre  la  valeur  nette 
de  notre  commerce,  qui  correspond  exac- 
tement  au  compte  du  proprietaire;  ce  qui 
montre  que  la  feuille  de  balance  repre- 
sentant  le  compte  d'affaires  et  le  compte 
de  profits  et  pertes,  sont  complementai- 
res  1'une  de  rautr?. 

Si  l'etudiant  peut  une  fois  se  faire  une 
idee  claire  et  concise  des  principes,  de 
la  pratique  et  des  resultats  de  la  tenue 
des  livres  en  partie  double,  il  aura  fait 
un  grand  progres  dans  l'etude  de  la  comp- 
tabilite. 

Comptabilite  en  partie  simple 

Quand  des  livres  sont  tenus  d'une  ma- 
niere incomplete,  on  dit  qu'ils  sont  tenus 
en  partie  simple.  La  loi  du  doit  et  de  l'a- 
voir  y  regne  toujours,  mais  les  comptes 
ne  sont  tenus  que  pour  des  personnes 
seulement.  Parfois  on  tient  d'autres 
comptes,  mais  simplement  a  titre  de  me- 
morandum. Le  livre  brouillard  et  le  livre 
de  caisse  sont  d'habitude  ceux  ou  se  font 
les  entrees  d'origine. 

Les  objections  a  la  comptabilite  en  par- 
tie  simple  sont  les  suivantes: 

lo.  Les  inscriptions  au  grand-livre  sont 
incompletes;  elles  ne  contiennent  pas  les 
renseignements  necessaires  a.  la  prepara- 
tion d'un  compte  detaille  de  profits  et 
pertes. 

2o.  II  n'y  a  rien  pour  empecher  les  er- 
reurs  et  les  omissions  descriptions,  com- 


me le  fait  la  balance  dans  la  comptabi- 
lite en  partie  double.  Inscrivez  un  debit 
comme  credit,  ou  negligez  d'inscrire  un 
debit,  il  en  resulte  une  perte. 

Pour  reconnaitre  le  profit  ou  la  perte 
resultant  de  transactions,  a  une  periode 
quelconque,  procedez  de  la  maniere  sui- 
vante: 

lo.  Preparez  un  etat  de  Pactif  et  du 
passif.  La  difference  est,  naturellement, 
la  valeur  nette  ou  represente  l'insolvabi- 
lite  du  commergant. 

2o.  Cherchez  la  difference  entre  la  va- 
leur nette  actuelle  et  la  valeur  au  debut 
de  la  periode  consideree  et  vous  avez  le 
profit  net  ou  la  perte  nette  pour  cet  es- 
pace  de  temps. 

Comme  il  a  ete  dit  plus  haut,  tout  sys- 
teme  incomplet  de  tenue  de  livres  cons- 
titue  une  comptabilite  en  partie  simple. 
Pour  transformer  un  grand-livre  tenu  d'a- 
pres  ce  systeme  en  un  grand-livre  tenu 
en  partie  double,  procedez  de  la  maniere 
suivante: 

lo.  Faites  un  inventaire  et  preparez  un 
etat  de  l'actif  et  du  passif;  la  difference 
represente  la  valeur  nette  ou  capital. 

2o.  Preparez  une  entree  au  livre-jour- 
nal,  debitant  l'actif,  creditant  le  passif  et 
creditant  un  compte  de  capital  de  la  va- 
leur nette,  qui  balance  l'entree. 

3o.  Ouvrez  les  comptes  necessaires  qui 
ne  figurent  pas  encore.  Ouvrez  egalement 
des  comptes  de  depenses,  d'interet,  etc., 
qui  pourront  etre  necessites  dans  la 
suite. 


MM.  Meyer-Thomas  Co.,  Ltd.,  fabricants 
de  boites  de  cigares,  ont  juge  necessaire, 
a  cause  de  la  forte  augmentation  de  leurs 
affaires,  d'acheter  les  deux  lots  adjacents 
a  leur  etablisseimient, qu'ils  utiliseront  com- 
me entrepots.  lis  ont  aussi  achete  six 
lots,  connus  sous  le  nom  de  succession 
Nichol,  pour  y  mettre  leur  bois. 


Pour  le  prix,  un  fumeur  ne  peut  rien 
demander  de  mieux  que  riogen  Mogen"  a 
10c.  et  "Royal  Sport"  a  5c.  La  qualite  du 
tabae  employe  et  la  fabrication  soignee  de 
ces  cigares  en  font  des  articles  superieurs 
a  un  prix  modere,  c'est-a-dire  des  cigares 
que  tout  tabacconiste  devrait  avoir  en 
stock.  La  vente  en  est  profitable  et  con- 
tinuelle. 


Pendant  l'annee  finissant  le  31  mars 
1906,  on  a  imports  a  Trinidad  630,296 
livres  de  tabac  non  manufacture  evaluees 
a  $54,S35.  Environ  95  pour  cent  de  ce  ta- 
bac provenait  des  Etats-Unis,  principale- 
ment  de  la  Virginie  et  de  la  Louisiane. 
Les  importateurs  preferent  recevoir  ce 
tabac  en  demi-hogsheads  et  en  quarts  de 
hogshead.  Le  droit  percu  est  de  30  cents 
par  livre.  Ce  pays  a  aussi  importe  dans 
la  meme  periode  149,435  livres  de  cigares 
et  de  cigarettes  et  d'autre  tabac  manufac- 
ture. Une  quantite  considerable  de  tibaC 
a  fumer  en  boites  de  fer-blanc  et  de  ciga- 
rettes en  petites  boites  du  meme  mStal 
est  aussi  importee  d'Angleterre. 
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Marques  speciales  de  marchandises  d out  lea  maisons,  indiquees  en  caracteres  ncirs,  ont  l'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  inanufaoturent  ellesnmemes.  —  Les  prix  indlques  le  sont  d'apres  les  dernlers 

renseignements  fournls  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.                             Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boltes  de  10....  8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boltes  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  taJbac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;'  (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  6.75 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 

Mogul  Magnums,,  bouts  en  papier.  16.00 
Ramleh,  turques,  1-10,  bouts  liege 

ou  huile    17.00i 


Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.50  .     6  83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,  ^4s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
Vz  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs.:  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s.  btes  6  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls.  boltes  5  lbs  85 

En  tins,  Vi  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  —  ' 

Pqts.  l/10s.  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1  /5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts.  1/lOs,  boltes  5  lbs  80 

En  tins.  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boltes  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

En  sacs,  l/6s,  btes  5  Iba   1.00 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  libs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boltes  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks,  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs  "   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins  •.   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes   .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins....    1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  'boxes  80 

1-5  tins   1.00 

V*  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lh.  boxes  78 

H  lh.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks.  5  l'b.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Cele'brated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

Va,  &  %  lb.  tins   1.35 

Cold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  baps.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  140 

En  tins,  1-8  lb.  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  *  et  I  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  6  lbs  .95 

Old  Gold  — 
1/1 2s  et  l/8s,  pqts,  btes  6  lbs..  .95 


En  tins,  is   1.05 

Pqts,  %e,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  J  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .     .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  l.£sd 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

L8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

M'edium   1.2.2, 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium          ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.32 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.30 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons.  1.32 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  160 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper   Heidsieok — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  H'eidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   3g 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs.  ..  38 
Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  *  butts 

12  d'tas   48 

Pay  Roll,  10 §  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  1\  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  RolO,   2  x3,  7   to  lb,   22  lbs. 

cadis  &  12  lbs  \  cads   56 

Pay  Roll,  6j}  oz.  bars,  [thin].  7* 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs."  66 
Moose,  14*  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  h  butts,  8  lbs.  40 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber.  8s,  and  3s   60 

Tvy,  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  81-2  lbs.  1-2 
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Butts   60 

Hudson,  8s  cads,  20  l'bs   68 

Pacific,  8s  cads,  20  Lbs   53 

Starlight,  1\  x  4,  7s,  8|  lbs.,  $  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  $  .32 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1. — 

l-7tins  to  lbs.  wooden  boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  ,pcks.  5  lbs.  boxes  43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .18 
1-2  lib.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes  .....  40 

1-2  lbs.  pcks  38 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  56 
1-2  tins  48 

Carillon'  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-101  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand  — 

1-12  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  45 

Calabresse  — 

1-8  pelts.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Micmac  — 
1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

lj6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  6  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  .54 

1-2  lb.  tins    .    .    .  58 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  73 

1-4  lb.  tins  7S 

1-5  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  .   .   .  ' .  .78 

Cvemo  — 

1-14  pcks.  '5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  48 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

l-<8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks  40 

1-7  bags,  5  lbs.  boxes  ^55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   £2 

Montcalm  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 


1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags   .     .  .43 

Rouge  &  Quesnel  — 

1-10!  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  f  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Gold  Cross  — 

l->8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  ■ — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents.  — 

1-7  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V. — 

1-2.  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  ......  .46 

Petit  Po'Ucet' — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Carlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins   .  .60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6   (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 

Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  7S 

CIGARETTES 
Pearls—  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500.  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10s  500  par  boite  ....  4.50 
Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff —       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise     .     .   28 

Rose  extra  32 

Macaba   34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes  55 


Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural  39 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean  so 

Rose  Extra  32 

Merise  30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/  5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20   28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20   35.00 

Havana   Seconds  1/20....  35.00 

Champlain  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  &0i  1905  0.13  0.14 

Grand  Havane  B  25  et  50  1905  0.13  0.14 

Parfum  d'ltalie  A   1905  0.00  0.30 

Bel  gi  que                    25s.  190'5  O.O'Ol  0.25 

Petit  Canadien   1904  0.00  0.25 

Petite  Plug  1-6    1905  0.10  0.12 

Quesnel  A.  M   1905  0.00  0.30' 

Role  J.  C,  No  40,  1-4  ..  1905  0.00  0.32 

Rouge  A   1905  0.18  0>.2O 

Rouge  G   1900  0.18  0.20 

Rouge  Quesnel  A   1904  0.00  0.25 

Spread  Leaf,  Rouge   ..  1905  0.15  0.16 

S.  Nouveau   1905  0.00  0.15 

Petit  Havane   1905  0.18  0.20 

S.  Vieux                   1904-1905  0.16  0.17 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 

Cotg's  choice  mixture,  1/4  tin  76 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin.  70 

Cote's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. ; 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  ~32  c. 

THE    EMPORIUM   CIGAR   CO.,  SAINT- 


HYACINTHE 
Cigares  Le  mille 

Club  House  1/20....  $20.00 

Le  Petit  Gars  1/20....  22.00 

Little  Perfectos  1/20....  26.00 

Ei  Maska  1/20....  25.00 

Red  Bluff  1/20....  25.00 

La  Captiva  1/20....  25.00 

The  Good  Ones  1/20....  28.00 

Our  Leader                     ..1/20....  28.00 

Peruna  1/20....  35.00 

Mont-Pelee  1/20....  35.00 

Sir  George  1/20....  65.00 

Representative  1/20....  45.00 

Emporium  1/20. . . .  55.00 

Emporium  1/40....  6O.00 

Our  Clear  Havana  1/20....  55.00 

La  Pedida  1/20....  60.00 

El  Corso  1/20....  70.00 

La  Pededa  1/10....  90.00 

Los  Angeles  1/40....  100.00 
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DEMANDEZ  LES  FAMEUX  CIGARES 


St-Louis 
Champlain 
El  Sergeant 


a  5  c 
a  10c 


JOS.  COTE 


Importateur  et  Marchand 
*  de  Tabac  en  Gros  * 


Bureau  et  Salle  cr€cbantillon$ : 
Entrepot: 


m  Rue  St=Paul 
119  Rue  $t=flndre 


RHONE  1272 


$uccur$ale : 


170  Rue  $t=3o$epb,  $t=Rocb 


PHONE  2007 


QUEBEC. 
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"Sweet  Caforal" 

La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET." 


MONTREAL 

VOL.  VI 


AOUT  1907 


No  8 


Liqueurs  «mba6S 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


Essay ez  le  Nouveau  Cigare 


FORTIER'S 

CLEAR 
HAVANA 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 


MANT7FA.CTUKB  FJLK, 


J.  M.  FORTIER,  Limitee,  MONTREAL 


Ce  journal  est  publie  par  la  "Compagnie  de  Publications  Commerciales,"  Montreal. 
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SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA: 

JOHN  ROBERTSON  &  SON,  Ltd.,    -    Distillateurs  a  Dundee,  Ecosse 


BUREAUX  AU  CANADA: 

MONTREAL,  41  rue  des  Communes 


SEULES  AGENCES: 

Moet  ET  Chandon,  Champagnes 


(Bureau  Principal)     J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 
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Association  desCom- 
mergants  Licencies 
de  Vins  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  :  :  : 

Incorporee  en  Juin  1884. 


Victor  lemay 

Prisident. 

j.    A.  LAPOINTE 

Secretaire. 


DlRECTEURS : 
H.  A. Dansereao, 
Nazaire  Gauthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremrlay, 
A.  J.  Ayotte, 
Eog.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES, 
LAWRENCE  A.  WILSON 
L.  ETHIER,  A.  BLONDIN. 

Prds.  Hon. 


JAS.  MCCARREY 
Vice-Pres. 

Victor  bougie 

7  rgsorier. 

AVISEURS : 
Maire  H.  A.  Ekers, 
M .  Martin,  M.  P. 
Ech.  C.  Robili.ard, 
MM.  Thos.  Kinsella, 

H.  l.APORTE, 

Ex-Maire 
J.  M.  Wilson, 

J.  M.  FORTIER, 


Aviseur  Legal  :   M.  J.  L.  Perron, 

Auditeurs  :    F.  A,  Chagnon  et  Dan.  Daigneault. 


Licensed  Victuallers' 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

* 

Incorporated  June,  1884. 

Y 


TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St* Jacques. 


AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  membres  affilies  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS- BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 

"     Wm.  Dow  &  Co. 

"     J.  H.  &  R.  Molson,  Bros. 
Canadian  Breweries,  Ltd. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Agents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt'e). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgiue. 

W|f rs  d'Eaux  Cazeuses  -  /Erated  Water  K|frs. 

MM.  C.Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  Truesdell  (Chs.  Gurd  &  Co.) 
"     J.  Christin  &  Cie. 

VIHS  ET  LIQUEURS— WlflES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 
"    F.X.  St.  Charles  &  Cie. 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Boeuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 

COMPTA.BLES-ACCOUNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Maitin. 
"    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherb>-Doke). 
"    L.  O.  Grotl.e  &  Cie. 
"    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Chaput,  (La  Champagn«). 
"    V.  Forest. 
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MM.  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a't8,Jolin  Dewar  &  Sons,  ltd  ) 

"  Boivin.  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

'*  L.  Chaput,  FilsA  Cie. 

"  Wm  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co..  (Agt.,  E.W.  Parker.) 

"  H.  0,  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

EMBOUTEILLEUR  BOTTLER 

M.  John  Bishop. 
"     Thos.  Kinsella. 

AVIS 

Chaque  niois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
uelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Aseociation. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  einis  par 
PAssociation,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  Pont  pas  fait  dej&. 

A  moins  de  circonstances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tousles  cas,ne  devraient  acheter  que  deceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  PAssociation. 

LE  PAIBMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  FAssociation.  En  conse- 
quence, ceuxqui  n'ont  pas  encore  pay6  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  ob&Bsant  serviteur, 

L.  A.  LAPOTNTE, 

Secretaire. 


DIVERS  —  MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 

'•'  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons 

"  Cousint-au,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimenr. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pompes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fleuriste. 

MARCHANDS  -  MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserville. 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re 
quested  to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES  ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES  COM- 
MERCANTS  LICENCIES  DE  VINS 
ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE  DE 
MONTREAL. 

A  une  assemble©  du  bureau  de  direc- 
tion tenue  le  10  juillet,  -sows  la  presiden- 
ce  du  president,  M.  Victor  Lemay,  etaient 
presents: 

•  MM.  Jas.  McCarrey,  V.  Bougie,  Naz. 
Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Jos.  Bariteau,  E. 
Masse  et  le  secretaire. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemble© 
sont  lues  et  ratifiees. 

Les  correspondances  suivantes  eont 
soumises  et  lues:  De  M.  H.  H.  Guay,  Re 
licence;  de  M.  B.  N.  Naylor,  Re  Excur- 
sion. 

Propose  par  M.  V.  Bougie,  seconde  par 
M.  Naz.  Gauthier,  que  les  personnes  sui- 
vantes soient  admises  membres  de  l'As- 
sociation: 

MM.  St-Denis  &  Frere,  hotelier,  85 
Manufactures;  S.  Abrahamson,  hotelier, 
1141  Notre-Dame  Ouest;  J.  O.  Bastien, 
hotelier,  212  Del  isle;  Leopold  Petit,  h6- 
telier,  Sorel;  Alphonse  Archambault,  ho- 


telier, 209  MoGill;  Jos.  Dupre,  hotelier, 
Su-Ours. — Adopte. 

Soumise  et  lue  une  lettre  du  president 
M.  Victor  Lemay,  offrant  a  l'occasion  des 
Courses  a  Trois-Rivieres,  devant  avoir 
lieu  jeudi,  le  18  courant,  un  billet  compli- 
mentaire  aux  membres  de  rAssociation 
a  bord  du  bateau  "TroisR-ivieres",  ndTise 
pour  la  circonstance. 

Resolu  sur  proposition  de  M.  Jas.  Mc- 
Carrey, seconde  par  M.  Naz.  Gauthier, 
d"accepter  cette  offre  genereuse  et  que  le 
secretaire  regoive  instruction  de  faire 
parvenir  ces  billets  aux  membres  de  la 
ville  et  de  la  banlieue. 

Le  secretaire  soumet  un  projet  de  re- 
quete  au  Conseil  de  Ville  au  sujet  de  la 
fermeture  des  bars  le  samedi  soir. 

Plusieurs  comptes  sont  adoptes,  puis 
1'assemblee  s'ajourne. 


LIQUEURS  DE  MARQUE  ET  LI- 
QUEURS EN  FUTS 

II  est  un  point  dont  nous  avons  deja 
parte  et  sur  lequel  les  commerganst  en 
gros  du  commerce  de  vins  et  liqueurs  in- 


sistent beaucoup.  On  nous  demande  d'y 
rtvenir. 

II  s'agit  du  remplissage  des  bouteilles 
de  liqueurs,  cognacs,  gins,  etc. . . .  le 
marques  bien  connues  avec  des  liquides 
similaires,  mais  d'un  prix  moindre  et 
d'une  qualite  souvent  tres  inferieure  a 
l'article  original  ou  standard,  achetes  en 
futs. 

Le  commergant  qui  ne  donne  pas  a  sou 
client  la  marque  de  liqueur  que  celui-ci 
desire  ne  se  doute  pas  toujours  du  tort 
qu'il  se  fait  a  lui-meme. 

S'il  est  vrai  qu'il  y  a  plus  de  consom- 
mateurs  que  de  connaisseurs,  il  n'est  pas 
moins  vrai  egalement  que  les  connais- 
seurs ne  manquent  pas  et  qu'un  connais- 
seur  trompe  est  un  client  perdu.  Sans 
eire  de  vrais  connaisseurs,  beaucoup  de 
consommateurs  out  1'habitude  d'une  mar- 
que; leur  palais  s'est  familiarise  avec  .'e 
goiit  particulier  que  possede  la  liqueur  de 
la  dite  marque  qu'ils  preferent  a  toute 
autre  et  on  ne  peut  les  tromper,  si  on 
leur  donne  autre  chose  que  ce  qu'ils  ont 
demande. 

II  ne  se  vend  pas  en  futs  que  des  li- 
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LE  WHISKY  DE 

DEWAR 

se  vend  plus  abondamment 
que  jamais.  On  peut  l'obte- 
nir  de  tout  marchand  de 
Gros,  Jobber  et  Detaillant  de 
premier  ordre.  Le  Whisky 
qui  occupe  le  premier  rang 
partout  ou  vous  allez ! 
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queurs  de  qualite  inferieure;  il  s'en  vend 
meme  d'excellentes  et  elles  reviennent 
moins  cher  au  gallon  que  les  marchandi- 
ses embouteillees;  les  etiquettes,  les 
paillons,  les  bouteilles,  les  bouchons,  les 
caisses  et  la  main-d'oeuvre  d'embouteil- 
lage,  d'etiquetage,  de  bouchage  et  d'em- 
paquetage  ont  une  valeur  qu'il  faut  payer 
eu  achetant  les  marchandises  en  caissei. 

A  qualite  egale  un  meme  volume  de  li- 
queur coute  moins  cher  en  fut  qu'en  bou- 
teilles, on  peut  done  donner  au  client  une 
liqueur  d'excellente  valeur.  Admettons 
qu'un  hotelier  a  qui  on  demandera  une 
marque  speciale  de  cognac,  par  exem- 
ple.  ait  rempli  une  bouteille  portant  Vc- 
tiquette  de  cette  meme  marque,  avec  un 
cognac  d'une  autre  maison  et  d'une  qua- 
lity meme  superieure,  est-il  certain  de 
donner  satisfaction  a  son  client?  Nulle- 
ment,  parce  que  generalement  son  client 
est  familier  avec  la  marque  qu'il  a  de- 
manded et  il  ne  reeonnaitra  dans  le  co 
gnac  presente  ni  le  gout,  ni  la  saveur,  ni 
l'arome  auxquels  il  est  habitue. 

II  est  de  bonne  politique  dans  tous  les 
genres  de  commerce  de  donner  satisfac- 
tion a  son  client  et  il  est  facile  de  le  sa- 
tisfaire  en  lui  donnant  exactement  ce 
qu'il  demande. 

Quand  un  hotelier  a  d'excellent  cognac 
en  fut,  pourquoi  ne  le  ferait-il  pas  con- 
naitre  a  sa  clientele?  II  peut  meme  ainsi 
sc  creer  une  clientele  speciale,  mais  qu'il 
mette  plutot  ce  cognac  dans  de  jolies  ca- 
rafes, au  lieu  de  le  servir  dans  des  bou- 
teilles portant  l'etiquette  de  la  maison 
X.  ou  de  la  maison  Z.  Et  si  le  client  veut 
absolument  la  marque  Z.  qu'il  lui  donne 
la  marque  Z.  d'origine  et  non  un  article 
de  substitution,  son  commerce  ne  pourra 
qu'y  gagner. 

On  a  tellement  abuse  de  ce  genre  de 
substitution  que  certains  consommateurs 
pour  etre  surs  de  ne  pas  etre  trompes. 
exigent  qu'on  ouvre  devant  eux  la  bou- 
teille pleine.  D'autres,  dans  la  meme 
crainte,  ne  mettent  plus  guere  les  pieds 
dans  un  bar  et  achetent  leurs  liqueurs 
chez  l'epicier  pour  les  consommer  a  la 
maison. 

Tous  les  propriStaires  d'hotels  et  de 
restaurants  n'agissent  pas  ainsi;  il  en 
est  qui  ne  servent  absolument  que  ce  que 
demande  le  client  et  ils  y  trouvent  leur 
compte.  lis  se  font  ainsi  une  reclame 
aussi  peu  couteuse  que  profitable.  El!e 
est  a  la  portee  de  tous. 


LES    TOURISTES    A    MONTREAL  ET 
LES  HOTELS 

Pendant  la  saison  des  voyages,  des  de- 
placements,  e'est-a-dire  de  fin  juin  an 
commencement  de  septembre,  il  est  rare 
qu'a  Montreal  les  hotels  ne  se  voient  pis 
dans  l'obligation  de  refuser  des  voya- 
geurs,  faute    de  place. 

Les  compagnies  de  transport  disent  que 


cet  etat  de  choses,  nuisible  au  commerce 
de  Montreal,  est  egalement  nuisible  a 
leurs  propres  affaires. 

Un  plus  grand  nomrbe  de  touristes 
nous  viendraient,  chaque  annee,  assure- 
t-on,  si  nos  amis  les  Americains  ne  sa- 
vaient  qu'en  venant,  ils  risquent  de  ur 
pas  trouver  a  se  loger  dans  un  hotel  ou 
ils  n'auraient  pas  tout  le  contort  auquel 
ils  sont  habitues. 

Cette  annee  encore,  beaucoup  de  tou- 
ristes ne  peuvent  etre  loges  dans  les  ho- 
tels de  premier  ordre  tellement  l'afflu- 
ence  des  visiteurs  est  grande.  Les  ge- 
rants  de  ces  hotels  font  de  leur  mieux 
er.  offrant  a  ces  touristes  desappointes 
de  leur  procurer  des  chambres  au  dehors, 
mais  tout  le  monde  n'aime  pas  se  loger 
a  un  endroit  et  &  aller  prendre  ses  repas 
dans  un  autre,  aussi  le  sejour  de  ces 
voyageurs  de  passage  n'est-il  qu'ephe- 
mere.  On  pretend  meme  que  souvent 
il  arrive  qu'en  presence  de  ces  faits  beau- 
coup  de  touristes  brulent  la  politesse  a 
Montreal  et  s'en  vont  visiter  d'autres 
localites. 

Tout  cela  est  evidemment  facheux.  Le 
remede  serait  assurement  dans  la  cons- 
truction de  nouveaux  hotels.  Mais  ces 
hotels  auraient-ils  toute  l'annee  une  cli- 
entele suffisante  pour  faire  leurs  frais? 
La  est  la  vraie  question.  Si  l'ete  est  l'e- 
poque  de  la  moisson  pour  les  hotels  de 
Montreal,  l'hiver,  avec  un  plus  grand 
nombre  de  bons  et  grands  hotels,  serait 
une  maigre,  trop  maigre  saison  pour 
tous,  la  clientele  s'eparpillant  davantage. 

Nous  n'avons  pour  ainsi  dire  aucui: 
effort  a  faire  pour  attirer  les  americains 
en  ete;  ils  viennent  d'eux-memes  nous 
visiter.  Peut-etre  pourrions-nous  imag'- 
ner  quelque  chose  pour  les  faire  venir 
l'hiver  en  grand  nombre.  II  nous  sou- 
vient  qu'autrefois.  le  Carnaval,  la  cons- 
truction d'un  palais  de  glace  et  les  re- 
jouissances  qui  en  etaient  1'accompagne- 
ment  oblige  avaient  un  attrait  tout  par- 
ticulier  pour  nos  voisins  qui  passaient 
facilement  la  frontiere  pour  assister  a 
ces  fetes.  N'y  a-t-il  pas  la  une  indica- 
tion? 

Notre  climat  nous  permet  de  donner 
en  hiver  des  fetes  tres  pittoresques,  tres 
originales,  pourquoi  n'en  profiterions- 
i.ous  pas? 

Nous  ne  monquons  pas  de  gens  hardis, 
entreprenants,  d'un  esprit  inventif  et 
ayant  le  sens  artistique  tres  d6veloppe 
qui  seraient  en  mesure  d'etablir  un  pro- 
gramme de  fetes  varices,  d'une  certains 
duree  et  de  le  mettre  en  pratique. 
.  Du  jour  ou  nous  saurons  attirer  en1  hi- 
ver beaucoup  d'etrangers,  nous  ne  serons 
pas  en  peine  de  loger  en  ete  tous  les 
touristes  qui  viendraient  nous  visiter. 

La  ligue  des  gens  d'affaires  de  Mont- 
real que  cette  question  de  loger  les  visi- 
teurs a  toujours  plus  ou  moins  inquiete. 
pourrait  peut-etre  etudier  avec  profit  It 
dee  que  nous  lui  soumettons  plus  haut. 


L'AFFICHE-AN  NONCE 

Ce  qu'elle  vaut 

Depuis  quelques  annees  on  voit  sur  les 
murs  une  profusion  d'affiches-annonces  ; 
ce  genre  de  publicite  a  ete  mis  quelque 
peu  a  la  mode,  grace  aux  artistes  qui  ont 
mis  leur  talent  a  la  disposition  de  la  pu- 
blicite. Certaines  de  ces  affiches,  comme 
on  a  pu  le  voir  dans  des  expositions  eps- 
ciales.  sont  de  veritables  oeuvres  d'art, 
mais  jusTu'a  present  aucun  fait  ne  s'e- 
tait  presente  qui  permit  de  juger  de  la 
valeur  des  affiches-annonces  au  point  de 
vue  de  la  publicite.  Commercialement 
parlant,  rendaient-elles  les  services  qu'on 
en  attendait?  C'est  ce  qu'on  ignorait  a 
vrai  dire. 

Voici  un  fait  qui  va  nous  dire  les  r6- 
snltats  d'une  publicite  aussi  couteuse  que 
celle  de  l'affiche-annonce: 

Pendant  une  recente  greve  a  Butte, 
Montana,  aucun  journal  ne  parut  dans 
cette  localite  durant  plusieurs  semaines 
et  les  marchands  durent  avoir  recours 
aux  affiches  murales  pour  annoncer  leurs 
marchandises.  Le  resultat  fut  une  dimi- 
nution de  vingt  a  cinquante  pour  cent 
dans  le  chiffre  d'affaires  et  les  commer- 
gants  attribuerent  ce  resultat  uniquement 
au  fait  qu'ils  etaient  prives  de  leur  ins- 
trument habituel  de  publicite,  le  journal. 

Les  theatres  qui,  plus  que  tout  autre 
genre  de  commerce,  se  servant  des  affiches 
murales  comme  moyen  de  publicite  ont 
souffert  plus  que  les  commergants  de 
1'absence  des  journaux. 

La  morale  de  ces  faits  est  que  si  l'af- 
fiche-annonce disparaissait  elle  ne  cause- 
rait  pas  grand  tort  au  commerce  et  qu'au 
point  de  vue  esthetique,  l'aspect  de  nos 
villes  et  cites  y  gagnerait,  car  malgr6  la 
belle  apparence  et  le  cachet  artistique  de 
■quelques-unes  d'entre  elles,  la  grande 
masse  n'offre  qu'un  bariolage  d'un  gout 
plus  que  douteux  qui  n'a  rien  d'esthe- 
tique. 


LA  SITUATION    EN  FRANCE 
Notre  entrevue  avec  M.  H.  Laporte 

Nous  avons  eu  le  plaisir  de  rencontrer 
hier  M.  H.  Laporte,  chef  de  la  maison  La- 
pcrte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  et  ancien  maire 
de  Montr6a)l. 

M.  Laporte  est  de  retour  d'Europe  de- 
puis quelques  jours  et  les  impressions 
dont  ill  a  bien  voulu  nous  faire  part  inte- 
resseront  certainement  nos  lecteurs. 

Le  voyage  de  M.  Laporte  a  dure  trois 
mois.  II  a  visits  1'Espagiie,  lie  Portugal, 
l'ltalie,  la  Belgique,  l'Angleterre  et  l'lr. 
lande,  mais  son  sgjour  le  plus  long  a  ete 
en  France. 

Etant,  par  suite  de  ses  relations  d'af- 
faires, mieux  a  meme  que  personne  de 
juger  de  la  crise  viticole  qui  sevit  actuel- 
lement  dans  le  Midi  de  la  France,  M.  La- 
porte en  attribue  la  cause  a  Ha  surproduc- 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de  : 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

"   Martell  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  CO   "   Cognacs. 

"   Cockburn,  Smithes  &  Co  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  Xeres  de  la  Frontera... Skerries. 

"    S.  Darthez  Reus  (Tarragons)  Ports  Tarragotte. 

MM.  Barton  &  Grliestier  Bordeaux  Clarets,  Sauternes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Rodel  &  Fils  Freres    "   Sardines,  Pois  el  Conserves. 

"    Deinhard   &  Co  CoblEnz  Hocks  et  Moselles. 

"   C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guinness' s  Stout,  Bass' s  Ale, 

Whiskies  Inandais  et  Rhum  de  la  Jamaiqtie. 

"    C.  G-.  Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow  Whiskies  Ecossais. 

'*   Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin  Ginger  Ale,  Club  Soda,  etc. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jamaique. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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tiou  de  vins  de  qualite  inferieure,  vins 
parfaitement  satisfaisants  pour  la  con- 
sornmation  locale,  mais  ne  pouvant  con- 
venir  a  l'exportation. 

Les  viticulteurs  du  Midi  trouvant  la 
culture  de  la  vigne  particulierement  pro. 
ductive,  il  y  a  quelque  15  ou  20  ans,  ont 
plante  en  vignes  non  seulement  les  ter- 
rains specialement  propres  a  cette  cultu- 
re, mais  encore  une  enorme  quantite  de 
terres  qui,  par  suite  de  la  composition  du 
sol  ou  de  leur  situation,  ne  pouvaient  don- 
ner que  des  vins  inferieurs.  Ill  en  est  re- 
suilte  une  production  superieure  a  la  con- 
sommation  possible  du  pays.  De  la,  me- 
vente  de  ces  vins  et  embarras  financiers 
des  viticulteurs  qui  les  produisent. 

D'apres  M.  Laporte,  une  loi  n'amelio. 
rerait  en  rien  la  situation,  la  production 
des  vins  de  seconde  cuvee,  dits  vins  d'eau, 
ou  des  vins  de  raisins  sees,  etant  relati- 
vement  de  peu  d'importance  et  ces  vins 
n'etant  guere  consommes  que  par  la  por- 
tion la  plus  pauvre  de  la  population;  un 
degrevement  de  taxes  ne  serait  qu'un 
palliatif  qui  ne  reniedierait  a  rien.  Ce 
qu'il  faudrait,  ce  serait  de  faire  une  edu- 
cation nouvefllle  des  classes  agricoles  du 
Midi  de  la  France  pour  les  amener  a 
changer  leur  mode  de  culture  et  au  besoin 
les  aider  financierement  a  effectUer  cette 
transformation. 

Le  Midi  de  la  France  est  un  pays  d'une 
extraordinaire  fertilite,  tout  y  pousse, 
pourquoi  ne  pas  faire  de  l'industrie  lai- 
tiere  ia  oil  les  prairies  peuvenc  prospe- 
rer,  la  culture  des  fruits  et  des  legumes 
sulleurs.  Des  fabriques  de  conserves 
pourraient  s'etablir  sur  les  lieux  et  la 
prosperite  reviendrait  rapidement  grace 
a  Ha  fertilite  du  sol  et  au  caractere  actif 
et  econome  des  habitants. 

Le  tort  des  populations  agricoles  „u 
Midi  a  ete  de  ne  pas  prevoir  l'avenir,  de 
s'endormir  dans  leur  routine  et  de  ne  pas 
modifier  leurs  procedes  au  fur  et  a  me- 
sure  que  les  conditions  economiques  chan. 
geraient. 

Tin  rSsultat  tres  facheux  de  cette  crise 
sera  probablement  de  creer  a  l'exterieur 
un  prejuge  contre  les  vins  de  France. 

Les  etrangers  qui  ne  prendront  pas  la 
peine  d'aller  au  fond  des  choses  conelue- 
ront  qu'il  se  fait  en  France  beaucoup  de 
mauvais  vins,  beaucoup  de  vins  adulte. 
res  et  que  tous  doivent  etre  dans  le  me- 
me  cas. 

Rien  n'est  plus  faux. 

Les  grands  vignobles  du  Bordelais,  de 
la  Bourgogne,  de  la  Champagne,  des  cotes 
du  Knone,  etc,  donnent  et  donneront  tou- 
jours  les  premiers  vins  du  monde  et  des 
vins  que  Ton  n'a  jamais  pu  et  que  Ton  ne 
pourra  jamais  imiter  ailleurs.  Les  pro 
prietaires  de  ces  vignobles  non  seulement 
par  honnetete  mais  par  interet,  n'ont  ja- 
mais falsifie  leurs  vins;  ceci  est  un  fait 
bien  connu  dans  le  monde  des  importa- 
teurs,  neanmoins  il  est  parfaitement  pos- 


sible que  dans  l'esprit  de  gens  moins  bien 
renseignes,  ces  fausses  conclusions  ne  fas. 
sent  du  tort  a  la  bonne  reputation  des 
vins  frangais. 

Au  point  de  vue  des  affaires  en  general, 
M.  Laporte  considere  qu'en  dehors  de  cer- 
tains centres  tels  que  Lille,  Marseille  et 
surtout  Paris,  les  affaires  paraissent  etre 
dans  un  6tat  non  pas  de  depresion  mais 
de  stagnation. 

Tout  le  monde  a  de  l'argent,  les  cam. 
pagnes  sont  prosperes,  la  vie  est  facile, 
mais  le  capitaliste,  et  en  France  lis  sont 
legion,  restent  dans  le  statu  quo,  ils  pre- 
ferent  avoir  un  petit  interet  de  leur  ar- 
gent que  de  se  lancer  dans  des  entreprises 
manufacturieres,  le  resultat  est  que  (l'in- 
dustrie ne  montre  pas  la  meme  activite 
en  France  qu'en  Belgique. 

Une  des  grandes  objections  des  capita- 
listes  frangais  quand  on  leur  parle  d'eta- 
blir  de  nouvelles  manufactures  est:  "nous 
n'avoi'S  pas  de  charbon."  Cependant  le 
charbon  anglais  est  a  tres  bon  marche  et 
1'Angleterre  est  plus  pres  de  Bordeaux 
que  Sydney  1'est  de  Montreal. 

La  cause  est  autre  aussi.  Le  capitaliste 
frangais  ne  se  sent  pas  soutenu  et  attend 
"que  le  gouvernement  s'occupe  un  peu 
moins  de  questions  de  sentiments,,  de 
questions  religieuses  et  un  peu  plus  de 
questions  d'affaire. 

Si  Marseille  fait  preuve  d'une  activite 
enorme,  certains  autres  ports  periclitent, 
ceci  est  probablement  du  aux  tarifs  defec- 
tueux  des  chemins  de  fer  frangais  et  au 
manque  d'esprit  d'union  entre  les  diver, 
ses  compagnies.  Si  vous  expgdiez  des  mar- 
chandises  de  Montreal  a  Poitiers  via  le 
Havre,  les  quelques  centaines  de  kilome- 
tres a  faire  en  territoire  frangais  cou- 
tent  aussi  cher  que  les  3,000  milles  a  par- 
courir  par  voie  de  mer.  II  y  a  de  ce  cote, 
de  serieuses  ameliorations  a  tenter. 

Une  "industrie"  dans  laquelle  les  Fran- 
gais sont  passes  maitres,  est  l'art  de  a- 
voir  attirer  chez  eux  les  etrangers. 

Grace  au  charme  de  ses  campagnes,  aux 
tresors  artistiques  de  ses  villes,  a  la  cour- 
toisie  et  a  la  gaTte  de  la  population,  grace 
a  ses  industries  de  luxe,  au  gout  elegant 
inne  de  ses  ouvriers  d'art,  a  l'intensite 
de  la  vie  intellectuelle  et  scientifique,  la 
France  est  et  restera  toujours  la  terre  be- 
nie  d'?s  touristes  et  des  heureux  de  ce 
monde,  qui  ont  durement  gagne  une  for. 
tune  et  sont  anxieux  de  la  depenser  agrea- 
bement. 

Les  sommes  laissees  annuellement  en 
Prance  p«r  r»tranger,  sont  enormes,  et 
le  Frangais  econome  les  renvoie  a  l'etran. 
ger  a  titre  de  pret  —  l'opSration  lui  est 
done  ainsi  doublement  profitable. 

Par  s'lite  de  ce  fait  entre  beaucoup 
d'autres,  Paris  est  avec  Londres,  le  grand 
marche  de  l'argent;  e'est  bien  v6ritable- 
ment  un  des  plus  grands  centres  finan- 
ciers du  monde. 

Fn  ce  qui  c  mcerne  1"   question  reli- 


gieuse,  M.  Laporte  est  d'avis  que  la  de- 
nonciation  du  Concordat  n'a  pas  eu  tout 
l'effet  facheux  que  les  catholiques  redou- 
taient.  Les  eglises,  non  seulement  en  Pro- 
vince, mais  a  Paris,  sont  encombrees  de 
fideles.  Les  pretres  sont  bien  scutenus 
par  leurs  ouailles  qui,  autant  qu'on  en 
peut  juger,  leur  fournissent  de  quoi  pour, 
voir  decemment  a  leurs  besoins  et  aux 
frais  du  culte. 

II  semblerait  meme  que  I'action  du  gou- 
vernement aurait  eu  pour  effet  de  raviver 
parmi  les  tiedes,  une  foi  qui  sommeillait 
car,  comme  il  est  dit  pus  haut,  les  eglises 
sont  bien  plus  frequentees  qu'on  ne  pour, 
rait  s'y  attendre,  non  seulement  par  les 
femmes  ,mais  aussi  par  les  hommes. 

Quant  a  une  augmentation  des  6chan- 
ges  commerci  iux  entre  la  France  et  le 
Canada,  elle  est  non  seulement  possible, 
mais  facile,  nous  dit  M.  Laporte,  si  le 
gouvernement  frangais  veut  y  mettre  la 
main  de  son  cote. 

Une  foule  d'articles  canadiens:  froma- 
ge,  conserves  de  poissons,  etc.,  sont  ex- 
portes  en  France  par  l'Angleterre.  II 
vandrait  infiniment  mieux  les  exporter 
directement. 

Nous  pourrions  certainement  fournir  a 
la~France  d'autres  produits,  surtout  du 
bois  et  de  la  pulpe  et  nous  pourrions  ac- 
croitre  nos  importations  de  vins,  de  con. 
serves  de  fruits,  de  legumes  et  de  vian- 
des,  d'articles  de  Paris  et  de  modes,  etc. 

II  ne  faut  pas  s'attendre  a  voir  un  cou. 
rant  considerable  d'emigration  s'etablir 
de  France  au  Canada.  En  France  la  po- 
pulation est  stationnaire;  le  Frangais  est 
casanier;  ce  ne  serait  done  que  la  pau- 
vrete  et  le  besoin  qui  pourraient  le  deci- 
der a  emigrer,  or  la  richesse  est  trop 
grande  actuellement  en  France  pour  que 
Ton  pmsse  s'attendre  a  rien  de  sembla- 
ble. 

Nous  remercions  ici,  M.  H.  Laporte,  de 
la  complaisance  et  de  la  courtoisie  avec 
lesquelles  ill  a  bien  voulu  nous  donner  ces 
details  certainement  interessants  pour  les 
lecteurs  du  "Prix  Courant." 

Nous  rappelons  a  l.os'  lecteurs  que  la 
rr.aison  S.  H.  Ewing  &  Sons  fait  une  spe- 
cialite  de  toutes  les  marchandises  neces- 
saires  a  rembouteillage  et  a  la  brasserie, 
telles  que  bouchons  coupes  a  la  main  ou 
a  la  machine,  capsules,  broche,  etain  en 
feuilles,  etc.,  etc. 

Elle  a  toujours  en  mains  un  approvi- 
sionnement  considerable  de  ces  marchan- 
dises qu'elle  peut,  en  consequence,  livrer 
sans  aucun  retard.  Ses  prix  sont  interes- 
sants et  les  acheteurs  devraient  avant  de 
placer  leurs  commandes  demander  des  co- 
tations  a  MM.  S.  H.  Ewing  &  Sons,  qui 
se  feront  un  plaisir  de  les  leur  donner. 


L'appareil  a  lave.-  les  bouteillies  "Little 
wonder",  se  vend  rapidement;  ce  fait 
tendrait  a  prouver  que  sa  superiorite  sur 
les  autres  appareils  similaires  est  incon- 
testable, comme  l'affirment  ceux  qui 
s  en  sont  servis. 

Toutes  les  pieces  de  rechange  de  cette 
machine  sont  toujours  en  stock  a  la 
Freyseng  Cork  Co.,  Ltd. 
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POUDRE 

"STICK-FAST" 

POUR  COLLE 

Pour  tous  les  usages  auxquels  on  emploie  la  Colle  de  Pate,  il  convient  d'ajouter  la 

Poudre  "STICK-FAST" 

Elle  aide  noti  seulement  a  conserver  la  Colle  de  Pate  pendant  quelques  jours,  mais  en- 
core et  surtout  elle  lui  donne  une  adherence  incomparable. 

On  peut  avec  toute  Colle  de  Pate  additionnee  de  Poudre  "  STICK-FAST  "  coller  des 
etiquettes  sur  fer-blanc  poli,  ce  qu'on  ne  peut  faire  avec  la  Colle  de  Pate  ordinaire. 


PREPARATION    ET   EMPLOI  PACILES 


FREYSENG  CORK  COMPANY,  Limited 

651-661   RUE  ST-PAUL  -  MONTREAL 


B  I  SQU  IT 
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(20    AIMS  D'AGE) 
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BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 
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SEULS   AGENTS   POUR    LE  CANADA: 
WALTER    R.   WON  HAM   &  SONS, 
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LA  SOURCE  APOLLI N ARIS 

n  exist©  peu  d'endroits  plus  beaux  en 
Europe,  a  n'importe  quelle  saison  de  Tan- 
nee,  que  le  Rhin,  a  partir  de  Bonn,  en 
remontant  dans  la  direction  de  Coblenz; 
le  paysage  embrasse  les  bosquets  verdoy- 
ants  de  Godesberg  et  le  panorama  majes- 
tueux  des  Sept  Montagnes,  avec  le  ro- 
cber  garni  de  chateaux  de  Drachenfels 
qui  a  evoque  l'enthousiasme  de  Byron  et 
de  tons  les  autres  poetes  qui  1'ont  vu. 
Chi  iue  partie  de  ce  paysage  romanesque 
a  son  charme  et  ses  beautes  speciales — 


Bureau  d'expedition  de  la  Apollinaris 
Co.  a  Remagen 

paysages  garnis  de  verdure  et  de  fleurs; 
montagnes  eouronnees  d'anciens  cha- 
teaux de  barons,  austeres  dans  leur  de- 
crepitude; terrasses  de  vignobles  et  sce- 
nes vues  des  hauteurs  elles-memes  qui 
soulevent  l'enthousiasme  chez  celui  qui 
aime  la  nature  et  l'antiquite.  Chaque  pe- 
tite ville  est  eelebre,  chaque  montagne, 
objet  d'une  legende,  est  un  tableau  par 
elle-meme,  et  une  excursion  snr  le  Rhin, 
par.le  brillant  soleil  du  printemps  ou  ail 
clair  de  la  dune  argentee  est  un  vrai  voy- 
age de  vaeances,  comme  le  savent  ceux 
qui  l'ont  entrepri.s  et  comme  en  fourni-i- 


Vue  a  vol  d'oiseau  de  la  source  et  de  I'e- 
tablissement  a  Neuenahr 

sent  des  preuves  les  chansons  et  les  le- 
gendes  des  siecles. 

Les  plaisirs  de  ce  district  ne  sont  pas 
limitss  aux  rives  de  la  riviere  elle-meme, 
car  -ce  pays  favorise  a  bond  e  en  lieux 
d'excursions  delicieux.  Et  parmi  ceux-ci, 
un  de  ceux  qui  procurent  le  plus  de  plai- 
sir,  est  la  vallee  de  l'Ahr.  Pres  des  mu- 
railles  en  ruine  de  Rolandseck,  s'eleve 
pres  de  la  riviere,  la  hauteur  boisee  d'A- 
pollinaris,  au  sommet  de  laquelle  est  l'e- 


glise  d'Apollinaris,  d'un  style  gothique 
moderne.  Saint  Apollinaire  est  le  patron 
dc  la  fameuse  source  a  laquelle   il  a 


i 


Entree  superieure  a  Ahrweiler 


donne  son  nom.  S'ecartan  du  Rhin,  a 
la  ville  de  Remagen,  le  chemin  de  fer 
transporte  le  visiteur  dans  la  vallee  de 
l'Ahr  et  il  passe  devant  la  station  de 
Neuenahr  pres  de  laquelle  est  la  source 
Apollinaris. 

Inutile  de  dire  que  -la  reputation  de  la 
ville  moderne  d'Ahr  est  grandement  due 
a  retablis'sement  d'Apollinaris.  En  face 
des  coteaux  plantes  de  vignes  qui  domi- 
nent  la  vallee,  se  trouve  la  serie  de  cons- 


Un  coin  de  la  salle  d'emballage 


tructions  qui  fonnent  une  ruche  tres  ac- 
tive de  rindustrie  dans  cette  vallee  tran- 
quille.  Dans  un  enclos  de  murs  surmon- 
t5  par  une  statue  du  saint,  est  la  source 
qui  produit  l'eau  agreable  et  effervescen- 
te  qui  a  atteint  maintenant  une  populari- 


Erpel 

te  enorme,  et  une  procession  d'enormes 
voitures  chargees  de  bouteilles,  trans- 
portent  cette  eau  jusqu'au  Rhin  ou  jua- 


qu'au  chemin  de  fer,  d'ou  elle  est  distri- 
buee  dans  toutes  les  parties  du  monde. 
Chaqaie  annee,  quelque  trente  millions  de 
bouteilles  sont  emballees  et  expediees  et 
environ  500  personnes  sont  engagees 
dans  cette  industrie. 

La  Source  Apollinaris  ne  date  pas  te 
plus  de  einquante  ans;  elle  fut  decou- 
verte  en  1851,  d'une  maniere  assez  cu 
rieuse,  par  un  proprietaire  de  vignobles 
qui  s'apercevait  que  ses  vignes  ne  pous- 
saient  pas.  Un  expert  chimiste  prouva 
que  le  sol  etait  impregne  de  gaz  acils 
carbonique.    Un  puits  fut  creuse;  a  uno 


Le  vieux  moulin  a  Heppingen 

profondeur  d'environ  40  pieds,  la  source 
fut  rencontree  et  l'eau  s'eleva  jusqu'a  la 
surface  avec  une  force  remarquable. 

Des  analyses  chimiques  montrerent  que 
1  eau  Apollinaris  res«emblait  de  beaucoup 
3,  celle  d'Bms,  quoique  differant  largy- 
ment  de  cette  eau  ou  de  toute  autre  alors 
renommee,  en  ce  qu'elle  contenait  une 
proportion  extraordinaire  de  gaz  acide 
carbonique,  a  tel  point  que  l'eau  bouillon 
rait  en  montant,  comme  si  elle  avait  6t£ 
forcee  d'en  has  par  uno  pression  de  va- 


L'eglise  d'A^clii^^ris  sur  le  Rhin 


peur.  Au  debut,  une  grande  difficult'; 
consistait  a  embouteiller  l'eau  bouillon- 
nante,  de  maniere  a  retenir  tout  le  gaz 
effervescent.  Cette  diffculte  fut  sur- 
montee  en  tirant  l'eau  de  son  lit  situe  a 
einquante  pieds  au-des«ous  de  la  surface 
du  sol  et  en  la  faisant  entrer  dans  des 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"  Imperial" 

WHISKY. 


DISTILLES  ET  EMBOUTEILEES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St  Sacrament,  MONTREAL. 


12 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


reservoirs  places  au-des-sus  de  l'etablisse- 
ment  d'ernbouteillage,  puis  en  1'amenant 
de  nouveau  en  contact  avec  son  gaz  na- 
turel  avant  de  la  mettre  en  bouteilles, 
de  sorte  que  quand  la  bouteille  est  finale- 
ment  cachetee,  1'eau  est  aussi  pure  et 
aussi  gazeuse  qu'elle  l'etait  dans  sa 
source  souterraine. 

De  plus,  une  partie  de  l'aeide  carbo- 
nique  est  forc-ee  d'entrer  par  pression 
dans  chaque  bouteille  vide,  de  maniere 
a  expulser  l'air  avant  que  1'eau  y  entre; 
ce  qui  permet  au  buveur  de  1'eau  embou- 
teillee  d'etre  sur  d'obtenir  cette  eau  en 
son  etat  naturel  -pur.  En  verite,  le  gaz 
acide  earbinoque  est  la  divinita  volatile 
de  l'endroit.  Chaque  bouchon  apres  un 
examen  soig-neux,  pour  s'assurer  qu'il 
est  en  bon  etat,  est  lave-  et  soumis  a  un 
jet  d'acide  carbonique  avant  qu'il  soit 
mis  sur  les  bouteilles.  Apres  que  les 
bouteilles  ont  et-e  remplie-s,  bouehees,  et 
le  bouchon  assujetti  au  moyen  de  fil  me- 
tallique — 'cette  operation  a  lieu  a  raison 
de  100, OC0  a  120,000  boutilles  par  jour  — 


Maison  du  Saint  et  Chateau  de  Aitenahr 


elles  sont  emmagasinees  pendant  qua- 
rante-huit  heures,  puis  examinees  de  nou- 
veau, de  maniere  a  ce  qu'on  puisse  de-cou- 
vrir  toute  defeotuosite  qui  pour  rait  s'e- 
tre  produite  ensuite.  La  source  elle- 
meme  est  situee  dans  une  cour  et  on  y 
arrive  en  descendant  un  certain  nombre 
de  marches  placee-s  dans  une  cavite  qui 
entoure  l'endroit  ou  elle  jaillit.  Cette 
cavite  est  si  remplie  de  gaz,  qu'une  bou- 
gie allume-e  est  eteinte  immediatement 
L'orifice  mem-e  de  la  source  est  couvert 
d  un  capuehon  conique  dont  la  pointe  est 
submergee  dans  1'eau,  afin  de  recueillir 
le  gaz  a  mesure  qu'il  s'eehappe  de  la 
source. . 

Le  travail  necessite  par  1'expedition  de 
ces  enorme-s  quantites  d'eau  mine-rale  est 
naturellement  tres  considerable  et  doit 
etre  fait  dans  les  neuf  ou  dix  mois  de 
l'annee  ou  il  n'y  a  pas  de  gelee  .La  plus 
grande  .portion  de  la  production  aimuelle 
de  bouteilles  pleines,  representant  envi- 
ron 24,000  tonnes,  est  expediee  dans  de 
longs  bateaux  a  fond  plat,  par  le  Rhin. 
jnsqu'a  Anvers  et  Rotterdam,  d'ou  ces 
bouteilles  sont  transportees  sur  des 
steamers,  a  destination  d'Angleterre, 
d'Amerique  et  des  principaux  ports  du 
monde  entier. 


Claire  et  effervescente,  1'eau  Apollina- 
ris  conserve  sa  fraicheur  plus  lo-ngtemps 
que  toute  autre  eau  minSrale  artifieielle 
et  la  douceur  particuliere  de  sa  saveur 
en  fait  un  accessoire  des  plus  plaisantj 
pour  la  table,  tandis  que  ses  qualites  an- 
ti-dyspeptiques  sont  attestees  par  les 
medecins.  Les  ehiffres  donnes  plushaut 
pour  la  production  annuelle  sont  une 
preuve  que  les  proprietes  de  cette  eau 
pure  de  table  sont  grandement  appre- 
ciees.  Bile  a  l'avantage,  a  part  ses  qua- 
lites dietetiques,  de  posseder  autant  d'ef- 
fervescence  agreable  que  les  eaux  mine- 
rales  manufacturees  ordinaires,  tandis 
que  son  addition  au  vin  ou  a  d'autres  li- 
quides  fait  ressortir  leur  bouquet  au  lieu 
de  les  deteriorer,  comme  cela  arrive  sou 
vent  avec  1'eau  qui  n'est  pas  naturelle. 

L'etablissement  de  bains  de  Neiienahr 
et  son  confortable  Kur-Hotel  ne  sont  si- 
tu&s  qua  quelques  minutes  de  la  source 
Apo'llinaris,  de  l'autre  cote  de  la  jolie  ri- 
viere Ahr.  Ces  bains  sont  devenus  tres 
populaires  et  cela  n'est  pas  etonnant,  si- 
tues  comme  ils  le  sont  au  milieu  d'une 
vallee  agreable  et  entoures  par  des  lieux 
d'excursion  charmants  au  chateau  de 
Neuenahr  et  la  ville  adjacente  de  Ahr- 
weiller,  avec  ses  constructions  datant  du 
Moyen-Age,  a  Walporzhein — qui  a  donno 
son  nom  au  crfl  celebre — et  au  burg  cn 
mine  de  Aitenahr.  Du  sommet  de  cette 
hauteur  rocheuse,  on  a  une  vue  etendue 
sur  toute  la  belle  vallee,  ou  la  riviere 
Ahr,  aux  eaux  brillantes,  serpente  d'une 
maniere  tortueuse  entre  les  pics  qui  s'e.- 
levent  sur  chacune  de  ses  rives  couver- 
tes  de  pins;  c'est  une  scene  allemande 
ty pique  et,  avec  son  charme  rustique  et 
sauvage,  une  scene  qu'on  va  revoir  plu- 
sieurs  fois  avec  plaisir. 

W.  Pictor. 


L'Histoire  du  Claret 

Nous  avons  regu  une  excel'lente  petite 
brochure  que  nous  nous  empressons  de 
signaler  a  nos  lecteurs. 

Cette  brochure  contient  en  realite  tou- 
te l'Histoire  du  Claret;  elle  a  pour  ti- 
tres:  The  King  of  Wines  —  The  Wine 
of  Kings.  C'est-a-dire  que  le  vin  de  Bor- 
deaux est  Le  Roi  des  Vins  —  Le  Vin  des 
Rois,  d'apres  l'auteur  qui,  d'ailleurs,  s'at- 
tache  a  justifier  le  double  titre  donne  a 
son  travail  sur  le  claret. 

Nous  avoids  dit  plus  haut  que  c'est 
toute  l'histoire  du  claret  que  raconte 
cette  brochure;  pour  ne  pas  induire  nos 
lecteurs  en  erreur  nous  devons  ajoxiter 
que  e'est  une  histoire  abregee,  car  l'au- 
teur ne  pouvait  dans  une  petite  brochure 
d'une  trentainte  de  pages,  celebrer  les 
hauls  et  glorieux  faits  des  fameux  vins 
de  Bordeaux,  dont  I'hi.stoire  remonte  a 
plus  de  2000  ans. 

Qu'est-ce  que  le  Claret?  est  une  ques- 
tion a  laquelle  peut-etre  pen  de  commei- 
Qants  de  detail  en  vins  et  liqueurs  pour- 
raient  donner  une  reponse  satisfaisante. 
Cette  question  est  le  titre  d'un  ohapitre 
dans  lequel  l'auteur  indique  les  six  gran- 
des  divisions  comprises  daws  la  region 
du  claret,  et  il  en  profite  pour  dire  quel- 
ques mots  des  vins  de  crus,  c'est-a-dire 
des  vins  classes. 


La  "Fabrication  du  Vin"  est  un  autre 
chapitre  interessant,  l'auteur  a  pense 
qu'il  ne  pouvait  mieux  faire  que  de  re- 
produire  un  article  publie  dans  le  grand 
journal  medical  de  Londres,  le  "Lancet" 
a  la  date  du  3  fevrier  1906,  sous  le  titr>; 
"Les  Vins  de  la  Gironde".  II  y  est  ques- 
tion du  raisin,  de  la  vendange,  de  la  fer- 
mentation du  mout,  du  decuvage,  du  sou- 
tirage,  du  collage,  de  la  mise  en  bouteilles, 
etc.,  etc.  "En  un  mot",  est-il  dit  a  la  fin 
de  rarticle,  "  -comme  nous  l'avons  dit,  '2 
claret  est  le  plus  pur  type  du  vin  et  le 
produit  d'operations  absolument  naturel- 
les,  n'exigeant  aucune  sorte  d'ingredient 
etranger  pour  le  rendre  propre  a  la  con- 
sommation  ou  pour  1'adapter  au  gout  du 
public? 

On  entend  parfois  des  gens  en  appa- 
rence  tres  sflrs  d'eux  affirmer  qu'on  ne 
peut  boire  du  bon  -claret  au  Canada  par- 
ce  que  la  region  de  Bordeaux  n'en  pro- 
duit pas  suffisamment  pour  sa  propre 
consommation.  A  ces  ignorants  qui  se 
cioient  bien  savants,  nous  conseillerons 
de  lire  le  chapitre  intitule:  "La  Produc- 
tion du  Vin  dans  le  District  du  Claret"  • 
II  y  a  la  400,000  acres  de  vignes  produi- 
sant  annuellement  environ  100,OiO:0,000 
gallons  de  vin,  c'est-a-dire,  comme  le  fait 
remarquer  1'aiiteuir,  une  quantite  suffi- 
sante  pour  donner  a  toute  la  population 
de  la  G-rande-Bretagne,  a  chaque  homme. 
femme  et  enfant,  un  plein  verre  de  vin 
chaque  jour  de  I'an-nee,  ce  qui  peut  dou- 
rer une  idee  d-e  la  magnitude  de  l'indus- 
trie  vinicole  dans  la  region  du  claret. 

Nous  conseillerions  volontiers  aux  ho- 
teliers, restaurateurs  et  epiciers  de  lire 
les  chapitres:  Les  Buveurs  de  Vin  et  la 
fagon  de  boire  le  vin, — comment  decan- 
ter le  claret, — -comment  acheter  le  claret, 
— et  tous  les  cnapitres  suivants,  y  com- 
pris  celui  intituls:  "Le  Claret  comme 
Mesure  de  Temperance".  Ils  trouveront 
dans  ces  ©hapitres  d'utiles  renseigne- 
ments  pour  leur  propre  commerce  et  de 
precieux  arguments  a  faire  valoir  aupres 
de  leur  clientele  pour  augmenter  la  ve,n- 
t^  des  vins  de  Bordeaux. 

Nous  sommes  redevables  a  la  maison 
Barton  et  Guestin  d£  l'envoi  de  la  bro- 
chure que  nous  venons  d'analyser  suc- 
cinctement  et  nous  Ten  rerr  ere  ions. 

Cette  brochure,  -du  prix  de  1  sMlling, 
est  e-ditee  par  St.  Clements  Press,  Ltd.. 
Portugal  Street,  Kingsway,  London,  W. 
C.  (Angleterre),  c-hez  qui  elle  est  en 
vente. 


Un  article  qui  peut  interesser  les  hote- 
liers et  les  proprietaires  de  restaurants 
et  de  bars  est  le  "Shaker"  Eureka  en 
caoutchouc  durci  qui  est  actuellement 
mis  sur  le  marche  par  la  Hamilton  Brass 
Mfg.  Co.,  Ltd. 

Ce  "shaker",  a  la  difference  des  appa- 
reils  similaires  en  metal,  n'est  pas  atta- 
que  par  les  acides,  liqueurs,  cordiaux, 
eaux  minerales,  et  sels;  il  ne  peut  done 
avoir  aucune  odeur  et  il  reste  toujours 
propre.  Etant  flexible,  il  s'ajuste  tres 
bien  au  verre  a  meler,  evitant  ainsi  les 
eclaboussures  desagreables  pour  les  com- 
mis  de  bars  et  aussi  pour  les  clients. 

Get  article  devrait  se  trouver  dans 
tous  les  etablissements  de  premier  ordre. 


Les  bouchons  coupes  a  la  main  et  a  la 
machine,  les  capsules  pour  bouteilles,  la 
broche  d'embouteilleurs,  l'etain  en  feuil- 
les,  les  fournitures  pour  brasseurs,  etc , 
peuvent  toujours  etre  obtenus  de  MM. 
S.  H.  Ewing  &  Sons,  importateurs  et  ma- 
nufacturiers,  96  rue  King,  Montreal,  a 
des  conditions  de  prix  avantageuses. 


LIQUEURS  ET  TABACS 


Quafre  Marques  Celebres 


Demandees  egalement  dans  les  Restaurants,  les 
Hotels  et  les  Epiceries ;  recommandees  par  les  me- 
decins. 


Gin  Canadien  Croix  Rouge, 

Superieur  a  cause  de  son  age. 
DaWSOfl,  le  whisky  prefere  des  connaisseurs. 
Hrapifl,  le  cognac  qui  a  eu  tous  les  premiers  prix. 

Vin  St=Michel.  le  meilleur  des  toniques. 


Un  marchand  est  juge  d'apres  la  qualite  des  mar- 
chandises  qu'il  tient.  Vous  ne  pouvez  vous  passer 
de  ces  quatre  marques. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE, 


520  Rue  St-Paul,  Montreal. 
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LE  COMMERCE  DES    VINS    DE  SAU- 
MUR 

Le  terroir  viticole  de  Saumur  est  plac?. 
an  milieu  des  gres  verts,  des  terrains 
tertiaires  moyens  et  des  alluvions  de  la 
Loire.  .Ces  roches  se  pretent  fort  bien  a 
la  culture  des  cepages,  nommes  dans  le 
pays  pineau  blanc  et  pineau  rouge,  ail- 
leurs  connus  sous  la  denomination  de 
bieton  on  carbenet. 

Bien  que  ville  beaucoup  moins  peuplee 
qu'Angers,  Saumur  est  la  capitale  vini- 
cole  de  l'Anjou  comme  l  est  Beaune  pour 
la  Bourgogne.  Elle  doit  cet  avantage  an 
fait  que  la  qualite  des  vins  produits  dans 
larrondissement  est  superieure  a  celle 
des  vins  recoltes  proche  d'Angers. 

La  plupart  des  vins  d'Anjou  sont  Wanes 
et  c'est  dans  le  Saumurois  que  se  recol- 
tent  les  meilleurs.  Leur  qualite  tient 
tant  au  sol  qu'au  soin  avee  lequel  ils  sont 
prepares. 

Les  vendanges  sont  tardives:  elle  com- 
mencent  seulement,  lorsqu'une  tres  gran- 
de  partie  des  raisins  est  "blettie",  e'est- 
a-dire  fermentee  comme  les  nefles,  disait 
le  Dr  Guyot;  mais  ils  ne  sont  pas  pourris 
comme  on  pourrait  le  croire  a  l'aspeat 
des  grappes.  On  fait  deux  recoltes;  la 
premiere  consiste  dans  le  choix  des 
grappes  les  plus  parfaites.  qui  donnent 
les  vins  de  premiere  qualite;  la  seconde 
recueille  tout  le  reste  qu'on  appelle  le 
tri. 

On  ne  presse  que  deux  fois  pour  les 
vins  fins  et  le  pressurage  est  prompt  de 
maniere  a  assurer  la  limpidite  et  empe- 
cher  la  moindre  coloration  des  jus.  On 
ne  soutire  qu'en  decembie,  meme  en  jan- 
vier,  apres  collage  a  la  colle  de  poisson. 
La  mise  en  bouteilles  se  fait  en  mars. 
C'est  ainsi  que  s'obtiennent  les  vins  de 
Saumur  qui,  comme  ceux  de  la  Champa- 
gne, sont  des  vins  mousseux  naturels. 

Les  vins  fins  du  Saumurois  sont,  depuis 
bien  longtemps  connus  a  1'etranger  a  tel 
point  qu'on  les  designait  jadis  sous  !e 
nom  de  "vins  pour  la  mer",  tandis  que 
les  vins  de  cepages  communs  etaient  dits 
"vins  pour  Paris". 

Les  negotiants,  qui  apprecient  fort  les 
vins  blancs  mousseux  de  Saumur  les 
achetaient  jadis  sur  lie. 

Laisses  un  an  en  flits,  ils  deviennent 
sees  et  capiteux. 

Le  vignoble  de  Saumur  se  rapproche 
done  du  vignoble  champenois  en  ce  sens 
.qu'il  produit  des  vins  qui  moussent  natu- 
rellement.  La  fermentation  en  bouteilles, 
obtenue  par  le  piocecle  champenois  ne 
fait  que  completer  l'oeuvre  de  la  nature 
et  c'est  la  une  condition  essentielle  a  la 
qualite  des  vrais  vins  mousseux,  inde- 
pendamment  des  precedes  employes  pour 
leur  preparation. 

Ces  vins  de  Saumur  sont  depuis  long- 
temps  connus  et  appiecies  hors  de  Fran- 
ce.   Les  negociants  en'  vins  beiges,  si 


bons  appreciateurs  de  nos  crus,  venaient 
jadis  sur  place  les  acheter  sur  lie. 

L'exportation  des  vins  mousseux  du 
Saumurois  forme  aussi,  depuis  longtemps 
un  element  considerable  de  l'importation 
des  vins  francais  en  general  et  meme 
des  vins  mousseux  dans  la  Grande-Bre- 
tagne.  Ils  representent  actuellement 
dans  l'importation  britannique  une  part 
plutot  superieure  qu'egale  a  celle  des 
vins  mousseux  allemands  du  Rhin  et  de 
la  Moselle. 

Cependant  depuis  que  la  Chambre  de 
commerce  de  Saumur  enregistre  le  mou- 
vement des  vins  mousseux  de  sa  circons- 
cription,  a  la  facon  de  la  Chambre  de 
commerce  de  Reims  pour  le  commerce 
des  vins  de  Champagne,  le  debouche  in- 
terieur  est  devenu  plus  large  que  l'expor- 
tation. 

II  ne  l'etait  pas  a  1'origine  des  releves 
qui  remontent  deja  a  16  ans  en  arriere. 
En  effet,  en  1891,  annee  ordinaire,  le 
nombre  des  bouteilles  expedites  a  l's- 
tranger  montait  a  2,438,515  unites  entit- 
ies, alors  que  les  expeditions  a  l'inteif- 
eur  se  chiffraient  seulement  par  1,937,- 
814  bouteilles. 

Au  cours  de  l'annee  suivante,  l'expor- 
tation des  Saumur  atteignit  son  point 
culminant  avec  la  somme  globale  de  2,- 
893,302  bouteilles.  Trois  ou  quatre  ans 
plus  tard,  le  maiche  francais  l'emportait 
sur  les  debouches  etrangers,  tandis  que 
le  commerce  saumurois,  participant  com- 
me le  commerce  de  la  Champagne  a 
l'essor  piis  en  France  par  la  consoir.rna- 
tion  des  vins  mousseux,  a  reussi  a  dou- 
bler  en  l'espace  de  quinze  ans  la  somme 
de  ses  debouches.  Ils  representaient 
!  an  dernier  3,879,090  bouteilles  au  lieu 
ac  1,937,000  bouteilles  en  1891. 

Grace  a  cette  augmentation,  le  com- 
merce saumurois  a  gagne  en  force  et  en 
puissance.  De  1891  a  1894,  il  a  double 
ses  tirages.  Le  stock  des  vins  en  bou- 
teilles a  passe,  en  13  ans,  de  5  millions 
1-2  de  bouteilles  a  12  millions  1-3.  Si 
l'annee  1904  semble  avoir  marque  le 
point  calmiuant  de  cet  essor,  elle  ne 
l'a  pas  arrete.  Les  negociants  ont  conti- 
nue d'accroitre  leurs  stocks  de  vins 
bruts.  Ainsi,  au  31  septembre  1905,  l'en- 
semble  des  reserves  montait  a  119,763 
hectolitres  (2,634,786  gallons).  Le  leger 
flechissement  des  stocks  en  futs,  cons- 
tate a  la  fin  de  l'annee  derniere  a  eto 
compense  par  une  augmentation  des  ti- 
lages. 

L'activite  commerciale  a  ete  stimulee 
par  ce  developpement  des  debouches  ef- 
fectifs  et,  depuis  12  ans,  a  l'exemple  de 
la  Champagne,  le  Saumurois  a  aussi  sa 
"speculation"  soumise  a  de  larges  fluc- 
tuations. On  a  ainsi  echange  de  nego- 
ciants a  negociants  jusqu'a  541,060  bou- 
teilles en  1901. 

C'etait,  il  est  vrai,  une  annee  excep 
tionnelle,  ou,  pour  la  premiere  fois,  les 
debouches  reels  avaient  depasse  la  som- 


me de  7  millions  de  bouteilles.  Mais  la 
moyenne  quinquentiale  du  mouvement 
speculatif,  apres  avoir  atteint  196,000' 
bouteilles  de  1896  a  1900,  s'est  elevee  a 
279,000  bouteilles  pendant  la  periode  sui- 
vante. 

Ce  n'est  pas  que  ce  genre  d'affaires 
soit  absolument  recom'mandable;  il  ex- 
pose ceux  qui  le  pratiquent  et  parfois 
aussi  ceux  qui  recourent  a  ses  services 
a  de  graves  mecomptes;  mais  c'est  l'in- 
dice  de  la  prosperite  generale  d'une  In- 
dustrie et  son  intensite  meme  temoigne 
de  l'importance  des  capitaux  attirgs  dans 
hi  branche. 

Independamiment  du  surcroit  de  trans- 
actions resultant  de  la  speculation,  les 
affaires  reelles,  faites  dans  le  Saumu- 
rois, ont  progresse  dans  une  mesuretres 
satisfaisante. 

Si  I  on  considere  le  mouvement  des  ex- 
peditions par  periodes  quinquennales,  on 
constate  qu'il  s'est  eleve  successivement 
a  4,783,988  bouteilles  de  1891  a  1895;  a 
5,788,241  bouteilles  de  1896  a  1900;  a 
7,150.422  bouteilles  de  1901  a  1905. 

Le  mouvement  de  l'an  dernier  a  ete 
moins  actif,  puisqu'il  est  descendu  a  5,- 
871,101  bouteilles.  Tel  quel,  il  reste  su- 
perieur  a  la  moyenne  observee  entre  les 
annees  1896  et  190fl'. 

Cette  baisse  tient  en  partie  a  une  re- 
duction assez  sensible  dans  les  affaires 
avec  le  dehors.  Nous  en  avons  indique 
les  causes  generates  dans  notre  article 
sur  "La  situation  en  Champagne". 

L'exportation  des  vins  mousseux  de 
Saumur  trouve  en  Angleterre  le  meilleur 
et  le  plus  important  de  ses  debouches. 

Comme  le  vins  de  Champagne,  il  a  souf- 
fert  de  la  surtaxe  imposee  aux  vins  mous- 
seux pendant  la  guerre  du  Transvaal. 

Le  maximum  de  l'importation  dans  le 
Royaume-Uni  remonte  a  l'annee  1899:  il 
s'elevait  a  155,044  gallons  evaluee  82,000 
liv.  st. 

A  part  la  reprise,  observee  en  1902, 
1  importation  et  la  consommation'  des 
vins  de  Saumur  en  Grande-Bretagne  a 
constamment  baisse  en  quantite,  sans 
benaficier  de  la  reaction  qui  a  fait  re- 
monter  en  1905  et  1906  la  demande  des 
champagnes. 

II  semble  qu'il  regne  entre  les  vins  de 
Saumur  et  les  vins  de  la  Champagne  une 
sorte  d'antagonisme;  quand  ces  derniers 
trouvent  a  1'etranger  des  acheteurs  em- 
presses, la  demande  des  Saumur  se  ra- 
lentit;  'elle  tend  a  progresser,  au  con- 
traire,  quand  le  malaise  general  oblige 
les  consommateurs  a  restreindre  leurs 
depenses;  ils  renoncent  momentanement 
aux  Champagnes  pour  adopter  les  aau- 
mur. 

C'est  cette  demande  flottante  qui  regie 
le  mouvement  general  des  expeditions  du 
Saumurois  a  1'etranger.  Les  interesses 
pourraient  mettre  a  profit  ce  renseigue- 
ment  fourni  par  l'observation. 

Mais  a  l'abri  de  ces  fluctuations  le 
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Un  Fin  Brandy  de  "  Bar. 


Le  Brandy  "  UNE  ETOILE  "  de 
Hennessy  plaira  a  tous  vos 
clients.  O'est  un  alcool  absolu- 
ment  de  pur  raisin  —  garanti  age 
de  plus  de  six  ans. 

La  prochaine  fois  que  vous  com- 
manderez  des  approvisionne- 
ments  de  bar,  souvenez  -  vous 
d'inscrire  le  brandy 


"Une  Etoile"de  Hennessy 


GH  WINES  U  A 


AH 


(E.   W,   PARKER,  MONTREAL) 


UN  ALCOOL  NEUTRE,  INCOLORE,  CONVENANT 
A  TOUS  LES  USAGES.  GARANTI  PAR  LE  GOU- 
VERNEMENT  CANADIEN  AVOIR  MURI  EN  EN- 
TREPOT PENDANT  DEUX  ANS     :-:      :-:     :-:  :-: 


GILLISPIES  &  CO.,     -     -     12,  rue  St-Sacrement,  Montreal 

AGENTS  VENDEURS, 
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commerce  saumurois  conserve  une  clien- 
tele qui  lui  reserve  fidelement  ses  or- 
dres;  cette  clientele  s'en  tient  aux  bon- 
nes marques,  de  sorte  que  le  prix  moyen 
de  la  caisse,  placee  en  Angleterre,  s'eleve 
precisement  lorsque  flechit  1'importation. 
totale  des  vins  mousseux  du  Saumurois. 

En  attribuant  aux  bouteilles  exportees 
une  capacite  generale  de  1.  80,  nous 
avons  calcule  la  quantite  d'hectolitres  de 
vins  mousseux  exportes  de  Saumur  .!e- 
puis  1891  inclusivement  ainsi  que  la  re- 
partition generale  des  exportations,  sui- 
vant  qu'elles  sont  destinees  a  1'Angle- 
terre  ou  a  d'autres  pays. 

Nous  avons  ainsi  reussi  a  dresser  un 
tableau  inedit,  nui  sera  consults  avec 
fruit  par  les  interesses.  En  voici  le  rS- 
eume: 

De  1891  a  1895,  Saumur  a  exporte  en 
rroyenne  19.621  hectolitres  (431,662  gal- 
lons) de  vins  mousseux  par  annee,  sans 
qu'il  soit  possible  d'etablir  une  distinc-  _ 
tion  entre  les  destinations. 

Mais,  de  1896  a  1900,  sur  un  total  de 
18  694  hectolitres  (411,268  gallons),  6,728 
Hectolitres  (148,016  gallons)  etaient  Si- 
nges sur  le  Royaume-Uni  et  11,966  hec- 
tolitres (263,252  gallons)  sur  d'autres 
pays  etrangers  ou  sur  les  colonies  fran- 
chises. 

Pendant  la  periode  quinquennale  sm- 
vante  un  relevement  s'est  produit.  quoi- 
que  1'importation  en  Angleterre  aitbais- 
sf  d'environ  un  dixieme;  les  autres  mar- 
ches ont  done  recu  du  Saumurois  13,456 
hectolitres  (296,032  gallons)  et  l'Angle- 
terre  seulement  6,184  hectolitres  (136,- 
048  gallons). 

L'annee  derniere  a  ete  egalement  man- 
vaise  pour  le  debouche  britannique  et 
pour  les  autres  marches  par  suite  de 
lessor  meme,  dont  a  beneficie  la  Cham- 
pagne au  corns  de  l'annee  1905  et  memo 
do  1906,  si  l'on  interprete  rationnellement 
les  faits  statistiques. 

Nous  pensons  d'ailleurs  que  le  ralen- 
tissement  des  expeditions  operees  en  1906 
n'a  pas  ete  reellement  prejudiciable  aux 
bonnes  maisons,  meme  en  dehors  de  la 
Giande-Bretagne. 

II  nous  semble  que  le  commerce  de 
Saumur  opere  une  sorte  de  concentration 
en  arriere,  qui  lui  donnera  plus  de  force 
que  jamais.  Les  gate-metiers  ont  plus 
souffert  de  la  baisse  que  les  tonnes  mai- 
sens. 

Celles-ci,  en  luttant  par  la  qualite  des 
produits  livres,  par  l'exacte  observation 
des  conditions,  qui  s'imposent  a  un  com- 
merce loyal,  trouveront  tot  ou  tard  'a 
recompense  de  leurs  efforts. 

Les  vins  de  Saumur,  naturellemeni 
mousseux,  doivent  faire  une  utile  concur- 
rence, en  France,  aux  mauvais  produits 
de  la  champanisation  artificielle  ;  au 
dehors,  aux  detestables  contrefacons  des 
champagnes,  qui  ne  seduisent  le  consom- 
mateur  que  par  leur  bas  prix. 

Les  bons  vins    de    Saumur,  naturelle 


ment  mousseux,  doivent  faire  la  conque- 
te  de  la  clientele,  qui  ne  peut  payer  a 
leur  prix  les  grandes  marques  de  Cham- 
pagne. 

Eux  aussi  sont  des  vins  de  France  ; 
ils  doivent  continuer  a  remplacer  leurs 
aines,  lorsque  les  temps  sont  mauvais  et 
en  temps  normal  hitter  par  la  qualite 
aussi  bien  que  par  le  prix  contre  les 
pseudo-champagnes,  fabriques  a  Ham- 
bourg  et  ailleurs. 

Les  vins  allemands  de  la  Moselle  se 
sont  cree  une  clientele  a  l'etranger,  les 
elairettes  de  la  Lorraine  annexee  dans 
l'Empire  allemand;  de  meme  les  vins 
de  Saumur  doivent  faire  la  conquete  de 
la  clientele  modeste,  en  quete  de  vins 
mousseux,  sains,  agreables  qui,  sans  avoir 
les  titres  de  noblesse  des  grands  crus 
champenois  ont  infiniment  plus  de  droit 
a  -l'existence  et  a  la  prosperity  que  les 
vins  d'origine  quelconque  que  la  fermen- 
tation en  bouteilles  rend  plus  ou  moins 
mousseux  et  surtout  que  ces  dStestables 
vins  gazsifies,  plus  propres  a  inspirer 
le  degout  que  1'amour  des  veritables  vins 
mousseux  de  France.— (Revue  des  Vins 
et  Liqueurs). 


L'eau  Hiawatha  est  une  des  eaux  de  ta- 
ble les  plus  agreables  et  les  plus  pure  i 
qui  soient  sur  le  marche.  D'un  gout  ex- 
quis,  elle  se  recommande  par  sa  haute  te- 
neur  en  gaz  acide  carbonique,  qui,  comme 
chacun  le  sait,  est  un  sedatif  de  l'esto- 
mac.  La  lithine  qu'elle  contient  la  rend 
extremement  active  dans  les  cas  de  rhn- 
matismes,  de  goutte  et  d'affection  des 
voles  urinaires.  La  facilite  avec  laqoielle 
elle  se  melange  a  tous  les  liquides,  en  fait 
une  boisson  egalement  agreable  pour  )e 
rr-alade  et  1'homme  bien  portant. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie  ont  recu  un 
char  de  biere  de  Pabst  cette  semaine. 

La  Pabst  Brewing  Co.,  de  Milwaukee, 
met  sur  le  marche  une  .nouvelle  biere  qui 
repond  certainement  a  un  besoin.  La 
Pabst  Mead  sera  en  effet  la  biere  favo- 
rite de  tous  les  goutteux,  rhumatisants, 
dyspeptiques,  etc.,  car  elle  ne  contient 
que  2  p.  c.  d'alcool,  ce  qui  correspond  a 
moins  de  la  moitie  de  ce  que  contiennent 
les  bieres  les  plus  legeres  actuellement 
sur  le  marche.  La  Pabst  Mead  se  vend 
en  barils  de  10  douzaines  de  "pints"  a  rai- 
son  de  $12.50  le  baril. 


La  machine  de  la  marque  "Gem"  a 
remplir  les  bouteilles  de  whisky  ou  de 
biere  est  une  invention  nouvelle  qui  s'est 
vendue  en  grande  quantite,  depuis  son 
introduction  en  Canada,  par  la  Freyseng 
Cork  Co.,  Ltd.  Ce_s  ventes  nombreuses 
prouvent  suirabondamment  les  merites 
d'une  telle  machine. 

Les  agents  de  la  Freyseng  Cork  Co., 
Ltd.,  se  feront  un  plaisir  de  la  montrer 
aux  acheteurs  en  perspective  et  de  leur 
en  faire  apprecier  les  avantages. 


La  maison  de  Neuville,  de  Saumur,  met 
sur  le  marche  son  Saumur  mousseux 
marque  "Due  de  Montlouis"  en  splits  a 
un  prix  extremement  bas  eu  egard  a  la 
qualite  bien  connue  de  ce  vin. 

La  caisse  de  40  splits  se  vend  $12,  ce 
qui  met  le  split  a  30c.  La  maison  L. 
Chaput,  Fils  et  Cie  a  1'agence  de  cette 
marque  au  Canada. 


IVRESSE  ET,  ALCOOLISME 

L'alcool  et  les  breuvages  alcooliques 
sont  constamment  denonces  comme  la 
source  de  beaucoup  de  maux  et  la  cause 
d'infirmites  morales  et  physiques  sans 
nombre.  Dans  toutes  les  assemblies  qui 
se  ireunissent  dans  les  villages,  dans  les 
grandes  villes,  dans  toutes  les  conferen- 
ces, dans  la  presse  quotidienne  et  de  tou- 
tes les  manieres  possibles,  revangile  de 
rabstinence  totale  est  prechee  avec  une 
perseverance  digne  d'une  meilleure  cause. 

Les  attaques  constantes  de  1'armee  re- 
solue  et  bien  organisee  du  teetotalisme 
contre  le  commerce  des  liqueurs  ont  tou- 
tefois  echoue  completement  jusqu'ici,  dit 
un  correspondant  de  "Ridley's  Wine  & 
Spirit  Trade  Circular."  La  depression 
qu'a  subie  le  commerce  des  vins  ne  peut 
pas  etre  attribuee  entierement  a  la  pro- 
pagande  en  faveur  de  la  temperance; 
mais  si  nous  admettons  que  la  diminution 
de  la  consommation  des  vins  et  spiritueux 
est  entierement  due  aux  moeurs  plus  tem- 
perees  de  la  population,  l'echec  de  la 
propagande  teetotaliste  devient  d'autant 
plus  evident;  les  statistiques  montrent 
en  effet  que  la  diminution  de  la  consom- 
mation des  boissons  alcooliques  en  An- 
gleterre correspond  a  une  augmentation 
des  arrestations  pour  ivresse  ,des  deces 
pour  cause  d'alcoolisme  et  de  cirrhose  du 
fele,  des  deces  par  suicide  ou  des  atten- 
tats de  suicide,  ce  dernier  cas  etant  attri- 
bue  par  nos  charitables  teetotalistes  au 
fleau  de  la  boisson. 

L'igncirance,  les  prejuges  et  1'amour 
d'une  notoriete  qui  s'acquiert  facilement 
font  qu'il  est  impossible  pour  un  grand 
nombre  de  leaders  du  parti  de  la  tempe- 
rance de  prendre  en  consideration  des 
faits  comme  ceux-la,  si  convaincants 
qu'ils  soient  par  eux-memes  et  faciles  a 
verifier.  II  y  a  toutefois  un  grand  nom- 
bre d'avocats  de  1'abstinence  totale  qui 
sont  reellement  convaincus  de  l'utilite 
et  de  la  justice  de  leur  oeuvre  et  qui, 
bien  plus,  sont  parfaitement  justifies  de 
penser  et  de  dire  que  l'alcool  est  la  sour- 
ce de  beaucoup  de  maux  et  de  misere. 
Cette  misere,  cette  ivrognerie  et  cet  al- 
coolisme,  qui  font  tant  de  victimes  cha- 
que  annee,  sont  detestes  et  condamnes 
par  le  marchand  de  vins  autant  que  par 
le  teetotaliste;  le  sens  moral  de  l'un  est 
tout  autant  developpe  que  le  sens  moral 
de  l'autre,  et  le  marchand  de  vins  a  d'au- 
tres raisons  pour  maudire  l'ivrognerie  et 
1'alcoolisme,  qui  discreditent  son  commer- 
ce aupres  des  /  personnes  d'esprit  faible, 
lesquelles  ne  jugent  une  regie  que  par 
ses  exceptions.  Mais,  tandis  que  le  mar- 
chand de  vins  et  le  teetotaliste  sont  d'ac- 
cord  pour  deplorer  1'alcoolisme,  ils  diffe- 
rent d'opinion  quand  il  s'agit  des  moyens 
a  prendre  pour  enrayer  le  mal,  l'un  pre- 
tendant  que  le  seul  moyen  sur  est  d'a- 
bandonner  toutes  les  boissons  stimulan- 
tes,  ce  qui,   d'apres  l'autre,  abaisserait 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 
Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIM1TEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meiileur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meiileur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  "  Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion. 

"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  de  R.  Thome  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

EC  H  ANT  I  LLONS  FOURNIS  SUR  DE  M  AN  DE. 
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tres  rapidement  le  niveau  moral  et  phy- 
sique de  la  population. 

Une  tres  grande  erreur  faite  par  les 
abstinents  est  de  confondre  l'ivresse  et 
ralcoolisme,  qui  different  entierement 
dans  leur  cause  et  leurs  effets.  L'ivres- 
se est  aussi  ancienne  que  le  monde  et 
elle  durera  sans  doute  jusqu'a  la  fin  du 
monde,  condamnee  par  toutes  les  person- 
nes  temperantes  comme  un  exces  (regret- 
table, mais  ne  produisant  que  peu  de  mal 
reel,  soit  physique  soit  moral,  tant  qu'elle 
ne  degenere  pas  en  alcoolisme. 

Autrefois  en  Grece  et  a  Rome,  Platon, 
Seneque,  Caton,  Scipion  et  la  plupart  des 
philosophes  .docteurs,  soldats  et  poetes, 
non  seulement  eroyaient  au  vin,  mais 
preconisaient  meme  l'ivresse  a  l'occasion 
de  festivites;  leurs  idees  a  ce  sujet  fu- 
rent  partagees  univeirsellement  jusqu'aux 
premieres  annees  du  siecle  dernier,  alors 
que  des  hommes  comme  Pitt  et  Fox,  qui 
s'enivraient  souvent,  soutiennent  line 
comparaison  plutot  favorable  comme  in- 
telligence avec  quelques-uns  de  nos  le- 
gislateurs  modernes  buveurs  d'eau. 

L'opinion  de  medecins  et  d'ecclesiasti- 
ques  sur  l'ivresse,  meme  au  commence- 
ment du  dix-huitieme  siecle,  est  remar- 
quablement  lilustree  par  le  passage  sui- 
vant,  tire  de  la  Theologie  Pratique,  du 
Pere  Taverne:  "L'ivresse  est  un  peche 
mortel  si  on  y  tombe  pour  la  volupte 
seule;  que  si  c'etait  pour  une  autre  fin 
honnete,  par  exemple  par  ordonnance  du 
medecin  pour  recouvrer  la  sante,  elle  ne 
serait  pas  criimnelle." 

II  n'y  a  aucun  doute  que  l'ivresse, 
quand  elle  n'est  causee  que  par  du  bon 
vin,  n'est  pas  nuisible  a  la  sante,  si  el.e 
n'est  qu'acciden telle;  elle  est  cependant 
toujours  reprehensible,  comme  tout  au- 
tcce  exceis,  ^t  dewrait  etre  condamneis, 
comme  telle.  D' autre  part,  1  'alcoolisme 
est  le  plus  grand  ennemi  de  la  race  hu- 
maine  et  tout  homme  reflechi,  abstinent 
ou  non,  devrait  faire  tout  en  son  pou- 
voir  pour  deraciner  ce  fleau  de  la  civili- 
sation moderne  L'ivresse  normale  est 
de  courte  duree  et  ne  subsiste  pas  long- 
temps  apres  que  l'agent  intoxicant  a  dis- 
paru  du  sang  et  des  tissus,  tandis  que 
1'alcoolisme  est  un  empoisonnement  ilent 
et  une  paralysie,  causes  par  l'absorption 
reguliere  d'un  exces  d'alcool;  la  quantite 
consommee  en  une  seule  fois  est  d'habi- 
tude  trop  faible  pour  enivrer,  mais  repe- 
tee  souvent  et  en  tout  temps,  elle  fait  des 
ravages  terribles  sur  le  systeme  nerveux 
de  l'individu.  Le  developpement  de  1'al- 
coolisme est  chose  moderne,  et  pres- 
que  entierement  le  fait  des  classes  indus- 
trielles  les  plus  pauvres,  qui  se  nourris- 
sen.t  insuffisamment  et  consomment  un 
exces  d'alcool,  generalement  d'une  tres 
mauvaise  qualite. 

L'alcoolisme  et  les  maladies  du  foie  se 
rencontrent  principalement  chez  les  dock- 
ers et  les  ouvriers  en  metaux.    Avant  de 


partir  au  travail,  le  matin,  beaucoup  de 
dockers  ou  d'ouvriers  de  manufactures 
prennent  un  simulant  consistant  en  un 
demi-quart  de  pinte  de  rhum  dans  du  ca- 
fe, ou  bien  en  un  demi-verre  d'ale  et  un 
petit  verre  de  gin;  a  dejeuner  ils  pren- 
nent environ  une  chopine  d'ale  ou  peut- 
etre  une  quantite  plus  forte,  avec  a  pei- 
ne de  nourriture  solide;  pendant  les  re- 
pos,  qui  durent  une  quinzaine  de  minu 
tes  chacun,  ils  consomment  encore  de 
l'ale  ou  de  1'alcool;  une  chopine  ou  deux 
d'alcool  tiennent  lieu  de  diner;  apres  les 
heures  de  travail,  la  quantite  de  liqueur 
consommee  depend  des  moyens  du  bu- 
veur,  des  amis  qu'il  rencontre,  etc.  Voila  ce- 
lui  qui,  bien  que  ne  s'enivrant  peut-etre  ja- 
mais, devient  rapidement  une  victime  de 
l'alcoolisme  et  un  clanger  pour  la  societe, 
cair  ses  enfants  naissent  alcooliques  et 
transmettent  cette  tare  aux  generations 
futures. 

C'est  la  qu'est  le  danger,  un  danger 
tres  reel  et  tres  grave,  et  les  reformateurs 
temperants  meriteraient  la  sympathie 
universelle  s'ils  bornaient  leuis  efforts 
a  entraver  l'alcoolisme  la  ou  l'alcoolisme 
existe  reellement.  Mais  la  raison  de  leur 
insucces  est  que  leurs  efforts  prennent 
de  mauvaises  voies;  ils  cherchent  a  aug- 
menter  le  nombre  de  leurs  adeptes  et 
s'efforcent  obtenir  de  commis  de  ban- 
ques  ou  d'autres  membres  inoffensifs  de 
l^i  societe,  le  serment  qu'ils  ne  boiront 
jamais  de  stimulants.  Un  verre  de  vin 
fait  du  bien,  en  realite  il  est  necessaire 
au  bien-etre  de  toute  personne  dont  l'es- 
prit  est  appele  a  fournir  un  certain  tra- 
vail, et  l'alcoolisme  n'a  jamais  menace 
le  buveur  modere;  rintemperance,  quand 
elle  est  fortuite  et  joyeuse,  ne  conduit  pas 
a  l'alcoolisme. 

D'apres  les  statistiques  tres  interessan- 
tes  etablies  par  le  docteur  W.  C.  Sullivan, 
officier  au  service  des  prisons  en  Angle- 
terre  ,le  nombre  d'arrestations  pour  ivres- 
se,  en  pi-enant  la  moyenne  de  dix  ans 
pour  100,000  habitants,  a  ete  de  2228.8 
par  an  dans  le  comte  de  Durham,  et  seu- 
lement de  97.0  dans  Buckinghamshire  ; 
pendant  la  meme  periode,  le  nombre  des 
deces  par  alcoolisme  ou  par  cirrhose  du 
foie  a  ete  de  15.9  dans  le  comte  de  Dur- 
ham et  de  27.76  dans  Buckinghamshire  ; 
dans  le  Lancashire;  les  arrestations  pour 
ivresse  ont  ete  de  806.4  et  les  deces  dus 
a  ralcoolisme  ou  a  des  maladies  de  foie, 
de  25.29.  Des  chiffres  analogues  pour  les 
autres  comtes  montrent  que,  dans  les  dis- 
tricts miniers,  tels  que  Durham,  Nor- 
thumberland et  le  Pays  de  Galles,  bien 
que  les  cas  d'ivresse  depassent  enorme- 
ment  en  nombre  ceux  de  tous  les  autres 
comtes  ,le  nombre  des  deces  par  alcoolis- 
me est  le  plus  faible  de  l'Angleterre;  il 
est  le  meme  que  dans  les  districts  agri- 
coles.  Gel  a  est  du  entierement  au  fait 
que  les  mineurs  ne  boivent  pas  d'alcool 
tout  le  long  du  jour,  mais  s'enivrent  d'une 


maniere  hygienique  et  gaiment  de  temps 
a  autre,  les  jours  de  fetes.- 

Si  les  partisans  de  la  temperance  vou- 
laient  seulement  se  rendre  compte  de  la 
difference  qui  existe  entre  l'usage  mode- 
re  et  hygienique  de  stimulants  au  mo- 
ment des  repas,  et  l'habitude  nefaste  de 
boire  de  1'alcool  toute  la  journee,  ils 
trouveraient  du  support  enthousiaste  et 
bienveillant  de  la  .part  des  commercants 
en  vins.  S'ils  doivent  avoir  une  legisla- 
tion prohibitive,  que  oe  soit  de  la  bonne 
maniere,  et  que  leur  bon  sens  leur  indique 
que  la  cause  de  la  temperance  serait 
mieux  servie  par  la  fermeture  de  bouti- 
ques ou  1'on  vend  la  goutte  aux  premie- 
res heures  du  matin,  pour  empecher  les 
ouvriers  de  prendre  leurs  mauvais  sti- 
mulants avant  de  commenoer  le  travail, 
qu'en  forcant  les  gens  qui  vont  au  thea- 
tre d'avaler  leur  souper  ou  de  s'en  passer 
comme  cela  se  fait  avec  le  systeme  actuel 
riidcule  de  l'heure  de  la  fermeture. 


La  maison  Garrett  &  Co.,  de  Malaga, 
est  maint.eriant  representee  au  Canada. 
Cette  maison  est  tres  ancienne  et  posse- 
de  deuuis  de  longues  annees  de  vastes 
vignobles  aux  environs  de  Malaga. 

Le  vin  de  Malaga  n'est  pas  tres  connu 
au  Canada  et  c'est  dommage,  car  c'est 
probablement  le  plus  exquis  des  vins  de 
dessert;  c'est  incontestablement  le  vin 
favori  des  dames. 

Tres  bouquete,  liquoreux  et  leger  tout 
a  la  fois  .suffisamment  alcoolique  sans 
l'etre  trop,  ce  vin  a  conquis  depuis  long- 
temps  une  grande  reputation  en  Europe. 

Les  diners  les  plus  elegants  a  Paris 
comme  a  Londres,  a  Vienne  comme  a  St- 
Petersbourg,  se  terminent  toujours  par 
le  Malaga  quand  vient  l'heure  des  fruits 
et  des  sucreries. 

C'est  le  vin  par  excellence  des  "five 
o'clock  teas"  car  c'est  le  seul  qui  se  puis- 
se  boire  en  croquant  des  bonbons  sans 
que  son  bouquet  en  soit  altere,  sans  qu'il 
paraisse  acide  ou  amer  au  palais. 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  qui 
sont  agents  de  MM.  Garrett  &  Co.,  atten- 
dent  incessamnient  une  importante  con- 
signation de  Malaga  en  futs.et  en  bou- 
teilles. 

Ces  vins  pcurront  etre  livre^  a  des 
prix  tres  avantageux,  car  ils  passent  di- 
rectement  sans  intermediaire  d'aucuhe 
isoirte   du   produoteur  au   marchand  de 

gros. 


Nous  avions  an  nonce  il  y  a  quelque 
temps,  que  MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie 
avaient  l'intention  d'embouteiller  et 
mettre  sur  le  marche  sous  cette  forme, 
les  excellents  Porto  de  Starmouth,  Tait 
&  Co. 

C'est  maintenant  chose  faite  et  Ton 
peut  se  procurer  ces  vins  reellement  su- 
perieurs  au  prix  de  $13  la  caisse  de  12 
bouteilles  et  $14  la  caisse  de  24  demi- 
bouteilles. 

La  marque  adoptee  est  House  of  Lords. 
Co  nom  vient  de  ce  que  la  maison  Star- 
mouth,  Tait  &  Co.,  a  le  privilege  exclu- 
sif  de  fournir  le  vin  de  Porto  en  futs  a 
la  Chambre  des  Lords  d'Angleterre. 


Au  banquet  onert  aux  premiers  Minis- 
tres  de  l'Empire  Britannique,  au  Colston, 
Hall,  a  Bristol,  le  15  mai,  le  Canadian 
Club  Whisky  figurait  sur  la  liste  des 
vins  et  liqueurs. 
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IMPERIAL  BREWERIES  CO.,  LTD. 

La  Brasserie  Salvador  qui  appartenait 
a  MM.  Reinhardt  &  Co.,  vient  d'etre 
achetee  par  un  groupe  d'hoteliers  qui  se 
sont  eonstitues  en  Societe  sous  le  nom 
de  "Imperial  Breweries,  Ltd." 

Cette  nouvelle  Compagnie  a  un  capital 
autorise  de  $400,000,  divise  en  4,000  ac- 
tions de  $100:  2.250  de  ces  actions  sont 
actuellement  offertes  pour  souscription 
aux  hoteliers,  epiciers  et  detailleurs  de 
biere. 

D'apres  les  rapports  des  principaux  in- 
teresses,  une  grande  partie  du  stock  of- 
fert  serait  deja  souscrite,  le  chiffre  des 
aetionnaires  depassant  actuellement  200. 

Les  directeurs  de  la  Compagnie  sont 
MM.  Jos.  Gravel,  president;  J.  Bte  Pelo- 
quin,  vice-president:  Abraham  DuperJ. 
et  O.  B.  D'Aoust,  secretaire-tresorier. 

Mardi  prochain  aura  lieu  Inauguration 
de  la  Brasserie.  Une  grande  reunion  des 
hoteliers,  epiciers  et  detailleurs  de  biere 
sera  tenue  ce  jour-la,  a  la  Brasserie  me- 
me,  a  8  heures  dn  soir. 


PRODUCTION     ET     CO  N  SO  M  M  ATI  ON 
DU  HOUBLON  DANS  LES  PRINCI- 
PAUX PAYS 

Quatre  pays  fournissent  86  pour  cent 
de  la  recolte  du  houblon  du  monde  en- 
tier.  L'Angleterre  est  au  premier  rang 
de  ces  pays  avec  28.1  pour  cent  de  ia 
production  totale,  la  reoclte  de  1905 
etant  adoptee  comme  base.  Apres  elle, 
viennent  r  Allemagne  avec  23.3  pour  cent, 
puis  les  Etats-Unis  avec  20  pour  cent  et 
rAutriche-Hongrie  avec  14.4  pour  cent. 
La  situation  relative  de  ces  pays  est  as- 
sez  bien  indiquee  par  la  recolte  del905; 
mais  un  rapport  du  Bureau  de  la  Statis- 
tique  du  Departement  de  1'Agriculture 
des  Etats-Unis  montre  que.  malgre  la 
frote  recolte  de  1905,  la  production  du 
houblon  decline  en  Angleterre  et  en  Al- 
lemagne, tandis  qu'elle  augmente  nota- 
blement  aux  Etats-Unis. 

Une  particularity  de  la  culture  du  hou- 
blon est  que  cette  culture  est  extreme- 
ment  localisee  tant  aux  Etats-Unis  que 
dans  les  autres  pays.  D'apres  le  recen- 
sement  fait  en  1900,  moins  de  1  pour 
cent  de  la  recolte  des  Etats-Unis  prove- 
nait  d'etats  autres  que  les  etats  de  New- 
York,  Washington,  Oregon  et  Californie 
et,  dans  ces  etats,  la  culture  du  houblon 
est  limitee  a  certains  districts  tres  res- 
treints.  Dans  l'etat  de  New-York,  la  plus 
grande  partie  du  houblon  est  recoltee 
dans  les  comtes  de  Otsego,  Schoharie, 
Madison,  Oneida  et  Franklin,  ces  comtes 
etant  cites  par  ordre  d'importance  1c 
production;  pour  l'etat  de  Washington, 
le  houblon  est  cultive'  dans  les  trois 
comtes  de  Yakima,  Pierce  et  King  ; 
quatre  comtes  de  1'Oregon,  Marion, 
Polk,  Yamkill  et  Clackanas  fournissent 


la  plus  grande  partie  de  la  recolte  de 
cet  etat  et,  en  Californie,  le  houblon  est 
surtout  cultive  dans  les  comtes  de  Sono- 
ma, Souramento,  Mendicino  et  Yuba. 
Cela  s'applique  egalement  a  la  recolte 
de  1899;  mais  depuis  cette  epoque  il  ya 
©ii  une  extension  marquee  des  surfaces 
de  production  dans  les  etats  de  la  cSte 
du  Pacifique. 

La  moitie  du  houblon  pour  le  commer- 
ce international  est  expeditee  au  Royau- 
me-Uni,  qui  importe  ce  houblon  princi- 
palement  des  Etats-Unis.  Les  pays  im- 
portateurs  d'importance  secondaire  qui 
ont  recti,  en  1904,  de  3,000,000  a  5,000,000 
de  livres  de  houblon  chacun,  sont  la  Bel- 
gique,  la  France,  l'Allemagne,  les  Pays- 
Bas  et  les  Etats-Unis. 

Des  l'annee  1880.  les  Etats-Unis  impor- 
taient  un  demi-million  de  livres  de  hou- 
blon et  leurs  importations  s'elevaient  ii 
deux  millions  'de  livres  en  1882. 

Depuis  cette  epoque,  la  quantite  Je 
houblon  importe  a  varie  de  3,000,000  a 
4,000,000  de  livres,  annuellement  sauf 
pendant  deux  on  trois  ans  et,  en 
1905,  ces  importations  se  sont  elevees  a 
10,000,CO0  de  livres. 

D'autre  part,  les  exportations  de  hou- 
blon des  Etats-Unis  ont  varie  de  un  quart 
de  million  a  un  million  de  livres  de  1851 
a  1859;  apres  cette  periode,  les  exporta- 
tions ont  continue  a  etre  sujettes  a  de 
grandes  fluctuations,  s'elevant.  en  cer- 
taines  annees,  jusqu'a  10,000.000  et  21.- 
OOO.COO  de  livres. 

En  1905,  annee  ou  les  importations  ont 
6te  extraordinaires,  les  exportations  ne 
les  ont  surpassees  que  de  3,000,000  de 
livres,  soit  d'environ  un  tiers  de  ce 
qu'etait  cet  excedent  dans  les  annees 
recentes. 


CONSOMMATION  ET  PRODUCTION  DE 
LA  BIERE  DANS  LES  PRINCI- 
PAUX PAYS 

Le  consul  general  R.  J.  Wynne  a  Lon- 
dres  donne  1'extrait  suivant.  tire  d'un 
journal  de  Londres,  du  rapport  annuel  du 
chancelier  de  l'Echiquier  ;  cet  extrait 
fournit  des  chiffres  interessants  concer- 
nant  la  production  et  la  consommation  de 
la  biere  et  des  boissons  alcooliques  dans 
le  Royaume-Uni  et  d'autres  nations. 

En  1905,  la  quantite  totale  de  biere 
consommee  dans  le  Royaume-Uni  etait 
en  moyenne  de  27.7  gallons  par  tete 
d'habitant  et.  bien  que  cette  quantite 
soit  inferieure  de  3  gallons  a  celle  de 
l'annee  1901,  elle  depasse  de  1.5  gallon 
la  quantit£  de  biere  bue  en  moyenne  en 
Allemagne.  Le  Royaume-Uni  n'offre 
qu'une  capacite  moyenne  de  consomma- 
tion relativement  a  la  Belgique.  ou  il  a 
ete  consomme  49  gallons  par  tete  d'ha- 
bitant en  1905:  ce  dernier  etat  detient 
ainsi  le  record  pour  la  consommation  de 
la  biere  parmi  toutes  les  nations.  Mais 
certains  etats  allemands  en  consomment 


encore  davantage:  la  Baviere.  51.7  gal- 
lons par  tete  d'habitant;  en  1899,  elle  en 
a  consomme  presque  3  gallons  de  plus 
par  tete. 

La  situation  des  principales  nations 
par  rapport  a  la  consommation  de  la 
biere  par  tete  d'habitant  est  indiquee 
dans  le  tableau  suivant: 

1901     1902      1903      1904  1905 


Pays  Gall.  Gall.  Gall.  Gall.  Gall. 

Belgique   48.2  47.1  47.7  48.2  48.8 

Royaume  Uni..  30.8  30.3  29.7  28.8  27.7 

Allemagne   27.3  25.5  25  7  25.7  26.7 

Danemark   21.1  20.8  20.2  20.5  20.5 

Etats-Unia   14.6  15.0  15.2  15.4  16.8 

Autriche   15.8  15.4  11.7  15.2  14.3 

France  .'  8.1  8.1  7.T  8.1  7.5 


L'Allemagne  est  le  principal  pays 
producteur  de  biere,  avec  1,601.000,000 
de  gallons  en  1905.  Le  Royaume-Uni  qui 
en  fabriquait  1,219,000,000  de  gallons,  a 
recemment  cede  la  seconde  place  aux 
Etats-Unis,  qui  en  produisent  1,413,000,- 
000.  Le  Royaume-Uni  est  loin  en  arrie- 
re  comme  pays  buveur  de  spiritueux  ou 
de  vins.  Sous  ce  rapport,  il  cede  le  pas 
a  quelques-unes  de  ses  colonies,  qui  se 
soucient  peu  de  la  biere.  L'Australie  et 
le  Canada,  qui  consomment  respective- 
ment  11.3  et  5.4  gallons  par  tete  de  popu- 
lation, boivent  plus  de  spiritueux  que  le 
Royaume-Uni  par  rapport  a  la  population. 
Les  Danois  sont  les  plus  forts  buveurs  de 
spiritueux,  ainsi  que  le  montre  le  ta- 
bleau suivant,  ou  les  chiffres  indiquent 
la  consommation  par  tete: 


Gal. 

Gal. 

Gal. 

Pays. 

1901. 

1904. 

1905. 

Danemark  .    .  . 

.  2.60 

2.44 

2.42 

.  2.20 

1.98 

1.99 

Hongrie  .    .    .  . 

.  1.76 

1.98 

1.9$ 

Allemagne  .    .  . 

.  1.63 

1.54 

1.43 

.  1.56 

1.50 

1.43 

Suede   

.  1.65 

1.34 

1.36 

France   

1.33 

1.50 

1.37 

Etats-Unis  .    .  . 

1.13 

1.21 

1.26 

Russie  

.92 

.95 

Belgique  .    .    .  . 

.  1.89 

1.14 

i!io 

Australie  .   .   .  . 

.97 

.87 

.96 

.76 

.95 

.94 

Royaume-Uni  .  . 

.  1.00 

.95 

.91 

L'INDUSTRIE     DES     BOUCHONS  EN 
ESPAGNE 

Le  consul  general  Benjamin  H.  Ridg- 
ley,  de  Barcelonne  fournit  les  renseigne- 
ments  suivants  concernant  l'industrie 
des  bouchons  dans  cette  partie  de  l'Es- 
pagne: 

Une  des  grandes  industries  de  ce  dis- 
trict est  la  fabrication  des  bouchons  a 
San  Felin  de  Guixols  et  aux  environs,  pe- 
tit port  de  mer  a  environ  100  milles  de 
Barcelonne;  c'est  la  que  presque  tousles 
bouchons  a  champagne  employes  en  Eu- 
rope, ainsi  que  les  bouchons  d'autre  93- 
pece  sont  fabriques.  Les  exportations 
de  bouchons  de  ce  port  aux  Etats-Unis 
seuls  se  sont  glevees  a  $1,337,475  en  1900, 
contre  $1,286,012  en  1905.  L'augmenta- 
tion  de  ces  exportations  est  due  a  la  de- 
mande  soutenue  pour  les  bouchons  de  la 
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L'^quipage  qui  at- 
tire tons  les  regards, 

Nous 
l'Avons. 

Un  joli  "Runabout" 
moderne,  essieu  en  acier 
arque,  bandage  en 
caoutchouc  creux 
"genre  "automobile," 
phaeton,  ou  siege  fixe  (stick  seat),  piano  box, 
22  pouces. 

Barres  legeres  garnies  de  caoutchouc  veri- 
table ou  barre  en  cuivre  dore. 

HARNAIS 

coiiveuant  a  1  'equipage  ci-dessu.%  A  valoire  en  cuir 
"  Cordovan  "  souple,  sellette  flexible  ou  sel- 
lette  Kay. 

Nous  montrons  nos  tuarchandises  avtc  plaisir, 
que  vous  achetiez  ou  que  \ous  n'achetiez  pas. 

Tous  les  articles  pour  CHEVAUX  ou  ECURIES 


E.N.  HENEY  CO.,  Limited. 

Manufacturers   en  Gros. 

333-335  rue  St-Paul,         -  MONTREAL. 


LAW,  YOUNG  #  GO. 

MONTREAL. 
SHAMPftGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl    Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva        A.  Droz  &  Cie. 

Crin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

dinger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Ijiqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere  Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga   Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. .  .Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock  '' 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  Flasks  "Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  rneine  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FAB  R  I  QUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott  Ontario. 
"NEW-YORK."  CANADA." 
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variete  connue  sous  le  Horn  de  "discs", 
•qui  a  obtenu  de  la  vogue  il  y  a  environ 
cieux  ans.  Ces  bouclions  ont  une  epais- 
seur  d'environ  un-huitieme  de  pouce  et 
iremplaeent  avantageusement  les  bou- 
chons  de  dimensions  regulieres  pour 
I'embouteillage  a  bon  marche.  On  les 
emploie  beaucoup  pour  le  bouchage  des 
bouteilles  contenant  des  eaux  minerales 
effervescentes  et  autres  liquides  similai- 
res  de  toute  sorte.  Le  liege  dont  sont 
faits  ces  bouchons  et  d'autres  produits, 
tels  que  semelles  interieures  de  chaussu- 
res,  est  importe  de  Portugal,  d'Algerie  et 
d'Aivdalousie. 


LES  BONNES  QUALITES  DE  LA 
BIERE 

Dans  la  derniere  edition  revisee  de  son 
ouvrage  "Food  and  the  Principles  of  Die- 
tetics", le  docteur  Robert  Hutchison,  la 
plus  haute  autorite  en  Angleterre  sur  ce 
qu  il  convient  de  boire  et  de  manger,  de- 
clare que  les  bieres  contenant  une  faible 
proportion  d'alcool  sont  decidement  pre- 
ferables  aux  boissons  dites  de  temperan- 
ce.   II  definit.  la  biere  le  produit  de  la 
fermentation  du  malt  et  du  houblon,  con- 
tenant quatre  pour  cent  d'alcool  en  vo- 
lume, et  donne  a  la  biere  meme  plus  for- 
te la  premfere  place    comme  breuvage 
nourrissant.    Une  chopine  imperiale  de 
biere  est  la  plus  petite  quantite  que  le 
docteur  Hutchinson  prescrirait  par  jour 
a  toute  personne  en  bonne  sante.  Mais 
cette  quantite  pent  etre  augmentee  en 
toute  securite  pour  les  personnes  menant 
une  vie  active,  en  plein  air.    La  mesure 
d'une  chopine  par  jour  convient  aux  per- 
sonnes dont  la  vie  est  plus  on  moins  se- 
dentaire.    D'apres  les  tables  du  docteur, 
la  proportion  d'alcool  dans  la  biere  est 
tres  faible.    Dans  la  lager,  cette  propor- 
tion est  de  3.5  pour  cent  et  mgme  moin- 
dre.   II  trouve  une  once  d'alcool  dans  une 
chopine,    vingt    onces,    d'ale  anglaise. 
Quand  l'alcool  se  trouve  dans  l'estomac 
dans  la  proportion  de  1 1-5  pour  cent  du 
fluide  digestif,  la  digestion  est  aidee,  et 
le  docteur  declare  que  ce  n'est  que  lors- 
que  la  proportion  d'alcool  dans  l'estomac 
atteint  20  pour  cent,  que  la"digestion  est 
arretee. 

Les  bonnes  proportions  d'alcool  exis- 
tent plus  dans  la  biere  que  dans  toute 
autre  boisson  spiritueuse. 

II  met  en  en  garde  contre  l'habitude  de 
boire  de  l'eau  d'une  maniere  inconsideree, 
paree  que  "l'eau  est  un  vehicule  tres 
dangereux  d'infection".  Elle  traverse 
l'estomac  si  rapidement  que  les  liquides 
antiseptiques  naturels  de  l'estomac  n'ont 
pas  le  temps  de  tuer  les  germes.  La 
biere  ne  reste  pas  plus  longtemps  que 
l'eau  dans  l'estomac,  et  elle  a  cet  autre 
avantage  sur  l'eau,  que  l'alcool  est  ab- 
sorbs dans  l'estomac,  tandis  que  l'eau  ne 
Test  pas;  ainsi  un  verre  de  biere  rafrai- 
chit  presque  instantanerr.ent  et  fournit 


un  aliment  en  meme  temps  qu'un  stimu- 
lant, parce  que  les  corps  solides  contenus 
dans  la  biere  sont  convertis  en  nourri- 
ture  par  le  procede  de  1'absorption. 

Ces  idees  sages  du  docteur  Hutchinson 
forment  un  contraste  agreable  avec  les 
conclusions  imparfaites  d'un  si  grand 
nombre  d'hommes  soi-disant  competent? 
eu  la  matiere,  qui  emettent  des  opinions 
sans  avoir  fait  des  recherches  a  ce  su- 
jet.  Les  bonnes  qualites  de  la  biere  de- 
viennent  de  plus  en  plus  connues  et  les 
proprietes  precieuses  du  whisky  et  du 
brandy  arrives  a  une  bonne  maturation 
sont  aussi  reconnues.  Le  bon  sens  est 
un  grand  facteur  dans  cette  question,  et 
est  utile  plus  que  toute  espece  de  decla- 
mation. 


CONSEILS  AUX  BUVETIERS 

Tenez  le  dess-us  du  comptoir  sec. 
Repondez  a  toutes  les  questions  si  vous 
le  pouvez. 

Le  manque  de  civilite  peut  vous  faire 
perdue  un  bon  client. 

Si  un  client  renverse  un  verre,  n'ayez 
pas  l'air  fache.  Remplissez  le  verre  une 
seconde  fois  sans  murmurer. 

Faites  attention  a  la  maniere  dont  vous 
vous  servez  du  linge  a  essuyer  les  ver- 
res.  Sou  emploi  pour  le  visage  a  fait 
perdre  de  nombreux  clients. 

Le  buvetier  qui  gagne  de  1'argent  est 
celui  qui  est  Men  mis,  propre  et  obli- 
geant. 

N'offrez  jamais  un  verre  a  demi  rin- 
ce  pour  la  biere  ou  les  liqueurs;  ayez 
soin  que  le  zest  de  citron  servi  soit 
exempt  de  taches.  . 

Ne  negligez  pas  un  client  qui  demande 
un  verre  de  biere.  U  a  droit  aux  me- 
mes  egards  que  l'homme  qui  commande 
une  boisson  de  fantaisie. 

La  politesse  a  fait  gagner  beaucoup  de 
clients  et  est  toujours  desirable. 

Ayez  soin  de  placer  1'argent  que  vous 
irendez  en  face  de  la  personne  qui  a  pave. 
H  vaut  mieux  mettre  1'argent  dans  sa 
main. 

Si  vous  etes  de  mauvaise  humeur,  ne 
regardez  pas  votre  client  d'un  air  desa- 
greable. 

Si  on  vous  passe  une  mauvaise  piece 
de  monnaie,  percee  d'un  trou,  rendez-la, 
en  disant  poliment:  "Vous  rappelez-vous 
ou  on  vous  l'a  donnee?" 

Servez  vos  clients  a  tour  de  role.  Cer- 
taius  homines  voudraient  etre  servis 
avant  leur  tour. 

N'essayez  pas  de  substituer  une  liqueur 
quelconque  a  celle  qui  est  demandee.  Di- 
tes que  vous  en  etes  a  court  pour  le  mo- 
ment, meme  si  vous  n'en  avez  jamais  eu. 

Ayez  des  serviettes  propres  en  avant  du 
comptoir;  mieux  encore,  offrez  une  ser- 
viette a  chaque  personne  qui  prend  une 
consommation  de  15  cents.  Cela  vous 
sera  profitable. 


NOMS  PRECIS  DE  QUELQUES  METS 

Le  docteur  Thudichum,  dans  "  The 
Spirit  of  Cookery "  donne  les  designa- 
tions exactes  de  certaines  expressions 
employees  dans  Part  culinaire: 

"A  l'anglaise"  signifie  qu'uue  viaude 
est  rotie  ou  bouillie  de  la  maniere  la 
plus  simple  ou  preparee  d'une  maniere 
particuliere  a  ce  pays,  sans  que  cette  pre- 
paration soit  necessairement  simple. 

"A  l'italienne''  indique  qu'un  plat  est 
garni  de  macaroni  savoureux  ou  de  ra- 
violi, ou  que  du  fromage  parmesan  est 
employe  comine  assaisonnement. 

Un  met  a  la  provengale  est  cuit  dans 
*de  l'huile  d'olive  et  assaisonne  d'ail. 

L'expression  "a  la  Perigord"  s'applique 
a  un  plat  ou  les  truffes  sont  en  abondan- 
ce. 

L'expression  "a  la  Xormaride"  s'appli- 
que a  un  ragout  de  poisson  ou  a  un  mets 
ou  il  entre  des  pommes. 

"A  la  Dauphinoise"  indique  une  vian- 
de  braisee,  couverte  d'une  sauce  epais- 
se,  roulee  dans  de  la  chapelure  et  frita. 

"A  la  Bourguignonne".  Mets  dans  !a  - 
sauce  duquel  il  entre  du  vin  rouge. 

"A  la  Bordelaise".  Mets  prepare  au  vin 
blanc. 

"A  la  jardiniere".  Collection  typique 
dc  legumes  employes  dans  les  soupes, 
les  ragouts  et  les  entrees. 

"A  la  printaniere".  Legumes  nouveaux 
avec  une  application  un  peu  plus  etendue. 

"A  la  macedoine".  Legumes  verts  en 
sauce  blanche,  egalement  salade  faite 
d'une  variete  de  legumes  cuits  ou  de 
fruits. 

"A  la  maitre  d 'hotel"  signifie  gens- 
ralement  un  mets  prepare  simplement  ou. 
une  sauce  au  beurre  fondu. 

"A  la  Soubise"  s'applique  d'habitude 
aux  plats  qui  contiennent  des  oignons  ea 
quantite. 

"A  la  Crecy"  se  rapporte  a  une  garni- 
ture de  carottes,  particulierement  en  pu- 
ree. 

"A  1'Allemande".  Allusion  a  la  prepa- 
ration particuliere  des  aliments  dans  les- 
provinces  allemandes,  avec  choucroute  ou 
sauce  sucree  pour  la  venaison. 

"A  la  Polonaise",  terme  employe  pour 
les  mets  ou  il  y  a  des  betteraves  ou  du 
chou  rouge,  comme  dans  le  mets  national 
polonais  appele  borsh. 

"A  la  Chipolata".  Ce  terme  s'applique 
aux  plats  qui  contiennent  des  saucisses 
italiennes  a  la  saveur  strange  ou  a  la 
viande  hachee  avec  laquelle  ces  saucisses 
sont  remplies. 


LA  VIE  DES  BARMAIDS    EN  ANGLE- 
TERRE 

"II  n'existe  pas  une  seule  barmaid  dans 
un  cafe  ou  un  hotel  de  premier  ordre  qui 
penserait  a  quitter  sa  place,  pour  entrer 
dans  un  magasin  ou  dans  un  restaurant. 
Les  gens  qui  croient  le  contraire  ne  con- 
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§1: 


BERNARD  &  LA PORTE 


ImpoPtateups  des  Celebpes 
Liqueups  Franchises 


Portant  la  marque  GfABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpieot," 

"  Mapasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdietine," 

"  Chaptpeusette," 

"Cperne  de  Moka,'' 

"Anisette,"  ete. 

Cognacs    de    la  Maison 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  Futs 


Us  Marques  MedtCO -UontC 

==  *  et  *  ★  *  == 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marehe.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  priucipaux  etabltssements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada;  - 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,    -    -    -  MONTREAL. 


ETIQUETTE  D'EXPOFJTATION  DES  FABRICANTS  DE  GIGARES  DE  CUBA. 

Autorise  par  le  Gouvernement  de  la  Republique  de  Cuba. 

|  |  Le  nom  du  Fabricant  ou  celui  de  sa  Marque  sera  iuiprim6  sur  l'espace  en  blanc  de  cette.  Etiquette. 


REPUBLIC  A  DE  CUBA  ■  REPUBLICADE.CUB  A 


m 


UUniondeRbRICANTESdeTabacosyCic^ros^ 


SLAdeCUBA 


Autorizada  porel  Gobierno  dela  RepubHca 

Garantiza 

que  los  tabacoscjgarrgsy  paquetes 

dp  pitadore  quellevan  es'aprecinfa 
son  fabricadospor 


HABANA 


REPUBLICA  K  CUBA  HA  PROPIEDftD  ARTISTICfl  EllHDUSTRIflL  ESTAiRECISTRIlDA  ENJODOS LOSPAISCS  *  RCPU blica m  CUBA 


DETAILLANT 


EIT  FUME1URS 


Veuillez  Retnarquer  que  toutes  les  boites  de  cigares  et  de  cigarettes  et  tous  les  paquets  de  tabac  hacbe 
portant  une  copie  de  l'etiquette  de  1'Union,  portent  une  Garantie  que  leur  contenu  est  un  produit  Pur 
de  la  Havane,  Cuba. 

Toutes  les  boites  et  tous  les  paquets  qui  ne  portent  pas  cette  Etiquette  Peuvent  u'etre  Pas  des  produits 
Veritables  de  la  Havane,  Cuba. 

Couleurs  de  l'Etiquette  : — Noir  sur  fond  bleu  pale. — Couleurdu  Sceau  de  la  Pr^sidence  de  la  Republique: — 
Bleu  fonc6. 
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naissent  rien  a  ce  sujet.  La  barmaid  a 
de  meilleures  heures.  sou  vent  une  meil- 
lbure  nourriture,  beaucoup  plus  de  liber- 
te,  une  vie  plus  libre  et  plus  agreable 
et  un  salaire  bien  meilleur  qu'une  jjeune 
fille  dans  une  niaison  de  nouveautes  ou 
dans  un  restaurant". 

Voila  la  reponse  quelque  pen  surpre- 
nante  qu'a  fait  une  piquante  reine  du 
bar,  dans  un  hotel  de  Manchester,  quanl 
or.  lui  demandait  s'il  etait  vrai  que  le? 
barmaids  n'etaient  pas  bien  traitees  et 
qu'elles  n'avaient  pas  une  vie  enviable 
"Comparez  seulement  mes  devoirs  avee 
ceux  de  la  jeune  fille  qui  est  derriere  un 
comptoir,  dit-elle.  Je  dois  descendre  a 
sept  heures  le  matin.  J'epoussette  les 
tables  dans  le  fumoir  et  je  vois  a  ce  que 
le  gargon  ait  nettoye  les  cuivres  et  ait 
fait  du  feu.  A.  8.3d  hemes  j'ai  une  demi- 
heure  pour  alter  dejeuner  et  on  m'accor- 
de  a  partir  de  9  heures  jusqua  10  pour 
m'habiller.  De  10  heures  jusqua  une 
heure,  je  suis  an  bar  et  j'ai  une  demi- 
heure  pour  diner.  A.  partir  de  deux 
heures-  jusqu'a  quatre  heures  moins  un 
Quart,  je  me  repose  dans  ma  chambre,  et 
depuis  quatre  heures  moins  un  quart 
jusqu'a  onze  heures  quinze.  je  suis  dans 
le  bar.  J'ai  une  demi-journee  libre, 
c'est-a-dire  de  deux  heures  jusqu'a  onze, 
une  fois  par  quinzaine. 

"Je  regois  neuf  shillings  par  semaino. 
tout  mon  blanchissage  est  fa.it  ici  et  iif 
me  coute  rien  et  je  suis  nourrie  exacte- 
ment  comme  la  famille.  Tant  que  je 
n'enfreins  pas  les  reglements,  je  suis 
absolument  libre.  Je  bavarde  avec  les 
clients,  je  suis  assise  pendant  une  bonne 
partie  de  la  journee  et  je  ne  crains  pas, 
quand  tout  est  tranquille,  de  lire  un 
journal  ou  un  livre,  ou  d'envoyer  cher- 
cher  une  tasse  de  the. 

"Comparez  cela  avec  la  vie  de  la  jeune 
fille  dans  un  restaurant;  elle  n'a  pas  un 
aussi  bon  salaire,  car  il  t  aut  qu'elle  pal  3 
sa  nourriture;  elle  est  detout  toute  la 
journee  et  elle  est  surveillse  etroitement 
tout  le  temps. 

"La  meme  chose  s'applique  a  la  jeune 
fille  qui  est  dans  un  magasin  d'une  gran- 
de  ville.  Elle  est  surveillee  et  elle  est 
•supposee  travailler  continuellement . 
Elle  a  peu  de  liberte  et  pas  autant  d'ar- 
gent.    Je  prefere  de  beaucoup  le  bar" 

Une  grande  jeune  fille  an  port  de 
reine,  ties  estimee  des  clients  d'une  mai- 
son de  Salford,  se  mit  a  rire  a  l'idee 
qu'elle  n'aimait  pas  le  travail. 

"Je  ne  voudrais  pas  travailler  avec 
d'autres  jeunes  filles.  Une  fille  est  na- 
turellement  jalouse  et  egoiste.  Un  com- 
mis  de  bar  fera  pour  vous  bien  des  cho- 
ses  si  vous  le  lui  demandez  poliment. 
.l  aimerais  mille  fois  mieux  travailler 
avec  lui.  Je  gagne  oeuf  shillings,  avec 
tout  mon  entretien  et  je  n'aimerais  pas 
abandoimer  ceffe  situation". 

Une  autre  jeune  fille  (lit  qu'elle  n'ai- 
merait  pas  a  travailler  derriere  un  comp- 


toir, apres  avoir  entendu  ce  que  sa  soeur 
lui  a  raconte.  "Imaginez-vous  de  de- 
faire  une  douzaine  de  boites  pour  ven- 
dre  un  article  de  un  shilling  a  une  vieille 
femme  enuuyeuse!  Et  chaque  fois  qu'une 
cliente  s'en  va  sans  acheter,  le  surveil- 
lant  fait  des  critiques,  adresse  des  bla- 
mes, quelles  que  soient  les  personnes 
presentes". 

Un  proprietaire  de  bar  se  mit  a  rire  a 
l'idee  que  les  barmaids  etaient  mal  nour- 
ries  et  mal  payees.  "Le  public  ne  sait 
pas  que  ces  jeunes  filles  out  du  temps 
dans  la  journee  pour  se  reposer,  dit-il. 
Elles  sont  mieux  payees  que  les  jeunes 
filles  employees  dans  les  magasins  et 
out  une  vie  plus  agreable.  Elles  doivent 
etre  intelligentes,  s'entendre  aux  affai- 
res, d'un  visage  agreable  et  d'une  bonne 
education.  Elles  ont  des  occasions  de 
lier  conversation  avec  des  hommes  de 
diverses  classes  et  si  elles  sont  les  per- 
sonnes qui  conviennent  pour  leur  metier, 
d'  metier  ne  leur  fait  pas  de  tort,  il  ne 
ltur  fait  que  du  bien. 

"En  outre,  elles  recontrent  beaucoup 
de  jeunes  gens  convenables  et  souvent 
font  de  bo  lis  manages". 

LE  VIN  D'OPORTO 

(Suite). 

"Le  vin  rejouM.  le  coeur  de  l'homme" 
a  dit  le  psalmiste.  "Ne  buvez  plus  d'eau, 
mais  employez  un  peu  de  vin  pour  le  bien 
de  votre  estomac,"  a  ecrit  Saint-Paul  a 
ses  disciples.  Le  vin,  non  seulement  .pro- 
voque  la  gaiete  des  nations,  mais  encore 
il  communique  de  la  vigueur  a  1 'esprit  et 
au  corps  et  adoucit,  s'il  ne  peut  pas  les 
guerir,  la  plupart  des  maux  auxquels  la 
chair  humaine  est  soumise.  Le  vin  a 
toujours  ete  un  article  important  pour  le 
revenu  de  la  Grande-Bretagne.  Le  climat 
de  rAngleterre,  avec  ses  intermittences 
breves  de  soleil  et  son  atmosphere  si  sou- 
vent  chargee  d'humidite,  n'e&t  pas  propi- 
oe  a  la  culture  de  la  vigne.  Dans  ce 
pays,  la  plante  s'etiole  sous  un  ciel  char- 
ge et  le  jus  du  raisin  tourne  en  eau.  Ce 
jus  subit  un  simuiacre  de  fermentation. 
Au  Moyen-Age,  tous  les  etablissements 
ecclesiastiques  d'Angleterre  cultivaient  la 
vigne  et.  faisaient  du  vin  pour  les  be- 
soins  du  culte,  au  cas  ou  le  produit  etran- 
ger  n'aurait  pas  pu  arriver  dans  le  pays. 
Le  breuvage  mediocre  etait  utile  au  re- 
fectoire  ou  il  empechait  toute  tendance  a 
txop  boire.  mais  les  hommes  de  cave  sa- 
vaient  tres  bien  les  consequences  qui  au- 
raient  resulte  pour  eux  s'ils  avaient  per- 
mis,  par  inadvertance,  que  ce  vin  fut  bu 
par  le  superieur.  Ces  dignitaires  morti- 
fiaient  leur  chair  avec  les  vins  les  plus 
fins  deBourgogne  et  de  Bordeaux.  Un  breu- 
vage de  luxe  qui,  pour  ceux  qui  y  sont 
accoutumes,  devient  une  necessite,  un 
produit  Stranger  dont  I'importaition  ne 
pouvait  i>as  affecter  les  industries  locales 


et  dont  le  prix,  quoique  eleve  n'excitait 
pas  la  colere  de  la  populace  turbulente, 
etait,  sous  tous  les  rapports,  apte  a  etre 
taxe;  en  consequence,  des  droits  sur  le 
vin  furent  imporses  en  Angleterre  en  des 
temps  tres  recules.  Sous  1'infiuence  de 
la  civilisation  des  Normands,  les  Anglais 
renoncerent  a  la  gloutonuerie  et  a  l'ivro- 
gnerie  qu'ils  avaient  acquises  pendant  la 
domination  des  Saxons  et  des  Danois.  A 
mesure  que  l'intemperance  vulgaire  s'eva- 
nouit,  la  demande  pour  le  vin  augmenta, 
de  sorte  que  raugmentation  continue  du 
revenu  ,au  moyen  des  droits  sur  le  vin, 
aida  a  remplir  les  coffres  des  rois  nor- 
mands. Quand  Henri  III  etait  impre- 
voj^ant  plus  que  de  coutunie,  il  songeait  a 
faire  un  pen  d'argent  en  vendant  du  vin 
a  son  propre  compte  et  les  commergants 
anglais  furent  etonnes  d'apprendre  a  Bor- 
deaux que  les  agents  de  leur  roi  leur  fai- 
saient concurrence  pour  s'approvision- 
ner.  Quel  profit  resulta  de  cette  entre- 
prise  royale?  On  dit  qu'il  n'y  en  eut  au- 
cun,  mais  le  roi  etait  un  mauvais  payeur. 
Les  comptes  couraient  jusqu'a  ce  qu'ils 
fussent  perdus  de  vue  et  le  credit  royal 
s'en  ressentit.  On  raconte  d'un  certain 
marquis  de  Donegal,  qui  vivait  il  y  a  un 
demi-siecle,  qu'il  etait  extremement  pre- 
cis et  methodique  dans  ses  habitudes.  II 
conservait  soigneusement  toutes  les  fac- 
tures  qu'il  recevait  et  inscrivait  en  ar- 
riere  le  montant,  la  date  et  le  nom  de 
celui  qui  la  lui  envoyait.  II  la  plagait  en- 
suite  dans  un  endroit  appropriS  et  faisait 
la  remarque  suivante  :  "Grace  a  Dieu, 
voila  un  compte  regie."  Quand  son  heri- 
tier  prit  possession  de  son  titre  et  de  ses 
proprietes  et  apprit  qu'il  faudrait  plu- 
sieurs  annees  de  revenu  pour  payer  ces 
comptes  qui  n'avaient  pas  ete  regies,  il 
n'apprecia  pas  du  tout  la  methode.  Quand 
Edouard  ler  monta  sur  le  trone  d'Angle- 
terre, il  rencontra  une  difficulty  du  meme 
ordre.  Factures  apres  factures  lui  etaient 
envoyees  ponr  les  achats  que  son  pere 
n'avait  pas  paves,  de  sorte  que  le  com- 
mencement de  son  regne  fut  trouble  par 
des  questions  nionetaires.  Toutefcis, 
Edouard  ler  etait  un  monarque  prudent 
et  capable  et  tout  ce  qu'il  entreprit  '.e  fut 
pour  l'avantage  permanent  de  son  royau- 
me  ])lutot  que  pour  son  profit  personnel. 
Sa  devise  favorite  "Keep  Troth"  etait  son 
principal  principe.  II  n'y  eut  jamais  de 
difficultes  entie  lui  et  les  citoyens  de 
Londres.  II  mit  fin  a  leur  etroitesse  d'es- 
prit  ^n  accordant  a  des  commergants 
etrangers  le  droit  de  faire  des  affaires 
en  Angleterre.  Ces  marchands  payerent 
les  memes  droits  sur  les  vins  qu'ils  im- 
portaient  que  les  propres  sujets  du  roi  et 
its  etaient  exempts  des  droits  de  "mu- 
rage, de  pontage  et  de  panage",  droits 
preleves  par  les  officiers  de  la  Cite.  Le 
Portugal  est  compris  dans  ce  "Carta  Mer- 
fatoria".  et.  en  1294,  un  traite  de  com- 
merce fut  passe  entre  Edouard  ler,  d'An- 
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FOURNITURES  DE  BARS 

REPARATIONS  DE  BARS. 


AUX    PRIX    DES  MANUFACTURIERS. 


The  HAMILTON   BRASS  MANUF.  CO.,  Limited 


HAMILTON,  Ont. 


MONTREAL,  Que. 


Les  seuls  Manufacturers  Canadiens  de 


"  Workboards,"  Boites  a  Glace,  Pompes  a  Biere,  Mesupes,  Cuilleres,  "  Shakers, 
Extraeteups  de  Bouehons,  Comppesseurs  de  Citrons  et  Pieces  Divepses. 


Bureau  a  flontreal, 


Telephone  Bell :  Main  8245. 


327  Rue  Craig,  Ouest. 

Telephone  des  March  an  ds  :  774 


L' Augmentation  cons- 
tante  de  la  consomma- 
tion  du 


Vin  St.  Martin 


le  plus  aneien  des  To- 
niques  Reconstituants, 
le  plus  agreable  et  le  pi  us 
genereux  des  Vins,  me- 
rite  d'attirer  l'attention 
du  Commerce.    Le    .  . 


Vin  St.  Martin 


est  en  demande  partout : 
nous  l'annoncons  libera- 
lement  et  invitons  le 
commerce  a  recueillir  le 
benefice  de  la  demande 
considerable  que  nous 
creons  ainsi. 

DISTRIBUTEES  CENlRAUX: 

Maison  FOUHNIER-FOURNIER 

ST  HYACINTHE,  PQ. 


Avez - vous 
Essay e  les 

cocktails 
Saratooa 

"  Manhattan," 
"  Club  Whisky," 
"  Bpandy," 
"  Holland.' 

Les  seuls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marchands 
de  Liqueurs  en  gros. 

Escotnptes  spe'ciaux  aux 
tiiaisons  de  gros. 

AGENTS    POUR    LA  PUISSANCE. 

D.  McMANAMY  &  CO. 

Marchands  de  Liqueurs  en  Gro3 

SHERMOOKE,  QUE. 
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gleterre,  et  Diniz  cte  Portugal;  c'est  le 
premier  indioe  de  relations  amicales  eta- 
blies  entre  l'ancien  et.  le  nouveau  monde 
et  c'est  un  temoignage  en  faveur  des  mo- 
narques  qui  prevoyaient  de  longue  date 
ce  qui  arriverait  plus  tard. 

L'echange  gratuit  de  commodites  eon- 
tinua  a  se  faire  a  leur  avantage  mutuel 
et,  le  25  juillet  1852,  Edouard  III  fit  une 
proclamation  royale  defendant  a  ses  su- 
jets  de  faire  aucun  dommage  aux  Portu- 
gais. L'annee  suivante,  un  codicille  au 
traite  commercial  de  1294  fut  signe  a 
Londres  par  Alfonso  Martins  Alho,  un 
marchand  de  vin  portugais,  qui  avait  ete 
envoye  en  Angleterre  comme  representant 
des  marehands  das  cites  maritimes  du 
Portugal.  Ce  traite  est  un©  preuve  in- 
dubitable que  le  vin  portugais  a  cette 
epoque  etait  echange  librement  contre 
les  t.issus  d' Angleterre;  mais  il  y  a  toute 
raison  de  croire  que  ces  vins  provenaient 
des>  rives  du  Minho  et  etaient  le  produit 
de  la  vigne  plantee  par  "Re  Laviador". 

Les  sources  des  belles  rivieres  qui  fer- 
tilisent  de  vastts  plaines  et  portent  des 
quantites  de  marchandises  a  la  mer,  sont 
situees  dans  des  etendues  de  terrain  sau- 
vage,  coupees  de  mcntagnes  ;  elles  ne 
sont  que  faiblement  indiquees  sur  les  car- 
tes et  ne  sont  explorees  que  pas  des  mon- 
tagnards  experimentes.  Le  commerce  du 
vin  d 'Oporto  en  Angleterre  pent  etre  assi- 
mile  a  la  maniere  dont  cette  partie  du 
pays  e?t  exploree.  Les  petits  vaisseaux 
qui  transportaient  du  poisson  seche  en 
Flancire,  sur  la  cote  est  d'Angleterre 
avaient  tourjours  a  bord  un  ample  appro- 
visionnement  de  vin  du  pays,  pour  l'usa- 
ge  du  capitaine  et  de  l'equipage,  pendant 
ce  long  voyage.  Les  acheteurs  de  pois- 
son etaient  parfois  regales  au  moyen  de 
ce  via  qui  leur  semblait  du  nectar.  Quand 
les  commercants  s'apergurent  que  leur 
produit  ordinaire  leur  rapportait  un  prix 
plus  eleve  quand  les  transactions  etaient 
bien  arrosees,  ils  emmagasinerent  a  cha- 
que  voyage  successif  des  provisions  de 
vin  de  plus  en  plus  grandes,  jusqu'a  ce 
que  le  vin  qui,  a  l'origine,  n'etait  qu'un 
lest,  devint  un  article  lucratif  dans  la 
cargaison. 

Quand,  peu  a  peu,  le  vin  de  Portugal 
penet'-a  dans  les  grandes  cites  de  Lon- 
dres, Norwich  et  Bristol,  il  n'attira  pas 
1 'attention  tout  d'abord.  Les  vins  de- 
nomrnes  "Sacks"  de  Sherry,  de  Chypre, 
des  Canaries  et  de  Malaga,  tous  sucres, 
etaient  alors  en  haute  estime  et  comman- 
daient  les  plus  hauts  prix.  Les  vins  de 
Bordeaux  et  du  Rhin  etaient  alors  a  bon 
mnrche  et  populaires,  surtout  les  vins  de 
Bordeaux.  Le  produiit  portugafls  sem- 
blait appartenir  a  une  qualite  lilen  infe- 
rieure  et  avoir  ete  employe  principale- 
ment  pour  abaisser  le  prix  des  autres 
breuvages.  II  est  indique  comme  claret 
grossier,  d'une  stabilite  douteuse.  Quand 
on  le  mentionnait,  on  l'accolait  invaria- 


blement  avec  le  produit  ile  la  Calicie.  Si, 
comme  nous  le  soupgonnons,  ce  vin  pro- 
venait  des  vignobles  ])lantes  au  debut  par 
Diniz,  sur  les  rives  du  Minho,  cette  clas- 
sification s'explique,  car  la  frontiere  nord 
du  Portugal  touche  a  celle  de  la  Galicie. 

L'agriculture,  avec  la.  viticulture  qui 
en  decoule,  n'a  pas  fait  au  Portugal  les 
progres  soutenus  qui  auraient  pu  etre  at- 
tendus  de  ses  debuts.  Aux  epoques  he- 
roiques,  l'esprit  d'aventure  detournait  les 
idees  de  tons  les  hommes  de  la  culture 
utile,  mais  prosaique.  Vinrent  ensuite 
les  soixante  ans  de  captivite,  alors  que 
Philippe  II  d'Espagne  enleva  au  royaume 
voisin  toute  son  independance.  Quand 
les  Portugais  la  recouvrerent,  le  pays  eut 
a  souffrir  de  la  peste  et  de  la  famine, 
puis  de  la  revolte.  Nous  savons  encore 
que  tout  le  district  de  Beira,  appele  ge- 
neralement  Figueira,  du  ncm  du  port 
d'exportation,  fut.  peu  a  peu  plante  en 
vignes  luxuriantes.  Un  developpement 
similaire  se  produisit  dans  la  region  de 
Lisbonne  et  il  est  probable  que  beaucoup 
de  ces  plantations  donnerent  l'essor  a 
relies  qui  ont  fourni  les  vins  Colares  et 
Bucellas,  les  vins  sucres  Carcavellos  et 
Muscat  ,de  Setuval,  si  grandement  appre- 
cies  sur  ces  marches,  il  y  a  une  on  deux 
generations. 

Vers  la  fin  du  XVIIe  siecle,  les  Portu- 
gais n'avaient  pas  appris  la  viticulture  ni 
J'art  de  fabriquer  le  vin  et  plantaient  la 
vigne  dans  tout  en  droit  convenable,  sans 
se  preoecuper  des  plants  de  vigne.  Les 
ceps  de  vigne  poussaient  leurs  sarments, 
le  long  de  troncs  d'arhres  et  n'etaient  ja- 
mais tailles  avec  soin  ;  de  la  meme  m.a- 
niere,  chaque  grappe  de  vigne  etait  jetee 
dans  le  pressoir  sans  qu'on  eliminat  le 
fruit  non  mur  ou  le  fruit  trop  mur.  La 
fermentation  se  faisait  comme  elle  i)ou- 
vait  et  quand  on  pensait  qu'elle  etait  ter- 
minee,  on  ajoutait  une  forte  dose  d'al- 
cool  au  vin;  les  futailles  etaient  mises  a 
bord  des  vi'isseaux  aussitot  que  1'occa- 
sion  s'en  presentait.  II  n'est  pas  eton- 
nant  que  la  qualite  de  ce  vin  fut  decrite 
comme  insipid*  et  capiteuse.  Ce  manque 
de  soins  etait  cause,  non  par  inintelli- 
gence,  mais  par  le  ba  s  prix  realise  sur  les 
marches  etrangers.  Les  profits  etaient  si 
mediocres  qu'il  n'y  avait  aucun  motif  a 
employer  du  temps  et  des  hommes  habi- 
les  pour  la  production  du  vin.  Avant  la 
fin  du  XVIIieme  siecle,  toutefois,  le  vin 
d'Oporto,  ce  monarque  tout-puissant  des 
vins,  fut  produit  et  son  avenement  fut 
salue  par  les  Portugais  et  leurs  allies  fi- 
deles,  les  Anglais. 

La  statistique  moderne  enregistre  sous 
des  titles  speciaux  chaque  phase  du  com- 
merce, la.  hausse  et  la  baisse  de  consom- 
mation  de  tout  article,  les  fluctuations 
de  prix,  l'ouverture  de  nouveaux  marches 
et  la  disparition  graduelle  des  'anciens. 
Par  consequent,  nos  descendants  n'au- 
ront  aucune  difficulte  a  ecrire  1'histoire 


de  toute  branche  du  commerce  il  l'epoque 
presente.  Toutefois,  retudiant  qui  cher- 
che  a  debrouiller  1'histoire  du  passe  n'a 
aucun  de  ces  a  vantages.  Au  lieu  de  don- 
nees  serieuses,  il  doit  se  contenter  de 
faits  eircon.stantiels  dans  riniterpretation 
desquels  son  jugement  est  sujet  a  erreur. 

On  a  abandonne  la  conclusion  que  les 
Anglais,  avec  leur  esprit  d'entreprise  or- 
dinaire, se  seraient  etablis  a  Oporto  pour 
y  faire  du  commerce.  Quant  au  nombre 
de  ceux  qui  profiterent  de  l'occasion,  il 
n'y  a  pas  de  preuves  positives,  mais  il  y 
a  une  preuve  indirecte  que  ce  nombre 
etait  important.  Cromwell  etait  un  grand 
homme  et  un  dictateur  juste,  mais  sa 
justice  etait  rarement  temperee  par  la 
pitie  et  il  ne  se  souciait  pas  non  plus  de 
dissimuler  sa  force  sous  le  manteau  de  la 
l)olitesse.  II  s'adressait  aux  nations 
etrangeres,  comme  il  1'au.rait  fait  a  un 
regiment  de  ses  propres  troupes  et  me- 
nagait  de  declarer  la  guerre  si  ses  ordres 
n'etaient  pas  promptement  obeis.  Les 
tiers  et  pointilleux  hidalgos  du  Portugal, 
dont  la  courtoisie  etait  innee,  furent  na- 
turellement  choques  des  manieres  qui  sen- 
taient  plus  la  chambree  de  soldats  que  le 
paUiis.  Une  antipathie  mutuelle  s'eleva 
entre  les  deux  gouvernements  et  les  con- 
duisit  a  des  querelles. 

La  flotte  anglaise  s'empara  des  vais- 
seaux de  commerce  portugais  et  confisqua 
leur  cargaison.  Des  represailles  s'ensui- 
virent  et  les  relations  commerciales  qui 
avaient  dure  quatre  siecles,  augmentant 
constamment  en  volume  et  en  valeur,  fu- 
rent romi)ues  entre  les  deux  nations.  Les 
colons  anglais  etablis  au  Portugal  eurent 
une  situation  intolerable.  Le  commerce 
rtait  paralyse  et  tout  etra.nger  residant 
dans  les  viLles  maritimes  etait  regarde 
par  les  habitants  comme  un  ennemi.  Par 
1'ent remise  de  leurs  consuls,  les  com- 
mer cants  anglais  adresserent  une  peti- 
tion au  Lord  Protector  pour  mettre  un 
terme  aux  hostilites  et  pour  restaurer  le 
statu  quo  d'avant  la  guerre.  Conforme- 
ment  a  cette  petition,  Cromwell,  en  1G52, 
d'accord  avec  l'ambassadeur  portugais  ex- 
traordinaire, redigea  six  articles  prelim i- 
naires  et  ,le  10  juillet  1654,  conclut  un 
traite  de  paix.d'alliance  et  de  commerce 
avec  le  Portugal.  Inutile  de  dire  que  si 
les  commergants  anglais  au  Portugal  n'a- 
vaient pas  ete  nombreux  et  influents, 
leurs  efforts  pacifiques  auraient  ete  in- 
Eructueux. 

(A  suivre). 


Cn  bon  extracteur  de  bouchons  est  ce- 
lui  qu'offre  la  Freyseng  Cork  Co.,  sous 
deux  modeles  differents:  grand  et  petit. 
Cet  extracteur  extrait  avec;la  plus  gran- 
de  facilite  les  bouchons  les  plus  durs  et 
les  plus  sees,  comme  devrait  le'  faire  tout 
bon  extracteur.  II  est  appele  a  rendre 
les  meilleurs  services  dans  les  bars  des 
hotels  et  des  restaurants.  Cet  .extracteur, 
Tune  des~speeialites  de  la  Freyseng  Cork 
Co.,  Ltd.,  est  appele  a  un  grand  succes. 
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e-  -  CRYSTAL  SPRING  WATER 

Eau  Minerale  Effervescente 

Embouteillee    a    la    source,    a    Liberty  ville,    HI.,    E.  U . 

Caisses  de  50  bouteillcs  Qrts. .$7.50  la  caisse 

"  100       "         Pts  10.50  " 

"  100       "         Splits   8.50  " 

NOUS    ALLOUONS,    COMME   RECLAME  ; 

$1.00  par  caisse  sur  les  Qrts.  et  les  Splits, 
$1.50  par  caisse  sur  les  Pts. 

LIIV1  Rl  DEI    et  RAFRAICHISSANTE 

Se  melange  agreablement  avec  les  liqueurs. 

PABST  BREWING  CO. 

MILWAUKEE,    Wis.,   E.  U. 

La  Biere  de  Oualite. 


Pabst  "  BLUE  RIBBON         10  doz.  Pts.    $13.75  le  baril. 

Pabst  "EXPORT"  10    "      "        12.75  " 

Pabst  "MEAD"  2%  AlcooL.10    "      "        12.50"  " 

Lorsque  vous  buvez  de  la  PABST,  vous  avez  la  meilleure  biere  sur  le  marche. 

La  moins  Alcoolique  des  bieres  sur  le  marche. 

Ces  marchandises  sont  vendues  partout. 


Prix  speciaux,  en  quantite,  au  commerce. 

L.  CHAPUT,  FILS  &  CIE, 

M  ARCH  AN  OS   DR  VINS 

2,  4,  6  et  8,  rue  DeBresoles,  Montreal 

AGENTS  DISTRIBUTEURS. 

VV    J) 
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INAUGURATION     DE     LA  IMPERIAL 
BREWERIES.  LTD. 

Mardi,  le  30  juillet  au  soir,  a  eujlieu 
rinauguration  de  la  Imperial  Breweries, 
Ltd..  dont  l'aequisition  par  nn  groupe 
d'hoteliers  est  relatee  dans  une  autre 
partie  de  ce  numero. 

La  fete  d "inauguration  a  eu  lieu  dans 
nn  des  etages  superieurs  de  la  brasserie 
Salvador,  transform*  pour  la  circonstan- 
ce  en  salle  de  reception.  Inutile  de  dire 
que  si  la  biere  a  coule  a  flot,  le  Cham- 
pagne et  les  autres  boissons  et  liqueurs 
n'ont  pas  fait  defaut.  ■■ 

Les  organisateurs  n'ont  pas  oublie 
qu'un  excellent  souper  etait  un  accom- 
pagnement  presque  indispensable  d'une 
degustation  serieuse,  ils  ont  done  pense 
au  solide  et  on, a  fait  largement  honneur 
aux  homards  et  aux  sandwitehes  de  tout 
genre  offerts  a  profusion. 

La  decoration  de  la  salle  etait  tres 
reussie  ;  les  murailles  disparaissaient 
sous  ,des  tentures  multicolores. 

Un  excellent  orchestre  venait  ajouter 
par  ses  notes  gaies  au  plaisir  general. 

Les  organisateurs,  MM.  Jos.  Gravel, 
president  de  la  Cie;  J.  Peloquin,  vice- 
president  et  Abraham  Dupere,  directeur, 
so  multipliaient  aupres  de  leurs  holes  et 
leur  cordialite  n'a  pas  pen  eontribue  au 
succes  de  la  fete. 

M.  O.  B.  D'Aoust,  secretaire-tresorie"-, 
etait  absent,  retenu  chez  lui  par  une  in- 
disposition. 

Remarque  dans  l'assistance:  MM.  E. 
L.  Ethier,  Aid.  Major,  Jules  Crepeau,  R. 
Latulippe,  J.  A.  Lamarche,  Wiseman. 
Rankin,  Fuller,  T.  McBrianty.  M.  Hush- 
ion,  W.  Kelly,  J.  A.  Beliveau,  J.  W.  Mar- 
tin, Champagne,  Abel  Prevost,  Martin 
Singer,  A.  Martin,  A.  Menard,  H.  Rochoa, 
H  Robert,  Gleason,  Paul  Benoit,  A.  Ro- 
bert, A.  Ducharme,  S.  B.  Boutin,  T.  La- 
montagne,  Leon  Gagnon,  A.  B.  Boutin 
W.  A.  Boyer,  Alph.  Guillemette,  H.  Mont- 
petit,  Jos.  Boyer,  Elie  Chapdelaine,  Jas. 
Cahill,  N.  Lacasse,  D.  Richard,  L.  Rein- 
hardt,  etc.,  et  quantite  d'autres,  car  l'as- 
semblee  etait  tres  nombreuse. 

M.  Joseph  Gravel  parla  le  premier  ex- 
posant  dans  de  fort  bons  termes.  1  idee 
et  le  but  des  hoteliers  en  organisant  l'lm- 
perial  Breweries  Co. 

M.  Michel  Larochelle,  avocat,  fit  l'e- 
loge  des  hoteliers  et  les  felicita  du  bon 
esprit  d'entente  qu'ils  avaient  su  mon- 
trer  en  s'unissant  ainsi  pour  proteger 
leurs  interets. 

Plusieurs  autres  discours  furent  pro- 
nonces  par  MM.  l'ex-eehevin  Tansey,  Ar- 
thur Beauchesne,  Menard.  L.  Reinhardt, 
J.  B.  Peloquin,  Abraham  Dupere,  Ed.  Le- 
page, Rodolphe  Latulippe,  etc.,  traitant 
tous  a  peu  pres  la  meme  question,  a 
savoir  que  la  meilleure  maniere  de  re- 
sister  aux  grandes  combinaisons  de  capi- 
taux  est  dans  l'association  cooperative. 


La  fete  se  continua  jusqu'a  minuit  en- 
viron. 

II  convient  de  feliciter  les  organisa- 
teurs. car  rinauguration  de  l'lmperial 
Breweries.  Ltd.,  a  ete    un  indiscutable 

succes. 


REVUE  GENERALE 

Nous  sommes  avises  par  la  Hamilton 
Brass  Mfg.  Co.,  Ltd.,  que  les  affaires  sont 
tres  actives  dans  la  ligne  des  fournitures 
de  bars,  restaurants  et  hotels.  La  qua- 
lite  des  marchandises  ordonnees  est 
generalement  superieure,  ce  qui  prouve 
un  etat  de  prosperue  indiscutable  dans 
cette  branche. 

*    *  * 

M.  Geo.  W.  Dow,'  gerant  local  de  John 
Robertson  &  Son,  Ltd.,  nous  avise  que 
les  affaires  sont  tres  'satisfaisantes. 

Le  Champagne  Moel  et  Chandon  se 
vend  tres  bien  quoique  la  consommation 
de  ce  vin  cher  soit  assez  limitee  au  Ca- 
nada. 

Le  cognac  J.  H.  Denis,  Mounie  n'est  pas 
moins  apprecie  du  public;  les  Portos  de 
D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  d'Oporto,  et 
les  Sherries  de  D.  Goni  Feuerheerd  &  Co, 
de  Xeres.  sont  trop  connus  pour  qu'il 
soit  necessaire  d'en  faire  l'eloge;  ce  sont 
des  vins  de  connaisseurs. 

Le  Coleburn  Glenlivet  Whisky  de  John 
Robertson  &  Son,  Ltd  est  depuis  long- 
tomps  estime  a  sa  vaieur  par  le  public. 
Sa  qualite  est  due  a  une  longue  experien- 
ce de  la  fabrication,  un  choix  judicleux 
des  matieres  premieres  et  une  qualite 
spechle  de  l'oau  employee  a  la  distilla- 
tion. 

La  distillerie  des  Robertsons  est  situee 
dans  le  district  de  Glenlivet,  dans  les 
Highlands  d'Ecosse.  Sur  ces  montagnes 
Ton  rencontre  une  eau  specialement  pure 
qui  est  certainement  en  partie  la  cause 
<le  la  haute  qualite  des  whiskies  de  John 
Robertson  &  Son,  Ltd. 

MM.  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee,  nous 
avisent  que  le  commerce  des  liqueurs, 
pArticulifcremeat  des  bieres  est  tres  ac- 
tif.    Lee  remises  sont  satisfaisantes. 


DANS    LE    MONDE    DES  HOTELIERS 

M.  C.  B.  Lafond,  proprietaire  de  l'Ho- 
tel  Imperial,  7<ifi  rue  Ste-Catherine  Est, 
vient  de  faire  installer,  par  la  Hamilton 
Brass  Mfg.  Co.,  un  work  board  en  argenf 
Allemand,  ainsi  qu'un  systeme  compler 
de  pompes  a  biere. 

»    *  » 

M.  Albani  Premont  qui  s'est  rendu,  il 
y  a  quelque  temps,  acquereur  du  Cafe 
Octeau,  rue  St-Laurent,  vient  d'y  faire 
installer  un  superbe  work  board  en  ar- 
gent Allemand;  cet  appareil  a  ete  found 
par  la  Hamilton  Brass  Mfg.  Co.,  Ltd. 


Le  cafe  Regent,  rue  Universite,  vient 
d'installer  un  nouvel  appareil  a  biere  qui 
a  ete  fourni  par  la  Hamilton  Brass  Mfg. 
Co.,  Ltd. 

*    *  * 

M.  J.  L.  Patenaude,  proprietaire  du 
C  P.  R.  Stock  Yard  Hotel,  vient  de  pas- 
ser plusieurs  jours  a  Quebec;  il  etait  ac- 
compagne  de  Mme  Patenaude.  M.  Pate- 
naude est  un  des  membres  les  plus  en 
vue  de  rAssociation  des  Hoteliers  de 
Montreal. 


PERSONNEL 


— M.  Bonner,  representant  de  John  Ro- 
bertson &  Son,  Ltd.,  est  en  ville  et  s'oc- 
cupe  specialement  du  placement  du  cham- 
pagne Moet  et  Chandon. 

— M.  Henry  O.  Wootten,  gerant  gene- 
ral de  John  Robertson  &  Son,  Ltd,  pour 
le  Canada  et  les  Etats-Unis,  est  actuel- 
lement  en  Europe  et  sera  de  retour  au 
Canada  dans  la  premiere  quinzaine 
d'aout. 

— M.  Goerges  Briand  aine,  de  la  mai- 
son  bien  connue  Boutillier,  G.  Briand  & 
Co.,  Cognac,  France,  a  eu  la  haute  dis- 
tinction d'etre  nomme  chevalier  de  la 
legion  d'honneur.  M.  Briand,  qui  esl 
maire  de  Cognac,  a  recu  de  nombreuses 
felicitations  pour  cet  honneur  bien  m6- 
rite  et  ses  amis  dii  Canada  ne  seront 
pas  en  arriere  pour  y  joindre  les  leurs. 

— M.  Percy  Drucker,  de  la  maison  de 
coganc  bien  connue,  Girard  &  Co.,  Ton- 
nay-Charente  et  Londres,  est  parti  le  13 
pour  un  voyage  de  trois  mois  au  Canada 
et  aux  Etats-Unis. 

— M.  Otto  Zepf,  de  la  Freyseng  Cork 
Co.,  Ltd.,  est  de  retour  de  Qu&bee  ou  il 
avait  ete  paser  quelques  jours  pour  af- 
faires. 

II  se  declare  tres  satisfait  de  l'etat  du 
comerce  dans  le  district  de  Quebec;  les 
transactions  y  sont  tres  actives. 

— M.  A.  P.  Miller,  directeur  de  la  Fred. 
Miller  Brewing  Co.,  de  Milwaukee,  etait 
ces  jours-ci  a  Montreal,  arrivant  de  Que- 
bec ou  il  etait  alle  rendre  visate  a  M.  A. 
Grenier,  agent  de  cette  compagnie  a  Que- 
bec M.  Miller  se  declare  tres  satisfait 
des  ventes  de  la  Lager  High  Life  qui 
vont  tous  les  jours  en  augmentant,  ce 
qui  se  comprend  d'ailleurs  quand  on  con- 
nait  la  qualite  absolument  superieure  de 
cette  excellente  biere. 


Nous  rappellons  que  la  maison  L.  Chfi 
put,  Fils  &  Cie  fait  des  conditions  spe- 
cialement avantageuses  a  tous  ceux  qui 
achetent    de    l'eau     minerale  Crystal 

Spring. 

Dans  un  but  d'annonce,  ces  messieurs 
accordent  un  rabais  de  $1  sur  les  caisses 
de  Quarts,  $1.50  sur  les  caisses  de  Pints 
et  $1  sur  les  caisses  de  splits. 

L'eau  Crystal  Spring  est  une  eau  tres 
agreable  et  se  melangeant  bien  avec  tou- 
tes  les  boissons,  elle  vient  de  Liberty- 
ville,  Illinois,  a  50'  milles  de  la  source 
White  Rock. 


Le  vendeur  qui  gagne  le  salaire  le  plus 
Sieve  est  ceul  qui  rapporte  le  plus.  Ne 
vous  encombrez  pas  d'un  vendeur  qui  ne 

gagne  jamais  un  bon  salaire;  il  ne  rap- 
porte rien. 
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VENDEZ  LE 


GIN  DE  BURNETT 

«LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin  !  = 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au  Canada.  Montreal. 


D1STILLATEUR  DE 


Fins  Whiskies 


JOSEPH  E.  SEAGRAM, 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  " No  83  Rye,"  "Star  Rye. 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal.  Agents. 


LES  MEILLEUr\ES 
BIERES  DE  MALT 
AU  PAYS,  ET  LES 
GENS  LE  Sr\VEf<T. 


AU  COMMERCE 


Maintenez  votre   approvisionnement   d'ALE   et  de 
PORTER  de 


Vous  etes  oblige  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients.  Si  vous  leur  sabstituez  d'au- 
tres  marques,  vos  clients  ne  se  plaindront  peut- 
§tre  pas,  mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil 
ils  obtiendront  ce  qu'ils  veulent  avoir. 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


ANIMAUX  AMATEURS  DE  LIQUEURS 

Des  savants  allemands  disent  qu'il  n'y 
a  pas  que  des  membres  depraves  de  l'es- 
pece  humaine  qui  aient  un  gout  pronon- 
cc  pour  les  liqueurs.  D'apres  eux,  le  gout 
de  l'alcool  s'empare  des  animaux  infe- 
rieurs  des  qu'ils  le  sentent  et  il  n'y  a  pas 
besoin  de  les  encourager  beaucoup  pour 
qu'ils  deviennent  des  ivrognes  du  type 
le  plus  bas. 

Brehm  cite  l'exemple  d'un  certain  nom- 
bre  de  babouins,  dont  la  capture  n'a  pu 
etre  obtenue  que  grace  a  leur  gout  desor- 
donne  pour  l'alcool.  Voici  comment  on 
s'y  prit  pour  les  capturer: 

Les  indigenes  ayant  decouvert  le  gout 
prononce  du  babouin  pour  l'alcool,  expo- 
s'erent  ostensiblement  un  certain  nom- 
bre  de  calebasses  pleines  de  "meriss", 
une  biere  du  pays.  Des  qu'ils  se  retire- 
rent,  les  babouins  se  precipiterent  but 
les  calebasses  et  burent  de  si  bon  coeur 
qu'ils  perdirent  rapidement  eonnaissan- 
ce.  Pendant  qu'ils  etaient  dans  cetetat, 
les  indigenes  les  capturerent. 

Cette  punition  ne  leur  apprit  pas  a 
s'abstenir  de  liqueurs  enivrantes  et  pen- 
dant qu'ils  etaient  en  captivite,  ehaque 
fois  qu'on  leur  offrait  de  la  liqueur,  ils 
en  buvaient  a  l'exces. 

En  etat  d'ivresse,  leurs  manieres 
etaient  exactement  les  irimes  que  celles 
des  hommes.  Ils  grimacaient  d'une  ma 
niere  aussi  stupide  et  titubaient,  sans 
pouvoir  se  retenir,  comme  l'ivrogne  in- 
vetere,  dans  des  conditions  semblables. 

Le  matin  suivant,  il  etait  evident  que 
ces  animaux  avaient  autant  souffert  que 
tout  membre  de  la  race  humaine,  apres 
une  orgie.  Tenant  leur  tete  alourdle 
dans  leurs  mains,  ils  s'asseyaient  en 
poussant  des  gemissements,  comme  s'ils 
etaient  au  desespoir  et  quand  on  leur  of- 
frait encore  du  vin  de  palmier,  ils  s'en 
detournaient  en  haussant  les  epaules  et 
parfois,  lis  poussaient  des  cris  de  ter- 
reur. 

Quand  ils  etaient  dans  cet  etat,  ils  ne 
s'occupaient  pas  de  la  nourriture,  mais 
grande  etait  leur  joie  quand  on  leur  of- 
f  1  ait  des  citrons. 


Un  importateur  d'animaux  de  Ham- 
bourg  a  pu  se  rendre  compte  de  la  pas- 
sion qu'ont  les  animaux  pour  les  bois- 
sens  fortes. 

Ayant  entendu  parler  d'un  orang-ou- 
tang tres  beau,  il  fit  des  arrangements 
pour  son  achat.  Les  negociations  ter- 
minees,  l'animal  lui  fut  expedie,  et  ua 
homme  fut  engage  pour  garder  l'animal 
et  empecher  qu'il  lui  arrivat  du  mal. 

Tout  alia  bien,  jusqu'a  ce  qu'un  soir 
1'orang-outang  decouvrit  une  caisse  dt 
rhum  dans  la  cabine.  Reveille  par  .Je 
bruit  des  bouteilles,  le  gardien  regarda 
ce  qui  se  passait  et  tin  spectacle  eton- 
E8nt  lui  fut  offert.  L'orang-outang  se 
tenait  debout,  avec  une  bouteille  a  ses 
levres,  tandis  qu'autour  de  lui,  il  y  en 
avait  deja  trois  vides. 

Des  que  le  gardien  fit  un  mouvement, 
1  animal  devint  furieux  et  il  fut  impos- 
sible de  mettre  la  main  sur  lui  tant  que 
l'alcool  n'eut  pas  fait  son  effet.  Aussi- 
tot  que  l'alcool  commenga  a  faire  son 
oeuvre,  la  brute  commenga  a  s'assoupir 
et  on  put  bientot  1'attacher. 

Quelques  heures  plus  tard,  l'infortune 
orang-outang  fut  atteint  de  fievre.  Pen- 
dant trois  jours,  il  refusa  toute  nourri- 
ture,  bien  qu'il  acceptat  du  whisky,  dn 
vin  et  de  l'eau,  avec  avidite,  mais  a-i 
bout  du  troisieme  jour,  la  mort  delivr.i 
la  pauvre  bete  de  son  gout  trop  pronon- 
ce pour  les  liqueurs  enivrantes. 

Dans  un  autre  cas,  raconte  aussi  par 
ua  professeur  allemand,  une  sourris  en 
fut  la  victime. 

Au  cours  de  ses  peregrinations,  elle 
rencontra  une  bouteille  de  vin  qui  cou- 
lait;  elle  suga  le  liquide  seducteur,  et 
s'enivra  tellement  quelle  s'oublia  et 
coinmenca  a  pousser  des  cris  de  joie. 

Naturellement,  les  gens  de  la  maison 
furent  attires  clans  la  cave  par  la  souiis, 
mais  leur  presence  ne  causa  aucune  alar- 
me  a  la  souris  ivre,  qui  ne  se  detacbait 
pas  de  la  boutille  et  qui  continuait  a 
pousser  des  cris  d'allegresse. 

En  dernier  lieu,  un  chat  apparut  sur 
la  scene,  mais  meme  alors  la  paubre  sou- 
ris r.e  montra  aucune  peur  et  con.mneg  i 
a  prendre  une  autre  lampee. 


Le  chat  prouva  toutefois  qu'il  etait  un 
teetotaler  et  eut  bien  vite  fait  de  devo- 
rei  la  souris;  mais  il  fut  evident,  pour 
toutes  les  personnes  presentes,  que  la 
souris  mourut  heureuse. 


LE  VIN  EN  EGYPTE,  IL  Y  A  5,000  ANS 


Les  anciens  Egyptiens,  a  dit  le  doc- 
teur  Chas.  Ernest  Pellew  dans  une  etude 
sur  l'histoire  de  l'alcool,  lue  devant  le 
American  Brewing  Institute,  decouvrirent 
de  tres  bonne  heure  l'art  de  faire  de  la 
veritable  biere,  au  moyen  de  l'orge,  et  du 
vin  de  raisin.  Ils  en  ont  laisse  des  preu- 
ves  non  settlement  dans  leurs  ecrits  et 
dans  les  histoires  des  premiers  voyageurs, 
comme  Herodote,  mais  aussi  dansuneseris 
remarquable  depeinturesmiurales  trouvees 
sur  leurs  monuments.  Les  plus  interes- 
santes  de  ces  peintures  sont  celles  qui  se 
trouvent  sur  les  tombeaux  de  Beni-Has- 
san,  ou  les  artistes  egyptiens  s'amuserent, 
il  y  a  quelque  cinq  mille  ans,  a  represen- 
ter  des  scenes  de  la  vie  journaliere.  On 
y  voit  des  vignes  dont  les  ceps  sont  tail- 
les  avec  soin  et  arroses  au  moyen  de  re- 
servoirs artificiels.  II  y  avait,  a  cette 
epoque,  plusieurs  manieres  de  presser  le 
raisin:  on  l'ecrasait  avec  les  pieds,  on 
pressait  fortement  les  grappes  dans  un 
sac.  Les  peintures  en  question  montrent 
comment  on  versait  le  jus  frais  du  rai- 
sin dans  des  jarres  ipour  l'y  laisser  fer- 
menter.  On  peut  voir  les  Egyptiens  de 
1'epoque  boire  leur  vin,  au  sein  de  leur  fa- 
mine, a  cote  de  leur  femme,  avec  leurs 
enfants  sur  les  genoux.  Enfin  des  pein- 
tures representant  des  hommes  ayant  abu- 
se du  vin,  transporter  chez  eux  apres  sou- 
per,  sur  le  dos  d'esclaves;  des  femmes  ti- 
tubant  dans  un  etat  d'ivresse  inconve- 
nant.  En  verite,  il  n'y  a  rien  de  nouveau 
sous  le  soleil. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie  viennentde 
rtcevoir  une  consignation  de  100  caisses 
de  Bigarreaux  au  Marasquin,  de  L.  A. 
Price,  de  Bordeaux. 


Les  Hotels  et  les  Restaurants 

devraient  mettre  en  stock  les  Bieres  suivantes  : 

(Brasserie  Genossenschy fts  a  Pilsen)  un 
OriQilldl  PilSnCr  Peu  aniere,  lc4gerement  voilee;  recom- 
( Boheine)         mandee  par  les  inedecins  de  Carlsbad  aux 
personnes  soiiffrant  d'obc4sit6  et  de  niau- 
vaise  digestion. 
,,,      ■  ij  cu        (brasserie  appartenant  au  roi  de  Ba- 

WUrzbUrQer  HOtbraU  viere)  douce,  cremeuse  ;  semblable 
(Baviere)  a  l'Extrait  de  Malt  le  pins  fin. 

(brasserie  appartenant  a  la  Premiere 
KUltTlbaCher  B66P  Brasserie  deKulmbach,aKulmbach),  ap- 
( Baviere)         pel^e  le  Bourgogne  de  toutes  les  Bieres  ; 

tres  brune,  cremeuse  et  pleine  de  corps 

JOHN  KRAUSMANN 

80  Rue  Sr  Jacques,  Montreal.  Telephone,  Main  2889. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


lmportateur8  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchauds  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


"onto:  29  Front  St., West. Sal:96  rue  King.Montreal 

u  I  BELL    MAIN  65 

Telephones:  ^  MARCHANDS  522 
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NOS  PRIX  COURANTS 

Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  5.75 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  La  cse 

litres   10.00 

Tot    (14)    8.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.65 
Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibberfs  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'    (13)  qts.  pts. 

W.  E.  Johnson  &  Co.  "Com- 

,pas"  2.60  1.60 

W.  E.  Johnson  &  Co., 
Nips  $1.25 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2b»  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.60 

Monkey  Brand,  Nips    ..  $1.10 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.55 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 

Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 
BOU RGOGNES BLANCS 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Ohahlis   8.00  9.00 

Chablls,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis  11.50  12.&0 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Guiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superieur   7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie    (13)         qts.  ots. 

Chablis   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chahlis   8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)    .    .qts.  pts. 

Chablis  Superieur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Blanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  15.50 

Beaune  16.00  17.00 

Nults  18.00  19.00 

Chambertin  22.00  23.50 


F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

"White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00  24.00 
"Pink  Cap"  (Vin  des  Dames)  22.00  24.00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00  23.00 
C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts.  pts. 
Nuits  —  rouge  17.00  18.50 

BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)  qts. 

Macon  6.50 

Beaujolais  8.00 

Beaune  8.00 

"Club"  7.00 

Pommard  9.00 

Nuits  11.00 

Chambertin  16.00 

Clos  de  Vougsot.   20.00 


J.  Calvet  &  Cie  (6) 

Beaune   1889. 

Pommard   1887. 

Volnay   1889. 

Chambertin   1887. 

F.  Chauvenet  (15) 


pts. 

7.50 
9.00 
9.00 
8.00 
10.00 
13.50 
17.00 
21.00 

qts.  pts. 

.  9.00  10.00 
.11.50  12.50 
.13.75  14.75 
.18.00  19.00 

qts.  pts. 


Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romanee  18.50  19.50 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Cholx]   6.50  7.50 

W.   D'Arcourt  &  Co.    (13)        qts.  pts. 

Macon   4.90  5.75 

Pomimard    5.65  6.50 

Nuits   St-Georges   7.25  8.00 

Chambertin    8.50  9.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)               qts.  pts. 

Macon                                   4.40  5.40 

Beaujolais                             5.00  6.00 

Beaune                                 6.00  7.00 

Pommard                              6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais                             6.26  7.25 

Macon  6.50'  7.50 

Beaune..  ..                           6.76  7.75 

iPommard..                            8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier    (3)               qts.  pts. 

Beaujolais   6.00    7.0  J 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard    8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chambertin  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.00  30.00 

Pleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

Cluny,  Pere  &  Fils    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  20.00  22.00 

Comte  de  St-Aubin    (13)  qts.  pts. 

Extra  Dry  12.00  13.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50'  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  ,.       ..  ..  .,31.00  33.00 


Meet  &  Chandon    (7)  qts. 

White  Seal  28.00 

Brut  Imperial   31.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts. 

Extra  Dry  28.00 

Selected  Brut  31.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B. 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B. 

Louis  Roederer    (1)  qts. 

Grand  Vin  sec  28.00 

Vin  Extra  sec  28.00 

Brut  special  Cuvee  30.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie    (12)  qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier  (4) 

Floirac   

Medoc  , 

Margaux  

St-Julien  

Batailley  

Pontet  Canet  

Chateau  Leoville  

Chateau  Larose  

Chateau  Margaux  

Chateau  Lafitte  

Bordeaux  Claret  Co.  (14) 

Cotes   

Bon  Paysan   

Bon  Bourgeois  

St-Julien  

Montferrand  

Chateau  Brule   

St.  Estephe   

Pontet  Canet   

J.  Calvet  &  Co.  (6) 

St-Vincent  

Medoc  

Floirac  

Margaux  

Chateau  Lascombe  (1) 

Matrgaux  ^  

Faure  Frere  (3) 

Bon  Bourgeois 

Cotes   

Bon-Ton  

St-Emilion  

Ch.  Dugay  

Floirac  

Medoc  

Margaux  

iSt-Julien  

Pontet  Canet   

Chateau  Gruaud  Larose  .. 

C6tes.  le  gallon. 

Galibert  &  Varon  (10) 

Medoc   

St.  Emilion   , 

St.  Estephe   

Pauillac  

St.  Julien,  Margaux  . .  . . 
L.  Gaudin  &  Cie  (1) 

St-J'ulien  

SWEstepIhe  

Guilhou  Frere  Aine  (13) 


pts. 

30.00 
33.00 

pts. 
30.00 
33.00 
34.00 
40.00 

8.50 
17.00 

pts. 
30.00 
30.00 
32.00 

pts. 
30.00 
32.00 


qts. 

.  5.00 
.  5.25 
.  5.50 
.  6.00 
.  9.50 
.11.00 
.20.00 
.20.00 
.24.00 
.24.00 
qts. 
.  2.50 
.  2.60 
.  3.00 
.  3.50 
.  4.00 
.  5.00 
.  6.00 
.  8.00' 
qts. 
.  3.50 
.  4.50 
.  6.00 
.  5.50 
qts. 
.  2.26 
qts. 
.  3.00 
.  3.50 
.  4.00 
.  4.50 
.  6.00 
.  4.50 
.  5.00 
.  5.50 
.  6.00 
.  9.00 
.12.00 
.  1.00 


A. 

Bas  Medoc   

St-Estephe   

St-Julien   

Pontet-Canet  

Chat-Bataillez  

Nathaniel  Johnston  &  Fils 

Ordinaire  

Chateau  Chamfleuri. . . 

St-Loubes  

"  Cluh  "  

Medoc  

Margaux  


(12) 


qts. 

4.00 
5.00 
6,00 
7.0O,' 
8.00 
qts. 
2.50 
3.00 
qts. 
3.50 
4.00 
6.00 
6.50 
7.76 
qts. 
4.00 
4.00 
4.75 
6.00 
5.50 
5.75 


pts. 

6.00 
6.25 
6.50 
7.00 
10.50 
12.00 
21.00 
21.00 
25.00 
25.00 
pts. 
3.50 
3.60 
4.00 
4.50 
5.00 
6.00 
7.00 
9.00 
pts. 
4,50 
5.50 
6.00 
6.50 
pts. 
3.00 
pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
5.50 
7.00 
5.50 
6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 

pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
pts. 
3.00 
3.50 
pts. 
4.00 
4.50 
7.00 
7.50 
8.75 
pts. 
5.00 
5.00 
5.75 
6.00 
6.50 
6.75 
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St-Jullen  «00  7.00 

St-Estephe  7.00  8.00 

Chftteau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19-00  20.00 

Chateau  Margaux  21.00  22.00 

Chateau  Lafitte  22.00  23.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc  4.40  6.40 

1890  Floirac   4.40  6.40 

1889  St-Julien   4.80  6.80 

1893  St-Emllion   5.20  6.20 

1890  St-Bstephe   5.20  6.20 

1889  Chftteau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chftteau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chftteau  Lafitte  14.00  15.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts.  pts. 

■SfcJuMen    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)    2.75  3.25 

P.  Vernot    (2)   2.75  3.25 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican.. .    9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ....  8.25 

COGNACS 

J.  Bern  et  Cie    (13)  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V  V  S.  O.  P..  65  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.10  a  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX'  7.60 

Au  gallon  3.76  @  4.76 

Jos.  Bremon  &  Co.    (14)  La  cse 

ic+ic   quarts  5.50 

+++    '   flasks  6.50 

+++   I  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

***  qts.  101.50  10.25 

it   qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  pts.  13.001  12.75 

★  Fluted    ..    ..24  flasks  13.00  12.75 

***   qts.  15.00  14.75 

V.  S.  O.  P   qts.  20.00  19.50 

V.  V.  S.  O.  P  qts.  28.00  27.50 

1846   qts.  45.00 

Boutelleau,  Fils  &  Cie    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  1,5.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Marie  Brizard  et  Roger  (13)  La  cse 
Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  V.S.O.P.  ..  qts.  18.00 
Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.60 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

 :.  vieux  8.50 

V.  0  12ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20ans  15.00 

X.  X.  0  1858..  23.00 


au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4. 00 

V.  0  3.95  ft  4.15 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

Reserve  1878   12.50 

et  X.  O  15.00 

V.  S.  O.  P.  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  L2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  ft  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80'  ft  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX   6.60 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.7ft 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  6.50 

★★★  Pts.  6.50 

 1  B.  7.00 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n,  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  1-2  flask®  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 
Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'ftge  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'ftge  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ams  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'ftge  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.60 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  qt.  13.00 

26  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O.  ..  •  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17.25   

S.  0  26.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00  ..... 

Jimenez  &   Lamothe    (14)  La  cse 

 qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1865  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  ft  4.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

O   ...  ...  qts.  7.00 


V. 
V. 
V. 


O. 
O. 


..  flasks 
*  flasks 


8.00 
9.00 


Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.76 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout.   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importatdons  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qt*   9.60 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trols  etoiles  qts-   16.00 

V.  S.  O.  P..  qts   17.60 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qts.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

 pts.  7.00 

 4  botl.  7.50 

V.  O  q«s.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.76 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.60 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  6.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★    ..     ..   qts.  5.50 

 Flasks  6.50 

 *  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.60 

1-2  flasks  8.60 


Renault  &  Cie  (12) 

★  

V.  O  

3  etoiles  S.  V.  O.. 

V.  S.  O.  P  

Club  


La  cse 

.  qts   10.00 

,.  qts   12.00 

..  qts   16.00 

..  qts   21.00 

..  qts   18.00 


F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  ft  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,   Casks,  etc  3.40  ft  3.75 


50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  ft  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Ju)es  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.60 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  ft  4.25 
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EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S.  Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  ..  ..  ..  1.50' 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

Natuirelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse   ..   ..    qts.  50s  7.50 

Gazeuse  ..   ..'   pt>s.  100®  10.30 

Gazeuse  splits  100  s  8.o0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits   100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale..  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

St-Galmier    (13)  La  cse 

Source  Romaine    6.50 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  Hop'tal, 
Hauterive  10.00 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles   8.00 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   7.50 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel    (13)  La  cse 

Grande  Source  10.50 

Source  Salee  10. 50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons   10.00 

Au  gallon   de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son     (4)  La cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a.  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  gallflon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   5.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges..  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  6.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honoy  Suckle,  Cruch  pierre  .   .  9.00 


Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   6.26 

Caisses  Violettes   4.90 

Oruohons  verre — 12®  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre  —  24®  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre — 12s  5  gails.    .  17. 30 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   6.76 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24®  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1 1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  IU5  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15  Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1 1.-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.   12  Bout   6.50 

Blanches   6.50 

Jaunes,    3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       galflons,  15  Bout.  11.75 
HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

Val.  Blatz  Brewing  Co. 

Export   12.00 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAI SES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  21.40 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.00 

Curacao   11.00 

Kirsch,  foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  ..18.00  19.00 
Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.60 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.00 

Curacao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.0U 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.60 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy  12.50 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Creme  de  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzlk  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  16.00 

Bustanoby  Bros.  qts.  pts. 

Forbidden  Fruit   23.00 


Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &,  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kuimmel  12.00 

(Liqueur  jaune  15.00  ^6.00 

Liqueur  verte  16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  13.00 

Grenadine   8.50 

Frefny  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 

Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy   "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Creme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Creme  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch   9.00 

Kuimmel   9.00 

Marasquin   9.00 

Curacao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creme  de  Menthe  12.00 

Curacao   . .    . .  12.00 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  2*4/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12    "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2  "  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.26 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.60 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao  8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictiue  de  1'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Scho...<a 

a  la  vanille   20.00   22  00 
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Creme  tie  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flacons  ..  ..  20.00  22  00 
Curacao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisse  3 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 

MADERE 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — paie  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger   9:00  10.00 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.50  14.50- 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling   Moselle   20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling"  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.  (6)  qts.  pts. 
Piesporter   8.50  9.50 

,  Zeltinger  9.00  lu.00 

Braunberger  15.00  16.00 

uerncastler  Doctor   16.50    17  50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom   ..   ..    8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.b0 

Old  Tom   7.50 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon    ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  10.0U' 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial  (3)  La  cse 
London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  esc 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.  (10)  La  cse 
Old  Tom  ,   8.25 


London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry  7.50 

Sloe    11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon   3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Koyal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao   18.00 

Emperor   21.00 

White  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)         La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    ..   8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                  La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.50  @  10.0G 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"  Club  "  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.60  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   16.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon  2.50  <§>  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 


Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitirco  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulieir   gallon  8.50 

Invalid  Port               cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

E.  Yzaguirre    (5)  Le  Gal. 

Three  Grapes    1.50 

PORTER  ANGLAI8 

Guinness    (3)                            qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)                            qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)      qts.  pts. 

Marque  Compass   2.55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican                  ..  2.50  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe                             8.00  9.00 

No  7                                    7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)     qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  C16ment  11.00 

Jamai'que  au  gallon   6.00 

E.  &  J.  Burke    (4)                     qts.  pts. 

Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion                                       8.00  9.b0 

Royal                                ..  0.00  11.00 

St-Marc                                 0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)             qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum  12.00  14.00 

Carmencita  '(Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)          qts.  pts. 
Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy  Reserve    (6)                    qts.  pts. 

Jamaica   900 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)  La  cse 

Jamaica  Rum    10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  6.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Thorne    (14)                             qts.  pts. 

Marque  "Lion"  8.50  10.50 

Liquid  Sunshine  9.50  10.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints    8.00 

%  Pints    9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)              qts.  pts. 

Haut  Sauternes  "12,50  13.50 

Graves                                  6.00  7.00 

Barsac                                  8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)                  qts.  pts. 

Graves                                  5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne                               4.00  5.00 

Sauterne                               5.00  6.00 

Haut  Sauterne..  !                 8.00  9.00 

Chateau  Barsac                     6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 
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Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves    4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  5.50i  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.30 

A.  Guilhou  Frere  ATne    (13)     qts.  pts. 

Sauternes   4,50  5.25 

Haut  Sauternes    5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe    (14)         qts.  pts. 
Sauternes    5.0O  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves     6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &  Morel    (2)   ..   ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    ..3.50  4.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 
SHERRIES 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso    '..  ..11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon  1.50  @  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon'  1.25  <a  ft.fra 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  i_a  cse 

Emperador   16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.00'  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Christiana  Dry   10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  ga! 

Pendon   2.00 

Claro  2.50 

Giralda  3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino  3.75 

Amontillado  4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres  4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  (g>  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ...La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  OM   36.00 


"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  La  cse 

Ped.ro  Ximetiez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

y2  pts.  panlers  1  doz  ;  pa- 

quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 
VERMOUTH  La  cse 

Dolin   Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.   (Italien)   (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)  (12)  6.75 
P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   8.50  9.50 

Rudesheim  15,50  16.50 

Liebfraumilch  17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Joifr  ann  esberg  25 .0  0 

inwein  [cruchons]  11.00  12.00 

sparkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg — 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.00!  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudcsheimer.. .   10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts 

Bodenheimer  6.00  .... 

Hohnheimer  6.50  .. 

Laubenheimer  7.00  .. 

Niersteiner  8.00  .. 

Oppenheimer  9.00  .. 

Hochheimberg  9.50  . . 

Johannisberg  15.00  .. 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts 

Laubenheiimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch — 1893   ls.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La cse 

Litres   10.00 


Red-Heart  (15)   

Vin  Mariani  (14)  ..  .. 
Vin  St-Michel  (3)  ..  .. 
Wilson's  Invalid's  Port 


9.00 
10.00 
8.50 
8.00 


(14)  ..  . 
WHISKEYS  AMERICAINS 
Wilson    (14)  La  cse 

Bourbon   Gold   Lion   10.00 

Old  Valley  qts.  12.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 

Owl   Brand  Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   ..   ..  ...   ..  7.25 

Glass  stop,  24  flasks  ..   ..  '..   ..  6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amber   12  qts.  5.00 

Glass  stop,  32   flasks.    Amber  ..  6.00 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  1-2  quarts   3.95 

Quantites  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "83"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn    (13)  La  cse 

Quarts  6.00 

24  Flasks  6.50 

4«-%  Flasks    -  ".50 

Hiram  Walker  &  S"w"  se 
Canadian  Club,  5  *J.OO 
Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  2  Flasks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.50 

Imperial  Flasks  16  s.  8.00 

Imperial  \  Flasks  32s.  8,50 

au  gal. 

Canadian  Club — -5  years  old  ..  ..  4.00 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.25 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   i  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid   Sunshine   qts.  6.00 

Liquid  Sunshine  Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..  32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts.  6.03 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  \  qts.  6.00 

86  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  1  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H    Corby  Distillery  Co.,  Ltd.         La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

I.  X.  L  Imp.  Pts.  16s.  8.00 
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8.25 
4.50 
8.00 
8.00 
4.50 
5.4:0 
6.00 
6.00 
7.00 
7.50 
7.50 
4.50 
5.50 
6.25 
6.00 


1X.L  Flasks  '62a. 

1.  X.  L   Miniatures  '54s. 

Old  Dominion   qts. 

Old  Dominion  ....  Imp.  Pis.  16s. 
Old  Dominion    .  .  Miniatures  54s. 

Canadian  Rye  qts. 

Canadian  Rye.  .  .  .Imp.  Pts.  16s 
Canadian  Rye  ..  ..Flasks  32s. 
S.  B.  Rye  (Special  Blend)  ..  .qts. 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Imp.  Pts.  16s. 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Flasks  32s. 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)   .  Min.  54s. 

Whiskey   Blanc  qts. 

Whiskey  Blanc  . .  Imp.  Pts.  16s. 
Whiskey  Blanc  . .  . .  Flasks  32s. 

WHISKEY  ECOSSAI8 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00   

Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.010  .... 
Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00  .... 

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gil vie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50 

Ainslie,  Yellow  label   9.00 

Ainslie,  Ord.  flasks.  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50 

Ainslie,  White  lahel   9.75 

Ainslie,  Special  10.50 

Ainslie,  Extra  Special  12.50 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00 

John  Begg    (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Looh  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9.00 

1-2  Flasks    ..     ..   10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts     ..  7.00 

24  Flasks   8.00 

48  Flasks    9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50i 

48  Flasks    8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts   ..    ..  12s  5.C0 

Flasks  24s  6.00 

V2  Flasks   ..  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"Special"   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse-en  molns. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 
Club  Liqueur  13.50 


P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  in. on 
K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial  quarts    ^,  9.50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks    ..    8.OO1 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure   Highland    ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.  Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

★**   9.50 

 13.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

Pinched  Bottles   14.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  8.00 

Hilburn  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"Old  Mull"  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur "  V.O.S  12.00 

House  of    Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etoile   4.00 

2  etoiles  ,.   4.25 

S  etoiles   4.60 

4  etoiles   4.75 

5  etoiles   6.00 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial   quarts   8.50 

Reputed  quarts   5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s  pts.  7.5C 

Mullmore  48s  y2  flsks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jans   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepclal  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir  (3)  La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts    .    .    .    .   11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pinto  7.00 


24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.60 

48i  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson     (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P. . . .  4.00 

Dhuloch  9  0.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P....  3.76 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        6  O.  P.     le  gal.  4.76 
"Glenleith"      15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.60 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 
John  Ben-Royal  Lochnagar  (13)  La  cse 
0   9,50 

OOO   10.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay..    10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  6.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

T,-mmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thorne  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  20  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock   ..  10.00 

Wilson    (14)  La  cse 

Brae-Mar  qts....  8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   }  flasks....  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks   9.00 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  I  RLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.60 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6,50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks   8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.26 
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William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.76 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

+★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flk.s.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 


Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 


Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.50 

Reputed   quarts   7.00 

Flasks    8.00 

1-2  Flasks  9.00 


Old  Bushmill     (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon    ..     ..  4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 


—  Clef  a  la   liste  precedente- 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la    marchandise  et 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


1. 

L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

7. 

John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

13. 

D.  Masson  et  Cie. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

3. 

Boivin,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

15. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Laporte. 

16. 

Jos.  E.  Seagram. 

5. 

W.  K.  Wonham  & 

Sons. 

11. 

H.  Corby  Co. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

6. 

S.  P>.  Townsend  & 

Co. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

18 

D.  MeManamy  &  Co. 

CHOSES  A   NE   PAS  NEGLIGER 

Le  marchand  au  detail  situe  dans  line 
ville  oil  tous  les  marchands  travaillent 
en  harmonie  pour  le  bien  des  affaires  de 
toute  la  communaute,  n'a  pas  besoin  de 
craindre  que  les  maisons  faisant  affaires 
par  correspondance  viennent  nuire  a  son 
commerce.  Les  marchands  qui  ne  sont 
pas  aussi  heureusement  situes  peuvent, 
par  un  peu  d'activite  et  de  bonne  volon- 
te  vis-a-vis  de  leurs  concurrents,  creerun 
sentiment  semblable  dans  leur  propre 
oommunautfi. 

II  y  a  une  chose  que  chaque  marchand 
devrait  apprendre  immediatement,  c'est 
que  meilleurs  commercants  sont  les  au- 
tres  detailleurs  de  la  ville,  meilleurs  com- 
petiteurs  sont-ils.  Ce  fait  peut  ne  pas 
faire  impression  sur  vous  au  premier 
abord,  mais  il  devient  simple  avec  un 
peu  de  reflexion.  La  plupart  des  detail- 
lants  semblent  avoir  en  vue  de  ruiner  ie 
commerce  de  tous  les  autres  detaillants 
de  la  ville,  pensant  evidemment  reduire 
ainsi  la  competition  et  se  faire  un  plus 
grand  nombre  de  clients.  Toutefois  c'est 
rarement  le  resultat  obtenu.  Aussitot 
qu'un  marchand  ne  peut  plus  continue:- 
les  affaires,  un  autre  consent  a  essayer 
sa  chance  au  meme  endroit,  et  le  detail- 
lant  qui  essaie  de  detruire  toute  concur- 
rence s'apercoit  que  son  entreprlse  lui 


prendra  tout  le  temps  de  sa  vie  et  le 
laissera  pauvre. 

Chaque  fois  qu'un  marchand  est  sur 
le  point  d'etre  mine,  il  inaugure  une 
grande  vente  a  prix  reduits,  car  il  est 
force  de  trouver  de  l'argent  a  tout  prix 
et,  pendant  ce  temps,  vous  faites  tres 
peu  d'affaires.  Puis  la  balance  du  stock 
peut  etre  vendue  en  bloc  et  racheteur 
entre  en  affaires  avec  line  vente  a  prix 
ties  reduits  comme  introduction.  II  a 
moins  paye  pour  ses  marchandises  que 
vous  pour  les  votres,  car  il'  les  a  ache- 
tees  a  un  prix  inferieur  au  prix  coutant; 
alors  quel  profit  un  tel  acte  peut-il  vous 
rapporter? 

Chaque  nouveau  concurrent  est  une 
quantite  inconnue  pour  vous.  II  pent 
n'avoir  aueune  idee  de  ce  qu'il  en  couto 
pour  faire  affaires  et  en  consequence  il 
vendra  a  pen  pres  au  prix  coutant,  tout 
en  pensant  faire  un  bon  profit.  Trop  de 
pet  its  commercants  se  figurent  que  la 
difference  entre  le  prix  coutant  et  le  prix 
de  vente  forme  le  profit;  ils  oublient 
toutes  les  depenses.  Plus  souvent  vos 
concurrents  changent,  plus  souvent  vou<? 
rencontrez  ce  genre  de  competition. 
Est-ce  desirable? 

Si  vous  avez  un  commercant  reelle- 
ment  bon,  comme  concurrent,  cet  homme 
ne  commettra  pas  d'impair.  II  sait  que 
son  profit  doit  depasser  le  prix  coutant 


des  marchandises  et  leur  prix  de  vente 
et,  quand  il  fait  une  vente  a  prix  reduits, 
il  ne  saerifie  pas  son  stock  entier  a  n'im- 
porte  quel  prix.  II  fait  cette  vente  pour 
sc  procurer  de  l'argent,  mais  non  parce 
qu'il  est  force  de  convertir  ses  marchan- 
dises en  especes  sonnantes  pour  payer 
ses  creanciers.  En  somme,  il  fait  ce  qu'on 
pent  appeler  de  la  competition  honnete 
et  bonne.  II  n'a  pas  le  temps  de  dire  des 
choses  desagreables  a  votre  sujet  ou  sur 
votre  magasin;  mais  vous  vous  aperce- 
vrez  qu'il  a  tout  le  temps  voulu  de  Be 
joindre  a  vous  dans  toute  action  desti- 
nee  a  accroitre  le  commerce  de  la  loca- 
Iite. 

C'est  la  qu'est  la  principale  difference 
entre  le  commercant  veritable  et  1'homme 
qui  desire  etre  commercant,  mais  n'est 
pas  fait  pour  eela.  Le  veritable  mar- 
chand est  un  faiseur  d'affaires.  Toujours 
il  contribue  a  angmenter  le  commerce  de 
la  localite  et  il  ne  compte  que  sur  bu- 
rn erne  pour  obtenir  sa  part  des  affaires 
lorsque  celles-ci  ont  pris  du  developpe- 
ment.  Si  vous  travaillez  de  concert  avec 
un  homme  de  ce  genre,  vous  verrez  qu'il 
vous  aidera  a  augmenter  vos  affaires, 
tout  en  s'aidant  lui-meme,  car  il  ne  perd 
jamais  de  temps  a  denigrer  ses  voisins; 
mais  il  essaie  toujours  d'assurer  le  suc- 
ces  d'autrui,  sachant  que  le  succes  en- 
gendre  le  succes. 
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Statistiques  interessantes' 
sur  le  tabac 

Le  monopole  du  tabac  en  Roumanie  fut 
cree  en  1864,  quand  l'etat  se  reserva  le 
droit  de  vente  des  tabacs  etrangers  et 
domestiques  de  toutes  qualites  et  sous 
toutes  leurs  formes  et  le  droit  de  culture. 
Une  autorisation  speciale  etait  neeessai- 
re  a  I'entreprise  privee  pour  cultiver  le 
tabac,  et  l'opposition  a  cette  loi  fut  si 
forte  que  la  loi  fut  abrogee  en  1867.  En 
1868,  3a  culture  devint  libre,  soumise 
seulement  a  une  certaine  taxe.  Le  com- 
merce du  tabac  manufacture  et  l'exporta- 
tion  du  tabac  etaient  libres.  Cela  dura 
jusqu'en  1872  quand  l'etat  se  reserva  de 
nouveau  le  droit  de  cultiver,  manufactu- 
rer et  vendre  le  tabac  dans  tout  le  pays. 
Le  monopole  fut  cede  a  une  compagnie 
pour  quinze  ans,  divises  en  periodes  de 
cinq  ans,  avec  une  augmentation  de  20 
pour  cent  but  les  paiements  de  la  compa- 
gnie a  l'etat  pour  chaque  periode. 

D'apres  le  consul  general  des  Etats- 
Unis  a  Bucharest,  de  1872  a  1877,  la  com- 
pagnie a  paye  a  l'etat  $1,620,000  par  an 
pour  le  monopole. 

Cette  compagnie  diminua  la  surface  du 
terrain  en  culture  et  la  limita  a  certains 
districts.  Cette  surface  ne  depassait  pas 
une  moyenne  de  6,750  acres,  produisant 
environ  3,750  tonnes  de  tabac. 

Pendant  les  deux  premieres  annees,  la 
compagnie  perdit  $8O0,001Ci,  mais  en  1875 
elle  gagna  $200,000  et,  en  1876,  seulement 
$2:8,600.  Beaucoup  de  consommateurs  se 
plaignaient  de  la  qualite  inferieure  du  ta- 
bac et  de  son  prix  En  1878,  la  compa- 
gnie abandonna  son  contrat  et  vendit  ie 
monopole  au  gouvernement  pour  $725.- 
CO0. 

L'administration  actuelle  fut  instituee 
en  1880,  sous  une  nouvelle  loi.  Chaque 
annee,  en  octobre,  l'administration  fait 
savoir  publiquement  quels  sont  les  dis- 
tricts dans  lesquels  la  culture  du  tabac 
sera  permise  l'annee  suivante,  la  super- 
ficie  qui  pourra  etre  cultivee  et  le  prix  qui 
sera  paye  pour  chaque  qualite.  Toute 
personne  desirant  cultiver  le  tabac  s'a- 
dresse  au  maire  de  ce  district  et  l'admi- 
nistration signe  un  contrat  avec  elle  si 
les  conditions  sont  satisfaisantes.  L'eten- 
due  de  terrain  a  cultiver  est  fixee  et  doit 
etre  ensemencee  au  moyen  de  graines  que 
l'administration  recolte  dans  chaque  re- 
gion.   Toute  variete  non  permise  est  de- 


truite  et,  si  on  trouve  plus  tard  une  de 
ces  varietes,  le  cultivateur  est  condamne 
a  une  amende  et  son  contrat  annule. 

La  culture  commence  au  mois  de  mars, 
epoque  a  laquelle  les  graines  sont  semeos 
dans  le  sol  ameubli  et  ouuvertes  avec  soin 
pendant  la  saison  froide.  Trois  varietes 
de  tabac  sont  cultivees  en  Roumanie,  dont 
deux  ,les_  varietes  Persicean  etlaka,  sont 
originaires  de  Macedoine  et  la  troisieme, 
Samsun,  d'Asie-Mineure.  La  graine  de  la 
variete  Iaka  est  importee  chaque  annee 
de  Macedoine. 

Des  experiences,  qui  ont  donne  d'assez 
bons  resultats,  ont  ete  faites  avec  le  ta- 
bac de  Hongrie  et  celui  d'Herzegovine. 
La  culture  du  tabac  est  aussi  encouragee 
par  l'administration  de  diverses  manie- 
res:  creation  de  fonds  pour  aider  les  cul- 
tivateurs  en  leur  pretant  des  sommes  va- 
riant de  $40  a  $120  pour  la  construction 
de  hangars  de  sechage  et  de  magasins, 
prix  annuels  consistant  en  betail,  machi- 
nerie,  arbres  fruitiers,  aigent,  etc.,  et 
compensations  pour  pertes  resultant  de 
li  grele  ou  d'incendies. 

Les  cultivateurs  peuvent  aussi  obtenir 
le  materiel  et  l'outillage  qui  leur  sont 
necesaires  au  moyen  de  remboursements 
partiels. 

L'annee  derniere,  l'administration  a 
cre§  une  station  experimentale  a  Bucha 
rest,  avec  une  libraiiie,  un  laboratoire  et 
des  champs  d'essais.  La  quantite  tota!e 
de  tabac  brut  employe  en  Roumanie  est 
de  4,250  tonnes,  d'une  valeur  de  $1,120,- 
000,  dont  625  tonnes  coutant  de  $400,000 
a  $600,000  sont  importees.  Environ  SO 
pour  cent  de  cette  importation  provient 
de  Macedoine  et  d'Asie-Mineure  et  125 
tonnes  d'Amerique,  de  Sumatra,  de  Java, 
du  Japon  et  de  Hongrie.  Les  achats  sont 
faits  aux  encheres  sur  echantillons  pre- 
sentes  par  les  vendeurs.  Quand  le  tabac 
arrive  des  depots  de  fermentation  a  la 
manufacture,  il  est  trie  avec  soin  et  les 
diverses  qualites  sont  melangees  en  pro- 
portions convenables. 

En  1905-06,  la  production  fut  de  35,957 
tonnes  de  tabac  a  fumer,  264,000,000  de 
cigarettes,  207  tonnes  de  tabac  a  priser 
et  550  tonnes  de  jus  de  tabac  employo 
dans  les  produits  insecticides.  La  valeur 
totale  etait  de  $8,250,000.  Le  revenu  net 
du  monopole.  pour  la  derniere  annee  ou 
des  statistiques  ont  ete  publiees,  etait  de 
$5,.6S'0<,0<0<0. 


La  situation  a  cuba 

Le  journal  "El  Tabaco"  de  la  Havane 
donne  les  renseignements  suivants,  a  la 
date  du  25  juin,  sur  la  situation  de  la  re- 
colte a  Cuba: 

Le  temps  continue  a  etre  aussi  anor- 
mal  dans  la  Vuelta  Abajo  qu'il  1'etait  la 
derniere  quinzaine.  Le  soleil  est  exces- 
sivement  chaud  et  la  pluie  attendue  de- 
puis  longtemps  n'arrive  pas. 

Neanmoins,  la  cueillette  a  commence 
a  Tierra  Liana,  Remates  et  Las  Lomas. 
Jusqu'a  date,  le  rendement  de  la  feuille 
no  change  pas  notre'  opinion  sut  la  r§- 
colte.  A  Tierra  Liana  et  a  Remates,  les 
feuilles  a  robes  sont  rares,  les  feuilles 
jaunes  sont  abondantes.  Les  feuilles 
pour  interieurs  de  cigares  ont  une  mau- 
vaise  couleur  .desagreable  a  l'oeil  et  il 
est  probable  qu'avant  la  fin  du  sechage 
elles  seront  attaquees  par  le  gorgojo  et 
d'autres  insectes  qui  •ruinent  la  feuille. 

La  feuille  jaune  est  moins  abondante  a 
Las  Lomas,  ou  la  plante  est  tres  gom- 
meuse,  riche  en  nicotine.  l\  faudra  beau- 
coup  de  temps  pour  que  ce  tabac  soit 
pret  pour  la  manipulation.  Le  tabac  cul- 
tive  sur  la  crete  de  la  montagne  abonde 
en  couleurs  claires. 

C'est  peut-etie  la  raison  pour  laquelle 
on  remarque  de  la  tranquillite  dans  les 
achats,  bien  qu'il  semblait  tout  d'abord 
que  la  recolte  ne  suffirait  pas  au  grand 
r.ombre  d'acheteurs  presents  en  ce  mo- 
ment. II  y  a  un  grand  nombre  de  vegas 
non  vendues  et  cela  serait  du  au  manque 
de  bonnes  feuilles  recoltees;  les  bonnes 
feuilles  sont  a  prix  tres  eleve. 

II  faut  ajouter  a  cela  la  creation  de  fe- 
derations du  travail  dans  beaucoup  de 
villes  de  Vuelta  Abajo,  qui,  malgre  les 
hauts  prix  payes  a  leurs  membres,  prS- 
tendent  controler  la  direction  des  eta- 
blissements;  beaucoup  de  troubles  ont 
deja  eu  lieu,  qui  retarderont  certaine- 
ment  la  cueillette  du  tabac  et  qui  ont  de- 
ja force  des  marchands  a  suspends  leui-s 
achats. 

Comme  les  journaux  quotidiens  l'ont 
rapporte,  deux  greves  ont  commence  a 
San  Luis  et  San  Juan  et  Martinez  a  l'ins- 
tigation  de  ces  federations  du  travail. 
Les  grevistes  se  rendent  sur  les  lieux 
de  travail  et  empechent  les  ouvriers  d'y 
penetrer,  a  moins  que  le  proprietaire  ne 
signe  un  document  par  lequel  il  s'engage 
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a  se  soumettre  aux  demandes  de  la  fe- 
deration. 

Cela  cause  des  protestations  unanimes 
de  la  part  des  proprietaires  et  des  ou- 
vriers  qui  resistent  a  la  federation  et  a 
produit  des  troubles  comme  ceux  de  San 
Juan  et  Martinez,  oft  l'aide  du  maire  a 
ete  demandee;  mais  ce  fonctionnaire  a 
refuse  sous  pretexte  que  la  federation  du 
travail  etait  une  societe  des  plus  respec- 
tables. 

Mais  pour  en  revenir  a  la  recolte  de 
Vuelta  Abajo,  disons  que  dans  quelques 
vegas  la  production  est  splendide,  cette 
annee.  Parmi  ces  vegas,  on  peut  men- 
ticnner  la  plantation  du  Trust  a  Tava- 
rico,  San  Luis,  ou  on  a  recueilli  une  tres 
belle  recolte  a  couvert.  Les  couleurs 
sent  claires  et  la  feuille  est  fine  et  poreu- 
se.  Nous  avons  eu  l'occasion  de  voir 
cette  feuille  et  e'est  reellement  la  feuille 
ideale  pour  un  manufacturier. 

La  fievre  d'accaparement  semble  s'e- 
tre  portee  sur  Seni  Vuelta,  ou  plusieurs 
achats  avantageux  ont  ete  faits  de  $30 
a  $35  le  quintal.  La  pluie  dans  cette  lo- 
cality a  suffi  a  procurer  quelque  humidite 
dont  les  planteurs  ont  profite  pour  em- 
piler  les  feuilles  et  faire  des  ventes  qui, 
d'apres  la  demande  donneront  un  haut 
profit. 

La  recolte  bat  son  plein  a  Partidos. 
Tout  le  monde  est  satisfait  des  resultats 
obtenus  et  le  rendement  en  robes  et  re- 
zagos  est  bon. 

II  y  a  quelques  vegas  oil  a  cause  du 
maigre  developpementdelafeuille.il  y  a. 
en  abondance  les  classes  13  et  14,  qui  ne 
sont  pas  tres  bonnes  pour  1'exportation. 

A  Santa  Clara,  il  y  a  eu  assez  de  pluie 
pour  empiler  les  feuilles  et  les  ventes 
eommenceront  bientot. 

La,  les  planteurs  ont  les  memes  prr;- 
tentions  que  partout  ailleurs,  d'autant  plus 
qu'il  y  a  des  localites  ou  le  tabac  a  Ste 
vendu  de  $22  a  $25  le  quintal,  et  quel- 
qu'un  a  dit  que  les  prix  ont  meme  atteint 
$28  et  $30. 

Nous  sommes  heureux  de  ce  desir  d'ac- 
caparer  la  feuille;  il  montre  la  bonne 
qualite  du  produit  et  l'abondance  de  la 
feuille  de  haute  qualite  que  les  marchands 
souhaitent;  en  meme  temps,  ce  qui  est 
un  credit  pour  les  acheteurs,  donne  du 
profit  au  pauvre  planteur  qui  voit  enfin 
son  labeur  recompense. 


LA  RECOLTE  DU  TABAC  AU  CANADA 

A  en  juger  d'apres  les  rapports  sur  les 
plantations  preparers'  et  en  voie  de  pre- 
paration, il  ne  semble  pas  que  les  plan- 
teurs aient  l'intention  de  reduire  de  beau- 
coup  la  surface  de  terres  cultivees  .<n 
tabac,  comme  resultat  des  prix  has  qui 
ont  eu  cours  la  saison  derniere.  Nous 
croyons,  dit  "Leamington  News",  qu'une 
forte  recolte,  cette  annee,  sera  prejudi- 
ciable  aux  planteurs  et  qu'aux  prix  Sie- 


ves auxquels  se  vendent  les  pores,  il  y  a 
presque  autant  a  gagner  avec  le  ble- 
d'lnde  qu'avec  le  tabac. 

Les  personnes  les  plus  au  courant  ues 
conditions  du  commerce  du  tabac  de  cul- 
ture domestique,  donnent  des  averti#se- 
ments  aux  planteurs  et  disent  que  si  la 
recolte  n'est  pas  grandement  reduite,  les 
prix  seront  encore  infe.rieurs  a  ceux  qui 
ont  prevalu  pendant  de  nombreuses  an- 
nees. 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les  tableaux  ci-dessous  indiquent  le 
nombre  de  cigares  exportes  du  port  de 
la  Havane  pendant  la  deuxieme  quinzai- 
ne de  mai  et  la  premiere  quinzaine  de 
juin: 

2e  quinzaine  de  mai. 

Cigares. 

Etats-Unis   787,750 

Angleterre   386,945 

France   169,350 

Canada   79,550 

Allemagne   53,415 

Espagne   28,35-fi. 

Mexique   24,875 

Afrique   20.500 

Inde  anglaise   20,050 

Republique  Argentine  ....  lS.O'UO 

Autriche   10,500 

Italic   .    .    .  '   io.O'O'O 

lies  Canaries   8,000 » 

Divers  pays  d'Asie   4,800 

Belgique    .     .•   600 

Total  1,623,685 

Du  ler  janv.  au  15  mai  .  .  .  62,273,505 

Total  du  ler  janv.  au  31  mai.  63,897,190 
Pour  la  meme  periode  en  1906.105,111,686 

Diminution   en    1907    .    .  41,214,496 
1ere  quinzaine  de  juin 

Cigares. 

Etats-Unis   188,225 

Grande-Bretagne   186,700 

Allemagne     .     .     .     .     .     .  89,325 

Chili   26,000 

Canada   20,500 

Espagne   19,300 

Republique  Argentine   ....  5,000 

Guatemala   4,000 

Porto  Rico   3,000 

Panama   750 

Total  du  ler  au  15  juin  .  .  542,800 
Du  ler  janv.  au  31  mai  1907.  63,897,190 

Total  du  ler  janv.  au  15  juin  64,439,900 
Meme  periode  en  1906  .   .  .113,645,980 

Diminution  en  1907  ....  49,205,990 

Pendant  la  lere  quinzaine  du  mois  de 
juin  1906,  il  avait  ete  expfidie  8,534,291 
cigares. 


LES  PIPES  EN  BRUYERE 

Comme  on  a  pas  mai  ecrit  recemment 
sur  la  rarete  de  la  racine  de  bruyere, 
l'histoire  suivante  de  rindustrie  des  pi- 
pes de  bruyere,  reproduite  du  "Cigar  & 
Tobacco  World"  de  Londres,  est  interes- 
sante,  en  meme  temps  qu'elle  procure 


des  renseignements,  dit  "Canadian  Cigar 
and  Tobacco  Journal". 

La  bruyere  croit  dans  la  plus  grande 
portion  de  rEurope  meridionale,  com- 
■prenant  les  iles  de  la  Corse  et  de  la 
Sardaigne,  l'Algerie  et  presque  partout 
sur  les  cotes  de  la  Mediterrannee.  Quand 
les  racines  sont  extraites  de  la  terre,  on 
les  prepare  pour  le  marche  en  les  faisant 
d  abord  bouillir,  puis  secher  et  en  les 
coupant  en  blocs  d'une  forme  plus  ou 
moins  carree.  Cette  preparation  consti- 
tue  une  industrie  importante  en  Sardai- 
gne et  en  Calabre,  ou  plusieurs  centaines 
d  ouvriers  sont  employes  aux  scieries, 
clans  les  bois.  Empaquetes  en  balles  de 
tiois  a  cinq  grosses  chacune,  les  blocs 
sont  expedies  en  Angleterre,  en  France, 
en  Allemagne,  en  Autriche  et  aux  Etats- 
Unis. 

Histoire  des  pipes  de  Bruyere 

Jusqu'en  1860,  ces  pipes  etaient  incon- 
nues  en  Angleterre.  La  premiere  expedi- 
tion arriva  de  Vienne  quelques  annees 
plus  tard  et  crea  toute  une  sensation, 
car,  a  cette  epoque,  les  fumeuis  n'em- 
ployaient  guere  que  la  pipe  en  ecume  de 
mer  et  la  pipe  en  terre;  des  millions  de 
ces  dernieres  pipes,  longues  et  courtes, 
etaient  vendus.  Le  bois  dont  elles  e- 
taient  faites  paraissait  plus  tendre  que 
le  bois  des  pipes  de  bruyere  d'aujour- 
d'hui  et  faisait  penser  qu'il  etait  plus 
absorbant;  cela  pouvait  etre  cause  par 
une  difference  dans  le  finissage  ou  peuc- 
etre  par  une  legere  difference  dans  1  age 
du  bois  employe.  Toutefois,  ces  pipes 
plurent  immediatement,  maigre  leun  prix 
qui  etait  ties  eleve,  par  rapport  au  prix 
d'augourd'hui;  $1,08  etait  le  prix  pour 
une  pipe  droite,  et  $1.56  pour  une  pipe 
courbee. 

Les  premieres  formes  de  ces  pipes 
Ctaient  connues  sous  .le  nom  de  "  bil- 
liard '',  avec  un  fourneau  renfle  et  un 
tuyau  de  forte  dimension,  presentant  une 
atsez  bonne  epaisseur  de  bois,  parce 
qu'on  pensait  que  cela  etait  necessaire 
pour  supporter  la  chaleur  du  tabac  qui 
brulait;  dans  le  meme  but,  le  fond  du 
fourneau  etait  epais  et  necessitait  un 
canal  court  pour  rejoindre  le  principal 
canal  du  tuyau.  Comme  tous  les  fumeurs 
experimentes  le  savent,  cela  cause  de 
l'ennui  et  fait  juter  a  la  pipe,  surtout 
les  pipes  a  tuyau  courbe.  Ces  pip 33 
etaient  relativement  lourdes  et  difficiles 
a  nettoyer.  Le  finissage  etait  bon;  ellej 
avaient  des  bouts  en  ambre  de  1J  pouce 
k  1J  pouce  et  etaient  placees  dans  des 
6tuis  garnis  de  peluche,  bien  faits;  on 
les  importait  de  Vienne. 

Progres  lents  de  leur  popularite 

Attirant  peu  1'attention  comme  nou- 
veaute  et  considerees  quelque  peu  com- 
me curiosite,  les  pipes  de  bruyere  n'ob- 
tinrent  pas  inunediatement  la  favearpif 
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blique.  L'homme  pauvre  ne  pouvait  pa.; 
y  mettre  le  prix  et  etait  par  consequent 
force  de  se  contenter  de  la  pipe  de  pla.- 
tre  modeste  et  non  dispendieuse  dont 
quelques-unes  se  culottaient  Men,  mais 
malheureusement,  elles  avaient  l'habitu- 
de  de  se  briser  juste  au  moment  ou  elles 
atteignaient  la  meilleure  coloration. 
L'homme  aise  etait  generalement  en  fa- 
veur  de  la  pipe  en  ecume  de  mer;  c'etait 
a  une  epoque  ou  il  n'etait  pas  considers 
ronime  mauvaise  maniere  de  fumer  la 
pipe  dans  la  rue;  les  fumeurs  aimaient  a 
surveiller  leur  pipe  changer  graduelle- 
ment  leur  couleur  jaune  grisatre  en  une 
riche  couleur  brun  chatain.  Mais  malgre 
tous  les  soins  qui  lui  etaient  donnes,  la 
pipe  aristocratique  en  ecume  de  mer  se 
brisait  quel  que  fois. 

Le  fumeur  accompli  decouvrit  bientot 
que  la  pipe  en  bois  etait  moins  dispen- 
dieuse, qu'elle  ne  se  brisait  pas  si  facile- 
ment  et  que  la  majorite  de  ces  pipes 
(pas  toutes)  etaient  ties  douces  a  fu- 
mer; de  plus,  si  elles  se  brisaient  ou  si 
on  les  perdait  cela  n'etait  pas  tres  cou- 
teux. 

Augmentation  de  la  demande 

Un  plus  grand  nombre  de  formes  ayant 
ete  mises  sur  le  marche  et  la  competi- 
tion reduisant  quelque  pen  les  prix,  ie 
fumeur  de  la  classe  moyenne  se  mit  a 
fumer  la  pipe  de  bruyere  comme  etant 
.plus  respectable  en  apparence  que  la 
pipe  en  terre  et  n'etant  pas  si  fragile. 
La  demande  s'accrut,  comme  cela  arrive 
touijours,  augmenta  les  stocks  des  mar- 
chands  qui  s'approvisionnaient  principa- 
lement  en  France,  jusqu'a  ce  qu'enfin  les 
prix  devinrent  a  la  portee  de  l'ouvrier. 
Toutes  sortes  de  bois  furent  aussi  emplo- 
yes a  la  manufacture  des  .pipes,  et  prin- 
cipalement  l'acacia  d'Australie  et  le  ce- 
I'isier  bien  connu  provenant  de  la  foret 
Noire  en  Allemagne. 

St-Claude 

Dans  cette  petite  ville  des  Alpes  Ju- 
ratiennes,  en  France,  presque  toute  la 
population  est  employee  a  la  mamifac- 
tuie  des  pipes  en  bruyere,  la  production 
s'elevant  a  quelques  milliers  *de  pipes 
par  semaine,  qui  sont  exportees  dans 
toutes  les  parties  du  monde.  II  y  a  la 
quelques  grandes  manufactures,  mais  les 
pipes  de  qualite  inferieure  sont  faites 
dans  les  maisons  des  habitants  pauvres 
ou  le  chef  de  famille  travaille  au  tour 
pendant  que  sa  femme  et  ses  enfants 
sont  engages  activement  a  polir  et  a 
finir  les  marchandises. 

Procede 

Apres  avoir  ete  coupees  en  dimensions 
convenables  pour  la  manipulation,  par 
des  scies  circulaires,  les  ebauches  re- 
Qoivent  leur  premiere  forme  sur  untour; 
ces  ebauches  sont  degrossies  au  moyen 


de  couteaux  speciaux,  puis  le  fourneau 
est  creuse,  le  canal  egalement  ;  elle5 
sont  ensuite  rendues  unies  au  moyen  de 
limes  et  de  pierres  ponce.  Pretes  main- 
tenant  pour  la  selection,  les  ebauches 
sont  examinees  avec  beaucoup  de  soir., 
pour  toutes  les  imperfections  qu'elles 
peuvent  presenter  et  qui  consistent  en 
fentes  et  en  crevasses  ties  petites.  C'est 
la  la  tache  d'hommes  aux  mains  et  aux 
yeux  experimentes,  car  l'oeil  qui  n'a  pas 
de  pratique  pourrait  passer  sur  la  moi- 
tie  des  defauts  sans  les  decouvrir.  Le 
finisisage  des  pipes  consiste  a  les  polir 
sur  des  roues  en  carbonate  de  chaux 
fixees  au  tour,  puis  a  les  frotter  a  l'ex- 
terieur  avec  de  la  poudre  de  Tripoli. 
Pour  1'interieur  du  fourneau,  on  emploie 
deux  sortes  de  papier  de  verre,  puis  de 
la  pierre  ponce  et  enfin  du  Tripoli  et  les 
pipes  sont  alors  pretes  pour  qu'on  y  plac? 
les  bouts  d^ambre,  d'imitation  d'ambre, 
do  come  ou  de  caoutchouc  vulcanise,  se- 
lon  qu'on  le  desire. 

Bouts  en  corne 

Autrefois,  les  bouts  de  pipes  en  corne 
n'etaient  pas  de  belles  choses;  ilk 
etaient  faits  d'une  corne  relativement 
molle,  ayant  souvent  une  apparence  !a. 
melleuse,  dont  les  morceaux  se  det.i- 
chaient  a  l'usage.  Cette  corne  etait  ge- 
■r.eralement  tendre,  noire  et  polie;  mais 
il  existait  aussi  une  espece  demi-trani- 
parente  qui  etait  coloree  pour  simuler 
de  l'ambre.  L'article  bien  marque  et 
durable  dont  on  se  sert  aujoiird'hui  fut 
d'abord  importe  du  sud  de  l'Afrique  et 
etait  connu  sous  le  nom  de  Corne  du 
Cap,  mais  la  meilleure  qualite  et  la  plus 
grande  quantite  vient  maintenant  de  1'A- 
merique  du  Sud  ou  l'elevage  des  boeufs 
pour  la  viande  aussi  bien  que  pour  la 
peau  et  les  cornes  est  probablement  ce- 
lui  qui  reussit  le  mieux  dans  le  monde. 
Ces  cornes  sont  petites  et  produisent  ra- 
rement  plus  d'un  bout  de  pipe  de  bomu 
dimension,  ou  deux  bouts  de  pipes  de  di- 
mensions plus  petites,  car  il  n'y  a  que 
les  extremites  pleines  qui  peuvent  etre 
employees  dans  ce  but.  Avant  d'etre 
soumises  au  procede  de  manufacutre,  les 
cornes  doivent  etre  bouillies,  puis  cuites 
au  four.  On  coupe  alors  leur  extremites, 
avec  une  scie  circulaire,  et  cette  extre- 
mity est  degrossie  sur  un  tour,  puis  cour- 
bee.  Les  bouts  de  pipes  droits  sont  alors 
polis,  mais  ceux  qui  sont  courbes  doivent 
etre  rendus  flexibles  par  une  deuxiema 
plongee  dans  l'eau  bouillante  et  on  les 
courbe  pendant  qu'ils  sont  encore  chauds, 
avant  de  les  finir.  Chaque  bout  de  pip.1 
est  ajuste  a  la  pipe  particuliere  a  laquelle 
il  est  destine  avant  le  procede  de  polis- 
sage. 

Caoutchouc  durci 

Le  caoutchouc  diirci  etait  presque  in- 
connu,  il  y  a  quelques  annees  et,  comme 
on  le,  sait  en  general,  on  le  prepare  avec 


le  caoutchouc  de  lTode.  C'est  iudubita- 
blement  la  matiere  la  plus  durable  et. 
faisant  le  meilleur  service  pour  les  boiits 
de  pipes.  Pendant  de  nombreuses  an- 
nees, ces  bouts  de  pipes  etaient  faits  de 
caoutchouc  durci,  mis  dans  des  moules 
pendant  qu'il  etait  chaud,  apres  quoi,  on 
le  degrossissait  et  on  le  polissait;  bien 
qu'elle  soit  noire  de  jais  quand  eile  est 
neuve,  cette  matiere  devient  mate  et 
brune  a  l'usage  et  si  on  l'exposait  a  une 
lumifere  intense  ou  si  on  la  laissait  de 
cote  pendant  un  jour  ou  deux,  elle  pre- 
nait  un  gout  desagreable  jusqu'a  ce 
qu'elle  devint  chaude.  Une  grande  ame- 
lioration eut  lieu  quand  on  decouvrit 
qu'on  pouvait  produire  un  article  plus 
dur,  de  meilleure  apparence  et  pouvant 
prendre  un  poli  plus  fort  en  faisant  une 
coupe  dans  un  bloc  solide  de  caoutchouc 
durci.  Ce  genre  de  bloc  a  quatre  pieds 
de  long  par  deux  pieds  de  large  et  1-2 
pouce  a  3-4  pouce  d'epaisseur.  Ces  blocs 
sont  d'abord  decoupes  par  une  fine  Bcie 
circulaire,  en  lanieres  etroites,  de  la 
grandeur  requise,  subdivisees  quant  a  la 
longueur,  puis  on  les  tourne  sur  le  tour, 
on  les  degrossit  au  moyen  de  limes,  on 
les  perce  et  enfin  on  les  polit,  pour  les 
fixer  aux  pipes.  Un  peu  de  chaleur  ap- 
pliquee  avec  soin  est  tout  ce  qui  est  ne- 
cessaire  pour  courber  le  caotuchouc  dur- 
ci. 

Les  vis  en  os. 

Les  pipes  et  les  bouts  de  pipes  etant 
maintenant  prets  a  etre  reunis,  de  telle 
sorte  qu'ils  ne  puissent  etre  separes  pour 
le  nettoyage  et  les  reparations,  cette 
union  est  operee  au  moyen  de  vis  en  os. 
Ces  os  sont  coupes  a  la  main,  sur  le  tour, 
et  sont  pourvues  d'un  epaulement  pour 
empecher  qu'elles  n'aillent  plus  loin  qu'il 
ne  faut  dans  le  Txrnt  de  pipe;  on  arrfve 
a  cela  en  donnant  a  cette  partie  environ 
un  tiers  de  moins  de  diametre  qu'a  celle 
qui  s'ajuste  dans  le  bois.  Apres  avoir 
ete  ajustee  avec  soin  dans  les  deux  par- 
ties, la  vis  est  retiree,  polie,  avec  de  la 
pierre  ponce  fine,  creusee  en  un  moment, 
par  une  petite  machine  ingenieuse,  et  fi- 
nalement  frottee  avec  du  drap  appele 
duvet  de  cygne.  On  la  fixe  au  bout  de 
pipe,  avec  du  ciment  qu'on  laisse  secher, 
apres  quoi,  la  pipe  complete  est  polie  et 
la  bruyere  est  frottee  avec  de  1'huile 
pour  lui  donner  une  couleur  plus  sombre. 

Les  pipes  de  Bruyere  en  stock 

Au  contraire  des  articles  en  ecume  de 
mer,  les  pipes  en  bruyere  ne  se  dete- 
riorent  pas  par  l'exposition  en  vitrine  ; 
au  contraire,  elles  prenuent  une  couleur 
plus  foncee  et  leur  apparence  s'ameliore, 
surtout  si  elles  sont  frottees  avec  un  drap 
sec  chaque  fois  qu'on  arrange  la  vitrine. 
Sous  ce  rapport,  il  est  bon  pour  les 
marchandises  en  boites  que  Ton  place  en 
vitrine  de  retourner  les  pipes  d'un  cote 
a  1'autre,  de  fagon  que  la  couleur  soit 
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nniforme.  De  temps  ii  autre,  une  pipe 
en  boLs  plus  ten  d  re  que  de  coutume  pren- 
dra  une  apparenee  sale  et  mate,  lavez-la 
avec  de  l'eau  tiede  et  lorsqu'elle  est  se- 
che,  appliquez  une  tres  legere  quantUe 
d'huile  d'olive,  puis  polissez  avec  dn 
euir. 

Parmi  les  milliers  de  pipes  de  bruyere 
importees,  il  y  a  un  grand  nombre  de 
pipes  de  seconde  qualite  qui  sent  reelle- 
ment  defectueuses,  d'autant  plus  qu'elles 
ont  de  petites  fissures  et  des  trous  qui 
sont  si  habilement  bouches  au  moyen 
d  une  composition  dure  que  c'est  a  peine 
si  on  pent  les  decouvrir.  Les  pipes  de 
cette  qualite,  quand  elles  sont  exposes.^ 
a  la  lumiere,  prennent  une  teinte  plus 
foncee,  mais  la  composition  qui  remplir 
les  fissures  devient  un  peu  plus  pale  et 
alors  les  defauts  se  font  voir  par  le  con- 
traste;  les  pipes  deviennent  morns  ven- 
dables  a  mesure  qu'elles  sont  gardees  en 
srock.  La  morale  pour  le  marchand  est 
celle-ci:  Achetez  des  pipes  a  bon  marche 
quand  vous  avez  une  vente  rapide;  met- 
tez  en  aussi  peu  que  possible  dans  votre 
vitrine  et  gardez  votre  reserve  loin  de  la 
lumiere  et  bien  empaquetee. 

Quand  un  client  a  des  objections  a 
prendre  une  pipe  de  bruyere  parce  qu'il 
y  a  une  ou  deux  fissures  qui  ont  ete 
bouchees  apjes  coup,  le  marchand  peut 
lui  dire  en  toute  verite  que  cette  pipe 
sera  probablement  tres  douce  a  fumer  et 


qu'elle  no  bruleru  jamais.  La  racine  est 
liaturellement  la  portion  la  plus  dure  du 
boisj  mais  c'est  aussi  celle  qui  contient 
des  crevasses  tres  minces. 

Pipes  en  bruyere  sculptees 

II  n'y  a  qu'une  faible  demande  pour 
les  pipes  sculptees  aujourd'hui,  mais  les 
marchands  devraient  mettre  en  stock 
quelques  tetes  d'hommes  et  d'animaux  ; 
ces  pipes  font  un  excellent  etalage  de  vi- 
trine et  ne  se  deteriorent  pas  en  stock. 
Le  bois  dont  elles  sont  faites  (les  meil- 
leures  viennent  de  Paris)  semble  etro 
plus  tendre  que  celui  qu'on  emploie  pour 
les  pipes  unies  et  est  probablement  de  la 
meme  sorte  que  le  bois  des  premieres 
pipes  qui  arriverent  en  Angleterre  au 
debut  et  qui  ont  ete  decrites  plus  haut! 


LES  MITES  DU  TABAC 

En  cette  saison  de  l'annee,  les  mar- 
r  bands  de  tabac  devraient  prendre  de? 
precautions  et  se  garder  contre  les  mites 
qui  s'attaquent  au  tabac  (cigarette 
beetles) ;  ils  s'evitei-aient  ainsi  bien  des 
ennuis,  dit  le  journal  "Tobacco".  Les 
mites  qui  pondent  les  oeufs  donnant 
naissance  a  cet  insecte  font  leur  appari- 
tion a  la  fin  de  mai  ou  au  commence- 
ment de  juin,  bien  que  ces  insectes  soient 
(l'habitude  en  plus  grand  nombre  vers 


la  fin  du  mois  d'aout  ei  dans  le  mois  de 
septembre. 

Les  oeufs  sont  deposies  ipar  une  sorte 
de  mite  et  aussitot  eclos,  les  jeunes  in- 
sectes commencent  a  se  faire  un  chemir. 
dans  les  cigares,  les  cigarettes,  les  pa- 
quets  de  tabac  manufacture.  Souvent 
les  oeufs  sont  deja  dans  le  tabac,  quand 
le  marchand  le  recoit  du  manufacturier 
ou  de  la  maison  de  gros;  mais  il  est  im- 
possible de  s'apercevoir  de  leur  presence 
a  cause  de  leur  petitesse.  Ce  n'est  qu'a- 
pres  que  quelques  insectes  qui  viennent 
d'eclore  ont  commence  leur  travail  de 
devastation,  qu'on  pent  les  decouvrir. 

II  est  done  de  la  plus  grande  impor- 
tance que  les  marchands  ex-am inent  leur 
stock  frequemment  et  avec  soin  en  ce 
moment.  On  peut  s'imaginer  I'etendue 
des  degats  causes  parfois  par  les  mites 
du  tabac  par  le  fait  que,  dans  une  eeule 
saison,  un  manufacturier  de  cigares 
clairs  de  la  Havane  a  perdu  des  milliers 
de  dollars,  parce  que  des  marchands  qui 
avaient  tix)uve  leurs  marchandises  infec- 
tees  de  cet  insectes,  les  lui  avaient  ren- 
voyees.  II  est  a  remarquer  qu'on  trouve 
plus  souvent  des  mites  dans  les  fins  ci- 
gares de  la  Havane  que  dans  des  cigares 
a  meilleur  marche;  on  en  a  trouve  ce- 
pendant  dans  les  cigares  de  toute  es- 
pece,  dans  les  tabacs  melanges  pour  la 
pipe  et  dans  d'autres  produits  du  tabac. 

Autant  que  nous  le  sachions,  il  n'y  a 
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qu'un  moyeri  pratique  d'exterminer  les 
mites  du  tabac  quand  celui-ci  en  est  in- 
feste  ,c'est  le  traitement  au  bisulfure  de 
carbon e,  qui  a  ete  employe  avec  des  re- 
sultats  satisfaisants  par  des  marchands 
de  toutes  las  parties  des  Etats-Unis. 

On  peut  se  procurer  du  bisulfuTe  de 
carbon e  chez  tous  les  pharmaciens  et 
cette  subsatnce  ne  coute  pas  tres  cher. 
C'est  un  liquide  qui  s'evapore  lentement; 
la  methode  la  plus  a  reeommander  pour 
traiter  un  stock  de  tabac  qui  contient  des 
mites  consiste  a  placer  une  soueoupe 
contenant  une  certain©  quantite  de  li- 
quide dans  une  vitrine  ou  tout  autre  re- 
cipient hermetiquemcnt  ferme  ou  0:1 
a  mis  la  marchandise  a  traiter  et  de 
laisser  ainsi  le  tout  pendant  une  nuit. 

On  aere  ensuite  avec  soin  la  marchan- 
dise et  on  s'apergoit  que,  bien  que  le  bi- 
sulfure de  carbone  possede  une  odeur 
forte  et  ties  desagreable,  cette  odeur  ne 
se  communique  nullemeiit  d'une  maniere 
permanente  au  tabac;  l'arome  meme  des 
cigarettes  et  des  cigares  les  plus  fins 
n'est  ;pas  gate  par  ce  traitement,  c'est  du 
moins  ce  qui  resulte  des  declarations 
d  un  grand  nombre  de  marchands  qui 
l'ont  essay©. 


LA  CONSOMMATION    DU  TABAC  EN 
GRANDE-BRETAGNE 

Le  Royaume-Uni  est,  sans  contredit,  )e 
nieilleur  march©  de  1'univers  pour  ie  ta- 
bac, car  sa  consommation  a  augmente  de 
30  pour  cent  dans  les  quinze  dernieres 
annees,  soit  au  taux  de  2  pour  cent  par 
an.  L'usage  du  tabac  est  presque  gene- 
ral parmi  les  habitants  du  sexe  mascu- 
lin  ages  de  plus  de  16  ans.  II  est  em- 
ploye sous  toutes  les  formes  connues. 

Les  ouvriers  consomment  de  grandes 
quantises  de  tabac  a  ehiquer  pendant  les 
heures  ou  il  n'est  pas  permis  de  fumer  a 
cause  du  genre  de  leur  travail  ou  pour 
d'autres  causes.  On  voit  partout  la  pipe, 
a  la  maison,  dans  la  rue,  sur  les  lieux  de 
sport,  dans  toutes  les  places  de  repos, 
trains  de  chemins  de  fer,  bateaux:  lieux 
publics. 

Le  cigare  se  fait  le  plus  remarquer 
parmi  les  classes  aisees  et  aristocrati- 
ques;  mais  la  cigarette  semble  etre  ,en 
faveur  speciale  dans  toutes  les  classes 
et  il  s'en  consomme  d'immenses  quanti- 
tes. 

On  peut  voir  des  cigarettes  entre  les 
mains  de  jeunes  garcons  de  huit  ans  et 
les  marchands  disent  que  les  achats  de 
cigarettes  par  les  femmes  sont  en  aug- 
mentation. Les  priseurs  de  tabac  sont 
encore  assez  nombreux. 

L'usage  croissant  du  tabac  est  du  a 
un  certain  nombre  de  causes.  Beau- 
coup  de  personnes  semblent  penser  que 
certaines  conditions  climateriques,  telles 
que  ^excessive  humidite  de  l'air,  et  les 
conditions  cleprimantes  qui  en  resultent 
preparent  la  population  a  sentir  le  besoin 


de  l'influence  stimulante  et  apaisante  du 

tabac. 

L'exode  continu  de  la  campagne  aux 
centres  industriels  et  le  developpement 
etonnant  des  sports  en  plein  air  onteans 
doute  contribue  a  raugmentation  de  la 
consommation  pendant  les  quinze  dernie- 
res annees.  Les  habitudes  sociales  du 
pepule  sont  un  autre  element  important. 
Chose  curieuse,  il  ne  se  fait  pas  de  cam- 
pagne contre  l'usage  du  tabac,  soit  par 
l'eglise,  soit  par  1'etat,  a  part  les  efforts 
faits  par  les  ligues  contre  la  cigarette 
pour  induire  les  jeunes'  gens  a  e'abstenir 
de  la  cigarette  avant  l'age  de  21  ans. 

Le  commerce  du  tbac  est  peu  a  peu 
passe  entre  les  mains  de  grandes  compa- 
gnies  qui  ont  fait  des  arrangements  bien 
dafinis  et  profitables  et  qui,  en  Ameri- 
que,  seraient  designees  sous  le  nom  de 
trusts.  La  plus  grande  compagnie  de  ta- 
bac est  tres  puissante  et  controle  directe- 
ment  ou  par  contrats  un  grand  nombre 
des  petits  magasins  de  detail  dans  toutes 
les  villes.  II  y  a  beaucoup  d'autres  com- 
pagnies  moins  importantes  qui  font  des 
affaires  brillantes  en  raison  des  grandes 
possibilites  qu'elles  rencontrent  partout, 
car  un  magasin  de  tabac  n'a  jamais  be- 
soin de  faire  de  la  reclame.  Tout  ce 
qu'il  y  a  a  faire,  c'est  d'etablir  un  maga- 
sin dans  le  centre  des  affaires  et  la  cli- 
entele y  vient. 

Une  combine  du  tabac  a,  sur  de  petits 
concurrents,  un  avantage  qui  n'est  pas 
en  proportion  avec  la  difference  de  capi- 
taux,  pour  deux  raisons:  il  existe  un 
droit  d'accise  considerable  sur  le  tabac 
sous  toutes  ses  formes,  en  tout  le  tabac 
doit  etre  importe  par  mer.  Une  petite 
quantite  de  tabac  a  ete  cultivee  en  Ir- 
lande  pendant  trois  ans  a  titre  d'essai; 
mais  cela  n'a  aucun  effet  sur  le  commer- 
ce. 

Un  tableau  prepare  par  le  Bureau  des 
Manufactures,  indiquant  les  importations 
dans  le  Royaume-Uni  en  1905  et  190G, 
montre  que  la  plus  grande  partie  du  ta- 
bac consomme  provient  des  Etats-Unis. 

("Tobacco.") 


Mettez  en  stock  les  cigares  qui  don- 
nent  satisfaction  aux  clients  ;  ce  sont 
ceux-la  qui  rapportent  des  profits1  au 
marchand.  Les  cigares  en  grande  de- 
mande  sont  "Emporium"  a  10  cents  et 
"Mont  Pelee"  a  5  cents.  Ces  cigares  s'e- 
coulent  rapidement  et  donnent  satisfac- 
tion au  marchand,  puisqu'ils  plaisent  aux 
clients.  Done,  il  y  a  tout  avantage  a  les 
tenir  en  stock. 


Les  cigares  "Hogen-Mogen"  a  10c.  et 
"Rogal  Sport"  a  5c.  ont  une  vente  eouto- 
nue,  qui,  par  consequent,  procurent  des 
profits.  La  qualite  du  tabac  employe  a 
leur  fabrication  en  fait  des  articles  supe- 
rieurs  que  tout  marchand,  soucieux  des 
intenets  de  sa  clientele,  devrait  avoir  en 
stock.  D'ailleurs,  le  prix  modere  de  ces 
cigares  fait  apprecier  davantage  leur 
qualite.  Vendez-les,  il  y  a  tout  avantage 
poair  vous. 


TABAC  ET  ROMAN 

Le  roman  et  le  tabac,  quelque  etrange 
que  cette  combinaison  puisse  sembler, 
ont  ete  inseparables  depuis  le  commence- 
ment de  la  culture  du  tabac  en  Ameri- 
que.  Les  romanciers  ont  cimente  et  per- 
petue  cette  union  de  la  fiction  et  de  la 
realite  dans  leurs  ouvrages,  car  1'auteur 
depeint  generalement  l'amoureux  revant 
a  celle  qu'il  aime  en  regardant  les  volu- 
tes de  fumee  s'elever  de  son  cigare,  pen- 
dant qu'en  imagination  il  voit  son  visage 
dans  le  nuage  bleuatre  repandu  autour 
de  lui.  II  montre  aussi  le  jeune  amou- 
reux  depite  jurant  de  se  venger  d'un  ri- 
val et  tirant  de  vigoureuses  bouffees  d'un 
enorme  cigare. 

Dans  un  autre  ordre  d'idees,  le  roman- 
cier  nous  fait  voir  le  celibataire  refle- 
chissant  a  sa  vie  solitaire  et  peu  satisfai- 
sante,  tandis  que,  seul  dans  son  logis,  il 
tire  tout  le  confort  qu'il  peut  de  sa  pipe. 

En  tout  cas,  le  tabac  et  le  roman  n'ont 
jamais  ete  separes  1'un  de  l'autre;  une 
vieille  histoire  nous  irapiielle  que  la  cul- 
ture du  tabac  aux  Etats-Unis  a  ete  ac- 
complie  pour  la  premiere  fois  et  rendue 
possible,  grace  a  l'intervention  et  a  l'as- 
sistance  de  la  premiere  heroine  connue 
de  la  colonie  americaine. 

D'apres  des  dates  authentiques,  il  y  a 
eu  trois  cents  ans,  le  26  avril,  que  le  ca- 
pitaine  John  Smith  aborda  pour  la  pre- 
miere fois  a  Jamestown,  Va.    Tout  le 
monde  se  rap^elle  les  faits  emouvants 
qui  ont  accompagne  l'etablisisement  de  ces 
premiers  colons,  les  complots  auxquels  ils 
ont  ete  en  butte,  la  strategie  employee 
pour  les  dejouer  et  les  tragedies  qui  en 
resulterent.    Tout  le  monde  sait  aussi 
que  le  capitaine  Smith  avait  attire  sur 
lui  la  colere  de  Powhatan,  chef  de  la  tri- 
bu  des  Indiens  qui  reclamait  la  posses- 
sion de  cette  partie  de  la  foret  et  qui  y 
et^it  etablie  quand  le  capitaine  John  y 
arriva.    Toutes  les  ecoliferes  d'Amerique 
ont  lu  comment  le  capitaine  fut  fait  pri- 
sonnier  par  le  cruel  Pohawtan  et  con- 
damne  a  mourir.  II  devait  etre  execute. 
Le  jour  de  l'execution  avait  ete  fixe  et 
la  tete  du  capitaine  etait  deja  placee  sur 
un  billot  entre  deux  braves  qui  devaient 
lui  porter  le  coup  fatal,  quand  Pocahon- 
tas, la  fill©  de  Powhatan  et  son  orgueil, 
se  precipita  sur  le  corps  du  capitaine 
Smith  et  demanda  sa  grace. 

Oette  demande  fut  accordee  et  le  ca- 
pitaine eut  la  permission  de  partir  sans 
etre  moleste.  C'est  une  des  vieilles  tra- 
ditions indiennes  que,  lorsqu'un  guerrier 
est  en  danger  de  mort,  la  squaw  dont  il 
a  gagne  l'admiration  puisse  intervenir 
pour  le  sauver.  II  arriva  dans  la  suite  que 
la  devouee  Pocahontas  avertit  les  colons 
blancs  de  tous  les  complots  trames  con- 
tre eux  par  sa  tribu,  de  sort©  qu'ils  pu- 
rent  les  dejouer  et  y  opposer  des  contre- 
(attaques.  Ainsi,  la  premiere  ifemme 
a  11101  icainte   de   quelque   importance  fut 
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cette  jeune  fille  indienne  qui  sauva  les 
Anglais;  ceux-ci  purent  ainsi  se  livrer 
quelque  peu  a  des  travaux  d'agriculture. 

II  arriva  qu'un  Anglais  nomme  John 
Rolfe,  qui  le  premier  cultiva  du  tabac 
dans  la  colonie  americaine,  s'eprit  de  la 
jeune  fille  courageuse  et  voulut  1'epouser. 
Pocahontas  y  consentit  et  leur  mariage 
fut  celebre  a  Jamestown,  en  avril  1614. 

Voila  done  le  roman  de  la  premiere 
femme  americaine  unie  au  premier  culti- 
vateur  de  tabac  en  Amerique.  L'ouver- 
ture  de  l'exposition  de  Jamestown,  le  26 
avril,  n'a  pas  ete  seulement  l'anniversai- 
re  du  debarquement  du  capitaine  John 
Smith,  mais  aussi  celui  du  mariage  de 
Pocahontas  avec  John  Rolfe,  le  plan- 
teur  de  tabac. — (Tobacco  Leaf). 


NOUVELLE    MACHINE    POUR  FAIRE 
LES  CIGARES 

Un  manufacturier  de  cigares  de  l'Ohio 
a  invente  un  petit  appareil  qui  promet 
d'etre  d'une  grande  utilite  aux  fabricants 
de  cigares.  Cet  appareil  est  destine  a 
rouler  les  fortes  veines  de  la  feuille  de 
tabac  pour  donner  a  ces  feuilles  une  sur- 
face unie.  Ce  resultat  obtenu,  on  espere 
qu'il  se  traduira  par  une  grande  econo- 
mie  pour  les  fabricants  de  cigares  ;  en 
effet,  avec  la  methode  actuelle,  quand 
une  veine  ou  membrure  est  exception- 
nellement  forte,  on  est  .  generalement 
oblige  de  jeter  au  rebut  une  grande  par- 
tie  de  la  feuille. 


POPULARITE    DES   PIPES   EN  CALE- 
BASSE 

Quand  l'armee  anglaise  etait  dans  le 
Sud  de  l'Afrique  pendant  la  derniere 
guerre,  les  soldats  anglais,  apres  avoir 
perdu  les  pipes  donnees  par  la  reine,  se 
mirent  a  la  recherche  d'une  nouvelle  pipe 
et  firent  une  decouverte  interessante,  qui 
donna  naissance  a  une  industrie  impor- 
tante,  la  fabrication  d'une  pipe  excessi- 
vement  a  la  mode  maintenant. 

L/es  soldats  s'etaient  apercus  qu'une 
certaine  plante  ayant  un  fruit  en  forme 
de  gourde,  comme  la  courge  d'Angleter- 
re,  pouvait  servir  a  faire  une  pipe  tres 
douce  a  fumer,  quand  elle  etait  coupee 
convenablement.  Cette  gourde  avee 
une  tige  ayant  une  courbure  naturelle, 
belle  et  symetrique,  avait  longtemps 
servi  aux  Kaffirs  pour  transporter  de 
l'eau;  .mais  quand  les  soldats  anglais, 
les  Hollandais  et  les  Kaffirs  commence- 
rent  a  garnir  de  fer-blanc  les  gourdes 
raccourcies  pour  en  faire  des  pipes,  les 
cultivateurs  hollandais  penserent  que 
cette  plante  utile  valait  la  peine  d'etre 
cultivee. 

La  pipe  en  calebasse  est  le  resultat  de 
leur  labeur  et  beaucoup  de  cultivateurs 
du  district  de  Oudtshoorn,  a  l'Est  de 


Cape  Town,  qui  cultivent  cette  plante, 
recueillent  maintenant  une  riche  mois- 
eon. 

Pendant  les  deux  dernieres  annees,  las 
pipes  en  calebasse,  ont  eu  une  faveur 
croissante  et  beaucoup  de  clubmen,  ayant 
&  la  bouche  une  enorme  pipe  en  forme 
de  cloche,  eehangent  leurs  idees  sur les 
methodes  a  employer  pour  culotter  les 
fourneaux  des  pipes  en  calebasse. 

La  pupularite  de  ces  pipes  est  due  a 
leur  legerete  extreme,  a  leur  grande 
douceur  et  a  ce  qu'elles  prennent  une  tres 
belle  couleur  sans  qu'on  en  prenne  un 
soin  special.  Ces  pipes  arrivent  d'Afri- 
que  a  1'etat  brut;  on  les  munit  d'un 
tuyau  en  caoutchouc  durci  avec  montu- 
re  en  argent  et  on  garnit  l'interieur  du 
fourneau  d'ecume  de  mer. 

Les  pipes  de  ce  genre  a  bon  marche. 
garnies  d'une  composition  se  vendent 
cinq  shillings;  mais  1'article  le  meilleur, 
garni  d'ecume  de  mer,  se  detaille  a  des 
prix  variant  de  sept  shillings  et  six  pence 
a  quinze  shillings.  La  recolte  de  l'an- 
nee  derniere  n'a  pas  ete  tres  bonne,  a 
cause  des  ravages  d'un  certain  insecte. 

Dans  le  choix  des  gourdes,  il  faut  con- 
siderer  leur  forme  et  la  qualite  de  leur 
surface. 


LE  TABAC   DES  CIGARETTES  EGYP- 
TIENNES 

Les  statistiques  suivantes  indiquent 
les  espeees  de  tabac  et  leurs  quantites, 
employees  dans  la  fabrications  des  veri- 
tables  cigarettes  egyptiennes.  La  quan- 
tite  de  tabac  en  feuilles  qui,  l'annee  der- 
niere, a  ete  exipediee  des  magasins  d'A- 
lexandrie  aux  manufactures,  s'elevait  a 
7,486,600  kilos  (16,470,520  livres),  contre 
7,260,300  kilos  (15,972,660  livres)  en 
1904.  Cette  quantite  de  tabac  provenait 
des  pays  suivants:  Turkie,  8,224, 26'i'  li- 
vres; G-rece,  6,736,400  livres;  Bulgarie, 
709,940  livres;  Autriche-Hongrie,  478,720 
livres;  Chine,  189,640  livres;  autres  con- 
trees,  109,560  livres. 


LA  CULTURE  DU  TABAC  DANS 
L'INDE 

La  culture  du  tabac  dans  l'lnde  prend 
un  developpement  plein  de  promesses; 
le  gouvernement  encourage  cette  culture 
Se  toutes  les  manieres  possibles,  allant 
meme  jusqu'a  etablir  une  manufacture 
du  gouvernement,  specialement  desi- 
gnee pour  faire  des  recherohes  sur  le 
tabac,  dans  le  district  de  Gangpour,  Ben- 
gal, un  des  districts  producteurs  les  plus 
importants  de  l'lnde. 

Le  developpement  d'une  industrie  sous 
les  auspices  du  gouvernement  est  beau- 
coup plus  rapide  que  lorsque  cette  indus- 
trie recoit  son  impulsion  du  commerce. 
La  culture  extensive  de  la  plante  et  la 


selection  des  graines'  ne  peuvent  etre 
faites  que  sur  une  vaste  echelle  et,  si 
ces  operations  sont  faites  par  le  gouver- 
nement, les  resultats  profitent  au  petit 
cultivateur  ainsi  qu'au  grand  syndicat; 
tandis  que  si  le  travail  est  fait  sous  la 
direction  et  aux  frais  d'un  corps  commer- 
cial quelconque,  les  resultats  en  sont  sou- 
vent  tenus  secrets  autant  que  possible, 
et  ce  n'est  que  par  une  selection  judi- 
cieuse  des  graines*  que  le  petit  fermier 
peut  lutter  avec  succes  contre  la  con- 
currence. 


LA  POLITESSE 

II  n'en  coute  rien  d'etre  poli  et,  a  l'oc- 
casion,  la  politesse  contribue  beaucoup  a 
rendre  la  vie  agreable  et  elle  est  une  sour- 
ce de  profits  en  ce  qu'elle  aide  a  attirer  et 
a  retenir  la  clientele. 

Une  re-ponse  civile  vous  fait  des  amis, 
tandis  qu'un  ton  deplaisant  detourne  les 
personnes  de  vous:  un  sourire  reussit 
quand  un  visage  refrogne  echoue. 

Vous  n'avez  pas  le  droit  de  faire  endu- 
rer  a  autrui  vos  inegalites  de  caractere  et 
vos  ennuis,  cela  eloigne  de  vous  la  clien- 
tele. 

Ne  commettez  pas  l'erreur  de  penser 
que  vous  pouvez  reserver  votre  politesse 
pour  les  personnes  qui  vous  plaisent  ou 
pour  celles  envers  lesquelles  vous  n'osez 
pas  etre  impoli.  Si  vous  voulez  reussir 
dans  votre  commerce,  soyez  poli  envers 
tout  le  monde. 

Quand  quelqu'un  vous  questionne  poli- 
ment,  ne  repondez  pas  sur  un  ton  tran- 
chant. 

Vous  pouvez  au  moins  parler  civilement, 
meme  si  vous  n'etes  pas  assure  qu'on  vous 
en  saura  gre  immediatement.  Une  repon- 
se  courtoise  a  une  demande  de  renseigne- 
ments  a  souvent  gagne  au  marchand  un 
client  precieux. 

Certaines  personnes  heureuseemnt 
douees  montrent  de  l'affabilite  a  toutes 
celles  avec  qui  elles  entrent  en  contact. 
C'est  une  qualite  excellente  qui  donne  a 
son  possesseur  une  grande  popularite. 
Ceux  qui  ne  la  possedent  pas  devraient 
s'efforcer  de  la  cultiver. 

La  rudesse  est  un  defaut  auquel  il  est 
difficile  de  remedier.  II  est  facile  de  bles- 
ser  les  sentiments  de  quelqu'un  en  lui  par- 
lant  avec  rudesse  et,  bien  qu'on  le  fasse 
sans  intention,  cela  peut  chasser  la  clien- 
tele et  la  pousser  k  s'adresser  a  un  concur- 
rent. 

Si  une  presonne  vous  ennuie,  vous 
n'etes  pas  justifie  de  ce  fait  a  en  faire 
souffrir  la  premiere  personne  qui  entre 
dans  votre  magasin. 

La  politesse  n'est  pas  une  vertu,  c'est 
une  necessite  absolue;  plus  vous  la  met- 
trez  en  pratique,  mleux  vous  vous  en  trou- 
verez  et  plus  vous  serez  certain  d'obtenir 
un  succes  substantiel  et  permanent  dans 
votre  commerce. 


44 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


T!  est  interessant  pour  tous  ceux  qui 
s'occupent  aw  Canada  du.  commerce  de 
tabac,  de  savoir  que  les  batisses  repre- 


Cette  manufacture,  situee  &  Montreal, 
rue  St-Antoine-Ouest,  est  un  remarqua- 
ble  exemple   de  construction  moderne; 


ment  de  leurs  affaires,  que  les  manufac- 
turers des  cigarettes  "Sweet  Caporal" 
ont  ete  amenes  a  elever  ces  superbes  ba- 


sentees  ci-contre  qui  viennent  d'etre  te'r- 
minees,  sont  celles  de  la  plus  grande  ma- 
nufacture de  tabac  du  Canada. 


elle  est  entierement  construite  en  beton 
arme. 

C'est  par  suite  de  l'enorme  developpe- 


timents,  qui  vont  les  lnettre  en  position 
de  faire  face  a  l'immense  demande  de 
cette  cigarette  si  populaire. 


LA  REDACTION   DES  ANNONCES 

En  redigeant  une  annonce,  mettes- 
vous  a  la  place  du  lecteur  et  lisez  votre 
annonce  a  son  point  de  vue.  Demandez- 
vous  ce  quelle  signifierait  reellement 
pour  vous,  si  vous  etiez  un  lecteur  d'oe- 
casion. 

Par  exemple,  qua.nd  vous  dites  que  tous 
les  poeles  ou  les  corsets  ou  les  chaussu- 
res  que  vous  offrez  sont  absolument  les 
meilleurs,  qu'est-ce  que  cela  veut  dire  ? 
Partout  on  reniarque  cette  expression  qui 
n'a  absolument  aucun  interet:  "Le  nieil- 
leur  article  sur  terre".  Est-ce  que  caa- 
cun  n'emet  pas  la  meme  pretention  an 
sujet  de  ses  propres  marchandises?  Cela 
vous  dit-il  quelque  chose?  Qu'est-ce  que 
cela  signifie  quand  vous  dites:  "  Nos 
marchandises  et  nos  prix  sont  corrects ', 
ou  bien  "Nous  avons  une  ligne  complete 
de  marchandises  a  des  prix  corrects"  ? 
Absolument  nen. 

Vous  devez  dire  quelque  chose  qui  soit 
different  de  ce  que  tout  le  monde  dit  ; 
vous  devez  choisir  quelque  point  particu- 
lier  des  marchandises  que  cons  annon- 
cez;  vous  devez  faire    une  declaration 


qu'un  dc  vos  confreres  ne  pourra  pa; 
faire.  Au  lieu  de  rester  dans  de  iaibles 
generalites,  allez  droit  au  but  et  dites, 
par  exemple:  "Tel  jour,  nous  vendrons 
des  gants  glaces,  longueur  16  boutons, 
dans  la  nuance  champagne  a  la  mode  et 
dans  les  nuances  brun  fonce,  toutes  les 
giandeurs,  a  $2.49,  ancien  prix,  $3.75". 
Ne  voyez-vous  pas  combien  Tine  phrase 
paieille  frappe  immediatement  l'esprit 
du  lecteur? 

Decrivez  d'une  maniere  tentante  les 
marchandises  que  vous  offrez,  en  vue  do 
creer  chez  le  lecteur  un  fort  desir  de  pos- 
stder  ces  marchandises.  Etudiez  ce  que 
font  les  maisons  vendant  sui'  catalogue: 
remariquez  la  maniere  irresistible  dont 
el  les  s'etendent  sur  l'excellence  de  leurs 
marchandises.  Le  lecteur  du  catalogue 
s'enthousisasme  au  sujet  d'articles  de- 
crits  d'une  maniere  aussi  engageante. 

Une  des  qualites  les  plus  necessaires 
pour  la  redaction  des  aunonces  est  l'eu- 
thousiasme.  Si  Tauteur  d'une  annonce 
r.e  se  sent  reellement  aucun  enbhousias- 
me  pour  les  marchandises  qu'il  annonce, 
il  ne  pourra  jamais  rendre  ses  lecteurs 
er.thousiastes.    Soyez  enthousiaste,  mais 


ayez-  soin  de  ne  rien  dire  d'extrava- 
gant,  de  ne  rien  dire  qui  ne  soit  absolu- 
ment conforme  a  la  verite.  Apprenez  a 
vos  lecteurs  a  avoir  une  confiance  par- 
faite  en  vos  annonces;  si  vous  ne  le 
l'aites  pas,  celles-ci  produiront  peu  d'ef- 
fet. 


M.  Jos.  Cote,  de  Quebec,  fait  de  grands 
changements  a  son  magasin  de  la  rue  Si- 
Paul.  Quoique  nous  ne  connaissions  pas 
les  details,  nous  pouvons  dire  sans  exa- 
gerer,  que  cette  maison  sera  une  des 
mieux  organisees  pour  1'expedition  aussi 
bien  que  pour  le  choix  de  ses  marchan- 
dises. 


Le  cigare  "Hogen-Mogen"  a  10  cents 
et  le  cigare  "Royal  Sport"  a  5  cents  sont 
d  une  excelente  qualite  et  d'une  fabrica- 
tion soignee.  II  est  dificile  de  trouver 
des  cigares  de  meme  valeur  pour  le 
prix.  Tous  les  marchands  qui  les  tien- 
nent  sont  satisfaits  de  leur  vente  qui  est 
profitable. 


Le  cigare  "Emijorium"  a  10  cents  et 
le  cigare  "Mont  Pelee"  a  5  cents  ont 
une  demande  toujours  croissante;  ce  sont 
done  des  cigares  ayant  des  qualites  re- 
elles,  qui  satisfont  les  fumeurs.  Aussi 
les  marchands  qui  les  tiennent  en  stock 
ont  tout  lieu  d'etre  satisfaits  de .  leur 
vente. 
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Marques  spSciales  de  marchandises  dont  lea  maisons,  indiquees  en  caracteres  nc  ire,  ont  l'agence  ou  la  representation  dl- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  inanufacturent  elles-memes.  —  Les  prlx  indiques  le  sont  d'apres  les  derniers 

renselgnements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.                             Par  mi  lie 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10....  8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  taJbac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6<«(600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  ■ 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 


Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
YiLdiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100's.  20.00 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.50  .     5  83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs. .  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,  %s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
&  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  1/lOs.  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1  /5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts.  l/10s.  boites  5  lbs  80 

En  tins.  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

En  sacs,  l/6s,  btes  5  lbs.   1.00 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 
1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins..  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  %  lb.  tins  €9 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

V,.  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-5  tins.   1.00 

Vi  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

V*  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   135 

Gold  Crest  Mixture  — 

V*  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  i  et  i  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

l/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  6  lbs..  .95 


En  tins,  Js   1.05 

Pqts,  %®,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  J  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — > 

Tins  decorees,  Is   1.10 

Y2  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .     .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  1.25 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

Vi  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

M'edium   1.22 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.2? 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.3C 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.30 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  1.60 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieok — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  H'eidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs,  10>s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb..  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs     38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  J  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10§  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7§  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  $  cads   56 

Pay  Roll,  6?  oz.  bars,  [thin].  7$ 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  141  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

54  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber.  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1  1-2  x  4.  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  81-2  lbs.  1-2 
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Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   53 

Pacific,  8s  cads,  20  lbs   53 

Starlight,  \\  x  4,  7s,  Si  lbs.,  I  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur  - — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  $ 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1.— 

l-7tins  to  lbs.  wooden  boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   ->2 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .*3 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .b0 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes   40 

1-2  lbs.  pcks  •■  -38 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  56 
1-2  tins  48 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-101  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand  — 

1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .35 

Calabresse  — 
-1-8  pelts.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Micmac  — 

1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf- — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  f.8 

1-4  lb.  tins  G5 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins   .  .73 

1-4  lb.  tins  7S 

1-5  lb.  bags,  6  lbs.  boxes  78 

C  I'emo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  48 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1-8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2'  pcks.    .   «0 

1-7  bags,  '5  lbs.  boxes  55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   ?.2 

Montcalm  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 


1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  .31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags    ....      ....  .43 

Rouge  &  Quesnel  — 

l-liO!  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks.    .     ...    .  .35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Geld  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks.    .     .  31 

Houde's  Sixty  cents.  — 

1-7  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V. — 

l-a  lb.  foil  pcks   .  .36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   46 

Petit  Poucet  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Lc  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Ctnlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins   60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6   (Slide  Boxes),   5  lbs.  boxes.  .44 

Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  50<0,  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10s  500  par  boite  ....  4.50 
Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff —       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise  28 

Rose  extra  32 

M  ac  aba  34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)   .46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes  ......  .55 


Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural  ?9 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean  30 

Rose  Extra  32 

Merise  30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  _       Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C....  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin     [union]  1/20   35.00 

Havana  Seconds  1/20....  35.00 

Cham  plain  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  '.  .1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20. . . .  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  5fli  1905  0.13  0.14 

Grand  Havane  B  25  et  50  1905  0.13  0.14 

Parfum  d'ltalie  A   1905  0.00  0.30 

Belgique                    25s.  1905  O.OOl  0.25 

Petit  Canadien   1904  0.00  0.25 

Petite  Plug  1-6    1906  0.10  0.12 

Quesnel  A.  M   1905  0.00  0.301 

Role  J.  C,  No  40,  1-4  ..  1905  0.00  0.32 

Rouge  A   1905  0.18  0.20 

Rouge  G   1900  0.18  0.20 

Rouge  Quesnel  A   1904  0.00  0.25 

Spread  Leaf,  Rouge   ..  1905  0.15  0.16 

S.  Nouveau   1905  0.00  0.15 

Petit  Havane   1905  0.18  0.20 

S.  Vieux   1904-1905  0.16  0.17 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantity  a  volonte..  ..  60 

C6te's  choice  mixture,  1/4  tin  76 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

C6t6's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts.; 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rapg,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE   EMPORIUM   CIGAR  CO.,  SAINT- 


HYACINTHE 
Cigares  Le  mille 

Club  House  1/20....  $20.00 

Le  Petit  Gars  1/20....  22.00 

Little  Perfectos  1/20....  26.00 

El  Maska  1/20....  25.00 

Red  Bluff  1/20....  25.00 

La  Captiva  1/20....  25.00 

The  Good  Ones  1/20....  28.00 

Our  Leader  1/20....  28.00 

Peruna  1/20....  35.00 

Mont-Pelee  1/20....  35.00 

Sir  George  1/20....  55.00 

Representative  1/20' —  45.00 

Emporium  1/20....  55.00 

Emporium  1/40....  ©O'.OO 

Our  Clear  Havana  1/20....  55.00 

La  Pedida  1/20....  60.00 

El  Conso  1/20....  70.00 

La  Pededa  1/10....  90.00 

Los  Angeles  1/40....  100.00 
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JOS.  COTE 


Importateur  et  Marchand 
«  de  Tabac  en  Gros  « 


Maiscn    F~o  ndee    er»  1887 


ARTICLES  pour  FUMEURS 

I  Cigares  Importes, 
I  Cigarettes  Egyptiennes, 
I  Pipes  en  Bruyere  et 
I  en  Ecume  de  Mer, 
|  montees  sur  or  et  sur  argent. 

entrepot :  119  Rue  St=JIndre 
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Succursale:  =  €1  Sergeant  €iflar  Store,  m  rue  St=3o$epb, 
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"Sweet  Caporal» 

La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET." 


MONTREAL 

VOL.  VI 


Liqueurs  -Iaba6s 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


Essayez  le  Nouveau  Cigare 


FORTIER'S 

CLEAR 
HAVANA 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 


MANVFACTVRE  r-AK 


J.  M.  FORTIERj  Limitee,  MONTREAL, 


<3>I<$> 
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ROBERTSON 


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA 


JOHN  ROBERTSON  &  SON,  Ltd., 


Distillateurs  a  Dundee,  Ecosse 


BUREAUX  AU  CANADA :  SEULES  AGENCES : 

MONTREAL,  41  rue  des  Communes  Moet  ET  Chandon,  Champagnes 

(Bureau  Principal)  J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 

WINNIPEG,  315  Avenue  William  |  D.  Goni  Feuerheerd  &  Co.,  Sherries 

VANCOUVER/     coin  des  rues  Richard  et  Hastings  D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  ....  Vins  de  Port 

Gerant  General :  HENRY  O.  WOOTTEN 

Gerant  a  Montreal :  GEO.  W.  DOW 

Secretaire:  JAMES  SOUTAR 
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Incorporee  en  Juin  1884. 


Victor  lemay 
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Incorporated  June,  1884. 
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TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St- Jacques. 


AUX  MEMBRBS 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  ruembres  affilies  et  les  maisons 
d'-iffaires  suivant.es  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  : 

BRASSEURS- BREWERS 

MM.  Dawes  &  Co. 

"     Wm.  Dow  &  Co. 

"     .1.  H.  &  R.  Molson,  Bros. 
Canadian  Breweries,  Ltd. 

Agents  de  Brasseries —Brewery  Argents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt'p). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 

EA.UX  MINER/\LES  NATURELLES. 

Radnor  Water  Co. 

IV|fr8  d'Eaux  Cazeuses—  /Erated  Water  IV|frs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  TruesdeP  CChs.  Gurd  &  Co.) 
"     J.  Chrietin  &  Cie. 

VlfIS  ET  LIQUEURS   WIHES  &  LIQUORS 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 
*    F.  X.  St.  Charlefl  &  Cie. 


TO  MEMBERS 

Sird, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Bceuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 


COMPTA.BLES-ACCOUNTANTS 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 


Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Mat  tin. 
,£    W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherb>-Doke). 
"    L.  O.  Grotbe  &  Cie. 
'«    S.  Davis  &  Sons. 
"    P.  Cliaput,  (IjO,  Cliampagi)?). 
"    V.  Forest. 
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MM.  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  <fc  Co,  (a'ts,John  Dewar&  Sons,  ltd.) 

"  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils<fc  Cie. 

"    Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  File. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.)  ■ 

"  H.  0,  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

DISTILLATEUR  -  DISTILLER 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

EMBOUTEILLEUR— BOTTLER 

M.  John  Bishop. 
"  '    Thos.  Kinsella. 

AVIS 

Cliaque  niois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  emis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  ee  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  deja. 

A  moins  de  circonstances  absolues,  les  Membree  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LE  PAIEMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


DIVERS  —  MISCELLANEOUS 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 

'•'  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons, 

"  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimenr. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pompes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fleuriste. 

MARCHANDS  -  MERCHANTS 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserville. 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already.  • 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


LE  CONTROLE  DES  LIQUEURS  SPIRI- 
TUEUSES 


A  la  suite  du  deces  de  plusieurs  per- 
sonnes  qu'on  supposait  avoir  ete  empoi- 
sonnees  par  l'ingestion  de  liqueurs  adulte- 
rees,  le  Ministie  du  Departement  du  Re- 
venu  de  l'lnterieur  avait  donne  ordre  de 
prelever,  en  decembre  et  en  janvier  der- 
niers,  des  echantillons  de  liqueurs  spiri- 
tueuses  dans  les  provinces  de  Saskatche- 
wan et  d'Alberta. 

Les  echantillons  preleves  et  analyses, 
22  dans  la  Saskatchewan  et  44  dans  l'Al- 
berta,  ont  ete  pris  dans  des  bars  publics, 
etc.,  et  peuvent,  dit  l'analyste,  etre  con- 
sidered comme  representant  le  whiskey 
generalement  en  usage  dans  les  provinces 
ou  ils  sont  mis  en  vente. 

II  ressort  de  l'analyse  qu'aucun  des 
echantillons  examines  ne  contenait  ni 
drogue,  ni  substance  veneneuse  d'aucune 
sorte. 

On  s'est  particulierement  attache  a  re- 
chercher  la  presence  de  1'alcool  methyli- 


que  (alcool  de  bois)  maintenant  qu'on  re- 
connait  la  nocivite  de  cet  alcool  et  l'ana- 
lyse a  demontre  son  absence  complete 
dans  les  echantillons  preleves. 

Quant  a  la  force  des  liqueurs  spiritueu- 
ses,  comme  il  n'a  pas  ete  6tabli  d'etalon 
au  Canada,  l'analyste  prend  pour  base  75 
pour  cent  de  preuve,  comme  limite  de 
reduction  par  l'eau,  base  adoptee  dans 
l'Acte  concernant  les  produits  alimentai- 
res  en  Grande-Bretagne.  Sur  cette  base, 
le  nombre  des  echantillons  analyses  doit 
etre  classe  comme  suit: 

A  75  p.c.  de  preuve  et  au-dessus  47 
Au-dessous  de  75  p.c.    .  >    .  .  17 

Dans  la  colonne  des  remarques  du  rap- 
port, 7  echantillons  sont  classes  comme 
naturels  avec  addition  d'eau  et  les  57  au- 
tres  comme  naturels  purement  et  simple- 
ment. 

On  ne  pent  que  se  rejouir  de  ces  resul- 
tats  quand  on  songe  aux  motifs  qui  ont 
determine  le  prelevement  des  echantillons 
de  liqueurs  sipiritueuses  dans  les  deux 
provinces  de  l'ouest  nominees  plus  haut. 


LA  SITUATION   DES  AFFAIRES 

II  y  a  evidemment  un  grand  malaise 
ehez  nos  voisins.  Ce  malaise  est-il  sim- 
plement  de  surface  et  par  consequent 
ephemgre  ou  bien  a-t-il  des  racines  pro- 
fondes  qui  font  presager  une  crise? 

Cette  question  nous  interesse  a  un  de- 
gre  dont  on  ne  peut  nier  Fimportance. 
Quand  un  incendie  se  declare  chez  le 
voisin,  il  est  temps  de  prendre  des  me- 
sures  pour  que  le  feu  ne  vienne  pas  atta- 
quer  sa  propre  maison. 

Comme  les  Etats-TJnis,  le  Canada  a, 
depuis  quelque  dix  ans,  traverse  une  ere 
de  prosperite  qu'on  pourrait  sans  exage- 
ration  declarer  phenom§nale.  Nous  avons 
eu  des  recoltes  abondantes;  nos  manu- 
factures multipliees,  agrandies,  ont  dif- 
ficilement  produit  suffisamment  pour  r4- 
pondre  a  la  demande;  le  defrichement  de 
terres  jusqu'alors  vierges,  la  construc- 
tion de  nouvelles  Iignes  de  chemins  de 
fer  ont  donne  du  travail  a  tous  les  bras 
que  n'employaient  pas  rindustrie  et  aux 
centaines  de  milliers  d'emigrants  que 
chaque  annee  l'Europe  nous  envoie;  notre 
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commerce  a  pour  ainsi  dire  decuple  ; 
tous  les  produits  se  sont  venous  a  des 
prix  jusqu'alors  inusites  et,  par  les  profits 
accumules,  de  nouveaux  capitaux  se  sont 
formes. 

VoTla  evideninient  une  situation  brii- 
huite,  mais  elle  n'a  rien  cTexagere  et 
elle  devrait  persister. 

La  situation  de  nos  voisins  pendant  le 
meme  espace  de  temps  n'a  pas  ete  moins 
belle,  si  meme  elle  ne  l'a  ete  davantage 
a  certains  egards.  Mais  voila  que,  tout- 
a-coup,  il  nait  des  prophetes  qui  s'en  vont 
prechant  que  tout  cela  est  trop  beau  et 
ne  pent  durer  longtemps.  Au  milieu  de 
leurs  propheties  ou  plutot  de  leurs  pre- 
dictions plus  ou  moins  pessimistes  on  pent 
distinguer  quelques  conseils  a  mediter. 
Ces  conseils  portent  surtout  sur  des  fau- 
tes  a  eviter  et  nous  les  avons  .peut-etre 
commises  au  Canada  comme  l'ont  fait 
nos  voisins. 

Precher  l'economie  et  la  prudence  est 
loujours  de  bonne  predication. 
J  Nous  ne  sommes  peut-etre  pas  assez 
prudents.  Souvent  nous  nous  engagebns 
trop  avant  dans  nos  entreprises;  nous 
escomptons  trop  l'avenir.  C'est,  en  af- 
faires, un  sentiment  Men  naturel  que  de 
vouloir  progresser,  mais  en  toutes  choses 
il  faut  savoir  bonier  ses  appetits  a  ses 
moyens,  a  ses  ressources. 

Le  commergant  et  l'industriel  Cana- 
diens  sont  tres  entreprenants,  comme  le 
sont  egalement  leurs  confreres  des  Etats- 
Unis,  et  on  peut  leur  reprocher,  comme 
on  l'a  fait  a  ces  derniers,  d'aller  un  peu 
trop  vite  pour  leurs  ressources.  Le  fait 
est  que  la  question  d'argent  est  une 
question  ouverte  ici  comme  chez  nos  voi- 
sins. II  n'y  a  pas  dans  le  pays  assez  de 
capitaux  pour  faire  face  a  la  demande 
sans  cesse  croissante  l>our  la  satisfaction 
des  besoins  qui,  cependant,  dans  des  pays 
moins  nouveaux,  seraient  absolument  le- 
gitimes. II  ne  faut  pas' perdre  de  vue 
que,  chez  nous,  nous  avons  travaille  jus- 
qu'a  present  surtout  avec  des  capitaux 
etrangers  dont  sous  devons  servir  le 
loyer  au  dehors  et  que,  par  consequent, 
nous  devons  user  d'une  grande  economie 
si  nous  voulons  produire  des  capitaux  qui 
nous  soient  propres. 

Economes,  nous  ne  le  sommes  guere; 
nous  depensons  trop  sans  compter.  C'est 
dans  les  annees  prosperes  que  nous  de- 
vons amasser  pour  nos  besoins  des  man- 
yais  jours  qui  viendront  sflrement.  Par 
notre  economie  nous  pouvons  retarder 
1'arrivee  de  ces  mauvais  jours,  comme 
par  notre  prudence  nous  pouvons  empe- 
cher  les  crises  graves  qu'amenent  la  sur- 
production  dans  l'industrie.  les  mauvais-^s 
recoltes,  etc. 

Mais  jusqu'a  present  rien  ne  permet  de 
prevoir  une  crise  prochaine  ou  meme 
eloignee,  surtout  si  nous  pratiquons  la 
prudence  et  l'economie. 

On  fait  beaucoup  de  bruit  chez  nos  voi- 


sins des  paroles  de  pessimisme  tombees 
des  levres  de  quelques  gros  financiers, 
de  milliardaires.  Le  danger  existe  plu- 
tot  dans  la  publicite  qu'on  donne  a  leurs 
paroles  qui  sont  plutot  des  menaces.  Le 
gouvernement  americain,  en  poursuivant 
les  trusts  pour  leurs  mefaits,  frappe  au 
coeur  ces  magnats  qui  cherchent  a  se 
venger.  lis  ne  se  refuseraient  pas  a  pro- 
voquer  au  besoin  une  crise  qui,  dans  leur 
esprit,  devrait  renverser  le  gouvernement 
qui  s'acharne  a  mettre  fin  a  des  abus 
qui  ont  trop  longtemps  dure. 

Pour  nous,  tant  que  nous  aurons  de 
bonnes  recoltes;  que  nos  produits  de  Tin- 
dutsrie  laitiere  se  yendront  bien;  que  nos 
manufacturiers  ne  produiront  pas  au-dela 
des  besoins;  que  nos  commergants  reste- 
ront  prudents  dans  leurs  achats;  que  les 
travaux  de  grande  entreprise  et  ceux  du 
batiment  ne  chomeront  pas,  nous  n'au- 
rons  pas  a  redouter  de  crise  economique. 


REHABILITATION  DES  BOISSONS 
ALCOOLIQUES 

Causerie  du  Docteur 

Un  reel  mouvement  en  faveur  de  la  re 
habilitation  des  boissons  alcooliques  se 
dessine.  Nous  souvenant  des  succes 
qu'obtenaient  jadis  nos  Maitres  de  Tern- 
ploi  de  celles-ci,  il  y  a  trente  ou  quarante 
ans,  nous  nous  plaisons  a  rappeler  3'usago 
qu'ils  faisaient  du  vin  et  de  l'eau-de-vie 
coipme  aliment  ou  agent  therapeutique 
Nous  etions  persuades  du  reste  que  l'os- 
ttacisme  dont  etaient  frappes  ces  "pro- 
duits naturels  de  la  vigne"  ne  serait.  que 
momentane  et  que  Ton  reviendrait  a  une 
plus  juste  appreciation  de  leur  utilite  ; 
utilite  que  nous  nous  empresserons  de  si- 
gnaler, de  demontrer,  de  prouve.r  chaque 
fois  que  1'occasion  s'en  presentera. 

Dans  cette  causerie  je  desire  vous  en- 
tretenir  de  Taction  de  l'eau-de-vie  sur  la 
function  digestive.  Un  physiologiste  hol- 
la ndais,  Pekelhaiing,  et  le  docteur  Car- 
not  en  France  ont  fait  d'interessants  tra- 
vaux sur  Taction  de  l'alcool  sur  les  glan- 
des  stomacales  et  je  vous  dirai,  dans  un 
prochain  article,  leurs  experiences  et  leur 
lesultat;  mais  je  voudrais  moi-meme  au- 
jourd'hui  vous  decrire  Taction  de  l'eau- 
de-vie  sur  les  glandes  salivaires,  actiou 
que  je  n'ai  vu  traitee  nulle  part  et  que  je 
considere  comme  "indeniable".  Vous  en 
jugerezf — Le  tube  digestif  ne  se  compose 
pas  que  des  glandes  stomacales,  en  ve- 
rite.  Les  glandes  salivaires  et  la  salive 
qu'elles  secretent  ont  bien  aussi  leur  im- 
portance au  point  de  vue  de  la  digestion. 
Et  certains  fakirs  de  TInde  le  savent  bien, 
eux  qui  guerissent  des  dyspepsies  restees 
rebelles  a  tous  traitements,  rien  qu'en 
"excitant,  apres  les  repas",  la  secretion 
des  glandes  salivaires  par  la  mastication 
de  Betel  ou  autres  substances  heteroclitos 
plus  ou  moins  repugnantes. 


L'Americain  Flechter  n'a-t-il  pas  atta- 
che son  nom  a  ce  procede  qui  consiste  a 
lendre  parfaite,  a  exagerer  meme,  I'insa- 
livation  des  aliments  :  "la  flechterisation". 

Enfin,  le  "nombre"  et  la  "variete"  "des 
glandes  salivaires;  le  fait  que  le  "sens 
de  l'odorat'T  se  joigne  au  "sens  du  gouf 
pour  faire  secreter  la  salive,  demontrent 
b;en  que  son  role  dans  le  travail  de  la  di- 
gestion, role  connu,  est  peut-etre  plus  con- 
siderable qu'on  ne  le  ,pense  generalement. 

Vous  auriez  done  vraiment  tort  de  vous 
in.aginer  que  la  salive  n'a  ete  donnee  a 
1'homme  que  i>our  lui  permettre  de  de- 
blaterer  sur  ses  voisins. 

Non!  Non!  la  salive  sert  encore  a  au- 
tre chose. 

Elle  sert  a  faciliter  la  formation,  le 
glissement  du  bol  aliinentaire,  a  commen- 
cer  et  entretenir  le  travail  de  la  diges- 
tion. Done,  elle  a  un  role  mecanique  et 
un  role  chimique,  ou  "digestif". 

De  fait,  "instinctivement",  a  vos  repas, 
ne  cherchez-vous  point  a  donner  a  vos 
glandes  salivaires  une  legere  excitation, 
si  surtout  on  vient  a  vous  servir  un  plat 
absolument  insapide:  le  bol  alimentaire  se 
reunit  mal  sur  le  dos  de  la  langue,  vous 
avez  une  impression  desagreable,  vous 
faites  une  aff reuse  grimace  ou  une  sim- 
ple moue,  selon  le  plus  ou  moins  d'amabi- 
lite  de  votre  caractere,  mais  ce  qu'il  y  a 
encore  de  mieux  a  faire,  croyez-moi,  c'est 
u'ajouter  tout  simplement  un  condiment 
quelconque,  ne  fut-ce  que  du  sel,  parce 
que  ce  condiment,  ce  sel  excitera  les  glan- 
des: d'ou  Tafflux  du  liquide  salivaire. 

Mais  tant  mieux  pour  vous,  si  la  "vue'' 
du  mets  admirablement  prepare  et  son 
"odeur"  affriolante,  excitant  vos  glandes, 
vous  fait  venir — comme  on  dit  vulgaire- 
ment— Teau  a  la  bouche.  Certes,  il  'n'a- 
vait  pas  etudie  la  physiologie  du  sens  de 
l'odorat,  ni  celle  des  glandes  salivaires, 
ce  petit  ramoneur  qui,  tous  les  matins, 
pour  manger  son  pain,  allait  s'accroupir 
au  soupirail  de  la  cuisine  d  un  grand  res- 
taurant, mais  il  savait  bien  "inatiaeSve- 
ment ",  puis  par  experience,  que  la  deli- 
cieuse  tideur  qui  s'exhalait  lui  faisait  ve- 
nir— a  lui  aussi — Teau  a  la  bouche,  ce  qui 
lui  rendait  plus  facile  et  moins  amer  son 
repas  au  pain  sec.  Ce  que  voyant.  le  res- 
taurateur lui  dit  un  jour:  "Mais,  petit 
malheureux,  tu  me  voles;  tu  devrais  me 
payer".  Et  alors,  le  petit  Savoyard,  mon- 
trant  la  menue  monnaie  qu'il  possede  et 
qu'il  remet  vivement  dans  sa  poche,  de 
repondre  dans  un  sourire  aux  dents  blan- 
ches: "C'est  vrai,  Monsieur,  j'absorbe 
Texquise  odeur  de  vos  mets,  mais  vous 
avez  vu  la  couleur  de  mon  argent,  cela 
doit  vous  suffire,  nous  sommes  quittes." 

Ce  petit  ramoneur  etait  un  peu  physio- 
logiste. sans  le  savoir,  et  pas  mauvais 
avocat.  i 

.  Voila  done  bien  etabli  le  role' mecani- 
que de  la  salive;  et  aussi,  ne  l'oubliez  pas, 
Taction  des  "sens"  sur  la  "secretion  sali- 
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vaire".  Cette  salive  intervient  pendant 
tonte  la  duree  du  repas,  et  ce  sont  en 
partie  les  condiments  habituels  ou  epices 
employes  a  la  preparation  des  aliments 
qui  devront  favoriser  la  secretion  sali- 
vaire. 

Et  l'eau-de-vie,  me  direz-vous?  Oh!  jus- 
qu'ici  l'utilite  de  l'eau-de-vie,  il  n'en  a  pas 
encore  ete  question.  Mais  un  peu  de  pa- 
tience. .  .nous  y  arrivons. 

Vous  n'ignorez  pas  que,  pendant  la 
mastication,  les  aliments  ont  ete  meles 
intinvement  a  la  salive.  Or,  cette  salive 
rontient  des  "enzymes",  c'est-a-dire  des 
"ferments"  d'une  grande  utilite,  puisqu'ils 
sont  charges  de  rendre  les  matieres  su- 
crees  assimilables,  et  assimilables  aussi 
les  feculents  apres  de  multiples  transfor- 
mations. Et  si  ce  liquide  salivaire  n'a 
pas  ete  secrete  en  assez  grande  abondan- 
ce,  ou  plutot — et  meme  mieux — si  a  la 
"fin  du  repas"  vous  faites  "  secreter  '  a 
nouveau"  ces  glandes  salivaires,  ce  sera 
— vous  le  comprenez  facilement — au  be- 
nefice de  la  digestibility  des  matieres  ali- 
mentaires  qui  toutes  n'auraient  pas  et-5 
inipregnees  ou  suffisamment  impregnees 
et  .rendues  assimilables  pendant  ce  pre- 
mier acre  de  la  digestion. 

Eh  bien,  voila  le  moment  ou  l'eau-de- 
vie  "peut"  et  "doit"  intervenir;  c'est,  en 
effet,  a  la  "fin  du  repas"  que  l'eau-de-vie 
vn  jouer  son  utile  et  admirable  role,  sous 
la  "forme  du  petit  verre  de  cognac!" 

Vous  connaissez  maintenant  l'utilite  de 
la  salive  dans  l'accomplissement  de  cette 
irteressante  et  si  importance  fonction  de 
la  digestion.  Vous  savez  Taction  du 
"sens  de  la  vue,  de  l'odorat,  du  gout"  ear 
la  secretion  salivaire;  vous  devez  saisir 
alors  l'utilite,  "apres  le  repas",  d'un  exci- 
tant, d'un  excitant  agreable,  d'un  exci- 
tant en  somme  bien  legitime,  puisqu'il 
provoquera  un  afflux  du  liquide  salivaire 
ou  "digestif". 

Oui,  cet  excitant  hygienique,  c'est  le 
petit  verre  de  cognac! 

Et  si  la  physiologie  vous  a  prouve  son 
utilite,  la  physiologie  vous  enseigne  ega- 
lc-.ment  la  "maniere"  d'absorber  ce  petit 
verre  de  cognac.  D'ailleurs,  observez  le 
veritable  amateur  d'eau-de-vie;  "instinc- 
tivement",  il  porte  d'abord  au  niveau  de 
ses  yeux  le  gracieux  petit  verre,  il  etudie 
el  admire  la  blonde  con  leur  de  l'eau-de- 
vie. — "Sens  de  la  vue":  secretion  salv 
vaire. 

Puis,  il  tient  ce  petit  verre  dans  une  de 
ses  mains  fermee,  afin  d'elever  la  tempe- 
rature de  l'eau-de-vie;  I'adorable  bouquet 
se  developpe  et  se  developpera  d'autant 
plus  intense  et  d'autant  plus  "tenace"  que 
l'eau-de-vie  sera  plus  vieille  et  de  cru 
superieur.  Alois  lentement  et  a  plusieurs 
reprises,  il  "hume"  et  analyse  cette  sen- 
teiir  unique  et  incomparable  du  cognac. — 
"Sens  de  l'odorat":  secretion  salivaire. 

Enfin,  encore  lentement  et  a  de  longs 
intervalles,  il  prend  de  tres.petites  quan- 


tites  d'eau-de-vie  qu'il  promene  sur  sa 
langue  et  pres  des  levies.  —  "Sens  du 
gout":  secretion  abondante  du  liquide  sa- 
livaire. 

Eh  bien,  vous  devez  comprendre  aussi 
comment  un  petit  verre  de  cognac,  ainsi 
pris,  ramenant  un  tel  afflux  de  liquide  sa- 
livaire, constitue  une  liqueur  "eminem- 
ment  digestive"  par  les  ferments  qu'elle 
contient.  Vous  devez  comprendre,  dis-je, 
comment  ce  petit  verre  de  cognac  peut 
retablir  une  digestion  lente,  penible,  dou- 
loureuse.  Et  vous  saisissez  bien  que, 
"pris  habituellement  apres  le  repas,  il 
favorisera  essentiellement  la  digestion". 
Voila  ce  qu'il  fallait  demontrer — comme 
disent  les  mathematiciens. 

Lecteurs,  permettez-moi  en  terminant 
de  vous  donner  un  conseil:  le  soir,  avec 
quelques  bons  amis,  apres  votre  diner, 
prenez  la  plus  vieille  bouteille  de  votre 
plus  vieux  cognac  et  savourez  lentement 
votre  petit  verre.  "Humez-le",  en  vrai 
Charentais  :  vous  constaterez  l'exactitude, 
la  justesse  de  nos  observations.  Usez 
done  du  cognac  "apres  votre  repas"  et 
vous  possederez  alors  tout  ce  que  donne 
une  bonne  digestion:  sensation  de  bien- 
etre,  sentiment  de  votre  force,  plenitude 
de  votre  esprit  et  de  votre  intelligence, 
bonne  humeur,  enfin.  Done,  bonne  sant? 

Dr  J.  Grange, 
(Le  Moniteur  de  Cognac). 


LE  VIN  D'OPORTO 
(Suite). 

Comme  1'economie  politique  etait  enco- 
re a  son  debut,  et  que  tous  les  ecrivains 
sur  le  vin  etaient  des  neophytes  de  cette 
■scince,  le  developpement  du  district  du 
Douro  etait  cite  comme  preuve  de  l'iner- 
tie  du  Portugal.  II  y  avait  la  un  district 
considerable,  possedant  le  sol  meuble  et 
schisteux  connu  comme  le  plus  favorable 
a  la  viticulture  et  situe  sur  une  succes- 
sion de  coteaux  des  deux  cotes  de  la  ri- 
viere, offrant  ainsi  l'exposition  la  meil- 
leure;  cependaut  ,aucun  essai  n'avait  ete 
fait  pour  utiliser  de  tels  avantages  na- 
'turels  extraordinaires.  Heureusement 
pour  eux,  les  Portugais  furent  plus  sa- 
ges que  oeux  qui  les  critiquaient.  Les  vi- 
gnobles  les  plus  rapproches  sont  a  une 
distance  de  cinquante  milles  de  la  rivie- 
re et  ils  s'etendent  de  trente  a  quarante 
milles  a  l'interieur  des  terres,  de  sorte 
que  la  distance  moyenne  des  ports  d'ex- 
portation  est  d'environ  70  milles.  Le  cout 
du  transport,  par  chariots  atteles  de 
boeufs  dans  ce  pays  montagneux  et  sur 
de  mauvaises  routes  aurait  depasse  la 
valeur  du  vin.  La  navigation  sur  le  Dou- 
ro est  toujomrs  sujette  a  etre  interrompue 
par  des  inondations,  et  la  barre  terrible 
qui  existe  a  l'embouchure  du  fleuve,  em- 
peche  quelquefois,  meme  maintenant,  des 


vaisseaux  d'entrer  dans  le  port  ou  de  le 
quitter,  pendant  plusieurs  semaines.  Avec 
de  tels  obstacles  aux  moyens  de  trans- 
port, qu'est-ce  qui  aurait  pu  pousser  les 
Portugais  a  investir  des  capitaux  tres 
forts  dans  la  culture  de  la  vigne,  etant 
donne  surtout  que  les  prix  .realises  pour 
d'autres  vins  du  pays  couvraient  a  peine 
1?  prix  le  plus  bas  de  production?  En  ou- 
tre, il  y  a  un  temps  opportun  pour  toute 
invention  et  toute  decouverte.  Le  vin 
d'Oporto  entra  en  scene  exactement  au 
moment  psychologique  ou  le  peuple  an- 
glais etait  prepare  a  lui  faire  bon  ac- 
cueil.  L'ariet  mis  aux  exportations  de 
France  laissa  le  champ  ouvert  au  vin 
d'Oporto. 

De  temps  immemorial,  un  petit  nom- 
bre  de  vignobles  florissaient  sur  les  ri- 
ves du  Douro.  Chaque  etablissement  ec- 
clesiastique  cultivait  'sa  vigne.  et  faisait 
son  propre  vin;  dans  la  plupart  des  fer- 
mes,  il  y  avait  des  vignes,  mais  tout  leur 
produit  etait  reserve  pour  l'usage  du  me- 
nage. II  arrivait  toutefois  qu'une  certai- 
ne  portion  etait  echangee  avec  des  voi- 
sins  pour  d'autres  commodites  II  est 
douteux  que  de  la  vigne  ait  ete  plantee 
dans  cette  region  dans  un  but  commer- 
cial avant  l'annee  1670.  Un  demi-siecle 
avant  cette  epoque,  les  coteaux  etaient 
couverts  de  vigne  et  d'oliviers.  On  ne  pos- 
sede  aucun  document  indiquant  comment 
la  grande  transformation  s'est  effectuee 
ou  a  qui  le  monde  est  redevable  de  l'en- 
treprise.  Comme  on  ne  peut  pas  obtenir 
de  faits  authentiques,  on  peut  se  servir 
de  la  tradition  orale  pour  combler  la  la- 
cune.  Avant  le  developpement  du  sys- 
teme  des  chemins  de  fer,  un  des  types  les 
plus  curieux  en  Portugal  etait  "Tarriero". 
Dans  le  sud  de  l'lrlande,  le  conducteur 
d'une  chanrette  irlandaise  lui  ressemblait 
par  l'esprit  joyeux  et  la  bonne  humeur. 
Toutefois,  ces  deux  genres  de  types  se 
ressemplaient  de  loin,  car  "l'arriero"  sem- 
blait  insensible  a  la  fatigue  et  a  la  cha- 
leur  et,  apres  un  long  voyage,  il  gravis- 
sait  une  colline  escarpee  a  grands  pas, 
comme  s'il  le  faisait  a  plaisir  Son  re- 
pertoire de  chansons  et  d'histoires  etait 
plus  divera  que  choisi  et  de  temps  a  au- 
tre, il  envoyait  a  ses  mules  les  jurons  les 
plus  grossiers,  tandis  que  son  visage  n'ex- 
primait  que  de  la  bonne  humeur.  II  re- 
servait  l'histoiire  suivante  pour  les  clients 
anglais,  croyant  plaire  a  leur  patriotis- 
me  et  il  faisait  touours  preceder  cette 
histoire  de  1'assurance  qu'elle  avait  ete 
transmise  de  pere  en  f ils,  pendant  plu- 
sieurs generations  ;  voici  cette  histoire: 

"En  l'an  1670,  deux  jeunes  Anglais,  re- 
jetons  de  marchands  de  vin  anciennement 
etablis,  partirent  de  Liverpool  pour  Vian- 
na  do  Castello,  en  quete  de  choses  qui  au- 
raient  pu  etre  utiles  a  leurs  affaires.  Ils 
se  livrerent  a  des  sports  sur  les  collines, 
sur  les  fleuves  et  sur  la  mert  mais, 
n'ayant  pas  appris  le  portugais,  ils  fi- 
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etiquettes  sur  fer-blanc  poli,  ce  qu'on  ne  peut  faire  avec  la  Colle  de  Pate  ordinaire. 


PREPARATION    ET   EMPLOI  FACILES 


FREYSENG  CORK  COMPANY,  Limited 

651-661   RUE  ST-PAUL  -  MONTREAL 


B  I  SQUIT 
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Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  &  Co., 
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ETABLIS     ECIM  1819. 
SEULS    AGENTS    POUR    LE  CANADA : 

WALTER   R.  WONHAM   &  SONS, 

MONTREAL. 
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rent  pen  de  progres  all  sujet  du  but  pri- 
ndkif  tie  leur  voyage.  lis  engagerent  un 
"arriero"  qui  connaissait  le  pays  et  pou- 
vait  leur  procurer  oe  qui  leur  fallait  en 
route,  et  acheterent  trois  foi-tes  mules  tie 
seKe.  N'etant  pas  presses,  ils  choisirent 
la  route  qui  passe  par  la  belle  vallee  Val 
rlo  Gerez,  allant  a  Chaves.  De  la,  ils  se 
dirigerent  vers  le  sud.  par  Villa  Real,  sui- 
te .Cargo,  ancienne'  cite  perchee  sur  une 
eminence  et  entouree  de  murs  massifs. 
De  Villa  Real  ils  traverserent  le  district 
de  Regoa,  passerent  le  Douro  avec  leurs 
mules,  dans  un  bac,  et  gravirent  la  colli- 
ne  de  Lamego,  oil  ils  furent  regus  d'une 
maniere  gracieuse  par  les  moines.  Les 
explorateurs  trouverent  le  vin  du  monas- 
tere  superienr  a  tout  ce  qu'ils  avaient  bu 
dans  le  pays  et  comme  ils  demandaient 
ou  ils  pourraient  s'en  procurer  en  quanti- 
tes. les  bons  Peres  teuT  indiquerent  une 
grande  ferme  situee  a  environ  deux  jours 
de  marche,  en  remontant  la  riviere.  Les 
Anglais  furent  tres  bien  regus  partout  et 
eurent  a  boire  du  vin  en  quantite,  mais 
.lis  ne  pu  re  at  en  acheter  avant  d'avoir 
atteint  leur  destination.  La  ferme  qui 
leur  avait  ete  indiquee  etait  situee  dans 
une  vallee  entouree  de  montagnes  a  une 
lieue  environ  de  l'endroit  ou  se  trouve 
mai.ntenant  Pinhao.  Le  fermier  les  re- 
gut  avec  tout.es  sortes  de  marques  de  dis- 
tinction et  tout  son  personnel,  homines 
et  femnies,  mais  pa-rticulierement  ces  der- 
nieres,  consideraient  avec  une  admiration 
non  deguisee  les  formes  athletiques  et  le 
beau  teint  de  leurs  visiteurs  trop  at- 
trayants.  Le  "baccalhao"  raviva  le  feu 
et  isevvit,  avec  de  Tail  et  de  l'huile,  un 
pore  roti  tout  en  tier,  et  les  convives  fi- 
rent  honneur  au  repas.  Le  vin  ne  fut 
pas  non  plus  neglige,  car  les  Anglais 
etancherent  leur  soil'  avec  de  pleines  ra- 
sa des  de  vin;  ils  le  declarerent  meilleur 
et  plus  genereux  que  les  crus  les  plus 
choisis  de  Bourgogne.  Leur  hote,  en- 
chants de  leur  enthousiasme,  tomba  im- 
mediatement  dans  leur  plan.  II  leur  ven- 
dit  tout  ce  qui  lui  restait  de  son  ancien 
vin.  II  les  aida  aussi  a  se  procurer  des 
quantites  de  viiv  supplementaires,  dans 
les  -fermes  du  voisinage  et  les  villageois 
furent  surpris  des  quantites  etonnantes 
de  mules  portant  des  outres  de  vin  au  de- 
pot improvise!  Quand  tout  ce  qui  etait  dis- 
ponible  dans  le  district  eut  ete  reuni,  les 
Anglais  le  firent  transporter  par  le  Dou- 
ro, a  Villa  Nova  de  Gaya  ou  ils  furent 
mis  dans  des  reservoirs  et  renforce  avec 
un  pen  d'alcool.  L'exportation  de  ce  vin 
comm?nga  en  1078  et  comme  la  qualite 
pint  au  public,  ce  vin  se  vendit  grande- 
ment  a  des  prix  remunerateurs.  Dans 
cette  premiere  annee,  40S  pipes  furent 
placees  s'ir  le  marche  anglais,  quaniite 
qui  I'ut  plus  que  doublee  l'annee  suivan- 
•te.  Nous  ne  pouvons  pas  certifier  l'exac- 
titude  de  l'histoire  de  notre  infor>mateur, 
mais  "Se  non  e  vero,  e  ben  trovato." 


LIQUETTTIR  ET  TAB  AGS 

M.  L.  A.  LAP01NTE 

Vice-president  de  I'Association  des  Muni- 
cipalites Canadiennes 

A  la  derniere  convention  des  represen- 
tants  de  I'Association  des  Municipalites 
Canadiennes,  1'echevin  L.  A.  Lapointe  de 
Montreal,  a  ete  elu  vice-president  pour  ie 
prochain  exercice. 

C'est  un  honneur  pour  Montreal  d'avoir 
un  de  ses  representants  comme  vice-presi- 
dent en  meme  temps  qu'un  honneur  pour 
l'elu. 

L'echevin  L.  A.  Lapointe  est  un  homme 
aetif,  energique,  combatif  et  parfaitement 


rompu  aux  questions  municipales.  Elu  en 
1900  pour  la  premiere  fois,  par  acclama- 
tion, il  a  tou jours  ete  reelu  depuis  sur 
son  concurrent.  Tres  populaire  dans  le 
quartier  qu'il  repr'esente,  il  est  tres  ecou- 
te  a  l'Hotel  de  Ville  ou,  dep-.iis  1902,  il 
fait  partie  de  la  commission  des  finan- 
ces. 

II  s'est  fait  remarquer  notamment  par 
sa  lutte  contre  les  trusts  et  les  monopoles. 
II  voudrait  que  toutes  les  questions  de 
services  d'utilite  publique  tels  que  ceux 
des  telephones,  du  gaz  et  de  I'eau  soient 
soumises  a  une  commission  speciale,  com- 
me les  questions  concernant  les  chemins 
de  fer,  par  exempte,  sont  soumises  a  la 
Commission  des  Chemins  de  fer 


11  a.  fait,  d'ailleurs,  voter  une  resolu- 
■tioa  dans  ce  sens  a  la  derniere  convention 
des  municipalites  canadiennes. 

On  se  rappelle  ,au  reste,  que  dans  sa 
campagne  contre  les  taux  du  service  des 
telephones,  M.  L.  A.  Lapointe  a  reussi  a 
porter  la  question  a  Ottawa  et  qu'il  a  pris 
une  part  active  au  nom  de  la  municipality 
de  Montreal  dans  1'enquete  qui  a  eu  lieu 
ici  meme  a  ce  sujet. 

M.  L.  A.  Lapointe  est  un  partisan  et 
un  avocat  de  l'enfouissement  des  fils  elec- 
triques  sous  terre  et  les  citoyens  de  Mont- 
real peuvent  etre  certains  qu'il  ne  laissera 
pas  tomber  cette  question  tant  qu'elle 
n'aura  pas  regu  la  solution  indispensable. 


Nous  nous  souvenons  qu'il  y  a  deux 
ans  environ,  avec  le  concours  de  feu  l'e- 
chevin Carter,  M.  L.  A.  Lapointe  avait 
presents  une  proposition  de  reduction  de  la 
taxe  de  1'eau,  il  reussit  jusqu'en  deuxieme 
lecture.  Mais  a  la  troisieme  lecture  la 
question  fut  enterree.  Chose  strange,  la 
proposition  semble  revenir  aujourd'hui 
sur  l'eau,  ressuscitSe  precisement  par 
celui-la  meme  qui  fit  enterrer  le  projet. 
Nous  connaissons  assez  M.  L.  A.  Lapoin- 
te pour  savoir  qu'il  ne  tiendra  pas  ran- 
cune  a  celui  qui  reprendra  pour  son  ^ro- 
pre  compte  la  proposition  ant6rieurerri^nt 
faite  par  lui  et  qu'au  contraire  il  l'aidera 
de  tout  son  pouvoir  a  la  faire  adopter 
par  ses  collegues  au  Conseil. 


M.  L.  A.  Lapointe 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"  Imperial"  • 

WHISKY. 


DISTILLES  ET  EMBOUTEILIvES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILXE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

G  Rue  StSacrament,  MONTREAL. 
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LIQUEURS  ET  TAR ACS 


Pour  finir,  nous  dirons  qu'on  designe 
M.  L.  A.  Lapointe  comme  le  futur  presi- 
dent du  comlte  des  Finances. 


LES    PERSPECTIVES    DU  VENDEUR 
Par  Fred.  Bradford  Ellsworth 

La  grande  majorite  des  hommes  qui 
ont  embrasse  la  carrier©  de  vendeur  et 
qui  y  out  reussi,  ont  invariablement  de- 
bute au  bas  de  l'ecbelle.  Beaucoup  d'en- 
tre  eux  ont  acquis  de  l'experience  a  1'in- 
terieur  du  magasin  ou  ont  commence  par 
nes  positions  de  moindre  importance. 
Toutefois  ia  salle  de  stock  est  le  meilleur 
endroit  pour  acquerir  des  connaissances. 
Ces  hommes  faisant  preuve  d'energie  et 
de  capacites  ont  ete  envoyes  au  dehors 
et  ont  eu  vite  fait  de  demontrer  leur  va- 
leur  comme  vendeurs.  D'autres  avaient 
une  aptitude  nature!!*  pour  oe  genre  de 
travail.  Us  etaient  doues  d'une  bonne 
I-restance,  parlaient  agreablement  et, 
etant  observateurs  attentifs,  avaient  l'ha- 
■bilete  de  gagner  la  confiance,  ce  qui  est 
1=  principal  facteur  pour  reussir  dans  le 
metier  de  vendeur.  Les  vendeurs  de 
cette  categorie,  comme  les  hommes  d'e 
genie,  souvent  naissent  feels,  mais  ne  se 
torment  pas. 

Quand  un  vendeur  a  ete  a  1'emploi 
d'une  maison  de  commerce  pendant  pen 
de  temps,  il  n'a  pu  que  faire  connais- 
sance  avec  la  clientele  residant  dans  le 
territoire  qu'il  doit  couvrir.  II  se  familia- 
rise avec  les  personnes  avec  lesquelles 
il  aura  des  transactions  a  faire.  Leur 
disposition  d'esprit,  leurs  caprices  de- 
viennent  pour  lui  un  livre  ouvert.  C'est 
la  que  se  fait  voir  la  science  du  vendeur; 
il  deploie  sa  connaissance  de  la  nature 
humaine,  et,  un  homime  experimente 
avouera  franehament  que  chaque  jour  il 
ajoute  quelque  chose  de  nouveau  a  1'en- 
stmble  des  connaissances  qu'il  a  deja  ac- 
quises.  Apres  avoir  consacre  un  certain 
nombre  d'annees  a  un  travail  conscien- 
eieux  et  penible,  sa  position  est  generale- 
nient  assuree  et  il  devient  indispensable 
a  la  maison  qu'il  represente.  Ses  rela- 
tions commerciales  valent  des  milliers  de 
dollars  pour  elle,  et  une  maison  de  com- 
merce progressive,  non  imbue  d'idees  ar- 
rierees,  reconnait  cette  valeur.  Elle  sait 
que  les  transactions  ipar  correspondance 
sont  une  chose  du  passe.  Si  vous  avez 
quelque  chose  a  vendre,  allez  voir  ceux 
qui  peuvent  acheter  votre  marchandise  et 
parlez-leur.  Le  vendeur  sait  fort  bien 
qu'avant  qu'il  soit  longtemps  il  sera  pres- 
que  dans  1'impossibilite  de  travailler. 

Quelles  sont  alors  ses  perspectives 
d'avenir? 

Quand  je  parte  d'incapacite  de  travail, 
cela  peut  sembler  etrange  a  beaucoup  de 
vendeurs,  et  certains  d'entre  eux  pe- 
uvent faire  exception  a  la  regie.  Dix  on 
quinze  annees  de  voyages  ne  rajeunissent 
pas  un  homme.  , 


Un  vendeur  qui  a  represente  avec  suc- 
ces  sa  maison  et  a  consacre  les  meil- 
kures  annees  de  sa  vie  a  cette  profession 
n'est-it  pas  justifie  d'esperer  une  compen- 
pensation  autre  que  le  simple  salaire  qu'il 
gagne?  N'a-t-il  pas  droit  a  etre  interesse 
aux  affaires  de  la  maison  qu'il  repre- 
sente? Doit-il  considerer  comme  chose 
convenue  que  ses  services  ont  ete  suf- 
fisamment  remuneres  et  que  c'est  tout 
ce  a  quoi  il  peut  s'attendlre?  J'ai  dis- 
cute  cette  question  avec  un  grand  nom- 
bre des  imeilleurs  hommes  d'affaires  et 
non  seulement  avec  les  maisons  qui  em- 
ploient  des  commis  voyageurs,  mais  aus- 
avec  des  voyageurs.  C'est  un  sujet  au- 
quel  tous  sont  d'accord  a  donner  une  im- 
portance vitale. 

Les  maisons  a  l'esprit  large  et  liberal 
croient  qu'un  vendeur  represente  la  force 
motrice  d'un  commerce  et  que  leur  suc- 
ces  est  du  en  grande  partie  a  ses  efforts. 
Beaucoup  de  patrons  se  rendent  compte 
qi'-'un  vendeur  qui  est  reste  dans  leur 
maison  un  certain  nombre  d'annees,  a 
cree  entre  eux  et  lui  des  relations  autres 
que  celles  qui  existent  ordinairement 
entre  employeur  et  employe.  lis  sentent 
qu'il  est  un  des  leurs.  Dans  les  circons- 
tances  actuelles,  beaucoup  de  maisons 
iiiteressent  leurs  vendeurs  a  leur  com- 
merce. 

Non  seulement  elles  leur  donnent  un 
iivteret,  mais  elles  augmentent  chaque 
annee  leur  part  d 'actions  ou,  dans  cer- 
tains cas,  leur  vendent  leur  fonds.  Elles 
leur  donnent  meme  un>  pourcentage  des 
profits  nets.  Une  telle  maniere  de  faire 
est  sage,  juste  et  denote  un  jugement 
sain  en  affaires.  Ces  maisons  ameliorent 
aiusi  la  situation  financiere  du  vendeur 
et  ereent  entre  elles  et  lui  un  lien  plus 
etroit.  Elles  agissent  ainsi  pour  des  rai- 
sons  commerciales  et  aussi  parce  qu'el- 
les  ont  a  coeur  rinteret  du  vendeur  et 
lui  veulent  du  bien. 

Je  connais  beaucoup  de  vendeurs  qui 
cnt  des  interets  serieux  dans  les  affaires 
des  maisons  qu'ils  representent  et  qui 
sont  reellement  independants.  Leurs  pa- 
trons les  ont  apprecies  et  se  sont  parfai- 
tcment  rendu  compte  de  la  part  qu'ils 
ont  prise  a  l'edification  de  leur  commer- 
ce et  a  leur  succes. 

Ces  patrons  ont  reconnu  le  fait  que, 
lot  ou  tard,  leur  propre  utilite  commer- 
ciale  serait  terminee,  qu'ils  ne  pourraient 
plus  assumer  la  responsabilite  inherente 
a  la  direction  d'une  maison  de  commer- 
ce, lis  &e  sont  sentis  satisfaits  que  des 
hommes  qui  avaient  fait  leur  position 
chez  eux  et  en  qui  lis  pouvaient  avoir 
toute  confiance,  pri&sent  cette  responsa- 
bilite a  leur  place.  Un  jour  qu'un  ven- 
deur demandait  a  ses  patrons  s'ils  avaient 
1'intention  de  l'interesser  aux  affaires, 
j'entendis  un  des  memhres  de  cette  mai- 
son de  commence  dire  que  son  assoeiS 
frait  une  injustice  a  sa  f  ami  He  en  accor- 
dant au  voyageur  ce  qu'il  demandait. 


C'etait  la  chose  la  plus  absurde  et  la 
moin«  rationnelle  qu'on  put  dire.  Si 
cette  declaration  avait  quelque  poids, 
des  milliers  d'hommes  qui  vivent  aujour- 
d'hui  dans  l'abondance  et  le  luxe  seraient 
reduits  a  un  salaire;  beaucoup  de  mai- 
sons de  commerce  n'auraient  jamais  ex- 
ists. 

Une  des  plus  grandes  erreurs  faites 
par  beaucoup  de  maisons  est  de  ne  pas 
reconnaitre  le  travail  fait  par  leurs  ven- 
deurs. Une  lettre  aimable  ecrite  de 
temps  a  autre  ne  fait  de  mal  a  personne. 
Traitez  bien  vos  vendeurs  des  le  debut. 
Quand  un  vendeur  se  trouve  oblige  de 
demander  une  augmentation  de  salaire 
a  laquelle  il  a  droit,  cela  indique  une  pau- 
vre  direction  des  affaires  et  c'est  une 
humiliation  pour  le  vendeur.  Si  un  ven- 
deur est  force  •  de  dire  qu'il  se  verra 
oblige  d'abandonner  sa  position,  amoins 
qu'on  ne  lui  accorde  une  augmentation 
de  salaire  ou  qu'on  ne  l'interes&e  aux  af- 
faires, ce  fait  ne  parle  pas  en  faveur  de 
la  maison  qui  pretend  faire  bonne  figure 
dans  le  monde  comimercial.  Un  vendeur 
ma!  retribuS  est  general  em  en  t  un  mau- 
vais  vendeur,  un  homime  dispendieux. 
C'est  une  economie  en  fin  de  compte  que 
de  bien  retribuer  les  services  d'un  ven- 
deur. Une  depense  de  quelques  centai- 
nes  ou  quelques  milliers  de  dollars  ne 
doit  pas  etre  une  consideration  quand  il 
s'agit  d'engager  un  bon  vendeur. 

Une  question  vitale  se  pose  quand  il 
s'agit  d'interesser  un  vendeur  aux  affai- 
res: Quelle  influence  cela  aura-t-il  sur 
les  affaires?  II  y  a  des  hommes  avares 
qui  hesitent  dans  la  crainte  de  ne  pas 
avoir  sous  leur  controle  tout  leur  com- 
merce. Cela  indique  leur  manque  de 
confiance  en  leurs  associes.  Quand  un 
hcmme  est  agite  de  tels  sentiments,  il 
serait  de  son  interet  et  de  celui  de  la 
maison  dont  il  fait  partie  d'abandonner 
les  affaires. 

Qu'il  y  ait  peu  ou  beaucoup  de  ven- 
deurs employes,  cela  ne  fait  pas  la  moin- 
dre difference.  On  peut  leur  donner  une 
part  des  affaires  et  la  maison  peut  se 
reserver  le  droit  de  la  racheter  au  cas 
oil  les  vendeurs  d&sirent  se  separer  d'el- 
le,  ce  qui  est  douteux.  La  maison  peut, 
si  elle  juge  a  propos,  se  reserver  le  droit 
de  vote  dans  ce  cas.  De  telles  methodes 
sont  rarement  employees.  L'harmonie  et 
l'equilibre  des  interets  sont  les  points 
les  plus  importants  pour  faire  reussir  un 
commerce,  et  des  relations  commer- 
ciales agreables  ne  peuvent  exister  que 
la  ou  il  y  a  inclination  des  deux  cotes  a 
maintenir  un  bon  accord. 


La  maison  L.  Chaput,  Fils  et  Cie  nous 
avise  que  jusqu'a  nouvel  ordre  une  demi- 
douzaine  de  jeux  de  cartes  sera  donnee 
a  tout  acheteur  d'une  caisse  de  cognac 
Boulestin. 

Ces  jeux  de  cartes  sont  de  fabrication 
anglaise  et  valent  plus  de  |2  la  douzaino. 
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MADE  IN  CANADA 


POUR  LA  PREPARATION  DE  BOISSONS 
RAFRAICHISSANTES,  LIQUEURS  DISTIL 
LEES  AU  CANADA,  D'APRfiS  LES  MEIL- 
LEURES  FORMULES  ET  AVEC  LES 
MEILLEURS  GRAINS.  LEUR  AGE  LEUR 
DONNE  UN  BOUQUET  QUE  N'ONT  PAS 
LES  LIQUEURS  IMPORTEES. 


Club  Old 


Tom  Gin 


ET 


Colonial 
London  Dry 


SONT  INSURPASSABLES  DANS  LA  PRE- 
PARATION D'UN  COCKTAIL  OU  D'UN 
JOHN  COLLINS.  PRIX  et  EOHANTILLONS 
GRATUITS  FOURNIS  SUR  DEMANDE. 


MADE  IN  CANADA 


Distillateurs  et 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE, 

520,  Rue  St-Paul,  Montreal. 
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LA  PUBLICITE  QUI  CONVIENT 

Les  raisons  alleguees  dans  certaines 
localises  pour  les  annonces  mal  faites 
sont  aussi  singulieres  qu'in>teressantes. 
Un  imarchand  donne  comme  excuse  que 
le  'public  de  sa  eommunaute  n'est  pas 
tres  intelligent  et  ne  comprendrait  pas 
une  bonne  annonce;  il  faut  done  que  le 
langage  employe  soit  a  sa  portee.  Nous 
eroyons  que  les  te raves  employes  dans 
une  annonce  devraient  consister  en  mots 
simples  faeilement  comipris  par  toutes 
les  classes  de  la  population  ;  mais  ce 
u'est  pas  ce  qu'on  entend  par  "langage 
a  la  portee  de  rintelligence  des  lecteurs", 
s'il  faut  en  juger  par  les  teraves  em- 
ployes dans  l'annonee  en  question,  dit 
un  confrere,  car  beaucoup  des  mots  -y-ii 
y  sont  employes  ne  peuvent  pas  etre  pro- 
nonces  par  les  personnes  d'une  haute  in- 
telligence, et,  quand  on  les  prononce,  ils 
n'ont  aucune  signification.  II  est  tres 
difficile  a  un  redaeteur  d'annonces  de 
faire  eroire  a  des  gens  intelligents  que 
e'est  le  pen  d'intelligence  du  public  de 
sa  localite  qui  est  cause  du  langage  pre- 
eieux  et  emphatique  employe  dans  ses 
articles  de  publicite. 

Quel  profit  pent  rapporter  a  quelqu'un 
la  reputation  de  faire  des  annonces 
grandes,  superbes,  si  ces  annonces  ne 
contiennent  rien  qui  offre  un  interet  spe- 
sial  aux  lecteurs?  Ne  vaut-il  pas  mieux 
choisir  des  articles  representant  quelque 
chose  et  les  moutrer  d'une  maniere 
claire  am  lectern-,  de  sorte  que  eelui-ci 
puisse  saisir  d'un  coup  d'oeil  ses  points 
saillants?  Une  petite  annonce  aceompa- 
gnee  d'une  gravure  appropriee  produira 
une  impression  plus  forte  sur  l'esprit  que 
des  annonces  grandes,  flamboyantes  et 
au  style  boursoufle,  si  communes  pour 
certains  commercants. 
.  On  a  souvent  dit  que  la  brievete  est 
1'essenee  meme  de  l'esprit,  mais  dans 
une  annonce,  la  brievete  est  cela  meme 
qui  attire.  Nous  sommes  a  une  epoque 
d'affaires  ou  chaque  homme  et  chaque 
femme  desire  mettre  le  temps  le  plus  a 
profit.  On  aime  des  declarations  colla- 
tes, coneises,  qui  arrivent  au  but  immc- 
diatement.  S'il  faut  une  longue  lecture 
pour  obtenir  des  renseignements  au  su- 
jet  de  ehoses  ordinaires,  cette  lecture 
devient  fatigante  et  manque  d'attrait. 
Employer  assez  d'espace  pour  faire  pa- 
rade devant  le  public  de  ce  que  chaque 
eomrcvercunt  a  dans  son  magasin,  n'est 
ni  economique  pour  l'an.nonceur,  ni  in- 
teressant  pour  le  lecteur. 

Pour  quelque  raison,  beaucoup  de  per- 
sonnes en  sont  venues  a  la  conclusion 
que  ces  grandes  annonces  sont  surtout 
faites  au  sujet  des  articles  les  plus  me- 
diocres  d'un  magasin,  et  quand  el  les  se 
rendent  dans  re  magasin,  el  les  ne  trou- 
vent  qu'un  petit  nombre  de  ces  articles 
valant  le  prix  qui  leur  est  assigue,  et  si 


elles  veulent  avoir  quelque  chose  de  bon, 
elles  doivent  le  payer  un  bon  prix. 

Comment  cette  idee  s'est-elle  log'ie 
dans  la  tete  de  beaucoup  de  personnes, 
nous  ne  le  savons  pas;  mais  ctte  idee 
existe  comme  une  sorte  de  superstition 
et  il  est  impossible  de  la  deloger.  II  y  a 
a  cela  quelque  bonne  raison  et,  pour 
changer  l'esprit  du  public,  il  faudrait  em- 
ployer quelque  traitement  heroique. 

Un  moyen  d'arriver  a  ce  but  consiste 
a  employer  des  annonces  courtes,  ou  sont 
presentees  les  meilleures  (marchandises 
qui  existent  dans  le  magasin,  de  la  ma- 
niere la  plus  claire  possible.  Si  l'appat 
offert  ainsi  au  public  n'est  pas  aussi  toil 
que  celui  presente  par  une  longue  liste 
d'articles  mediocres,  ayant  fait  un  trop 
long  stage  dans  le  magasin,  il  contribue- 
ra  davantage  a  etablir  la  bonne  reputa- 
tion du  detaillant  et  a  le  representer 
comme  honnete  et  sincere.  II  est  beau- 
coup plus  facile  de  passer  d'un  bon  ar- 
ticle a  un  article  de  qualrte  inferieure 
que  de  faire  1'inverse.  II  peut  arriver 
souvent  qu'un  client  ne  desire  ni  la  plus 
basse  ni  la  plus  haute  qualite,  mais  se 
contente  d'un  article  tenant  le  milieu 
pour  la  qualite  et  le  prix.  II  est  done  de 
mauvaise  politique  de  sen  tenir  dans 
les  annonces  uniquement  aux  qualities  in- 
ferieures,  car  cela  cree  i'impression  que 
tout  dans  le  magasin  est  vendu  a  bas 
prix.^  Une  annonce  n'est  jamais  bonne 
que  si  l'article  annonce  est  bon.  Le  temps 
n'est  plus  ou  on  faisait  passer  pour  bon 
un  article  inferieur  au  moyen  de  phrases 
ponvpeuses  dans  des  articles  de  publicite. 

Le  public  aujourd'hui  demande  quelque 
chose  de  substantiel,  quelque  chose  qui 
vaille  le  prix  qui  eiv  est  demande.  11  ne 
se  laisse  pas  deeevoir  par  l'appat  du  oon 
marche;  il  sait  que  les  marchandises  aux 
prix  les  plus  bas  sont  aussi  les  plus 
cheres  qu'il  puisse  acheter  et  il  agit  en 
consequence.  II  n'est  pas  impossible 
pour  un  marchahd  d'insister  egalement 
sur  tout  ce  qu'il  a  en  magasin;  mais  les 
lignes  doivent  etre  classifiees  de  telle 
sorte  que  quelques  articles  dans  chaque 
ligne  puissent  etre  montres  comme  type 
-  de  la  ligne  entiere.  Les  annonces  courtes 
sont  particulierement  utiles  pour  pre- 
senter un  seul  article  ou  un  petit  nombre 
d'articles  de  maniere  a  faire  ressortir  la 
ligne  que  ces  articles  servent  a  repre- 
senter. 

Pour  faire  connaltre  cette  ligne,  il  est 
inutile  d'annoncer  chaque  article  qui  on 
fait  partie ;  il  suff it  d'en  presenter  un  ou 
deux  qui  peuvent  etre  choisis  comme  mo- 
deles  types  de  la  ligne  entiere. 


MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie  prennent 
actuellement  les  commandes  d'importn- 
tion  en  vins,  liqueurs,  eaux  minerales, 
etc.  '  »  «' 

Ces  messieurs  se  feront  un  plaisir  de 
rejiondre  a  toutes  demandes  de  renseigne- 
ments ou  d'echantillons. 


LA  FABRICATION  DU  CIDRE 

Le  jus  fermente  de  la  porame  a  ete,  de 
temps  immemorial,  un  des  plus  renom- 
mes  parmi  les  breuvages  doux  qui  exci- 
tent  a  la  gaiete.  Le  mot  cidre  vient,  dit- 
on,  du  mot  hebreu  "sichur,"  ce  qui  indi- 
que  que  les  fils  de  Noe  ne  connaissaient 
pas  cette  boisson.  Les  Grecs  et  les  Ro- 
mains  etaient  grands  amateurs  de  cidre 
et,  dans  l'histoire  plus  moderne,  on  peut 
trouver  de  nombreuses  allusions  a  cette 
boisson  et  aux  diverses  manieres  de  la 
maintenir  douce.  La  France  est  le  grand 
pays  consommateur  de  cidre.  Certaines 
sections  de  l'Angleterre  sont  renommees 
pour  l'excellence  de  leur  cidre. 

L'ancienne  methode  de  fabrication  du 
cidre  consistait  a  ecraser  les  pommes 
dans  une  auge  en  pierre;  la  pulpe  ainsi 
obtenue  etait  mise  dans  un  tamis  en  crin 
et  soumise  a  une  pression.  Cette  me- 
thode laborieuse  a  subi  diverses  phases 
de  transformation,  pour  aboutir  aujour- 
d'hui a  la  presse  hydraulique  moderne, 
capable  de  produire  des  centaines  de  ba- 
rils  de  cidre  par  jour.  Chose  plus  impor- 
tante  au  point  de  vue  commercial,  ces 
l)resses  extraient  de  la  pomme  presque 
tout  son  jus,  tandis  qu'avec  toutes  les  au- 
tres  methodes  ancienhement  employees, 
on  n'obtenait  pas  plus  de  50  pour  cent 
du  jus. 

Un  pressoir  a  cidre  en  operation  a  tou- 
jours  produit  une  fascination  etrange 
pour  les  enfants.  Une  visite  a  un  de  ces 
pressoir s  est  un  evenement  de  la  vie  des 
enfants  dont  beaucoup  se  souviennent 
tres  bien  —  le  vieux  cheval  blanc  attelS 
au  manege  et  oblige  de  tourner  en  cercle 
une  bonne  partie  de  la  journee  pour  la 
production  de  dix  ou  douze  tonneaux  de 
cidre.  Comme  accessoire  de  la  presse 
hydraulique  moderne,  on  voit  la  machine 
a  vapeur  ou  a  gazoline,  fournissant  la 
force  necessaire  pour  ecraser  les  pom- 
mes, soulever  la  presse,  et  pomper  le  ci- 
dre dans  de  grands  recipients,  d'ou  on 
peut  le  soutirer  dans  des  barils  au  moyen 
de  siphons.  La  methode  la  plus  nouvelle 
consiste  a  faire  passer  le  marc  de  pommes  ' 
deux  ou  trois  fois  dans  le  pressoir.  Ces 
derniers  pressurages  ne  donnent  pas  un 
jus  aussi  bon  que  celui  du  premier;  on 
1  emploie  generalement  a  la  fabrication 
du  vinaigre. 

Une  chose  essentielle  au  bon  cidre  est 
la  proprete.  Les  fflts  et  tous  les  ustensi- 
les  employes  a  la  fabrication  du  cidre 
doivent  etre  frais,  d'une  proprete  meticu- 
leuse  et  sterilises  par  le  soufre.  On  peut 
se  procurer  des  meches  soufrees  faites 
specialement  pour  cela,  mais  quelques 
pincees  de  soufre  en  poudre  ou  de  soufre 
en  morceaux,  placees  sur  une  pelle  tres 
cltaude,  la  bonde  du  fut  au-dessus,  servi- 
roirt  tout  aussi  Uien. 

Le.^ferment  naturel  du  jus  de  pomme  . 
est  une  levure  qui  se  developpe  le  mieux 
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Brandy 

de  Hennessv 

Votre   Stock  de  Brandy  est  incomplet  sans  le  Brandy 

o  iii  iuiLiC-o     ae  n. e nnessy. 

C'cst  un  favori  universel  dans  les  families,  les  clubs,  les 

hotels  et  les  cafes. 

Renomme  pour  son  arome,  et  son  bouquet.    Garanti  a^e 

de  plus  de  1 2  ans. 

Esprit  de  Haut  Degre 
et  Alcool  Standard 

E.  W.  PARKER,   -  Montreal, 

Un  Alcool  Neutre  et  I ncolore,  convenant 
a  tous  les  usages.  Garanti  par  le  Gouver- 
nement  Canadien  avoir  muri  en  Entre- 
pot pendant  deux  ans. 

GILLESPIES  &  CO.,  Agents  Vendeurs,  Montreal. 
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a  une  temperature  inferieure  a  celle  ou 
se  developpe  le  ferment  du  vin.  La  meil- 
leure  temperature  pour  la  fermentation 
du  jus  de  pomme  est  entre  68  et  78  de- 
gres  F.  Plus  on  se  rapproclie  de  58  de- 
gres,  meilleur  est  le  cidre  ,et  la  tempe- 
rature ne  devrait  jamais  depasser  80  de- 
gres,  car  'k  cette  chaleur,  les  cellules  de 
levure  commenceut  a  deperir.  A  70  de- 
gres,  la  fermentation  du  cidre  est  termi- 
nee  en  vingt-cinq  jours  environ.  Comme 
beaucoup  de  personnes  aiment  le  cidre 
doux,  on  arrete  la  fermentation  avant 
que  tout  le  sucre  ne  soit  epuise.  Pour 
arreter  la  fermentation  ,le  jus  doit  etre 
refroidi  rapidement  au-dessus  de  50  de- 
gres.  Le  refroidissement  paralyse  la  le- 
vure, qui  tombe  bientot  au  fond  du  fut. 

Pour  clarifier  le  cidre  ,on  se  sert  d'ar- 
gile  ou  de  tannin  ,preferablement  de  cette 
derniere  substance.  Si  on  emploie  de  l'ar- 
gile,  trois  onces  suffisent  pour  cinquante 
gallons.  Melangez  l'argile  avec  une  pin- 
te  de  cidre  et  versez  lentement  dans  le 
le  fut.  Agitez  ensuite  vigoureusement, 
ou  bouchez  la  bonde  et  agitez  le  fut  un 
moment  pour  repartir  prafaitement  la 
matiere  clarifiante.  Avec  le  tannin,  il 
en  faut  une  demi-once  pour  cinquante 
gallons.  Dissolvez  le  tanin  dans  un  quart 
de  pinte  de  brandy  , versez  dans  le  fut 
et  agitez  comme  precedemment.  Laissez 
reposer  pendant  deux  semaines  et  souti- 
rez.  Le  cidre  est  maintenant  propre  a  la 
consommation.  Si  le  cidre  doit  etre  em- 
bouteille,  il  faut  le  laisser  reposer  encore 
deux  semaines  et  le  soutirer  de  nouveau 
Le  cidre  doit  etre  conserve  dans  un  en- 
droit  sec,  sombre,  aussi  frais  que  possi- 
ble. Le  cidre  bien  fait  et  conserve  dans 
ces  conditions  en  futs  ou  en  bouteilles, 
restera  doux  pendant  plus  d'un  an,  si  les 
recipients  sont  toujours  Meau- 
coup  de  personnes  preferent  le  cidre  non 
fermente;  mais  ce  genre  de  cidre  ne  se 
conserve  que  grace  a  l'emploi  d'antisep- 
tiques.  Les  produits  chimiques  de  pre- 
servation sont  tous  nuisibles  a  l'appareil 
digestif.  Le  cidre  de  pommes  ne  peut 
pas  etre  pasteurise  sans  conserver  un 
gout  de  cuit  desagreable. 

Le  principal  ennemi  du  cidre  est  le  fer- 
ment du  vinaigre  — -  le  mycoderma  aceti. 
Ce  germe  n'attaque  le  cidre  que  lorsque 
la  fermentation  alcoolique  a  cesse.  II  ne 
se  developpe  pas  au-dessous  de  50  degres, 
d'ou  l'importance  extreme  qu'il  y  a  a 
garder  le  cidre  au-dessous  de  cette  tem- 
perature. Quand  la  temperature  critique 
doit  etre  depassee  ,le  meilleur  moyen 
d'empecher  la  fermentation  consiste  a 
ajouter  au  contenu  du  fut,  chaque  mois 
ou  tous  les  deux  mois,  une  demi-livre  du 
meilleur  sucre  blanc  dis-;out  dans  un 
demi-gallon  de  cidre  et  verse  lentement 
en  agitant  ensuite  pour  le  repartir  dans 
tout  le  liquide.  Le  sucre  entretient  une 
legere  fermentation  alcoolique  qui,  a  son 
tour,  empeche  la  fermentation  acetique 


de  se  produire.  Quand  le  cidre  est  tire 
du  tonneau  pour  la  consommation  ,il  faut 
que  le  liquide  restant  dans  le  fut  en  par- 
tie  vide  soit  a  1'abri  du  contact  de 
l  air  ;  pour  cela  on  verse  a  la  surface 
du  cidre  une  pinte  d'huile  sans  saveur, 
telle  que  de  l'huile  d'olive  ou  de  l'huile 
d'arachide  (peanut).  L'huile  forme  une 
pellicule  a  la  surface  du  cidre  et  empe- 
che 1'acces  de  ferments  acetiques  et  pu- 
trefiant  toujours  en  suspens  dans  l'air. 


M.  Otto  Zepf,  Montreal,  directeur-ge- 
rant  de  la  Freyseng  Cork  Co.,  Limited, 
rapporte  que,  grace  a  l'augmentation  con- 
tinuelle  des  affaires  a  la  maison  de  Mont- 
real aussi  bien  qu'a  la  maison  de  Toron- 
to, cette  Compagnie  est  obligee  d'augmen- 
ter  sa  capacite  de  travail;  en  consequen- 
ce elle  ajoute  une  nouvelle  aile  a  sa  ma- 
nufacture deja  vaste  de  Toronto.  Cette 
nouvelle  aile  aura  45  pieds  de  facade  par 
120  pieds  de  profondeur  et  sera  elevee  de 
quatre  etages. 

La  Freyseng  Cork  Co.,  Limited,  a  l'in- 
tention  egalement  de  porter  a  quatre  eta- 
ges la  hauteur  actuelle  de  sa  manufacture 
do  Toronto,  en  ajoutant  un  etage  de  plus 
a  la  batisse  actuelle.  En  dehors  du  nou- 
vel  agrandissement  fait  a  la  manufacture 
de  Toronto,  la  Freyseng  Cork  Co.,  Lim- 
ited aura  jles  magasins  pour  la  matiere 
premiere  (liege)  qui  sera  placee  dans 
des  hangars  en  brique  a  deux  etages,  spe- 
cialement  faits  dans  ce  but  et  couvrant 
un  espace  d'environ  6,000  pieds  carres. 
Ces  nouveaux  agrandissements  augmen- 
teront  materiellement  les  faeilites  de  tra- 
vail de  la  Freyseng  Cork  Co.,  Limited,  a 
Toronto  et  Montreal  ;  ces  nouveaux 
agrandissements  etaient  absoluments  ne- 
cessaires  a  cause  de  1'augmentation  con- 
tinue des  affaires  des  deux  maisons,  a 
tel  point  que  pendant  la  saison  actuelle, 
les  deux  maisons  ont  ete  obligees  de  tra- 
vailler  continuellement  en  faisant  du 
temps  supplementaire,  et  malgre  cela, 
elles  sont  tres  en  retard  dans  l'execution 
de  leurs  commandes,  qu'il  a  ete  absolu- 
ment  impossible  d'executer  aussi  vite 
qu'on  le  desirait.  Neanmoins,  la  Frey- 
seng Cork  Co.,  Limited,  s'est  toujours  ar- 
rangee  pour  envoyer  un  stock  suffisant 
a  ses  clients,  de  maniere  a  leur  permet- 
tre  de  faire  marcher  leurs  affaires,  arri- 
vant  ainsi,  sans  aucun  doute,  a  resoudre 
In  difficulty  causee  par  l'immense  quan- 
tity d'affaires  donnees  aux  deux  maisons. 


MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  sont 
tres  satisfaits  de  la  facon  dont  s'ecouie 
le  Champagne  Moet  et  Chandon. 

Le  chiffre  des  ventes  depasse  de  beau- 
conp  leurs  previsions. 

Pour  ceux  qui  connaissent  la  qualit? 
du  Moet  et  Chandon  et  l'activite  des  re- 
piesentants  de  MM.  John  Robertson  ft 
Son,  Ltd.,  au  Canada,  ce  resultat  n'a  rien 
de  surprenant. 


La  maison  V.  Fourmer  et  Cie,  de  Co- 
gnac, met  actuellement  sur  le  marche  une 
nouvelle  liqueur  absolument  unique  dans 
son  genre,  la  "Brandimintine". 

La  Brandimintine  est  a  base  de  vieilie 
fine  Champagne  et  de  creme  de  menthe. 

C'est  une  liqueur  a  la  fois  digestive  et 
rafraichissante  qui  ne  manquera  pas 
dc  conquerir  en  Canada  une  popularitr 
semblable  a  celle  qu'elle  est  en  train 
d'acquerir  actuellement  en  Europe. 

La  maison  V.  Fournier  est  representee 
par  MM,  L.  Chaput,  Fils  et  Cie, 


LA  BONNE  ENTENTE    ENTRE  ACHE- 
TEUR  ET  VENDEUR 

II  n'y  a  pas  d'erreur  faite  plus  commu- 
uement  par  le  marchand  que  celle  qui 
consiste  a  avoir  simplement  dos  rela- 
tions d'affaires  avec  le  manufacturier 
plutot  que  de  :le  traiter  comme  un  ami. 
Plus  leurs  relations  sont  amicales  et  in- 
times,  mieux  cela  vaut  pour  le  commerce 
de  l'un  et  de  l'autre,  ainsi  que  pour  le 
confort  et  le  plaisir  du  client.  Le  pre- 
mier devoir-  d'un  marchand  detaillant  est 
de  satisfaire  le  gout  de  ses  clients.  Le 
premier  devoir  d'un  manufacturier  est  de 
plaire  a  ses  clients  qui  sont  les  detail- 
lants  et  les  marchands  en  gros. 

Un  client  n'a  aucune  hesitation  a  dire 
exactement  au  marchand  ce  qu'il  desire, 
en  specifiant  prix,  grandeur,  qualite  et 
apparence.  Le  marchand  'prospere  ecoute 
.avec  attention  et  fait  de  son  mieux  pour 
fournir  exactement  ce  qui  lui  est  deroan- 
de.  Le  detaillant  devrait  agir  vis-a-vis 
du  manufacturier  de  la  meme  fagon  que 
le  client  agit  vis-a-vis  de  lui-meme,  en 
lui  disant  exactement  ce  que  sa  clientele 
desire  et  en  lui  indiquant  les  defauts  qui 
semblent  exister  dans  ses  marohandise 5. 
Un  manufacturier  avise  prend  note  de 
tout  ce  qui  est  dit  et,  quand  il  peut  faire 
economiquetoent  un  changement  pour  se 
conformer  aux  desirs  du  marchand,  il 
eist  trop  heureux  de  le  faire. 

Les  plaintes  des  clients  sont  raremenr 
explicites.  Le  marchand-  qui  a  une  cou- 
naissance  plus  exacte  des  marchandises 
fait  une  plainte  plus  definie,  mais  a  rare- 
ment  les  connaissances  techniques  qui 
pourraient  donner  de  la  valeur  a  ses  opi- 
nions. Le  manufacturier  dont  les  con- 
naissances sont  completes  et  qui  dispose 
en  outre  de  1'aide  de  contremaitres  et 
d'experts,  peut  juger  en  un  moment  de  la 
validite  d'une  plainte.  Quand  ces  rela- 
tions etroites  existent  entre  le  client  et 
le  marchand  d'une  part,  entre  le  mar- 
chand et  le  manufacturier  d'autre  part 
il  est  facile  de  satisfaire  les  plaignants 
et  de  decouvrir  les  changements  qui  se 
produisent  dans  le  gout  du  public. 

Ces  changements  sont  toujours  lento 
et  graduels. 

Le  marchand  est  le  premier  a  les  re- 
marquer,  et,  s'il  est  intelligent,  il  en  fera 
part  au  manufacturier.  Quelquefois  ces 
changements  ne  se  produisent  que  dans 
une  section  du  pays,  d'autres  Tois  ils  sont 
generaux.  Meme  dans  ce  dernier  cas,  il 
y  a  toujours  des  districts  ou  3e  public 
conserve  son  gout  ancien  et  est  oppose  ft 
tout  changement.  Quand  les  marchands 
so  tiennent  bien  informes,  un  manufactu- 
rier se  tient  facilement  en  contact  avec 
toute  sa  clientele,  en  faisant  les  change- 
ments, en  prod'uisant  de  nouvelles  mar- 
ques qui  satisfeixjnt  tous  les  gouts,  et  en' 
conservant  les  anciennes  pour  les  dis- 
tricts on  regne  un  gout  conservateur, 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 
Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIM1TEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  ayons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Genipp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curasao  Orange,  Creme  de  Meiithe  Glaciale,  Anisette, 
Kummel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  "  Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion- 
"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  de  R.  Thorne  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  et<-. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importc  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  ar6nie,  couleur  et  age  mix  prix  d'importation. 

ECHANTI LLONS  FOURNIS  SUR  DEMANDE. 
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L'ALCOOL    DE    POMMES    DE  TERRE 

L'extraction  de  l'alcool  des  pommes  de 
terre  repose  sur  les  faits  suivants:  . 

lo  La  pomme  de  terre  renferme  de  10 
a  30  p.  e.  de  son  poids  de  fecule; 

2o  La  fecule  est  transformable,  soit  par 
la  diastase  du  malt,  soit  par  les  acides, 
en  sue-res  fermenteseibles; 

3o  Ces  sucres  peuvent  subir  la  fermeu- 
tation  alcoolique,-c'est-&-dire  se  dedou- 
bler  en  alcool  et  en  acide  carbonique  en 
presence  de  levures; 

4o  Par  la  distillation  et  la  rectification, 
or.  extrait  du  produit  ainsi  ferments  de 
l'alcool  pur. 

Ces  quelques  indications  montrent  que 
l'utilisation  des  pommes  de  terre  pour  la 
fabrication  de  l'alcool  necessite  un  veri- 
table ou tillage  industriel  et  n'est  guere 
possible  a  la  ferme.  Pour  deerire  en  de- 
tail cette  Industrie,  il  faudrait  tout  un  vo- 
lume; on  ne  peut  done,  ici,  qu'indiquer 
les  grandes  lignes  de  cette  fabrication 
qui  comprend:  lo  la  conservation  et  la 
preparation  des  tubercules;  2o  la  saccha- 
rification  de  la  fecule;  3o  la  fermenta- 
tion; 4o  la  distillation. 

On  conserve  les  tubercuies  dans  des 
silos,  comme  les  betteraves,  ou  dans  des 
caves;  mais  il  faut  eviter,  au  retour  des 
chaleurs,  la  germination  qui  ferait  perdre 
de  la  fecule  et  donnerait  une  dreche 
inutilisable  pour  la  nourriture  des  ani- 
maux,  les  germes  etant  toxiques.  On  peut 
•eviter  la  germination  par  l'immersion, 
pendant  10  heures  environ,  dans  de  l'eau 
contenant  1  p.  c.  d'acide  sulfurique.  Im- 
mediatement  avant  1'emploi,  on  enleve  la 
terre  a  l'aide  de  laveurs  meeaniques. 
.  i  Saceharif  ication — La  fecule  qui  se  trou- 
ve  enfermee  dans  les  enveloppes  de  cel- 
lulose doit  etre  d'abord  mise  en  liberie: 
e'est  le  but  de  la  cuisson  qui  fait  eclater 
le=  cellules  et  en  meme  temps  gonfle  l'a- 
midon  par  fixation  d'eau.  Oette  cuisson 
s'opere  clans  de  grands  cylindres  en  bois 
munis  d'un  double  fond  par  lequel  arrive 
de  la  vapeur  dont  il  faut  environ  50  p.  c. 
dr.  poids  des  pommes  de  terre.  Si  la 
cuisson  s'opere  sous  pression,  les  tuber- 
cules sont  rompus  et  il  est  inutile  d'op-V 
rer  le  broyage  qui  doit  suivre  la  cuisson 
en  cuve  ouverte,  pen  pratiquee  aujour- 
d'hui. 

On  laisse  refroidir  soit  dans  l'appareil 
de  cuisson  qui  servira  alors  de  cuve  de 
maceration,  soit  dans  un  bac  special  ou 
la  pulpe  de  pomme  de  terre  est  melangeo 
a  3  ou  4  p.  c.  de  son  poids  de  malt  d'orge 
delayee  au  prealable  dans  3®  p.  c.  d'eau. 
En  deux  ou  trois  heures,  a  une  temper)- 
trre  que  l'on  maintient  a  environ  60°,  la 
ffcule  est  transformee  en, grande  partie 
en  sucre  et  en  dextrine  saccharifiable. 

Ix>rsqu'on  n'a  pas  l'utilisation  des  dre- 
ches,  on  peut  operer  la  saccharifieation 
par  1'action  des  acides.  en  introduisant 
dans  le  maeerateur  10  p.  c.  d'eau  conte- 
nant 15  p.  c.  d'acide  sulfurique  et  porta nt 


a  I 'ebullition  pendant  quatre  ou  cinq 
heures;  on  sature  ensuite  l'acide  sulfu- 
rique par  un  lait  de  chaux. 

La  saccharifieation  donne  done  un 
mout  sucre  qu'on  amene  a  une  densite 
de  1,050  environ  dans  la  cuve  a  fermen- 
tation avec  une  temperature  d'environ  68 
degres,  on  ajoute  alors  un  levain,  e'est-a- 
dire  du  mout  renfermant  de  nombreuses 
levures  actives  et  en  general  additionne 
d'acide  lactique  ou  de  l'acide  fluorhydri- 
que  pour  eviter  les  invasions  baeterien- 
nes. 

La  fermentation  se  declare  de  suite  : 
deux  heures  apres,  la  cuve  est  recouverte 
d'ecume,  puis  la  temperature  s'eleve  peu 
a  peu  et  la  fermentation  devient  tumul- 
tueuse.  Elle  correspoud  a  la  fermenta- 
tion du  maltose;  elle  se  continue  plus 
lentement  a  mesure  que  la  dextrine  se 
saecharifie,  et  en  trois  ou  quatre  jours 
on  arrive  ainsi  a  avoir  le  vin  qu'il  n'y 
aura  plus  qu'a  soumettre  a  la  distillation. 

La  distillation  se  fait  partout  aujour- 
d'hui  avec  des  appareils  munis  de  recti- 
ficateurs  qui  donnent  des  flegmes  a  haut 
degre,  mais  contenant  des  impuretes  im- 
primant  a  l'alcool  de  pommes  de  terre 
son  gout  special  (huile  de  fusel).  Ces 
flegmes  sont  soumise  a  une  rectifica- 
tion, e'est-a-dire  a  une  nouvelle  distilla- 
tion, qui  les  separe  en  produits  de  tete, 
alcool  de  coeur,  et  produits  de  queue  que 
Ton  separe.  Tres  f re qu eminent,  on  puri- 
ne les  flegmes,  avant  la  rectification,  par 
divers  traitements  chimiques  ayant  pour 
but  d'eliminer  une  proportion  des  impu- 
retes de  tete  ou  de  queue.  On  obtient 
ainsi  actuellement  des  alcools  ties  purs 
qui  out  perdu  tout  caractere  rappelant 
leur  origine. 

On  estime  que  100  kilos  (220  livres)  de 
pommes  de  terre  riches  a  30  p.  c.  de  fe- 
cule peuvent  donner  de  3  a  4  gallons  d'al- 
ccol.  Ces  chiffres  manifestent  la  grande 
valeur  de  la  pomme  de  terre  comme  ma- 
tiere  alcoolisable.  Si  elle  est  peu  em- 
ployee en  France,  par  centre,  elle  fournit 
a  elle  seule  environ  les  quatre  cinquie- 
mes  de  la  production  de  l'Allemagne.  II 
est  a  souhaiter,  conclut  noire  confrere 
le  "Petit  Journal  agricole",  a  qui  nous 
empruntons  cette  interessante  etude,  que 
les  applications  multiples,  qui  convien- 
nt  nt  a  l'alcool  industriel,  prennent,  chez 
nous,  rimportanee  qui  s'est  deja  mani- 
festee  chez  nos  voisins,  que  l'alcool  rem- 
place  de  plus  en  plus  le  pStrole,  produit 
d 'importation ;  la  culture  de  la  pomme  de 
terre,  en  particulier,  sera  alors  assuree 
d  un  vaste  debouche  et  nos  distilleries 
agricoles,  d'un  developpement  considera- 
ble; e'est  la  une  evolution  qui  contribue- 
rait  puissamment  a  1'accroissement  de 
r.otre  richesse  agricole. 


L'annonceur  sage,  non  seulement  pro- 
fits de  sa  propre  experience,  mais,  aussl 
bien,  de  celle  des  autres  annonceur*. 


LA  PONCTU ALITE 

La  ponctualite  est  une  qualite  admira- 
ble et  recommandable  chez  tout  indivi- 
du;  mais  elle  Test  particulierement  chez 
un  homme  d'affaires.  Elle  indique  une- 
appreciation  exacte  de  la  valeur  (Ju  temps 
d  autrui  et  denote  un  sens  scrupuleux 
d'honneur  et  de  respect  de  soi-meme, 
deux  choses  tres  importantes  et  essen- 
tielles  dans  le  monde  des  commergants 
honnetes. 

Un  homme  qui  manque  beaucoup  de 
ces  qualites,  quelles  que  soient  ses  au- 
tres facultes,  non  seulement  supportera 
beaucoup  de  pertes  au  point  de  vue  com- 
mercial, mais  sera  considere  comme  peu 
digne  de  confiance  et  peu  sflr  dans  tou- 
tes  les  transactions  commerciales  qui 
comportent  de  fortes  sommes  d'argent; 
aa  point  de  vue  moral,  en  ce  qui  concer- 
ne  les  devoirs  sociaux  et  civiques,  on  se 
defiera  de  lui.  A  part  ces  divers  points 
do  consideration,  le  manque  de  ponctuall 
te  peut  compromettre  le  bien-etre  et  me- 
me la  vie  d'etre  humains.  Le  lecteur 
peut  se  rendre  compte  de  la  v§rite  de 
cette  assertion,  en  se  rappelant  que  l'his- 
toire  est  pleine  d'exemples  qui  la  justi- 
fient,  sans  compter  ceux  que  le  lecteur 
peut  avoir  observes  lui-meme. 
'  Pour  l'employeur,  la  ix>nctualite  de 
Temploye  est  une  de  ses  qualites  les  plus 
admirables,  car  elle  en  denote  d'autres 
qui  accompagnent  generalement  la  pre- 
miere. II  sait  que  si  l'employe  est  stric- 
tement  ponctuel,  il  sera  tres  probable- 
ment  soigneux  et  consciencieux  daus 
Taccomplissement  de  son  travail,  il  sera 
aussi  diligent  et  manifestera  un  reel  in- 
teret  pour  les  choses  qui  concernent  son 
patron. 

Le  patron  qui  n  est  pas  ponctuel  daus 
1  accomplissement  de  ses  devoirs  ne  pro- 
voquera  pas  l'enthousiasme  de  l'employe 
sous  ce  rapportr  et,  comme  consequence, 
son  commerce  en  souffrira  sous  le  rap- 
port de  l'administration  et  dans  tous  les 
autres  departements. 


Nous  rappellons  que  la  niaison  L.  Cha- 
put,  Fils  &  Cie  fait  des  conditions  Bpe- 
cialement  avantageuses  a  tpus  ceux  qui 
achetent  de  d'eau  minerale  Crystal 
Spring. 

Dans  un  but  d'annonce,  ces  messieius 
accordent  un  rabais  de  $1  sur  les  caiss^s 
de  Quarts,  $1 .50  sur  les  caissgs  de  Pints 
e;  $1  sur  les  caisses  de  Splits. 

L'eau  Crystal  Spring  est  une  eau  tre3 
agreable  et  se  melangeant  bien  avec  tou- 
tes  les  boissons.  elle  vient  de  Liberty- 
ville,  Illinois,  a  50  milles  de  la  source 
White  Rock. 


Les  excellents  Portbs  de  Starmouth. 
Tait  &  Co.,  embouteilles  sous  la  marque 
"House  of  Lords"  gagnent  tous  les  jours, 
dans  la  faveur  du  public. 

Cela  ne  surprendra  pas  ceux  qui  ont 
eu  l'occasion  de  gouter  ces  vins  reeilj- 
n.ent  superieurs. 

MM.  L.  Chaput.  Fils  et  Cie  sont  lei 
agents  pour  cette  marque  justement  r5- 
putee. 
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Scotch  Whisky 

MOUNTAIN  DEW 


DE 


SANDERSON 

II  est  pur,  vieux  et  d'un  arome  exquis. 
II  n'est  surpasse  par  aucun  autre  Scotch 

Whisky  vendu  au  meme  prix  

Le  "  Mountain  Dew "  de  Sanderson  est  la 
plus  ancienne  marque  de  Whisky  en 
Ecosse.  .  .  '  :  


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA 


S.  B.Townsend  &Co. 


18=20  Rue  St=Sacrement, 


MONTREAL 


urn  young  k  go. 


MONTREAL. 


CHAMPAGNE 


POMMERY 


Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sent  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl    Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva  .  ...A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "  Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice   L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere   Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Q,uer. 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga   Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  Sandeman  &  Co. 
Vins  de  Porto  et  Sherries  ."  Mackenzie." 
VinsduRhin  et  Moselle..  Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


L'dquipage  qui  at- 
tire tous  les  regards, 

Nous 
FAvons. 


Uu  joli  "Runabout" 
modtrne,  essieu  en  acier 
a' que,  bandage  en 
caoutchouc  creux  i^, 
"genre  automobile," 
phaeton,  011  siege  fixe  (stick  seat),  piano  box, 
22  pouces. 

Barres  legeres  garnies  de  caoutchouc  veri- 
table ou  barre  en  cuivre  dore. 

HARNAIS 

couvenaut  a  1'equipage  ci-dessus,  Avaloireen  cuir 
"  Cordovan  "  souple,  seMette  flexible  ou  sel- 
lette  Kay. 

Nous  montrous  nos  marchandises  avec  plaisir, 
que  vous  achetiez  ou  que  vous  n'achetiez  pas. 

Tous  les  articles  pour  CHEVAUX  ou  ECURIES 


E.N.  HEN  E  Y  CO.,  Limited. 


Manufacturers   en  Gros. 


333-335  rue  St-Paul, 


MONTREAL 
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L'ESPRIT     CONSERVATEUR    EN  AF- 
FAIRES 

Un  grand  nombre  d'annonceurs  sem- 
blent  se  faire  une  idee  erronee  de  ce 
qu  est  l'esprit  conservateur.  Avoir  l'es- 
Liit  conservateur  signifie  en  realite  evi- 
ter  la  temerite  dans  les  entreprises  et  la 
speculation  ;  malheureusement  l'expres- 
sion  est  souvent  employee  comme  excuse 
pour  des  methodes  surannees.  Toute 
maison  d'affaires  a  l'esprit  conservateur 
qui  refuse  d'adopter  des  systemes  dou- 
teux  et  qui  dirige  ses  affaires  suivant 
des  methodes  legitimes,  en  se  confor- 
mant aux  changements  de  conditions  et 
en  se  tenant  tou jours  au  niveau  des  cir- 
constances. 

Un  annonceur  a  l'esprit  conservateur 
n'est  pas  celui  qui  s'en  tient  a  dire  dans 
sec  annonees  qu'il  est  dans  les  affaires 
et  a  insinuer  que  e'est  peut-etre  lui  qui 
off  re  les  meilleurs  avantages  sur  terre; 
e'est  celui  qui  offre  ses  merchandises  au 
public  d'une  maniere  ouverte,  convain- 
cante,  decrivant  leurs  qualites  et  disant 
pourquoi  elles  men  tent  la  consideration 
des  acheteurs.  Un  annonceur  a  l'esprit 
conservateur  peut  etre  celui  qui  emploie 
de  grands  espaces  pour  ses  annonces 
dans  des  centaines  de  publications;  mais 
e'est  aussi  celui  qui  sait  que  chaque  in- 
termediaire  qu'il  emploie  lui  rapporte  des 
profits,  et  qui  fait  rendre  a  chaque  dol- 
lar depense  en  publicite  des  benefices 
proportionnes.  C'est  une  bonne  chose 
d'avoir  l'esprit  conservateur.  Mais  ne 
vous  imaginez  pas  que  vous  etes  dou'j 
de  cet  esprit  simplement  parce  que  vous 
etes  trop  engoue  de  vos  idees  pour  adop- 
ter des  methodes  modernes. 


LES  ANCIENNES  TAVERNES    DE  LA 
NOUVELLE-ANGLETERRE 

Dans  les  premiers  temps  de  la  coloni- 
sation de  la  Nouvelle-Angleterre,  on  trou 
va  que  les  tavernes  etaient  une  necessite, 
il  en  fut  done  etabli  par  la  loi.  Ces  ta- 
vernes etaient  d'habitude  soumises  a  ia 
surveillance  et  a  la  sanction  des  fonc- 
tionnaires  municipaux  qui  pouvaient  ii- 
miter  la  licence  d'un  aubergiste  ou  la  lui 
retirer,  comme  marchand  de  victuailles 
ou  de  liqueurs. 

Un  aubergiste  pouvait  etre  un  eccle- 
siastique,  un  officier  de  1'armee,  un  fonc- 
tionnaire  civil  ou  un  dele  give  a  la  Cour 
Generate.  Sa  maison  etait  une  place  com- 
mode pour  des  reunions  importantes  ou 
non,  et  on  pouvait  y  tenir  des  assemblers 
concernant  la  paroisse,  les  elections  dans 
l'ordre  militaire,  des  reunions  d'ecclesi- 
astiques  ou  autres. 

L'etablissement  des  prix,  la  limitation 
de  la  clientele,  la  qualite  et  la  quantite 
des  marchandises  a  vendre  etaient  regte- 
mentes  par  la  loi  coloniale.  Afin  de  de- 
courager  l'usage  des  liqueurs  fortes  dans 


les  auberges,  la  Cour  Coloniale  ordonna 
vers  1634  qu'il  ne  serait  pas  exige  plus 
dun  penny  par  pinte  pour  tout  ce  qui  se- 
rait achete  en  dehors  des  repas.  II  fut 
aussi  ordonne  qu'il  ne  serait  pas  pris 
plus  d'un  penny  par  verre  pour  toute.i 
les  boissons.  C'eaait  dans  le  but  de  rendre 
non  profitable  la  vente  des  liqueurs  spi- 
ritueuses.  Une  autre  fois,  la  loi  ordonna. 
a  tout  aubergiste  de  vendre  de  la  bonne 
biere,  de  crainte  qu'a  defaut  de  bonne 
biere  un  voyageur  n'achetat  du  vin. 

Une  loi  fut  promulguee  de  bonne  heure. 
par  laquelle  une-personne  nommee  dans 
cj  but  pouvait  se  joindre  a  une  reunion 
de  personnes  buvant  dans  une  taverne 
et  contremander  tout  ordre  donne  par  un 
naembre  quelconque,  si  elle  croyait  que 
ce  membre  buvait  trop;  cette  personne 
pouvait  aussi  indiquer  la  quantite  de  li- 
queur qui  pouvait  etre  bue. 

A  une  certaine  epoque,  aucun  auber- 
giste ne  pouvait  permettre  a  ses  hotes 
de  rester  dans  sa  maison  pour  y  passer 
le  temps  a  s'enivrer.  En  1664,  une  pe 
nalite  fut  edictee  contre  ceux  qui  chan- 
taient  des  chansons  grossieres  dans  les 
tavernes,  et  la  cour  entreprit  aussi  de 
determiner  la  quantite  de  liquide  qu'un 
homme  pouvait  absorber  sans  etre  consi- 
dere  comme  ivre. 


LA  FABRICATION  DU  "LIME  JUICE" 

Des  faits  interessants  sur  la  prepara- 
tion du  "lime  juice"  en  Sicile,  sont  cites 
dans  un  rapport  consulaire.  Une  partie 
du  jus  de  citrons  est  exportee  a  1'etat 
brut,  mais  la  plus  grande  partie  est  con- 
verge en  citrate  de  chaux  par  une  me- 
thode  tres  primitive.  Au  cours  des  quel- 
ques  dernieres  annees,  on  fit  grand  bruit 
au  sujet  d'un  nouveau  procede  pour  la 
formation  du  citrate  de  chaux,  mais  ce 
procede  ne  semble  pas  avoir  obteuu  un 
succes  commercial. 

C'est  a  peine  si  quelques  perfectionne- 
ments  ont  ete  apportes  au  procede  adop- 
ts generalement  et  qui  consiste  a  chauf- 
fer le  jus  dans  une  cuve  munie  d'un 
melangeur  rotatif,  au-dessus  de  laquelle 
est  place  un  fut  contenant  de  l'eau  et  de 
la  chaux  melanges  a  consistance  de  lait 
epais.  On  laisse  le  contenu  de  ce  fui 
couler  dans  le  jus,  avec  lequel  il  est  me- 
lange par  l'agitateur  a  revolution,  apres 
que  le  jus  a  ete  chauffe  a  60  degres  C. 
(140  degres  F.) 

L'operation  du  melange  dure  de  quinze 
a  vingt  minutes — ^jusqu'a  ce  que  le  me- 
lange devienne  legerement  brun. 

L'acidite  est  reglee  suivant  les  deman- 
des  du  commerce,  en  ajoutant  plus  ou 
moins  de  craie  dans  la  cuve.  Quand  le 
chauffage  et  le  melange  sont  termines,  on 
ajoute  un.  peu  de  lait  de  chaux  pour  pro- 
duire  un  precipite.  On  fait  alors  couler 
le  contenu  de  la  cuve  dans  un  recipient 
peu  profond,  au-dessus  duquel  on  a  €ten- 


du  un  filtre  en  grosse  toile.  Le  citrate 
est  rassemble  sur  ce  filtre  au  nioyen  de 
rateaux  sans  dents  afin  de  faire  disparai- 
tre  1'exces  d'humidite,  puis  on  en  rem- 
plit  des  sacs  en  grosse  toile  qui  sont  sou- 
mis  a  une  pression  pour  enlever  davan- 
tage  l'humidite.  Enfin  le  citrate,  mainte- 
nant  bien  compact,  est  place  dans  une 
salle  chauffee  par  un  poele  et  mis  sur  des 
planches  pour  secher;  ensuite  on  le  met 
dans  des  futailles  garnies  de  papier  brun 
ec  il  est  pret  a  etre  expedie. 

Tel  est  le  procede  ordinaire  adopte  gS- 
neralement  en  Sicile  pour  la  production 
du  citrate  de  chaux. 

II  n'est  pas  douteux  que  ce  procede  soit 
susceptible  de  grandes  modifications  et 
de  perfectionnements.  Autrefois,  la  craie 
employee  etait  fournie  par  le  Royaume- 
Uni;  on  l'importe  maintenant  de  Venise, 
oil  les  dechets  des  carrieres  de  marbre 
sont  calcines  et  reduits  en  poudre  dans 
ce  but. 


LES  LETTRES  D'AFFAIRES 

II  vaut  mieux  ne  pas  ecrire  du_ tout  que 
d'ecrire  une  lettre  mediocre.  Une  lettre 
d'affaires  represente  la  maison  qui  l'a 
envoyee;  elle  devrait  etre  redigee  avec 
soin  de  maniere  que  sa  signification  soit 
absolument  claire  pour  le  destinataire. 
Un  trop  grand  nombre  d'hommes  d'affai- 
res aujourd'hui  s'efforcent  de  se  debar- 
rasser  promptement  de  leur  correspon- 
dance  et  font  ce  travail  a  la  hate  ;  lis 
devraient  au  contraire  tacher  d'ecrire 
chaque  lettre  de  telle  facon  qu'elle  fasse 
pour  la  maison  le  meme  travail  que  fe- 
rait  un  homme  special  envoye  au  lieu 
de  la  lettre. 

Le  correspondant  ordinaire  ne  s'en 
tient  pas  la.  II  dicte  ses  lettres  a  un 
stenographe  qui  ne  connait  probable- 
ment  pas  grand'ehose  aux  affaires,  et  ne 
■relit  pas  4es  lettres  avec  soin  pour  s'as- 
surer  qu'elles  expriment  les  pensees  ex- 
actes  qu'il  voulait  exprimer.  II  s'enfonce 
dans  sa  chaise  quelques  minutes,  par- 
court  rapidement  les  lettres  et  les  laisse 
partir. 

En  premier  lieu,  l'auteur  d'une  lettre 
est  tres  apt'e  a  ne  pas  exprimer  ses  idees 
aussi  clairement  dans  une  lettre  que  s'il 
parlait^a  la  personne  a  qui  i'l  l'adresse. 
II  peut  aussi  arriver  que  le  stenographe 
ayant  rr.al  compris  ou.  mal  ponctue,  donne 
a  la  lettre  une  signification  totalement 
differente.  Gardez-vous  contre  ces  deux 
choses  possibles. 

Si  vous  re  pouvez  donner  a  une  lettre 
assez  d'attention  pour  lui  faire  exprimer 
clairement  vos  idees,  ne  l'ecrivez  pas. 
Attendez  a  un  autre  jour  plutot  que  de 
faire  un  mauvais  depart. 

Si  votre  stenogiaphe  n'exprime  pas  ce 
que  vous  voulez  dire,  corrigez  la  lettre 
et  faitesJla  ecrire  de  nouveau^  meme  si 
cela  doit  retarder  son  depart  d'une  au- 
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tre  journee.  Mieux  vaut  un  leger  retard 
si  cela  est  necessaire,  que  la  creation 
d  une  fausse  impression. 


LA  CHINE,  PAYS  PRODUCTEUR 
DE  VIN 

D'apres  une  publication  du  Foreign  Of- 
fice, la  Chine  serait  sur  le  point  de  fl- 
SuriM'  sur  le  marche  mondial  du  vin.  De- 
puis dix  ans  on  cultive  la  vigne  a  fltre 
d'essai  sur  les  bo>rds  du  golfe  de  Chi-li,  ou 
des  acres  de  terre  sont  plantes  en  ceps 
a  raisins  rouges  et  a  raisins  blanes  pro- 
venant  de  tous  les  pays  produeteurs  de 
vin  du  monde. 

Les  resultats  obtenus  ont  ete  satisfai- 
sants,  malgre  des  attaqueS  de  phylloxera 
et  il  y  a  maintenant,  dans  les  caves  des 
vignobles,  des  milliers  de  futs  de  vin,  du- 
ment  enregistres  avec  description  et  date 
de  production.  On  n'a  pas  encore  mis  de 
ce  vin  sur  le  marche,  et  on  n'en  vendra 
pas  avant  1'autorr.ne  de  1908. 

M.  Garnett,  un  fonctionnaire  britanni- 
que,  qui  a  visite  les  vignobles  de  Chine 
et  adresse  un  rapport  au  Foreign  Office, 
a  goute  les  vins  rouges  et  les  vins  blanos 
qui,  dit-il,  sont  excellents.  I'l  ne  pense 
pas  que  leurs  prix  seront  bas.  C'est  un 
riche  Chinois  residant  dans  les  Straits 
Settlements,  qui,  le  premier,  s'est  lance 
dans  cette  entreprise  sous  la  direction  du 
baron  .Von  Babo,  un  expert  autrichien. 


HISTOIRE  DE  L'ALCOOL. 
Par  Dr  Chas.  Ernest  Pellew 

(Traduit  de  "American  Brewer") 

En  etudiant  l'histoire  des  boissons  al- 
cooliqaes,  on  se  trouve  immediatement 
face  a  face  avec  le  fait  qu'il  existe  a  pei- 
ne une  nation  sur  la  surface  du  globe  qui 
n'ait  pas  employe  un  stimulant  ou  un 
narcctique  d'une  espeee  quelconque.  Dans 
presque  tous  les  cas,  cette  substance  a  ete 
sous  forme  d'alcool  et,  dans  un  petit 
nombre  de  cas  ou  l'alcool  n'etait  pas  con- 
nu  et  ou  le  tabac,  l'opium,  le  chanvre  ou 
quelque  autre  drogue  etaient  employes  a 
sa  place,  1'introduction  de  l'alcool  a  im- 
mediatement suivi,  avec  usage  et  mal- 
heureusement  avec  lahus.  Un  curieux 
exemple  de  cela  est  cite  dans  le  recit  du 
celebre  voyage  fait  par  Henry  Hudson  en 
1C09,  quand  il  decouvrit  la  riviere  Hud- 
son. Les  Indiens  curieux  et  leur  chef 
l'attendaient  sur  les  rives  de  l'i.'e  Manhat- 
tan, prets  a  sacrifier  au  grand  "Manitou 
Rouge".  II  aborda  avec  quelques  hovn- 
mes  de  son  equipage,  et,  versant  un  peu 
de  rhum  dans  un  verre,  le  but  a  leur  sau- 
te; puis  11  passa  a  la  ronde  le  verre  rem- 
pli.  L'un  apres  l'autre,  les  Indiens  refu- 
serent  le  verre,  craignant  evidemment 
qu'il  ne  contint  un  poison  mortel.  Enfin, 
l'un  d'eux,  plus  hardi  que  les  autres,  but 


le  verre  jusqu'au  fond,  commence  bien- 
tot  a  tituber  et  tomba  finaf.ement  Ses 
compagnons  furent  frappes  d'horreur. 
Mais  bientot,  il  recouvra  connaissance  et 
deerivit  le  liquide  qu'il  avait  bu  en  tsr- 
imes  tellement  elcgieux  que  tous  en  de- 
manderent  leur  part  en  suppliant  et, 
avant  que  Hudson  les  quittat,  Us  etaient 
tous  ivres. 

II  semble  que  l'hcmme  ait  un  gout  na- 
turel  pour  une  drogue  quelconque  qui 
chasse  iles  soucis,  et  comme  l'alcool  pos- 
sede  ce  pouvoir,  il  est  employe  depuis 
1'epoque  la  plus  reculee  et  est  encore  em- 
ploye aujourd'hui  par  les  riches  et  les 
pauvres,  les  nations  hautement  et  peu 
civilisees  et  ipar  les  sauvages,  avec  un 
dedain  plus  ou  moins  grand  pour  les  ef- 
fets  nuisibles  ,produits  par  son  abus. 

Les  recits  historiques  les  plus  anciens 
qui  sont  parvenus  jusqu'a  nous  —  les 
classiques  sacres  de  la  Chine,  del'Italie,  de 
da  Judee  et  de  la  Perse  —  tous  donnent 
des  details  sur  rusage  et  Tabus  des  bois- 
sons  aicooliques.  Les  Chinois  se  ser- 
vaient  a  la  fois  de  vin  de  raisin  et  d'une 
biere  de  riz,  quelque  chose  comme  le  "sa- 
id" actuel  du  Japon;  et  si  nous  pouvons 
ajouter  foi  a  leur  ecrits,  rintemperance 
n'etait  pas  le  fait  unique  des  classes  les 
plus  basses  de  la  societe,  mais  dans  bien 
des  cas,  elle  causait  le  deshonneur  et  la 
mine  des  dynasties  regnantes. 

Les  "Rig-Veda"  ou  livres  sacres  des  an- 
ciens brahmanes  nous  fournissent  de  nom- 
breux  details  sur  les  habitudes  de  boire 
des  Hindous  qui,  au  moins  parmi  les 
classes  superieures,  observaient  scrupu- 
leusement  leurs  preceptes  sacres.  La  po- 
pulace bavait  une  variete  de  biere  con- 
nue  sous  le  nom  de  "sura",  faites  de  riz, 
d'orge,  de  miel  et  d'autres  ingredients. 
Ce  breuvage  etait  bon  marche  et  etait 
conscmme  abondamment  par  ceux  qui 
vculaient  s'enivrer;  en  consequence,  il 
etait  fortement  deconsidere  par  les  pre- 
tres  et  les  gouvernants  qui  emettaient 
des  lois  et  des  reglements  excessivement 
severes  contre  sa  conscmmation  Mais 
ils  ne  tarissaient  pas  d'eloges  sur  le  vin 
sacre  "Soma",  fait  de  La  seve  de  certai- 
nes  plantes  qui.,  apres  fermentation,  etait 
offerte  en  libations  a  leurs  dieux  favo- 
ris:  Indra^  Vishnou  et  autres.  Ces  divir.i- 
tes  etaient  suppcsees  boire  abondamment 
da  "soma"  et  se  rejouir  grandement  de 
l'effet  qui  en  resultait.  Ces  exercices 
etaient  particulierement  agrea.b'.es  pa.rce 
qu'il  n'etait.  pas  necessaire  pour  hcnorer 
les  dieux  de  verser  tout  le  vin  sur  l'au- 
tel;  ces  actes  de  devotion  pouvaient  etre 
accomplis  egalement  bien  par  les  adcra- 
teurs,  quand  ceux-ci  buvaient  eux-memes 
les  libations.  Bien  entendu,  les  agreables 
effets  de  ces  libations  etaient  considered 
comme  dus  uniquement  a  la  faveur  divi- 
ne et  non  pas  aax  ingredients  qui  en- 
traient  aussi  dans  la  composition  du  vul- 
gaire  "sura". 


Dans  la  Bible,  on  trouve  de  frequentes 
allusions  aux  effets  bons  et'mauvais  du 
vin.  Certains  passages  offrent  des  con- 
trastes  si  marques  que  des  efforts  serieux 
ont  ete  fait  par  beaucoup  de  moralistes 
bien  intentionnes  pour  auppliquer  au  jus 
non  fermente  du  raisin  ou  au  raisin  lui- 
meme  tous  les  dictons  favorables  tels  que 
ceux-ci:  "Le  vin  rejouit  le  coeur  de  l'honi- 
ne";  "Tu  as  mis  de  la  joie  dans  les  coeurs 
depuis  que  leur  ble,  leur  vin  et  leur  hui- 
le  ont  augmente  en  quantite",  et  pour  ap- 
pliquer  au  jus  fermente,  le  vin  qui  est 
bu  tous  les  jours,  les  passages  si  connus 
et  si  frequemment  cites,  qui  condamnent 
son  usage.  Ils  basent  leur  opinion  sur 
le  fait  que  deux  mots  hebreux  "yayin"  et 
"tirosh"  qui  se  !rouvent  dans  1'Ancien 
Testament  sont  tous  les  deux  traduits 
dans  les  versions  autorisees  par  le  mot 
vin,  bien  que  "yayin"  soit  presque  tou- 
jours  mentionne  avec  mepris  et  "tirosh", 
avec  approbation.  Mais  cela  n'est  pas 
toujours  le  cas;  les  substances  que  desi- 
gnent  les  deux  mots  sont  egalement  con- 
damnees  dans  un  chapitre  du  livre  d'Osee. 
De  plus,  il  est  douteux  que  le  jus  non  fer- 
mente du  raisin  ne  soit  pas  mentionne 
sous  un  nom  entierement  different  "de- 
bish",  traduit  par  le  mot  miel.  Sous  ce 
chaud  climat  ou  on  n'avalt  pas  de  jarres 
en  verre  et  de  bouchons  en  caoutchouc 
pour  conserver  'le  jus  sterilisg  du  vin,  ou 
en  ne  connaissait  pas  d'antiseptiques  pour 
retarder  ou  empecher  la  fermentation,  le 
jus  frais  du  raisin  doit  avoir  ete  imme- 
diatement bouilli  jusqu'a  consistance  d'un 
sirop  epais,  sans  cela,  il  aurait  commence 
a  fermenter  au  bout  d'une  demi-heure. 
C'est  ce  qui  se  pratique  aujourd'hui  en 
Syrie  et  le  produit  resultant,  "debs",  est 
employe  comme  succeclane  du  miel  ou 
du  sucre,  pour  le  sucrage.  Notre  respect 
pour  la  s?gesss  du  rci  David  et  celle  d'au- 
tres grands  hommes  de  Judee  ne  ac'"> 
pei met  pas  de  penssr  que  lextr  langac  o 
enthpusiaste  concerr.ait  u.i  si.op  srere, 
affadissant. 

II  n'y  a  aucune  raison  de  dcu'e:-  que  !e 
mot  grec  "cives",  employe  dans  le  Ncu- 
veau  Testament  ,se  rapporte  au  vin  fer- 
mente ordinaire;  il  semble  evident  que 
les  leuanges  et  les  denonciatiens  qui  se 
trouvent  dans  l'Ancien  et  le  Nouveau  Tes- 
tament se  rappcrtent  a  1'usage  et  a  l'abus 
de  l'alcool  respectivemeialt,  plutot  qu'a 
toute  difference  specifique  entre  les  breu- 
vages  employes. 

Les  anciens  Egyptiens  ont  decouvert  de 
tres  bonne  heure  ,1'art  de  faire  du  vin 
d'orge,  ou,  en  d'autres  termes,  de  la  bie- 
re veritable,  ainsi  que  du  vin  de  raisin. 
Ils  en  ont  laisse  des  preuves,  non  seule- 
ment  dans  leurs  ecrits  et  dans  "es  con- 
tes  des  premiers  voyageurs,  comme  Hero- 
dote,  mais  aussi  dans  plusieurs  series  re- 
marquables  de  peintures  murales  trouvees 
sur  leurs  monuments  Les  plus  interes- 
santes  de  ces  peintures  sont  celles  du 
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tombeau  de  ^eni-Hassam  ou  il  y  a  quel- 
que  cinq  mille  ans,  les  Egyptiens  s'amu- 
saient  a  reproduire  les  scenes  de  la  vie 
journa-liere  par  le  dessin^  On  voit,  sur 
ces  peintures,  des  vignes  avec  les  ceps 
de  vigne  attaches  soigneusement  sur  des 
treillagse  et  arroses  au  moyen  de  reser- 
voirs artificieus.  On  y  voit  aussi  plusieurs 
sortes  de  pressoirs,  les  uns  pour  ©eraser 
les  grappes,  les  autres  pour  les  presser 
en  les  tordant  foitement  dans  un  sac. 
On  peut  voir  .aussi  la  rnaniere  dont  les 
Egyptians  versaient  le  vin  frais  dans  des 
jarres,  pour  le  faire  fenmenter  et  le  con- 
server.  On  peut  les  observer  buvant  leur 
vin  au  sein  de  leur  fam'ille  ,  ay  ant  a  cote 
d'eux  leur  ferame  et,  sur  leurs  genoux, 
leurs  enfants.  On  voit  enfin  des  peintu- 
res qui  les  representent  buvant  du  vin 
comime  des  brutes  et  transportes  chez  eux 
apres  un  souper,  sur  le  dos  d'esoiaves; 
ces  peintures  font  aussi  voir  des  fem- 
mes  titubant,  ivres  d'une  maniere  inde- 
cente  et  honteuse.  En  verite,  il  n'y  a 
rien  de  nouveau  sous  le  soleil. 

Les  ecrits  des  anciens  Perses,  "Zend 
A  vesta",  datant  de  l'epoque  de  Zoroastre, 
environ  4,000  a  6,000  ans  avant  1  ere 
chretienne,  eontiennent,  comme  les  "Rig- 
Veda",  de  nombreuses  allusions  au  breu- 
vage sucre  "Homa"  et  a  un  breuvage  po- 
pulaire  "Hura".  Le  vin  semble  avoir  ete 
decouvert  un  peu  plus  tard,  mais  apres 
l'avoir  ete,  etre  devenu  exoessivement  po- 
pulaire.  Les  habitants  des  p.laines  riches 
et  chaudes  de  TAsie-Mineure  en  faisaient 
specialement  usage  et  le  jeune  prince  Cy- 
rus, qui  avait  des  habitudes  de  tempe- 
rance, descendant  des  montagnes  avec  ses 
guerriers  parsans,  eut  peu  de  difficult^ 
a  mettre  en  deroute  Hcs  Medes  effemines. 
Mais  l'attrait  du  luxe  etait  trap  fort 
pour  eux  et  au  bout  de  quelques  genera- 
tions, les  vainqueurs  et  les  vaincus 
avaient  bien  degenere.  Le  fameux  Xer- 
xes, descendant  de  Cyrus  et  monarque  de 
rAsie-Mineure,  n'a  pas  accompli  b:aucoup 
de  vaillantes  actions,  mais  il  pouvait  boi- 
re  plus  de  vin  que  tout  autre  homrre  d-3 
son  royaume.  II  est  done  peu  etonnant 
que  son  armee  ait  ete  si  facilement  miss 
en  deroute  par  les  Grecs. 

En  effet,  de  toutes  les  nations  de  cette 
epoque,  les  Grecs  etaient  les  plus  aptes  a 
consommer  des  bcissons  alccoliques  en 
grandes  quantites  et  cependant  avec  tem- 
perance. Leur  pays  etait  ferti  e  et  leurs 
recoltes  variees  et  ils  apprnent  de.  bonne 
henre  a  preparer  des  breuvages  enivrants 
au  moyen  d'orge,,  de  figues,  de  seve  de 
palmier,  et  autrement.  Leurs  vins,  sp?- 
*  cialement  ceux  des  iles  grecques,  ont  con- 
,  serve  leur  reputation,  non  pendant 
des  eentaines,  mais  des  milliers 
d'annees.  La  vigne  etait  grandement 
cultivSe  et  on  la  considerait  comme 
un  des  plus  grands  dons  faits  a  l'homme 
par  les  dieux;  cependant,  tel  etait  leur 
respect  pour  le  corps  humain,  telle  etait 


aussi  leur  orainte  de  lui  nuire  par  des 
exces,  que  nous  voyons,  dans  leur  Age 
d'Or,  tout  au  moins,  qu'ils  faisaient  usage 
de  l'alcool,  mais  qu'ils  n'en  abusaient  pa*. 

Leur  breuvage  le  plus  fort,  il  faut  se 
le  rappeler,  etait  du  vin  naturel  non  ren- 
force,  ne  contenant  pas  plus  d'alcool  que 
nos  clarets  et  nos  vins  du  Rhin  d'aujour- 
d'hui.  Cependant,  ils  ne  le  buvaient  ja- 
mais pur;  ils  y  ajoutaient  toujours  de 
Teau,  ou  plutot  ils  l'ajoutaient  a  de  Teau. 
quelques-uns  de  leurs  vins,  le  Pramnian 
et  le  Maronian,  par  exemple,  ©talent  si 
forts  qu'on  les  melangeait  dans  la-  pro- 
portion de  1  a  15  ou  de  1  a  20  parties 
d'eau.  Le  melange  ordinaire  consistait 
en  une  partie  de  vin  pour  cinq  parties 
d'eau  cu  une  partie  de  vin  pour  4  parties 
d'eau.  Quand  les  jeunes  fetards  d'Athe- 
nes  faisaient  un  souper  fin,  ils  choisis- 
saient  un  imaitre  de  la  fete  qui  s'asseyait, 
couronne  de  fleurs,  au  haut  bout  de  la  ta- 
ble, et  reglait  1'crdre  du  festin.  Dans  ces 
occasions,  un  jeune  hemme  tres  enclin  a 
i  a  bombance  commandait  quelquefois  un 
melange  de  deux  parties  de  vin  pour  trois 
d'eau.  Boire  du  vin  non  melange  etait 
considere  comme  l'acte  d'une  brute  ou 
d'un  barbare. 

II  ne  faut  pas  en  inferer  que  l'ivresse 
etait  inconnue  dans  ce  pays,  mais,  pen- 
dant l'Age  d'Or  de  la  Grece,  l'ivresse  etait 
pen  commune  et  meprisee.  Chez  ce  peu- 
ple,  Taction  de  boire  etait  diiferente  de 
ce  qu'elle  etait  chez  d'autres  nations;  les 
Greios  buvaient  pour  se  rendre  gais  et  non 
pour  s'enivrer.  Ceci  neut-etre  reconnu 
immediatement  par  leur  earaet&re  et  la 
position  de  Dicnysos,  le  dieu  de  la  bois- 
son,  correspondant  au  Bacchus  des  Ro- 
mains.  Ce  n'etait  pas  un  debauche  ivre. 
Les  statues  le  re]>resentent  sous  la  for- 
me d'un  enfant  innocent  ,rieur,  d'un  beau 
jeune  homme  blond  et  gras,  d'une  athlet? 
b'en  develcppe  et  meme  d'un  homme 
d'age  mur  a  l'air  raffine,  le  patron  de  la 
litterr.ture  it  du  drame. 

Dicnyscs  etait  en  effet  le  plus  grand 
des  dieux  de  la  Grace  Aux  vendanges, 
en  automne,  tout  etait  amusement  et  joie 
et,  eu  son  henneur,  les  habitants  de  la 
cam,p\gne  donnaient  des  representations 
grcssieres  et  facetieuses.  De  la  est  ve- 
nue la  come.lie,  ainsi  nomine  du  chariot 
de  paysans  dans  lequel  les  acteurs 
jouaient  autrefois.  Au  printemps,  quand 
on  buvait  le  ncuveau  vin  avait  lieu  la 
grande  fete  dionysiaque.  Tout  le  monde 
se  rendait  a  Athenes,  de  :1a  campagne,  de 
toute  la  Grece,  de  tout  le  monde  civilise; 
et  la,  dans  le  grand  theatre  de  Dionysos, 
dont  les  sieges  en  marbre  existent  tou- 
jours, sous  les  murs  de  l'Acropole,  on 
jouait  les  carieuses  tragedies  d'Eschyle, 
de  Scphocle  et  d'Euripide  et  les  plus 
beaux  chefs-d'oeuvre  de  l'ancienne  littera- 
ture. 

Mais  apres  qu'Athenes  et  Sparte  et  plus 
tard  Thebes  eurent  gaspille  leurs  ressour- 


ces  et  epuise  leurs  energies  les  unes  con- 
tre  les  autres,  une  nouvelle  race  a  demi 
■barbare  descendit  des  montagnes  et  con- 
quit  toute  la  Grece.  Sous  le  .regne  du  fa- 
meux roi  Philippe  de  Macedoine,  les  par- 
tis affaiblis  et  eparpilles  ise  reunirent, 
apprirent  Tart  de  la  guerre  et  vainqui- 
rent  rapidement  les  habitants  des  plai- 
ner plus  civilises  et  plus  cultives.  Ceci 
mar-qua  la  fin  de  la  temperance  en  Gre- 
ce. Les  nobies  Macedoniens  furent  tou- 
jours de  forts  buveurs  et  vers  la  fin  du 
regne  du  roi,  ils  furent  encourages  dans 
cette  habitude  par  le  roi  lui-meme.  Beau- 
coup  d'histoires  sont  parvenues  jusqu'a 
nous  au  sujet  des  orgi€s  royales.  Une 
de  celles-ci  concerne  un  celebre  philoso- 
phe  qui  avait  intente  un  proces  contre 
le  roi  lui-meme.  La  cause  fut  entendue 
et  jugement  rendu  contre  lui.  "Je  fais 
appel"  s'ecria  le  vieillard.  "A  qui  fais-tu 
appei?"  repondit  Philippe:  "Je  suis  le 
roi";  "Je  fais  appel,  dit  i'autre,  de  Phi- 
lippe ivre  a  Philippe  sobre".  Le  jour  sui- 
vant  ,1a  cause  fut  entendue  de  nouveau  et 
jugement  fut  rendu  en  faveur  du  deman- 
deur. 

Un  autre  episode  qui  aurait  tres  bien 
pu  avoir  des  consequences  tres  serieuses 
se  passa  un  jour  avant  que  oe  roi  mou- 
rut  II  avait  recemment  repudie  sa  fem- 
me  Olympia,  la  mere  d'Alexandre  le 
Grand,  et  il  celebrait  son  second  mariage 
avec  Cleopatie.  Au  banquet  de  noces,  ou 
le  vin  coulait  abondamment,  son  oncle 
Attalus  fit  quelque  remarque  insultante 
au  sujet  du  jeune  prince  Alexandre  qui 
se  leva  immediatement  de  tabie  et  lui 
langa  un  gobelet  a  'la  tete.  Cela  mit  en 
fureur  le  roi  qui  s'elanga  de  son  siege, 
tira  son  epee  et  se  precipita  sur  son  fils 
pour  le  tuer.  Mais  dans  sa  rage  et  son 
ivresse,  Philippe  glissa  et  tomba  a  .terre. 
Alors  Alexandre  cria  d'une  maniere  plu- 
tot peu  respectueuse:  "Hommes  de  Mace- 
doine, voyez  m'aintenant  oe<t  hemme  qui 
est  pret  a  passer  d'Europe  en  Asie  et 
qui  ne  pe'ut  pas  se  rendre  d'un  siege  a 
I'autre  sans  tomber.  Quand  Alexandre 
monta  sur  le  trone  un  an  plus  tard,  l'a- 
melioration  de  ses  manieres  ne  fut  que 
temporaire.  Tout  d'abord,  e  jeune  rci, 
avec  ses  compagnons  d'armes,  employa 
toute  son  energie  aux  affaires  d'Etat  et  a 
•la  guerre.  Deux  annees  apres  son  acces 
au  trone,  il  traversa  THellespcnt  et  avec 
une  petite  armee  d'hommes  choisis  il  mit 
en  deroute  les  hordes  nombreuses  et  enor- 
mes  du  grand  roi.  Dans  quelques  campa- 
gnes,  il  conquit  l'Asie-Mineure  et  con- 
duisit  meme  ses  forces  victorieuses  dans 
l'lnde.  Mais,  avec  le  succes  vint  Tin- 
temperance  et  sa  car ri ere  courte  et  glo- 
rieuse  se  termina  dans  le  deshonneur. 

Sous  Taccoutrement  de  Dionysos,  ac- 
conipagne  par  une  bande  de  tap-ageurs 
ivres,  il  entra  en  triomphe  dans  Kerma- 
nia.  A  Samarcande,  rendu  furieux  par  le 
vin,  il  tua  de  sa  propre  main  son  ami  C.l- 
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tus  qui  lui  avait  sauve  la  vie  a  la  ba- 
taille  de  Granicus.  A  Perseopolis,  dans  une 
rage  d'ivrogne,  pousse  par  ses  compa- 
gnons  dissolus,  il  mit  le  feu  au  celebre 
palais  du  grand  roi  et,  bien  que  ramene  a 
lui  par  le  resultat  il  eut  appele  .ses  sol- 
dats  pour  eteindre  1'incendie,  le  pa'.ais 
fut  rase  jusqu'a  usol. 

Son  plus  fameux  exploit  dans  ce  genre 
eut  lieu  pendant  la  derniere  annee  de  sa 
vie  ,au  tombeau  de  Cyrus,  pres  de  Pasar- 
gadae,  en  Perse.  II  assistait  la  a  1'immo- 
ilation  d'un  celebre  philosophe  hindou, 
Kalanus,  qui  l'avait  suivi  de  l'Inde  et 
qui,  etant  tombe  nialade,  se  fit  bruler 
vivant  sur  un  bucher.  A  son  retour  de 
la  ceremonie,  Alexandre  demanda  a  beau- 
ccup  de  ses  amis  et  a  ses  grands  officiers 
da  souper  avec  lui  et  il  organisa  pendant 
cette  nuit  un  grand  concours  de  boisson, 
offrant  une  couronne  d'or  au  vainqueur. 
Un  jeune  hornrne  noble  appele  Promachus 
remporta  ile  premier  prix  avec  la  >mesure 
respectable  -de  quelque  14  pintes  de  vin; 
d'autres  le  suivirent  de  pres.  Mais  un 
vent  s'eleva,  gelant  lea  fetards  jusqu'aux 
os  et  Promachus  ainsi  qr'environ  quaran- 
te  de  ses  competiteurs  moururent  des 
effets  idu  froid  et  de  l'ivresse  combines. 

Ce  genre  de  vie  ne  pcuvait  pas  durer 
longtemps,  Ses  soldats  tues,  ses  offi- 
ciers etant  dsvenus  indisciplines,  sa 
propre  force  disparut  et  dans  sa  trente- 
deuxieme  annee,  apres  une  orgie  d'ivresse 
qui  dura  deux  jours  et  deux  nuits,  une 
attaque  soudaine  de  fievre  termina  sa 
carriere. 

Si  de  la  Grece  nous  nous  tournons  vers 
Rome,  nous  trouvons  la  meme  suite  gene- 
rale  d'evenements.  Au  commencement, 
les  Rorr.ains  etaient  une  bande  de  farou- 
ches  bandits,  luttant  d'abord  pour  leur 
vie,  puis  pour  la  conquete  des  tribus  envi- 
ro'nnantes.  Pendant  les  quelques  centai- 
nes  d'annees  que  cette  lutte  dura,  les  ro- 
mains  etaient  une  race  excessivement 
tempe-rante.  L'histoire  nous  apprend  que 
le  vin  etait  alors  rare  et  mediocre  et,  tel 
qu'il  etait,  on  le  reservait  exclusivement 
pour  le?  hommes  de  p'us  de  trente  ans. 
II  etait  defendu  aux  fenrmes  d'en  boire 
sous  peine  de  mort,  car  on  pretendait  que 
c'etait.  un  excitant  a  la  debauche.  D'a- 
pres  Pline,  cette  loi  etait  loin  d'etre  let- 
tre  urorte.  Les  fenrmes  etaient  obligees 
d'accueiKir  tous  leurs  parents  du  sexe 
masculin  avec  .in  baiser  sur  la  bouche,  de 
telle  facon  que  ces  derniers  pouvaient 
dire  si  elles  avaient  ete  dans  la  cave  aux 
vins.  II  cite  le  cas  d'un  certain  Ignatius 
Mecenius  qui  frappa  sa  femme  jusqu'a  ce 
oue  mort  s'ensuivit  pour  cette  infraction 
a  la  loi  et  il  fu.t  jiardonne  par  Romulus 
pour  cette  action;  il  cite  aussi  un  autre 
c?.s  ou  une  dame  romalne  fut  privee  de 
nourriture  par  ses  parents  pour  des  rai- 
sons  semblables;  cette  femme  en  mourut. 

Quand  les  Romains  eurent  conquis  la 
plus  grarrde  partie  de  l'ltalie,  le  vin  de- 


vint  plus  c&mmun  et  quand  les  amies  ro- 
maines  atteignirent  la  Grece  et  i  Asie- 
Mineure  ,le  pays  en  fut  inonde.  Des  au- 
teurs  contemporains  nous  apprennent 
que  les  moeurset les coutumes  changerent 
au  cours  d'une  seule  generation.  Caton 
1'Ancien  avait  coutume  de  dire  qu'a  la 
table  de  son  pere  on  ne  servait  que  du 
vin  italien  ordinaire,  et  cela  parcimo- 
nieusement,  tandis  que  le  vin  de  Grece 
etait  servi  comme  quelque  chose  d'exces- 
sivement  recherche,  dans  de  petite  verres, 
au  dessert.  Avant  sa  mort,  un  certain 
general  Lucullus,  revenant  de  l'Orient, 
distribua  a  Ca  p&pulace  100,000  gallons 
de  fin  vin  de  Chine. 

Les  Romains  de  la  decadence  avaient 
plus  de  soin  de  leurs  vins  que  de  tout  au- 
tre produit  naturel  ou  artificiel  de  terre 
ou  de  mer.  Pline  mentionne  195  varietes 
de  vins  d'un  usage  general,  dont  quatre- 
vingts  environ  etait  de  bonne  qualite.  Le 
vin  ordinaire  etait  d'un  bon  marche  ex- 
traordinaire et  tres  abondant;  les  poetes 
disaient  meme  par  facetie  qu'il  etait 
moins  dispendieux  que  l'eau.  Des  vins 
fins  sucres  de  dessert  etaient  importes  en 
grandes  quantites  des  iles  grecques  Chio, 
Samos,  Lesbos,  Mitylene  et  autres.  Las 
celebrcs  crus  italiens,  le  vin  fin  de  Faler- 
ne,  le  riche  vin  de  Massic,  le  vin  sucre 
d'Albe,  les  vins  de  Caccub,  Stetine,  Pu- 
cine  et  d'autres  chantes  par  Horace,  Vir- 
gile  et  Lucretius  l'emportaienit  sur  tous 
leurs  rivaux  et,  sous  bien  des  rapports, 
ils  auraient  pu  supporter  favorablement 
la  comparaison  avec  les  vins  actuels. 

Mais  la  plupart  de  oes  vins  auraient  ete 
gates,  a  notre  gout,  par  les  substances  cu- 
rieuses  qui  y  etaient  ajoutees;  pour  leur 
donner  de  l'arome  ou  ppar  les  conserver. 
Par  exemple,  en  Grece  et  a  Rome,  c'etait 
une  pratique  commune  d'y  melanger  iri 
miel  et  des  epices  varices,  telles  que  Ja 
myrrhe,  l'aloes  et  Oes  clous  de  girofle.  Un 
melange  plus  surprenant  etait  celui  d'eau 
salee  qui,  en  petite  quantite,  une  partie 
pour  50  a  peu  pres,  etait  supposee  amelio- 
rer  grandement  le  bouquet  des  vins  fins. 
En  verite,  les  instructions  les  plus  soi- 
gneuses  sont  donnees  par  les  anciens  an- 
teurs  sur  la  qualite  de  cette  eui  salee. 
Elle  devait  etre  puisee  d:ms  1'oce'in  .a 
trois  milles  environ  du  rivage.  pa,r  un 
jour  ca'.me.  alors  que  la  mer  etait  tran- 
quil!e.  Une  autre  habitude,  barbare  pour 
nous,  consistait  a  ajouter  de  la.  resine,  de 
la  poix  ou  de  la  terebenthine  dire^tement 
aux  futs  avant  de  les  remplir.  Cost  en- 
core ce  qui  se  fait  en  Grece  aujourd'hui 
et.  dans  les  auberges,  on  demande  au 
voyageur  moderne  s'il  desire  du  vin  Stran- 
ger ou  du  vin  a  la  resine. 

Sous  un  certain  rapport,  les  Grecs  nous 
egalaient  completement.  Ils  appreciaient 
l'age  du  vin  Nous  avons  ncs  caves  et 
nous  y  iaissons  ires  vins  pour  qu'ils  y 
prennent  de  l'age.  Nous  faisons  claquer 
nos  Cevres  en  goQtant  du  Chateau  La  Ro- 


se de  1870  et  nous  pensons  que  c'est  un 
vin  vieux,  tandis  que  du  madere  "Stuy- 
vesant"  ou  "Monticello"  datant  du  com- 
mencement du  siecle  est  servi  en  de  ra- 
les occasions,  quelques  gouttes  a  la  fois, 
comme  un  elixir  preeieux. 

Mais  a  l'epoque  de  Cesar,  on  nous  dit 
qu'Hoitensius,  un  orateur  bien  connu, 
p.vait  laisse  comme  heritage  10,000  bou- 
teilles  de  fins  vins  de  Grece  dans  la  cave 
de  sa  maison  de  campagne.  Horace,  fai- 
sant  tcujours  allusion  a  sa  pauvrete,  pou- 
vait  tout  de  imeme  ecrire  a  un  ami  et  lui 
demiander  de  lui  rendre  visite  dans  son 
humble  cottage  et  d'y  boire  un  verre  de 
vin  de  Falerne  age  d'environ  trente  ans. 
Son  protecteur,  Mecene,  avait  coutume  de 
lui  donner  du  vin  datant  de  70  ou  80  ans. 
Et  nous  apprenons  de  Pline  qu'en  son 
temps  il  y  avait  encore  en  existence  un 
peu  de  vin  du  fameux  crtl  fabrique  sous 
"e  consulat  d'Opimius,  quelque  deux  cents 
ans  auparavant.  Ce  vin  n'etait  employe 
que  pour  donner  du  gout  a  d'autres  va- 
rietes. II  etait  epais,  de  sorte  qu'il  fa!- 
lait  le  puiser  avec  une  cuillere  et  le  dis- 
scudre  dans  l'eau,  puis  le  filtrer  avant  de 
1'employer,  et  quand  la  jarre  etait  debou- 
chee  il  en  sortait  un  parfum  delicieux  et 
fort  qui  remplissait  toute  la  saKe. 

A  partir  de  la  chute  de  la  republique, 
l'intemperance  et  la  debauche  augmsnte- 
rent  repidement  a  Rome.  On  n'entendait 
plus  parler  des  anciennes  lois;  les  fem- 
mes buvaient  tout  autant  que  les  hommes. 
Tens  les  auteurs,  Pline,  Juvenal,  Seneque, 
Tacite,  et  beaucoup  d'autres,  se  plaignent 
amerement  de  cette  habitude.  Aucun  or- 
dre,  aucunh  decence  n'etaient  observes 
dans  .les  fetes.  Celles-ci  devinrent  rapi- 
dement  des  orgies  regu'.ieres  ou  ndn  seu- 
lement  botes  et  convives,  mais  meme  les 
affranchis  et  les  esclaves  .buvaient  jus- 
qu'a ce  qu'ils  fussent  ivres. 

Des  prix  etaient  souvent  offerts  a  ces 
fetes  au  plus  fort  buveur  «t  on  avait  cou- 
tume d'employer  des  drogues  pour  aug- 
menter  la  capacite  norirale  destinee  a  re- 
r evoir  le  vin.  Une  chambre  separee  con- 
tigiie  a  la  salle  a  manger  portait  le  nom 
suggestif  de  "vomitorium".  Les  empe 
reurs  eux-memes  ne  dedaignaient  pas 
d'encourager  ces  orgies;  sous  le  regne  de 
Claudius,  un  certain  Caius  Piso  fut  pro- 
mu  a  une  dignite  de  la  cour  pour  avoir 
bu  censecutivement  pendant  deux  jours  et 
deux  nuits..  Un  certain  Torquatus  fut 
fait  chevalier  sous  le  nom  de  Tricondjius 
(hemme  pouvant  boire  trois  gallons)  pour 
avoir  fcu  cette  quantite  de  vin,  dit-on, 
d'un  seu-1  trait.  La  populace,  1'armee  et 
la  cour  se  livraient  egalement  a  l'intem- 
];erance  et  il  n'est  pas  etonnant,  quand 
les  troupes  de  defense  exterieure  de  l'em- 
pire  furent  battues,  que  les  autres  se  fi- 
rert  tailler  en  pieces  par  les  races  du 
i  ord  plus  hardies,  si  elles  n'etaient  pas 
mciD".  temp&rantes. 

C'est  une  chose  curieuse  que,  bien  que 
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les  boissons  enivrantes  aient  ete  connues 
et  employees  de  temps  immemorial,  1'al- 
cool  lui-meme  n'ait  ete  decouvert  qu'a- 
pres  la  chute  de  l'empire  remain  et. 
qu'apres  qn'il  eflt  ete  decouvert,  il  n'ait 
ete  employ^  pour  obtenir  l'ivresse  que 
plusieurs  centaines  d'annees  plus  tard. 
Pline,  dans  son  Histoire  Naturelle,  ecrite 
l'annee  50  de  notre  ere  environ,  dit  que 
l'huile  de  terebenthine  pouvait  etre  ex- 
traite  du  goudrori  brat  en  le  faisant  bouil- 
lir  dans  des  recipients  ouverts  et  en  in- 
terceptant  les  vapeurs  par  des  toisons 
dont  l'huile  condensee  pouvait  etre  expri- 
mee.  Cela  marque  les  premiers  debuts 
de  l'art  de  la  distillation  qui  ne  progressa 
que  lentement,  car  200  ans  plus  tard, 
nous  voyons  que  les  matelots  etaient  ac- 
coutumes  a  obtenir  de  l'eau  potable  de 
l'eau  de  mer  par  des  methodes  primiti- 
ves semblables. 

Vers  cette  epoque,  il  y  avait  a  Alexan- 
dre une  ecole  florissante  d'alchimistes  et 
il  est  probable  que  quelqu'un  d'entre  eux 
developpa  bientot  cet  art;  mais  en  1  an 
287,  l'empereur  Diocletien  detruiait  leurs 
livres  et  prohiba  leurs  etudes,  de,  peur 
qu'en  decouvrant  la  pierre  philosophale  et 
en  apprenant  par  la  a  changer  en  or  les 
metaux  communs,  ils  pussent  jeter  a  terre 
le  gouvernement  romain.  Un  desastre 
-plus  serieux  arriva  a  l'ecole  de  philoso- 
phic d'Alexandrie,  lors  de  la  destruction 
de  la  celebre  bibliotheque  par  le  general 
manometan  Amru,  en  l'an  984,  sous  les 
ordres  du  calife  Abu-Bekr.  "Si  ces  livres 
sont  conformes  au  Koran,  on  n'en  a  pas 
besoin;  s'ils  sont  en  opposition  avec  le 
Koran,  ils  sont  nuisibles".  Tel  est  l'argu- 
ment  qui  aida  a  reculer  fla  civilisation  de 
quelques  siecles  et  qui  porta  a  la  littera- 
ture  aussi  bien  qu'a  la  medecine  un  coup 
dont  elle  ne  s'est  pas  encore  relevee.  II 
est  curieux  de  ®e  demander  quelle  serait 
la  situation  actuelle  si  seulement  deux  ou 
trois  de  nos  reeentes  decouvertes  —  par 
exemple  la  theorie  des  germes  de  mala-  • 
die — avaiei.t  ete  faites  cent  an?  plus  tard. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'etude  de  la  science 
•dut  etre  recommencee  presque  en  partant 
des  premiers  principes  par  les  Arabes 
soumis  a  un  chef  plus  eclaire.  Le  celebre 
Geber,  vers  la  fin  du  VHIeme  siecle,  men- 
tionne le  mot  distillation,  mais  on  ne  salt 
pas  exactement  si  par  ce  terme  il  enten- 
dait  plutot  la  separation  par  la  chaleur 
de  deux  metaux  ayant  des  points  de  fu- 
sion differents.  Albucasis,  un  celebre  al- 
chimiste  du  XI  erne  siecle  parle  du  pro- 
cede  en  termes  moins  douteux  et  vers  la 
fin  du  Xllleme  siecle,  l'art  de  la  distilla- 
tion, la  preparation,  les  proprietes  et  les 
usages  de  l'alcool  etaient  clairement  de- 
crits  par  deux  alchimistes  europeens, 
Raymond  Lully  et  Armand  de  Villeneuve. 

Etant  donnee  l'opposition  assez  mSritee 
contre  les  liqueurs  distillees,  il  est  inte- 
ressant  de  remarquer  que  pendant  une 
centaine   d'annees  aprfes   sa  decouverte, 


l'alcool  a  ete  distinctement  le  produit  le 
plus  precieux  -de  la  chimie.  Les  anciens 
alchimistes  s'etonnaient  de  son  pouvoir 
a  dissoudre  les  huiles,  les  resines  et  les 
baumes;  ils  rappelaient  "oleum  vini"  ou 
"balsamus  universalis",  faisant  avec  lui 
des  vernis  ,des  parfums  et  des  cosmeti- 
ques,  dont  la  vente  remplissait  leur  bour- 
se qui  n'etait  pas  trop  garnie.  lis  admi- 
raient  la  flamme  claire,  incolore,  sans 
fumee,  produite  par  sa  combustion  et  ils 
\f  nommaient  "soufre  celeste"  pour  le  dis- 
tinguer  du  soufre  terrestre  ordinaire  qui 
est  loin  de  bruler  d'une  maniere  aussi 
agreable.  Ils  s'en  servaient  comme  subs- 
tance preservatrice  pour  la  preparation  de 
leurs  produits  ohimiques  et  par-dessus 
tout,  ils  l'employaient  comme  medica- 
ment. i  |i  • 
Pendant  des  centaines  d'annees,  cette 
eau-de-vie  "aqua  vitae",  comme  elle  etait 
le  plus  universellement  connue,  etait  le 
remede  le  plus  precieux  de  leur  vaste 
mais  inefficace  pharmacopee.  Comme  al- 
chimiste.  chaque  medecin  preparait  ses 
propres  elixirs,  ses.  cordiaux  et  preten- 
dait  que  ces  panacees  operaient  des  mi- 
racles; .mais  la. base  de  tous  ces  medica- 
ments etait  la  meme  —  de  l'alcool  sucre 
et  aromatise  par  distillation  ou  infusion 
d'herbes  et  d'epices.  Quelques-uns  de  ces 
cordiaux  ou  remedes  pour  les  maladies  de 
ooeur  existent  aujourd'hul  sous  forme  de 
liqueurs  diverses.  La  chartreuse  et  la 
benedictine  sont  simplement  d'anciens 
medicaments  prepares  a  peu  prfes  d'apres 
les  anciennes  formules  que  les  moines 
earthusiens  et  benedictins  employaient  il 
y  a  des  centaines  d'annees  afin  d'admi- 
nistrer  ces  liqueurs  aux  malades  et  aux 
personnes  faibles  a  la  por-te  de  leur  cou- 
vent,  ou  bien  pour  les  vendre  aux  mala- 
des riches  qui  recherchaient  leur  traite- 
ment. 

Mais  ce  qu'il  y  a  de  curieux,  ce  n'est 
pas  que  l'alcool  ait  ete  employe  comme 
remede,  mais  qu'il  n'ait  ete  employe  ex- 
clusivement  que  comme  remede.  II  sem- 
ble  qu'on  n'ait  eu  aucune  idee  de  ses  pro- 
prieties intoxicantes.  Shakespeare,  pat 
exemple,  mentionne  abondamment  la 
boisson  et  l'ivrognerie.  Mais,  a  cette 
epoque,  certains  homines  se  grisaieat 
avec  du  vin  d'Oporto,  du  vin  des  iles  Ca- 
naries, du  sherry,  et  les  gens  de  la  classe 
inferieure,  avec  de  l'ale  et  de  la  biere, 
mais  jamais  avec  de  l'alcool.  La  seule 
mention  qu'il  fasse  de  liqueurs  distillees, 
e'est  dans  "Romeo  et  Juliette",  quand  la 
vieille  garde-malade  soupire:  "Oh,  si  je 
pouvais  avoir  des  eaux  fortes  de  Venise 
pour  ranimer  mon  energie!"  Comme  ax- 
tmple  de  la  duree  de  cet  etat  de  choses, 
je  peux  mentionner  un  livre  bien  con  tin 
"The  Countrie  Farme",  publie  en  Angls- 
tcrre  en  1716.  Cet  ouvrage  important  dic- 
cute  en  detail  toutes  les  diverses  occupa- 
txms  de  la  campagne.  II  decrit  avec  soin 
rindustrie  du  vin,  la  culture  des  vignes, 


la  preparation  des  diverses  varietes  do 
yins  et,  tandis  qu'il  fait  hautement  l'eloge 
di  bon  vin  pur-  comm.e  boisson,  1'auteur 
prend  grand  soin  de  decrire  complete- 
ment  les  nombreux  mauvais  effets  de  l'i- 
vresse  et  de  l'habitude  d'ingurgiter  du 
vin  constamment  et  en  trop  grande  quaa- 
tite.  —  'v^^B 

Quelques  chapitres  plus  loin,  l'aute  ir 
donne  une  description  de  l'art  de  la  dis- 
tillation. II  explique  qu'une  salle  pour 
les  alambics  est  une  necessite  d'une  mai- 
son  de  campagne  bien  montee  et  il  fait 
des  descriptions  curieuses  d'alambics, 
dont  les  uns  ont  60'^ou  80  cornues  sur  un 
seul  four.  II  mentionne  la  grande  variete 
dc  substances  vegetales-et  animates  qui 
peuvent  etre  distillees  mais  il  s'etend 
beaucoup  sur  la  distillation  du  vin.  "Car. 
dit-il,  les  vertus  de  l'eau-de-vie  sont  infi- 
nies.  Elle  empeche  les  attaques  d'apo 
plexie;  sous  tous  les  climats  humides^  et 
ou  regne  la  malaria,  tout  le  monde  de- 
viait  en  prendre  une  cuilleree  a  the  avec 
du  sucre  avant  le  dejeuner,  pour  eloigner 
la  fievre",  et  ainsi  de  suite.  Pas  un  seu! 
mot  sur  l'ivresse;  1'auteur  ne  nous  parle 
de  l'eau-de-vie  que  comme  remede. 

Toutefois,  on  ne  doit  pas  supposer  d'a- 
pres cela  que  les  Anglais  n'avaient  pas 
quantite  de  moyeps  de  se  griser.  Pen- 
dant longtemps,  on  les  a  connus  comme 
prenant  rang  apres  les  Allemands  et  les 
Hollandais  pour  leur  aptitude  a  boire. 
Les  Saxons  et  les  Danois  avaient  intro- 
duit  en  Angleterre  les  moeurs  intempe- 
rantes  des  hommes  du  nord,  et  la  biere 
ei  le  cidre,  rhydromel  fait  de  miel,  etaient 
aussi  efficaces  que  les  boissons  plus  for- 
tes. Les  Normands  etaient  une  race  plus 
raffinee  et  beaucoup  plus  temperante  el 
e'est  pour  cette  raison  en  grande  partie 
qu'ils  conquirent  1' Angleterre  si  facila- 
ment.  La  nuit  qui  prec6da  la  bataille  de 
Hastings,  d'apres  ce  que  disent  les  chro- 
niqueurs'  du  temps,  fut  passee  par  les 
Saxons  a  boire  copieusement  et  bruyam- 
njent  autour  de  leurs  feux  de  camp.  Le 
lendemain,  encore  ivres,  s'avancerent  in- 
souciants  contre  l'emiemi,  tandis  que  les 
Normands  qui  avaient  passe  une  nuit 
tranquille  etaient  de  sang-froid  et  bien 
prepares  pour  la  lutte. 

Toutefois,  leurs  habitudes  changerent 
bientot  et  ils  commencerent  a  boire  aussi 
copieusement  que  leurs  predecesseurs. 
Sous  le  regne  de  Henri  I,  la  nation  souf- 
frit  une  perte  malheureuse;  son  fils  airne, 
apres  avoir  trop  bu  de  liqueurs,  se  noya; 
il  venait  de  se  marier  avec  une  princesse 
de  France.  Le  jeune  couple  et  sa  suite 
retournaient  en  Angleterre  sur  une  gale- 
re,  au  milieu  des  rejouissances  des  deux 
nations  et  le  vin  coulait  librement  a 
bord,  au  point  que  les  matelots  s'enivre- 
rent.  Quand  elle  approcha  du  rivage,  la 
galere  frappa  un  ecueil  et,  de  toutes  les 
personnes  qui  etaient  a  bord,  une  seule 
echappa.    Le  jeune  prince,  dit-on,  avec 
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^|  Nous  avons  l'avantage  de  representer  au  Canada  les 
plus  fortes  niaisons  dans  le  commerce  des  Vins  —  les 
maisons  dont  les  marques  sont  reputees  dans  le  monde 
entier  et  dont  les  produits  sont  strictement  maintenus 
a  la  hauteur  de  leur  reputation  acquise. 

Nous  avons  le  choix  et  la  qualite. 

1!  Nos  prix  meritent  l'attention  des  bons  acheteurs,  de 
meme  que  nos  Vins  commandent  celle  des  bons 
gourmets. 

1[  Examinez  notre  liste,  faites  votre  choix  et  demandez 
nos  prix. 


Blandy  Bros, 

Real  Campanhia  Vinicola, 

Diez  Hermanos, 

Garrett  et  Cie, 

G.  Oliva  et  Cie, 

Vigneau  et  Cambours, 

Morin  Pere  et  Fils, 

Piper-Heidsieck, 

Union  Champenoise, 
<<  « 

Fli  Ferrero  Ricardo. 
Cazalis  et  Pratts, 
F.  Dolin  et  Cie, 
Adrien  Sarazin, 


Madere, 
Portugal, 

Jerez  de  la  Frontera, 

Malaga, 

Tarragone, 

Bordeaux, 

Beaune, 

Reims, 


Turin, 
Marseille, 
Chambery, 
Diion, 


Madeira,  Sherry  et  Malaga, 
Vins  de  Porto, 
Sherry, 
Vins  Malaga. 
Vins  de  Messe, 
Clarets  et  Sauternes, 
Vins  de  Bourgogne, 
Champagne, 
Champagne  Cardinal, 
Champagne  Due  d'Origny, 
Vermouth  Italien, 
Vermouth  Francais, 
Vermouth  Francais 
Vin  Tonique  Quinquina 
Bachus. 


lfCST**  Ecrivez,  Telephonez  ou  Telegraphiez  a  nos  frais.  e=S^§f 

Laporte,  Martin  &  Cie.,  Ltee 

MONTREAL. 
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sa  femme  et  quelques  suivants,  ava'.t 
quitte  la  galere  sur  une  barque,  mais  il 
voulut  retourner  pour  essayer  de  sauver 
sa  soeiir;  la  barque  chavira  et  tous  ceux 
qu'elle  contenait  perirent. 

Pendant  tout  le  Moyen-Age,  on  trouve 
dans  les  chroniques  de  Froissart,  Hollin- 
shed  et  autres,  des  allusions  au  fait  que 
les  Anglais,  alors  comme  maintenant,  ai 
maient  un  verre  de  bonne  biere  et  de  vin 
egalement.  Sir  John  Fortescue  dit  nai've- 
ment:  "lis  ne  boivent  pas  d'eau,  si  oe 
u  est  quand  ils  s'abstiennent  de  la  bois- 
son  pour  faire  penitence  et  par  principe 
rtligieux".  En  1498,  1'arabassadeur  d'Es- 
pagne  a  la  cour  anglaise  ecrivait  a  Fer- 
dinand et  k  Isabelle  pour  leur  demander 
que  la  princesse  Catherine  d'Aragon,  fi- 
ancee au  prince  Henri  qui  fut  plus  tarcl 
le  roi  Henri  VIII,  apprit  a  boire  du  vin. 
C'etait  un  bon  conseil  de  la  part  du  roi 
et  de  la  reine  d'Angleterre  qui  desiraient 
que  leur  future  belle-f ille  sut  que  1'ean 
en  Angleterre  n'etait  pas  buvable  et  que, 
me  me  si  elle  1'etait,  le  climat  ne  permet- 
trait  pas  d'en  boire.  Ce  n'etait  pas  seule- 
ment  les  laiques  qui  avaient  l'habitude 
de  boire  beaucoup,  car  il  y  avait  des 
plaintes  constantes  sur  les  habitudes  du 
clerge  et  des  ordres  religieux.  L'ivrogne- 
rie  chez  les  moines  et  les  religieuses  fut 
une  des  principales  excuses  du  roi  Henri 
VIII  pour  termer  les  monasteres.  L-i 
bonne  reine  Elizabeth  ne  reprouvait  pas 
cette  pratique,  car,  dans  les  recits  de  sa 
'  visite  a  Kenilworth  en  1575,  on  lit  que 
le  comte  de  Leicester  fit  mettre  en  perce 
365  "hogsheads"  de  biere  en  plus  d'uri 
certain  nombre  de  futailles  de  vin.  Vers 
la  fin  de  son  regne,  l'habitude  de  boi  e 
prit  de  plus  grandes  proportions  a  cause 
des  moeurs  acquises  par  les  volontaires 
qui  etaient  alles  dans  les  Pays-Bas.  Sous 
le  regne  de  son  successeur,  1'Ecossais 
Jacques  ler,  la  cour  elle-nieme  donna  uj 
triste  exemple  au  peuple  d'Angleterre.  A 
■an  grand  festin  donne  par  le  ministre  Ce- 
cil en  l'honneur  du  roi  et  d'un  monarque 
en  visile,  Christian  IV,  de  Danemark, 
Jacques  ler  fut  transports  ivre  sur  son 
lit  et  le  roi  Christian  moins  heureux,  ti- 
tubant  sous  1'influence  de  l'alcool,  insultn 
grossierement  une  des  dames  presenter. 
Ces  dernieres,  a  leur  tour,  avant  la  fin 
de  la  soiree,  se  griserent  autant  que  les 
hommes  et,  d'apes  le  temoignage  d'un  te 
Uioin,  se  conduisirent  de  la  maniere  la 
plus  disgracieuse.  La  nation  devint  ,iri 
peu  plus  sobre  sous  le  regne  suivant  et 
sous  le  regime  du  "Commonwealth",  pom 
reprendre  des  moeurs  dissolues  apres  la 
Restauration.  Avec  l  accession  au  trone 
du  roi  hollandais  Guillaume,  en  1683. 
l'habitude  de  boire  atteignit  une  phase 
plus  dangereuse  que  jamais.  • 

A  cette  'epoque  en  effet,  le  peuple  avait 
enfin  appris  que  l'alcool  etait  enivrant;  il 
avait  aussi  appris  la  maniere  de  le  faire 
a  bon  marche  au  moyeri  de  grain.  Ju-> 


qu'au  XVIIe  siecle,  toute  l'eau-de-vie  etait 
faite  avec  du  vin  et  etait  par  consequent 
dispendieuse,  mais  maintenant,  on  pou- 
vait  la  faire  avec  de  la  biere  et  non  seule- 
ment  en  France,  mais  en  Suisse  et  spe- 
cialement  en  Hollande,  a  Schiedam  et 
dans  d'autres  villes,  de  grandes  distille- 
ries produisaient  d'enormes  quantites  d'ai- 
cool  fort  et  a  bon  marche.  Au  commence- 
ment  du  regne  de  Gruillaume  et  de  Marie 
on  encouragea  la  creation  de  distilleries 
similaires  en  Angleterre,  sous  pretexte  de 
procurer  de  l'aide  a  l'agriculture  et,  vet^ 
le  commencement  du  XVIIIe  siecle,  toute 
1' Angleterre  fut  inondee  de  genievre  (gin) 
fabrique  au  pays,  aussi  bien  qu'import<5. 
a  des  prix  absurdement  bas. 

Les  resultats  furent  des  plus  desa.s- 
treux.  Les  rues  de  Londres  etaient  gar- 
•nies  de  boutiques  a  gin  (gin  shops)  eton 
pouvait  voir  sur  ces  boutiques  des  affi- 
ches  sur  lesquelles  on  lisait:  "Ivre  pour 
un  penny:  ivre-mort  pour  2  pence;  lunch 
gratuit."  Les  effets  sur  le  commun  du 
peuple  furent  si  marques  que  toutes  les 
ptrsonnes  bien  pensantes  en  furent  alar- 
irees.  Sous  le  climat  humide  et  tempere 
de  1'Angleterre,  on  pouvait  boire  copiea- 
sement  du  vin  ou  de  la  biere  et  conserve:- 
quand  meme  la  sante  et  la  faculte  dp 
travailler;  mais,  avec  le  genievre,  le  vice, 
la  pauvrete  et  la  maladie  augmenterent 
d  une  maniere  si  effrayante  que  le  Parle- 
ment  emit  enfin  une  loi  prohibant  a  peu 
pies  son  usage. 

Cette  celebre  loi  sur  le  gin  (gin  law) 
passee  en  1736  est  interessante  en  tan', 
que  premier  coup  severe  porte  au  com- 
merce des  liqueurs  parmi  les  nations  ci- 
vilisees.  Elle  prelevait  une  taxe  de  20 
shillings  par  gallon  d'alcool  et  une  licence 
de  50  livres  sterling  etait  exigee  de  tout? 
personne  vendant  du  gin  ou  en  trafiquant. 
Comme  cette  l'oi  devangait  l'opinion  pu- 
blique,  elle  n'eut  pas  de  succes,  de  meme 
que  de  nos  jours  des  lois  prohibitives 
plus  severes.  En  effet,  on  prdtesta  im- 
nsediatement  contre  cette  loi,  disant 
qu'elle  taxait  le  gin  du  pauvre  et  laissait 
libre  le  vin  du  riche.  Tous  les  jeux  de 
mots  portaient  sur  cette  loi,  tous  les  cari- 
caturistes  la  mirent  a  contribution.  0:i 
chantait  des  complaintes  qui  racontaient 
la  mort  prochaine  de  "mother  gin".  Les 
boutiques  de  liqueurs  etaient  tendues  de 
noir  et  on  y  celebrait  tumultueusement 
les  obseques  de  "Madame  Genievre",  et 
s:i  resurrection.  La  veille  du  jour  ou  la 
loi  fut  mise  a  execution,  il  y  eut  une  orgie 
universelle  dans  tout  le  pays.  Chacu  i 
but  tant  qu'il  put  et  emporta  a  la  maison 
mutant  de  gin  qu'il  put  s'en  procurer. 

Pour  tourner  la  loi,  les  apothicaires 
vendaient  le  gin  en  fioles  et  en  petits  pa- 
quets,  colores  quelquefois  et  portant  de 
fausses  etiquettes  telles  que  "Eau  pour 
Coliques",  "Delices  des  Dames".  Sur  ces 
paquets,  des  instructions  etaient  impri- 
mees,  par  exemple  comme  ceile-ci:  "Pre- 


nez  deux  ou  trois  cuillerees  a  soupe,  trois 
on  quatre  fois  par  jour,  ou  aussi  souvent 
que  l'attaque  vous  prendra".  Des  espions 
inventaient  a  chaqe  instant  des  embu- 
ches  pour  prendre  ceux  qui  enfreignaient 
la  loi;  cette  maniere  de  faire  etait  loin 
d'etre  du  gout  des  Anglais.  En  conse- 
quence, ces  espions  souffrirent  a  leur 
tour.  Le  simple  cri  "espion  pour  li- 
queurs" suffisait  a  rassembler  la  fou's 
dans  les  rues  de  Londres  et  l'espion  etait 
heureux  s'il  pouvait  s'echapper  sans  etie 
bien  fustige  et  sans  avoir  pris  un  bain 
dans  la  Tamise  ou  dans  la  mare  la  jpluc 
proche.  En  verite,  une  telle  protestatio.i 
s'eleva  a  ce  sujet  que  le  ministere  devint 
ties  peu  populaire.  La  loi  n'etait  plus 
appliquee  deux  ou  trois  annees  plus  tar  J, 
et  apres  un  essai  de  sept  jours,  elle  fut 
grandement  modifiee  en  1743. 

(A  suivre). 


DANS    LE    MONDE    DES  HOTELIERS 

MM.  Georges  Payette  &  Cie,  rue  St- 
Jacques,  viennent  de  faire  de  conside- 
rables ameliorations  dans  leur  bar.  Un 
"work  board"  en  argent  allemand,  et  de 
nouvelles  pom))es  a  biere  et  accessoires 
ont  ete  fournis  par  ,1a  Hamilton  Brass 
Manfg  Co.  Ltd. 

*  *  * 

MM.  Tremblay  &  Brosseau,  63  rue  St- 
J>:uirenit,  viennent  de  faire  installer  an 
nouveau  "work  board"  et  de  nouvelles 
pompes  a  biere  dans  leur  etablissement. 

*  *  * 

Le  restaurant  Revere  vient  d'etre  re- 
installe  entierement  a  neuf,  au  coin  des 
rues  Ste^Catherine  et  Bleury,  la  nouvelle 
decoration  en  acajou  plein  est  d'un  luxe 
severe.  Tout  le  materiel  du  •  bar,  le 
"work  board"  en  argent  allemand,  les 
pompes  a  biere,  etc.,  etc.,  ont  ete  fournis 
par  la  Hamilton  Brass  Manfg.  Co. 


PERSONNEL 

— M.  J.  Edgard  Paterson,  de  la  maiso  i 
James  Ainslle  &  Co.,  les  grands  distilla- 
teurs  de  whiskies,  est  passe  ces  jours-ci 
a  Montreal,  en  route  pour  l'Ecosse. 

— M.  Gaston  Dugas,  proprietaire  de  la 
marque  de  Cognacs  bien  connus  portant 
co  nom,  s'est  tout  dernierement  embar- 
que  pour  la  France  a  bord  de  l'"Empress 
of  Britain"  apres  avoir  passe  plusieurs 
mois  au  Canada. 


REVUE  GENERALE 

Mm.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie  nous  avisent 
que  dans  le  commerce  des  liqueurs,  les 
affaires  sont  assez  actives  et  les  paie- 
ments  suffisants. 

*    *  * 

M.  George  W.  uow,  de  la  maison  John 
Robertson  &  Son,  Ltd.,  nous  avise  que  les 
affaires  sont  tres  satisfaisantes  dans  la 
branche  des  liqueurs  et  spiritueux  ;  les 
paiements  sont  assez  rapides. 
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Iff 


Z  XaJES 


GIN  DE  BURNETT 

«LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin !  = 

J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au  Canada.  Montreal. 

JOSEPH  E.  SEAGRAM,  nnT^ 

WATERLOO,  CANADA, 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,  Montreal.  Agents. 


AU  COMMERCE 


LES  MEILLEUr\ES 
BIERES  DE  MALT 
AU  PAYS,  ET  LES 
GENS  LE  Sr\VEJ4T. 


Maintenez  votre   appro visionnement   d'ALE   et  de 
PORTER  de 


Vous  6tes  oblige"  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients.  Si  vous  leur  substituez  d'au- 
tres  marques,  vos  clients  ne  se  plaindront  peut- 
6tre  pas,  mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil 
ils  obtiendront  ce  qu'ils  veulent  avoir. 
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M.  Otto  Zepf,  directeur  gerant  de  ia 
Freyseng  Cork  Co.,  Ltd.,  nous  avise  que 
les  affaires  sont  tres  actives  dans  toutes 
les  lignes  de  la  maison:  bouchons,  cap- 
sules, machines  pour  embouteilleurs 
etc.,  etc.  Les  paiements  sont  eatisfai- 
sants. 

*  *  * 

M.  George  W.  Dow,  gerant  de  MM.  John 
Robertson  &  Son,  Ltd.,  revient  de  St- 
J<ean,  Nouveau-Brunswiek,  ou  il  s'etait 
rendu  pour  ouvrir  une  agence  de  la  mai- 
son qu'il  represente. 

'Cette  agence  s'occupera  du  Commerce 
des  Provinces  Maritimes  ou  le  whisky 
de  MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd.,  est 
bien  connu  depuis  nombre  d'annees. 

*  •  • 

La  Hamilton  Brass  Manfg  Co.  Ltd, 
nous  avise  que  le  commerce  des  fourni- 
tures  de  bar  est  tres  actif  et  les  paie- 
ments satisfaisants. 


MM.  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee  nous 
avisent  que  les  affaires  sont  assez  sa- 
tisfaisantes  dans  le  commerce  des  li- 
queurs; les  paiements  sont  pas-sables. 


L'eau  Hiawatha  est  une  des  eaux  de  ta- 
ble les  plus  agreables  et  les  plus  pures 
qui  soient  sur  le  marche.  Dun  gout  ex- 
quis,  elle  se  recommande  par  sa  haute  te- 
neur  en  gaz  acide  carbonique,  qui,  comme 
chacun  le  sait,  est  un  sedatif  de  1'esPb- 
mac.  La  lithine  qu'elle,  contient  la  rend 
extremement  active  dans  les  cas  de  rhu- 
matismes,  de  goutte  et  d'affection  des 
voies  urinaires.  La  facilite  avec  laquelle 
elle  se  melange  a  tous  les  liquides,  en  fait 
une  boisson  egalement  agreable  pour  le 
■malade  et  pour  l'homme  bien  portant. 


La  Hamilton  Brass  Mfg.  Co.,  Ltd.,  met 
actuellement  sur  le  marche,  un  nouveau 
Poli  a  Metaux,  le  "Magestic",  qui  offre 
ile  nombreux  avantages.  II  ne  contient 
ni  acide,  nj  poudre  pouvant  attaquer  ou 
rayer  les  objets.  C'est  un  .poli  a  I'huils. 
il  preserve  done  le  metal  contre  l'humi- 
dite. 

II  se  prepare  sous  differentes  formes: 
Liquide,  en  barre  et  en  pate.  Les  memes 
fabricants  font  aussi  une  poudre  a  polir 
l'argent  et  une  preparation  pour  polir  les 
lr.eubles. 

Ce  produit  est  remarquable  pour  l'en- 
tretien  des  ustensiles  de  bar. 


Un  nouvel  aperitif  est  introduit  sur  le 
marche  canadien  par  la  maison.  Laporte, 
Martin  &  Cie,  1'Aperitif  Bacchus,  fabri- 
que  par  M.  Adrien  Sarrazin-Javillier,  de 
Diijon,  Prance.  Cet/te  maison  est  an- 
cienne  en  Bourgogne,  ayant  ete  fondee 
en  1852.  L'Aperitif  Bacchus  est  compose 
de  vins  vieux  de  Bourgogne  et  de  plantes 
salutaires  et  fortifiantes.  II  se  boit  pur 
ou  etendu  d'eau. 

Pris  avant  le  repas,  le  Bacchus  pre- 
pare  et  favorise  les  fonctions  de  l'esto- 
mac.  Son  usage  regulier  fait  disparaitre 
le  manque  d'appetit,  fortifie  le  tempera- 
ment et  entretient  la  sante.  Sa  finesse 
de  gout  en  fait  1'aperitif  le  plus  apprecie 
dc  tous  les  gourmets. 


Le  Champagne  Piper-Heidsieck  cuvee 
1900  est  un  vin  absolument  superieur, 
l'annee  1900  ajrant  donne  des  vins  d'une 
finesse  et  d'une  tenue  remarquables. 

L'eimbouteillage  tres  soigne  est  aussi 
flatteur  a  l'oeil  que  le  vin  lui-meme  est 
flatteur  au  palais.  Les  connaisseurs  n'en 
seront  pas  surpris,  les  produits  de  la 
maison  Piper-Heidsieck  etant  connus  de- 
puis 1785  pour  une  perfection  qui"  ne 
s'est  jamais  dementie.  lis  meritent  bien 
la  vieiLe  devise  de  la  maison. 

"Passe  avant  li  melior"  (Passe  avant 
■les  meilleurs).  Agents:  MM.  Lapopte, 
Martin  &  Cie,  Ltee. 


Ou  en  est  votre  stock  de  vins? 

La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie, 
Ltee,  Montreal,  qui  represente  les  plus 
fortes  maisons  Europeennes  dans  le  com 
merce  des  vins  est  prete  a  coter  des  prix 
pour  toute  la  ligne  des  vins:  Claret, 
Bourgogne,  Sauternes,  Sherry,  Malaga, 
Madere,  Port,  Vins  de  Messe,  Vermoutho. 
Chaimpagne,  Vins  Toniques,  etc. 

La  qualite  et  les  prix  meritent  ratten- 
tion  des  bons  acheteurs. 


VINS  ET  EAUX -DE -VIE 

DES  CHARENTES  : 

giaoton  guga^  §  §ie, 

Proprietaires-Distillateurs 
MATHA,  -  pres  Cognac. 


Lalonde  &  Desroehes,  Agents, 

210,  rue  St-Paul,  Montreal. 


Des  recherches  faites  par  le  Departe- 
ment  de  l'Agriculture  des  Etats-Unis  ont 
demontre  qu'on  pent  produire  de  l'alcool 
au  moyen  de  balle  de  mai's,  en  quantite 
suffisante  pour  justifier  la  construction 
d'une  distillerie  a  proximite  d'une  fabri- 
que  de  conserves  de  mai's.  Par  une  sim- 
ple fermentation,  on  a  obtenu  11  gallons 
d'alcool  d'une  tonne  de  balle  verte  et,  par 
une  methode  analogue,  on  a  pu  tirer  G 
gallons  d'alcool  a  une  tonne  de  tiges  ver- 
tes  de  mais.  Les  essais  ont  demontre 
qu'une  tonne  de  tiges  vertes  contient  en- 
viron 240  livres  de  substances  fermentes- 
cibles,  dont  on  peut  obtenir  100  livres  en- 
viron d'alcool  absolu  et  200  livres  d'esprit 
a  preuve.  Comme  un  gallon  d'alcool  pese 
un  peu  moins  de  7  livres,  cela  indique  un 
rendement  final  de  15  gallons  par  tonne 
de  tiges  vertes. 


Claret  et  Sauternes 

La  maison  Laporte.  Martin  et  Cie, 
Ltee,  Montreal,  a  d'excellents  vins  dans 
la  ligne  des  Clarets  et  Sauternes.  Elle 
represente  la  maison  Vigneau  et  Cam- 
bours,  de  Beaune,  qui  jouit  d'une  reputa- 
tion universelle  pour  la  qualite  superieure 
de  ses  vins. 


Une  liste  a  consulter 

Consultez  la  liste  des  vins  publiee  par 
hi  maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Montreal:  elle  contient  les  noms  des  plus 
fortes  maisons  dans  les  differentes  li- 
gnes. Faites  en  suite  votre  choix  et  de- 
mandez  nos  prix  qui  vous  plairont  comme 
la  qualite  de  nos  marchandises  plaira  a 
vos  clients. 


Plus  grand  sera  le  nombre  de  gens  qui 
sauront  qu'un  homme  est  en  affaires  et 
qui  auront  connaissance  du  genre  d'artl- 
cles  qu'il  vend,  mieux  marcheront  ses 
affaires.  La  publicity  est  le  moyen  le  plus 
court  et  le  meilleur  de  fournir  cette  In- 
formation au  public.  La  publiclt*  dan* 
les  journaux  constitue  la  meilleure  publi- 
city parce  qu'elle  communique  ces  In- 
formations a  plus  de  gens,  a  un  coQt 
moindre  que  n'importe  quel  autre  genre 
de  publicite.  C'est  la  un  fait  qu'un  peu 
d'observatlon  etablira  Inconteatablement. 


Les  Hotels  et  les  Restaurants 

devraient  mettre  en  stock  les  Bieres  suivantes  : 

.  .  (Brasserie  Genossenschafts  k  Pilsen)  un 

OfiQinal  Pil8ll6r  Peu  amere,  l^gerement. .  voilee ;  recom- 
( Boheme)         mand^e  par  les  m^decins  de  Carlsbad  aux 
personnes  soufrrant  d'ob^site  et  de  mau- 
vaise  digestion. 

\AJnr7hiirnPr  HnThran  (brasserie  appartenant  au  roi  de  Ba- 
WUUUUTUer  nOIUraU  viere)  douce,  cremeuse  :  semblable 
(Baviere)  a  l'Extrait  de  Malt  le  pins  fin. 

(brasserie  appartenant  a  la  Premiere 
KUlmbaCher  Be6r  Brasserie  deKulmbach,&Kulmbach),  ap- 
( Baviere)        pelee  le  Bourgogne  de  toutes  les  Bieres  ; 

ties  brune,  cremeuse  et  pleine  de  corps 

JOHN  KRAUSMANN, 

80  Rue  St-Jacques,  Montreal.  Telephone,  Main  2889. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


lmportateur8  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


K%UK  29  Front  St.,West.  ?SaL96  rue  King,Montr6al 


Telephones  : 


BELL  MAIN  65 
MARCHANDS  522 
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Lea  prix  indiqu6s  le  aont  d'aprea  lea  dernlera  renaeignementa  fournia  par  lea  agents  ou  manufacturlera. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

Legier  Pernod    (13)   14.50 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

Unicorn    (13)  La  cse 

Orange    ..    .:   qts.  7.00 

Angostura   "  5.75 

Celery   "  5.75 

Jamaica   "  6.75 

APERITIF8 

Dubonnet    (1)  La  cse 

litres   10.00 

Tot    (14)    8.00 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

B;  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.66 
Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbeifs  Bottling  .    .  2.65  1.65 

Bass'    (13)  qts.  pts. 
W.  E.  Johnson  &  Co.  "Com- 
mas"  2.60  1.60 

W.  E.  Johnson  &  Co., 
Nips   ..    .„  $1.25 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2. bo  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  l.C'J 

Monkey  Brand,  Nips    ..  $1.10 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.60  1.66 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGAR  REAUX 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 

Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 
BOURGOGNES  BLANCS 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chahlls.   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Chablis  11.50  12.L0 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Quiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superieur   7.25  8.25 

W.  D'Arcourt  &  Cie    (13)         qts.  ots. 

Chablis  .'   7.25  8.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chahlls   8.60  9.60 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

Jules  Regnier  &  Cie    (14)    .    .qts.  pts. 

Chablis  SupSrleur   8.00  9.00 

Chablis  Moutonne  10.00  11.00 

Clos  Blanc  de  Vougeot  19.00  20.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  15.50 

Beaune  16.00  17.00 

Nuita  18.00  19.00 

Chamberiin.  ....    .   .22.00  23.50 


F.  Chauvenet  (15)  qts. 
"White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00 
"Pink  Cap"  (Vin  des  Daimes)  22.00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00 

C.  Marey  &  Ligar-Balair  (4)  qts. 

Nults  —  rouge  17.00 

BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)  qts. 

Macon  6.60 

Beaujolals  8.00 

Beaune  8.00 

"Club"  7.00 

Pommard  9.00 

Nuits  11.00 

Chambertin  16.00 

Clos  de  Vougeot..   20.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts. 

Beaune   1889   9.00 

Pommard   1887  11.50 

Volnay   1889  13.75 

Chambertin   1887  18.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts. 

Clos-de-Vougeot  25.50 

Chambertin  18.50 

Romance  18.60 

Corton  [Clos-du-Rol]  15.50 

Nuits  13.00 

Volnay  12.60 

Pommard  11.50 

Beaune  10.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vleux 

Superieur  9.00 

Beaujolals  7.00 

Macon  [Choix]  6.50 

W.   D'Arcourt  &  Co.    (13)  qts. 

Macon  ♦  ..  ..  4.90 

Pormmajrd   5.65 

Nuits  St-Georges  7.25 

Chambertin   8.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts. 

Macon  4.40 

Beaujolals  5.00 

Beaune  6.00 

Pommard  6.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts. 

Beaujolals  6.25 

Macon  6.50 

Beaune  6.75 

Pommard  8.50 

Nuits  13.00 

Chambertin  16.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts. 

Beaujolais  6.00 

Macon  6.60 

Beaune   7.00 

Pommard   8.60 

Nuits  10.50 

Chambertin  15.00 

CHAMPAGNES 

Victor  Clicquot    (10)  qts. 

Extra  Dry  &  Brut  28.00 

Fleur  de  Sillery  20.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00 

Cluny,  Pere  &  Fils  (13)  qts. 
Extra  Dry  20.00 

Comte  de  St-Aubin  (13)  qts. 
Extra  Dry  12.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts. 

Cuvee  R6serv6e  10.00 

Carte  Noire  12.50' 

Carte  D'or  14.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50 

Gratien  &  Meyer  (14)  qts. 
Caisses  ou  paniers  13.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00 

Edmond  Masse  &  Fils    (19)  qts. 

Carte  Noire  10.00 

Carte  Blanche  14.00 

Carte  Or  20.00 

Meet  &  Chandon  (7)  qts. 
White  Seal   28.00 


pts. 

24.00 
24.00 
23.00 
pts. 
18.50 

pts. 
7.50 
9.00 
9.00 
8.00 
10.00 
13.50 
17.00 
21.00 
pts. 
10.00 
12.50 
14.76 
19.00 
pts. 
26.50 
19.50 
19.60 
16.50 
14.00 
13.50 
12.50 
11.00 

10.00 
8.00 
7.50 
pts. 

5.75 
6.50 
8.00 
9.50 
pts. 
6.40 
6.00 
7.00 
7.60 
pts. 
7.25 
7.50 
7.75 
9.50 
14.00 
17.60 
pts. 
7.0J 
7.50 
8.00 
9.50 
11.60 
16.00 

pts. 

80.00 
22.00 
15.00 

pts. 
22.00 

pts. 
13.00 

pts. 
11.00 
13.50 
15.00 
15.00 

pts. 
14.00 

33.00 
pts. 


pts. 

30.00 


(14) 


Brut  Imperial   31.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts. 

Extra  Dry  28.00 

Selected  Brut  31.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  J  B. 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  J  B. 

Piper-Heidsieck    (2)        qts.  pts. 

Sec  28.00  30.00  j 

Brut  30.00  32.00 

Cuvee  1900   30.00  32.00 

Escompte  de  commerce  10  . 

Louis  Roederer    (1)  qts. 

Grand  Vin  sec  28.00 

Vin  Extra  sec  28.00 

Brut  special  Cuvee  30.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie    (12)  qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier  (4) 

Floirac  

Medoc  

Margaux  

St-Julien  

Batailley  

Pontet  Canet  

Chateau  Leoville. .  .. 

Chateau  Larose  

Chateau  Margaux. .  . . 

Chateau  Laf itte. .  . 
Bordeaux  Claret  Co. 

Cotes   

Bon  Paysan  #. 

Bon  Bourgeois   .'. 

St-Julien  

Montferrand  

Chateau  Brulg   

St.  Estephe   

Pontet  Canet   

J.  Calvet  &  Co.  (6) 

St-Vincent  

Medoc  

Floirac  

Margaux  

Chateau  Lascombe  (1) 

Margaux  ^  

Faure  Frere  (3) 

Bon  Bourgeois  

Cotes  

Bon-Ton  

St-Emilion  

Ch.  Dugay  

FJoirac  

Modoc  

Margaux  

St-Julien  

Pontet  Canet  

Chateau  Gruau/d  Larose  .... 

Cotes  le  gallon.  . 

Galibert  &  Varon  (10) 

Medoc   

St.  Emilion  ; 

St.  Estephe  

Pauillac  

St.  Julien,  Margaux  

L.  Gaudin  &  Cie  (1) 

St- Julien   

S't-Esteplhe  

A.  Guilhou  Frere  Aine  (13) 

Bas  Medoc   

St-Estfephe   

St-Julien   

Ponitet-Canet   

Chat-Bataillez  

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12) 

Ordinaire  

Chateau  Chamfleuri  

St-Loubes  

"  Club  "  

Medoc  


33.00 
pts. 
30.00 
33.00 
34.00 
40.00 
8.50 
17.00 
splits 


34.00 

pts. 

30.00 
30.00 
32.00 
pts. 
30.00 
32.00 


qts. 

5.00 
5.25 
5.50 
6.00 
9.60 
11.00 
20.00 
20.00 
24.00 
24.00 
qts. 
2.50 
2.60 
3.00 
3.50 
4.00 
5.00 
6.00 
8.0O 
qts. 
3.50 
4.50 
5.00 
5.50 
qts. 
2.25 
qts. 
3.00 
3.50 
4.00 
4.50 
6.00 
4.50 
5.00 
5.50 
6.00 
9.00 
1,2.00 
1.00 
qts. 
4.00 
5.00 
6.00 
7.O01 
8.00 
qts. 
2.50 
3.00 
qts. 
3.50 
4.00 
6.00 
6.50 
7.75 
qts. 
4.00 
4.00 
4.76 
6.00 
6.50 


pts. 

6.00 
6.25 
6.50 
7.00 
10.50 
12.00 
21.00 
21.00 
25.00 
25.00 
pts. 
3.50 
3.rt0 
4.00 
4.50 
5.00 
6.00 
7.00 
9.00 
pts. 
4.50 
5.50 
6.00 
6.50 
pts. 
3.00 
pts. 
4.00 
4.50 
5.00 
5.50 
7.00 
5.50 
6.00 
6.50 
7.00 
10.00 
13.00 

pts. 

5.00 
6.00 
7.00 
8.00 
9.00 
pts. 
3.00 
3.50 
pts. 
4.00 
4.50 
7.00 
7.50 
8.75 
pts. 
6.00 
5.00 
6.75 
6.00 
6.60 
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Margaux  5.75 

St-Jullen  6.00 

St-Estepne  7.00 

Chateau  Dauzac  9.50 

Pontet  Canet  11.00 

Margaux  Superieur  11.00 

Chateau  Beaucalllou  15.00 

Chateau  Leoville  19.00 

Chateau  Larose  19.00 

Chateau  Margaux  21.00 

Chateau  Lafitte  22.00 

.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts. 


6.75 
7.00 
8.00 
10.50 
12.00 
12.00 
16.00 
20.00 
20.00 
22.00 
23.00 
pts. 
6.40 
5.40 
5.80 
6.20 
6.20 
7.80 
12.00 
15-00 
pts. 
3.50 
3.25 
3.25 


1893  Medoc  4.40 

1890  Floirac  4.40 

1889  St-Julien   ..  ..  4.80 

1893  St-Emilion  5.20 

1890  St-Estephe  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts. 

Sft-JulJen   2.50 

G.  Pradel  et  Cie    (2)   2.75 

P.  Vernot    (2)  2.75 

COCKTAILS 
Cook  &  Bernheimer  Co.    (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9-50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 
D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ....  8.25 
COGNACS 
J.  Bern  et  Cie    (13)  La  cse 

3  Stoiles,  Etiquette  doree  ..  qt.  7.75 
3  Etoiles,  Etiquette  bleue  ..  qt.  7.50 
Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  65  years  old,  qt.  45.00 

Au  gallon  4.10  a  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX'  750 

Au  gallon  3.76  @  4.75 


Jos.  Bremon  &  Co.  (14) 


La  cse 

quarts  5.50 
.    ..  flasks  6.50 
..   I  flasks  7.50 
1  cse  5  cses 
.  qts.  101.50  10.25 
.  qts.  12.00  11.75 
.  qts.  12.00  11.75 
.  pts.  13.00  12.75 
flasks  13.00  12.75 
..  qts.  15.00  14.75 
20.00  19.50 
28.00  27.50 
45.00 

La  cse 


qts. 
qts. 
qts. 
(14) 


..   



Boulestin  &  Cie  (1) 
★★★   

★  

★  Fluted  

★  Fluted  

★  Fluted    ..  ..24 

★★★   

V.  S.  O.  P  

V.  V.  S.  O.  P  

1846    ..  ..  .. 

Boutelleau,  Fils  &  Cie 

V.  S.  O.  P.  1858   .qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  l.s.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Marie  Brizard  et  Roger    (13)        La  cse 
Fleur  de  France,  1  fleur  ..  qts.  10.00 

Fleur  de  France,  S.O.P  qts.  16.00 

Fleur  de  France,  V.S.O.P.  ..  qts.  18.00 
Fleur  de  France,  C.V.  1858  qts.  25.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks  -  ..  ..  9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

***•  vieux  8.50 

V.  0  12  ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V.  0  3.95  a  4.15 


Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra   ..10.50 

Reserve   1878     ..     ..   12.50 

et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1-2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80  a  4.00 

D'Angely  (3)  La  cse 
XXX   6.60 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.76 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

Gsston  Dugas  &  Cie    (19)  La  cse 

Etiquette  Blanche   8.50 

Etiquette  Bleu     .  .      . .     : .     . .  9.00 

Naturel   10.00 

20  ans   13.00 

En  fiits  Le  gal. 

1  grapipe    ..    ..   3.65 

2  grappes    ..  3.75 

3  grappes   3.85 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  6.50 

★★★  Pus.  6.50 

 i  B.  7.00 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  l-)2  Hastas  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"%  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  '.  ..  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20  ams  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.60 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old  :.  ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  <3>  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   ..  10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks     10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  18.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17.26   

S.  0  26.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00   

Jimenez  &  Lamothe    (14)  La  cse 

 qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1805  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O.   qts.  7.00 

V.  O  flasks  8.00 

V.  O  $  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

***  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 


Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 

M  arte  1 1  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.76 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qtB   9.60 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qte.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

•kit*  qts.  6.00 

★★★  pts.  7.00 

*★*  i  botl.  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.60 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  qts   9.50 

Au  gallon  4.26  @  6.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

★★★   Flasks  6.50 

★★★   i  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.60 

Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★  qts.......  10.00 

V.  O  qts   H2.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   16.00 

V.  S.  O.  P..   ..   :  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

60  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts..   9.60 

Flasks   10.26 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 
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EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S    Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda.  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water..   1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

Natuirelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse  qts.  50s  7.50 

Gazeuse  pts.  100s  10  30 

Gazeuse  splits  100  s  8.o9 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.  50  Bout   7.50 

Pints.   100  Bout  10.50 

Splits    100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2. .  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badolt  6.00 

St-Galmier    (13)  La  cse 

Source  Romaine    6.50 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  H6p!tal, 
Hauterlve  10.00 

Vichy    (13)  La  cse 

Source  St-Charles   8.00 

Source  Aubert   7.50 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   7.50 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

Vittel    (13)  La  cse 

Grande  Source  • ..  10.50 

Source  Salee  10  50 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef',  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef,  C'ses  Vertes  ..  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruehons   10.00 

Au  gallon   de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   5.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  galMon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouge®  10.50 

Vertes   5.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 

Croix  Rouge.  Caisses  Vertes  5.85 

Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  6.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Crucih  pierre  .   .  9.00 


Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges    11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.9o 

Ciruchons  verre  —  12s  3  gals.  .  11.75 
Grachons  venire  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruic'hons  verre  —  12s  5  gals.    .  17. jU 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   6.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Van  Dulken  Weiland  &  Cie  (13)  La  cse 
Bouteilles  Noires. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  4.95 
Vertes,  1  1-2  gallon,  12  Bout.  4.95 
Vertes,  2  gallons,  12  Bout.  5.85 
Rouges,  3 1-2  gallons,  15  Bout.  10.75 
Rouges,  4        gallons,  15   Bout.  11.25 

Bouteilles  Blanches. 
Violettes,  1 1-2  gallon,  24  Bout.  5.50 
Bleues,      1 1.-2  gallon,  12  Bout.  5.25 

Bleues,  2  gallons.  12  Bout   6.50 

Blanches   6.50 

Jaunes,    3 1-2  gallons,  15  Bout.  11.20 
Jaunes,    4       gallons,  15  Bout.  11.75 
HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.0(; 

LAGERS 

Val.  Blatz  Brewing  Co. 

Export    12.00 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  2i..'X) 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.C0 

Curacao   11.00 

Kirsch,  foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  . .  18.00  19.00 
Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .    9. 00 

Cieme  de  Cassis   9.0'j 

Curacao  Orange   ».v.> 

Sirop   de  Grenadine   i.w 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)         La  cse 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy   12.50 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  ?  13.00 

Creme  de  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  ..  16.00 

Bustanoby  Bros.  qts.  pts. 

Forbidden  Fruit   23.00 


Chartreuse  St  Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00  " 

Marasquin  12.00 

Kuimmel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  -6.00 

Liqueur  verte   16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  13.00 

Grenadine   8.60 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

N.  Fricquet  &  Cie    (13)  La  cse 

Cherry  Whisky  12  qts.  8.50 

Cherry  Brandy  ,      "  8.50 

Blackberry  Brandy  ..    ..      "  8.50 

Peach  Brandy   "  9.00 

Apricot  Brandy   "  9.00 

Crgme  de  Menthe   "  9.00 

Creme  de  Menthe  Boule,  12  litres  12.00 

Creme  de  Vocoa  12  qts.  8.50 

Cr&me  de  Noyau   "  9.00 

Kirsch  9.00 

Kumimel   9.00 

Marasquin   9.00 

Curacao  10.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

"Cherry  Whiskey   9.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creime  de  Menthe  12.00 

Curacao  12.0(0  ' 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Peres  Chartreux    (13)  La  cse 

de  Tarragone. 

Liqueur  Jaune  12    litres  23.00 

Liqueur  Jaune  24/2  "  24.50 

Liqueur  Verte  12    "  27.50 

Liqueur  Verte  24/2"  29.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte. ..  .11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Frambolses  12.26 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  16.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thome  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Crfeme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00' 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  l'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Scho.../a 

a  la  vanille   20.00    22  0>> 
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Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flaeons  ..  ..  20.00  22  00 
Curasao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 

MADERE 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.60 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon...  de  2.50  (g>  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.60 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.60  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger   9.00  10.00 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pi  sport  13.50  14.50 

Scharzberg  —  1895  18.00 

'  Sparkling   Moselle  20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling-  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  26.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter  8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braunberger  15.00  16.00 

xierncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom  7.26 

London  Dry   7.26 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.60 

Old  Tom   7.50 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.60 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  10.00 

Marque  Beaver  Qts.  6.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial    (3)                                  La  cse 
London  Dry  6.60 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.60 

Old  Tom  7.50 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.60 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.60 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    ^10)       La  cse 
Old  Tom   8.25 


London  Dry   8.00 

Sloe  ...  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry    . .     . .  7.50 

Sloe    ..    ..   11.00 

Thome    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.60 

London  Dry  7.60 

Au  gallon    3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Royal  6.00 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao   18.00 

Eimperor   21.00 

White  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  k  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon   i.oo  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique  "   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador   16.00 

Au  gallon  $2.75  &  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  6.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   ..  2.00  @  6.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                  La  cse 
Old  Tawny  5. 50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.60  @  10.0« 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    ..    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co;    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  .  .  ...  16.00 
M'edal  Port  No  2     .  .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.60  @  16.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   16.50 

Dow's  Toreador   ..  9.50 

Au  gallon  2.60  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 


Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  3.50 

Invalid  Port   cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)   4.50 

E.  Yzaguirre    (5)  Le  Gal. 

Three  Grapes    1.50 

PORTER  ANGLAIS 

Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand    2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.66 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)  qts.  pts. 

Marque  Compass    2.'55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican   2.50  1.G0 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "   2.60  1.60 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)     qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   6.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica  9.60 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion   8.00  9.<>9 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhuni   12.00  14.00 

Carmencita    (Jamaica)    ..  13.00  15.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy  Reserve    (6)                    qts.  pts. 
Jamaica  900 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 
Jamaica  Rum   10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell ",  36  o.  p.  au 

gallon  6.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.76 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Lion"  8.50  10.50 

Liquid   Sunshine  9.50  10.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints   8.00 

%  Pints   ..  9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.60  12.60 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne..  .  .*   4.00  6.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.60 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 
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Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts- 

Graves    4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Y quern  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire  5.50  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

A.  Guilhou  Frere  Aine    (13)     qts.  pts. 

Sauternes   4.50  5.25 

Haut  Sauternes    5.00  6.00 

Graves  Martillac   6.00  7.00 

Jimenez  &  Lamothe    (14)         qts.  pts. 
Sauternes    5.00  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &   Morel     (2)    ..    ..  2.75  3.25 

Vigneau    &    Cambours    (2)    '..3.50  4.00 

Gustave   Vigneron     (1)     ..    ..  3.00  4.00 
SHERRIES 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso   11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

F.  W.  Cosens  &  Co. 
Au  gallon  de  2.00  @  10.00 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon   1.50  <g>  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  &>  B.-f-^ 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  ua  cse 

Emperador  16.00 

Corona  ,  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  ..  '  16.00 

Au  gallon  3.00  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona  ,    ......  12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Christiana  Dry   10.00 

Idolo  Seco   ..  ..12.00 

Au  ga! 

Pen  don   2.00 

Claro   ..  2.50 

Giralda  3.00 

Old  Brown    ..     ..     ..  3.25 

Fino    3.75 

Amontillado   4.00 

Vino  de  Pasto   ..    ..    . .  4.00 

Oloroso    4.25 

Las  Torres  4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ..  ..  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  <g>  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ..  ..La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 


"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

Sob.  de  Vda  X.  Harmony  y  Ca.  (13)  La  cse 

Pedro  Ximenez   $12.00 

Vin  Sherry,  gallon  0.90  a  $8.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  <§>  6.50 

A  la  eaisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.50  @  4.50 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)         ,  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

y%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 

quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 
VERMOUTH  La  cse 

Dolin  Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.   (Italien)   (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)  (12)  6.75 
P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon"   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   8.50  9.60 

Rudesheim   15.50  16.50 

Liebfraumiloh   17.00  18.00 

Hockhelm  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Jahannesberg  25.00 

***  inwein  [eruchons]  11.00  12.00 

•o^arkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenhelm   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.60 

Nierstein   8.50  9.60 

Steinwein  in  BoxbeuteJs  11.00 

Rudesheim   ..15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.0:0)  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudcsheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  16.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts 

Bodenheimer  6.00  .... 

Hohnheimer  6.50  .. 

Laubenheimer  7.00  .. 

Niersteiner...   8.00  .. 

Oppenheimer  9.00  .. 

Hochheimberg  ..  9.50  .. 

Johannisberg  15.00  .. 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts 

Laubenheimer   7.50  6.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheiiner  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   18. aO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

V1NS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   6.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres  10.00 


Red-Heart    (15)   9.0". 

Vin  Mariani    (14)   10.00 

Vin  St-Michel    (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)  ..   ..  8.00 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Wilson    (14)  La  cse 

Bourbon  Gold   Lion   10. oo 

Old  Valley  qts.  12.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 

Owl    Brand   Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,  24  flasks  ..   6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amber    ..   12  qts.  5.00 

Glass  stop,   32   flasks.    Amber  ..  6.00 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  li2  .quarts   3.95 

Quantites  moindres  . ...   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  04s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  ..  ..  ..  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 

Unicorn    (13)  La  cse 

Quarts  6.00 

24  Flasks   6.50 

4«-%  Flasks   •■■      -  ".50 

Hiram  Walker  &  So»-  se 

Canadian  Club,  .5    -J.00 

Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  s  masks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.50 

Imperial  Flasks  16  s.  8.00 

Imperial   h  Flasks  32s.  ,  8.50 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..  4.00 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.26 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye.  qts. .  8.00 

Empire  Rye  flasks. .  9.00 

Empire  Rye   i  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid   Sunshine   qts.  6.00 

Liquid  Sunshine   Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..  32  Flasks  7.00 

Etoffe  'd<u  Pays  qts.  6.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s\.  8.06 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  FJks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  h  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  I  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  I  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

H    Corby  Distillery  Co.,  Ltd.         La  cse 

I.  X.  L  qts.  8.07 

I.  X.  L  Imp.  Pts.  16s.  8.00 
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I  X.  L  Flasks  32s.  8.25 

1.  X.  L   Miniatures  54s.  4.50 

Old  Dominion   qts.  8.00 

Old  Dominion  ....  Imp.  Pte.  16s.  8.00 

Old  Dominion    . .  Miniatures  54s.  4.50 

Canadian  Rye  qts.  5.40 

Canadian  Rye.   .   .   .Imp.  Pts.  16s  6.00 

Canadian   Rye    ..    .  .Flasks  32s.  '6.00 

S.  B.  Rye  (Special  Blend)  ..  qts.  7.00 
S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Imp.  Pts.  16s.  7.50 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)  Flasks  32s.  7.50 

S.  B.  Rye  (Sp.  Blend)   .  Min.  54s.  4.50 

Whiskey  Blanc  qts.  5.50 

Whiskey  Blanc  . .  Imp.  Pts.  16s.  6.35 

Whiskey  Blanc  . .  . .  Flasks  32s.  6.00 

WHISKEY  ECOSSAI8 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.0'0  — 

Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.00  — 

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00   

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..    9.50  . 

Ainslie,  Yellow  label   9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25  . 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  lahel   9.75  . 

Ainslie,  Special  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 

John  Begg     (13)  La  cse 

Capsule  rouge   9.50 

Capsule  blanche   10.50 

Capsule  bleue   12.50 

Special  Reserve   18.00 

Big  Ben    (1 )  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9.00 

1-2  Flasks   10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts   7.00 

24  Flasks  -    ..   . .  8.00 

48  Flasks   9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.501 

48  Flasks    . .     . .  8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12s    5.  CO 

Flasks  24  s  6.00 

V2  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   ..    qts.  8.75 

"Special"   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  viaille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 
Olub  Liqueur  13.50 


P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T  "   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   9-50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

4«  Flasks    ..    ..    8.00i 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure  Highland    ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.  Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

 13.00 

Bleu  Blanc  Rouge   9.50 

Pinched  Bottles-  14.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  8.00 

Hilburn  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of    Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etolle   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.50 

4  et...    4.75 

5  etoiles   5.00 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial    quarts     ..  ..     ..  8.50 

Reputed  quarts    5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullmore  24s   pts.  7.5C 

Mullmore  48s  %  fisks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special .  Reserve  12  Btles.  rdes. .  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jans   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepcial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra   Spec.  Liqueur  ..    ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir  (3)  La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints  7.00 


24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48J  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P —  3.75 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old  Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8 — Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"      15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'  Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 
John  Ben-Royal  Lochnagar  (13)  La  cse 
O..   9.50 

OOO   10.00 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   .'   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  5.25 

Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts    6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

T.-mmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thorne  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   -    ..     ..  10.00 

Antique  Liqueur,  20'  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock   ..  10.00 

Wilson    (14)  La  cse 

Brag-Mar  qts   8.00 

Brae-Mar  flasks....  9.00 

Brae-Mar   J  flasks....  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.   Quarts     ..     ..     ..     ..  8.00 

V.  V.  O.  Flasks  9.00 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Findlater    (14)  La  cse 

A  1   9.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Odd  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks    J  8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 
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William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.76 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old   Irish  Imp.   Qts.   12s   11.00 

Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Fifes.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 


Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 


Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.5.) 

Reputed   quarts   7.00 

Flasks    8.00 

1-2  Flasks  9.00 


Old  Bushmill    (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

.   Au  gallon   4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

+**  10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 


—  Clef  a  la   liste   precede  rite 


Pour  trouver  1 'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  nuniero  apres  le  nom  de  la    marchandise  et 
comparez  avec  le  num6ro  dans  la  liste  suivante. 
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L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

7. 

John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

13. 

D.  Masson  et  Cie. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

3. 

Boivin,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

15. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Laporte. 

16. 

Jos.  E.  Seagram. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

5. 

W.  R.  Wonham  & 

Sons. 

11. 

H.  Corby  Co. 
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D.  McManamy  &  Co. 

6. 

S.  B.  Townsend  & 

Co. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

19. 

Gaston  Dugas  &  Cie. 

LA  VALEUR  COMMERCIALE  DU 
TEMPS 

Je  crois  qu'un  grand  nombre  d'agents 
perdent  leur  temps,  le  matin,  au  bureau 
et  qu'ils  ne  partent  pas  aussi  prompte- 
uient  qu'ils  devraient  le  faire  pour  s& 
rendire  sur  leurs  territoires  respectifs. 
Le  matin  est  le  ineiHeur  moment  de  la 
journee.  L'agent  et  les  clients  sont  en 
meilleure  disposition  d'esprit.  Si  vous 
desirez  passer  du  temps  a  parler,  em- 
ployez-y  la  derniere  partie  de  I'apres-mi- 
<3i;  mais  non  la  premiere  partie  de  la 
matinee,  surtout  quand  les  matinees  sont 
belles  et  que  tout  le  monde  se  sent  ea 
bonne  humeur. 

Nous  avons  signale  ces  choses  tun 
grand  nombre  de  fois  dans  le  passe,  dit 
M.  Hugh  Chalmers,  vice-president  et  ge- 
rant  general  de  la  "National  Cash  Regis- 
ter Co.",  et  j'espere  que  nos  gerants  de 
districts  et  de  bureaux  verront  a  ce  que 
les  agents  ne  passent  pas  trop  de  temps 
dans  les  bureaux.  Je  pense  que  quelque- 
fois  on  se  figure  etre  tres  occupe,  parce 
qu'on  parle  a  quelqu'un,  quand,  en  reali- 
te,  on  ne  fait  que  perdre  du  temps. 

L'agent  qui  reussit — celui  qui  econo- 
mise de  l'argent — n'est  pas  l'homme  qui 
st;  tient  constamment  dans  le  bureau  ou 
qui  perd  du  temps,  quand  il  est  dehors 
Apprenez  a  faire  les  affaires  rapidement. 


Certains  hommes  couvrent  deux  fois  plus 
de  territoire  que  d'autres,  parce  qu'ils 
connaissent  la  valeur  du  temps.  Leur 
jugement  en  affaires  leur  indique  la  ma- 
nic re  de  faire  le  meilleur  usage  de  leur 
temps.  Ce  sont  ces  hommes-la  qui  tirent 
de  forts  cheques  Mettez  a  profit  chaque 
minute  quand  vous  etes  en  affaires. 


TROP    DE    ROUTINE    EST  NUISIBLE 

Je  connais  une  maison  de  commerce 
qui  a  perdu  recemmnet  un  de  ses  meil- 
leurs  vendeurs,  a  cause  d'un  carnet  de 
depenses  et  de  son  attachement  a  des 
coutumes  routinieres,  dit  un  auteurdans 
"Selling  Magazine".  Ce  vendeur  etait 
paye  un  prix  eleve  et  ses  services  etaient 
sollicites.  II  convint  de  couvrir  un  cer- 
tain territoire  et,  si  ce  territoire  lui  con- 
venait,  il  devait  signer  un  contrat  de  tro'.s 
ans.  Quand  il  fut  pret  a  partir,  le  cais- 
sier  de  1'etablissement  lui  remit  un  car- 
net  de  depenses,  ou  toutes  les  depenses 
imaginables  etaient  inscrites,  avec  ins- 
truction qu'a.  la  fin  de  chaque  semaine, 
sur  reception  de  son  carnet  de  depenses, 
il  recevrait  un  cheque  pour  ses  depenses 
de  la  semaine  suivante.  On  lui  remit  en- 
suite  un  formulaire  sur  lequel  il  devait 
inscrire  le  nom  de  chaque  personne  qu'il 
serait  alle  voir  chaque  jour  et,  au  cas  ou 


il  n'aurait  pas  fait  de  vente,  il  devait  en 
donner  la  raison.  II  y  avait  encore  une 
foule  d'autres  choses  de  routine  exigeeo 
inutilement. 

Le  vendeur  fut  demonte  et  en  meme 
temps  se  trouva  insulte;  il  alia  trouver  le 
chef  de  la  maison  et  lui  dit:  "Monsieur, 
vous  avez  retenu  mes  services  pour  ven- 
dre  des  marchandises.  C'est  mon  metier 
et  je  l'ai  fait  avec  succes  pendant  dix 
ans.  Je  ne  suis  ni  teneur  de  livres,  ni 
comptable,  sans  quoi,  j'aurais  demands 
a  remplir  cette  position.  Si  vous  n'avez 
pas  confiance  en  mon  integrite,  pourquol 
avez-vous  sollicite  mes  services?  Je  se- 
rai heureux  de  m'occuper  de  vos  interets 
de  mon  mieux  en  vous  communiquant 
les  renseignements  importants;  mais 
quant  a  rendre  un  compte  detaille  de 
mes  depenses  et  faire  un  rapport  tel  que 
celui  sur  lequel  votre  caissier  insiste,  je 
ne  le  ferai  jamais". 

La  maison  de  commerce  s'enteta  dans 
ses  exigences  et  le  lendemain,  le  vendeur 
signait  un  contrat  avec  une  autre  mai- 
son, &  raison  de  $5,O'0O  par  an  avec  pri- 
vilege d'eteridre  le  contrat  a  cinq  ans  et 
d'une  augmentation  de  salaire. 


Les  bonnes  moeurs  et  la  morale  sont 
des  amies  jurees  et  de  fermes  alliees. — 
(Watts.) 
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NOUVELLES  DE  LA  HAVANE 

Les  ventes  qui  ont  eu  lieu  de  bonne 
heure  dans  le  mois  de  juin  montrent  que 
les  affaires  se  sont  ameliorees  et  qu'il  y 
a  une  assez  bonne  demande  pour  la  nou- 
velle  feuille  de  Vuelta  Abarjo  et  de  Par- 
tido  qui  a  ete  mise  sur  le  marche.  Bien 
que  les  manufacturiers  de  Tampa  et  de 
Key  West  se  plaignent  des  prix  eleves, 
il  semble  toutefois  qu'ils  en  soient  venus 
a  la  conclusion  qu'il  est  bien  meilleur 
pour  eux  d'avoir  nn  stock  suffisant  pour 
toute  la  saison  que  d'acheter  parcimoni- 
eusement  au  jour  le  jour,  auquel  cas  ils 
pourraient  etre  forces  de  payer  les  me 
mes  prix  eleves  pour  des  marehandises 
inferieures  a  celles  qu'il*  pourraient  ob- 
tenir  maintenant. 

II  est  evident  que  pour  cela  ils  doivent 
faire  des  contrats  pour  livraison  future, 
car  les  tabacs  n'arrivent  qu'en  petites 
qua  utiles  et  tres  peu  de  lots  sont  assor- 
tis.  Bien  qu'evidemment  la  nouvelle  re- 
colte  de  Vuelta  Abajo  ait  produit  d'ex- 
cellent  tabac,  il  y  aura  une  proportion 
assez  considerable  de  marehandises  in- 
ferieures. Quant  a  ce  qui  concerne  les 
Remedios,  on  dit  que  la  recolte  19*7  com- 
prend  des  tabacs  excellents,  de  fine  qua- 
lite,  des  feuilles  de  bonnes  dimensions  et 
parfaitement  saines  qui  promettent  de 
bien  secher  et  qui  probablement  pour- 
ront  etre  employees  par  les  manufactu- 
riers pendant  l'hiver  et  au  commence- 
ment du  printemps  1908.  Si  tel  est  le 
cas,  les  hauts  prix  pourraient  etre  justi- 
fies. D'autre  part,  il  y  a  aussi  une  assez 
grande  quantite  de  tabac  inferieur  et  les 
acheteurs  qui  auront  achete  du  tabac  de 
cette  categorie  &  haut  prix  maudiront 
sans  doute  le  jour  ou  ils  ont  permis  a 
leur  acheteur  d'en  aebeter.  Un  ache- 
teur  aurait  dit  que  bien  qu'il  regrettat 
d'avoir  eu  a  payer  des  prix  assez  eleves, 
qu'il  s'actendait  ne  rien  gagner  et  que 
peut^etre  il  put  perdre  de  l'argent  sur  son 
achat,  il  a  ete  force  de  marcher  afin  de 
proteger  les  int6rets  de  ses  clients  qui 
s'adresseraient  a  lui  cet  automne  pour 
obtenir  du  tabac.  II  reste  &  savoir  si  les 
manufacturiers  et  les  marchands  achete- 
ront  ou  n'acheteront  pas  de  ce  tabac. 
Les  anciens  stocks  de  Remedios  ayant 
une  feuille  plus  claire  semblent  trouver 
faveur  aupres  de  certains  manufacturiers 
de  l'Ouest  et  il  ne  serait  pas  surprenant 


que  les  quelques  stocks  restant  en  pre- 
mieres mains  soient  aehetes  finalement. 

*  *  * 

La  situation  du  marche  de  tabac  en 
feuilles,  en  tant  que  les  empaquetages 
sont  concernes,  ne  fait  que  s'ameliorer 
graduellement,  car  malgre  le  peu  de 
pluie  qu'il  y  a  eu  dans  le  pays,  ces  pluies 
ne  peuvent  pas  etre  comparees  a  celles 
qui  ont  lieu  generalement  dans  la  saison 
des  pluies,  saison  qui  se  produit  habitu- 
•ellement  dans  le  mois  de  mai  ou  au 
plus  tard  au  commencement  de  juin.  II 
semble  presque  qu'il  y  ait  quelqu0 
chose  de  detraque  dans  la  nature,  car 
apres  une  periode  de  secheresse  si  pro- 
longee,  il  etait  naturel  de  s'attendre  a 
des  pluies  excessives,  mais  rien  de  ce 
genre  ne  s'est  produit.  L'atmosphere  hu- 
mide,  constante,  qui  regne  d'habitude  en 
cette  saison,  et  qui  est  absolument  ne- 
cessaire  pour  la  preparation  convenable 
de  la  feuille  de  tabac,  manque  aussi,  car 
il  y  a  eu  trop  de  journees  de  secheresse 
entre  lesquells  se  sont  intercalees  quel- 
ques journees  d'humidite,  ce  qui  ne  con- 
vient  pas.  Le  tabac  de  Vuelta  Abajo, 
bien  que  sa  croissance  ait  beneficie  de  la 
pluie  tombee  le  20  fevrier,  a  ete  endom- 
mage  en  meme  temps,  car  la  pluie  au  lieu 
de  venir  du  Sud  est  venue  du  Nord-ouest; 
cette  pluie  donne  aux  feuilles  un  aspect 
maladif.  Bien  qu'il  y  ait  sans  aucun 
doute  une  partie  de  la  recolte  de  Vuelta 
Abajo,  cette  annee,  de  qualite  superieure, 
il  y  a  aussi  une  proportion  assez  forte  de 
tabac  jaune  et  malade,  comme  on  l'ap- 
pelle,  ce  qui  aura  pour  resultat  que  la 
quantite  de  bon  tabac  sera  excessive- 
ment  faible. 

*  *    *  •  ^ 

L'approvisionnement  de  cigares  dimi- 
nue  peu  a  peu  sur  le  marche  local  ;  les 
fumeurs  de  cigares  de  certaines  marques 
et  de  certaines  grosseurs  doivent  prendre 
d'autres  marques  et  des  cigares  d'une 
grosseur  quelconque  et,  grace  a  leur  con- 
naissance  des  circonstances,  ils  ne  sont 
pas  aussi  diffiieles  au  sujet  de  la  couleur 
ou  du  prix  que  pendant  les  saisons  nor- 
males.  Telle  est  la  situation  au  point  de 
vue  des  fumeurs;  mais  au  point  de  vue 
de  l'homme  d'affaires,  le  tableau  est  d'un 
caractere  beaucoup  plus  serieux.    En  ef- 


fet,  21,000  hommes  occupes  par  1'indus- 
trie  du  tabac  sont  restes  sans  travail, 
sans  autre  moyen  de  subsistance.  Une 
autre  armee  d'un  nombre  d'hommes  pres- 
que aussi  grand  a  ete  egalement  affec- 
tee;  e'est  celle  des  personnes  qui  vivent 
de  l'industrie  des  cigares,  telles  que  fa- 
bricants  de  boites  a  cigares,  exportateurs 
de  cigares,  etc.  Le  commerce  dans  cha- 
que  ligne  s'es-t  ressenti  des  effets  de  la 
greve.  Maintenant,  la  greve  est  termi- 
nee  et  les  divrses  manufactures  ont  ete 
reouvertes  le  15  et  le  16  du  mois  der- 
nier. Les  manufacturiers  se  sont  decides 
a  offrir  aux  ouvriers  une  augmentation  de 
10  pour  cent  en  or  espagnol,  ce  qui  est  un 
peu  moins  que  ce  que  les  ouvriers  deman- 
daient,  augmentation  payee  en  monnaie 
i'mericaine;  mais  le  compromis  fut  ac- 
cepte  et  la  longue  greve  fut  terminee. 
Or.  croit  a  la  Havane  que  cet  acte  de  la 
part  du  commerce  des  cigares  est  une  in- 
dication de  l'adoption  sous  peu  de  la  mo.i- 
naie  americaine  a  Cuba. 

^*    «  * 

Le  jonrnal  "El  Tabaco"  de  Cuba  dit  ce 
qui  suit,  a  la  date  du  9  juillet: 

Le  marche,  pendant  la  quineaine  ecou- 
lee.  n'a  pas  eu  un  aspect  meilleur  et  le 
mouvement  des  stocks  ne  peut  pas  Btre 
estime  comme  bon  relativement  aux 
iees  precedentes.  La  cueillette  djs 
feuilles,  a  cause  de  la  secheresse  prolo.i- 
gee,  est  quelque  peu  retardee  et  la  feui.ie 
de  la  recolte  de  cette  annee  a  besoin 
d'une  periode  plus  longue  de  fermenta- 
tion parce  qu'elle  est  lourde;  cette  feuille 
doit  rester  plus  longtemps  en  balle  ava  :t 
qu'elle  soit  dans  une  condition  convemi- 
ble  pour  etre  travaillee.  En  consequence, 
les  manufacturiers  locaux  s'abstiennen: 
de  faire  de  forts  achats  en  tabac  en 
feuilles,  et  dernierement  on  n'a  enregis- 
tre  aucune  transaction.  De  meme,  les 
acheteurs  du  nord  hesitent  beaucoup  a 
faire  de  forts  achats  et  ils  ne  veuleat 
pas  s'aventurer  plus  loin  .pendant  qu'ils 
ne  peuvent  pas  choisir  les  qualites  de 
tabac  qu'ils  desireut  principalement  et, 
pour  cette  raison,  ils  attendent  des  con- 
ditions plus  favorables.  En  regie  gen,V 
rale,  les  marchands  sont  opposes  a  la 
vente  du  tabac  de  basse  qualite,  a  moins 
cue  les  acheteurs  ne  prennent  les  ba^es 
de  dessus  (top  bales),  ce  que  les  ache- 
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teurs  du  nord  ne  se  soucient  pas  le 
faire,  car  ils  ne  petivent  pas  facHeme.it 
les  utiliser.  Les  circonstances  me  por- 
tent  a  croire  que  les  transactions  ne  se- 
rent  pas  tres  actives  et  que  not  re  march  i 
ne  prendra  pas  une  activiet  raisoiinabie 
avant  le  niois  de  septembre  ;  mais  on 
pense  qu'a  cette  epoque  tout  le  tabac  des 
Vegas  et  tous  les  lots  de  qualite  reeom- 
mandable  trouveront  un  aise  debouche. 

*    *    *  - 

Rien  que  les  prix  des  qualites  inf5- 
rieures  soient  eleves  cette  annee,  la  por- 
tion saine  ne  coutera  relativement  pas 
autant  que  certaines  personnes  le  pen- 
saient  au  debut  de  la  saison.  J'ai  vu  1u 
tabac  pour  interieur  de  cigares  de  Vuelta 
Abajo  de  la  meme  origine  qui,  avec  les 
"Caperos"  et  "Capas"  etait  offert  a  des 
prix  legerement  au-dessus  de  ceux  qui 
avaient  cours  l'annee  derniere  pour  des 
marchandises  de  la  meme  sorte  et,  com- 
me  l'opinion  de  certaines  personnes  est 
en  general  que  le  tabac  de  cette  amies 
donnera  des  resultats  meilleurs  aux  ma- 
i-.ufacturiers,  cela  doit  aussi  etre  pris  en 
consideration.  L'arome  de  cette  recolte 
est  aussi  ties  superieur  et  la  feuille  en 
general  est  d'une  qualite  meilleure  a 
Vuelta  Abajo  qu'elle  ne  l'a  ete  pendant 
plusieurs  annees.  Si  on  recherche  les 
cefauts,  le  seul  qu'on  puisse  probable- 
ment  trouver  est  la  rarete  de  feuilles  le- 
geres  pour  l'interieur  des.  cigares.  Les 
feuilles  jaunes,  en  raisdn  de  la  substan- 
ce qui  s'attache  a  la  feuille  de  cette  qua- 
lite cette  annee,  secheront  bien  et  leur 
couleur  desagreable  pourra  disparaitre 
cempletement  apres  que  le  tabac  aura 
fini  de  fermenter  dans  les  balles.  La 
recolte  de  partidos  est  excellente  et  la 
stule  plainte  que  Ton  fasse  concerne  2a 
ties  petite  proportion  de  feuilles  pour  in- 
terieurs  de  cigares.  On  ne  pent  rien  dire 
encore  au  sujet  de  la  recolte  de  Reme- 
dios  ou  de  celle  de  Vuelta  Arriba  ;  les 
quelques  balles  recues  jusqu'a  present  de 
ce  district  ne  peuvent  pas-  etre  consid§- 
rees  comme  un  vrai  type  de  la  recolte  c'c 
i'  faut  encore  attendre  que  les  maisom: 
d  empaquetage  commencent  leur  travail 
d  une  maniere  plus  generate. 


LE  PAIEMENT  DES  DETTES    ET  LE 
SUCCES  EN  AFFAIRES 

On  demandait  a  un  homme.  d'affaires 
qui  avait  atteint  au  plus  grand  succes  de 
nommer  les  causes  auxquelles  il  attri- 
buait  sa  prosperite  constante.  II  re- 
pcndit:  "Beaucoup  de  choses  sont  a  con- 
sidered dans  une  affaire  payante;  mais 
j'en  considere  une  comme  la  veritable 
clef  de  voute  d*une  maison  de  commerce. 
Au  debut  de  ma  carriere  je  resolus  de 
me  faire  la  reputation  d'un  prompt  pay- 
eur.  Je  me  suis  arrange  pour  toujour.^ 
payer  promptement  et  souvent  aux  de- 


pens  d'une  affaire  tentante  qui  n'aurait 
pu  etre  faite  qu'en  deviant  de  la  ligne 
de  conduite  que  je  m'etais  tracee.  Jo 
crois  que  j'ai  eu  raison.  J'ai  pu  faire  des 
achats  a  meilleur  marche  que  mes  ri- 
vaux — je  ne  laisse  jamais  echapper  les 
occasions  speciales  et,  ce  qui  est  encore 
mieux,  j'ai  ete  exempt  de  cet  anxiete  qui 
engourdit  les  efforts  et  decourage  ceux 
qui  luttent  constamment  contre  les  det- 
tes.  J'ai  pu  consacrer  toute  mon  energie 
a  me  procnrer  des  marchandises  de  bon- 
ne qualite." 

C'est  du  sens  commun,  remarque  •  un 
confrere.  Le  monde  contracte  des  dettss 
trop  faciiement  et  a  de  la  difficulte  a  en 
sortir.  Tout  homme  qui  ccmtracte  une 
dette  doit  payer  le  tribut  exige  par  ses 
creanciers.  11  ne  pent  leur  echapper  que 
par  un  effort  extraordinaire  ou  par  una 
faillite  deshonorante.  II  y  a,  ou  il  de- 
vrait  y  avoir,  dans  tout  commerce  une 
marge  de  profit  qui  permette  au  propri5- 
taire  de  payer  ce  qu'il  doit  au  fur  et  a 
mesure.  iSi  cela  est  fait,  meme  aux  de- 
pens  du  confort  actuel,  tout  se  passera 
bien  et  les  annees  ameneront  surement 
la  recompense  due. 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les  chiffres  suivants  extraits  des  rap- 
ports des  douanes  cubaines,  indiquent  le 
nombre  de  cigares  exportes  du  port  de 
la  Havane  dans  les  divers  parties  du 
monde  pendant  la  deuxieme  quinzaine  du 
niois  de  juin  et  la  premiere  quinzaine  du 
mois  de  juillet: 

Deuxieme  quinzaine  de  juin 


■  Cigares. 

Grande-Bretagne   169,635 

Etats-Unis  .  .'.   117,825 

Canada    .     .     .     .     .     .     .  38,500 

Allemagne   18,650 

Divers  pays  d'Afrique   .    .    .  13,000 

France   9,000 

Bspagne  .  .     .     .     .     .     .   .  3,975 

Total   370,585 

Du  Je.r  jam  au  15  juin  .   .   .  64,439,990 


Du  ler  jan.  au  30  juin  .  .  .  64,810,575 
Periode  correspondante  1906. .  124,797,363 


Diminution  en   1907    .    .    .  59,986,788 
1er  quinzaine  de  juillet 

Cigares. 

Etats-Unis   210,649 

.Orande-Bretagne  .  :   170,900 

Canada   98.500 

Chili   6,500 

Panama  ,  .     .  5,450 

lies  Canaries   3,000 

Espagne   2,000 

Equateur    ...     .    ' .     .     .  1,500 


Total   .  498,499 

Du  ler  jan.  au  30  juin  .   .   .  64,810,575 


Du  ler  jan.  au  15  juillet  .  .  65,309,074 
Periode  correspondante  1906  .134,553,719 


Diminution  en  1907  ....  69,244,645. 


PRODUCTION    DU   TABAC    DANS  ON- 
TARIO 

Au  cours  des  douze  dernieres  annees, 
la  production  du  tabac  dans  les  comtes 
d'Essex  et  de  Kent,  province  d'Ontario,  a 
augmente  enormement.  Le  "Post"  de 
Leamington  doniTe  quelques  details  inte- 
ressants,  dont  nous  extrayons  les  rensei- 
gnements  suivants,  dit  "Canadian  Cigar 
and  Tobacco  Journal". 


* 

Production 

Rendement 

Annees. 

totale. 

mo  yen. 

1895  .   .  . 

»  60,000 

975 

1896   .    .  . 

80,0flO. 

950 

1897   .    .  . 

600,000' 

1,000 

1898   .    .  . 

4,750,000 

1,0'00 

1899  .    .  . 

2,000,000 

900 

1900  .    .  . 

3,250',00O 

1,060 

1901   .    .  . 

2,500,000 

950 

1902   .    .  . 

1,500,00'n' 

700 

1903   .    .  . 

3,250,000 

1,025 

1904  .    .  . 

5,500,000 

1,10(1 

1905  .    .  . 

6,500,000 

1,175 

1906   .    .  . 

7,500,000' 

1,250 

Pour  les  qua t re  dernieres  annees,  on 
remarquera  que,  non  seulement  la  pro- 
duction moyenne  a  augmente  beaucoup, 
les  chiffres  de  l'annee  derniere  etant  plus 
du  double  de  ceux  de  1903,  mais  que  le 
rendement  moyen  a  offert  une  augmen- 
tation marquee.  Ce  dernier  fait  est  ex- 
cessivement  satisfaisant,  car  il  fait  res- 
sortir,  sans  aucun  doute,  le  fait  qu'avec 
de  rexperience  les  cultivateurs  peuvent 
peu  a  pen  produire  un  meilleur  rendement 
par  acre.  L'annee  1897  a  vu  le  plus  haut 
prix  qui  ait  jamais  ete  atteint,  bien  que 
l'annee  1904  figure  bien  au  second  rang. 
Les  chiffres  moyens  pour  1897,  1903  et, 
1904  sont  identiques,  ce  sont  les  plus 
hauts  qui  aient  ete  atteints  au  cours  des 
douze  annees. 

C'est  maintenant  la  province  d'Onta- 
rio  qui  detient  le  record  pour  le  rende- 
ment par  acre  du  tabac  Burley.  L'etat 
•du  Kentucky  n'ayant  qu'un  rendement  de 
870  livres  par  acre  tandis  que  celui  de 
l'Ontario  est  de  1,250  livres.  Le  sol  dans 
cette  derniere  province  est  lourd,  con- 
vient  tres  bien  a  la  culture  du  tabac  <it 
cela,  combine  avec  1'experience  aequise 
maintenant  par  les  cultivateurs,  a  produit 
l  augmentation  de  la  production  moyen- 
ne. 

La  tres  forte  production  de  l'annee 
derniere  a  laisse  entre  les  mains  des  ma- 
nufacturiers  de  forts  stocks  de  tabac  et, 
en  consequence,  la  superficie  plantee  en 
tabac  dans  le  comte  d'Essex  n'atteint  pa?, 
cette  annee,  la  moitie  de  ce  qu'elle  etait 
Tannee  derniere.  Jusqu'a  present,  la  re- 
colte a  bonne  apparence  et  promet  d'avoir 
de  la  qualite  et  d'etre  abondante.  Cet 
etat  de  choses  est  encourageant  et,  quand 
a  une  annee  ou  la  production  a  ete  tr&s 
forte  succede  une  annee  ou  cette  produc- 
tion a  ete  regularisee  convenablement, 
la  situation  peut  etre  decrite  comme  ex- 
tremement  satisfaisante.  L'avenir  de  la 
culture  du  tabac  en  Ontario  est  evidem- 
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ment  brillant  et  tant  qu'on  aura  soin  de 
la  culture  et  de  la  proportion  du  rende- 
ment  annuel,  il  n'y  aura  aucun  obstacle  a 
d'autres  progres  dans  1'avenir. 


DE   LA   MAN  I  ERE   D'APPROCHER  UN 
CLIENT 

Un  homme  qui  entre  dans  une  maison 
d'affaires  et  entame  la  conversation  en 
demandant  a  son  client  s'il  est  occupe, 
viole  tous  les  .principes  de  1'art  du  ven- 
deur.  L'effet  nuisible  de  cette  entree  en 
fmatiere  git  dans  la  conclusion  que  l'hom- 
me  d'affaires  en  tirera  invariablement.  De- 
manded a  I'acheteur  s'il  est  occupe  signi- 
fie  que  vous  etes  parfaitement  dispose  a 
attendre  qu'il  ait  un  moment  de  libre, 
avant  que  vous  ne  comimenciez  a  parler 
de  ce  que  vous  avez  a  vendre.  De  client 
en  conclut  que  ce  que  vous  allez  lui  pro- 
poser n'est  pas  d'une  tres  grande  impor- 
tance, et  que  vous  pouvez  tres  bien  at- 
tendre qu'il  ait  le  temps  de  vous  ecouter 
a  loisir.  D 'homme  d'affaires,  a  notre 
epoque  a,  du  matin  au  soir,  des  devoirs 
qui  lui  piennent  tout  son  temps,  et, 
quand  on  lui  demande  s'il  est  occupe  ou 
p.on,  cette  question  doit  lui  sembler  ab- 
surde  a  l'extreme.  De  vendeur  experi- 
mente  comme  t  rarement  cette  erreur; 
mais  pour  •  les  jeunes  veiideurs  ayant 
moins  d'experienee,  il  semble  que  ce  soit 
le  moyen  le  plus  logique  d'entrer  en  con- 
versation. Personne  ne  voudrait  donner 
des  conseils  a  un  vendeur  experimente 
sur  ce  qu'il  doit  dire  en  entrant  dans  une 
place  d'affaires;  mais  il  n'est  pas  hors 
de  propos  de  dire  a  l'homme  qui  fait  son 
apprentissage  du  metier  de  vendeur  que 
son  attitude  envers  son  client  devrait 
etre  celle  d'un  homme  occupe  s'adressant 
a  un  autre  homme  occupe  pour  lui  par- 
ler d'une  chose  assez  importante  pour 
qu'elle  retienne  pour  le  moment  ratten 
tion  des  deux  parties. 


LA    FABRICATION    DES  CIGARETTES 
EN  CHINE 

De  vice-consul  general  des  Etats-Unis 
envoie  la  description  suivante  d'une  ma- 
nufacture de  cigarettes  nouvellement  eta- 
blie  a  Newchwang,  port  de  Mandchourie, 
dit  "Tobacco": 

"Un  important  manufacturier  de 
Newchwang  etablit,  il  y  a  quelques  mois, 
au  cout  de  $33,000,  une  manufacture  mo- 
derne  de  cigarettes.  Deux  machines  a 
fabriquer  les  cigarettes,  de  fabrication 
japonaise,  furent  instances  et,  bien  que 
la  production  actuelle  ne  soit  que  de 
100,CiOO  cigarettes,  ces  machines  peuvent 
en  faire  140,000  par  jour.  Deux  autres 
machines,  revenant  a  $17,000  seront  bien- 
tot  installees  et  on  pense  doubter  ainsi 
la  production. 

"Au  debut  des  operations  de  la  manu- 
facture, tout  le  personnel  ouvrier  etait 


compose  de  Chinois.  Pendant  un  certain 
temps  les  affaires  furent  faites  a-perte, 
et  le  proprietaire,  soupgonnant  les  con- 
tre-maitres  chinois,  les  congedia  et  les 
remplaga  par  des  Japonais.  Depuis,  la 
manufacture  rapporte  un  bon  profit. 
Quatie  genres  de  cigarettes  y  sont  fabri- 
ques:  ce  sont  les  marques  Tower,  Gold 
Dragon,  Goldfish  et  Two  Butterflies,  qui 
se  vendent  respectivement  a  8&,  83,  66  et 
41  cents  en  or  par  boite;  les  boites  Tower 
contiennent  400  cigarettes,  les  autres  en 
contiennent  500. 

"Les  cartonnages  sont  lithographies  en 
couleurs  et  faits  au  Japon.  De  lettrage 
est  presque  entierement  en  Anglais;  a 
1  envers  du  paquet,  il  y  a  quelques  carac- 
teies  chinois.  Da  manufacture  est  con- 
nue  sous  le  nom  de  Te  Fang  Cigarette 
Co.N 

"De  tabac  employe  pour  les  trois  meil- 
leures  varietes  est  du  tabac  americain 
achete  d  importateurs  chinois  du  sud  de 
la  Chine.  De  eontre-maitre  japonais 
m'infoima  que  tout  le  tabac  americain 
employe  etait  du  tabac  en  feuilles  de  la 
Caroline  du  Nord.  Da  quality  de  ciga- 
rettes au  meilleur  marche  faite  dans 
cette  manufacture  est  la  variete  Two 
Butterflies  et  le  tabac  qui  y  est  employe 
est  un  melange  de  feuilles  chinoises  et 
amiricaines. 

"On  peut  remarquer  que  le  proprietaire 
de  cette  manufacture  est  un  des  commer- 
gants  chinois  les  plus  riches  de  la  pro- 
vince, comme  il  a  un  fort  capital  a  sa 
disposition,  il  est  possible  qu'il  devienne 
un  facteur  ties  important  dans  l'indus- 
tiie  de  la  cigarette  en  Mandchourie.  Da 
manufacture  Te  Fang  emploie  environ 
80  ouviiers,  pour  la  plupart  de  jeunes 
garcons.  Des  salaiies  varient'de  $1  a 
$1.C5  par  mois  pour  les  garcons  et  de 
$3.G'v'  a  $5.50  par  mois  pour  les  ouvriers 
plus  expeiimentes.  Ces  salaires  com;pren- 
uent  la  nourriture,  deux  repas  par  jour. 

"Un  gareon,  au  debut,  recoit  $1  par 
mois;  au  bout  de  trois  semaines,  il  re- 
coit une  augmentation  et,  au  bout  de 
trois  mois,  s'il  est  bon  ouvrier,  il  regoit 
le  salaire  limite  de  $3  par  mois.  Des 
hommes  regoivent  $3.60  pour  eomiren- 
cer,  et  cette  augmentation  est  graduelle- 
ment  augmentee  jusqu'a  la  limite  de 
$5.50. 

"Da  manufacture  est  dirigee  d'une  ma- 
niere  bien  reglee,  et  ses  environnements 
sont  d'une  proprete  surprenante.  Des 
machines  a  couper,  a  secher  et  a  refro!- 
dir  sont  modernes  et  de  fabrication  japo- 
naise. De  succes  de  la  manufacture  est 
entierement  attribue  aux  surveillants  ja- 
ponais, qui  sont  des  ouvriers  tres  energi- 
ques  et  qui  comprennent  parfaitement 
les  ouvriers  chinois  et  leurs  methodes. 
Des  Japonais  sont  des  experts  dans  la 
fabrication  des  cigarettes,  ayant  passe 
quelques  annees  au  service  du  gouverne- 
ment  japonais  qui  a  le  monopole  de  cette 
fabrication." 


L'U  Tl  LITE  DU  TABAC 

Depuis  longtemps  le  tabac  est  reeonnu 
comme  une  necessity  et  non  comme  un 
objet  de  luxe  pour  les  manoeuvres  — 
cttte  categorie  d'hommes  de  peine  em 
ployes  aux  travaux  publics  —  et  surtout 
lcrsque  les  gens  de  cette  categorie  sont 
renfermes.  Tous  les  etablissements  pa- 
nitenciers  et  autres  institutions  similai- 
res  ont  reeonnu  ce  fait.  Dans  les  asiles 
d'alienes  on  fournit  meme  du  tabac  a 
certains  patients.  De  tabac  fourni  daus 
ces  conditions  n'est  pas  un  don  gracieux, 
pas  plus  que  ne  le  serait  la  distribution 
de  cafe.  D'usage  de  ces  stimulants  du 
systeme  nerveux,  de  ces  narcotiques,  pen 
importe  le  nom  sous  lequel  on  les  dasl- 
gne,  peut  etre  nuisible  a  la  sante;  maia 
les  etres  humains,  tels  qu'ils  sont  cons- 
titutes, et  principalement  ceux  de  la 
ciasse  en  question,  se  sont  habitues  a 
cef  usage  et,  quand  Ms  sont  enfermes,  ess 
cheses  sont  pour  eux  a  la  fois  nourriture 
et  boisson,  elles  constituent  des  provi- 
sions dont  devraient  etre  pourvues  les 
stations  de  quarantaine. 


Personnel 

— M.  J.  O.  Daporte,  autrefois  de  MM. 
Bernard  &  Daporte,  de  Montreal,  vient 
d'aocepter  la  position  de  gerant  des  ventes 
et  de  voyageur  de  la  Eastern  Cigar  Co., 
de  Marieville,  manufacturiers  des  cigares 
"Sir  Wilfrid"  et  "Gilt  Edge." 


Da  maison  Jos.  Cote,  importateur  et 
marehand  de  tabac  en  gros,  rue  St-Paul, 
Quebec,  vient  de  terminer  de  grandes 
ameliorations  commencees  depuis  le  15 
mars  dernier.  Ces  changements  consis- 
tent en  ragrandissement  de  l'etablisse- 
ment,  la  classification  des  marchandises 
en  differents  departements,  ce  qui  donne- 
ra  un  service  beaucoup  plus  rapide.  Au 
premier  etage  qui  a  une  superficie  de 
pres  de  5,000  pieds,  se  trouvent  de  magni- 
fiques  bureaux  bien  eclair es  ainsi  que  le 
departement  des  articles  pour  fumeurs. 
Au  deuxieme,  se  trouvent  les  departe- 
ments de  tabac  en  feuilles,  de  biscuits  et 
de  confiseries.  De  troisieme  etage  sert 
pour  diverses  lignes.  telles  nu  ^llumsttes 
de  toutes  sortes,  primes  donnees  avec 
differentes  marques  de  cigares,  etc. 

En  un  mot,  nous  pouvons  dire  sans  ex- 
agerer  que  cette  maison  est  la  mieux  or- 
ganisee  au  Canada  pour  le  commerce 
d'articles  de  fumeurs. 


Des  cigares  manufactures  par  la  Em- 
porium Co.,  de  St-Hyacinthe,  sont,  pour 
le  prix,  tout  ce  qu'un  fumeur  peut  espe- 
rer  de  mieux.  De  cigare  "Emporium",  a 
10  cents  et  le  cigare  "Mont  Pelee",  a  5 
cents  sont  fabriques  par  des  ouvriers  ha- 
biles  avec  des  tabacs  bien  choisis  et  bi  -m 
prepares. 

Ces  deux  marques  doivent  entrer  en 
stock  chez  tous  les  hoteliers  et  les  tobac- 
eonistes  qui  veulent  etre  certains  de  don- 
uer  a  leurs  clients  la  meilleure  valeur 
pour  leur  argent.  Da  chose  est  tellement 
vraie  qu'on  est  certain  de  les  trouver  dans 
les  meilleurs  hotels  et  dans  tous  les  ma- 
gasins  de  tabac  bien  achalandes.  D'ex- 
emple  est  bon  a  suivre. 
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Jos.  Cote,  Quebec 

La  maison  Jos.  Cote,  -tablie  a  Quebec 
en  1887,  dont  les  bureaux  sont  situes 
x^6-188  rue  St-Paul,  et  les  entrepots,  119 
rue  St-Andre,  est  une  des  plus  importan- 
tes  du  Canada  dans  le  commerce  de  gros 
des  tabacs,  ciga.res,  pipes  et  autres  arti- 
cles pour  tabacconistes.  Bile  fait  une 
speciality  des  tabacs  en  feuille  du  Ca- 
rada  et  son  chiffre  d'affaires  dans  cette 
branche  depasse  celui  de  n'importe  quelle 
autre  maison. 

A  part  des  lignes  de  cigares  importes, 
la  maison  a  egalement  un  tres  fort  as- 
&•  i  timent  de  cigarettes  egyptiennes  et 
americaines. 

Elle  controle  les  marques  suivantes  qui 
ont  une  grande  vogue  dans  tout  le  Ca- 
nada. 

'El  Sergeant",  oigare  a  10  cts;  "St- 
Louis"  et  "Champlain,"  cigares  a  5  cts, 
ainsi  que  les  tabacs  en  paquets  Petit-Ha- 
vane-Cote  et  QuesneNCote. 

La  maison  a  six  voj'ageurs  qui  parcou- 
rent  toute  1'ebendue  du  Canada. 

Pendant  le  printemps  actuel  d'impor- 
ta.nts  travaux  d'agrandissements  ont  ete 
faits;  deux  immenses  salles  ont  ete  ajou- 
tees  a  retablissement,  l'une  pour  la  con- 
servation des  tabacs  et  cigares  et  1'autre 
specialement  reservee  aux  pipes. 

Pour  donner  une  idee  de  rimportance 
de  ce  dernier  departement,  on  nous  dit 
qu'il  y  a  en  stock  3000  grosses  de  pipes 
a  tige  en  caoutchouc  et  autant  a  bouts 
en  ambre  avec  ou  sans  etui. 

En  outre  de  ces  lignes,  la  maison  Jos. 
Cote  tient  encore  des  lignes  completes 
de  biscuits  et  de  confiseries,  chocor.ats, 
etc.,  venant  des  meilleurs  fabricants  du 
monde  entier. 


LE  TABAC  ET  LES  MICROBES 

Des  experiences  dignes  de  remarque, 
concernant  l'usage  de  la  fumee  de  tabac 
pour  la  destruction  des  bacilles,  sont  re- 
latees  par  le  docteur  M.  B.  Arnold,  dans 
le  journal  "The  Lancel".  De  la  fumee 
aspiree  d'une  pipe  pendant  cinq  minutes, 
passait  sur  des-  tubes  de  culture  conte- 
nant  des  bacilles,  d'abord  d'une  espece, 
puis  d'une  autre;  ces  experiences  furent 
repetees  cinq  fois. 

D'autres  tubes  inocules  et  preserves 
contre  la  fumee,  furent  gardes  comme 
tubes  de  controle.  Le  docteur  Arnold 
fit  porter  ses  essais  sur  la  fumee  de  foiu 
et  celle  de  tabac  de  diverses  especes,  de- 
puis  le  tabac  "navy  cut"  a  bon  marche 
iusqu'aux  melanges-  plus  dispendieux. 
La  fumee  de.tous  les  divers  tabacs  tuait 
les  bacteries  et  apparemment  a  un  degre 
egal.  Voici  ce  que  dit  le  docteur  Arnold: 
Les  resultats  observes  dans  les  tubes 
enfumes  peuvent  etre  resumes  comme 
suit: 

1.  Le  bacille  de  la  diphterie  etait  tou- 
jours  affecte  d'une  maniere  marquee 
'Quelquefois  il  ne  se  developpait  -pas  du 
tout,  mais  dans  quelques  cas,  il  y  avait 
un  faible  developpement.  Cela  s'est  pro- 
duit  aussi  bien  pour  les  tubes  soumia  a 
la  fumee  de  foin  que  pour  ceux  soumis 
a  la  fumee  de  tabac. 

2.  Le  bacille  de  la  fievre  typhoide  se 


developpait,  mais  beaucoup  moins  que 
dans  les  tubes  de  controle. 

Dans  certains  cas,  on  ne  pouvait  dis- 
tinguer  au  microscope  aucun  signe  de  de- 
veloppement au  bout  de  vingt-quatre 
heures. 

3.  Le  bacille  "colli  communis"  se  de- 
veloppait assez  bien,  quoique  beaucoup 
moins  que  dans  les  tubes  de  controle. 

4.  Le  bacille  "staphylococcus  pyroge- 
nes  aureus"  etait  a  peine  affecte,  sauf 
dans  une  experience  avec  de  la  fumee 
de  foin. 

5.  Dans  une  experience  sur  un  "strep- 
tococcus, aucun  developpement  ne  se  ma- 
nifesta  dans  les  tubes  enfumes. 

J'en  suis  done  venu  a  la  conclusion  que 
la  fumee  de  tabac  aspiree  dans  la  bouche 
est  tres  nuisible  au  developpement  de 
certains  organismes  pathogenes,  mais  ne 
Test  pas  plus  et  l'est  plutot  moins  que  la 
fumee  provenant  d'autres  -sources.  Je 
voudrais  qu'il  soit  bien  compris  que  je 
cite  cela  simplement  comme  un  fait  d'ob- 
servation  et  non  comme  un  argument  en 
faveur  de  l'usage  du  tabac". 


"Oui,  Talleyrand,"  disait  un  jour  Na- 
poleon a  son  ministre,  "Je  suis  le  mat- 
tre  de  I'Europe,  parce  que  je  travaille 
plus  que  tout  autre  homme  sur  le  con- 
tinent. Le  meilleur  indice  de  la  puissan- 
ce, c'est  la  capacite  de  travail  et  une 
conviction  intense  de  sa  necessite."  — 
(System.) 


LES  CIGARES 


EX 


T  PELEE I SC 


Font  leur  chemin  dans  les  meilleurs  Hotels  et 
Restaurants.  Les  Tabacconistes  soucieux  de 
leurs  inteiets  les  ont  en  stock  

Pourquoine  tiendriez  vons  pas  les  deux 
Meilleurs  Cigares  pour  le  Prix?    .   .  . 

The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 


Essayez  seulement 


DO 


LE  CIGARE  DE  QUALI  1  £ 
Fabriqug  par 

L_.  N.  H  A  D  D , 

115,  rue  St-FranGOis-Xavier,  -  ■  MONTREAL. 

Telephone  Bell:  Main  4581. 
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Une  affiche  interessante  et  bien  placee 

Un  des  meilleurs  endroits  de  Montreal  pour  la  reclame  exterieure  est  certaiae  ment  le  mur  de  1'Hotel  St.  James. 
Cet  hotel  est  place  tout  pies  de  la  station  du  Grand-Tronc. 

Nous  donnons  ci-dessus  le  dessin  tres  tien  approprie  qui  decore  cette  murail'.J  entiere  et  qui  ne  pent  manquer  d'attirer 
'oeil  et  I'attention  des  milliers  de  person  nes  qui  arrivent  ou  partent  par  la  Gare  du  Gran-d-Tronc. 


LE   TRAITEMENT    D'UNE  PIPE 
NEUVE 


On  peut  faire'  disparaitre  le  gout  par- 
ticulier  d'une  pipe  neuve  en  procedant  de 
la  maniere  suivante: 

Prenez  du  brandy,  du  whisky  ou  du 
rhum  (ce  dernier  de  preference,  parce 
qu'il  laisse  un  gout  legerement  aromati- 
que),  bouchez  le  bout  du  tuyan  avec  Tine 
allumette-bougie,  remplissez  presque  com- 
pletement  le  fourneau  d'alcool  et  laissez 
reposer  pendant  cinq  ou  dix  minutes  ; 
videz  le  fourneau  et,  quand  il  est  sec,  rem- 
plissez-le  a  nioitie  de  tabac  et  fumez. 
L'alcool  dissout  tout  les  corps  gras  et 
bientot  vous  trouvez  plaisir  a  fumer  vo- 


tre  pipe  neuve.  Le  charbonnage  que  1'on 
constate  sur  les  vieilles  pipes  se  forme 
a  l'interieur  et  tout  autour  du  fourneau. 
de  haut  en  bas;  ce  charbonnage  consti- 
tue,  jusqu'a  un  certain  point,  le  traite- 
ment  de  la  pipe.  Mais  si  cette  croute 
n'est  pas  derangee,  elle  remplit  a  tel 
point  la  partie  superieure  du  fourneau 
que  le  tabac  brule  mal  dans  la  partie  in- 
ferieure,  et  est  generalement  humide  ; 
de  plus  la  capactie  de  la  pipe  se  trouve 
reduite.  On  peut  eviter  en  grande  par- 
tie  cet  inconvenient  en  ne  remplissant 
qu'a  moitie  la  pipe  les  douze  premieres 
fois  que  Ton  se  sert  d'une  pipe  neuve. 
Enlevez  de  temps  a  autre  la  croute  qui 
se  forme  en  haut.  Quand  une  pipe  de- 
vient  trop  juteuse — point  sur  lequel  les 


opinions  et  les  gouts  varient  considera- 
blement — il  est  bon  de  la  laisser  reposer 
quelque  temps  et  d'en  employer  une  au- 
tre, puis  de  laisser  reposer  cette  derniere 
et  de  reprendre  la  premiere  qu'on  trou- 
vera  generalement  tres  douce  a  fumer. 
Si  on  a  fait  d'une  pipe  un  trop  grand  usa- 
ge an  debut,  on  peut  t.rouver  qu'elle  pique 
un  pen  la  langue;  il  n'y  a  qu'a  la  nettoy- 
er.  Pour  le  faire  rapidement,  si  vous 
disposez  d'une  bouilloire,  attaohez  la  pipe 
de  maniere  qu'un  jet  de  vapeur  la  tra- 
verse; la  pipe  sera  nettoyee  en  deux  mi- 
nutes; mais  il  faut  avoir  soin  de  ne  pas 
devisser  le  bout  du  tuyau,  car  il  serait 
difficile  de  le  remettre  en  place.  Frottez 
ensuite  le  bois  avec  un  peu  d'huile  douce 
pour  lui  rendre  son  poli. 
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NOS    PRIX    COU RANTS 

Marques  speciales  de  marchandises  dont  lea  maisons,  indiquees  en  caracteres  ncirs,  ont  l'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufactured  elles-memes.  —  Les  prix  indiqugs  le  sont  d'apres  les  dernlers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturlers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10   8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boltes  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;'  (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 


Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  em  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.50  .  5  « 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 

Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   '  1.05 

Derby,  en  tins,  V^s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 

Sultana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 

%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 

Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight   Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 

Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 

Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs   >  .88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boltes  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  :  .84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs    .    .    .  .92 

Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  boltes  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 

Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boltes  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

cm  sacs,  l/bs,  btes  6  lba.   l.uo 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  1/1 5s,  boltes  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boltes  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut^Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks,  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs    1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins   .95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars   ,90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  y2  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-1 0  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  Tb.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

V,  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1-5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — . 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes...  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

14  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags,  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  i  et  i  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  6  lbs  .95 

Old  Gold  — 

l/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs..  .95 


En  tins,  is   1.05 

Pqts,  1/4,$,  btes  6  lbs  95 

En  Jares,  J  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.  .  .  1.15 
Y*  lb.  tins,  4  lb.  cartoons  .  .  1.18 
1-8  pcks.  1  lb.  cartoons  .  .  .  1.18 
1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.     .  .  1.26 

Ogden's  Navy  Mixture  — 


1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 


Turret  Navy  Cut  — 

M.  ib.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium   l.ii 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

,                     Medium   1.32 

Full   1.22 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.3C 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1  30 
Bull  Durham  — 
1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   j  25 

Dump's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  ...  l  60 
Rose  Leaf  TFine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  86 

Piper   Heidsieck— 10   lbs   caddies  1  20 

Piper  H-eidsieck— 7   lbs.   caddies.  1  IF 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  0  90 


THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads 

12   lbs   g 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  i-2  Butts 

12  lbs  '  3 

Bobs  Bars,  '5  3-5  cuts  to  the  lb 

1-2  Butts,  10  lbs   '  3 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  26  lbs.,  1-2  Butts 

12  1-2  lbs   3 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb' 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs.  ...  3 
Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   o 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs.  3 
Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  *  butta 

12  lbs   4 

Pay  Roll,  10§  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7}  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   5 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs 


cads  &  12  lbs  }  cads   56 

Pay  Roll,  63  oz.  bars,  [thin].  7£ 

sipaces  to  the  Jb.  boxes,  5  lbs..  66 
Moose,  14i  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  i  butts,  8  lbs.  40 
Tabacs  a  fumer. 

Empire,  '5s.,  10s   36 

Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Tvy,  11-2x4,  7s.  17  lbs.  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  8  1-2  lbs.  1-2 
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Butts   50 

Hudson,  8s  cads,  20  lbs   63 

Pacific,  8s  cads.  20  Lbs   53 

Starlight,  1|  x  4,  7s,  Sh  lbs.,  i  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  $  .32 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  .pcks  30 

Comfort  — ■ 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  £4 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1.  — 

l-7tins  to  lbs.  wooden  'boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   43 

1-2  and  1  lb.  pcks.  41 

i  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  13 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   40 

1-2  lbs.  pcks   .3S 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  56 
1-2  tins  48 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
l-liOl  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Ccmo  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand — 

1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .35 

C.-labresse  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 

1.  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Micmac  - — 
1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  ■ — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  peks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  f,8 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   70 

lr2  lb.  tins  ',3 

1-4  lb.  tins  7S 

lj5  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  78 

C.emo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfuim  d'ltalie — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  48' 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1^8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Bed  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks.    .  -  40 

1-7  bags,  5  lbs.  boxes  !  .55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   £2 

Montcalm  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 


1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  i9 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags  43 

Rouge  &  Quesnel  ■ — 

1-10'  pcks.  5  lbs.  boxes   "8 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture —  ' 
1-4*1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Gold  Cross  — 

l-<8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck   50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents.  ■ — 

1-7  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  Lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  Lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V. — 

1-2.  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   46 

Petit  Poucet — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

C<;rlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  .....  55 
Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins   CO 

Plug  Chewing 

Smin  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500>par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10  s  500  par  boite  .  .  .  .4,50 
Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Lun dry's  Light  Snuff —       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1   28 

Merise   .     .  .28 

Rose  extra  32 

M  ac  ab  a  34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)     ........  .46 

Scotch  (in  5  ibs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes   55 


Houde's  Dark  Snuff  — 

.  Natural  ?9 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean  30 

Rose  Extra  32 

Merise   .30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)   .46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 

Cigares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20   35.00 

Havana   Seconds   1/20....  35.00 

ChampLain  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  5'0l  1905 
Grand  Havane  B  25  et  50  1905 


Parfum  d'ltalie  A. 
Belgique 


25s. 


1905 
1905 


Petit  Canadien   1904 

Petite  Plug  1-6   1906 

Quesnel  A.  M   1905 

Role  J.  C,  No  40,  1-4  . .  1905 

Rouge  A   1905 


0.13 
0.13 
0.00 
0.0'Ci 
0.00 
0.10 
O.00 
0.00 
0.18 
0.18 
0.00 
0.15 
0.00 
0.18 
0.16 


0.14 
0.14 
0.30 
0.25 
0.25 
0.12 
0.30' 
0.32 
01.20 
0.20 
0.25 
0.16 
0.15 
0.20 
0.17 


Rouge  G   1900 

Rouge  Quesnel  A   1904 

Spread  Leaf,  Rouge  ..  1905 

S.  Nouveau   1905 

Petit  Havane   1905 

S.  Vieux   1904-1905 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  ibs.  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 

C6te's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin.  70 

C6te's  choice  mixture,  1  lb  £5 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. : 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve.  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE    EMPORIUM   CIGAR   CO.,  SAINT- 


HYACINTHE 


Cigares 


Club  House  1/20., 

Le  Petit  Gars  1/20. 

Little  Perfectos  1/20. . 

Ei  Maska  1/20.. 

Red  Bluff  1/20.. 

La  Captiva  1/20.. 

The  Good  Ones  1/20., 

Our  Leader  1/20.. 

Peruna  1/20.. 

Mont-Pelee   ..  ..1/20.. 

Sir  George  1/20.. 

Representative  1/20'. . 

Emporium  1/20.. 

Emporium  1/ 40. . 

Our  Clear  Havana  1/20.. 

La  Pedida  1/20.. 

El  Corso  1/20.. 

La  Pededa  .„  ..  ..1/10.. 

Los  Angeles  1/40.. 


Le  mille 

..  $20.00 

..  22.00 

. .  26.00 

..  25.00 

. .  25.00 

..  25.00 

. .  28.00 

..  .28.00 

..  35.00 

..  35.00 

..  55.00 

..  45.00 

..  55.00 

. .  60.00 

..  55.00 

..  60.00 

. .  70.00 

..  90.00 

..  100.no 
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JOS.  COTE 


Importateur  et  Marchand 
*  de  Tabac  en  Gros  * 


Maiscn    Fondee    ©  n  1887 


ARTICLES  pour  FUMEURS 

ICigares  Importes, 
Cigarettes  Egyptiennes, 
Pipes  en  Bruyere  et 
en  Ecume  de  Mer, 
montees  sur  or  et  sur  argent. 

entrepot :     =    *  119  Rue  St=Jlndre 

Bureau  et  magasin :  m  Rue  St  Paul 

Succursak:  =  €1  Sergeant  Cigar  Store,  179  rue  St=3o$epb, 

=QUEBEC  = 


RHONE  1272 


L. 


.J 


"Sweet  Caforal" 

La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET.'' 
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HOGEN  MOGEN 


EIT 


ROYAL 
SPORT 

Rois  dans  la 
Ligne  des  Cigares 


Vous  avez  eherehe  un  article  leader  pour  votre  departement  de 
tabac.  Les  marques  ei-dessus  sont  toutes  deux  les  meilleures  de 
leur  classe.  II  nous  a  fallu  huit  ans  pour  produire  une  telle  per- 
fection dans  la  qualite  des  cigares,  mais  nous  avons  ete  recom- 
penses par  des  ventes  enormes.  Ces  cigares  sont  profitables  a 
tenir.  Ecrivez  nous  aujourd'hui  et  nous  vous  en  expedierons  un 
mille  a  titre  d'essai. 


Sherbrooke  Cigar  Co.    -    =   Sherbrooke,  Que. 


Ce  journal  est  publie  par  la  "Compagnie  de  Publications  Commerciales,"  Montreal. 
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SCOTCH  WHISKY 


DE 


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA: 

JOHN  ROBERTSON  &  SON,  Ltd.,    -    Distillateurs  a  Dundee,  Ecosse 

BUREAUX  AU  CANADA :  SEU LES  AGENCES : 

MONTREAL,  41  rue  des  Communes     Moet  ET  Chandon,  Champagnes 


(Bureau  Principal) 
WINNIPEG,  315  Avenue  William 


J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 

D.  Goni  Feuerheerd  &  Co.,  Sherries 


VANCOUVER,      coin  des  rues  Richard  et  Hastings    D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  ....  Vins  de  Port 

Gerant  General :  HENRY  O.  WOOTTEN 

Gerant  a  Montreal :  GEO.  W.  DOW 

Secretaire:  JAMES  SOUTAR 


LIQUEURS  ET  TABACS— Revue  Mensuelle  publiee  par  la  Compagnie  de  Publications  Commerciales  (The  Trades,  Publishing  Co'y),  25  rue 
Saint  Gabriel,  Montreal,  Telephone  Main  2517,  Bolte  de  Poste  917.  Abonnement  :  dans  tout  le  Canada  et  aux  Etats-Unis  $1.00,  strictement  payable  d'avance 
France  et  Union  Postale,  7.50  francs.  L'abonnement  est  considers  comme  renouvele,  a  moins  d'avis  contraire  donne  au  moins  15  jours  avant  l'expiration 
II  ne  cessera  que  sur  un  avis  pap  ^erit,  adresse  au  bureau  mem©  du  journal.  II  n'est  pas  donne  suite  a  un  ordre  de  discontinuer  tant  que  les  arrera- 
ges  et  l'annee  en  cours  ne  sont  pas  payes. 

Adresser  toute  communication  simplement  comme  suit:  LIQUEURS  ET  TABACS,  MONTREAL,  Canada. 
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TELEPHONES 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St  Jacques. 


jPi.sse;nn.ble;e:  Generale 


General  Ixleeting 


Montreal,  le  30  Septembre  1907. 

Monsieur,— L' Assemble  Generale  Mensuelle 
des  Meinbres  de  l'Association  aura  lieu  mercredi,  le 
2  Octobrel907,  a  trois  heures  p.  m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  296,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chambie  No  6. 

Vous  6tes  respectueusement  prie  d'y  assister. 
Par  ordre,  Le  Secretaire. 

AUX  MEMBRES 

Messieurs,— J'ai  Phonneur  de  vous  informer  que, 
jusqu'a  cette  date,  les  membres  affiles  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  PannSe  1907,  a  savoir  : 

Brasseurs  —  Brewers 

MM.  Dawes  &  Co. 

"     Wm.  Dow  &  Co. 

«     J.  H.  &  R.  Molson,  Bros, 
Canadian  Breweries,  Ltd. 
'Montreal  Brewing  Co, 


Montreal,  September  30th,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  2nd  of 
October  1907,  at  3  p.m.  sharp,  in  the  Monument  Na- 
tional, No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Boom  No.  6. 
You  are  respectfully  requested  to  attend. 

By  order,  The  Secretary. 

TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association, 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Boeuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM,  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 
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Agents  de  Brasseries— Brewery  Agents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt'e). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 

Eaux  Minerales  Naturelles. 

Radnor  Water  Co. 

IV|frsd'Eaux  Cazeuses—  Crated  Water  IVlfrs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  B.  TruesdeU  (Chs.  Gurd  &  Co.) 
"    J.  Christin  &  Cie. 
"    Jos.  Lecompte 
Robert  Millar 
"    Robert  Allan 

Vir\s  et  Liqueurs— Wines  and  Liquors 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 
MM.  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,John  Dewar&Sons,  ltd.) 

"  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  de,  Ltee. 

"  L.  Cbaput,  Fils  &  Cie. 

.    "  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0.  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

"  L.  P.  Pelletier,  succ.  Mathieu  &  Frere. 

"  A.  E.  Mallette  &  Cie. 

Distillateur  —  Distiller 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 


Em,bouteilleur— Bottler 


M.  John  Bishop. 
"     Thos.  Kinsella. 


AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  6e  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  einis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dej&. 

A  moins  de  circonstances  absolues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 


Comptables  Accountants 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares — Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Mai  tin. 

"  W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherb'-»oke). 

"  L.  0.  Grothe  &  Cie. 

"  S.  Davis  &  Sons.. 

"  P.  Chaput,(La  Champagne). 

"  V.  Forest. 

"  J.  M.  Fortier 

"  H.  Simon  &  Son. 

"  Armand  Larue. 

Divers  —  Miscellaneous 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fieuriste. 

';  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons. 

"  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pompes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fieuriste. 

Marchands  -  Merchants 

MM.  Simeon  Beandin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserville. 
'•'    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing^ with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re 
quested  to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 


LE  PAIEMT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE     FEES    ARE    NOW  DUE 


-J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pri6s 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  ob&ssant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


ASSEMBLEE  DU  BUREAU  DE  DIREC- 
TION DE  L'ASSOCIATION  DES  COM- 
MERCANTS  LICENCIES  DE  VINS 
ET  LIQUEURS  DE  LA  CITE  DE 
MONTREAL. 

A  une  assemblee  du  Bureau  de  Direc- 
tion de  l'Association  tenue  le  4  septem- 
bre,  sous  la  presidence  de  M.  Victor  Le- 
may,  president,  etaient  presents: 


MM.  Victor  Bougie,  Nap.  Tremblay,  Jos. 
Bariteau,  A.  J.  Ayotte,  Eug.  Masse,  et  3e 
secretaire. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  adoptees. 

Les  correspondances  suivantes  sont 
soumises  et  lues:  de  M.  J.  Thibert,  Beau- 
harnois,  Re  Contribution;  de  1'Hon.  L. 
Gouin,  Re  Lettre  circulaire  de  l'Associa- 
tion de  la  Province  de  Quebec  et  Re  Ex- 


cursion; de  M.  M.  Martin,  M.P.,  Re  Ex 
cursion. 

II  a  ete  re  sol  u  d'accepter  les  demissions 
comme  membres,  de  MM.  G.  S.  Green- 
spoon  et  Arsene  Bouchard. 

II  a  ete  propose  par  M.  Victor  Bougie, 
seconde  par  M.  Jos.  Bariteau,  que  les  per- 
sonnes  suivantes:  M.  J.  Chas.  Molinari, 
hotelier,  88  Ste-Catherine  Ouest;  ivirs. 
Margaret  Kinnistan  (Mrs.  Geo.  Marks), 


>♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦»»♦♦♦ 
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112  Shearer;  M.  Olivier  Deschamps,  hote- 
lier, St-Laurent;  M.  Ed.  Mallette,  hote- 
lier, Pointe  Claire,  soient  admises  mem- 
bres de  l'Association. 

II  a  ete  resolu  a  l'unanimite  qu'afin  de 
faire  rentrer  les  contributions  et  arrera- 
ges,  le  secretaire  soit  autorise  a  payer  a 
M.  Victor  Bougie,  a  partir  de  cette  date, 
20  pour  cent  sur  la  perception  de  toute 
contribution  maintenant  due  et  par  lui 
retiree. 

-  II  a  ete  aussi  resolu  qu'afin  d'activer 
1'entree  de  nouveaux  membres  dans  1  As- 
sociation, il  lui  soit  paye  50  pour  cent 
sur  le  prix  de  la  contribution  des  nou- 
veaux membres  admis  qu'il  aura  enroles. 

II  a  ete,  de  plus,  resolu  que  pour  tout 
nouveau  membre  enrols  a  ipartir  de  cette 
date  et  admis  durant  les  mois  de  novem- 
bre  et  de  decembre  et  payant  de  suite  sa 
contribution,  cette  derniere  devrait  etre 
consideree  comme  couvrant  l'annee  cou- 
rante  et  l'annee  1908. 

Plusieurs  comptes  courants  sont  sou- 
mis  et  approuves  et  rAssemblee  s'ajour- 
ne. 


CONTRE  L'ALCOOLISME 

II  ne  fait  aucun  doute  que  ralcoolisme 
cause  au  Canada  de  grands  ravages,  aussi 
la  Ligue  anti-alcoolique  de  Quebec  a-t-elle 
raison  de  se  fe*liciter  d'avoir  pu  reunir 
dans  une  assemblee  plusieurs  milliers  de 
personnes  pour  entendre  parler  des  me- 
faits  de  1'intemperance. 

II  est  certains  faits,  certains  details 
qu'il  est  bon  de  signaler  a  1'attention  du 
public  pour  le  mettre  en  garde  contre  lui- 
meme,  contre  I'entrainement  possible. 

Ainsi,  les  personnes  presentes  a  cette 
assemblee  n'ont  pu  qu'etre  frappees  de  oe 
fait  que  tandis  qu'il  n'y  a  guere  que  cent 
boulangers  pour  desservir  le  pain  a  toute 
la  population  de  Montreal  sans  son  terri- 
toire  annexe  en  ces  dernieres  annees,  on 
compte  dans  ce  meme  centre  quatre  cents 
buvettes  licenciees.  II  y  a  la  evidemment 
une  anomalie  regrettable  et  1'archeveque 
de  Montreal,  Mgr  Bruchesi,  qui  cite  le 
fait  a  ses  auditeurs  se  demande  pourquoi 
on  ne  limiterait  pas  le  nombre  des  bu- 
vettes au  nombre  des  boulangeries. 

C'est  une  idee  a  creuser.  Mais  pour  le 
moment,  il  est  difficile  de  prendre  une 
mesure  aussi  radicale  qui  leserait  trop 
d'interets.  Nous  ne  croyons  pas  qu'en 
justice,  on  puisse  songer  a  priver  de  leur 
licence,  c'est-a-dire  a  miner  irremediable- 
ment  les  trois  quarts  des  hoteliers  et 
restaurateurs.  Ce  n'est  que  peu  a  peu 
qu'il  sera  possible  de  reduire  considera- 
blement  le  nombre  des  licences;  on  le 
pourra  faire  par  voie  d'extinction  natu- 
relle  comme  on  l'a  fait  recemment  pour 
ramener  a  400'  le  nombre  des  licences  de 
magasins  de  liqueurs  de  detail. 

On  ne  peut  guere,  en  effet,  pour  arri- 
ver  a  une  diminution  sensible  et  rapide 


du  nombre  des  licences,  compter  que  le 
gouvernement  indemnise  les  detenteurs 
actuels  de  licence,  car  au  prix  auqu?l 
sont  maintenant  cotes  les  etablissements 
licencies,  il  faudrait,  pour  en  fermer  an 
certain  nombre  en  les  indemnisant,  une 
somme  que  1'etat  des  finances  de  la  pro- 
vince ne  permettrait  pas  de  debourser. 

Le  Tresor  provincial  tire  un  revenu 
tres  substantiel  des  licences  pour  la  vente 
des  spiritueux;  aussi,  propose-t-on  que  le 
gouvernement  augmente  le  prix  des  li- 
cences au  fur  et  &  mesure  qu'il  en  dinii- 
nuera  le  nombre,  afin  que  les  revenus  de 
cette  source  ne  soient  pas  reduits.  II  y  a 
deja  dans  la  loi  des  licences  nine  clause 
k  cet  effet.  Mais  nous  croyons  sincera- 
ment  qu'il  serait  difficile,  pour  ne  pas 
dire  impossible,  de  faire  payer  a  100  hote- 
liers le  montant  actuellement  reparti  sur 
400.  C'est  pourquoi  encore,  si  le  nombre 
des  licences  doit  §tre  reduit,  il  faudra 
proceder  graduellement,  sans  hate,  avec 
mesure. 

II  est  curieux  de  constater  qu'il  se  con- 
somme par  tete  de  population  moins  de 
vin  que  d'alcool  proprement  dit. 

Nous  ne  sommes  pas  des  abstemes  et 
nous  ne  voyons  pas  que  la  ligue  anti-al- 
cpolique  de  Quebec  preche,  comme  le  font 
les  teatotallers,  l'abstinence  complete  de 
toute  boisson  fermentee.  Nous  n'avons 
pas  confiance  dans  les  mesures  extremes 
et  nous  croyons  qu'il  est  perm  is  de  faire 
usage  de  tout  ce  que  le  bon  Dieu  a  mis  a 
notre  portee. 

La  sobriete  ne  signifie  pas  forcement 
l'abstinence;  on  reste  sob  re  en  faisant  un 
usage  modere  du  vin,  de  la  biere,  de« 
al cools  m ernes. 

Contre  l'alcoolisme,  c'est  done  la  so- 
briete qu'il  faut  precher,  enseigner.  On 
doit  l'enseigner  a  l'ecole  et  dans  la  fami:- 
le;  c'est  faire  oeuvre  de  patriotisme  que 
de  premunir  la  generation  qui  pouss3 
contre  les  mefaits  de  ralcoolisme. 


LA  FIN  DES  VACANCES 

Les  vacances  sont  maintenant  bien  ter- 
minees.  Les  gens  dela  ville  assez  heureux 
ou  assiez  fortunes  pour  aller  pendant  la 
saison  chaude  respirer  1'air  frais  de  la 
compagne  et  se  reposer  des  tracas  et  des 
soucis  des  affaires  sont  revenus  au  tra- 
vail. Les  colleges,  les  couvents  et  les 
ecoles  ont  de  nouveau  ouvert  leurs  por- 
tes  aux  jeunes  gens  et  aux  enfants.  Les 
cours  de  justice  siegent  a  nouveau.  Les 
grandes  corporations  commerciales  telles 
que  ile  Board  of  Trade  et  la  Chambre  de 
Commerce  ont  repris  leurs  seances  ac- 
coutumees.  Nos  echevins  se  reunissent 
maintenant  en  assemblees  regulieres  a 
rhotel  de  ville. 

C'en  est  done  fini  des  loisirs  de  1'ete 
pour  tous  ceux  a  qui  ces  loisirs  ont  ete 
permis.  Maintenant  c'est  le  travail  pour 
tons  et  il  doit  etre  plus  facile  pour  ceux 


qui  ont  pu  reposer  ilepr  corps  et  leur  es- 
prit. 

Nous  avons  bien  souvent  insiste  dans 
oes  colonnes  sur  les  bons  effets  d'un  re- 
pos  de  temps  a  autre  pour  tous  ceux  qui 
peine nt  et  travaiilent. 

Beaucoup  de  marchands  cependant, 
croient  qu'il  leur  est  impossible  de  laisser, 
meme  pendant  quelques  jours,  tout  souci 
des  affaires  de  cote  et  s'imaginent,  bien 
a  tort  selon  nous,  qu'ils  doivent  rester 
continuellement  sur  la  breche  sans  ja- 
mais connaitre  les  douceurs  du  repos 
'avant  fortune  faite. 

Oes  marchands  ne  se  sont  jamais  dit 
que  s'ils  tombaienit  malades,  il  leur  fau- 
drait laisser  a  d'autres  le  soin  de  prendre 
la  direotion  de  leur  commerce  pendant  le 
temps  de  leur  maladie.  Pourquoi,  pen- 
dant trois  ou  quatre  ou  huit  jours  cha- 
que  annee,  s'ils  ne  peuvent  davantage,  ne 
prendraient-ils  pas  un  repos  volontaire 
au  lieu  du  repos  force  beaucoup  plus  long 
que  le  surmenage  les  obligera  peut-etre  a 
prendre  avant  longtemps? 

Oui,  ceux  qui  ont  pris  quelque  vacance, 
qui  ont,  pendant  quelque  temps,  debar- 
rasse  leur  esprit  des  mille  soucis  des  af- 
faires, vont  pouvoir  se  remettre  a  l'oeu- 
vre  avec  des  forces  et  une  vigueur  nou- 
velles. 

Les  vaoanoes  sont  terminees.  Heureux 
ceux  qui  out  pu  en  profiter  ©t  qui  au- 
jourd'hui  se  mettent  au  travail  avec  une 
ardour  toute  juvenile;  leur  temps  de  re- 
pos aura  ete  pour  eux  un  gain. 


..CAUSERIE   DU  DOCTEUR 

L'opinion  des  medecins  anglais  sur  I'al- 
cool — Revirement  contre  les  abstinents 
— Echec  au  regime  de  I'eau — Vivent  le 
vin  et  l  eau-de-vie  naturel! 

On  lisait  dans  le  "Figaro"  du  7  aout: 

Rehabilitation  de  l'alcool.  —  Depuis  que 
l'Academie  de  medecine  a  rehabilite  la 
tomate  (que  pendant  longtemps  elle  avait 
condamnee  avec  une  unanimite  touchan- 
te)  on  pent  s'attend.re  a  tout  et  il  n'y  a 
pas  lieu  d'etre  surpris  quand  un  medecin 
prend  la  defense  de  l'alcool. 

Ce  medecin  s'appelle  le  dooteur  Cuthe- 
ry  et  jouit  d'une  assez  grande  notoriete 
en  Angileterre.  II  vient  de  lire  au  Con- 
gres  de  l'Association  britannique  de  Me- 
decine  un  long  memoire  pour  demontrer 
que  I'on  iniputait  a  il'alcool  des  mefaits 
dont  19  est  innocent.  II  a  etabli,  en  effet, 
que  l'alcool,  s'il  n'est  pas  un  ailiment, 
aide  au  moins  a  la  digestion,  ©t  que,  pris 
en  quantity  moderee,  il  n'est  pas  plus 
nuisible  que  le  Sucre,  dont  il  n'est  du 
reste  qu'un  succedane;  qu'iil  n'engendre 
pas  les  maladies  de  foie  et  qu'il  constitue 
meme  un  excellent  irem&de  pour  certaines 
maladies:  le  mal  de  Bright  —  ou  albu- 
minerie  —  par  exemple. 

Nous  avions  deja  signale  les  observa- 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de  : 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son....  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

"   Martell  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  Co   "   Cognacs. 

"   Cockburn,  Smithes  &  Co  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  Xeres  de  la  Frontera...5^^7>j. 

"    S,  Darthez  Reus  (Tarragone)  Ports  Tarragone . 

MM.  Barton  &  G-uestier  Bordeaux  Clarets,  Sautemes 

et  Huile  d'  Olive. 

"   Rodel  &  Fils  Freres    "   Sardi?ies,  Pois  et  Conserves. 

"    Deinhard   &  Co  CoblEnz  /Jocks  et  Moselles. 

"  C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guinness' s  Stout,  Bass's  Ale, 

Whiskies  Irla?idais  et  Rhum  de  la  Jamaique. 

"    C.  G-  Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow  Whiskies  Ecossais. 

"   Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin  Ginger  Ale,  Club  Soda,  etc. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres    Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jamaique. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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tions  d'U  dooteur  Paul  Oarnot  ,publiees  a 
ce  sujet,  dans  le  "  Bulletin  Medical." 
Biles  ne  font  que  se  confiirmer,  comme 
on  le  volt. 

On.  commence,  >du  reste,  dans  le  monde 
medical  serieux  a  en  revenir  de  toutes 
ces  prohibitions  concernant  le  vin,  entre 
autres,  et  aussi  Qa  bonne  eau-de-vie  natu- 
relle —  "tel  que  le  vrai  cognac"  — ■  et  las 
liqueurs  fines  qui,  autrefois,  etaient  eon- 
siderees  comme  d'excellents  digestifs. 

Le  corps  medical  anglais,  qui  est  d'es- 
prit  essentiellement  independant  et  n'est 
pas  embrigade,  comme  ill  (Test  en  France 
derriere  las  doctrines  de  l'Academie  de 
Medecine  et  de  oe  qu'on  est  convenu  d'ap- 
peler  lies  "princes  de  la  science"  —  les- 
quels  actual  lement  sont  sou  vent  aussi  les 
princes  de  la  mode  —  a  de  plus  en  plus 
rompu  avec  oe  dieton  que  1'alcool  est  ne- 
cessairament  nuisible. 

Nombre  de  medecins  d'Outre-Manche 
irecommandent  I'alcooil,  pris  moderement, 
et  leur  temoignage  desinteresse  finira  par 
influencer  le  public  anglais  at  ile  deta- 
cher des  prohibiitionnistes  et  des  "socie- 
tes  de  temperance"  qui,  au  fond,  abri- 
taient  de  bonnes  affaires  com  mere  i  ales 
en  faveur  de  la  vente  et  de  la  consomma- 
>tion  du  the,  du  cafe  et  autres  infusions, 
comme  chez  nous  les  societes  fermieres 
d'eaux  minerales! 

Le  president  de  1'Association  des  mede- 
cins anglais  ci.ta,  au  cours  de  ce  Con- 
gress, l'exemple  du  grand  onele  du  Dr 
Dary,  gentleman  de  la  vieille  ecole,  qui 
huvait  chaque  jour  sa  bouteili'.e  de  Porto 
et  qui  atteignit  presque  son  siecle. 

Dans  nos  Cha;entes,  on  a  connu  des 
vieillards  ayant  depasse  leur  quatre- 
vingtieme  annee  et  qui,  suivant  la  cou- 
tume  de  nos  campagnes  dans  les  maisons 
aisees.  ne  nianquaient  jamais  de  termi- 
ner leur  repas  par  un  petit  verre  de  vieil- 
le eau-de-vie,  vieillie  dans  le  cha.i  du  pro- 
prietaire.  Ces  vieillards,  qui  n'abusaient 
pas,  mais  qui  usaient  iraisonnablement  — 
comme  on  doit  le  faire  de  tout  —  ides 
produits  du  soil  eharenitais,  etaient  le  plus 
souvenit  de  vigoureux  gaiiJlards,  exempts 
d'infiimites,  et  qui  riraient  bien,  s'ils 
revenaieiiit  dans  le  monde  des  vivants,  de 
ces  medecins  qui  recommandent  a  leurs 
clients  de  s'abstenir  du  jus  de  la  vigne, 
de  oe  vieux  vin  de  France,  de  oette  vieille 
goutte  de  bonne  at  saine  eau-de-vie,  com- 
me 1'est  excellemment  celle  ides  Charen- 
■tes. 

Une  experience  personnelle  toute  re- 
cente  m'a  confirme  dans  mon  opinion  a 
cet  egard,  diametralement  opposee  a  celle 
des  medecins  qui  proscrivent  tout  vin  et 
tout  alcooil. 

Je  viens  de  faire  une  saison  thermaile 
dans  une  station  du  Centre  ou  Des  me- 
'd'ecimjs  voiUs  mettent  d'egUilieirement  au 
regime  de  l'eau  pure  des  cascades.  Au 
Casino,  une  seule  consommation  est  ser- 
vie  aux  clients:  une  tasse  de  tilleul. 


Tous  mes  compagnons,  esclaves  de  pres- 
criptions de  leur  medecin,  suivaient  scru- 
pulleusement  la  consigne.  Or  ,au  bout  de 
quelques  jours,  je  me  suis  apergu  que, 
malgre  la  beaute  ides  sites  et  das  pro- 
menades des  environs,  il  n'y  avait  que 
moi  a  I'hotel  qui  excursionnais  et  fai- 
sais  couramment  mes  15  et  20  kilometres 
(9  et  12  mililes)  de  marche,  sou  vent 
montagne,  tandis  que  les  autres  faisaient 
peniblement  dans  leur  jourene  1  ou  2  ki- 
lometres (environ  1  mille)  et  avaient  l'air 
eieinte  de  ce  grand  effort. 

Or,  a  la  table  de  regime,  j'etais  le  seul 
aussi  a  marier  gaillardement  l'eau  pure 
des  sources  au  bon  petit  vin  blanc  d'Au- 
vei-gne,  frais  et  ileger  comma  beaucoup 
de  jiatits  vhis  francais. 

Comment,  me  disais-je,  avons-nous  pu, 
dans  un  pays  de  olair  bon  sens  et  d'al- 
lure  vive  comme  le  notre,  nous  faire  en- 
doctriner  par  ces  medecins  "  tant  pis," 
qui  dedaignent  ou  meme  prescrivenit  l'u- 
sage  modere  du  vrai  vin  at  de  l'eaujde- 
vie  naturelle  pour  faire  des  Frangais, 
sous  pretexte  d'hygiene,  un  peup'.e  d'a- 
quatiques  et  de  buvpurs  d'infusions  de 
tilleul,  de  camomille  ou  autres  breuvages 
lenifiants! 

Est-ce  que  notre  vieux  sang  gaulois  ne 
devrait  pas  se  reveiller  pour  se  rebiffer 
contre  les  prescriptions  saugrenues  de 
mos  medecins  modernes? 

Que  le  bon  vin,  qu'un  petit  verre  de 
nctre  inimitable  cognac,  soi-t  nuisible  a 
la  sante.     Allons  done! 

Les  medecins  anglais  —  eux  —  n'hesi- 
tent  pas  a  rehabiiliter  1'alcool,  alors  qu'ils 
n'ont  chez  eux  que  de  1'alcool  de  grain: 
lie  whisky.  Si,  aussi  favorises  que  nous 
par  la  production  de  leur  sol,  ils  avaient 
—  comma  nous  —  de  la  bonne  eau-de-vie 
naturelle.  pur  jus  de  la  vigne...  re  se- 
nait  bien  une  autre  affaire! 

Docteur  Marx. 
("Le  Moniteur  de  Cognac".) 


LES  VALEURS  Ml  NIERES 

Nous  avons  a  plusieurs  reprises  mis 
nos  lecteurs  en  garde  contre  la  specula- 
tion sur  les  valeurs  minieres. 

Au  moment  surtout  ou,  dans  la  region 
de  Cobalt,  il  se  formait  des  Compagnies 
sans  nombre  pour  l'exploitation  de  ter- 
rains miniers,  nous  avons  fait  observer 
que  beaucoup,  sinon  la  plupart  de  ces 
Compagnies,  n'offriraient  jamais  que  du 
vent  en  guise  de  dividendes  a  leurs  ac- 
tionnaires. 

Les  evenements  ne  nous  ont  que  trop 
donne  raison.  Beaucoup  de  ces  compa- 
gnies n'ont  pas  encore  paye  et  ne  paie- 
ront  jamais  un  sou  de  dividende,  il  est 
meme  de  ces  Compagnies  qui  n'existent 
plus  que  de  nom  et  dont  le  siege  social  et 
le  bureau  de  direction  sont  introuvables. 

II  y  a  evidemment  des  Compagnies  se- 


rieuses,  exploitant  leurs  proprietes  et 
payant  de  beaux,  de  forts  beaux  dividen- 
des a  leurs  actionnaires,  mais  elles  sont 
l'exception.  II  ne  faut  pas  croire,  cepen- 
dant,  qu'elles  ne  font  courir  aucun  ris- 
que a  leurs  actionnaires.  Ceux  qui,  par 
exemple,  ont  paye  $34  les  actions  de  la 
Nipissing  en  pourraient  dire  quelquc 
chose,  puisque  s'ils  devaient  les  realiser 
aujourd'hui,  ils  ne  pourraient  en  tirer 
qu'environ  $8.  Une  autre  Compagnie 
miniere  egalement  reputee  pour  la  ri- 
chesse  de  ses  claims,  la  Trethewey,  a  vu 
la  vajeur  de  ses  actions  considarable- 
ment  reduite  dans  ces  derniers  temps  et 
nous  pourrions  en  citer  d'autres  qui  se 
trouvent  dans  des  conditions  identiques. 

Du  moment  ou  les  meilleures  valeurs 
minieres  sont  sujettes  a  des  fluctuations 
aussi  prononcees,  est-il  bien  prudent  pour 
un  commergant  de  distraire  de  son  com- 
merce ses  fonds  liquides  pour  les  aven- 
turer  dans  des  speculations  toujours  ha- 
sardeuses?  La  question  comporte  sa  re- 
ponse. 

Nous  n'analysons  pas  ici  les  ralsons 
invoquees  pour  justifier  les  hausses  et 
les  baisses  plus  accentuees  sur  les  va- 
leurs minieres  que  sur  les  autres  valeurs 
en  general.  Celles  mises  en  avant  ne 
sont  pas  toujours  reelles;  constatons 
simplement  que  l'element  de  jeu  est  plus 
grand  dans  les  valeurs  minieres  que  dans 
les  autres  et  que,  plus  que  les  autres, 
elles  sont  manipulees  par  des  faiseurs 
sans  scrupule. 

Les  commergants,  nous  ne  saurions 
trop  le  repeter,  trouveront  toujours  plus 
de  profit  a  employer  leurs  fonds  dispo- 
nibles  dans  leur  propre  commerce  pour 
augmenter  leur  chiffre  d'affaires  qu'a 
se  lancer  dans  des  speculations  tentantes, 
il  est  vrai,  a  la  lecture  des  prospectus 
des  Compagnies  minieres,  mais  plus  ha- 
sardeuses  encore. 

Un  bon  tiens,  a  dit  La  Fontaine,  vaut 
mieux  que  tu  l'auras. 


Le  succes  des  excaHei(ts  Partes  de! 
Stormonth,  Tait  &  Co.,  embouteilles  sous 
la  marque  "House  of  Lords"  s'affirme 
chaque  jour. 

Le  nom  de  cette  marque  vient  du  fait 
que  la  maison  Stormonth,  Tait  &  Co.,  a 
le  privilege  excluslf  de  la  fourniture  des 
vins  de  Porto  en  futs  a  la  ehambre  des 
Lords  d'Angleterre. 

MM.  L.  Chaput,  Fijs  et  Cie.,  sont  les 
agents  de  cette  marque  pour  le  Canada. 


La  maison  V.  Fcurnie  at  Cie,  de  Co- 
gnac, met  aotuellement  sur  le  marche  une 
nouvelle  liqueur  absolument  unique  dans 
son  genre,  la  "B-randimintine". 

La  Brandiminitine  est  a  base  de  veille 
fine  Champagne  at  de  creme  de  menthe. 

C'est  une  liqueur  a  la  fois  digestive  et 
rafraichissante  qui  ne  manquera  pas  de 
conquerir  au  Canada  une  popularite  sem- 
blable  a  celle  quelle  est  en  train  d'ac- 
querir  actue'llements  en  Europe. 

La  maison  V.  Fournier  est  representee 
par  MM.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie. 
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POUR  COLLE 

Pour  totis  les  usages  auxquels  on  emploie  la  Colle  de  Pate,  il  convient  d'ajouter  la 

Totxdre  "STICK-FAST" 

Elle  aide  non  settlement  a  conserver  la  Colle  de  Pate  pendant  quelqties  jours,  mais  en- 
core et  surtout  elle  lui  donne  line  adherence  incomparable. 

On  peut  avec  toute  Colle  de  Pate  additionnee  de  Poudre  "  STICK-FAST  "  coller  des 
etiquettes  sur  fer-blanc  poli,  ce  qu'on  ne  peut  faire  avec  la  Colle  de  Pate  ordinaire. 
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HISTOIRE  DE  L'ALCOOL 
Par  Dr  Chas.  Ernest  Pellew 

(Traduit  de  "American  Brewer") 
(Suite). 

Tandis  que  16s  basses  classes  d'Angle- 
terre  etaient  aims!  dernoralisees  par  le 
gin,  les  classes  super ieures  souffraient 
presque  autant  du  fait  de  introduction 
en  Angleterre  du  vin  de  Portugal  fort, 
sucre,  fortement  alcoolise,  grace  en  par- 
tie  du  onoins  a  quel  que  clause  favorable 
du  traite  de  Methuen  eonelu  au  commen- 
cement du  dix-huitieme  siecle.  II  est 
curieux  de  lire  dans  les  journaux  contem- 
porains,  dans  l'histoire  et  les  inscriptions 
du  siecle  dernier — par  exemple  dans  la 
vie  de  Fox  par  Treve'lyan — de  quelle  ma- 
mere  terrible  la  societe  anglai.se  etait  de- 
moralise© pendant  la  periode  de  la  plus 
grand  expansion  coloniale  et  materielle 
de  1'Angleterre.  Le  pays  etait  gouverne 
par  une  petite  aristocratie,  riche,  pro- 
prietaire  de  terres,  qui  semblait  se  livrer 
a  la  corruption  la  plus  effrenee  en  pu- 
blic et,  dans  la  vie  privee  naturellement, 
a  une  dissipation  sans  bornes.  C'est  par 
de  tongues  annees  de  paix,  sous  les  w  al- 
poles,  pendant  la  premiere  moitie  du  sie- 
cle, alors  que  l'energie  et  I'industrie  des 
•classes  moyennes  pouvaient  s'exercer, 
c'est  aussi  par  la  protection  que  fad  don- 
nait  sa  position  en  tant  qu'ile,  que  l'Au- 
gleterre  obtint  la  force  necessaire  pour 
dinger  son  empire,  et  non  par  une  supe- 
riorite  des  classes  gouvernantes. 

En  effet,  pendant  toute    la    duree  du 
siecle  dernier,  rivrognerie  etait  la  regie 
et  non  1'exception  dans  toutes  les  classes 
de  la  societe;  dans  les  classes  inferieures, 
cette  ivrognerie  etait  reellement  encou- 
ragee.  Quand  une  troupe  remportait  une 
victoire,  quand  un  prince  etait  declare 
majeur,  le  maitre  disait  a  son  domesti- 
que:  "Va  a  la  maison,  construis  un  grand 
feu  de  joie  et  dds  au  soma  m  elder  de  nous 
rend  re  tons  ivres".    C'etait  presque  un 
compliment    de    traiter    un  subalterne 
d'honnete  ivrogne.   Quant  a  la  noblesse, 
nous  pouvons '  a  peine    eoneevoir  1'etat 
dans  lequel  elle  etait.    Cela  faisait  par- 
tie  de  l'education  d'un  gentilhomme  d'ap- 
prendre  a  bien  supporter  le  vin.  une, 
deux  et  trois  pintes,  le  soir,  c'etait  une 
ration  convenable  et  raisonnable.  Apres 
souper,  les  dames  se  retiraient  dans  une 
autre  chambre,  pratique  qui  est  encore 
observee,  de  sorte  que  les  hommes  n'a- 
vaient  rien    qui    les  embarrassat  ;  ils 
avaient  coutume  de  s'enivrer  et  de  rou- 
ter sous  la  table,  les  uns  apres  les  autres, 
aussi  vite  que  cela  leur  convenai.t.  Dans 
r'armee  de  terre  et  dans  la  marine,  par- 
mi  les  gens  instruits,  parmi  les  gentils- 
hommes  et  la  noblesse  et  meme  dans 
famille  royale  c'etait  la  regie,   et  non 
l'exception,  de  boire  beaucoup,  et  cette 


coutume  a  persiste  jusqu'a  une  epoque 
assez  avancee  du  siecle  actuel. 

Les  habitants  de  1'Angleterre  en  souf- 
frirent;  leur  vie  fut  raccourcie,  leur  au- 
torite  fut  diminuee,  leurs  fortunes  furent 
gaspillees,  puis  vint  la  goutte.  Aujour- 
d'bui,  avec  Texemple  de  Palmerston  et 
de  'Bismarck,  de  Gladstone  et  de  Sher- 
man devant  nos  yeux,  il  est  difficile  de 
penser  a  une  epoque  ou  les  hommss  d'o- 
tat  etaient  rendus  invalides  a  35  ou  40 
ans.  Mais  cela  etait  pourtant.  Un  gen- 
tilbomme qui  atteignait  un  age  moyen 
sans  etre  impotent  avait  une  chance  ex- 
cepitionnelle,  ou  bien  etait  consiuere 
comme  une  poule  mouillee.  Lord  Cha- 
tbam  et  beaucoup,  meme  la  plupart,  le 
ses  contemporains  etaient  tortures  par  la 
goutte.  Aux  periodes  critiques  dans 
1  histoire  de  la  nation,'  une  attaque  severe 
de  goutte  ou  la  maladie  qui  y  conduit 
forgait  les  hommes  d'Etat  les  plus  e-mi- 
nents  a  se  retirer  de  la  vie  publique. 
Beaucoup  d'entre  eux  mouraient  jeunes. 
Peu  en  verite  atteignaient  un  age  avan- 
ce,  vigoureux  et  pleins  de  sante.  L  habi- 
tude de  boire  beaucoup  n'etait  pas  sim- 
plement  le  fait  des  gens  oisifs  et  depen- 
siers,  des  couitisans  et  des  gentilshom- 
mes  campagnards ;  c'etait  aussi  une  habi- 
tude qu'avaient  les  hommes  des  plus  ca- 
pables  et  les  plus  brillants  d'Angleterra. 
Pitt  et  Fox,  les  deux  celeb  res  mem- 
bres  de  la  Chambre  des  Commune?, 
etaient  des  buveurs  notoires.  On  se  rap- 
pelle  encore  le  vieux  couplet  qui  se  rap- 
porte  a  une  scene  dans  la  Chambre  des 
Communes  ou  Pitt  et  son  ami  Dundas 
airiverent  en  titubant:  Pitt  dit  alors  • 
"Je  ne  peux  pas  voir  rorateur,  Dick,  ie 
pouvez-vous?"  "Vous  ne  pouvez  pas  voir 
l  orateur!  moi,  j'en  vois  deux."  Durant 
tout  le  temps  de  la  regence  et  longtemps 
pendant  le  regne  suivant,  jusqu'a  1'acces- 
sion  au  trone  de  la  jeune  reine,  il  regna 
en  Angleterre  ce  qui  nous  semblerait 
une  licence  impardonnable. 

Mais  il  n'en  faut  pas  conclure  que  1  ha- 
bitude de  boire  etait  plus  prononcee  •  n 
Angleterre  que  dans  d'autres  parties  du 
monde  aux  memes  epoques.  Des  docu- 
ments allemands  et  hollandais  nous  mon- 
trent  des  tableaux  presque  aussi  surpre- 
nants.  Et  dans  notre  propre  pays,  nous 
n'avons  guere  a  nous  vanter. 

Les  Indiens  de  1'Amerique  du  Nord  en 
general  n 'etaient  pas  accoutumes  aux 
boissons  alcooliques  avant  l'arrivee  de 
1'homme  blanc.  lis  avaient  le  tabac  et  ils 
en  faisaient  un  usage  copieux.  Nous  ii- 
sons  que  dans  quelques  localites  ecartees 
on  faisait  une  boisson  avec  du  mais  ;  et 
d'apres  des  rapports  des  capitaines  Ama- 
das  et  Barlow  adress.es  a  Sir  Walter  Ra- 
leigh au  sujet  de  1'expedition  de  Virgi- 
nie  en  1585,  nous  voyons  que  les  Indiens 
vivant  le  long  de  la  cote  de  la  baie  de 
Chesapeake  et  des  Carolines  avaient  ap- 
pris  1'art  de  faire  du  vin  au  moyen  du 


raisin.  Mais  quand  les  Puritains  aborde- 
rent  dans  le  Massachusetts  eii'  1620,  ils 
trouverent  a  leur  degoi^  quXl  n'y  avait 
pas  la  de  biere  ni  de  vin  £t  le  gouverneur 
Bradford  se  plaignit  amerement  d'avoir 
a  boire  de  l'eau. 

L'eau  n'etait  pas  une  boisson  plus  en 
faveur  parmi  les  colons  de  la  Bade  du 
Massachusetts  huit  ou  dix  ans  apres.  La 
premiere  liste  d'objets  de  necessite  en- 
voyee  en  Angleterre  en  1629,  porte  en 
tete,  comme  nos  amis  de  la  Nouvelle- 
Angleterre  nous  l'ont  si  souvent  rappe- 
le,  une  demande  pour  des  ministres  et  de 
la  boisson  cachetee.  Un  peu  plus  tard, 
ils  demandent  des  vignes  ;  ils  deman- 
dent  egalement  du  bis,  du  seigle,  de  For- 
go et  d'autres  grains  ainsi  que  des  ra- 
cines  de  houbton. 

On  conserve  encore  des  listes  de  ce 
qui  fut  envoye  par  navire  pour  repondra 
a  cette  demande.  Le  navire  avait  d*s 
provisions  pour  cent  passagers  et  trente- 
cinq  matelots  pendant  trois  mois,  chaque 
niatelot  etant  compte  pour  deux  passa- 
gers. II  y  avait  pour  le  voyage  quarante- 
cinq  barriques  de  biere  a  £4,  6  shillings 
le  tonneau;  deux  futs  de  vin  de  Malaga 
et  des  colonies  a  16  shillings;  20  gal- 
lons d'eau-de-vie,  et,  pour  boire,  pour 
faire  la  cuisine,  seulement  six  tonneaux 
d'eau. 

Higginson,  le  premier  ministre  bien 
connu,  se  rendit  la  en  1529.  L'annee  sui- 
vante  il  ecrivait  en  Angleterre  une  des- 
cription brillante  du  pays.  Entre  autres 
choses,  l'air  etait  si  pur  que  la  sante  en 
profitait  beaucoup.  "Et  tandis  qu'autre- 
fois  mon  estomac  pouvait  seulement  di- 
gerer  et  demandait  des  boissons  a  la  fois 
fortes  et  agees,  maintenant,  je  peux 
boire  et  je  bois  souvent  tres  bien  de  l'eau 
de  la  Nouvelle-Angleterre". 

En  1631,  une  loi  fut  passee  pour  infli- 
ger  des  supplices  aux  ivrognes.  D'autres 
lois  severes  furent  promulguees  concer- 
nant  la  sophistication,  la  vente  aux  sau- 
vages,  etc.  En  1634,  le  prix  d'une  pinte 
de  biere  etait  fixe  a  un  penny  et  des 
brasseries  furent  etablies  dans  chaque 
village  et  dans  certains  endroits  ces  bras- 
series etaient  attachees  a  chaque  ferme. 
La  manufacture  des  autres  boissons  sui- 
vit  rapidement  et  dans  les  memoires  du 
Juge  Sewell,  quelque  40  ou  50  ans  plus 
tard,  il  est  fait  mention  d'ale,  de  biere. 
d'hydromel,  de  cidre,  de  vin,  de  "silla- 
bub", de  claret,  de  vin  d'Oporto,  de  vin 
des  Canaries,  de  punch,  de  "sack  posset" 
et  de  brandy  de  cerises  noires-  La  bois- 
son la  plus  commune  parmi  celles-ci  etait 
le  cidre  produit  en  quantites  enormes 
et  qu'on  buvait  tres  copieusement.  Le 
vin  de  Xeres  etait  demode,  excepte  dans 
le  posset  qui  etait  un  excellent  mglange 
de  vin,  d'ale,  d'oeufs,  de  creme  et  d' spi- 
ces qu'on  faisait  fermenter  avec  de  la 
levure  et  cette  liqueur  etait  trfes  forte. 
Le  moindre  exces,  comme  on  avait  cou- 
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turn©  de  dire,  donnait  des  bourdonne- 
ments  dans  les  oreilles.  Le  gouverneur 
Bradford  emit  de  "bonne  heure  un  ordre 
contre  certains  hommes  qui  avaient  mis 
a  Lord  de  la  barque  "Friendship"  deux 
barils  de  "metheglin"  qu'ils  devaient 
transporter  de  Boston  a  Plymouth  et  qui 
s?  mirent  a  le  boire  en  n'en  laissant  que 
six  gallons,  sous  le  pretexte  que  les  fu 
tailles  avaient  eoule.  Mais  aucune  le 
ces  boissons,  ipas  plus  que  celle  faite  de 
melasse  et  d'eau,  le  poire,  la  liqueur  de 
peches,  la  biere  d'epinette  et  de  bouleau 
ainsi  que  le  reste  ne  firent  pas  rnoitie 
autant  de  mal  que  le  rhum.  Le  rhum 
vint  des  Barbades  en  1650  et  depuis  cette 
epoque  il  devint  a  peu  pres  la  boisson 
nationale  du  pays.  Un  grand  commerce 
fut  etabli  avec  les  Antilles,  les  vaisseaux 
exportan't  du  mai's,  du  lard  sale  et  du 
bois  de  construction  pour  les  plantations 
et  revenant  avec  des  cargaisons  de  sucre 
brut  et  de  melasse;  cette  derniere  etait 
presque  sans  valeur  la  ou  on  la  faisait, 
mais  diluee  et  fermentee,  elle  fournis- 
sait  facilement  de  l'alcool. 

Chaque  petite  ville  oa  chaque  petit  vil- 
lage de  la  Nouvelle-Angleterre  avait  sa 
distflleiie  et  le  rhum  etait  vendu  cou- 
ramment  12.  shillings  le  gallon;  on  l'ex- 
pediait  en  grandes  quantites  sur  la  cote 
africaine  en  echange  d'esclaves.  C'est 
a  ce  commerce  profitable  que  Newport  et 
dautres  villes  de  la  Nouvelle-Angleterre 
doivent  leur  prosperite;  l'intervention  de 
l'Angleterre  par  l'Acte  du  Commerce  fut 
une  des  prineipales  causes  de  la  revolu- 
tion. 

Ce  rhum  etait  non  seulement  la  base 
du  "flip"  quand  on  le  melait  avec  de  la 
biere,  de  la  melasse,  du  potiron  sec  et 
quelquefois  de  la  creme  et  des  oeufs  et 
qu'on  l'agitait  avant  de  servir  avec  un 
fer  rougi  au  feu,  mais  il  formait  aussi 
la  base  du  punch.  Ce  dernier  breuvage, 
etait  ainsi  nomme  d'apres  un  mot  du 
lan  gage  des  Antilles  qui  signifiait  cinq; 
LI  etait  fait  avec  du  sucre,  des  epices,  du 
jus  de  citron  et  de  I'eau  et  on  en  buvait 
copieusement.  Des  l'annee  1686,  des 
voyageurs  parlaient  de  grands  bols  de 
punch  qui  passaient  de  mains  en  mains 
avant  diner.  II  y  avait  aussi  des  bo^s 
doubles  et  triples  contenant  chaeun  deux 
ou  trois  pintes  et  les  quantites  de  punch 
que  nos  ancetres  pouvaient  boire  a  cette 
epoque  sont  fabuleuses. 

Car  cette  liqueur  n'etait  pas  seule- 
rr.ent  servie  au  diner  ou  au  souper;  on 
en  prenait  le  matin,  a  midi  et  le  soir, 
comme  une  chose  ordinaire.  Le  ma- 
noeuvre ne  voulait  pas  travailler  aux 
imoissons,  les  constructeurs  a  leurs  cons- 
tructions, sans  une  ration  liberate  de 
rhum.  Quand  la  petite  ville  de  Medfielrl 
fit  construire,  dans  la  premiere  partie  du 
dernier  siecle,  la  nouvelle  maison  de  re- 
union, il  fallut  quatre  barils  de  biere, 
vingt-quatre  gallons  de  rhum    des  An- 


tilles, trente  gallons  de  rhum  de  la  Nou- 
velle-Angleterre, trente-cinq  livres  de  Su- 
cre en  pains,  vingt-cinq  livres  de  casso- 
nade  et  456  citrons.  Une  maison  ne  pou- 
vait  pas  etre  construite  sans  une  distri- 
bution de  liqueurs  a  chaque  phase  de 
l'operation  et  cette  pratique  ne  fut  abo- 
lie  qu'assez  tard,  dans  le  dix-neuviemc 
siecle. 

Le  clerge,  tout  en  surveillant  stricte- 
ment  les  exces  de  ©as  paroissiens,  ne  de- 
daignait  pas  prendre  une  goutte  et  les 
reunions  de  clergymen  rivalisaient  avec 
les  diners  des  gens  du  connmun.  En 
1792,  le  gouverneur  Hancock  donna  un  di 
ner  aux  fusiliers  dans  le  Club  des  Mar- 
chands  de  Boston  et,  pour  80  convives,  il 
fut  servi  136  bols  de  punch,  21  bouteilles 
de  sherry  et  des  quantites  de  cidre  et  de 
brandy.  Mais  une  facture  semblable  a 
ete  conservee  des  boissons  qui  furent 
servies  comme  rafraichissements  au  mo- 
meat  de  1'ordination  d'un  clergyman  1 


Beverley,  Mass.,  en  1785.  Nous  y  re- 
marquons  ce  qui  suit: 

£  s.  d. 

31)  bols  de  punch  avant  la 

reunion     .....  3  0  (J- 

80  repas  le  matin   6  0  0 

•  10  bouteilles  de  vin  avant 

la  reunion   1  10  0 

68  diners  a  30  d.  .  .  .  10  4  0 
44  bols  de  punch  pendant  le 

diner  .4  8  0 

18  bouteilles  de  vin    ...  2  14  0 

8  bols  de  brandy    ....  1  2  0 

Rhum  aux  cerises   0  0  9 


Ce  serait  une  repetition  inutile  que  do' 
(liscuter  1 'habitude  de  boire  de  New-York 
e;  d'autres  coionies.  II  suffit  de  dire  qu'a 
une  epoque  avancee  du  siecle  actuel,  l'i- 
vrogneiie  etait  extrerr.ement  commune  f>t 
quand  le  peuple  s'y  livrait,  c'etait  une 
faute  tres  venielle  et  des  plus  pardonna- 
bles.  C'est  l'orgueil  de  notre  civilisation 
dans  le  siecle  actuel  que  pendant  les  -0 
ou  75  dernieres  annees,  la  sociSte  a  com- 
pletement  change  et  que  rintemperance, 
bien  qu'elle  soit  encore  malheureusement 
dominante,  est  loin  d'etre  aussi  commune 
qu'elle  avait  coutume  de  l'etre.  En  veri- 
te,  nous  pouvons  a  peine  nous  imaginer 
l'etat  des  affaires  a  1'epoque  de  nos 
grands-iperes.  II  y  a  un  certain  nombre 
d'annees,  un  homme  du  monde  qui  dinait 
dehors  et  qui  n'etait  pas  rapporte  au  fond 
d'un  cab  ou  dans  une  brouette  etait  con- 
sidere  comme  un  homme  qui  ne  savait 
pas  se  conduire.  II  en  etait  de  meme 
pour  les  classes  les  plus  pauvres.  II  y  & 
juste  un  siecle,  Geo.  Washington  enga- 
geait  un  jardinier  et,  dans  le  contrat,  il 
etait  expressement  stipule  qu'il  aurait  a 
Noel  $4  avec  lesquels  il  pourrait  s'eni- 
vrer  pendant  quatre  jours  et  quatre  nuito; 
$2  a  Paques  dans  le  meme  but;  $2  a  la 
Pentecote  pour  s'enivrer  pendant  deux 
jours;  une  goutte  le  matin  et  un  grog  au 
diner  de  midi.  La  somme  mentionnee 
n'etait  pas  mesquine  alors  que  Geo. 
Washington  distillait  son  propre  whiskey 


et  le  vendait  probablement  a  30  ou  40 
cents  le  gallon. 

Pensez  un  peu  au  changement  qui  s'est 
ope  re.  Nous  pouvons  a  peine  nous  figu- 
rer  un  homme  de  bonne  soeiefce  que  1c 
vin  rendrait  visibleiment  gai  a  un  diner. 
II  n'en  retrouverait  certainement  jamais 
roccasion  si  le  fait  etait  connu.  Quant 
aux  classes  travaillantes,  un  commis,  un 
chauffeur,  un  cocher  ou  m&me  un  jard' 
nier,  dont  1 'hale me  sentirait  le  whiskey 
et  que  Ton  verrait  souvent  entrer  dans 
un  hotel  courrait  de  grands  risques  de 
perdre  sa  position. 

Le  monde  s'est  enfin  apergu  de  ce  quo 
signifie  l'ivrognerie.  L'alcool  pris  S,  for- 
tes doses  est  un  poison,  mais  c'est  un 
poison  qui  nuit  a  la  famille,  aux  voisms 
et  aux  amis  de  1'ivrogne  plus  qu'a  la  vlc- 
time  elle-meme.  L'alcool  jusqu'a  un  cer- 
tain point  lui  cause  du  malaise,  mais  pen- 
sez a  l'ennui  qu'il  cause  a  sa  famille. 
L'alcool  raccourcit  sa  vie  certainement, 
mais  pensez  egalement  aux  autres  vie? 
qu'il  raccourcit.  Tandis  que  certaines 
personnes  s'attaquent  au  probleme  avec 
des  denoiiciations  violentes  et  que  d'au- 
tres le  font  au  moyen  d'arguments  pi  as 
calmes  et  non  moins  effectifs,  le  monie 
doit  certainement  une  dette  de  gratitude 
a  ceux  qui  font  tant  maintenant  et  qui 
ont  deja  fait  tant  pour  soulager  l'espece 
humaine  du  mal  de  l'ivrognerie. 


Le  Champagne  Piper-Heidsieck  cuvee 
1900  est  un  vin  absolument  superieur, 
l'annee  1900  ayant  donne  des  vins  d'une 
finesse  et  d'une  tenue  remarquai>les. 

L'embodteillage  tres  soigne  est  aussi 
flatteur  a  l'oeil  que  le  vin  lui-meme  est 
flatteur  au  palais.  Les  connaisseurs  n'en 
seront  pas  surpris,  des  produits  de  la 
maison  Piper-Heidsieck  etant  connus  de- 
puis 1785  pour  une  perfection  qui  ne  s'est 
jamais  dementie.  lis  meritent  bien  la 
vieille  devise  de  la  maison. 

"Passe  avant  li  melior"  (Passe  avant 
les  meilleurs).  Agents:  MM.  Laporte, 
Martin  &  Cie,  Ltee. 


La  vente  du  Champagne  Meet  et  Chan- 
don  augmente  chaque  jour. 

Le  "White  Star"  et  le  "Brut  Imperial" 
sont  de  plus  en  plus  pcpulaires  au  Ca- 
nada. 

Ce  resultat  n'a  rien  de  surprenant,  'a 
maison  Meet  et  Chandon  a  etahli  sa.  re- 
putation 'universelle  en  fouraisisiant  tou- 
jours  des  vins  d'une  qualite  superieure. 
Cette  maison  fondee  en  1743  a.  toujours 
teuu  l'un  des  premiers  rangs  parmi  les 
grandes  maisons  de  Champagne  et  Ton 
pent  admettre  sans  risque  de  se  trom- 
per  que  164  ans  de  succes  continu  dans 
le  meme  genre  de  commerce  sont  une 
garantie  de  la  qualite  exceptionne'le  des 
produits. 

Les  agents  de  cette  maison  au  Canada 
sont  MM.  John  Robertson  &  Son,  Ltd. 


MM.  S.  H.  Ewing  &  Sons,  96  rue  King, 
Montreal,  ont  constamment  en  magasin 
un  assortiment  complet  de  capsules  pour 
1'embouteillage,  dans  toutes  les  gran- 
deurs et  toutes  les  eouleurs.  Ces  cap- 
sules sont  fabriquees  par  les  manufac- 
turiers  les  plus1  en  renom  de  l'Europe. 
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LE  WHISKEY  ECOSSAIS 

Peter  Dawson 


Cadeau 


D'ici  au  ler  mai,  tout  client 
qui  achetera  une  caisse  de 
Peter  Dawson  recevra  le 
magnifique  couteau  donne 
par  la  celebre  distillerie 
ecossaise. 


Figure  au  premier  rang  parmi  les  plus  cele- 
dres  whiskeys.  Son  age  meme  l'a  bonifie  et 
il  est  absolument  pur ;  sa  saveur,  son  bouquet 
et  son  arome  sont  incomparables.  C'est  le 
whiske}r  prefere  des  "  clubmen,"  des  bons 
vivants  et  des  connaisseurs, 

MARQUE  FAVORITE: 


Extra  Special 
Rare  Old  Liqueur 


aussi:- 


Old  Curio, 

Plus  de  20  ans  d'age. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE,  520  rue  St-Paul,  Montreal,  Seuls  agents  pour  le  Canada. 


Les  Cognacs  Frapin  sont  les  plus  celebres  du  district  de  Cognac, 
lis  ont  remporte  la   Midaille  d'Or  aux  expositions  de  Paris^ 
en  1889  et  en  1900.    Introduks  sur  le  marche  canadien 
depuis  quelques  annees,  ils  sont  deja  les  favoris 
avec  une  publicite  relativement  minime. 


YIEUX  "BRANDIES" 


Une  Etoile! 
Medical ! 


TfiES  VIEUX  "  BRANDIES" 
GRANDE  CHAMPAGNE 


20  ans  d'age. 
25  ans  d'age. 
30  ans  d'age. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE, 
Agents  pour  le  Canada,  520,  rue  Saint-Paul,  Montreal. 
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LA  SOLLICITATION  D'ANNONCES 
Methodes  a  abandonner 

Le  temps  est  arrive  ou  les  editeurs  de- 
vraient  s'oecuper  de  la  question  de  la  re- 
glementation  des  agents  de  publicite  et 
de  leur  sollieitation. 

Les  uns  pensent  que  les  solliciteurs  de- 
vraient avoir  une  licence,  d'autres  que  la 
loi  devrait  pr&nnunir  les  annonceurs  con- 
tre  une  sollieitation  pour  une  publicite 
qui  ne  doit  pas  etre  faite  dans  des  publi- 
cations regulieres.  II  y  a  peut-etre  main- 
tenant  plus  de  fraude  et  de  manoeuvres 
deloyales  dans  l'obtention  des  annonces 
que  dans  tout  autre  genre  d'affaires  au 
monde.  Un  certain  nombre  de  ces  ma- 
noeuvres ont  ete  devoilees,  mais  on  con- 
tinue a  les  pratiquer.  Les  editeurs  pris 
individuellement  ne  consentent  pas  vo- 
lontiers  a  ce  que  leurs  methodes  soient 
exposees  ou  critiquees. 

Les  ipires  methodes  usitees  aujoura'hui, 
dit  "Printer  and  Publisher",  sont  au  nom- 
bre de  trois:  vient  d'abord  en  premier 
lieu  le  stratageme  mis  a  execution  dans 
presque  toutes  les  villes  du  Dominion  on 
une  societe,  une  eglise  ou  une  autre  or- 
ganisation ont  une  reunion  quelconqu^, 
pique-nique,  assemblee  annuelle  ou  vente 
de  charite.  Ces  societes  publient  un  pro- 
gramme, qui  n'est  pas  necessaire,  simple- 
iment  dams  le  but  de  solliciter  des  annou- 
ees  aupres  des  marchands  de  l'endroit. 
Peu  de  marchands  ont  le  courage  de  re- 
fuser, lis  savent  que  cette  solicitation 
constitue  une  manoeuvre  deloyale  et  que 
l'annonce  qui  leur  est  ainsi  extorquee  leur 
rapportera  peu,  si  toutefois  elle  leur  rap- 
port e  quelque  chose.  L'argent  qu'ils 
paient  est  porte  au  compte  des  frais  de 
publicite  et  e'est  autant  de  moins  pour  la 
publicite  legitime  dans  les  journaux.  Par- 
tout  les  marchands  detaillants  devraient 
encourager  unanimement  toute  mesure 
destinee  a  les  delivrer  de  ce  gaspiilage 
inutile  d'argent. 

Deuxiemement,  il  y  a  des  hommes  ex- 
perts en  la  matiere  qui  se  jettent,  comme 
sur  une  proie,  sur  les  grandes  maisoni 
de  commerce  des  grandes  villes  et  sur 
les  manufacturiers.  lis  publient  un  livre 
de  renseignements  pour  quelque  forte  cor- 
•poration  ou  organisation,  pretendant  qu'ils 
representent  cette  organisation,  que  leur 
guide  est  une  publication  officielle,  et  que 
rorganisation  sera  ennuyee  si  les  hom- 
mes dont  on  sollicite  une  annonce  ne 
viennent  pas  en  aide  a  rorganisation.  Ces 
gens  produisent  une  lettre,  comme  la 
chose  a  eu  lieu  recemment  pour  le 
chemin  de  fer  du  Grand  Trunk,  signee 
par  le  president,  lettre  qui  a  ete  reconnue 
fausse  ensuite.  Ces  memes  gen's  publient 
des  livres  de  souvenir  des  pompiers;  les 
profits  realises  par  leur  vente  doivent  al- 
ter au  fonds  de  secours  pour  lequel  ils 
sollicitent  des  annonces;  mais  si  un  com- 


merQant  dit  qu'il  ne  se  soucie  pas  d'an- 
noncer,  ils  Iw  suggerent  une  belle  contri- 
bution pour  un  fonds  de  secours  qui  n'ar- 
rive  jamais  a  destination,  pas  plus  d'ail- 
leurs  que  les  profits  realises  par  les  an- 
nonces. L'experience  du  Press  Club  de 
Toronto,  il  y  a  un  an,  est  un  cas  entre 
beaucoup  d'autres.  Un  faiseur  bien  con 
mi,  discutant  une  question  d'association 
avec  un  autre  agent  de  publicite  der- 
nierement,  pretendait  gagner  $2iO,000  par 
an  au  moyen  de  ces  stratagemes.  Entre 
temps,  ses  stratagemes  font  du  tort  pour 
au  moins  le  double  de  cette  somme  aux 
hommes  qui  font  de  la  publicite  honora- 
ble. 

En  troisieme  lieu,  il  y  a  les  journaux 
soi-disant  commerciaux  et  les  journaux 
financiers  qui  s'attaqnent  aux  banques, 
aux  compagnies  d'assurance  et  a  d'autres 
societes  financieres.  Ce  sont  tout  bonne- 
ment  des  maitres-chanteurs.  lis  n'hesi- 
tent  pas  a  dire  a  un  banquier  que  s'il 
n'annonce  pas  chez  eux,  ils  rattaqueront. 
Pour  quelque  raison,  les  institutions  fi- 
nancieres sont  assez  sensibles  a  ces  me- 
naces. Ce  en  quoi  elle-s  ont  bien  tort. 
Elles  n'ont  pas  besoin  de  craindre  que  ces 
publications  leur  causent  le  moindre  pre- 
judice. Quand  le  gerant  general  actuel 
de  la  banque  Dominion  etablit  une  agen- 
ce  de  cette  banque  a  Montreal,  le  pro- 
prietaire  d'un  journal  financier  de  cette 
ville  alia  le  voir  pour  obtenir  une  annon- 
ce. Le  gerant  lui  repondit  que  la  banque 
ne  faisait  de  publicite  que  dans  les  jour- 
naux quotidiens.  Le  journaliste  lui  dit 
qu'il  ne  serait  pas  avantageux  pour  !a 
banque  de  ne  pas  figurer  dans  son  jour- 
nal. Le  gerant  exprima  ses  regrets,  mais 
il  lui  etait  imposisible  de  rien  changer  a 
sa  regie  de  conduite.  L'homme  le  menaga 
lui  disant  qu'il  aurait  a  s'en  repentir.  Le 
banquier  s'adressa  a  un  de  ses  amis,  un 
autre  editeur,  dont  le  journal  etait  un 
des  plus  importants  dans  son  genre,  et 
qui  etait  justifie  a  tous  'les  points  de  vme 
d'avoir  l'annonce  de  la  banque  Dominion, 
mais  qui  ne  faisait  de  publicite  que  par 
des  moyens  legitimes.  Cet  editeur  con- 
seilla  au  banquier  de  ne  donner  son  an- 
nonce sous  aucun  pretexte.  Le  journal 
attaqua  le  gerant  personnellement  et.la 
banque  en  general.  Comme  le  deuxieme 
editeur  l'avait  predit,  cela  n'eut  aucun 
effet.  Les  affaires  de  l'agence  augmente- 
rent  et  e'est  aujourd'hui  cell©  qui  occupe 
le  deuxieme  rang  comme  importance. 

Des  editeurs  se  demandent  souvent 
pourquoi  les  banquiers,  qui  ont  une  forte 
organisation  ne  se  reuniraient-ils  pas  pour 
combattre  le  chantage  dont  ils  sont  l'ob- 
jet  de  la  part  de  ces  journaux  ou  de  ces 
hommes  a  stratagemes  varies  auxquels 
ils  donnent  leur  argent. 

Beaucoup  de  banques  sont  consideree,5 
comme  une  proie  facile  par  ces  faiseurs. 

Les  diverses  associations  de  la  presse 
devraient  etudier  cette  question  et  s'ef- 


forcer  de  developper  une  legislation  qui 
reduise  au  moins  leur  travail. 


LES  VITRINES  DES  MARCHANDS 
DE  VINS 

La  competition  a  oblige  le  commergant 
moderne  a  faire  de  la  publicite.  C'est  'a 
competition  qui  oblige  les  grands  maga- 
sins,  les  etablissements  de  uouveautes,  a 
faire  des  etalages  splendides  dans  leurs 
vitrines.  Ce  que  font  les  marchands  de 
draps,  les  autres  commergants  doivent  le 
faire,  et  l'epoque  n'est  plus  ou  meme  le 
marchand  de  vins  pouvait  s'asseoir  en 
dehors  de  son  magasin  ou  de  son  bureau, 
en  fumant  tranquillement  sa  pipe,  et  lais- 
ser  la  clientele  eutrer  lentement  peut- 
etre,  mais  cependant  constamment  et 
surement.  Dans  nombie  de  cas,  de  nos 
jours,  pour  faire  des  affaires,  il  est  ne- 
cessaire d'attirer  la  majeure  partie  de  la. 
clientele  par  la  publicite,  par  la  sollieita- 
tion et  faire  des  etalages  a  effet  dans  1*6- 
tablissement  meme,  dit  "Wine"  and  Spirit 
Trade  Record". 

Pour  parler  du  commerce  des  vins  et 
liqueurs  en  particulier,  on  peut  remar- 
quer  qu'en  raison  de  l'anciennete  de  co 
commerce  et  du  fait  que  quelques-unes 
des  maisons  les  plus  anciennement  eta- 
blies  dans  le  pays  s'y  livrent,  une  compa- 
rison avec  les  autres  commerces  s'im- 
pose  necessairement. 

La  simplicite  d'un  etalage  contenant 
une  cruche  d  un  gallon  garnie  d'osier,  iso- 
lee  parmi  un  nombre  plus  ou  moins  grand 
de  bouteilles  poussiereuses  et  de  caisses, 
offre  trop  souvent  dans  notre  commerce 
un  contraste  piteux  par  rapport  aux  bril- 
lants  effets  obtenus  par  d'autres  commer- 
gants.  On  jette  souvent  le  blame  de  cet 
6tat  de  choses  sur  le  materiel  employe 
pour  faire  des  etalages.  II  est  vrai  qui 
des  bouteilles,  des  jarres  ou  des  flacons 
ne  se  pretent  pas  a  des  etalages  aussi 
compliques  et  aussi  artistiques  que  ceux 
que  Ton  peut  faire  dans  les  maisons  d'ar- 
ticles  d'habillement  ou  de  nouveautes, 
grace  a  la  variete  des  couleurs  que  ces 
maisons  peuvent  exhiber  et  au  materiel 
qui  se  prete  mieux  a  un  etalage.  II  y  a 
peut-etre  plus  de  variete  meme  dans  1  e- 
picerie  qui  a  a  sa  disposition  des  boites 
de  conserves,  des  paquets  de  differentes 
grosseurs  avec  lesquels  on  peut  represen- 
ter  certaines  formes,  mais  il  y  a  des  me- 
thodes pour  faire  un  etalage  de  bouteilles, 
de  flacons,  etc.,  qui  ne  peuvent  pas  man- 
quer  de  rompre  la  monotonie  qui  n'est 
que  trop  apparente  dans  certaines  mai- 
sons de  vins  dirigees  d'une  maniere  ex- 
cellente. 

Dans  le  commerce  des  vins,  plus  parti- 
culierement  que  dans  tout  autre,  il  faut 
avoir  quelques  connaissances  techniques 
pour  entreprendre  de  faire  un  etalage 
dans  une  vitrine.    L'arrangement  d  une 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


15 


Un  Fin  Brandy  de  "Bar." 


Le  Brandy  "  UNB  ETOILB  "  de  Hennessy  plaira 
a  tous  vos  clients.  C'est  un  alcool  absolument 
de  pur  raisin  —  garanti  age  de  plus  de  six  ans. 

La  prochaine  fois  que  vous  commanderez  des 
approvisionnements  de  bar,  souvenez  vous  d'ins- 
crire  le  brandy        :-:        :-:        :-:       :-:       :-:  :-: 


"Une  Etoile'de  Hennessy 


Esprit  de  haut  degre 

et  Alcool 

STANDARD 

(E.  W.  PARKER,      -  MONTREAL.) 

Un  alcool  neutre  et  incolore,  convenant  a  tous  les  usages. 
Garanti  par  le  Gouvernement  Canadien  avoir  muri  en  Entrepot 
pendant  deux  ans. 


Agents  vendeurs :  GILLESPIES  &  CO.,  MONTREAL. 
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vitrine  ne  devrait  pas  etre  confie  a  un 
novice,  au  plus  jeune  des  vendeurs.  On 
ne  peut  guere  s'etonner  des  etalages  vol- 
parfaits  et  peu  attrayants  que  font  beau- 
coup  de  marchands,  quand  on  sait  que 
ceux  qui  les  font  sont  ignorants  des  de- 
ments du  commerce  de  vins.  Par  exem- 
ple, parmi  les  diverses  considerations  im- 
portantes,  il  faut  etudier  la  surete  du 
materiel.  Quand  rje  parle  de  materiel,  le 
lecteur  observera  que  je  mets  a  peu  pres 
de  cote  la  question  de  I'emploi  de  bou- 
teilles ne  contenant  rien,  pour  mettre  en 
etalage.  D'abord,  une  bouteille  vide, 
quelque  bien  disposee  qu'elle  soit,  n'atti- 
•re  pas  l'attention  comme  1'article  verita- 
ble et  dans  le  eas  des  bouteilles  remplies 
.d'un  liquide  factice,  (c'est-a-dire  bouteil- 
les contenant  une  imitation  de  brandy, 
etc.),  il  y  a  le  risque  de  xnelanger  ces 
bouteilles  avec  la  marchandise  ireelle. 

Par  surete  du  materiel,  je  ne  veux  pas 
dire  les  precautions  a  prendre  pour  em- 
pecher  les  bouteilles  de  s'abrmer  dans  le 
magasin,  les  etiquettes  de  passer  de  cou- 
leur etc.,  mais  je  parle  d'autres  effets 
beaucoup  plus  importants  sur  les  liqueurs 
elles-memes.  L'apprenti  le  plus  mexpe- 
rimente  apprendra  par  experience  que  le 
stock  doit  etre  manie  avec  soin  si  une 
partie  queleonque  de  ce  stock  est  em- 
ployee pour  l'etalage  en  vitrines  et  que 
les  marchandises  qui  ont  ete  mises  en 
etalage  devraient  etre  vendues  les  pre- 
mieres, car,  par  Imposition  en  vitrine,  la 
plupart  des  etiquettes,  des  capsules,  etc  , 
perdent  leur  couleur  et  beaucoup  de  leur 
brillant. 

11  faut  aussi  se  rendre  compte  de  la 
grandeur  de  la  vitrine  a  arranger,  par 
•rapport  aux  affaires  qui  sont  faites  dans 
le  magasin.  Je  mentionne  simplement 
cette  question  de  dimension  pour  mon- 
trer  au  lecteur  que  je  me  suis  occupe  de 
ce  qui  convient  au  petit  marchand  aussi 
bien  qu'au  grand  marchand.  De  cette 
question  de  la  dimension  de  la  vitrine  de- 
pend en  grande  partie  l'etalage  a  faire 
dans  de  nombreux  cas  ;  on  s'en  rend 
compte  quand  on  Teflechit  que  si  la  vi- 
trine est  grande,  mais  si  les  affaires 
faites  dans  le  magasin  sont  relativemen!: 
faibles,  il  n'est  pas  aise  de  donner  chaque 
semaine  du  materiel  nouveau,  par  exem- 
ple  deux  grosses  de  bouteilles  de  vin  ou 
d'alcool,  simplement  pour  en  former  un 
etalage,  car  il  est  evident  pour  tout  le 
monde  qu'avec  un  petit  mouvement  de 
marchandises  on  ne  pourrait  pas  mettre 
en  etalage  du  materiel  qui  pourrait  etre 
■requis  pour  la  vente  dans  un  intervalle 
relativement  court.  Avec  de  grandes  vi 
trines,  des  supports  de  bouteilles,  des 
•cartes  d'etalage,  des  caisses,  etc.,  doivent 
•necessairement  servir  a  l'occasion  pour 
remplir  les  intervalles  la  ou  on  n'emploie 
pas  de  bouteilles  remplies  d'un  liquide 
factice,  tandis  que  si  la  vitrine  est  pe- 
tite, les  supports  de  bouteilles,  etc.,  pou.-- 


raient  servir  comme  moyen  de  varier 
l'etalage.  Toutefois,  il  y  a  souvent  un 
avantage  a  avoir  de  grandes  vitrines,  it 
cet  avantage  ne  doit  pas  etre  neglige  et 
c'est  le  suivant:  avec  une  vitrine  assez 
spacieuse,  on  peut  mettre  en  etalage  des 
vins  et  des  alcools  qui  ont  l'air  d'etre  mis 
la  comme  en  vrac. 

II  y  a  d'autres  points  moins  importants 
que  retalagiste  dans  le  commerce  des 
vins  doit  prendre  en  consideration.  Ce 
•n'est  pas  seulement  la  grandeur  de  la  vi- 
trine, c'est-a-dire  sa  largeur,  sa  profon- 
deur  et  sa  hauteur  qu'il  faut  considered, 
c'est  aussi  son  aspect,  et  cela  plus  spe- 
cialement  en  ete  et,  si  meme  on  ne  s'oc- 
cupe  pas  de  1'aspect  de  la  vitrine,  il  faut 
se  rendre  compte  si  elle  est  exposee  S 
des  temperatures  extremes  causees  par 
des  courants  d'air  ou  par  la  chaleur  pro- 
venant  du  systeme  d'eclairage.  Si  la 
vitrine  n'est  pas  elevee,  il  faut  necessai- 
rement considerer  la  proximite  des  lu- 
mieres.  Si  la  vitrine  est  exposee  au  Sud 
il  y  a  danger  que  les  bouteilles  de  liqueurs 
soient  affectees  par  le  soleil. 

Les  saisons  jouent  aussi  un  role  dans 
les  etalages;  par  exemple,  en  ete,  on  fera 
un  etalage  de  vins  lagers,  en  hiver,  on 
mettra  en  -vitrine  d'autres  marchandises, 
la  succession  des  divers  etalages  mettant 
en  exhibition  les  marchandises  juste  en 
demande  dans  le  moment.  Ayant  deter- 
mine ce  qu'il  faut  mettre  en  etalage,  il 
faudra  s'occuper  de  details  accessoires 
sur  la  maniere  de  disposer  les  marchan- 
dises. Les  champagnes,  les  alcools,  etc., 
sont  facilement  gates,  les  premiers  quand 
les  bouteilles  sont  placees  debout  et  les 
derniers  quand  les  bouteilles  sont  cou- 
chees.  Si  on  emploie  des  vins  jeunes  en 
flacons  ou  en  bouteilles,  ce  serait  de  la 
folie  de  les  placer  dans  une  partie  de  li 
vitrine  affectee  par  le  soleil.  II  faut  aus- 
si donner  de  l'attention  aux  marchandises 
qu'on  ne  doit  pas  mettre  en  vitrine.  Les 
champagnes  en  general  ne  conviennenr 
pas  a  un  etalage,  bien  qu'il  faille  admet- 
tre  que  la  disposition  des  bouteilles  esc 
souvent  tres  delicate  et  couteuse.  C'est 
pour  cette  raison  meme  que  les  bouteilles 
ne  se  pretent  pas  a  la  decoration  des  vi- 
trines. Les  feuilles  dor6es  perdent  bien 
vite  leur  fraieheur,  les  delicates  etiquet- 
tes francaises  sont  pTOmptement  affec- 
tees. II  est  assez  difficile  d'arranger  des 
bouteilles  de  liqueurs,  et  certains  vins 
medicinaux  se  gatent  rapidement  quand 
ils  sont  exposes  a  la  lumiere. 

II  y  a  une  bonne  maniere  et  une  mau- 
vaise  iraniere  d'exposer  un  article  tel 
que  le  claret;  cela  se  comprend  facile- 
ment quand  on  pense  que  les  vins  rouges 
sont  mis.  dans  des  bouteilles  de  couleur 
foncee  et  conserves  dans  des  caves  obs- 
cures. Ces  vins  ne  devraient  pas  etra 
exposes  a  la  lumiere  vive  ou  aux  rayons 
du  soleil.  Comme  tous  les  marchands  ex- 
perimentes  le  savent,  le  vin  est  un  com- 


pose d'organismes  vivants,  de  ferments 
obscurs.  Quand  il  est  garde  dans  des 
bouteilles  non  transparentes,  la  vie  de 
ces  organism es  est "  plus  ou  moins  res- 
tieinte,  mais  sous  1'influence  des  rayons 
dr.  soleil,  ils  prennent  une  activite  qui, 
si  on  la  laisse  continuer  assez  longtemps, 
finlra  par  detruire  le  bouquet  du  vin. 
Suivant  les  diverses  saisons,  on  peut 
faire  des  etaiages  speciaux.  Par  la,  je 
veux  dire  qu'on  peut  mettre  en  etalage 
une  marchandise  a  laquelle  la  maison  de 
commerce  prend  un  in6tret  particulier. 
Certains  des  grands  marchands  de  la  pro- 
vince, par  exemple,  sont  proprietaires 
d'une  liqueur  celebre  ou  d'un  tonique. 
Cette  liqueur  ou  ce  tonique  peut  done 
etre  1'objet,  a  des  epoques  differentes, 
d'un  etalage  special.  Un  gin  ou  un 
whisky  bien  connus  peu  vent  former  la 
caracteristique  speciale  de  l'etalage,  de 
temps  a  autre. 

Des  etalages  speciaux  d'un  vin  particu- 
lier, etc.,  peuvent  souvent  etre  faits  et 
cela  avec  1'aide  des  expediteiirs  qui  sont 
trop  heureux  de  fournir  le  materiel  vou'.u 
sous  forme  de  cartes  d'etalage,  de  photo- 
graphies, de  brochures,  de  modeles,  de 
voitures  a  transporter  le  vin,  etc.  On 
peut  obtenir  beaucoup  de  ces  cartes  d'e- 
talage avec  une  partie  laissee  en  blanc, 
de  sorte  que  le  nom  du  marchand  peut  y 
etre  imprime.  On  peut  aussi  avoir  des 
caisses  tres  bien  marquees  au  fer  chaud. 

Pour  les  etalages  de  marchandises  en 
viae,  on  peut  avoir  des  modeles  de  petits 
futs,  etc.,  tandis  que  dans  presque  tous  les 
etalages  on  peut  se  procurer  des  affiches 
convenabiles  pour  mettre  dans  les  vitri- 
nes, tejles  que  representations  de  grappes 
de  raisins,  grandes  et  petites,  et  j'ai  mS- 
me  vu  une  vitrine  tres  bien  arranges 
avec  des  imitations  de  grappes  de  raisin 
grandeur  nature  que  1'on  peut  facilement 
se  procurer  chez  beaucoup  des  marchands 
de  jouets  en  gros.  Meme  les  mesures  en 
cuivre  dont  certains  marchands  ont  de;s 
assortments  complets  peuvent  etre  mises 
en  service. 

L'achat  de  nouvelles  jarres  garnies  d'o- 
sier  peut  aussi  servir  a  orner  une  vitrine 
On  peut  decouper  des  bouchons  pour  ces 
jarres  et  les  sceller,  de  telle  sorte  qu:-i 
losqu'on  les  exhibe  en  vitrine,  leur  inte- 
rieur  ne  ramasse  pas  la  puossiere.  De 
petites  futailles  peuvent  generalemeat 
etre  nettoyees  en  les  grattant.  On  ds- 
vrait  alo;  s  les  garnir  en  peignant  en  ni  i  ? 
les  cercles  de  fer.  De  petites  futailles  de 
sherry,  des  tonneaux  en  epinette  et  un 
materiel  semblable  sont  des  modeles  cpe- 
cialement  bons  pour  ce  genre  d'exhibitioT. 
Un  etalage  bien  fait  d'un  outillage  eom- 
plet  pour  l'embouteillage  peut  quelquefo's 
etre  tres  interessant  et  tres  instructif. 
pour  les  personnes  qui  ne  connaissent  pas 
cette  paitie  du  commerce  des  vins. 

On  peut  meme  employer  des  couleurs, 
par  exemple,  on  peut  mettre  en  etalag.1 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernemont. 

DEUX 

Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A-  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIM1TEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  tuts  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  sufrit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  "Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion. 

"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  'le  R.  Thome  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

ECHAIMTILLONS  FOURNIS  SUR  DEMANDE, 


18 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


des  futailles  de  gin  de  Hollande,  avec, 
comme  fond,  leurs  caisses  peintes  en  vert. 
Do  mem?,  des  capsules  peuvent  etre  ar- 
rangees  autour  d'un  groupe  de  bouteilles 
de  whisky  capsulees  avec  le  meme  genre 
de  capsules.  En  ete,  on  peut  produire  ttfl 
effet  de  fraicheur  en  repandant  sur  un  pe- 
tit, nombre  de  caisses  de  brandy  de  la 
colle  ordinaire  pour  les  etiquettes  de  bou- 
teilles, puis  en  parsemant  cette  colle  frai- 
che  d'un  ipeu  de  I'emballage  dont  on  be 
sert  pour  emballer  le  gin.  La  nouveaut5 
de  l'idee  force  le  public  a  considerer  ce 
spectacle  et  si  l'etalage  ne  sert  pas  fi 
leur  rappeler  leurs  besoins  en  fait  de  ra- 
fraichissements  liquides  et  de  stimulants, 
ce  n'est  pas  la  faute  du  marcnand.  En 
hiver,  on  pent  creer  un  effet  de  chaleur 
en  coupant  en  deux  des  >paillons  et  on  les 
pose  legerement  autour  des  parois  des 
caisses.  On  peut  placer  sur  ces  caisses 
des  bouteilles  d'alcool  comme  autant  da 
sentinelles  au  sonrmet  d'une  forteresse. 
On  peut  former  des  arches  en  placant  ^es 
paillons  les  uns  sur  les  autres  et  en  cour- 
bant  la  colonne  ainsi  formee  en  demi-cer- 
cle  on  en  d'autres  formes,  suivant  qu'on 
le  desire. 

A  1'epoque  de  Noel,  le  rnarchand  de 
vins  peut  faire  un  effet  special,  bien  que 
naturellement  les  vins  qui  proviennent  du 
climat  du  Sud  ne  soient  pas  habitues  a  U 
gelee  et  a  la  glace.  On  peut  cependant 
faire  un  effet  frappant  en  imitant  la  gelee 
au  moyen  d'une  poudre.  Cette  gelee  imi- 
tee  peut  etre  repandue  sur  les  flacons  on 
Hes  bouteilles  de  vin.  Je  mentionne  les 
bouteilles  de  vin  parce  que  cette  gelee 
produit  plus  d'effet  sur  la  couleur  foneee 
du  verre  des  bouteilles;  avec  cette  gelee, 
on  peut  employer  d'une  maniere  appro- 
priee  des  feuilles  de  houx  avec  les 
baies  de  cette  plante,  reelles  ou  ionit&es. 

Une  question  important  a  considerer 
est  celle  du  prix  des  tickets  et  des  cartes 
d'etalage.  Dans  quelques  localites  ou  le 
commerce  se  fait  presque  entierement  au 
comptoir,  le  plan  le  plus  sage  consiste 
toujours  a  montrer  les  marchandises  avec 
■les  prix  marques  simplement.  •  Les  an- 
ciens  eeussons  verts  et  dores  produisent 
un  effet  tres  joli  quand  ils  sont  ajustes 
convenablement  autour  du  goulot  des  bou- 
teilles. Les  tickets  de  prix,  etc.,  sont 
faits  d'une  maniere  si  artistique  aujour- 
d'hui  que,  dans  la  plupart  des  cas,  ils 
ajoutent  meme  a  1'apparence  du  stock  et 
bien  que  l'achat  de  jolies  etiquettes,  etc, 
forme  souvent  une  depense  qui  n'est  pas 
a  negliger,  cette  depense  finit  toujours  par 
payer  a  ila  longue.  Un  point  moins  im- 
portant que  j'ai  omis  en  mentionnant  les 
etalages  de  bouteilles,  c'est  qu'il  faut  tou- 
jours voir  a  ce  que  les  etiquettes  placees 
sur  un  rang  donne  de  bouteilles  soient  a 
une  hauteur  uniforme.  On  ne  devrait  ja- 
mais choisir  que  les  bouteilles  de  la  me- 
me forme  et,  avec  des  bouteilles  bien 
faites,  des  etiquettes  de  bon  gout  et  des 


cartes  d'etalage  artistiques  indiquant  le 
prix  des  marchandises  jolies,  arrangees 
pour  obtenir  l'effet  maximum. 

En  ne  perdant  pas  de  vue  la  surete  du 
materiel,  si  la  vitrine  est  changee  a  in- 
tervalles  frequents,  un  joli  etalage  peut 
etre  fait  de  temps  a  autre  avec  des  bou- 
teilles d'alcool,  en  les  disposant  en  demi- 
cercle.  Sur  la  premiere  rangee  et  entre 
chaque  bouteille  placee  au  fond,  on  forme 
un  autre  demi-cercle,  les  goulots  etant 
arranges  un  peu  en  arriere  de  ceux  des 
bouteilles  du  rang  inferieur.  Sur  le  se- 
cond rang,  on  forme  un  autre  demi-cercle 
de  la  meme  fagon,  les  goulots  etant  en- 
core tournes  assez  en  arriere  de  ceux  des 
bouteilles  du  second  rang,  et  ainsi  de 
suite,  de  maniere  a  former  une  sorte  le 
pyramide,  jusqu'a  ce  que  la  derniere  ran- 
gee ne  soit  constituee  que  par  une  seule 
bouteille.  Comme  les  goulots  des  bou- 
teilles seront  alors  tous  diriges  vers  la 
vitrine  (comme  les  gueules  d'autant  de 
canons  dans  un  fort)  avec  des  capsules 
aux  jolies  couleurs,  un  excellent  effet  est 
obtenu  assez  facilement  et  k  bon  mar- 
che.  Mais  la  pyramide  ne  doit  pas  etre 
tenue  trop  longtemps  en  etalage.  Les 
bouteilles  enveloppees,  qu'elles  contien- 
nent  du  vin  ou  de  1'alcool,  ne  sont  pas 
aussi  bonnes  pour  l'etalage  que  des  bou- 
teilles non  enveloppees.  D'abord,  quand 
une  bouteille  est  enveloppee,  on  ne  voit 
pas  tres  bien  ce  qu'elle  contient  ;  3n 
outre,  1'envelpope  n'est  pas  aussi  facile 
a  epousseter  ou  a  nettoyer  que  le  verre 
meme  de  la  bouteille  et  cette  enveloppe 
indique  quelque  chose  de  peu  soigneux, 
quelque  chose  qu'on  a  a.  cacher  ou  la 
hate  avec  laquelle  on  a  fait  l'etalage. 

J'ai  parte  des  points  les  plus  impor- 
tants  concernant  le  traitement  general  et 
la  disposition  de  l'etalage;  il  ne  sera  pas 
deplace  ici  d'indiquer  dans  leurs  grand.es 
lignes  un  ou  deux  etalages  speciaux  et  la 
maniere  de  les  former  d'une*  maniere  peu 
couteuse  au  moyen  du  stock  et  des  mar- 
chandises qu'on  a  generalement  sous  la 
main.  Comme  le  claret  est  l'article  ordi- 
naire de  vente  chez  la  plupart  des  com- 
mercants,  commengons  par  un  etalgae  1e 
claret.  En  avant,  on  placera  probabl'3- 
ment  quelques  bouteilles  echantillons  fac- 
tices  et  si  la  liste  n'est  pas  trop  conside- 
rable et  peut  tenir  sur  une  carte  ou  6ur 
un  petit  livret,  ces  bouteilles  factices 
peuvent  etre  placees  tout-a-fait  en  avant 
de  la  vitrine,  par  exemple  a  une  distance 
les  unes  des  autres  de  quatre  ou  cinq 
pouces;  entre  ces  bouteilles,  on  peut  ar 
ranger  des  listes  de  prix.  Les  petites 
bouteilles  et  les  brochures  n'empecheront 
pas  qu'on  ne  voie  le  reste  de  l'etalage. 
Derriere  ces  bouteilles  echantillons,  on 
peut  placer  une  caisse  contenant  des  bou- 
teilles remplies  d'un  liquide  factice,  ran- 
gees  sur  cinq  ou  six  couches.  Pour  for- 
mer ces  coffres,  il  sera  peut-etre  neces- 
saire  d'employer  des  caisses  pour  les  ex 


tremites,  en  laissant  voir  la  marque  de  ce 
vin.  On  peut  alors  disposer  les  bouteilles 
comme  dans  une  cave.  Pour  former  un 
fond  a  cet  etalage,  on  peut  employer  de 
grandes  et  de  petites  cartes  fixees  im- 
mediatementt  en  avant  des  bouteilles  : 
on  peut  placer  une  carte  du  departement 
de  la  Gironde  inclinee  a  un  certain  angle 
et  sur  laquelle  on  peut  marquer  avec  de 
petites  fiches  les  positions  des  quatre 
grands  crus,  Chateau  Laffite,  Chateau  La- 
tour,  Chateau  Margaux,  Haut  Brion. 

On  peut  faire  un  etalage  de  vin  de  sher- 
ry et  de  vin  d'Oporto,  suivant  les  memes 
lignes,  mais  au  lieu  de  la  carte  geogra- 
phique,  on  emploie  un  modele  de  voiture 
a  transporter  le  vin,  trainee  par  des 
boeufs. 

Je  peux  aussi  mentionner  les  details 
d'un  etalage  special  de  whisky.  Procu- 
rez-vous  du  ruhan  de  soie  blanc,  etroit  et 
une  egale  quantite  de  soie  noire.  La  lar- 
geur  du  ruban  varie  suivant  le  gout. 
Mesurez  la  glace  de  votre  vitrine  diago- 
nalement,  et  coupez  suffisamment  de  cha- 
que espece  de  ruban  pour  aller  d'un  bord 
a  1'autre.  Tendez  les  rubans  diagonale- 
ment  ,en  travers  de  la  glace,  a  l'interieur, 
bien  entendu,  et  fixez-les  de  telle  sorte 
que  le  ruban  noir  croise  le  ruban  blanc 
vers  le  milieu  de  la  glace.  Racez  alors 
dans  la  vitrine  un  rang  ou  deux  des  bou- 
teilles de  whisky  dont  vous  desirez  spe- 
cialement  pousser  la  vente.  Ensuite,  pre- 
parez  quelques  caisses  de  whisky  en  rem- 
plissant  quelques-unes  des  caisses  mar- 
quees avec  des  bouteilles  vldes  dans  leur 
paillon,  laissant  de  la  place  pour  deux 
ou  trois  bouteilles  pleines.  Prenez  quel- 
ques longueurs  de  ruban  et  etendez-les 
diagonalement  en  travers  de  la  paroi  de 
la  caisse,  faisant  face  a  la  glace.  On  fixe 
les  rubans  solidement,  de  sorte  que  quand 
la  caisse  est  mise  debout,  montrant  les 
bouteilles  pleines  de  whisky  dans  une 
pose  convenable,  celles-ci  ne  tombent  pas. 
Toutes  les  cartes  d'etalage  ou  les  tickets 
de  prix  peuvent  aussi  etre  suspendus  au 
moyen  des  memes  rubans  de  couleur  afin 
d'ajouter  a  l'effet  general. 

D'autres  dessins  speciaux  se  suggere- 
ront  d'eux-^memes  facilement  a  1'etalagiste 
intelligent  apres  qu'il  aura  acquis  un  peu 
d'experience. 

En  conclusion,  quand  un  magasin  fait 
legulierement  un  commerce  de  vins,  i  al- 
cool  et  de  biere,  un  bon  systeme  pent 
etre  adopte  de  la  maniere  suivante: 

Premiere  semaine.  —  Etalage  de  vins 
avec  fuls  de  claret,  capsules,  futailles  de 
sherry,  etc. 

Deuxieme  semaine. — EtaJage  d'alcool . 
Alcool  en  futailles. 

Troisieme  semaine. — Etalage  de  biere, 
Biere  en  futs,  avec  de  petits  supports 
pour  les  demi-barils. 

Quatrieme  semaine. — Etalage  de  vin  en 
futailles, 
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BIERE  ET  LAGER  EN  FUTS,  MARQUES : 

Imperial  Breweries,  Ltd.  Extra  Pale  Ale. 
Imperial  Porter, 

Imperial  Lager, 


Salvador  Lager. 


Prix  Speciaux  aux  flctionnaires  de  la  Compagnie 
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Cinquieme   semaine. — Etalage  d'alcool 
en  vrac,  alcool  dans  de  petits  futs,  etc. 

Sixieme  semaine.  —  Biere  en  futaimes 
avec  cartes  d'etalage  appropriees,  circu- 
laires,  etc. 

Septieme  semaine. — Etalage  de  diffS- 
rentes  marchandises  melangees. 

On  verra  ainsi  qu'.en.  exergant  un  pen 
d'ingeniosite  et  de  jugement,  les  vitrines 
des  marchands  de  vins.  peuvent  etre  ar-' 
rangees  avec  gout  et  leur1*  etalage  varier 
periodiquement,  sans  cpmipter  qu'au  pre- ' 
mier  abord,  le:  materiel  dont  on  dispose 
ipour  faire  cet  etalage  semble  etre  .  'e  ' 
moins  eonvenable  que  Ton  puisse  trouver. 


LES    RELATIONS    ENTRE  CONCUR- 
RENTS 

Certaines  personnes  seiublent  penser 
que  l'entree  d'une  nouvelle  maison  de 
commerce  dans  leur  territoire  est  une 
insulte  personnelle  qui  doit  etre  accueil- 
lie  par  des  remarques,  des  reflexions 
malveillantes  a  l'adresse  des  nouveaux 
concurrents  etpard'autres  attitudes  enfan- 
tines;  elles  ne  peuvent  jamais  admettre 
qu'il  y  ait  place  pour  plus  d'une  maison 
faisant  le  meme  commerce  qu'elles  on 
que  leur  maison  n'etait  pas  celle  desi- 
gnee par  le  destin  pour  s'occuper  unique- 
ment  de  leur  commerce. 

II  est  etonnant  que  des  homines  aient 
le  jugement  assez  fausse  pour  ne  voir 
rien  de  bon,  rien  d'honnete,  aucun  ca- 
ractere,  aucune  aptitude  chez  un  autre 
homme,  simplement  parce  que  ce  dernier 
est  dans  le  meme  commerce  qu'eux.  11 
c-st  heureux  que  ce  sentiment  diminue 
tous  les  ans,  mais  il  regne  encore  trop. 
Chaque  homme  a  le  droit  de  gagner  si 
vie  et  il  ne  peut  rien  entreprendre  Bans 
entrer  en  concurrence  avec  quelqu'un. 
I)  est  sage  pour  l'homme  soumis  a  une 
nouvelle  competition  d'envisager  la  chose 
philosophiquement. 

Le  nouveau  vemi  peut  etre  irresponsi- 
ble; dans  ce  cas  il  ne  durera  pas  long- 
temps.  II  peut  etre  incapable,  le  resul- 
tat  sera  le  meme.  II  peut  ignorer  les  de- 
tails de  son  commerce:  le  commercant 
etabli  a  alors  tout  1'avantage.  II  pent 
avoir  manque  de  jugement  dans  le  choix 
de  son  champ  d'action  ou  dans  celui  de 
la  carriere  qu'il  a  embrassee.  Dans  ce 
cas  il  est  a  plaindre,  car  si  le  territoire 
est  trop  petit,  le  nouveau  venu  se  trouve 
er.  etat  d'inferiorite  et  ne  reussira  cer- 
tainement  pas,  a  moins  qu'il  ne  soit  plus 
entreprenant,  plus  accommodant,  plus  in- 
telligent, plus  au  courant  de  son  affaire 
Ou  mieux  outille  que  son  competiteur  de- 
ja  etabli. 

En  tout  cas,  dit  H.  A.  Just,  dans  "Com- 
mercial", il  faut  prendre  les  choses  com- 
me  elles  sont  et,  quand  la  concurrence 
est  etablie,  il  n'y  a  rien  a  gagner  a  tf.- 
moigner  de  la  mauvaise  humeur.  La  mau- 
vaise  humeur  ne  retient  pas  la  clientele 


et  n'attire  pas  de  nouveaux  clients.  Le 
competiteur  est  la,  il  vit  et  il  est  capa- 
ble; il  faut  que  la  maison  anciennement 
etablie  deploie  quelque  activite  si  elle 
v&al  maintenir  sa  situation  et  obtenir  sa 
part  des  affaires,  il  faut  que  son  chef 
s'occupe  de  faire  quelque  chose  pour  faire 
face  a -la  concurrence  et  n'etre  pas  dis- 
tance. Cette  necessite  ne  signifie  pas 
que  le  concurrent  soit  un  usurpateur,  an 
voleur,  un  homme  incompetent  et  qu'il 
faille  le  traiteT  comme  tel.  ^ 

Les  affaires  sont  les  affaires  et,  sous 
certains  rapports,  elles  constituent  une 
guerre  entre  les  forces  rivales  pour  ob- 
tenir la  victoire  et  en  recueillir  les  fruits; 
mais  il  n'y  a  pas  de  raison  pour  que  cer- 
taines regies  ne  president  pas  a  cette 
lutte,  de  meme  que  certaines  regies  sont 
observees  par  les  nations  civilisees  en 
e'at  de  guerre,  regies  grace  auxquelles 
les  combattants  se  traitent  loyalement, 
honnetement  et  aussi  humainement  que 
posible.  II  n'y  a  pas  de  raison  pour  qu'un 
concurrent  ne  soit  pas  traite  loyalement, 
avec  courtoisie 'et  civilite.  II  est  proba- 
ble qu'il  accordera  en  retour  le  meni? 
traitement  plutot  que  de  recevoir  d'une 
maniere  desagreable  les  avances  qui  lui 
seront  faites. 

Ce  competiteur,  a  moins  qu'il  ne  soit 
un  rustre  d'une  ignorance  grossiere,  sera 
plus  qu'heureux  de  repondre  a  des  avan- 
ces amicales.  En  travaillant  de  concert 
dans  un  esprit  d'amitie,  le  trouble  peut 
etre  elimine  et  une  grande  economie  peut 
en  resulter,  car  une  tres  grande  propor- 
tion des  comptes  perdus  proviennent.  da 
personnes  qui  ont  l  habitude  d'aller  d'un 
:nagasin  a  un  autre,  pienant  a  credit 
dans  un  endroit,  jiisqu'a  ce  que  credit 
leur  soit  retire;  elles  vont  alors  ailleurs 
pour  recorumencer  la  meme  operation. 
En  travaillant  de  concert,  les  marchainli- 
peuvent  aussi  beaucoup  faire  pour  obte- 
nir des  paiements  plus  prompts  de  clients 
bons  mais  lents  a  payer;  car  ils  peuvent 
jb'entendre  dans  ce  but  et  ils  ne  crain- 
dront  plus,  s'ils  insistent  pour  etre  payes, 
que  leur  concurrents  obtienne  la  clientele 
de  ces  acheteurs  qui  teas  semblent  croire 
que  leur  compte  est  le  seul  que  le  mar- 
chand  ait  en  mains. 

Les  mt>rohands  peuvent  s'entr'aider 
beaucoup  en  vendant  a  un  rival  un  arti- 
cle dont  celui-ci  peut  avoir  besoin  pour 
executer  une  commande,  s'il  est  tempo- 
rairement  a  court  de  cet  article. 

Tous  les  marchands  se  trouvent  par- 
fois  a  court  de  quelque  chose  et  il  arrive 
d'habitude  que  ce  manque  est  decouvert 
quand  il  s'agit  du  dernier  article  neccs- 
saire  pour  completer  la  commande  d'un 
tres  bon  client.  On  peut  aussi  economi- 
ser  de  l'argent  par  des  achats  en  com- 
mun,  et  il  n'y  a  reellement  aucune  bonne 
raison  pour  n'avoir  pas  recours  a  cet  ex- 
pedient. 

Le  concurrent  est  un  etre  faumain,  tres 
ttiumain,  avec  les  defauts  et  les  faiblesses 


ordinaires  du  genre  humain;  il  possede 
aussi  une  bonne  nature,  de  l'hounetete, 
de  la  franchise  et  il  repondra  de  la  me- 
me maniere  a  toutes  les  avances  qui  lui 
seront  faites.  Par  des  relations  sociales. 
beaucoup  de  bien  peut  etre  fait,  les  an- 
gles s'arrondissent,  la  concurrence  est 
rendue  moins  desagreable  et  les-  chances 
(1  un  commerce  profitable  pour  les  deux 
parties  sont  tres  ameliorees.  Le  rabais 
sur  les  prix  et  la  competition  desastreu- 
se  se  produisent  rarement,  quand  des 
commerQants  sont  en  bons  termes. 


LE  COMMERCE  DU  COGNAC  EN  1906 

Le  "Wine  and  Spirit  Journal"  publie 
l'extrait  suivant  du  rapport  annuel  da 
vice-consul     anglais     a     La  Rochelle, 

Fiance: 

La  vendange  de  1906  a  etc  exception- 
nelle,  tant  pour  la  quantite  que  pour  ia 
qualite.  Elle  a  produit,  d'apres  les  chif- 
fres  officiels  qui  m'ont  €t€  fournis,  56,- 
002,848  gallons  pour  une  superficie  de 
130,991  acres,  dans  le  departement  de  ia 
Charente-Onferieure,  et  16,280,000'  gallons 
pour  une  superficie  de  60,515  acres  dans 
le  departement  de  la  Charente.  La  quan- 
tity de  vin  fournie  par  le  raisin  presse  a 
ete  en  moyenne  de  427  gallons  par  acre 
dans  la  Charente-Inferieure  et  de  269 
gallons  par  acre  dans  la  Charente.  Mais 
dans  la  region  situee  au  Sud-est  de  Co- 
gnac, region  qui  produit  l'eau-de-v'e 
Grande  Champagne,  les  vignes  ont  don- 
ne  jusqu'a  1,781  gallons  par  acre,  avec 
un  rendement  total  de  8,800,000  gallons. 

Le  degnS  alcoolique  des  vins  ^talent  de 
9  degres  en  moyenne,  mais  atteignait  10 
ou  11  pour  cent  d'alcool  dans  le  voisina- 
ge  de  Saintes  (Charente-Inferieure).  Le 
vin  pour  la  distillation  du  cognac  Grande- 
le  degre  d'alcool.  Ainsi,  pour  'trouver  ie 
prix  du  vin  par  barrique  de  205  litres 
(45.15  gallons),  il  faut  multiplier  le  prix 
par  degre,  par  le  nombre  de  degres.  Le 
vin  pour  la  distillatio  ndu  cognac  Grande- 
Champagne  a  ete  vendu  cette  annee  a 
raison  de  4  francs  25  ($0.85)  par  degre 
ou  approximativement  $7.60  par  barrique 
de  45.15  gallons,  la  force  de  ce  vin  en 
alcool  etant  de  9  degres.  Les  vins  de'a 
cote  de  la  Charente-Inferieure  et  des  lies 
dc  Re  et  d'Oleron,  fournissant  le  type  le 
plus  bas  du  cognac  de  la  Charente, 
comme  delicatesse  et  moelleux,  ont  ete 
vendus  pour  moins  de  2  francs  ($0.*0) 
par  degre,  soit  approximativement  18 
francs  ($3.60)  par  barrique. 

La  recolte  et  la  production  de  l'eau-de- 
vie  dans  les  Charentes,  en  19C6,  ont  6te, 
autant  que  j'en  peux  juger  par  les  stafis- 
tiques  en  mains,  les  plus  fortes  qui  aienc 
ete  connues  depuis  l'invasion  du  ohy!- 
loxera,  du  moins  en  ce  qui  concerne  1«: 
departement  de  la  Charente-Infgrieure. 
Avant  le  phylloxera,  le  departement  de  la 
Charente    produisait   d'habitude  autant 
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LAW,  YOUNG  ft  60. 

MONTREAL. 
GHftMPftGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl.  Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva  .  ...  A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "  Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs    Marie  Brizard  &  Roger 

Madere  Leacock  &  Co- 
Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga   Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  Sand  em  an  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. ."  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle. . . Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "  Kilmarnock  " 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


SOYEZ  ELEGANT 

Quand  vous  etes  en  route 


L'apparence  compte,  si 
vous  etes  bien  e"quipe,  quand 
vous  conduisez  uue  voiture — 
Etre  bien  £quip£,  c'ett  avoir 
la  voiture  fabriquee  par 
HENEY-la  marque  •'Crown." 

Examinez  simplement 
uotre  stock  de 

Buggies, 
Runabouts, 
Naps, 

le  choix  ideal  pour  Photelier, 
le  comm.erc.aut  ou  le  marchand  entreprenant. 

HARNAIS  pour  toutes  les  fins. 

Tous  les  articles  pour  CHEVAUX  ou  ECURIES 


E.  N.  HENEY  Co.,  Limited 

Manufacturers  en  Gros  et  en  Detail 
de  Voitures  et  de  Harnals  :  :  :  :  : 


E*PORT  TRACE  i 


J Ilk.  MANUFACTURED  BV  •• 


b0HO 


>'UKS<  o  I -r.  «  avvi>a 

M*TURED  |N  WOOD  ~BOTTL6 D  " 

..WVERNMENT  ^SUPERVISION 
*M  GUARANTEED  BY  GOVERN*^1" 


333-335  rue  St-Paul, 


MONTREAL 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 

Pintes,  Chopines,  h  Chopines  et  Flasks  "Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENT1ER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FAB  R  I  QUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott  Ontario. 
"NEW-YORK."  "CANADA." 
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que  celui  de  la  Charente-Inferieure,  mais 
maintenant  sa  production  n'est  que  d'un 
quart  a  uu  tiers  de  celie  de  ce  dernier 
departement.  Toutefois,  parmi  ses  co- 
gnacs, figurent  ceux  qui  sont  les  plus 
renonumes  pour  leur  delicatesse,  leur 
ardme  et  leurs  qualites  de  conservation 
(crus  de  la  Grande  Champagne  et  partie 
de  ceux  de  la  Petite  Champagne). 

Quant  aux  diverses  categories  de  co- 
gnac, les  plus  estimees  (Champagne,  Bor- 
deries  et  Fin  Bois)  sont  distillees  de  vins 
fournis  par  des  vignes  cultivees  dans  un 
district  ayant  la  ville  de  Cognac  pour 
•centre,  et  la  diminution  de  valeur  et  de 
prix  est  en  raison  directe  de  l'augmenta- 
tion  de  distance  de  Cognac  dans  la  di- 
rection de  la  cote.  Plus  avant  dans  l'in- 
terieur,  les  vignobles  qui  out  Angouleme 
pour  centre  produisent  les  eaux-de-vie  du 
type  Fin  Bois. 

La  distillation  par  les  petits  produc- 
teurs  reprend  peu  a  peu  dans  les  Charen- 
tes,  et  les  marchands  des  divers  centres 
trouvent  plus  commode  d'acheter  1'eau- 
de-vie  toute  distillee  que  d'acheter  des 
vins  et  de  les  faire  distiller  dans  leurs 
propres  etablissements  et  dans  ceux  des 
distillateurs  de  profession.  De  plus,  le 
prix  des  vins  etant  bien  maintenu,  c'est 
une  autre  raison  qui  pousse  les  mar- 
chands a  revenir  au  systeme  en  usage 
avant  le  phylloxera.  En  tout  cas,  les 
nombreux  petits  producteurs,  soit  a  cause 
d  une  prosperite  plus  grande  ou  d'une  ri- 
chesse  aceumulee,  soit  a  cause  de  plus 
grandes  facilites  a  emprunter  de  1'argent, 
recommencent  a  distiller  leurs  vins  et  a 
iconserver  leur  eau-de-vie  jusqu'a  ce  que 
le  moment  soit  favorable  pour  la  vente. 

Si  la  subvention  que  l'Etat  accorde  aux 
banques  agricoles  •  mutuelles  et  qui  doit 
etre  augmentee  est  suffisante  a  leur  pro- 
curer l'aide  necessaire,  il  semble  pen 
douteux  que  le's  producteurs  de  vin  les 
plus  necessiteux  retournent  a  I'ancien 
systeme  de  distillation  et  qu'etant  a  me- 
me  de  conserver  leurs  eaux-de-vie,  ils 
obtiennent  de  nouveau  une  position  plus 
independante  vis-a-vis  des  grands  com- 
mergants. 

La  production  des  vignes  des  Charen- 
tes  a  ete  beaucoup  augmentee  dans  ces 
dernieres  annees,  grace  a une  culture  plus 
soignee  que  celle  qui  etait  pratiquee  avant 
le  phylloxera;  toutes  les  maladies  de  la 
vigne  sont  traitees  avec  soin,  les  ceps 
sent  pi  antes  en  rangs  reguliers,  a  inter 
valles  suffisants,  et  tallies  avec  soin, 
etc.  L'emploi  des  engrais  artificiels  a 
aussi  augmente  la  production  qui,  dans 
de  nombreux  cas,  est  double  maintenant 
de  la  quantite  obtenue  par  acre  avant  1  in- 
vasion! du  phylloxera,  surtout  la  ou  des 
ceps  americains  ont  ete  plantes.  Une 
culture  intensive  est  faite  particuliere- 
ment  dans  la  region  de  la  Grande  Cham- 
pagne, pres  de  Cognac. 

Les  prix  d'achat  des  eaux-de-vie  ont 


ete  les  suivants  approximativement  : 
Grande  Champagne,  200  francs  l'hectoli- 
tre  C$1.77  le  gallon);  Petite  Champagne, 
190  francs  Ihectoditre  ($1.66  le  gallon); 
Fin  Bois,  175  francs  l'hectolitre  ($1.54 
le  gallon).  Les  prix  des  cognacs  infe- 
rieurs,  Bons  Bois,  Bois  Ordinaire  et  Bois 
a  Terroir,  varient  trop  dans  chaque  loca- 
lite  pour  qu'il  soit  utile  de  donner  les  prix 
courants. 

Le  type  Bois  a  Terroir,  la  classe  la  plus 
inferieure  de  cognacs,  moins  estimee  que 
les  autres  a  cause  de  son  gout  de  terroir, 
est  1'eau-de-vie  distillee  des  vins  pro- 
duits  par  les  vignes  cultivees  le  plus  pres 
de  la  cote  de  la  Charente-Inferieure  et 
dans  les  lies  de  Re  et  d'Oleron.  Le  prix 
courant  d'achat  de  cette  eaunde-vie,  pour 
la  cuvee  de  1906,  est  de  110  francs  l'hec- 
tolitre $(0.97  le  gallon)  pour  le  premier 
choix. 

En  regie  generale,  les  cognacs  les  plus 
es times  (ceux  produits  daos  les  terres  de 
1'interieur)  ont  les  qualit6s  importantes 
de  vieillir  plus  lentement  et  de  s'amelio- 
rer  pendant  un  plus  grand  nombre  d'an- 
nees  que  les  eaux-de-vie  de  la  cote.  C'est 
une  des  causes  de  leur  prix  plus  eleve. 


LE  CONSOMMATEUR 

II  existe  un  homme  qui  connait  une 
quantite  de  choses  au  sujet  de  votre  com- 
merce etquinevous  fait  rien  payer  pour 
vous  communiquer  ce  qu'il  salt:  c'est  ce- 
lui qui  se  sert  de  vos  marchandises.  C'est 
generalement  un  observateur  profond  et, 
si  vous  vous  adressez  directement  a  lui, 
il  est  facile  d'en  obtenir  de  bonnes  sug- 
gestions. II  est  avantageux  d'etre  en 
bons  termes  avec  le  consommateur.  Po- 
sez-lui  des  questions.  II  sait  de  quoi  il 
parle,  parce  qu'il  a  place  de  1'argent  dans 
vos  marchandises,  et  il  y  a  cent  a  parier 
contre  un  qu'il  aura  l'oeil  sur  son  place- 
ment et  qu'il  essaiera  d'apprendre  tout 
ce  qu'il  pouira  a  ce  sujet.  Allez  le  voir 
quand  vous  avez  quelques  minutes  dis- 
ponibles.  Votre  entrevue  vous  vaudra  des 
dividendes  par  ce  que  vous  en  appren- 
drez.  Le  vendeur  qui  entasse  plus  de 
connaissances  qu'il  n'est  necessaire  pour 
sa  part,  met  en  reserve  un  capital  suppI6- 
mentaire  qui  lui  permettra  d'obtenir  une 
meilleure  position  dans  sa  compagnie. 

Cette  affaire  est  comme  la  nature  hu- 
maine;  elle  off  re  beaucoup  plus  de  diffi- 
cultes  qu'il  n'en  parait  a  la  surface. 

II  n'y  a  qu'un  seul  moyen  de  les  mai- 
triser;  ce  moyen  peut  se  resumer  en  deux 
mots:  "Etude  et  travail."  Le  travail 
ardu  a  ete  invente  il  y  a  longtemps  et 
personne  n'a  jamais  pu  lui  trouver  un 
suceedane'  satisfaisant.  S'il  y  a  un  moyen 
plus  court  d'arriver  au  succes,  dit  "Sales- 
manship", nous  serons  reconnaissants  au 
vendeur  de  nous  le  faire  connaitre  im- 
mediatement  par  telegramme  a  nos  frais. 


LES  LIQUEURS  ALCOOLIQOtS  DANS 
LE  DOMINION 

Les  rapports  officiels  sur  la  consomma- 
tion  des  liqueurs  alcooliques  au  Canada 
indiquent  une  nouvelle  augmentation. 
Voici,  dit  "Wine  and  Spirit  Journal",  les 
chiffres  qui  viennent  d'etre  publies  pour 
les  douze  mois  finissant  au  30  juin  pour 
les  deux  exercices  1905  et  1906: 

1905  1906 
Gallons  par  tete  Gallons  par  tete 
de  population     de  population 
Vin   .    .    .  0.91  0.92 

Alcool.  .  .  0.94  0.947 

Biere.    .    .  5.S95  5.585 

Les  augmentations  sont  ainsi  apparen- 
tes  pour  les  trois  articles;  l'augmenta- 
tion  la  plus  marquee  est  celle  4e  la  biere. 
Pendant  les  quinze  dernieres  annees,  'a 
consommation  de  cette  boisson  dans  le 
Dominion  s'est  elevee  de  3.8  gallons  par 
tete  a  5,585  gallons,  soit  une  augmenta- 
tion de  1.785  gallons  par  tete  de  popula- 
tion. Ce  mouvement  ascendant  a  ete  gra- 
duel;  il  n'a  eu  qu'une  legere  baisse  pen- 
dant l'annee  1903.  La  production  de  la 
biere  pendant  la  periode  comprise  entre 
1891  et  1905  a  aussi  augmente  de  18,000,- 
000  de  gallons,  mesure  imperiale,  et  les 
importations  se  sont  accrues.  La  consom- 
mation totale  de  la  biere  pendant  l'annee 
1905  a  ete  a  peu  pres  egale  a  1'ensemble 
de  la  production  et  de  rimportation;  cette 
consommation  represente  presque  31.- 
000,000  de  gallons. 

II  y  a  tres  peu  de  fluctuation  dans  la 
consommation  totale  des  vins  ou  dans 
leur  consommation  par  tete  de  popula- 
tion. En  1905,  la  quantite  de  vin  impor- 
tfie  s'elevait  a  un  total  de  600,COO  gallons, 
tandis  que  la  consommation  depassait 
557,000  gallons. 

Une  augmentation  materielle  de  rim- 
portation et  de  la  production  des  spiri- 
tueux  a  eu  lieu.  En  1891,  la  production 
des  spiritueux  s'elevait  a  4,397,000  gallons 
a  preuve,  tandis  qu'en  1905,  elle  depassait 
d'une  fraction  6,000,000  de  gallons  a  preu- 
ve. 

Les  importations  en  1891  etaient  de 
956,000  gallons  a  preuve  et,  en  1905,  ces 
importations  passaient  brusquement  a 
2,612,000  gallons  a  preuve. 

Une  augmentation  satisfaisante  se  fait 
aussi  voir  dans  les  exportations  de  whis- 
ky distille  au  Canada,  leur  total  s'etant 
eleve  de  81,000  gallons  a  preuve,  en  1891, 
a  454,000  galTons  en  1905. 

Dans  la  consommation  des  spiritueux, 
un  changement  tres  materiel  s'est  pro- 
duit  pendant  les  quinze  dernieres  annees. 
En  1891,  la  consommation  etait  d'un  plus 
plus  de  3,500,000  gallons  a  preuve,  ce  qui 
represente  0.774  gallon  par  tete  de  popu- 
lation; mais  en  1905,  cette  quantity  s'6- 
levait  a  5,366,000  gallons  a  preuve,  ou  a 
une  moyenne  de  0.94  gallon  par  tete  d-3 
population.    Le  taux  de  la  consommation 
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BERNARD  &  LA PORTE 


Impoptateups  des  Celebpes 
Liqueups  Franchises 


Portant  la  marque  GlAEBRIEIL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abpieot," 

"  Mapasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdietine," 

"  Chaptpeusette," 

"Creme  de  Moka,'' 

"Anisette,"  etc. 

Cognacs    de    la    M  a  i  s  o  n 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  Ftits 


us Marwes  Medico -tjonic 
==*et***== 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marche.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  principaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada ; 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,    -    -    -  MONTREAL. 


ETIQUETTE  D'EXPORTATION  DES  FABRJCANTS  DE  OIGARES  DE  CUBA. 

Autorise  par  le  Gouvernement  de  la  Republique  de  Cuba. 

Le  nom  du  Fabricant  ou  celui  de  sa  Marque  sera  imprime'  sur  l'espace  en  blanc  de  cette  Etiquette. 


REPUBLICA  DE  CUBA  •  RrPl;  B1ICADF  :CUBA 


REPUBLIC  A  DE  CUBA  -  CEPUBLICA.DEXUBA 


UUnion  deFabRICANTK  deTabacosyCi  qarros 


SLAdi.  CUBA 


Autorizadapor'el  Gobferno  dela  Reptibiica 

Garantiza 

que  los  labacos.cigarrosy  paqtrates 

<le  pieadura<jciell&ven«9feprednt'a     -./.:-  „ 
son  fabricados  por 


HABANA 


^^aKREPlJ  BifCA  DE  CUBA  v  LAPROPIEDADflRTlSTICAE.IHDUSTRIflLESTAlREGISTBIlDAlN'.TODOSlflSPftlSESo  REPUBLIC  ADt:cUBA 


DETAILLANTS    ET  FUMEIURS 

Veuillez  Remarquer  que  toutes  les  boites  de  cigares  et  de  cigarettes  et  tous  les  paquets  de  tabac  hache 
portant  une  copie  de  l'dtiquette  de  l'Union,  portent  une  Garantie  que  leur  contenu  est  un  produit  Pur 
de  la  Havane,  Cuba. 

Toutes  les  boites  et  tous  les  paquets  qui  ne  portent  pas  cette  Etiquette  Peuvent  n'etre  Pas  des  produits 
Veritables  de  la  Havane,  Cuba. 

Couleurs  de  l'Etiqttette: — Noir  sur  fond  bleu  pale. — Couleurdu  Sceau  de  la  Pr^sidence  de  la  Republique: — 
Bleu  fonce\ 
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eu  1898  etait  de  0.56  gallon  a  preuve  par 
tete  de  population ;  mais  depuis,  le  taux 
a  augmente  sans  discontinuer,  le  plus 
grand  ecart  ayant  eu  lieu  en  1904,  ou  la 
proportion  etait  de  0.94  contre  0.83  en 
1903,  difference  de  0.12  par  tete  de  popu- 
lation dans  1'intervalle  d'un  an. 

Tout  bien  considere,  on  pent  done  dire 
qu'il  y  a  une  tendance  a  une  augmenta- 
tion dans  la  consommation  des  liqueurs 
alcooliques  au  Canada  et,  comme  resultat 
nature!,  le  revenu  qui  en  derive  prend 
d'annee  en  annee  des  proportions  plus 
considerables.  Les  chiffres  du  revenu  de 
1'interieur  pendant  les  trois  dernieres  an- 
nees  sont  les  suivants: 

Exercice  finissant  le  31  mars 

1907   $8,828,716 

Exercice  finissant  le  31  mars 

1906    7,822,173 

Exercice  finissant  le  31  mars 

1906   7,160,150 

On  voit  ainsi  que  la  difference  entre 
1907  et  1906  est  de  plus  de  $1,000,000  : 
par  rapport  SlMO'CS,  la  difference  est  beau- 
coup  plus  grande.  II  faut  encore  ajouter 
aux  chiffres  du  revenu  de  1'interieur,  le 
revenu  eneaisse  par  les  douanes.  Pour  les 
quelqueis  dernieres  annees,  le  pourcen- 
tage  des  recettes  provenant  de  taxes  per- 
cnes  sur  les  boissons  alcooliques— reve- 
nu de  1'interieur  et  douanes — par  rapport 
au  revenu  total  du  Dominion,  a  ete  de 
18  pour  cent,  ce  qui  montre  la  valeur  de 
cette  branche  du  revenu  pour  le  pays. 

II  est  a  peine  necessaire  de  faire  des 
commentaires  sur  les  chiffres  precedents, 
lis  indiquent  non  seulement  que  le  com- 
merce des  liqueurs  alcooliques  est  neces- 
saire et  legitime,  mais  qu'en  depit  de 
l'activite  de  certains  partisans  de  la  pro- 
hibition, la  quantite  de  liqueurs  consom- 
mee  par  le  peuple  canadien  est  loin  ae 
dimimier.  Ce  fait,  ajoute  notre  confrere, 
deviait  donner  a  reflechir  aux  partisans 
de  reglements  de  restriction,  ils  devraient 
se  demander  si  leurs  methodes  d'action 
sont  erronees  ou  non,  et  la  valeur  pour  le 
t  res  or  du  Dominion  des  recettes  produi- 
tes  par  les  liqueurs  alcooliques  ne  de- 
viait pas  echapper  a  leur  observation. 


LA  PUBLICITE  I NTE LL1GENTE 

La  publicite  est  le  secret  des  affaires. 
C  est  le  canal  par  lequel  le  vendeur  ar- 
rive a  1'acheteur.  C'est  pourquoi  la  pu- 
blicite est  une  chose  essentielle.  Elle 
est  necessaire  dans  toutes  les  branches 
des  affaires  —  industrielles  et  commer- 
cials, geuerales  et  locales. 

II  y  a  cependant  des  commergants  qui 
faisaient  autant  d'affaires,  il  y  a  vingt 
ans,  qu'ils  en  font  maintenant,  et  ces 
hommes  ont  en  horreur  toute  depense 
dans  les  journaux.  L'agent  de  publicite 
a  toujours  ete  mal  vu  d'eux. 

Si  ces  marchands  etudiaient  la  situa- 
tion au  point  de  vue  de    1'acheteur,  ils 


s'apercevraient  de  leur  erreur .  J'admets, 
dit  W.  H.  Myers  dans  "Advertising 
World",  qu'il  arrive  souvent  que  la  pu- 
blicite se  traduise  par  une  perte  avant 
de  produire  un  gain.  La  publicite  repre- 
sente  le  temps  des  semailles,  de  la  plan- 
tation. Plus  tard  arrive  le  temps  de  la 
moisson  et  je  crois  fermement  que 
1  argent  depense  en  annonces  n'est  ja- 
mais perdu,  si  l'article  annonce  est  tel 
que  represents. 

La  sollicitation  personnelle  n'est  pas 
de  la  publicite.  Le  prospectus  est  nuisi- 
ble,  il  cree  du  dedain,  et  sa  distribution 
est  primitive,  enfantine. 

II  faut  de  l'energie  pour  commencer  a 
faire  de  la  publicite  et,  apres  tout,  c'est 
peut-etre  ce  qui  fait  defaut  a  beaucoup 
de  personnes.  Une  fois  qu'on  a  commen- 
ce a  faire  des  annonces  dans  les  jour- 
naux, on  s'apercoit  que  c'est  une  neces- 
sity payante.  Une  publicite  puissante 
est  une  "simple  histoire  bien  racontee", 
dans  laquelle  l'energie  n'est  pas  gaspil- 
lee  en  preliminaires;  cette  publicite  ne 
vise  pas  it  decevoir,  elle  est  faite  dans 
l'idee  que  tous  les  lecteurs  savent  com- 
prendre  un  langage  simple.  Bien  que 
les  phrases  qui  tirent  l'oeil  soient  bonnes 
a.  employer,  je  crois  que  le  langage  sim- 
ple et  un  style  facile  font  partie  des  an- 
nonces qui  produisent  de  l'effet.  C'est 
le  seul  genre  d'annonces  a  considerer. 

La  plupart  des  gens  se  trompent  en 
considerant  la  redaction  d'une  annonce 
comme  une  tache  difficile. 

Ils  essaient  d'ecrire  une  affiche  de 
cirque  plutot  qu'une  histoire  courte,  ex- 
acte,  de  la  proposition  qu'ils  ont  a  fair.?. 
En  outre  beaucoup  de  commercants  es- 
saient d'en  dire  trop  au  sujet  de  leurs 
affaires.  lis  remplissent  leurs  annonces 
d'un  trop  grand  nombre  de  mots  techni- 
ques. Ils  oublient  qu'il  y  a  des  choses 
a  ne  pas  dire;  ils  oublient  qu'il  est  fa- 
cile de  tomber  dans  une  orniere  etroite, 
dans  la  triviality. 

Je  connais  des  marchands  qui,  lorsque 
l'agent  de  publicite  se  presente,  lui  res- 
pondent: "Publiez  la  meme  annonce  que 
l  annee  derniere  a  pareille  epoque". 

Racontez  ce  que  vous  avez  a.  dire  com- 
me si  vous  parliez  a  votre  client  au  comp- 
toir.  Pour  que  votre  annonce  dise  quel- 
que  chose,  il  faut  qu'elle  fasse  parler  le 
lecteur.  Annoncez  dans  les  journaux  et 
faites-le  de  telle  sorte  que  les  lecteurs 
retiennent  de  vos  annonces  ce  dont  vous 
desirez  qu'ils  parlent.  Voila  le  secret 
d'une  publicite  intelligente. 


The  Imperial   Breweries,  Limited 

Idee  excellente   et  succes  remarquable 

Nous  avons  eu  l'bccasion.  en  publiant  les 
comptes-renddus  des  assemblees  de  YAs- 
sociation  des  Commercants  Lioencies  en 
Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de  Montreal, 
de  miettre  devant  les  yeux  de  nos  lec- 
teurs les  difficultes  qui  s'etaient  elevees 
entre  les  hoteliers  et  les  bi-asseurs  a  la 


suite  d'une  augmentation  g£nenale  des 
prix  de  la  biere  par  ces  derniers. 

Depuis,  nous  avons  dit  que  les  bote 
liers  n'avaient  trouve  rien  de  mieux,  pour 
secouer  le  joug  qu'une  entente  des  bras- 
seurs faisait  peser  sur  eux,  que  de  s'unir 
pour  devenir  brasseurs  a  leur  tour. 

C 'etait  en  effet  le  vrai  remede  au  mal. 

Les  hoteliers  sont  de  grands  ©onsom- 
mateurs  de  biere,  ou  mieux  de  grands 
distributeurs  ide  biere  et  si,  avec  une  aug- 
mentation du  prix  d'achat,  ils  devaient 
continuer  a  vend  re  aux  anciens  prix,  e'e- 
tait  pour  eux  une  perte  de  profits  cer- 
tnine.  Le  resultat  etait  le  meme  si,  en 
augmentant  le  iprix  de  vente,  la  consom- 
mation diminuait. 

Nous  avons  dit  ,en  rendant  compte  de 
l'inauguration  de  "The  Imperial  Brewe- 
ries", comment  les  hoteliers  etaieat  sor- 
tis  de  >!' impasse  dans  laquelle  les  aurait 
certainement  mis  I'augmentation  du  prix 
de  la  biere. 

L'idee  de  produire  eux^memes  une  mar- 
chandise  dont  ils  pantagent  avec  les  epi- 
ciers  Itcencies  le  monopole  de  la  vente  au 
detail  devait  naturelilement  venir  aux  ho- 
teliers. 

Mais  en  meme  temi>s,  ils  ont  pris  les 
moyens  propres  a  assurer  le  succes  de 
leur  entreprise. 

Oeux  qui  se  sent  mis  a  la  tete  du  mou- 
vement  ont  juge  sainement  que,  pour 
faire  ceuvre  utile  et  durable  en  faveur  de 
la  corporation  des  hoteliers,  il  fa]  la  it  les 
interesser  tous  ou,  du  moins  ,1a  grande 
majorite,  dans  il'entreprise.  A  propre- 
ment  parler,  ils  ont  fonde  une  brasserie 
cooperative  dans  laquelle  peuvent  prendre 
des  pants  tous  les  comnierQants  autorises 
a  v end-re  de  la  bi&re. 

Tous  les  sncietaires  jouissent  d'avan- 
tages  marques,  tels  que  reduction  sur  les 
prix  et  partage  dans  les  profits. 

Bien  que  1' Association  soit  de  forma- 
tion reeente,  un  grand  nombre  d'actions 
out  ete  placees;  plus  de  deux  cents  cin- 
quante  actionnaires  ont  vculu  participer 
aux  avantages  qui  leur  sont  offerts.  Les 
aidiministrateurs  de  Centreprise  ant  eu 
l'heureuse  idee  de  fractionner  les  paie- 
ments  des  souscripteurs;  ils  peuvent  libe- 
rer  leurs  actions  moyennant  des  paie- 
ments  mensuels  de  10  p.c.  De  cette  facon, 
J'es  actions  se  trouvent  non  seulement  a 
)la  portee  de  tous,  mais  encore  le  frac- 
tionnement  des  >paiements  permet  aux 
hoteliers  economies  et  ijievoyants  de 
prendre  un  plus  grand  nombre  de  parts. 

Nous  disons  aux  hoteliers  "prevoyants" 
-parce  que  nous  considerons  les  parts  de 
la  "Brasserie  Imperial©"  cemme  consti- 
tuant  un  excellent  placement;  eLes  ne 
tarderont  pas  a  etre  au->des3us  du  pair 
auquel  elles  sont  encore  actuellement. 

Nous  en  avons  pour  preuve  les  resul- 
tats  deja  acquis.  La  demande  pour  les 
bieres,  porters  et  lagers  de  I'lmperial 
Breweries  est  telle  qu'il  a  deja  fallu  dou- 
tter  sa  capacite  de  production. 

Dans  de  telles  conditions  .nous  ne 
croyons  pouvoir  mieux  faire  que  d'en- 
coiirager  fortement  les  hoteliers  qui  n'ont 
pas  encore  souscrit  actuellement  a  pren- 
dre des  parts  au  plus  tot;  plus  tard,  il 
faudra  les  payer  beaucoup  iplus  cher  que 
le  prix  auquel  elles  sont  aotuellement  of- 
fen-tes. 


Le  vendeur  qui  gagne  le  salaire  le  plus 
Sieve  est  ceui  qui  rapporte  le  plus.  Ne 
vous  encombrez  pas  d'un  vendeur  qui  ne 
gagne  jamais  un  bon  salaire;  il  ne  rap- 
porte rien. 
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Pompes  a 


et  Fournitures  de  Bars 


DIRECTEMENT  DE  LA  MANUFACTURE 


Elles  Economisent  tous  les  Profits  des  Marchands 


The  Hamilton  Brass  Manufacturing  Co.,  Limited 


HAMILTON,  ONTARIO. 


Seuls  Manufacturiers  Canadians  de  Fournitures 
de  Bars  de  toute  espece.  Demandez  le  Catalogue. 


MONTREAL,  P.  Q. 


NOUS  AVONS  UNE  LIGNE  COMPLETE  DE  POLIS  POUR  LA1TON,  CUIVRE,  ETC. 
ESSAYEZ-NOUS  POUR  LES  REPARATIONS  DE  BARS. 


Bureau  a  Montreal,  327  RUE  CRAIG  QUEST  -  Telephones:  Bell  et  des  Marehands 


L'avez=vous 
en  Stock  ? 

II  se  vend  beaucoup  de 


Vin  St-Martin 


C'est  un  Tonique  Re- 
comtituant  combine  avec 
le  plus  genereux  des 
Vins  :  c'est  aussi  le  plus 
ancien"  des  vins  toniques 
connus. 

La  demande  augmen- 
te  tous  les  jours  et  notre 
publicite  tres  £tendue 
est  a  l'avantage  du  mar- 
chand  qui  le  tient  en 
stock. 

DISTRIBUTEES  CENERAUX : 

Maison  FOUMER-FOUMER 

LIMITEE 
ST-HYACI  NTH  E,  P  Q. 


Avez - vous 
Essaye  les 

Cocktails 
Saratoga 

"  Manhattan," 
"  Club  Whisky," 
"  Brandy," 
'«  Holland." 

Les  seuls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marchands 
da  Liqueurs  en  gros. 

Escomptes  sp€ciaux  aux 
maisons  de  gros. 

AGKNTS    POUK    LA  PUISSANCE. 


D.  fflcMANAMY  &  CO. 

Marchands  de  Liqueurs  en  Groj 

SHEF(BR00KF,  QUE. 
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TISSUS  ET  NOUVEAUTES 


LES  VINS  LEGERS 

Le  journal  "The  Hospital",  de  Londres, 
est  un  des  journaux  reconnus  qui  trai- 
tent  des  sujets  de  science  medicate  et 
d'adniinistration  d'hopitaux,  dit  "Ridley's 
Wine  &  Spirit  Circular."  II  y  a  quelque 
temps,  ce  journal  entreprit  de  faire  une 
enquete  sur  iles  effets  produits  sur  les 
fonctions  physiologiques  du  corps  par  di- 
vers breuvages  alcooliques.  et  non-aleooli- 
ques.  Cette  enquete  terminee,  notre  con- 
frere a  offert  a  ses  itecteurs,  un  rapport 
detaille  de  la  commission  qu'il  avait  nom- 
inee. Nous  laisserons  eompletement  de 
cote  la  partie  chimique  de  la  question  et 
nous  ne  nous  occuperons  que  des  conclu- 
sions generates,  qui  concernent  a  la  fois 
le  public  et  le  commerce. 

Considerant  le  sujet  au  joint  de  vue  de 
la  temperance,  la  commission  fait  remar- 
quer  que  la  fonction  la  moins  importan- 
te  du  vin,  c'est  d'enivrer.  •  Ce  n'est,  en 
effet,  que  quand  le  vin  est  absorbe  immo- 
derement,  qu'il  commence  a  produire  cet 
effet  et  la  commission  declare,  en  conse- 
quence, "qu'on  ne  pent  insister  avec  trap 
de  force  sur  ce  fait  que  le  vin  leger  est 
essentiellement  un  breuvage  de  tempe- 
rance et  que  J'aJcool  qu'il  contient  est, 
dans  nombre  de  cas,  une  chose  d'impor- 
tance  secondaire."  Cette  conclusion  est  si 
importante  quelle  ne  devrait  pas  etre 
perdue  de  vue  par  les  carnmergants.  Bile 
fournit  une  reponse  categorique  a  ceux 
qui  ne  peuvent  rien  voir  de  bon  dans  l'al- 
cool  et  qui,  en  consequence,  en  disent 
tout  le  mal  possible  ainsi  que  de  ceux 
qui  en  vendent  ou  qui  en  consomment.  La 
commission,  toutefois,  va  beaucoup  plus 
loin.  Elle  fait  ressortir  que  I'alcool  pris 
en  quantites  moderees  non  seulement 
aide  a  la  digestion,  mais  agit  aussi  comme 
stimulant  de  la  respiration  et  que  le  vin, 
a  doses  moderees,  est  un  aliment  qui  ne 
donne  pas  de  dechets  et  qui  ne  demande 
pas  de  digestion,  car  U  est  absorbe  rapi- 
dement  de  restomac.  La  commission 
prouve  par  des  experiences,  eonvaincan- 
tes  et  simples,  que  les  assei'tions  si  sou- 
vent  faites  que  le  vin  n'est  pas  reellement 
un  aliment,  ne  sont  reellement  pas  soute- 
natoles;  elle  ajoute  toutefois  que  les  bu- 
veurs  de  vin  devraient  en  user  avec  mo- 
deration et  s'assurer  que  leur  vin  est  de 
bonne  qualite. 

Apres  avoir  loue  le  vin  comme  produc- 
teur  de  bonne  sante,  la  commission  a 
quelque  chose  a  dire  sur  le  the,  et  les 
personnes  qui  se  livrent  a  une  consom- 
mation  exageree  de  ce  breuvage  soi-disant 
inoffensif,  peuvent  bien  etre  deeonoertees 
du  verdict  rendu  par  la  commission.  Celle- 
ci  declare  que  la  valeur  nutritive  du  the 
est  absolument  nulle,  que  c'est  seulement 
un  stimulant,  tandis  que  la  quantite  de 
tanin  qu'il  contient,  surtout,  quand  le  the 
est  pris  sans  avoir  subi  une  longue  infu- 
sion, est  nuisible  aux  parois  de  l'estomac. 


II  semblerait  par  la  que  nos  ai'eux  n'a- 
vaient  pas  tout  a  fait  tort,  quand  ils  of- 
fraient  aux  personnes  qui  venaient  les 
voir  1'apres^midi,  du  vin  Wane  ou  du  vin 
rouge  au  lieu  d'une  tasse  de  the,  et  que 
le  changement  de  mode  est  plutot  nuisible 
a  la  constitution  du  peuple  anglais.  La 
commission  decide  sans  hesiter  qu'un  vin 
rouge  leger  est  beaucoup  plus  hygieni- 
que  que  du  th6  ou  des  boissons  comme  le 
ginger  beer  et  le  ginger  ale. 

Dans  un  autre  ordre  d'idees,  la  com- 
mission donne  des  preuves  que  la  plainte 
constante  au  sujet  de  l'adulteration  du 
claret  et  d'autres  vins  legers  consommes 
en  Angleterre  est  une  exageration  gros- 
siere.  Elle  dit  en  propres  termes  "que 
l'aeheteur  de  vins  frangais  est  a  peu  pres 
sur  de  n'obtenir  que  du  vin  veritable,  et 
nous  avons  la  conviction  que  la  conclu- 
sion de  la  commission  est  entierement  jus- 
tifiee.  Le  rapport  tout  entier  est  em- 
preint  de  sens  oommun  et  tout  ce  qui 
pent  ressembler  a  un  prejuge'  technique 
y  fait  defaut.  Nous  avons  souvent  eorit 
qu'il  est  simplement  absurde  pour  un  me- 
decin  de  'reoommander  a  un  malade  un 
vin  pa.rticulier,  en  affirmant  que  tons  les 
auitres  sont  nuisibles;  c'est  pr6tendre  a 
des  connaissances  qu'aucun  praticien  ne 
ipossede.  A  ce  sujet,  le  rapport  contient 
oe  qui  suit:  "La  regie  pratique  a  suivre 
est  que  les  malades  souffrant  de  mau- 
vaise  digestion  ou  d'acidite1  de  1'estomac, 
doivent  eviter  les  vins  tres  acides  et  les 
vans  riches  en  extraits.  II  serait  difficile 
re  recommander  un  vin  donn€  a.  de  tels 
malades:  nous  leur  dirons  de  boive,  non 
le  meilleur  vin,  mais  le  meilleur  qu'ils 
peuvent  digerer;  c'est  ainsi  que  Solon  fit 
pour  les  Atheniens  non  les  lois  les  meil- 
leures,  mais  les  meilleures  lois  qu'ils  pou- 
vaient  observer." 

En  d'autres  termes,  une  personne  arri- 
vee  a  1'age  de  tren'te  ans,  par  exemnle, 
devrait  savoir  quel  est  le.vin  particulier 
qui  lui  convient,  beacoup  mieux  que  son 
medecin. 

Au  point  de  vue  chimique,  le  rapport 
arrive  a  la  conclusion  que  les  vins  fran- 
gais  legers  sont  un  peu  plus  hygieniques 
que  les  vins  allemands;  mais  cette  ques- 
tion pent  etre  resolue  au  mieux  par  l'ex- 
perience  de  chaque  oonsommateur,  et  ce 
point  de  vue  est  pratiquement  admis  dans 
oe  qui  prec&de.  Qant  au  champagne,  le 
rapport  dit  "qu'il  ne  pent  y  avoir  aucun 
doute  que  les  champagnes  'des  bonnes 
marques  sont  des  stimulants  puissants  de 
la  digestion  et  sont  par  consequent  tres 
utiles  aux  malades  'souffrant  de  dyspep- 
sie  atonique." 

II  ne  nous  reste,  dit  "Ridley's  Wine  and 
Spirit  Circular,"  qu'a  complimenter  no- 
tre confrere  et  les  mddecins  faisant  par- 
tie  de  la  commission  du  travail  utile  qu'ils 
ont  accompli  pour  combattre  oertaines 
idees  qui  ont  ete  suggerees  par  certains 
bigots,  dont  les  capacites  mentales  sem- 


blent  etre  insuffisantes  pour  differencier 
la  boisson  et  l'ivrognerie,  1 'usage  et  l'abus 
d'un  des  aliments  les  plus  agreables  et  les 
plus  preoieux  que  la  Providence  nous  ait 
donne3. 


Les  produits  de  la  maison  G.  H.  Muinim 
&  Co.  remportent  un  succes  toujours 
croissant.  Le  nam  de  cette  maison  est 
bien  connu  des  amateurs  de  bon  cham- 
pagne et  I'eloge  du  champagne  Mumm 
n'est  plus  a  faire.  Panmi  les  produits  de 
cette  maison,  il  en  est  un,  G.  H.  Mumm 
Cordon  Rouge  1898,  qui  a  figure  sur  tous 
les  menus  des  dejeuners  et  diners  offerts, 
cette  annee,  aux  souverains  qui  ont  visite 
la  Prance  par  le  president  de  la  Repu- 
blique  Frangaise  et  par  le  ministre  des  af- 
faires' etrangeres: 

Voici  en  effet  ce  que  nous  apprennent 
les  journaux  de  Paris: 

Le  30  avril  dernier,  le  president  de  la 
Republique  et  Mme  Fallieres  offraient,  en 
il'honneur  de  Sa  Majeste  le  Toi  des  Bei- 
ges, un  grand  dejeuner,  auquel  le  cham- 
pagne G.  H.  Mumm  &  Co.'s  Cordon  Rouge 
1S98,  etait  servi. 

Le  27  mai,  a  l'occasion  de  la  visite  du 
roi  et  de  la  Teine  de  Norvege  a  Paris,  un 
grand  diner  a  §te  offert  en  leur  honneur 
a  1'Elysee;  le  champagne  G.  H.  Mumm 
&  Co.'s  Cordon  Rouge  1898  figurait  au 
menu. 

Le  lendemain,  28  mai,  le  roi  de  Norvege 
offrait  au  president  de  la  Republique 
Frangaise,  a  1'hotel  de  la  legation,  un  de- 
jeuner ou  le  G.  H.  Mumm  &  Co.'s  Cordon 
Rouge  1898  etait  encore  le  champagne 
servi. 

Le  29  mai,  les  souverains  norvegiens  al- 
lerent  visiter  Versailles  ou  le  president 
de  la  Republique  Frangaise  et  Mme 
Fallieres  les  accompagnerent.  Un  de- 
dejeuner  fut  servi  en  leur  honneur  au 
chateau  de  Versailles,  dans  la  galeries 
des  Batailles-;  le  champagne  G.  H.  Mumm 
&  Co.'s  Cordon  Rouge  1898  etait  au  menu. 

Le  meme  jour,  le  ministre  des  affaires 
etrangeres  de  France  et  Mme  Pichon  of- 
fraient, en  l'honneur  de  Leurs  Majestes, 
un  grand  diner  dans  les  salons  du  palais. 
C'est  encore  le  champagne  G.  H.  Mumm 
&  Co.'s  Cordon  Rouge  1898  qui  y  fut  ser- 
vi. 

Le  14  juin,  le  roi  et  la  reine  de  Dane- 
mark  arrivaient  a  Cherbourg.  Un  de- 
jeuner fut  offert  en  leur  honneur  par  le 
pesident  de  la  Republique  Fangaise.  Le 
menu  comportait  le  champagne  G.  H. 
Mumm  &  Co.'s  Cordon  Rouge  1898.  Le 
soir  meme,  a  Paris,  les  souverains  danois 
dinaient  avec  les  personnes  de  leur  suite 
au  palais  des  affaires  etrangeres,  leur 
residence.  C'est  encore  le  champagne 
G.  H.  Mumm  &  Co.'s  Cordon  Rouge  1898 
qui  a  ete  servi  a  ce  diner. 

La  vogue  dont  jouit  le  Cordon  Rouge 
1898,  et  le  fait  qu'il  a  ete  choisi  pour  les 
banquets  offerts  en  France  en  l'honneur 
de  souverains  etrangers  sont  une  garan- 
tie  de  son  excellence.  Les  amateurs  de 
champagne  au  Canada  connaissent  bien 
d'ailleurs  le  Selected  Brut,  de  la  maison 
G  H.  Mumm  &  Co.,  representee  au  Ca- 
nada par  MM.  >S.  B.  Townsend  &  Co.,  18- 
20  rue  St-Sacrement,  Montreal.  L'emiime- 
ration  des  banquets  auxquels  le  champa- 
gne Cordon  Rouge  a  ete  servi,  et  la  qua- 
lite  des  hotes  auxquels  il  a  ete  offert  dis- 
pense de  tout  commentaire  a  son  sujet. 


L'annonceur  sage,  non  seulement  pro- 
fite  de  sa  propre  experience,  mais,  aussi 
bien,  de  celle  des  autres  annonceura. 
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Pour  Votre  Commerce  d'Hiver!!!  j 


HATEZ-VOUS  DE  FAIRE  VPS  APPROVISIONNEMENTS 
SOOI^TE  ANONYME  DES  SOURCES  ST-LOUIS 

VICHY,  FRANCE 
EAU  DE  VICHY  14  TRIFLE  ROUGE  "  Gare  aux  Imitations 


DUBONNET 

VIN  TONIQUE  ET  APERITIF. 
La  plus  haute  recompense  obtenue,  ''GRAND  PRIX" 

STORMONTH   TAIT  &  OO.-OPORTO. 

La  plus  grande  et  la  plus  importante  maison  du 
Portugal  dans  les  vins  Oporto,  blancs  et  rouges. 
SEULS  FOURNISSEURS  DE  LA  GHAMBRE  DES  LORDS. 

E.   MARTINAZZI   &  CO,   Ltd  -TURIN 

Grande  distillerie  de  Vermouth. 
Qualite  premier  choix.  Bouteilles  et  Futs. 


#  SLOE   GIN  — GOLD   &   CO.  • 

x  Une  liqueur  digestive  sans  rivale.  £ 

|  V.  FOURNIER  &  OIE  —  CHATEAUNEUF,  COGNAC  t 

9  La  nlus  fine  des  Earnr  rip.  Via  • 


La  plus  fine  des  Eaux  de  Vie 
Distill^e  avec  le  pur  jus  de  vigne.     Bouteille  Teston  enregistr^e. 

P.   HOPPE  —  SCHIEDAM 

Une  maison  qui  distille  et  fournit  au  com 
merce  un  genievre  de  choix  bien  muri. 
DEMANDEZ  LA  MARQUE  "NIGHT  CAP." 
En  caisses  et  futs, 

Essayez  ces  marehandises,  elles  vous  ameneront  la  clientele. 
PRIX  SPECIAUX  POUR  L'lMPORTATION. 


  i 

 : 

L.  CHAPUT,  FILS  &  CIE  t 

NEGOCIANTS  EN  VINS  ET  LIQUEURS  • 

AGENTS   DISTRIBUTEUBS,    -    MONTREAL  # 
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»_A  REPARTITION  DU  TRAVAIL  DANS 
UN  MAGASIN 

Vous  connaissez  quantite  de  personnes 
<.\ui  pensent  que  personne  au  monde  ,sauf 
•elles-m ernes,  ne  pent  faire  une  chose  com- 
me  elle  doit  etre  faite  ,et  elles  mettent. 
Jeur  croyamce  en  pratique  en  procedant  a 
tout  faire.  C'est  peut-etre  un  peu  exagere 
mais  c'est  1'impressJion  qu'on  iressent 
quand  on  observe  la  maniere  de  faire  de 
«es  personnes.  Vous  etes  peutetre  de 
Jeur  nombre  volontairement  ou  involon- 
tairement  et,  au  lieu  de  irepartir  le  tra- 
vail, vous  vous  mettez  a  tout  faire  par 
vous-meme'  afin  que  ce  soit  fait  d'une 
certaine  maniere. 

Ne  pensez-vous  pas  que  c'est  une  er- 
reur  pour  deux  raisons  en  particulier? 
II  n'existe  personne  qui  puisse  tout  faire, 
parce  qui'l  y  a  tou jours  une  limite  a  la 
<oapacite;  et  les  autres  personnes  ont  le 
droit  d'etre  prises  en  consideration  ; 
^■lles  ont  droit  a  acquerir  de  l'experience, 
<tt  a  exposer  des  idees  qui  peuvent  etre 
.aussi  bonnes  ou  meilleuires  que  ies  vo- 
tres. 

Quelle  difference  oala  faitfll  qu'un4 
<qhose  soit  faite  de  telle  ou  telle  maniere, 
tant  que  le  resultat  desire  est  obtenu? 
rIl  n'y  a  pas  deux  personnes  qui  fassent 
les  choses  exactement  de  la  meme  ma- 
niere; cependant  Les  divers  procedes  em- 
ployes n'ont  pas  encore  cause  ila  ruine  du 
nionde.  Si  vous  reflechissez,  vous  verrez 
que  la  ou  il  y  a  eu  progres,  c'est  parce 
•que  quelqu'un  a  utilise  de  nouvelles  idees 
et  qu'une  occasion  a  ete  donnee  a  de 
nouvelles  idees  de  se  faire  voir  en  pra- 
xiq'ie. 

Comment  savez-vous  si  quelqu'un  de 
vos  employes  salt  mieux  que  vous  la  ma- 
niere de  laire  un  grand  nombre  de  Gno- 
ses? Les  homines  qui  auront  du  succes 
eonime  marchands  dans  l'avenir  sont 
maintenant  derriere  le  comptoir  de  quel- 
qu'un et  oe  comptoir  peut  etre  le  votre. 

Certains  marchands  sont  tres  meticu- 
leux  au  point  de  vue  de  la  maniere  dont 
se  fait  le  travail  du  magasin.  Chaque 
piece  de  marchandises  doit  etre  maniee 
de  cette  faconKii,  les  mesures  doivent 
etre  prises  d'urte  certaine  maniere  me- 
thodique  et  tout  ce  qui  concerne  la  ma- 
nipulation et  la  vente  doit  se  faire  sui- 
vant  des  regies  determiners.  Tout  le  tra- 
vail est  controle  a  un  point  central,  sans 
laisser  aux  employes  aucune  initiative. 
Un  tel  magasin  fait  des  affaires,  mais  il 
ressemble  a  une  puissante  machine  an- 
cien  modele  qui  fait  le  travail  lentement, 
tandis  que  la  machinerie  moderne  plus 
legere  fait  plus  d'ouvrage  avec  moins  de 
bruit  et  des  resultats  tout  aussi  satisfai- 
sants.  Dans  un  magasin,  les  rouages 
•doivent  fonctionner  legerement  et  regu- 
lierement  et  il  doit  y  avoir  une  certaine 
independance  de  mouvement;  le  travail 
doit  pouvoir  s'y  repartir  de  l'un  a  l'autre 
•les  employes  —  non  seulement  parce  que 
des  employes  peuvent  faire  l'ouvrage  de 
ceux  qui  sont  surcharges,  mais  aussi 
parce  que  vous  avez  le  droit  d'etre  sou- 
liage  d'une  tache. 

J'ai  un  ami  avec  qui  je  suis  lie  depuis 
longtemps,  qui  s'efforce  de  faire  par  lui- 
m§me  tout  le  travail  de  son  magasin.  Oe 
n'est  pas  qu'il  pense  que  personne  d'autre 
ne  ferait  ces  choses,  mais  c'est  que  per- 
sonne ne  'les  fait  et,  au  lieu  d'appeler  un 
des  jeunes  gens  et  de  lui  indiquer  ce 
qu'il  y  a  a  remettre  en  ordre,  il  se  de- 
irange  et  met  lui-meme  la  main  a  la  pate. 
Notez  qu'il  est  tout  probable  qu'il  doit 
debrouiller  ses  comptes  le  soir  et  passer 
a  ce  travail  la  moitie  de  la  nuit,  pour 


n'etre  pas  deborde.  Mon  ami  s'occupe 
de  l'etalage  des  vitrines  au  lieu  de  le 
faire  faire  par  quelqu'un  de  ses  commis. 

II  est  certain  que  ,lorsqu'un  homme 
fait  l'ouvrage  lui^eme,  il  sait  comment 
il  est  fait,  et  cet  ouvrage  lui  plait;  mais 
niolns  on  confie  de  responsabilite  a  un 
commis,  moins  il  est  capable  d'en  pren- 
dre ou  moins  il  y  consent.  II  n'y  a  pas 
moyen  de  dire  combien  d'aide  on  peut 
obtenir,  tant  qu'un  essai  n'a  pas  ete  fait. 
J'avais  coutume  de  dire  a  mon  ami  : 
Pourquoi  agir  ainsi?  Pourquoi  ne  pas 
confier  tout  ce  travail  de  detail  a  quel- 
que  commis  ?  Faitesnleur  prendre  soin 
du  stock' et  s'ils  ne  le  font  pas  comme  il 
faut,  montreznleur  la  maniere  de  s'y  pren- 
dre. Cessez  de  vous  inquieter  de  choses 
qui  seront  bien  faites  si  vous  en  confiez 
la  responsabilite  a  quelqu'un.  Quelque 
jour  vous  serez  oblige  de  laisser  tomber 
votre  verge  par  pur  epuisement."  Et  c'est 
oe  qu'il  dut  faire. 

Ce  fut  au  beau  milieu  du  commerce  de 
Noel  qu'il  tomba  malade  et  qu'on  dut  le 
transporter  chez  lui.  Les  commis-  fu- 
rent  d'abord  terrifies,  mais  ils  se  rendi- 
rent  compte  de  la  situation,  ils  virent 
qu'il  fallait  faire  quelque  chose  et  ils  le 
firent.  La  responsabilite  du  magasin  pe- 
sait  sur  eux  et  la  responsabilite  fait  les 
hommes  la  ou  il  n'y  en  aurait  pas  sans 
elle.  lis  se  mirent  a  ,1'oeuvre.  Ce  fut 
un  commerce  de  Noel,  peut-etre  pas  aussi 
bon  que  si  Je  maitre  avait  pu  etre  la  ; 
mais  la  situation  enseigna  certaines  cho- 
ses qui,  a  la  longue,  rendirent  de  grands 
services  au  patron  et  a  son  personnel. 
Le  premier  s'apergut  qu'il  ne  pouvait 
pas  tout  faire  et  qu'il  avait  des  aides  qui 
en  savaient  autant  que  lui  tandis  qu'eux 
ne  le  pensaient  pas  avant  qu'ils  aient 
6te  forces  de  faire  montre  de  leur  savoir. 

Aujourd'hui  tout  va  mieux  dans  ce 
magasin.  Le  patron  ne  peut  pas  aban- 
donner  ses  anciennes  habitudes  d'aller 
ipartout  dans  le  magasin,  car  il  debuta 
par  etre  garcpn  de  livraison  et  connalt 
tout  dans  son  commerce;  mais  il  sait 
qu'il  peut  se  decharger  de  son  travail 
sur  quelqu'un,  si  ce  quelqu'un  se  rend 
compte  que  cela  est  necessaire.  Son  ma- 
gasin ne  va  pas  a  la  debandade  quand 
il  le  quitte  un  jour  ou  deux  ou  pour  un 
voyage  d'achats  de  dix  jours.  Le  com- 
merce et  la  vie  ont  un  aspect  un  peu  dif- 
ferent pour  cet  homme  depuis  qu'il  a 
ete  force  de  les  envisager  tels  qu'il  doi- 
vent l'etre. 

Je  connais  d'autre  part  un  homme  qui 
etait  un  vendeur  de  troisieme  ordre  et 
qui,  pendant  longtemps,  a  trouve  tres  dif- 
fiicle  d'ameliorer  sa  position.  II  fit  de 
grands  efforts,  mais  il  ne  semblait  pas 
les  dinger  du  bon  cote.  Le  meilleur  ven- 
deur quitta  soudain  'retablissement,  ce 
qui  donna  a  cet  homme  une  occasion  de 
monter  au  sommet  de  l'echelle,  pour  la 
simple  raison  qu'il  n'y  avait  personne 
d'autre  pour  remplir  cette  place.  Des  le 
debut  il  se  snrprit  lui-meme  et  sunprit 
ses  patrons. 

Sa  timid ite  avait  retarde  ses  progres. 
II  se  craignait  lui-meme  pour  lui-meme  et 
pour  sa  maison.  iusau'a  ce  que  les  cir- 
constances  1'aient  force  a  agir  d'une  manie- 
re qui  montra  ce  qu'il  y  avait  en  lui.  Son 
travail  long,  penlble  et  son  effort  sincere 
pour  reussir  lui  avalent  donne  un  fonds 
de  connaissances  et  une  aptitude  a  les 
appliquer,  qui  ne  se  seraient  jamais  fait 
jour  «^ns  comnulsion.  Avec  la  confian- 
oe  qu'il  reprenait  en  lui-meme  ,il  devint 
meilleur  vendeur;  mais  ses  connaissances 
en  faisaient  un  acheteur  et  un  gerant 
meilleur,  et  il  est  maintenant  a  la  tete 


d'une  affaire  importante:  c'est  lui  qui 
est  le  premier  apres  les  hommes  qui  di- 
rigent  la  firme.  Quand  11  etait  decou- 
rage,  il  s'attaquait  au  probleme  a  resou- 
dre  d'une  maniere  telle  qu'il  avait  l'es- 
prit  bourre  de  connaissances  a  une  epo- 
que  ou  ces  connaissances  etaient  neces- 
saires  aussi  bien  a  1'etablissement  qu'a 
lui-meme.  De  cette  experience  ,deux  en- 
seignements  decoulent,  une  pour  les  deux 
parties  d'une  maison  de  commerce.  Com- 
bien de  bons  employes  manquent  d'es- 
sayer  ce  pour  quoi  ils  sont  faits  et  de 
montrer  ce  qu'ils  savent,  j  isqu'a  ce  qu'ils 
y  soient  absolument  forces  par  les  cir- 
constances.  lis  restent  inferieurs  parce 
qu'ils  ne  reussissent  pas  a  se  tirer  du 
mauvais  pas  ou  ils  se  trouvent,  leur  mai- 
son ne  faisant  aucun  effort  pour  les  y 
aider. 

Une  maison  de  commerce  examine  la 
feuille  de  ventes  d'un  jeune  commis,  juge 
du  nombre  de  ventes  qu'il  manque,  oublie 
de  tenir  nombre  de  celles  ou  il  a  reussi 
et  en  tire  la  conclusion  que  ce  commis 
n'est  pas  tres  bon;  en  consequence  il 
faut  le  conserver  dans  la  place  qu'il  oc- 
cupe.  Dans  chaque  magasin  on  trouve 
a  un  moment  donne  des  jeunes  gens  de 
ce  caractere  qu'il  faut  deviner  et  il  y  en 
a  un  trap  grand  nombre  qui  doivent  per- 
cer  par  eux^memes  ou  etre  aides  a  cela 
pair  d'autres.  II  est  vrai  que  le  marchand 
n'a  pas  a  faire  d'experiences  sur  son  i>er- 
sonnel  ,mais  il  n'en  est  pas  moins  vrai 
qu'il  ne  doit  pas  manquer  les  possibili- 
ty qui  s' off  rent  a  lui.  II  ne  pent  pas 
s'occuper  de  tons  les  details  de  son  com- 
merce, et  considerer  ses  commis  comme 
des  sortes  d'automates. 

En  placant  une  responsabilite  entiere 
sur  ses  employes,  le  marchand  decouvre 
ieurs  capaoites,  ce  qui  lui  permet  en 
meme  temps  d'avoir  un  magasin  meil- 
leur. S'il  trouve  des  hommes  incompe- 
tents, il  est  temps  alors  qu'il  s'en  debar- 
rasse,  et  il  a  la  certitude  de  n'avoir  laiss6 
echapper  aucun  bon  Slement. 

Je  ne  suppose  pas  qu'on  puisse  penser 
que  je  veuille  dire  de  confier  les  affaires 
interieures  d'une  maison  de  commerce 
entre  les  mains  de  nombreuses  pereon- 
nes;  ce  n'est  pas  du  tout  mon  idee.  Au 
lieu  que  les  employes  viennent  le  matin 
au  magasin,  passent  la  journee  avec  vous 
et  s'en  retournent  chez  eux  le  soir,  ren- 
dez-les  responsables  du  stock,  de  1'appa- 
rence  du  magasin,  des  vitrines,  de  tons 
les  dStails,  et  tenez-les  en  haleine  pour 
qu'ils  fassent  de  leur  mieux  afin  d'ame- 
liorer les  affaires  et  la  reputation  de  la 
maison. 


Irish  Whiskey 

Deux  grandes  marques:  le  special  OH 
Irish  Whiskey  et  le  Cruiskeen  Lawn  de 
Mitchell  Brothers  and  Co.  de  Bellfast.  II 
n'y  a  rien  de  mieux,  a  prix  egal,  sur  le 
marche.  La  maison  qui  lesproduisentcomp- 
te  parmi  les  plus  grandes  distilleries  du 
monde  entier.  La  maison  Laporte,  Mar- 
tin et  Cie,  Ltee,  Montreal,  represente 
cette  firme  au  Canada. 


Miller  High  Life  Lager 

II  ne  se  vend  pas  de  meilleure  biere  au 
Canada.  On  la  designe  d'ailleurs  comme 
etant  "La  meilleure  biere  de  Milwaukee". 
C'est  dire  que  la  consommation  en  est 
enorme  au  Canada  comme  aux  Etats-Uuis. 
La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Montreal,  a  1'agence  de  la  Miller  High 
Life  Lager  au  Canada.  . 


LIQUEURS  ET  TABACS 


Ce  qu'il  y  a  de  mieux  sur  le  Marche 

Nous  nous  flattons  de  representor  au  Canada  les  pins  puissantes  maisons 
d'Ecosse  et  d'Irlande  dans  le  Commerce  des  Whiskies,  comme,  d'ailleurs, 
dans  TOUTES  nos  autres  lignes  -  

Whiskey  Irlandais 

 de  Mitchell  Bros  &  Co.,  Belfast  

Whiskey  Ecossais 

 Mitchell  Bros,  Ltd.,  Glasgow  


Special  Old  Irish 

CRUISKEEN 
LAWN  .... 

Finest  Old  Scotch 

EXTRA  SPECIAL  LIQUEUR 
HEATHER  DEW. 


Ces  WHISKIES  sont  SUPERIEURS  a  tout  ce 
qui  se  vend  a  prix  egal  sur  le  Marche  Canadien 


II 


IE 


UN  COGNAC  AUTHENTIQUE 


Le  Brandy  RICHARD  est  grand  f  vvori  au  Canada  ou  il 
s'est  implante,  grace  a  sa  haute  qualite, 
d'une  maniere  definitive. 


Brandy  = 
Ph.  Richard 


Cognac  Superieur,  20  ans  en  fut  avant  eitihouHllage,  garanti. 

V.  St  Oi  P,  Jdoux  marques  populaires  recomman 
y  Q  dahles  a  tous  les  points  de  vue. 


La  maison  Ph.  RICHARD  &  Cie.,  par  les  soins  extremes  apportes  au 
choix  des  Vins  et  a  leur  distillation  a  conquis  une  renommee  uni 
verselle;  elle  ne  livre  an  consommatenr  que  des  produits  garantis. 


TT 


Miller  High  Life  Lager 

LA  MEILLEURE  BIERE  DE  MILWAUKEE 

Une  biere  qui  a  obtenu  les  suffrages  una- 
nimes  des  connaisseurs  au  Canada.  Elle  est 
en  grande  demande,  parce  qu  elle  est  deli- 
cieuse,  aussi  agreable  a  boire  qu  elle  est  petil- 
lante  et  limpide 


HIAWATHA 


La  plus  capiteuse  des  EAUX  de  TABLE, 
richement  mineralis^e,  claire  comme  le  cris- 
tal  et  bienfaisante  a  l'estomac. 

"Hiawatha"  a  detrdne  toutes  ses  rivales 
et  sa  reputation  lui  a  valu  la  faveur  des 
premiers  Hotels,  Bars,  Restaurants. 


Pour  toutes  informations,  cotations,  etc.,  ecrivez,  telephonez  ou  telegraphiez  a 

LAPORTE,   MARTIN   &  Cie 

Vins,  Eaux-de-Vie,  Liqueurs  et  Epieeries  en  Gros,  limit^e 
MONTREAL 
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LIQUEURS  ET  T ABACS 


CONSOMMATION  DES  BOISSONS 
ALCOOLIQUES 

Le  peuple  du  Royaume-Uni  devient  plus 
temperant;  cependant  nulle  part  les  im- 
ipots  sur  le  vin,  la  biere  et  1'alcool  ne  con- 
tribuent  pour  une  si  grande  part  au  total 
*  du  revenu  national  que  dans  le  Royaume- 
Uni  et  aux  Etats'-Unis.  Cette  contribu- 
tion dans  les  deux  pays,  pour  les  annees 
1W4-1905  ne  s'est  pas  elevee  a  moins  de 
28  pour  cent  de  leurs  revenus  respectifs, 
dit  "New  England  Liquor  Journal." 

La  isomme  produite  par  ces  taxes,  aux 
Etats-Unis,  de  1901  a  1905,  depassait 
£40,000,000  par  an,  et,  dans  le  Royaume- 
Uni,  £36,000,000  par  an.  La  Russie, 
malgre  sa  pauvrete,  ne  reste  pas  loin  en 
arriere.  Les  droits  sur  le  vin,  la  biere  et 
ralcool  donnent  a  ce  pays  un  revenue  de 
£34,000,000.  ' 

Les  chiffres  concernant  cette  consom- 
mation sont  donnes  au  complet  dans  un 
rapport  intitule:  "  Les  boissons  alcooli- 
ques  en  1905."  Ce  rapport  indique  queia 
consommation  du  vin  dans  le  Royaume- 
Uni  a  constamment  diminue  depuis  1899 ; 
elle  etait  d'environ  un  quart  de  gallon  en 
1905,  tandis  que  dans  le  Sud  de  1'Austra- 
lie  ou  cette  consommation  .  est  la  plus 
forte,  elle  etait  de  pres  de  5%  gallons  par 
tete.  Pour  la  consommation  de  la  biere, 
la  BeJgique  vient  en  tete  avec  48.8  gallons 
par  tete  en  1OT5;  les  Etats-Unis  tiennent 
<le  second  rang  avec  27.7  gallons  et  l'A'lle- 
magne,  le  troisieme  rang  avec  26.3  gal- 
lons. Mais  si  on  fait  une  comparaison 
avec  les  etats  de  l'Allemagne,  au  lieu  de 
considerer  l'Alleniagne  dans  son  ensem- 
ble, la  Baviere,  avec  51.7  gallons,  fait  la, 
plus  grande  contommation  de  biere  da 
tous  les  pays  du  monde. 

II  y  a  en  diminution  de  la  consomma- 
tion de  la  biere  et  de  1'alcool  dans  ce 
pays,  dans  ces  recentes  annees.  En  1900,  la 
consommation  de  1'alcool  eTait  de  1.--  gal- 
lon par  tete,  et  cette  quantite  a  diminue 
ohaque  annee  jusqu'a  n'etre  plus  que  de 
0.91  gallon  en  1905.  Ces  chiffres  sont  in- 
ferieurs  a  ceux  fournis  par  un  quelconque 
des  pays  du  nord  et  du  centre  de  1 'Euro- 
pe, sauf  la  Norvege. 

Les  gouts  varies  des  divers  pays  sont. 
indiques  dans  le  tableau  suivant,  qui 
donne  en  gallons  la  consommation  par 
tete  des  divers  peuples  en  1905.  Les 
nombres  entre  parentheses  indiquent  ce 
qu'etait  la  consommation  par  tete,  il  y  a 
14  ans. 

Biiire  Vin  Aloool 

Royauine-Uni  27  7  (30.2  )  0.27  (  0.39)  0.91  (1.03) 

Australie   11.3  (11.7  )  1.27  (  1  09)  0.96  (1.13) 

Canada   5.4  (  3.8  )  0.10  (  0.11)  0.94  (0.74) 

Etats-Unis....  16  8  (12.6  )  0.38  (  0  36)  1.26  (1.24) 

Allemagne  . . . .  26.3  (23.2  )  1  61  (  0.57)  1.43(1.69) 

Belgique   48.8  (39.2  )  1.03  (  0  90)  1.10  (1.87i 

France   7.5  (  4.8  )  33.09  (23.0  )  1.37  (1.68) 

Russie                 1.03  (  0.70)  0.95  (0.89) 


II  y  a,  aujourd'hui,  autant  de  chances 
que  jamais  de  faire  de  I'argent  au  moyen 
d'une  publicity  judicieuse — comme  ques- 
tion de  fait,  II  y  en  a  davantage. 


Le  Scotch  Whisky  de  Mitchell 

A  acquis  droit  de  cite  au  Canada,  il  y 
a  si  longtemps  qu'il  suffit  de  rappeler  que 
la  maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Montreal,  est  prete  a  en  livrer  a  demande. 


Le  Brandy  Ph.  Richard 

La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
Montreal,  possede  en  dehors  de  ses  mar- 
ques populaires.  V.  S.  O.  P.  et  V.  O.,  un 
Cognac  qui  a  vieilli  en  futs  pendant  vingt 
ans  avant  d'etre  embouteille  et  que  les 
amateurs  degustent  avec  delices.  Un  mot 
a  l'homme  avise  suffit. 


Hiawatha 

La  fameuse  eau  minerale  "Hiawatha " 
figure  a  la  place  d'honneur  sur  les  meil- 
leures  tables.  On  la  trouve  dans  les  meil- 
leurs  h&tels,  bars,  restaurants.  Ou  en  esc 
votre  stock?  La  maison  Laporte,  Martin 
et  Cie,  Ltee,  Montreal,  est  prete  a  en  li- 
vrer a  demande. 


LE  MARCHAND  ET  SON  PERSONNEL 

Une  des  grandes  difficultes  que  le  mar 
ehand-detaillant  a  a  surmonter  de  nos 
jours  est  le  recrutement  de  bons  em- 
ployes. Une  autre  difficulty  consiste  a 
garder  ces  employes.  Divers  commer- 
cants  ont  essaye  de  resoudre  la  question 
de  differentes  manieres.  Une  solution 
heureuse  depend  grandement  du  point  de 
vue  auquel  on  considere  la  question. 

Certains  detaillants  croient  que  ce  n'est 
qu'une  affaire  d'argent.  "Si  vous  donnez 
des  salaires  suffisants,  disent-ils,  vous 
aurez  un  bon  personnel".  Un  marchand 
qui  envisage  la  chose  a  ce  point  de  vue, 
s'il  a  un  bon  personnel  et  s'apercoit  que 
celui  de  son  concurrent  n'est  pas  da;is 
les  memes  conditions,  en  conc'lut  imine- 
diatemnet  que  ce  concurrent  ne  donne 
[•as  de  salaires  suffisants  a  ses  employes 
D'autres  marchands,  et  ce  sont  ceux  qui 
laisonnent  le  mieux,  savent  que  la  ques- 
tion des  employes  est  une  de  celles  qui 
comportent  autre  chose  que  des  dollars 


et  des  cents.  Ces  marchands,  6'ils  ont 
un  bon  personnel,  comme  cela  est  bisn 
probable,  en  savent  tres  bien  la  raison. 
Si  un  de  ces  detaillants  voit  qu'un  de  ses 
concurrents  est  mal  seconde,  il  n'en  con- 
clut  pas  immediatement  que  c'est  parce 
que  ce  concurrent  ne  donne  pas  des  ga- 
ges suffisants,  mais  parce  que  peut-etre 
il  ne  traite  pas  ses  employes  comme  il  le 
faudrait.  II  reconnait  le  fait,  et  l'a  ton- 
jours  present  a  l'esprit,  que  les  commis 
pi-eposes  a  la  vente  et  les  autres  em- 
ployes du  magasin,  comme  tous  les  etres 
humains  en  general,  dans  des  conditions; 
normales,  apprecient  un  traitement  equi- 
table; ce  traitement  ne  consiste  pas 
seulement  a  leur  donner  des  salaires  jus- 
tes,  mais  aussi  a  faire  cas  de  leurs  senti 
ments  personnels.  Ces  choses  sont  admises 
maintenant  d'une  maniere  plus  generate  ; 
on  le  constate  par  le  nombre  plus  conside- 
rable de  maisons  de  commerce  qui  oal 
adopte  le  systeme  de  participation  aux 
profits  ou  qui  se  proposent  de  l'adopter 
Toutefois,  ce  n'est  pas  la  participation 
aux  profits,  ni  Taceord  de  demi-gournestf 
de  conge,  de  vacances  payees,  l'organfsa- 
tion  d'excursions  pour  les  employes  du 
magasin,  etc.,  dont  nous  desirons  parKr 
ici,  dit  "Clothier  and  Aberdasher".  Nous 
voulons  parler  de  l'attitude  general^, 
journaliere  du  patron  intelligent  vis-a-vi&- 
de  ses  employes. 

II  y  a  des  marchands  qui  semblent 
prendre  plaisir  a  etaler  aussi  souventquo 
possible  leur  importance  aux  regards  de 
leurs  employes  les  plus  humbles.  Chez 
certains  marchands,  ce  penchant  semble 
se  manifester  le  plus  frequemment  quand 
ils  sont  a  portee  de  1'oreille  de  certains 
clients  ou  de  certaines  personnes  distiu- 
guees.  Ainsi  en  parlant  £l  un  client  au 
sujet  de  quelque  erreur,  un  marchand 
de  ce  genre — quoique  membre  d'une  mai- 
son dirigee  par  plusieurs  associes — pren- 
dra  la  peine  de  dire:  ".le  ferai  revoir  vo- 
tre compte  par  mon  comptable  et  s'il  a 
fait  quelque  erreur,  je  la  lui  ferai  recti- 
fier", se  faisant  ainsi  valoir  et  abaissant 
l'employe  aux  yeux  de  la  personne  a  qui 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


lmportateur8  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broehe  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


due0tcorronatloE:  29  Front  St.,  West.  KIpal  96  rue  King,  Montreal 

M1J  I  BELL    MAIN  65 

Telephones:  |  MARCHANDS  522 
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VEX 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 

=  Absolument  le  plus  Fin !  ===== 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au  Canada.  Montreal. 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  iCwSS 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye." 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,  Montreal.  Agents. 


BRASSERIE 


LONDON,  Ont. 


L'ALE  et  le  PORTER 


de: 


Sont  les  Meilleurs. 

Cela  vous  paie  rnieux  d'etre  connu  comme  vendant  les  meilleurs 
produits  dans  chaque  ligne,  que  de  realiser  un  peu  plus  de  profits 
en  vendant  des  inarchandises  inferieures.  Chacun  veut  avoir  ce 
qu'il  y  a  de  rnieux  et  ira  la  oti  il  pourra  l'obtenir. 


DEPOTS: 


MONTREAL,    ST-JOHN,  N.B.,  TORONTO,     OTTAWA,        HAMILTON,  QUEBEC, 
127,  Ave  Delorimier,  51,  rue  Dock,   49,  rue  Elm,   275,  rue  Kent,   18,  rue  Hughson,   3,  rue  St- Pierre 
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il  s'adresse,  et  etablissant  clairement  que 
lui,  tout  au  moins  se  place  sur  un  plan 
entierernent  different  de  celui  des  em- 
ployes. L'erreur  de  semblables  methodes 
est  trop  evidente  de  nos  jours.  Le  mar- 
chand  avise  procede  d'une  maniere  tout 
a  fait  opposee.  II  s'efforce  continuelle- 
ment  d'etablir  dans  sa  place  d'affaires 
l'idee  de  la  communaute  d'interets.  Au 
•lieu  de  tacher  de  releguer  6es  employes 
loin  de  la  direction,  il  cherche  a  les  en 
rapprocher  et  a  relever  leur  situation. 
L'emploi  frequent  par  un  marchand,  dans 
ses  annonces,  ses  avis  et  autres  commu- 
nications a  son  personnel,  d'expressions 
telles  que  "notre  service  de  livraisons", 
"notre  magasin",  "nos  marchandises", 
etc.,  est  une  preuve  de  l'attention  appor- 
tee  a  cette  question.  En  un  mot,  un 
marchand  qui  a  des  associes  devrait  evi- 
ter  l'emploi  des  mots  "Je"  ou  "Moi"  pen- 
dant les  heures  d'affaires;  meme  un  mar- 
chand qui  est  en  realite  le  seul  proprie- 
taire  d'un  magasin  devrait  toujours  se 
rappeler  que  les  mots  "nous",  "notre", 
"nos",  employes  a  propos,  sonnent  plus 
agreablement  que  la  premiere  personne 
du  singulier.  Bien  plus,  outre  que  les 
patrons,  pendant  les  heures  d'affaires, 
devraient  eviter  de  parler  trop  sou  vent  a 
la  premiere  personne  du  singulier,  ils 
devraient  aussi  encourager  sincerement 
l'usage  par  leur  personnel  de  la  premiere 
personne  du  pluriel  en  ce  qui  concerne 
les  affaires  generales  du  magasin.  Le 
marchand  qui  obtient  de  la  bonne  volon- 
te  de  la  part  de  ses  vendeurs,  recueille 
plus  de  profits,  tandis  que  celui  qui  est 
en  conflit  avec  ses  employes  a  beaucoup 
moins  de  profits  qu'il  devrait  en  avoir. 
Le  marchand  et  les  vendeurs  devraient 
agir  de  concert.  Parlez  librement.  Of- 
frez  et  acceptez  de  nouvelles  idees.  Tra- 
vai'llez  pour  le  profit  mutuel.  Cela  pent 
se  faire  aussi  facilement  que  toute  autre 
chose,  si  vous  vous  en  donnez  la  peine. 

PERSONNEL 

— M.  Otto  Zepf,  direoteur  gerant  de  la 
Frevseng  Cork  Co.,  Ltd.,  est  absent  de 
Montreal  pour  line  quinzaine  de  jours. 

DANS   LE    MONDE   DES  HOTELIERS 

Le  restaurant  Revere  a  l'angle  ides  rues 
StejCatherine  et  Bleury,  s'est  ouvert  la 
semaine  derniere.  L' installation  est  tres 
luxueuse. 

Tout  le  materiel  du  'bar  a  ete  fourni 
par  la  Hamilton  Brass  Manfg  Co.  Ltd. 

*  *  * 

La  Hamilton  Brass  Manfg  Co.  Ltd.,  est 
en  train  d'installer  un  nouveau  work- 
hoard  a  l'hotel  Albion,  rue  McGiill. 

*  *  * 

L'hotel  Arbour,  rue  St-Laurent,  va  etre 
incessamment  entierernent  remis  a  neuf. 

Le  contrat  pour  les  pompes  a  biere  et 
le  work  board  en  argent  allemand  a  ete 
donne  a  la  Hamilton  Brass  Manfg  Co., 
Ltd. 


REVUE  GENERALE 

D'apres  MM.  L.  Chaput,  Fills  &  Cie,  le 
coimmerce  des  liqueurs  est  actif  et  les 
paiements  sont  satisfaisants. 

*  *  * 

D'apres  MM.  Laporte,  Martin  &  Cie, 
Ltee,  le  commerce  des  liqueurs  est  tres 
actif.    Les  paiements  sont  passables. 

*  *  * 

MM.  John  Robertson  &  Son  Ltd.,  nous 
confirment  que  la  vente  des  vins  et  li- 
queurs mia.rche  tres  bien  en  oe  moment. 
Les  remises  sont  suffisamment  rapides. 

*  *  * 

D'apres  la  Freyseng  Cork  Co.,  Ltd,  il 
regne  une  grande  activite  idans  le  com- 
merce des  speoialites  de  cette  maison.  II 
y  a  une  grande  demande  pour  les  bou- 
chons,  les  capsules,  les  machines  pour 
embouteilleurs.    Les  paiements  sont  bons. 

*  *  * 

D'apres  la  Hamilton  Brass  Manfg.  Co., 
Ltd,  les  affaires  sont  tres  actives  dans  le 
commerce  de  materiel  et  fournitv-res  de 
bars. 

LE  PERSONNEL  DU  MAGASIN 

Au  commencement  de  chaque  saison, 
chaque  marchand  devrait  se  poser  la 
question  suivante: 

"Mon  personnel  est-il  entierernent  sa- 
tisfaisant?" 

Certains  patrons  out  1'habitude  de 
garder  a  leur  service  des  commis,  a 
l'emploi  desquels  il  y  a  plus  ou  moins 


a  redire,  simplement  parce  que  ces  com- 
mis sont  avec  eux  depuis  un  certain 
nombre  d'annees.  Le  devoir  du  mar- 
chand en  cette  question  est  dicte  par  ses 
interets  directs,  parleconfort  etla  satis- 
faction des  clients  plus  que  par  toute  autre 
consideration.  Qu'il  sotit  bien  compris  que 
nous  ue  voulons  pas  dire  qu'un  change- 
ment  de  personnel  soit  desirable,  que 
nous  ne  voudrions  pas  prononcer  une  pa- 
role qui  pourrait  faire  perdre  sa  place 
a  un  employe  fidele  et  eprouve.  Nous 
conseillons  simplement  au  marchand, 
dans  rinteret  de  son  commerce,  d'etudier 
ses  employes  attentivement  et  impar- 
tialement,  afin  de  se  procurer  pour  les 
salaires  qu'il  paye  les  employes  les  meil- 
leurs,  les  plus  eonscieneieux  et  fournis- 
sant  le  meilleur  travail.  Les  employes 
d'un  magasin  fonment  partie  de  son  stock 
et,  quand  cela  devient  necessaire,  ils  de- 
vraient etre  juges  avec  soin  et,  s'il  le 
faut,  congedi§s. 


Nous  rappelons  qu'un  nouvel  aperitif 
est  introduit  sur  le  march6  >canadien  par 
la  maison  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 
L'  Aperitif  Bacchus,  fabrique  par  M. 
Adien  Sarrazin-Javillier,  de  Dijon,  Fran- 
ce. Cette  maison  est  ancienne  en  Bour- 
gogne,  ayant  ete  fondee  en  1852.  L'Ape- 
ritif  Bacchus  est  compose  de  vins  vieux 
de  Bourgogne  et  de  plaates  salutaires  et 
fortifiantes.  II  se  boit  pur  ou  6tendu 
d'eau. 

Pris  avant  le  repas,  le  Bacchus  pre- 
pare et  favorise  les  fonctions  de  il'esto- 
mac.  Son  usage  regulier  fait  disparaltre 
le  manque  d'appetit,  fortifie  ile  tempera- 
ment et  entretient  la  saute.  .Sa  finesse 
de  gout  en  fait  1'aperitif  le  plus  apprecie 
de  tous  les  gourmets. 


EMBOUTEILLAGE  DE  BIERE 

Le  stock  considerable  de  Biere  embou- 
teillee  a  l'avance  que  nous  tenons  a  la  dispo- 
sition du  commerce,  nous  permet  de  livrer 
constamment  une  qualite  superieure  et  tou- 
jours £gale. 

Notre  outillage  pour  le  lavage  des  bou- 
teilles,  realise  la  perfection  atteinte  a  ce 
jour  par  les  fabricants  d'appareils  d'embou- 
teillage. 

W.  J.  RAFFERTY, 

Embouteilleur  autoris^  de  lamaison  W.  DOW  &  CO  , 
Brasseurs  et  fabricants  de  Malt, 

33,  35  et  37,  pue  Vallee 
MONTREAL. 
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l  PRIX  COTJRANTS 

Lea  prix  indlqu«s  le  sont  d'apres  lea  dernier*  renaelgnamenta  fournls  par  les  agents  ou  manufacturlera. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L  C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

APERITIFS 

Dubonnet    (1)  Lacse 

litres   10.00 

Tot    (14)   7.50 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke'a  Bottling..  ..  2.65  1.66 
Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .   .  2.65  1.65 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.to>  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.60  1.70 

Monkey  Brand,  Nips  ..  $1.15 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.66  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.60  1.66 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L.  A.  Price    (1)       •  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..  8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 

Bigarreaux  au  Marasquin.  . .  10.00  6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chahlis.                                 8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.76 

J.  Calvet  &  Cie    (6)                 qts.  pts. 

Chablis  11.50  12.50 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Gulche]  20.00  10.00 

Chablis  Supfirieur                  7.25  8.25 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Chablis                                 8.60  9.60 

Frederic  Mugnier    (3)               qts.  pts. 

Chablis                                 8.00  9.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  15.50 

Beaune  16.00  17.00 

Nuits  18.00  19.00 

Chambertin  22.00  23.50 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

"White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00  24.00 
"Pink  Cap"  (Vin  des  Dames)  22.00  24.00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00  23.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts.  pts. 
Nults  —  rouge  17.00  18.60 

BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Macon                                   6.50  7.60 

Beaujolais                             8.00  9.00 

Beaune                                 8.00  9.00 

"Club"                                  7.00  8.00 

Pommard  9.00  10.00 

Nuits..  ..'  11.00  13.50 


Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot.   20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.50 

Volnay   1889  13.75  14.75 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

Clos-de- Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romanfie  18.50  19.60 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Supfirieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon   4.40  6.40 

Beaujolais   6.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard   6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais  6.26  7.25 

Macon   6.50  7.50 

Beaune..  ..  ,   6.76  7.75 

(Pommard   8.50  9.50 

Nuits  13.010  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00  7.0; 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard    8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

OhamberMn  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut  28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 
Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  RSservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50'  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 

Dry  Monopole  31.00  33.00 

Edmond  Masse  &  Fils    (19)      qts.  pts. 

Carte  Noire  10.00 

Carte  Blanche  14.00 

Carte  Or  20.00 

Meet  &  Chandon    (7)  qts.  pts. 

White  Seal  28.00  30.00 

Brut  Imperial   31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

Extra  Dry  28.00  30.00 

Selected  Brut  31.00  33.00  * 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B.  8.50 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  J  B.  17.00 
Piper-Heidsieck    (2)       qts.    pts.  splits 

Sec  28.00  30.00 

Brut  '..  ..30.00.  32.00 

Cuvee  1900   30.00  32.00  34.00 

Escompte  de  commerce  10%. 
Louis  Roederer    (1)  qts.  pts. 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.00 

Brut  special  Cuvfie  30.00  32.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie    (12)    qts.  pts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  nature!]  3Q.QQ  3.2.00 


CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Floirac   5.00  6.00 

Medoc   5.25  6.26 

Margaux  5.50  6.50 

St-Julien  6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafltte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)        qts.  pts. 

C6tes    2.50  3.50 

Bon  Paysan   2.60  3.60 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  6.00 

Chateau  BrulS   6.00  6.00 

St.  Estephe    6.00  7.00 

Pontet  Canet  8.00'  9.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

St-VIncent.   3.50  4.50 

Medoc   4.50  6.50 

Floirac  5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

Chateau  Lascombe    (1)  qts.  pts. 

Malrgaux    ,.     ..    2.25  3.00 

Faure  Frere    (3)  qts.  pts. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

C6tes   3.50  4.50 

Bon-Ton   4.00  5.00 

St-Emilion   4.50  5.50 

Ch.  Dugay   6.00  7.00 

Floirac   4.50  6.50 

Modoc   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Pontet  Canelt  9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00  13.00 

COtes..  ..  ..  ..  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Medoc    4.00  5.00 

St.  Emilion   5.00  6.00 

St.  Estephe   6.00  7.00 

Pauillac  7.00I  8.00 

St.  Julien,  Margaux   8.00  9.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

St-Julien   2.50  3.00 

SWEste$(he   3.00  3.50 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)  qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  6.00 

Chateau  Chamfleuri   4.00  5.00 

St-Loube*   4.75  6.75 

"Club"   6.00  6.00 

Medoc   6.60  6.60 

Margaux   6.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.60 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Supfirieur  11.00  12.00 

Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  21.00  22.00 

Chateau  Lafitte  22.00  23.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  6.40 

1890  Floirac   4.40  6.40 

1889  St-Julien   4.80  6.80 

1893  St-Emilion..   6.20  6.20 

1890  St-Dstephe   6.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafltte  14.00  15.00 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)        1  cse  5  cses 

Pas  Pour  Rire   10.00  9.50 

N'Importe  Quoi  (Litre)  .  .  10.00  9.50 
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Leon  Pinaud 

Sft-Julien 
G.  Pradel  et  Cie 
P.  Vernot    (2)  . 


(4) 


(2) 


qts.  pts. 

...  2.50  3.50 

..   ..  2.75  3.25 

. .  2.75  3.25 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9-50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ..  ..  8.25 

COGNACS 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

it  qt.  9.50 

10  years  old...   qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon   4.10  a  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse  . 

XXX'  7-50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 

Jos.  Bremen  &  Co.    (14)  La  cse 

•kirk  quarts  5.50 

irk*   flasks  6.50 

tick   i  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

**★  qts.  10I.5O  10.25 

★   qts.  12.0>0  11.75 

★  Fluted  qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  pts.  13.00!  12.75 

•*     Fluted    ..    ..24  flasks  13.00  12.75 

 qts.  15,00  14.75 

V.  S.  O.  P  qts.  20.00  19.50 

V.  V.  S.  O.  P  qts.  28.00  27.50 

1846   qts.  45.00 

Boutelleau,  Fils    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  1,5.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  ,6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.001 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

***  vieux  9.09 

V.  0  12ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V.  0  3.95  a  4.15 

Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

Reserve   1878   12.50 

WretX.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  1h2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80'  a  4.00 

D'Angely    (3)  La  cse 

XXX   6.5b 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.75 

Pints   9.00  8.75 

04  flasks  n.  c   9.00  8.75 

Gaston  Dugas  &  Cie    (19)  La  cse 

Etiquette  Blanche   8.50 

Etiquette  Bleu   9.00 

Naturel    10.00 

20  ans   13.00 

En  futs                                          Le  gal. 
1  grappe    3.65 


2  grappes    ..     ..    ^.  •-•    ■;  3.75 

3  grappes   3.35 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

★★★  Qts.  5.50 

★**  Pts.  6.50 

★-Mr  ..  I  B.  7.-J0 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6.00 

32  flasks   -   6.75 

48  1-2  flasks  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

Evariste  Dupont  &  Cie  (13)  1  cse  5  cses 
Cognac  Special  15.00  n."" 

Alexis  Fournier     (13)  1  cse  5  cses 

Cognac  ★   8.00  7.50 

Cognac  ★★   9.00  8.50 

Cognac  *★★   10,00  9.50 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  4.00 

Cognac  (Proof)  4  ans  4.50 

Cognac  (Proof)  8  ans  6.50 

Cognac  (Proof)  10  ans  7.00 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  '.   ..  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18-00 

V.  S.  O.,  20  ans  d'age  ..   20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old   ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.C0 

V.  S.  O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  1S.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

*  13.00  14.00 

★★★  16.00   

V.  0   17-25   

S.  0  25.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00   

Jimenez  &   Lamothe    (14)  La  cse 

★★★   qt  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1865  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

G.  Lafon  &  Cie    (13)  1  se  5  cses 

Cognac  "   8.50  8.07 

Cognac  ★  9.00'  8.50 

Cognac    10.00  9.50 

Cognac  ★★★  12.00  11.50 

Cognac  15  ans  ....  18.00  17.00 
Cognac  No  1,  24  Flasks  .  .  7.50  7.00 
Cognac  No  1,  32  Flasks  .  .  8.00  7.50 
Cognac  No  1,  48  Flasks  /  .    8.50  8.00 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  .  .  .  3.50 
Cognac  (Proof)  4  ans  .  .  .  4.00 
Cognac  (Proof)  8  ans  .  .  .  6.00 
Cognac  (Proof)  10  ans  .     .     .  6.50' 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O   flasks  8.00 

V.  O   ..     ..  *  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 


Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S,  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50  I 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  '  ..  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 
Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special..    ..   qts   9.50 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  6toiles  qts   14.00 

Trois  §toiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qte.  5.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

 pts.  7.00 

 \  both  7.50 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  ptis.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.75 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 
C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse 5 cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.50 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  "  qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

 Flasks  6.50 

 i  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.50 

1-2  flasks  8.50 

Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★    qts          10. 00 

V.  O  qts   12.00 

3  etoiles  S.  V.  O  qts   15.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

50  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

Fh.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O.  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 
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EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cs"e 

50    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S.  Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda     ..     ..   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water..   1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50 

Hiawatha  (2) 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

Naturelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuise  qts.  50s  7.50 

Gazeuse  pts.  100s  10. 50 

Gazeuse  splits  100s  8.o0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits    100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays..  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy    (3)                                       La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  Hopital, 
Hauterive  10.00 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   8.00 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cruchons   10.00 

Au  gallon   de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  „,  10.65 

Jaunes  11.00 

Vertes   6.25 

Bleues   6.00 

Violettes   2.50 

Au  galilon   3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouge®  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Cruch  pierre  .   .  9.00 

Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

Cruchons  verre — 12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  venre  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre — 12s  5  gails.    .  17.  j0 


A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  :  24s  4.50 

HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.010 

Curacao   11.00 

Kirsch,  foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  ..   ..18.00  19.00 

Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.09 

Curacao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.UU 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette  13.50 

Curacao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin.  ■  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy  ..   12.50 

Kirsch  H.OO 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Creme  die  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  .*  16.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  1150 

Delizy  &  Dolstan     (3)  qts.  pts. 

Curacao  12.00 

Maras'quin  12.00 

Kummel  '.  12.00 

Liqueur  jaune  ..  ..   15.00  -6.00 

Liqueur  verte  16. oO  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  13.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Chesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)  1  cse  5  csss 

Blackberry  Brandy  ....  7.35  7.00 
Cherry  Brandy    ....    7.35  7.0'J 

'    Cherry  Whiskey   7.35  7.00 

Creme  de  Menthe  A.  .  .  .  8.00  7.5fl 
Creme  de  Menthe  A.  A.  .  .    7.00  6.50 


Creme  de  Citron  .  ...  .  5.00  4.50 
Grenadine  (Litre)  ....  6.50  6.25 
Grenadine  (Bout.  Fantaisie)  6.00  5.75 
Grenadine  (Bout.  Sauternes)  5.25  5.00 

Creme  de  Cocoa  10.00  9.50 

Creme  de  Vanille  ....  10.00  9.50 

Creme  de  Noyau   10.00  9.50 

Fine  Prunelle  A  12.00 

Fine  Prunelle  A.  A  10.00'  9.50 

Anisette  1Q.O0'  9.50 

Liqueur  Cathedrale  (Char- 
treuse)   10.00  9.50 

Curacao  (Cruchon  1  litre) .  11.00  10.5'iJ 
Curacao  (Cruchon  1  litre) .  12.00  11.50 
Curacao  (Bout.  Qrt.)  .  .  .  8.50  8.00 
Creme  de  Cassis  .   .  .  .  .  10.00  9.50 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creme  de  Menthe  12.00 

Curacao  12.00 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  n.oo 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  L'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  H.OO 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.26 

Fine  Bourgogne,  12  lit.  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournil  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00' 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao  8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curacao  8.00 

Sirop  Grenadine  6. 00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  2:8.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origdne  22.00  24.00 
Viardictine  de  l'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.00 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Seho_.,a 

a  la  vanille   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 
chons ou   flacons   . .    . .  20.00    22  00 
Curacao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 
Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 

MADERE 

Slandy  Bros.    (2)  La  cse 

Very  Superior  8.50 

Special  Selected  10.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 
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Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc— p&ie  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger   9.00  10.00 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.50  14. 50' 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling  Moselle  20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling"  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lu.00 

Braunberger  15.00  16.00 

nerncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 
Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.50 

Old  Tom   7.50 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon  ....  3.00 
Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  10.00' 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

(London  Dry  Qts,  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial    (3)  La  cse 

London  Dry  6.60 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry.. .'  7.50 

Old  Tom  7.50 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.60 

Old  Tom  6  50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)       La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)  La  cse 

Old  Tom    ..     ..   7.50 

London  Dry  7.50 

Sloe   11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon   3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 


J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Royal  6.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  k   9.00 

Fine  Old  Port  Red  ;  ..  ..11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao   18.00 

Dmiperor     ..     ..•   21.00 

Vv^hite  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  '2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  <g>  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Robt.  Delaro  &  Co.  (2) 
"  Antique1 "   qts.  la  cse.  7.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)         La  cse 

Pioneer   12.00 

Commendador  16.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  <S>  6.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   2.00  @>  6.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                  La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.50  @  10.0« 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  .  .  ...  16.00 
M'edal  Port  No  2     ...       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.60 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  <g>  9.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's  Admiral   16.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon  2.50  @  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo    ..   gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  8.50 

Invalid  Port  cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

E.  Yzaguirre    (5)                        Le  Gal. 
Three  Grapes    1.50 

PORTER  ANGLAIS 

Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 


E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.66 


W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)      qts.  pts. 


Marque  Compass   2. '55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican  2.60  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 
Marque  "  Beaver  "  2.60  1.60 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)     qts.  pts. 

Ste-Crolx  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   6.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica..  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin     (1)  qts.  pts. 

Lion   8.00  9.i>0 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhum   12.00  14.00 

Carmencita  '(Jamaica)    ..  13.00  15.00 

Edward  Hobson  Jamaica  (13)  1  se  5  cses 
Rum  (Red  seal)  Litre  .  .  .  15.00  14.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Navy  Reserve  (6)  qts.  pts. 
Jamaica  9.00 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)  La  cse 
Jamaica  Rum   10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  6.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Lion"  10.00 

Liquid  Sunshine  9.50  10.50 

Turner    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints   8.00 

%  Pints    9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.76  9.76 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 

J.  Dutrenet  et  Cie  qts.  pts. 

Graves   4.0O-  5.00 

Sauternes   5.00   6. Of) 

Haut  Sauternes   7.00  8.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves    4.00  6.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire   5.60  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

Jimenez  &  Lamothe  (14)  qts.  pts. 
Sauternes   5.00  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  6.80 

1888  Barsac   6.20  6.20 
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Lecompte  &  Morel  (2)  ..  ..  2.75  3.25 
F.  Lemonde  &  Cie    (13)        1  cse  5  cses 

N'Importe  Quoi  (Bout.  Sau- 

ternes)  8.50  8.00 

N'Imiporte  Quoi  (Bout.  Fan- 
taisie)  9.00  8.50 

Vigneau  &  Cambours  (2)  ..3.50  4.00 
Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3.00'  4.00 

SHERRIES 
Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Manzanilla   8.50 

Amoroso   11.00 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 

Au  gallon  1.00  a  1.50 

Richard  Davies  (9) 

Au  gallon  1.50  @  6.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.25  ®  0-^ 
Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.0-0'-  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Corona   12.00 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Cristina  Dry  10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  gal 

Pendon   2.00 

Claro  2.50 

Giralda  3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino   ..  3.75 

Amontillado  4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres   4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon    1.50  <g>  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.50 

Sanchez  Hermanos    (2)   ..  ..La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 

"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.60  @  4.60 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 
VERMOUTH  La  cse 

Dolin  Chamberizette    (2)    8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

E.  Martinazzi  &  Co.  (Italien)  (1)  5.75 
Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 


Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)    (12)  6.75 

P.  Ricardo  Forino    (2)    6.50 

VIN  DE  GINGEMBRE 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts   4.50 

Au  gallon   1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon                             0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   ..  8.50  9.50 

Rudesheim   15,50  16.50 

Liebfraumiloh  17.00  18.00 

Hookheim  18.00  19.00 

Marcobrunn  21.50 

Johannesiberg  25.00 

inwein  [cruchons]  11.00  12.00 

v>yarkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenhelm   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  BoxbeuteJs  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.00!  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts 

Bodenheimer  6.00  .... 

Hohnheimer  6.50  .. 

Laubenheimer  7.00  .. 

Niersteiner  8.00  .. 

Oppenheimer  9.00  .. 

Hochheimberg  9.50  . . 

Johannisberg  15.00  .. 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts 

Laubenheitner   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   ls.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

VINS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres  10.00 

Red-Heart    (15)   9.0'. 

Vin  Mariani    (14)  ..  10.00 

Vin  St-Michel    (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)  ..   ..  8.00 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Cook  &  Bernheimar    (14)  La  cse 

Bourbon  Gold  Lion   10.00 

Old  Valley  qts.  11.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl   Brand  Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks  6.00 

Screw  top,  24  flasks  6.i5 

Screw  top,  48  flasks   7.25 

Glass  stop,  24  flasks  6.50 

Glass  stop,  48  flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amber   12  qts.  5.00 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.00 

Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 


Parker's    (9)   High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  li2  quarts   3.95 

Quantites  moindre©   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  ..  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 

Hiram  Walker  &  Sons  (5)  (8)  La  cse 
Canadian  Club,  5  years  old,  qts..  9.00 
Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  s  Flasks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.50 

Imperial  Flasks  16  s.  8.00 

Imperial  |  Flasks  32s.  8.50 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..  4.00 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  P   2.25 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye  I  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid   Sunshine   qts.  6.00. 

Liquid  Sunshine  Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..  32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts..  5.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondos  qts.  6.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  h  qts.  6.00 

36  Flks  Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondos  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  i  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

WHISKEY  ECOSSAIS 

Alexander  &  Macdonald.  La  cse 

Sandy  Macdonald,  10  years  old  ..  9.50 

James  Ainslie  &  Co.    (1)       1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00  — 

Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.00  .... 

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00   

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gllvie,  24  flasks   7.76  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50  . 
Ainslie,  Yellow  label..-    .  ..    9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  label   9.75  . 

Ainslie,  Special  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9,50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 

Flasks   9.00 
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1-2  Flasks  10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Five  Crowns. 

Imperial  .quarts  10.50 

Reputed   quarts   7.00 

24  Flasks   8.00 

48  Flasks    9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50 

48  Flasks   8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12s    5.  CO 

Flasks  24s  6.00 

%  Flasks  48s  7.00 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion  Blend   qts.  8.75 

"Special"   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   9.50 

Reputed  quarts    ..     ..     ..     ..  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks   8.09i 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure  Highland   ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.   Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

★**   9.50 

 13.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7,50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillbura  Blend  qts..  8.00 

Hilbum  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
HiHburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   . .  9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of   Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  fitoile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles   4.50 

4  etoiles   4.75 

€  etoiles   6.00 


A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial   quarts   8.50 

Reputed  quarts    5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.50 

Mullimore  24s   pts.  7.5C 

Mullmore  48s  %  flsks.  9.00 

Mullmore  24  Imp.  qts.  Flasks  ..  10.00 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.0U 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 

Grey  Beard  Stone  Jars   12.50 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L.    ..    .-.   qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepcial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir    (3)  La  cse 

Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval..  ..  ..  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pintsi  7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Sorew  top  7.50 

48$  flasks,  Sorew  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moine. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P —  3.75 

Geo.  Philipps  &  Co.    (13)         1  cse  5  cses 
Scotch  (Maid.  'O'mist.)  .  .    9.50  9.00 

J.  P.  McGillavray,  Sons  &  Co.  (13) 

1  cse  5  cses 

Scotch  (Happy  Moments)  .  9.75  9.25 
John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old  Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8— Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  .   8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"       15  V.  P.     le  gal.  4:00 

'  Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.50 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  0.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 

Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  6.25 


Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts   ...  ,  6.50 

Flasks  7.50 

i/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

T,~mmany    (14)    ..  qfcs.  8.75 

R.  Thorne  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  20  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks  9.00' 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  IRLAN  DAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old   32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 

Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks    8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  etoile   9.50 

3  etoiles  11.25 

William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Qts.  12s  ..  ..  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  12.50 
Oruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  11.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  6.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,   stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 

O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.5) 

Reputed   quarts   7.00 

Flasks    8.00 

1-2  Flasks    ..     ..  9.00 

Old  Bushmill    (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon   4.50 

George.  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

 10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 
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Marques  Maison  Fournier-Fournier,  Ltee. 

1  cse  5  cses 

.     .     .    7.25  6.75 


Rock  and  Rye 
Mixed  Bitters 


8.<0'0  7.50 


Oild   Tom   Gin   (Royal  Fa- 
vourite)   7.25  7.00 

London  Dry  Gin  (Royal)   .  8.00  7.50 

Vin  St.  Martin   7.25  7.00 


Fine  Old  Port  . 
Vin  de  Gingembre 
Vin  Canadien  .  . 


8.00 
4.00' 
2.50 


7.50 
3.75 
2.00 


Clef  a  la   liste  precedente  — 


Pour  trouver  l'agent  des  niarchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la  marchandise 
comparez  avec  le  numero  dans  la  liste  suivante. 


et 


1. 

L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

7. 

John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

15. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

3. 

Boivin*,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

16. 

Jos.  E.  Seagram. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Laporte. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

5. 

W.  R.  Wonham  & 

Sons. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

18 

D.  McManamy  &  Co. 

6. 

S.  B.  Townsend  & 

Co. 

13. 

Fournier  &  Fournier. 

19. 

Gaston  Dugas  &  Cie. 

POUR    COMBATTRE   LES  INCENDIES 
DANS    LES  ATELIERS 


Les  mesures  a  prendre  pour  eteindra 
immediatement  un  feu  qui  se  declare 
dans  un  etablissement  manufacturier 
constituent  un  detail  d'admlnistration 
trop  souvent  neglige.  Un  grand  nombre 
d'ateliers,  surtout  ceux  de  constructio.i 
ancienne,  ne  sont  pas  munis  d'appareils 
fonctionnant  automatiquement,  et  une 
portion  tres  considerable  de  ces  appi- 
reils  est  situee  dans  des  endroits  ou  le 
service  de  l'eau  et  celui  des  pompiers  ne 
sont  pas  suffisants.  Ces  etablissements 
ne  peuvent  compter  en  grande  partie  que 
sur  leurs  propres  ressources,  et  il  est 
d'une  importance  capitale  pour  eux  d'a- 
voir  les  moyens  de  combattre  un  incen- 
die  a  son  debut.  Le  contenu  d'un  ex- 
tincteur  chimique  applique  immediate- 
ment ou  quelques  seaux  d'eau  ou  de  sa- 
ble, peuvent  empecher  une  perte  consi- 
derable. Les  agents  d'assurance  et  les 
pompiers  parlent  d'un  grand  nombre 
d'incendies  serieux  qui  auraient  pu  etre 
empeches  si  on  avait  eu  sous  la  main  des 
moyens  et  un  personnel  entraine,  pour 
combattre  les  flammes  avant  qu'elles 
u'aient  pu  gagner  du  terrain. 

Une  longue  exemption  d'un  mal  en 
gendre  souvent  le  mepris  de  ce  mal,  dit 
"  The  Iron  Age  ".  Quand  un  etablisse- 
ment n'a  pas  eu  d'incendie  depuis  long- 
temps  et  que  l'experience  d'autres  n'a 
aucunement  servi  a  reamer  le  personnel 
et  a  lui  faire  comprendre  que  le  danger 
existe  toujours,  les  mesures  a  prevoir  pour 
combattre  immediatement  les  flammes 
sont  sujettes  a  etre  negligees.  II  n'est 
pas  rare  de  voir  un  seau  portant  visi- 
blement  le  mot  "Feu",  ou  les  mots  "Pour 
usage  en  cas  de  feu  seulement",  avec  son 
contenu  a  moitie  evapore  ou  ayant  ete 


employe  dans  quelque  autre  but  par  quel- 
qu'un  qui  s'est  ainsi  epargne  la  peine 
d'aller  chercher  de  l'eau  ailleurs.  On 
laisse  egalement  se  vider  les  seaux  de 
sable  dont  le  contenu  est  destine  a  etre 
jete  sur  l'huile  ou  toute  autre  substance 
ne  pouvant  pas  etre  eteinte  par  l'eau. 
Les  extincteurs  ne  sont  pas  inspectes. 
Les  compagnies  d'assurance  ont  l'oeil 
ouvert  sur  cet  etat  de  choses  qu'elles  ont 
souvent  a  constater.  Cela  vient  de  ce  que 
personne  n'a  la  responsabiiite  de  veiller 
a  Tentretien  des  apparels.  Ce  qui  est 
l'affaire  de  tout  le  monde  est  generaJe- 
ment  l'objet  de  peu  de  soins. 

Dans  beaucoup  d'etablissements  manu- 
facturiers,  le  departement  du  feu  des 
ateliers  est  devenu  une  importante  insti- 
tution. Cette  organisation  peut  etre  tres 
simple  et  consister  en  quelques  hommes 
instruits  de  leurs  devoirs  en  cas  d'alar- 
me  et  munis  des  appareils  necessaires  ; 
elle  peut  etre  compliquee,  des  exercices 
rfiguliers  avec  les  boyaux  a  incendie,  les 
pompes,  les  extincteurs  ou  autres  appa- 
reils, peuvent  avoir  lieu.  Dans  certains 
grands  etablissements,  il  y  a  des  depar- 
tements  dont  les  hommes  sont  exerces 
avec  soin  jusqu'a  ce  qu'ils  egalent  en  ef- 
ficacite  pratique,  le  corps  de  pompiers 
d  une  grande  ville.  Des  alarmes  sont 
son-nees  a  intervalles  irreguliers  plus  ou 
moins  frequents,  de  maniere  a  exercer 
ces  hommes  dans  les  conditions  reelles 
ou  un  incendie  se  deciarerait.  Ces  pom- 
piers sont  des  ouvriers  qui  travaillenr 
dans  l'etablissement.  lis  regoivent  leurs 
salaire  regulier  lorsqu'ils  s'exercent  et 
on  leur  donne  d'habitude  un  bonus  une 
ou  deux  fois  par  an  sous  forme  d'une 
somme  argent — cette  somme  n'est  pas 
forte,  elle  sert  seu'lement  a  indiquer  que 
les  services  de  ces  hommes  sont  apprg- 
cies.  Chose  etrange,  ces  systemes  com- 
plets  sont  plus  communs  dans  les  gran- 


des  villes  ou  il  y  a  de  bons  corps  de  pom- 
piers que  dans  les  districts  eloignes  ou 
les  manufactures  doivent  compter  sur 
leurs  propres  ressources  en  cas  d'incen- 
die, surtout  quand  le  feu  se  declare  ; 
c'est  alons  qu'une  prompte  action  est  tres 
importante. 

Quand  on  considere  les  precautions  qui 
viennent  d'etre  enumerees  brievement,  on 
voit  que  les  etablissements  ou  les  cas 
d'incendie  ont  ete  peu  prevus  manquent 
tristement  de  preparation. 

Tl  n'est  pas  difficile  de  prendre  soia 
de  quelques  details  simples.  II  est  utile, 
si  on  ne  fait  rien  de  plus,  de  donner  des 
instructions  a  quelque  contremaitre  ou 
employe  ou  a  plusieurs  d'entre  eux,  pour 
qu'ils  s'occupent  des  seaux  disposes  en 
cas  d'incendie  et  voir  &  ce  qu'ils  soient 
toujours  pleins  d'eau  ou  de  sable.  Un 
homme  qui  a  recu  ces  instructions  et  sur 
lequel  repose  cette  responsabiiite,  man- 
quera  rarement  a  son  devoir.  Une  res- 
ponsabiiite semblable  devrait  exister 
dans  les  etablissements  ou  de  plus  grau- 
des  mesures  de  precaution  sont  prises. 
Les  instructions  devraient  etre  assez  ex- 
plicites  pour  que  tous  les  moyens  dispo- 
nibles  soient  mis  en  oeuvre  immediate- 
ment, quand  un  incendie  est  decouvert. 


Les  bonnes  annonces  sont  comme  lea 
costumes  faits  sur  mesure  par  le  tailleur. 
Les  annonces  faites  3-la-diable  sont  ge- 
neralement  ecrites  precipitamment,  sans 
consideration  pour  la  valeur  de  I'espace 
ou  les  resultats  a  obtenir.  Mesurez  I'ob 
jet  a  annoncer  sous  toutes  ses  faces,  no 
tez  tous  les  points  de  nature  3  faire  Im 
pression  sur  telle  ou  telle  personne 
Avec  ces  mesures  en  votre  possession 
vous  serez  a  meme  de  batir  I'annonc* 
qui  crfiera  une  Imorestlon. 
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CE  QU'UN    HOMME  FUME  PENDANT 
SA  VIE 

II  doit  exister  une  grande  quantite 
d'hommes  qui  fument  une  once  de  taba? 
par  jour.  Ces  digues  fumeurs  sont  evi- 
demment  des  homines  d'un  esprit  philo- 
sophique  et  reflechi,  bien  qu'ils  ne  ?e 
soucient  pas  toujours  de  faife  savoir  au 
monde  les  resultats  de  leurs  hautes  me- 
ditations, dues  a  1'influence  du  tabac  cal- 
mait,  dit  un  auteur  dans  Tit-Bits. 

Ce  sera  une  chose  nouvelle,  meme  pour 
ces  hommes  da  d'apprendre  qu'il  ne  faif- 
drait  pas  moins  de  98  ans  pour  fumer  une 
tonne  de  tabac  a  ce  taux  de  consomma- 
tion,  et  il  sera  encore  plus  surprenant  de 
considerer  cette  quantite  a  divers  points 
de  vue. 

L'homme  qui  fume  une  once  de  tabac 
par  jour  est  invariablement  un  fidele  ama- 
teur de  la  pipe. 

II  peut  se  'Soumettre  a  fumer  un  cigare 
ou  une  cigarette  pour  plaire  aux  dames, 
mais  la  pipe  est  sa  passion  veritable.  Nous 
supposerons  done  d'abord  que  cette  tonne 
de  tabac  doit  etre  fumee  dans  la  vul- 
gaire  pipe. 

Si  iles  paquets  ordinaires  d'une  once 
etaient  empiles  en  une  seule  colonne,  Us 
s'eleveraient  a  une  hauteur  de  2,700 
pieds.  Arranges  en  un  bloc  compact,  ils 
formeraient  un  cube  mesurant  13  pieds 
dans  tons  les  sens  soit  plus  de  deux  fois 
la  hauteur  d'un  homme. 

Nous  pourrions  concevoir  une  pipe  sps- 
cialement  faite  pour  consumer  cette  ma-;- 
se.  Une  telle  pipe,  faite  dans  le  genre  de 
■la  pipe  de  bruyere  ordinaire  aurait  une 
ilongueur  de  100  pieds  et  son  fourneau  au- 
rait un  diametre  de  2'0'  pieds.  La  conte- 
nance  de  ce  fourneau  suffirait  a  700  hom- 
ines. 

Si  le  fumeur  d'une  pipe  aussi  enorme 
preferait  le  genre  "Churchwarden",  j! 
obtiendrait  une  pipe  en  terre  de  forme 
elegante  et  d'une  longueur  de  500  pieds; 
cette  pipe  serait  assez  longue  pour  s'e- 
tendre  sur  toute  la  largeur  de  la  facade 
de  la  "Royal  Court  of  Justice". 

De  tels  calculs  impratioables  servent  a 
faire  ressortir  la  masse  representee  par 
une  tonne  de  tabac,  mais  il  n'est  pas 
moins  interessant  de  considerer  cette 
masse  dams  des  conditions  ordinaires. 

On  use  en  moyenne  deux  allumettes  par 


pipe  de  tabac,  et  e'est  une  moyenne 
basse. 

Pour  fumer  ses  750,000  pipes,  le  .fumeur 
devrait  employer  autant  d'allumettes  qu'il 
en  faudrait  pour  couvrir  la  distance  de 
Londres  a  Coventry  ou  a  Bath  ou  a  Glou- 
cester, si  ces  allumettes  etaient  placees 
bout  a  bout.  Le  bo  is  de  ces  allumettes 
pourrait  a  peine  etre  fourni  par  un  gron- 
pe  de  20  gros  arbres,  hauts  chacun  de  40 
pieds.  L'energie  calorique  representee 
par  ces  allumettes,  energie  qui  est  en 
grande  partie  perdue,  servirait  a  faire 
parcourir  a  une  locomotive  une  distance 
considerable. 

Si  le  fumeur  etait  econome  et  depen- 
sait  en  moyenne  5d.  seulement  par  once 
de  tabac,  il  ne  debourserait  pas  moins  de 
£750.  Au  bout  de  10  ans  de  mariage, 
quand  sa  provision  serait  probablement 
diminuee  de  moitie,  il  epargnerait  £35 
sur  ce  chapitre  de  ses  depenses. 

II  ne  faut  pas  oublier  que  beaucoup 
d'hommes  preferent  la  cigarette  a  la  pipe. 
Considerons  notre  tonne  de  tabac  fumee 
sous  cette  forme. 

II  y  a  une  difference  considerable  dans 
le  nombre  de  cigarettes  consommees, 
suivant  que  le  fumeur  fait  lui-meme  ses 
cigarettes  au  lieu  de  les  acheter  toutes 
faites.  Dans  le  premier  cas,  il  n'en  con- 
vertira  pas  moins  de  l.OW.OOO  en  fumee 
odorante;  si  ces  cigarettes  etaient  dispo- 
sees  en  ordre,  el  les  formeraient  une  min- 
ce ligne  blanche  allant  de  Londres  k 
Brighton,  et,  dans  le  deuxieme  cas,  ces 
cigarettes  couvriraient  une  longueur  de 
37  mililes.  Placees  cote  a  cote,  elles  cou- 
vriraient un  petit  sentier  de  5  milles  de 
longueur. 

Si  toutes  ces  cigarettes  pouvaient  etre 
reunies  en  une  seule,  nous  aurions  une 
enorme  cigarette  d'un  diametre  de  10 
pieds  et  d'une  longueur  de  pres  de  100 
pieds.  Un  homme  bati  pour  pouvoir  fu- 
mer cette  cigarette  devrait  avoir  2,200 
pieds  de  hauteur,  e'est-a-dire  etre  aussi 
grand  que  15  fois  la  colonne  Nelson.  II 
aurait  un  pied  mignon  dont  la  longueur 
serait  de  deux  fois  la  hauteur  de  cette  co- 
lonne et  peserait  plus  de  500  tonnes. 

Il  faudrait  1'imagination  d'un  Dean 
Swift  pour  concevoir  un  fumeur  de  propor- 
tions si  colossales. 

Le  papier  employe  pour  ces  cigarettes, 
si  elles  etaient  manufacturees,  represeu- 


terait  la  meme  superficie  que  le  papier 
employe  pour  1,000  exemplaires  complets 
du  journal  Tit-Bits.  Si  ces  cigarettes 
etaient  faites  par  le  fumeur  lui-meme,  les 
feuilles  de  papier  a  cigarette®  etant  plus 
grandes,  il  faudrait  simplement  400  ex- 
emplaires de  plus  pour  egaler  la  vaste  de 
quantite  de  papier  employe.  Le  cout  de 
ces  cigarettes  varierait  de  £80iO  a  £1200. 
En  outre,  comme  un  cinquieme  d'une  ci- 
garette est  jete  sans  etre  fume,  il  y  a  au 
moins  £160  litteralement  perdues  en  de- 
chets. 

Le  consommateur  de  ce  tabac  peut, 
comme  Svengali,  etre  un  amateur  du  gros 
cigare  de  la  Havane.  Dans  ce  cas,  il  doit 
etre  pret  a  depenser  au  moins  £3000, 
dont  £500  representent  les  bouts  de  ci- 
gares  jetes  par,  lui. 

La  quantite  de  nicotine  contenue  dans 
le  tabac  varie  beaucoup,  mais  il  a  ete 
etabli  qu'un  cigare  contient  en  moyenne 
assez  de  nicotine  pour  tuer  deux  hom- 
ines. II  va  sans  dire  que  cette  nicotine 
est  volatilisee  ou  disparait  d'une  autre 
maniere  sans  affecter  le  fumeur. 

Q  y  a  la.  cependant  une  idee  pour  l'eco- 
nomiste  politique.  La  quantite  de  nico- 
tine contenue  dans  notre  tonne  de  tabac, 
si  elle  etait  administree  judicieusement  a 
1'etat  brut,  pourrait  resoudre  le  probleme 
inquietant  de  notre  surplus  de  population 
en  privant  du  fardeau  de  1'existence  400,- 
000  adultes  pleins  de  sant§. 

Comme  nous  ne  desirous  pas  alarmer  la 
menagere  econome  ou  diminuer  les  privi- 
leges de  son  mari,  nous  ne  parierons  pas 
de  la  valeur  des  vetements  gates,  ducout 
de  l'enlevement  de  la  cendre  et  des  de- 
bris ou  des  nombreuses  autres  branches 
reliees  a  ce  theme  interessant. 

Ces  sommes  d'argent  formidables  ne 
devraient  pas  decourager  le  fumeur  hesi- 
tant, La  nicotine  peut  §tre  une  maltres- 
se  exigeante;  mais  les  heures  de  plaisir 
reel,  la  consolation  dans  le  maiheur  et 
la  souffrance,  la  compagnie  dans  la  soli- 
tude qu'elle  procure  a  ses  adorateurs, 
compensent  de  tout  et  nous  justifient  am- 
plement  de  nous  avouer  ses  humbles  sec- 
tateurs  a  son  autel  odorant. 


[.'INDUSTRIE   DU  TABAC 

Comment  se  fait-il  que  parmi  les  grands 
ouvrages  qui  ont  fait  leur  marque  dans  la 
litterature  du  monde  il  n'y  en  ait  aucun 
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qui  raconte  1'histoire  du  tabac?  Ce  sujet 
offre  un  champ  illimite  au  po§te,  au  ro- 
maneier,  au  litterateur  et  a  l'historien. 
"  Monsieur  Barrie  a  Scrit  la  plus  char- 
mante  des  idyMes  sous  le  titre  de  "  My 
Lady  Nicotine",  mais  ce  livre  est  essen- 
tiellement  limite  dans  sa  conception,  son 
etendue  et  son  caractere  et  touche  a 
peine  au  sujet  etendu  qu'il  devrait  trai- 
ler. Dans  ce  livre,  il  n'est  question  que 
d'une  seule  marque  de  tabac'  melange 
pour  la  pipe  et  l'exemple  donne  par  M. 
Barrie  de  la  possibilite  de  produire  un 
roman  base  sur  un  simple  melange  de  ta- 
bac ne  prouve-t-il  pas  ce  qui  peut-etre  fait 
au  sujet  d'une  question  qui  n'a  pas  encore 
ete  traitee?  D'autres-  auteurs  ont  ecrit 
des  histoires  sur  le  tabac  et  beaucoup  de 
traites  ont  6te  faits  en  de  nombreuses 
langues  sur  ce  qui  eoncerne  la  culture,  le 
sechage  et  la  preparation  du  tabac.  Mais 
quel  est  le  livre  qui  ait  ete  ecrit  et  qui 
puisse  reclamer  pour  de  bonnes  raisons 
le  titre  de  "Tobacco"? 

En  verite,  le  sujet  est  trop  etendu.  Ce 
n'est  que  lorsqu'on  s'assied  et  qu'on  pense 
calmement  avec  1'assistance  d'un  crayon 
et  du  papier  qu'on  commence  a  avoir 
quelque  idee  de  rindustrie  considerable 
qu'une  habitude  du  genre  humain  a  aide 
a  developper,  habitude  qui  n'est  pas  tres 
ancienne  parmi  les  nations  civilisiees  com- 
me  le  sont  les  autres  habitudes.  Certains 
historiens   ont  cherche,  mais  heureuse- 


iment  avec  peu  d'effet,  a  jeter  du  discre- 
dit sur  1'histoire  de  ce  domestique  de  Sir 
Walter  Raleigh  qui  jeta  le  contenu  d'une 
cruche  sur  son  maitre  pendant  qu'il  fu- 
mait  une  pipe,  laquelle,  dit-on,  etait  Ja 
premiere  qui  ait  ete  fumee  dans  ce  pays. 

Les  reoherches  d'historiens  veridiques, 
dit  "The  Tribune",  ont  malheureusement 
prouve  amplement  que  la  meme  histoire 
a  ete  ecrite  au  sujet  de  plusieurs  auteurs 
contemporains.  En  parlant  du  grand 
homme  qui,  le  premier,  a  introduit  le  ta- 
bac dans  le  monde  civilise,  ces  historiens 
nous  font  considerer  les  reclamations  de 
Fra  Romano  Payne  qui  ecrivit  une  lettre 
celebre  a  Peter  Martyr  en  1496,  de  Gon- 
zalo  Hernandez  de  Oviedo,  vice-roi  de 
Saint  Domingue  et  de  Jean  Nicot  qui,  en 
1561,  offrit  des  plants  de  tabac  a  Catne- 
rine  de  Medicis. 

Neanmoins,  quelles  que  puissent  etre 
les  pretentions  individueliles  de  ces  gen- 
tilshommes,  il  reste  une  chose  incontes- 
table, c'est  que  rhabitude  de  fumer  du  ta- 
bac etait  inconnue  du  monde  civilise 
avant  que  Colomb  eut  decouvert  1'Ame- 
rique. 

Cette  habitude  s'est  repandue  auijour- 
d  hui  dans  tout  l'univers.  Des  terrains 
representant  la  surface  totale  de  plu- 
sieurs pays  sont  employes  a  la  culture 
du  tabac.  Outre  des  etablissements  cen- 
traux  qui  s'occupent  de  la  culture,  du 
sechage  et  de  la  preparation  du  tabac,  des 


centaines  d'industries  accessoires  ont 
poussfe  et  des  millions  d'habitants  comp- 
tent  aujourd'hui  sur  ces  industries  pour 
gagner  leur  vie.  Ajoutez  a  cela  les  cen- 
taines de  millions  d'habitants  qui  ne  vi 
vent  pas  de  l'industrie  du  tabac,  mais  qui 
se  bornent  simplement  a  fumer;  ajoutez- 
y  aussi  les  centaines  de  millions  de  livres 
sterling  qui  sont  depensees  dans  cette 
Industrie  et  ses  branches  multiples  et 
vous  pourrez  vous  faire  quelque  idee  de 
la  place  que  le  mot  tabac  occupe  dans  le 
monde. 

Les  chiffres  sont  convaincants.  II  n'y 
a  pas  de  documents  qui  embrassent  toute 
l'industrie  du  tbaac  dans  ses  milliers  de 
ramifications,  mais,  de  temps  a  autre,  des 
cacluls  ont  ete  faits  au  sujet  de  la  cori- 
scmmation  du  tabac;  ces  calculs  font  voir 
jusqu'a  un  certain  point  1'etendue  da 
l'habitude  la  plus  preponderante  au  mon- 
de. La  consommation  du  tabac  est,  a 
l'heure  actuelle,  plus  grande  qu'elle  n'a 
jamais  ete.  Le  tableau  suivant  indiqne 
1'augmentation  remarquable  qui  a  eu  lieu 
dans  la  consommation  du  tabac  aux  Etats- 
Unis  depuis  1821. 

Consommation  Consommation 


1821 
1831 
1841 
1851 
1871 
1881 


totale 
en  livres. 
.  15,598,152 
.  19,533,831 
.  22,309,360 
.  2«,062,97'8 
.  42,775,334 
.  49,820,493 


par  tete 
en  on  ces-. 
11.71 
12.80 
13.21 
16.87 
21.49 
22.60 


ESSAYEZ  LE  NOUVEAU  CIGARE 
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Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 

MANUFACTURE  PAR 

J.  M.  FORTIER,  Limit6ef  MONTREAL 
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En  Angleterre,  pendant  Tannee  1901, 
la  quantite  de  tabac  consomme  a  ete  le 
78,402,082  livres,  pour  une  population  de 
41,6'0'7,552  habitants,  ce  qui  represente 
une  consommation  par  tete  de  30.2  onces. 
La  nioyenne  pour  toute  l'Europe  en  18rf2 
a  ete  calculee  a  2%  livres  par  chaque 
habitant,  ce  qui  represente  trois  onces 
par  mois.  En  mettant  le  nombre  des  fu- 
nieurs  a  30  p.  c.  de  toute  la  population,  ce 
qui  est  une  bonne  proportion  quand  oa 
y  comprend  les  femmes,  les  enfants  et 
las  non  fumeurs,  on  voit  que  dans  toute 
l'Europe  chaque  fumeur  en  moyenne  con- 
somme dix  onces  de  tabac  par  mois  ou 
environ  2y2  onces  par  semaine.  En  An- 
gleterre, cette  quantite  est  inferieure  a 
2Vo  onces  par  semaine.  Les  plus  grands 
fumeurs  du  monde  sont  sans  aucun  doute 
les  Hollandais.  Une  estimation  faite 
avec  soin  indique  que  la  consommation 
en  Holland©  est  d'un  peu  plus  de  sept 
livres  pour  chaque  habitant.  Cela  veui 
dire  que  chaque  Hollandais  consomme 
presque  huit  onces  de  tabac  chaque  se- 
maine. II  est,  bien  entendu,  impossiDle 
de  calculer  la  consommation  du  tabac 
pour  le  monde  tntier;  mais  un  calcul  fait 
er.  1905  par  le  gouvernement  des  Etats- 
Unis  indique  le  poids  total  du  tabac  con- 
somme et  le  poids  par  tete  de  population 
pour  les  douze  pays  principaux  au  cours 
de  l'annee  precedente: 


Consom- 

Total annuel 

mation 

Pays. 

Livres. 

par  tete. 

Etats-Unis.  . 

.  440,000,000 

5.40 

Alleimagne  .  . 

.  201,753,0'0O 

3.44 

Russie  .   .  . 

.  150,244,000 

1.10 

France  .    .  • 

84,393,000 

2.16 

Royaume-Uni . 

83,378,000 

1.95 

Autriche  .  . 

78.755;0OO 

3.02 

Hongrie .    .  . 

47,905,000 

2.42 

Bel gi que.  .  . 

44,273,000 

6.21 

34,549,000 

1.05 

Mexique.   .  . 

18, £70,000 

1.39 

Canada  .  .  . 

15,400,000 

2.14 

Australie  .  .  • 

10,-58,000 

2.58 

Douze  pays  . 

.  1,209,678,000' 

2.79 

Pour  debuter  dans  l'etude  du  tabac,  il 
faut  d'abord  etudier  la  feuille.  Les  varie- 
tes  de  feuilles  connues  du  commerce  et 
ileur  provenance  sont  excessivernent 
nombreuses.  Certaines  qualites  de  tabac, 
comme  certaines  marques  de  vins,  ne 
peuvent  etre  produites  que  dans  des  loca- 
lites  partieulieres,  et  les  essais  faits  pour 
les  cultiver  ailleurs  ont  ete  un  insucces 
commercial.  Ces  tabacs  sont  done  des 
monopoles  naturels.  Bien  plus,  la  saison 
de  ila  croissance  et  celle  de  la  recolte  du 
tabac  ont  une  influence  aussi  radicale  que 
sur  la  vigne  et,  a  cause  de  difference 
dans  la  delicatesse  d'arome,  une  recolte 
peut  etre  beaueoup  plus  precieuse  qu'une 
autre  qui  a  pousse  exactement  dans  le 
meme  endroit.  L'importateur  expert  de 
tabac  et  ses  degustateurs  sont  des  juges 
etonnants  de  ces  differences  subfiles. 
Dire  en  fumant  un  cigare  la  semence  qui 
a  fourni  la  feuille  dont  ce  cigare  a  ete 


fait  et  le  pays  particulier  dans  lequel  ce 
tabac  a  pousse  sont  des  choses  simples 
pour  eux  et  frequemment,  quand  il  s'agit 
de  cigares  de  haute  qualite,  ils  peuvent 
dire  la  saison  particuliere  dans  laquelle 
cette  feuille  a  ete  eueillie.  En  outre,  des 
feuilles  de  certaine  qualite  conviennent 
particulierement  pour  la  fabrication  des 
cigares  et  d'autres  pour  le  tabac  a  pipe 
et  a  cigarettes,  ainsi  que  pour  le  tabac 
a  priser.  Panni  les  tabacs  a  cigares,  ceux 
des  qualites  les  plus  precieuses  sont  cul- 
tvies  dans  le  Nord-ouest  de  l'iile  de  Cuba. 
Le  district  qui  produit  la  feuille  a  ciga- 
res de  la  plus  haute  qualite  est  celui  de 
Vuelta  Abajo,  apres  lequel  viennent  ceux 
de  Partidas  et  de  Vuelta  Ariba.  Une 
grande  quantite  de  ces  cigares  qui  sont 
ce  que  iramateur  le  plus  difficile  peut  de- 
sirer  de  mieux  est  faite  dans  J  lie,  mais 
une  quantite  considerable  de  cette  feuille 
est  exportee  en  Europe  et  aux  Etats-Unis 
pour  y  etre  melangee  avec  du  tabac  plus 
com  mini  auquel  cette  feuille  donne  l'a- 
rome  du  tabac  de  la  Havane. 

II  se  fait  aussi  une  grande  exportation 
do  tabacs  du  Bresil,  particulierement  de 
la  province  de  Bahia;  la  plus  grande  par- 
tie  de  ces  tabacs  est  employee  a  la  ma- 
nufacture des  cigares.  Dans  l'Est,  la  re- 
gion productrice  de  tabac  la  plus  impor- 
tante  est  celle  des  Phillipines  ou  on  fa- 
brique  les  cigares  Manilla.  Les  c'igare'j 
Hava  et  Sumatra  proviennent  respective- 
ment  de  tabac  cultive  dans  ces  districts; 
on  cultive  aussi  d'autres  sortes  de  tabacs 
dans  la  presidence  de  Madras  et  dans  'e 
Burmah. 

Quelques-unes  des  qualites  de  tabac  a 
fumer  les  plus  estimees  sont  cultivees 
dans  les  districts  de  Varinas  Merida  <-t 
Margarita  du  Venezuela;  mais  les  plus 
grandes  quantites  de  tabac  a  fumer  qui 
entrant  en  Amerique  proviennent  des  vas- 
tes  plantations  des  Etats-Unis,  dans  !e 
Kentucky,  le  Maryland,  la  Virginie  et 
1'Ohio.  Les  tabacs  a  fumer  de  la  plus 
haute  qualite  et  ayant  l'arome  le  plus 
riche  sont  cultives  en  Turquie,  particu- 
lierement dans  la  province  de  Salo-nique. 
Le  fameux  tabac  Labakia,  tres  employe 
par  les  manufacturers  anglais  pour  faire 
des  melanges,  est  produit  dans  la  pro- 
vince de  Saida  dans  la  partie  Nord  de  la 
Syrie. 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les  tableaux  ci^dessous  indiquent  le 
nombre  cigares  exportes  du  port  de  la 
Havane  pendant  la  ideuxieme  quinzaine 
de  juillet  et  la  premiere  quinzaine 
d'aout: 

2e  quinzaine  de  juillet 

Cigares. 

Etats-Unis   2,502,304 

Grande-Bretagne   1,668,175 

Canada   267,500 


Allemagne   104,425 

Espagne   57,875 

Autriche   52,4'0O 

Australie   10,000 

Divers  pays  d'Afrique   .    .    .  16,000 

Chili  6,500 

Panama   5,450 

France   4,350 

Republique  Argentine    .    .    .  20,075 

lies  Canaries    .    .         .    .  .  3,700 

Equateur   1,500 


Total  du  16  au  31  juillet  .  .  4,720,254 
Du  ler  janv.  au  15  juillet  .  65,309,074 


Total  du  ler  janv.  au  31  juillet 

1907     .     .    '   70,029.323 

Periode  correspondante  en 

1906   144,305,150 


Diminution  en  1907     .     .     .  74,275.822 
1ere  quinzaine  d'aout 

Cigares. 

Etats-Unis   3,474,482 

Grande-Bretagne    .     .....  3,042,365 

Allemagne   486,9'CO 

Canada   307,450 

Chili   215,625 

Republique  Argentine    .     .     .  168,575 

France   129,550 

Autriche   122,700 

Australie   119,800 

Perou   26,100 

Bolivie   26,000 

Belgique   21,50'0' 

Mexique   19,175 

Divers  pays  d'Afrique   15,000 

Venezuela   10,800 

lies  Canaries   10,000 

Chine  Allemande     ....  7,500 

Afrique  Britannique    ....  5,000 

Porto-Rico   3,000 

Espagne   .  .  1,600 


Total  du  ler  au  15  aout  1907.  8,213,623 
Du  ler  janv.  au  ler  aout  1907.  70,029,328 

Du  ler  janv.  au  15  aout  1907.  78,242,951 
Meme  periode  en  1906  .    .  .159,359,257 


Diminution  en  1907    81,116,306 


LE  TABAC  CAN ADIEN  EN  ANGLE- 
TERRE 

M.  P.  B.  Bail,  agent  commercial  cana- 
dien  a  Birmingham,  Angleterre,  a  en- 
voye  le  rapport  suivant  au  sujet  d'un  d§- 
bouehe  dans  ce  pays  pour  le  tabac  cana- 
dien: 

"D'apres  ce  que  j'ai  vu  de  la  consom- 
mation du  tabac  en  Angleterre,  je  peux 
dire  qu'il  y  a  la  une  tres  bonne  opportu- 
nite  pour  les  manufacturiers  canadiens. 
II  y  a  quelque  temps,  je  persuadai  a  un 
marchand  de  Birmingham  d'importer 
une  petite  quantite  de  nos  marques  favo- 
rites au  Canada,  et  comme  resultat,  ce 
marchand  fait  de  tres  bonnes  affaires. 
II  vend,  dit-il,  plus  de  ce  tabac  particu- 
lier que  de  tons  les  autres  qu'il  a  en  ma- 
gasin.  Je  ne  connais  pas,  bien  entendu, 
le  procede  de  la  manufacture  du  tabac, 
ni  surtout  du  tabac  hache  mis  en  pa- 
quets;  mais  si  les  manufacturiers  cana- 
diens pouvaient  envoyer  ici  un  tabac  ne 
contenant  aucune  matiere  adoucissante, 
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il  y  aurait  une  economic  de  droits  de  3d. 
par  livre. 

"Les  tabacs  Cavendish  et  Negro  Head 
figurent  comme  tabacs  adoucis  et  les  au- 
tres  tabacs  manufactures  comme  tabacs 
non  adoucis.  Je  pense  que  beaucoup  de 
nos  bonnes  marques  de  tabacs  melanges 
se  vendraient,  car  6d.  par  once  est  un 
prix  general. 

Le  tabac  T.  &  B.,  importe  par  l'inter- 
mediaire  d'agents,  se  vend  6V2d-  Vona. 
Lt  tabac  devrait  etre  mis  sous  feuilles 
d'etain  en  paquets  de  2  et  4  onces,  car 
ici  on  n'aehete  pas  autant  qu'au  Canada 
le  tabac  ipar  livres.  Des  paquets  de  % 
ou  %  livre  en  boites  de  fer-blanc  pour- 
raient  convenir,  mais  les  paquets  plus 
petits  valent  mieux.  Les  manufacturiers 
rcmarqueront  que  les  droits  d'accise  et 
d  importation  sont  les  memes.  Le  fabri- 
cant  anglais  n'a  aucun  avantage  sur  i  ex- 
po it  ateur. 

Le  tableau  suivant  indique  les  droits 
percus  sur  diverses  sortes  de  tabac: 

s.  d. 

Tabac  non  manufacture,  c'est-a- 
dire  contenant  10  lbs.  ou  plus 
d'humidite  par  100  lbs.,  s'il 
n'est  pas  ecote,  la  livre  ...    3  0 

Tabac  ecote  3  0£ 

Tabac  contenant  moins  de  10  lbs. 
d'humidite  par  100  lbs.,  s'il 
n'est  pas  ecote,  la  livre  ...    3  1 

Tabac   manufacture,  c'est-a-dire1 

cigares    .......    6  0 


Tabac  Cavendish  ou  Negro  Head, 

la  livre  4*4 

Tabac  manufacture  en  entrepot, 

la  livre  3  10 

Autre  tabac  manufacture,  c'est-a- 
dire: 

Cigarettes,  la  livre  ....  4  10 
Autres  sortes,  la  livre   .    .    3  10 


CONSOMMATION    DES    CIGARES  ET 
DES  CIGARETTES  AU  CANADA 

D'apres  une  depeche  d'Ottawa,  les  rap- 
ports sur  la  consommation  du  tabac  au 
Canada,  pendant  les  douze  mois  finissant 
le  3'i'  juin  dernier,  indiquent  une  aug- 
mentation de  pres  d  un  tiers  dans  le  nom- 
bre  des  cigarettes,  tandis  que  la  consom- 
mation des  cigares  est  restee  a  peu  pres 
la  meme  relativement  a  l'annee  fiscale 
1905-1906.  Pendant  les  douze  mois  finis- 
sant le  30  juin  1907,  le  nombre  total  des 
cigarettes  consominees  a  ete  de  331,972,- 
137,  relativement  a  269,334,937  pour  la 
periode  correspondante  de  1905-1906  ;  il 
y  a  done  augmentation  de  pres  d'-un  tiers. 
En  1904,  le  nombre  des  cigarettes  con- 
sommees  etait  de  250,860,387  et,  il  y  a 
dix  ans,  ce  ■nombre  etait  seu'leinent  de 
93,798,000. 

La  consommation  des  cigares,  pendant 
les  douze  mois  finissant  le  30  juin  der- 
nier, a  ete  de  193,816,535,  a  peu  pres  !a 
meme  que  pendant  les  douze  mois  prece- 
dents.   Les  cigares  faits  de  tabac  cana- 


dien  selevaient  au  nombre  de  2,826,721, 
relativement  a  3,172,466  pour  l'annee  fis- 
cale 19C'5-1906. 

La  consommation  totale  du  tabac  de 
toute  sorte  pendant  les  douze  mois  est  a 
plus  forte  connue. 


CONSOMMATION  DU  TABAC  AUX 
ETATS  UNIS 

Pendant  l'annee  finissant  le  30  juin,  il 
a  ete  ftibrique  aux  Etats-Unis  5,781,862, 
130  'cigares;  ce  nombre  est  en  augmenta- 
tion de  3,783,266,213  sur  celui  de  l'annee 
precedente.  L'annee  derniere,  la  consom- 
mation du  tabac  a  chiquer  et  k  fumer  a 
ete  de  369,186,303  livres,  contre  354,.,  .5,- 
499,  l'annee  precedente.  La  consomma- 
tion des  cigarettes  n'a  pas  eu  de  tendan- 
ce a  s'arreter,  car  l'augmentation  pour 
l'annee  du  nombre  de  cigarettes  fumees 
a  ete  de  5,665,537,  le  nombre  total  des  ci- 
garettes fumes  ayant  ete  de  15,159,227. 

Quand  un  article  est  en  demande,  e'est 
q.u'il  plait  an  public  et  qu'il  a  des  qualites 
reelles.  C'est  ce  qui  se  passe  pour  ie 
cigare  Emporium  a  10c.  et  le  cigare  Mont- 
Pelee  a  5c,  fabriques  par  Empoirium  Ci- 
gar Co.  Ce  sont  des  cigares  qui  donnent 
satisfaction  au  consomimateur  et  par 
suite  au  marchand;  ce  sont  done  des  ci- 
gares a  tenir  en  stock. 

Une  bonne  annonce  vend  des  mer- 
chandises aujourd'hui  et  vous  fait  une 
bonne  reputation  pour  demain. 


Essayez  settlement 


i 


R  DO  ©ennii! 


LE  CIGARE  DE  OUALITE 


Fabrique  par 


L_.  N.  H  A  D  D, 


115,  rue  St- Francois- Xavier,  ■  -  MONTREAL. 

Telephone  Bell:  Main  4581. 


LES  CIGARES 

Will  I  IOC 
PIT  PHI  I  St. 

Font  leur  chemin  dans  les  meilleurs  Hotels  et 
Restaurants.  Les  Tabacconistes  soucieux  de 
leurs  iDterets  les  ont  en  stock  


Pourquoine  tiendriezvous  pas  les  deux 
Meilleurs  Cigares  pour  le  Prix?    .   .  . 

The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 
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Marques  speciales  de  marchandlses  dont  lea  maisons,  indiquees  en  carac  teres  nc  Irs,  ont  l'agence  ou  la  representation  dl- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufaoturent  ellesnmemes.  —  Les  prix  indiquSs  le  sont  d'apres  les  derniers 

renseignements  fournls  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boltes  de  10..,.  8.50 
Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boltes  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabac]    8.60 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;*  (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.76 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  6.75 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 


Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yilddz  Magnums,  Bouts  en  papier, 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.60  .  6  83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs. .  1.00 

Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,  *4s  95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 

Suiltana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 

%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 

Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  86 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs   115 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boltes  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 

Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   135 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 

Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs.  ...  ..  .88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  bottes  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs    .    .    .  .92 

Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 

Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boltes  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

£Jn  sacs,  l/6s,  btes  6  lba   1.00 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  6  lbs  66 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 
1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-5  tins   1.00 

%  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1^5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  6  lb?  boxes  80 

Red  Star  — 
1-12  pcks,  6  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.26 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

V4.  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.36 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags,  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  140 

En  tins,  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  110  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  i  et  $  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  6  lbs  .95 

Old  Gold  — 
l/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  6  lba..  .95 


En  tins,  Js   1.05 

Pqts,  %e,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  }  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.  .  .  1.15 
%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons  .  .  1.18 
1-8  pcks.  1  lb.  cartoons  .  .  .  1.18- 
1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.     .  .  l.io 

Ogden's  Navy  Mixture  — 


1^8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 


Turret  Navy  Cut  — 

14  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium  

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.32 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  21-2  lb.  cartoons  .  1M 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.32 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25 ;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  160 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  poks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieok — 10  Ihs   caddies  1.20 

Piper  H'eidsieck — 7  lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

Star,  12  lbs.  Cads   1.00 

Climax.  12  lbs.  Cads   0.99 

Spear  Head,  18  lbs.  Cads.  .    .   .  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  \  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10  §  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  1\  cuts  to  !b,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  \  oads   56 

Pay  Roll,  6?  oz.  bars,  [thin].  7} 

spaces  to  the  lb.  boxes',  5  lbs..  66 
Moose,  14i  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5$  cuts  to  lb.,  h  butts,  8  lbs.  40 
Black  Watch  6s.,  1-2  Butts  9  lbs. 

each   36 

Tabacs  a  fumer. 
Empire,  5s„  10s   36 
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Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  17  lbs,  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  81-2  lbs.  1-2 

Butts   60 

Hudson,  8s  cadis,  20  lbs   53 

Pacific,  8s  cads,  20  lbs   53 

Starlight,  \\  x  4,  7s,  Si  lbs.,  }  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  $  .32 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  S2 

1-10  bags,  5  ilbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1.— 

l-7tins  to  lbs.  wooden  boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .18 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  ......  .48 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes   40 

1-2  lbs.  pcks  3S 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  56 
1-2  tins  48 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-iOI  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand — 

1-12  (paper  bargs),  5  lbs.  boxes  .  .35 

Cclabresse  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .  »  .  .  .40 
1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Miemac  — 

1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  '5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  58 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  73 

1-4  lb.  tins  '  ...  .78 

1-6  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  78 

C.emo  — 

1-14  .pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfuim  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  43 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1-8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  SO 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks  40 


1-7  bags,  '5  lbs.  boxes  55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   £2 

Montcalm  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  20 

1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  19 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  hags  43 

Rouge  &  Quesnel  ■ — 

1-10!  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Gold  Cross  — 

I-18  pcks.  '5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents. — 

1-6  pcks.  5  lh.s  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pelts  40 

L.  L.  V.— 

l-2i  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Petit  Poucet — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  ......  18 

Lc  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Crrlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 
1  lb.  tins         .......  .60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  ©0 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500;  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10s  500  par  hoite  ....  4,50 
Cadet  — 

10®     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff —       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise  28 

Rose  extra  32 


Macaba   34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes   .55 

Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural   on 

Rose  No.  1   .30 

Rose  &  Bean    ......     .'  '30 

Rose  Extra   ^2 

Merise  '  '30 

Macaba  '       .  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  A3 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 

Ci9ares  Le  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5.. 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10.. 
Quebec  Queen   1/20. 

V-  11.  C  1/20.: 

My  Best  1/20.. 

Doctor  Faust  '..1/20.. 

Doctor  Faust  1/40.. 

St-Louis  [union]  1/20 

Martin     [union]  1/20." 

Havana  Seconds  1/20.. 

Champlain  1/20 

V.  C.  [Union]  1/20.! 

Martha  [union]  1/20... 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40. '. 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10.. 

J.G.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20.. 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  5'0i  1905 

Grand  Havane  B  25  et  50  1905 

Parfum  d'ltalie  A   1905 

Belgique    25s.  1905 

Petit  Canadien   1904 

Petite  Plug  1-6   1906 

Quesnel  A.  M   19:C5 

Role  J.  C,  No  40,  1-4  . .  1905 


12.50 
15.00 
15.00 
25.00 
25.00 
28.00 
30.00 
33.00 
35.00 
35.00 
35.00 
36.00 
55.00 
55.00 
$60.00 
75.00 


Rouge  A   19-05 


0.13 
0.13 
0.00 
0.001 
0.00 
0.10 
0.00 
0.00 
0.18 
0.18 
0.00 
0.15 
0.00 
0.18 
0.16 


0.14 
0.14 
0.30 
0.25 
0.25 
0.12 
0.35 
0.32 
01.20 
0.20 
0.25 
0.16 
0.15 
0.20 
0.17 


Rouge  G   1900 

Rouge  Quesnel  A   1904 

Spread  Leaf,  Rouge  ..  1905 

S.  Nouveau   1905 

Petit  Havane   1905 

S.  Vieux   1904-1905 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boltes  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-0  boltes  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boltes  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs-.  60 

Quesnel,  1/2,  quantitg  a  volonte..  ..  60 

C5te's  choice  mixture,  1/4  tin  76 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

C6t6's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. ; 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE   EMPORIUM   CIGAR  CO.,  SAINT- 

HYACINTHE 
Cigares  Le  mille 

Club  House  1/20....  $20.00 

Le  Petit  Gars  1/20....  22.00 

Little  Perfectos  1/20....  26.00 

El  Maska  1/20....  25.00 

Red  Bluff  1/20....  25.00 

La  Captiva  1/20....  25.00 

The  Good  Ones  1/20....  28.00 

Our  Leader  1/20....  28.00 

Peruna  1/20....  35.00 

Mont-Pelee  1/20....  35.00 

Sir  George  1/20....  6'5.00 

Representative  1/201...  45.00 

Emporkiim  1/20....  55.00 

Emporium  1/40....  6O1OO 
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Our  Clear  Havana  .. 

..  .1/20... 

.  55.00 

1/20... 

.  60.00 

1/20. . . 

.  70.00 

1/10... 

.  90.00 

1/40... 

.  100.00 

IMPORTED  TOBACCOS 

WILLS'S  SMOKING  TOBACCO 
Capstan  Navy  Cut. 

Air  tight  tins. 
Mild  • 


.     .     .     .  1-2 

.      .      .     .  1-4 

  1-8 

  1-16 

Medium   1-2' 

  1-4 

  1-8 

  1-16 

Full   I"2' 

  1-4 

  1-8 

  1-16 

Decorated  ttos. — 

Mild   1-16 

Medium   1-16 

  1-8 


1.33 
1.35 
1.42 
1.59 
1.20 
1.22 
a.30 
1.40 
1.20 
1.22 
1.30 
1.39 

1.48 
1.36 
1.30 


Traveller. 

Decorated  hinged  tins  . 
Decorated  hinged  tins  . 
Decorated  hinged  tins  . 

Air  tight  tins  

Flat  foil  pkts.     .  . 
Flat  foil  pkts  

Westward  Ho  Mixture. 
Air  tight  tins  .... 
Air  tight  tins  .... 
Paper   pkts.,  foil 

Ocean  Mixture. 
Round  tins  .... 

Air  tight  tin©  

Air  flight  tins 
Air  tight  tins 

Latakia. 
Air  tight  tins 
Air  tight  tins  . 

Black  Cut  Cavendish. 
Air  tight  tins 
Air  tight  tins  .... 

Gold  Flake. 
Air  tight  tins  .... 
Paper  ipkts.,  foil 

Liverpool   Irish  Twist. 
Air  tight  tin©  .... 
Tagger  tins  (2  lb©,  coils) 
Air  tight  tins  (21  lbs.  coils) 

Superfine  Shag. 
Air  tight  tin© 
Air   tight  tins 

Old  Friend  Shag. 
Air  tight  tins 

WILLS'S  CIGARETTE  TOBACCOS 
Three  Castles. 


Is. 
1-2 
1-4 
1-4 
1-8 
1-16 

1-4 
1-8 
1-8 

Is. 
Is. 
1-4 
1-2 

1-2 
1-4 

1-4 
1-8 


1.12 
1.16 
1.18 
1.18 
1.17 
1.17 

1.18 
1.26 
1.12 

1.00 
1.05 
1.10 
1.04 

1.59 
1.59 

1.25 
i.25 


1-4 

1.35 

.  1-8 

1.35 

3  lbs. 

0.98 

10  lbs. 

0.98 

5  lbs. 

0.98 

.  1-4 

1.30 

.  1-8 

1.35 

1-4 

1.00 

Air 
Mild 


tight  tins, 


Medium 


Paper  Pkts.,  foil 


Mild  

Best  Bird's  Eye. 

Air  tight  tins 

Air  tight  tins 

Paper  pkts.,  foil 
Bright  Bird's  Eye. 

Air  tight  tins- 
Bristol    Bird's  Eye. 

Air  tight  tins 


1-2 

1.55 

1-4 

1.60 

1-8 

1.65 

1-4 

1.50 

1-8 

1.55 

1-8 

1.50 

1-16 

l.tO 

1-16 

1.60 

1-4 

1.30 

1-8 

1.37 

1-8 

1.25 

1-4 

1.10 

1-4 

1.20 

PLAYER'S  SMOKING  TOBACCOS 
Navy  Cut. 

Air  tight  tins — 
Mild  


Full 


Navy  Mixture. 

Decorated  Lever  lid  tins 
Paper  pkts.,  foil  .... 
Paper  pkts.,  foil   .    .  . 


1-2 

1.35 

1-4 

1.36 

1-8 

1.46 

l-lo 

1.0  t 

1  9 

1  1  fi 
1.1 1) 

1  A 

1-4  ■ 

1  1  Q 

1-8 

1.27 

1-16 

1.36 

1-2 

1.16 

1-4 

1.18 

1-8 

1.2*7 

1-4 

1.36 

1-8 

1.36 

1-16 

1.36 

PLAYER'S     CIGARETTE.  TOBACCOS 
Navy  Cut. 

Flat  tins    .......    1-8  1.50 

RICHMOND  CAVENDISH   CO'S  SMOK- 
ING TOBACCOS 

Pioneer. 

Flat  tins  

Flat  tins  

Air  tight  tins  

Paper  pkts.,  foil  

Paper  pkts.,  foil  .... 

Richmond  Smoking  Mixture. 
Round  tins  

Gem  of  the  Ocean  Shag. 
Air  tight  tins  

Superfine  Shag. 
Air  tight  tins  

LAMBERT  &  BUTLER'S 
TOBACCOS. 

Log  Cabin. 

Air  tight  tins  .... 
Air  tight  tins  .... 
Paper  pkts.,  foil 

Sundried  Honeydew. 
Air  tight  tins  .... 
Viking. 
Air  tight  tins 


1-2 

1.16 

1-4 

1.20 

1-4 

1.18 

1-8 

1.20 

1-16 

1.24 

1-4 

1.10 

1-4 

1.06 

1-4 

1.13 

1-4 
1-8 
1-8 


1.18 
1.27 
1.15 


1-4  1.40 


Medium  

1-4 

1.20 

1-8 

1.25 

Varsity  Mixture. 

Air  tight  round  tins    .    .  . 

1-4 

1.85 

Frontier  Mixture. 

Air  tight  round   tin®   .    .  . 

1-4 

1.60 

Prince  of  Wales  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .   .  .  . 

1-4 

1.5'J 

Garrick  Mixture. 

Air  tight  tins  

1-2 

2.25 

Air  tight  tins  

1-4 

2.25 

Air  tight  tins  

1-8 

LAMBERT   &    BUTLER'S  CIGARETTE 
TOBACCOS. 
May  Blossom. 

Air  tight  tins  '  .    1-4  1.50 

Air  tight  tins  1-8  1.60 

MCDONALD'S  TOBACCOS 
Cut  Golden  Bar. 

Air  tight  tins, — 
Mild  


Medium 


Full 


1-4 
1-8 
1-4 
1-8 
1-8 


1.45 
1.50 
1.45 
1.50 
1.50 


F  &  J.  SMITH'S  SMOKING  TOBACCOS. 
Glasgow  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .  . 
Air  tight  round  tins  .  . 
Air  tight  round  tins  .   .  . 
Air  tight  round  tins  .  . 

Sun  Cured  Mixture. 
Air  tight  round  tins   .  . 
Air  tight  round  tins    .  . 
Air  tight   round   tins   .  . 
Air  tight  round  tins  . 


Is. 

1.28 

1-2 

1.31 

1-4 

1.31 

1-8 

1.36 

Is. 

1.35 

1-2 

1.36 

1-4 

1.36 

1-8 

1.42 

AMERICAN  SMOKING  TOBACCOS. 

Van  Bibber  Cut  Plug. 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons    .  1.25 

Just  Suits  Cut  Plug. 
1-10  pkts.  5  lbs.  cartons   ....  1.10 

Sensation  Cut  Plug. 
1-10  pkts.  5  lbs.  "cartons  1.10 

Havelock  (Australasian)  Cut  Plug. 
(Dark  or  Aromatic). 

1-10  pkts.  5  lbs.  cartons  1.25 

CIGARETTES 

Social.  Per  box  of  Per  M. 

■  In  slide  boxes  of  twenty    500    3.33  6.65 

Gold  Crest. 
In  slide  boxes  of  twenty    500    3.33  6.65 

Vanity  Fair. 
In  slide  boxes  of  ten  .  .    '500    3.65  7.30 

Vice  Roy  (Little  Cigars). 
In  slide  boxes~oT  ten  .  .    500    4.25  8.50 

Egyptian  Deities  No.  1. 
In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  13.50  27.00 

Egyptian  Deities  No.  3. 
In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  10.00  20.00 

WILLS'S  CIGARETTES 
Three  Castles. 

Per  M. 

Air  tight  tins  of  fifty  15.00 

In  fancy  flat  tins  of  ten  16.00 

In  cartons  of  ten  15.00 

Three  Castles  (Gold  tipped). 

In  flat  tins  of  fifty  19.00 

In  flat  tins  of  ten  20.00 

In  flat  tins  of  twenty    ....  19.50 

Gold  Flake. 

In  air  tight  tins  of  fifty  12.50 

In  packets  of  ten  12.50 

In  slide  boxes  of  ten  12.50 

Capstan  (Mild). 

In  air  tight  tins  of  fifty  jl-.OO 

In  cartons  (with  mouthpieces) 

of  ten  12.50 

In  cartons  of  ten  12.00 

Capstan  (Medium). 

In  air  Ught  tins  of  fifty  12.00 

In  cartons  of  ten  12.00 

Ic  cartons  of  ten  (with  mouth- 
pieces)  12.50 

Wild  Woodbine. 
In  packets  of  ten  12.50 

LAMBERT  &  BUTLERS  CIGARETTES 

Garrick  Mixture. 

Per  M. 

In  air  tight  tins  of  fifty  19.00 

PLAYER  S  CIGARETTES 

Navy  Cut  (Mild). 

Per  M. 

In  cartons  of  ten  13;00 

In  air  tight  tins  of  fifty  13.00 

In  flat  tins  of  hundred  13.50 

In  cartons  of  seven  -.  14.29 

In  flat  tins  of  fifty  13.50 

Navy  Cut  (Medium). 
In  air  tight  tins  of  fifty    ....  13.00 

In  flats  tins  of  ten  14.00 

■In  convex  packages  of  ten  ....  14.00 

In  cartons  of  ten  13.00 

In  flat  tins  of  hundred  x3.50 

Drumhead. 
In  cartons  of  ten  10.50 

Pioneer. 

In  cartons  of  ten  11.50 

AMERICAN  TOBACCO  CO.'S 
CIGARETTES 
Turkish  Trophies. 

Put  up  in  plain  and  cork  tips. 

Per  M. 

In  boxes  of  ten  22.50 
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La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET." 


MONTREAL 

VOL.  VI 


NOVEMBRE  1907 


No  11 


Liqueurs  "Iabags 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


HOGEN  MOGEN 


EIT 


ROYAL 
SPORT 

Rois  dans  la 
Ligne  des  Cigares 


Vous  avez  eherehe  un  article  leader  pour  votre  departement  de 
tabac.  Les  marques  ci-dessus  sont  toutes  deux  les  meilleures  de 
leur  classe.  II  nous  a  fallu  huit  ans  pour  produire  une  telle  per- 
fection dans  la  qualite  des  cigares,  mais  nous  avons  ete  recom- 
penses par  des  ventes  enormes.  Ces  cigares  sont  profltables  a 
tenir.  Ecrivez  nous  aujourd  hui  et  nous  vous  en  expedierons  un 
mille  a  titre  d'essai. 


Sherbrooke  Cigar  Co. 


Sherbrooke,  Que. 


Ce  journal  est  publie  pai  la  "Compagnie  de  Pnblications  Commercialep,"  Montreal. 
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BUREAUX  AU  CANADA: 

MONTREAL,   .......  41  rue  des  Communes 

(Bureau  Principal) 

WINNIPEG,  315  Avenue  William 

VANCOUVER,      coin  des  rues  Richard  et  Hastings 


-    Distillateurs  a  Dundee,  Ecosse 

SEULES  AGENCES: 

Moet  et  Chandon,  .  :  Champagnes 

J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 

D.  Goni  Feuerheerd  &  Co.,  Sherries 

D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  .  .  .  .  Vins  de  Port 
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TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St  Jacques. 


jQs.sse:m.t>lee  Generale 


General  Meeting 


Montreal,  le  2  Novembre  1907. 

Monsieur,— L' Assembled  Generale  Mensuelle 
des  Meinbres  de  l'Association  aura  lieu  mercredi,  le 
6  Novembre  1907,  a  trois  heures  p.m.,  tres  precises  au 
Monument  National,  No  ^96,  Boulevard  St- 
Laurent,  Chambie  No  11. 

Les  membres  seront  invites  a  donner  leur  opinion 
sur  1 'augmentation  du  prix  de  certaines  boissons  par 
les  marchands  de  gros  et  sur  l'opportunite  d'en  aug 
menter  le  prix  au  verre. 

Vous  etes  respectueusement  prie  d'assister  a  cette 
assemblee. 

Par  ordre,  Le  Secretaire. 

AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jnsqu'a  cette  date,  les  membres  affilies  et  les  maisons 
d'uflfaires  suivantes  sont  en  regie  avec  l'Association 
pour  l'annee  1907,  a  savoir  ; 


Montreal,  November  2nd,  1907. 

Sir.—  The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  will  be  held  on  Wednesday  the  6th  of 
November  1907,  at  3  p.m.  sharp,  in  the  Monument 
National,  No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Room  No. 
11. 

Members  will  be  invited  to  give  their  opinion 
regarding  the  recent  advance  made  by  wholesalers  in 
the  price  of  certain  liquors,  and  also  on  the  opportunity 
of  meeting  said  advance  by  increasing  the  price  of 
drinks. 

You  are  respectfully  requested  to  attend  this 
meeting. 

By  order,  The  Secretary. 

TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
date  the  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association 
for  the  year  1907,  viz  : 
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Brasseurs  —  Brewers 

MM.  Dawes  &  Co. 

"  Win.  Dow  &  Co. 

"  J.  H.  &  R.  Molson,  Bros. 

"  Canadian  Breweries,  Ltd. 

"  Montreal  Brewing  Co. 

"  C.  S.  Reinhardt. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Agents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt's). 
"    F.  Paquette. 
"    Geo.  Sorgius. 
"     J.  G.  Vinet. 

Eaux  Minerales  Natiirelles. 

MM.  Radnor  Water  Co. 

Njfrsd'Eaux  Cazeuses—  /E  rated  Water  tyfrs. 

MM.  C.RobillardA  Cie. 
"    T.  E.  Truesdell  (Chs.  Gurd  &  Co.) 
"    J.  Christin  &  Cie. 
•'    Jos.  Lecompte 
<■'    Robert  Millar 
"    Robert  Allan 
"    J.  E.  Itowan. 

Vii\s  et  Liqueurs— Wines  and  Liquors 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 

"  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  Douglas  &  Co,  (a'ts,John  Dewar&  Sons,  ltd.) 

'*  Boivin,  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils  &  Cie. 

"  Wra.  Farrell,  Ltd. 

««  N.  Quintal  &  Fils. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0,  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

"  L.  P.  Pelletier,  suco.  Mathieu  &  Frere. 

"  A.  E.  Mallette  &  Cie. 

Distillateur  —  Bistilier 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 


AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
nelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificate  d 'affiliation,  einis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualifient  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dejft.. 

A  moins  de  circonstances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tous  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LB  PAIEMBNT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  regu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arrerages  dus  a  l'Association.  Ed  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pries 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

l>.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


TABACS 


Extraits  de  BoBuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 

Ernbouteilleurs — Bottlers 

MM.  John  Bishop. 
"     Tho8.  Kinsella. 

Comptable8— Accountants 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares— Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Martin. 

"  W.  R.  Webster  &  Co.  (Sherb'Doke). 

"  L.  0.  Grothe  &  Cie. 

"  S.  Davis  &  Sons. 

"  P.  Chaput,  (La  Champagn*). 

"  V.  Forest. 

"  J.  M.  Fortier 

"  H.  Simon  &  Sons. 

"  Armand  Larue. 

"  E.  N.  Cusson  &  Cie. 

"  Harris,  Harkness  &  Co. 

"  Z.  Davis. 

"  Poirier  &  Freres. 

Divers  —  Miscellaneous 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 

"  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons, 

"  Cousincau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimeur. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pompes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fleuriste. 

"  R.  L.  Montbriand,  Architecte. 

"  H.  Bourgie,  Entrepreneur  Pompe6  Fuuebres. 

"  H.  C.  Gregoire,  Verreries. 

Marchands  -  Merchants 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Giraid,  Fraserville. 
'•'    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re- 
quested to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  cases,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

I  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Tours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary, 
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ASSEMBLEE  GENERALE  MENSUELLE 
DE  L'ASSOCIATION  DES  COMMER- 
CANTS  LICENCIES  EN  VINS  ET  LI- 
QUEURS DE  LA  CITE  DE  MONT- 
REAL. 

A  l'assembbSe  generate  mensuelle  tenue 
le  2  octobre,  au  Monument  National,  sous 
la  presidenc'e  de  M.  Victor  Lemay,  etaient 
presents-: 

MiM.  Jas.  M'cCarrey,  V.  Bougie,  Jos. 
Bariteau,  Naz.  Gauthier,  Nap.  Tremblay, 
F.  A.  Chagnon,  Amedee  Blondin,  J.  A. 
Domphouse,  Jos.  Lamarche,  Theophile 
Goulet,  Jos.  Ousson,  H.  Guy,  F.-X.  St-Jean, 
A.  Lafrance,  F.  Arpin,  Paul  Lalonde,  Ar- 
thur Hinton,  P.  McGoogan,  Jos.  Roch,  C. 
Labelle,  A.  Beauchamp,  A.  B.  Gingras, 
Jos.  Landry,  Jos.  Laporte,  P.  Scullion,  E. 
Beaudoin,  A.  Cote,  Jos.  Boyer,  Z.  St-Jean, 
le  secretaire  et  un  grand  nombre  d'au- 
tres. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
ainsi  que  le  rapport  du  tresorier  sont  sou- 
mises,  lues  et  adoptees. 

Comme  cette  assemblee  etait  la  premie- 
re assemblee  depuis  les  vacances,  on  s'est 
occupe  plutot  des  affaires  de  routine  que 
d  autres  questions.  Avant  l'ajournement, 
le  secretaire  soumet  les  noms  des  nou- 
veaux  membres. 

Ont  ete  admis  depuis  la  derniere  as- 
semblee mensuelle  du  ler  mai  1907, 
comme  suit: 

MM.  St-Denis  &  Frere,  hoteliers,  85  Ma- 
nufactures; S.  Abrahamson,  hotelier,  11 11 
Notre-Dame  Ouest;  J  O.  Bastien,  hote- 
lier, 212  Delisle;  Leopold  Petit,  hotelier, 
Sorel,  P.  Q.;  Alphonse  Archambault,  ho- 
telier, 209  McGill;  Jos.  Dupre,  hotelie.% 
St-Ours,  P.  Q.;  J.  Chas.  Molinari,  hotelier, 
88  Ste-Catherine  Ouest  ;Mme  Margaret 
Kinnistan  (Mme  Geo.  Marks),  hoteliere, 
112  Shearer;  MM.  Olivier  Deschamps,  ho- 
telier, St-Laurent,  P.  Q.;  Ed.  Mallette,  ho- 
telier, Pointe  Claire,  P.  Q. 

Et  l'assemblee  s'ajourne. 

*    *  * 
Demandes  d'admission 

Les  personnes  dont  les  noms  suive-1 1 
ont  demande  a  etre  admises  comme  mem- 
bres de  l'Association  des  Commergants 
Licencies  de  Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite 
de  Montreal. 

Ces  demandes  seront  prises  en  consi- 
deration a  la  prochaine  assemblee  du  bu- 
reau de  direction: 

MM.  Lalonde  &  Leblanc,  hoteliers,  113 
Windsor;  St-Amand  &  Seguin,  hoteliers, 
1  Carre  Chaboillez;  Edwin  C.  Fuerst.  ho- 
telier, 108  Notre-Dame  Ouest  ;  Emery 
Daignault,  hotelier,  2277  Notre-Dame 
Ouest;  E.  L.  H.  Binette,  hotelier,  215 
Commissaires ;  John  O'Connor,  hotelier, 
2630  Notre-Dame  Ouest;  M.  Carsley,  ho- 
telier, 109c  Common;  Mme  Marguerite 
Hogan  (Mme  John  Love),  hoteliere,  1153 
St-Jacqnes;  MM.  Adolphe  E  Gingras,  ho- 
telier, 17  Craig  Est;  J.  P.  Gingras,  hote- 


lier, 56  Bonsecours;  Elz.  Lesperance,  ho- 
telier, 1310  St-Lauren;t  Adelard  Trem- 
blay,  hotelier,  1917  Ontario  Est;  Lucien 
Boucher,  hotelier,  1730  Notre-Dame 
Ouest;  Mo'ise  Chevalier,  hotelier,  1280  St- 
Denis;  J.  B.  Chartrand,  hotelier,  1C0  Sts- 
Catherine  Est;  Eugene  Edmond,  hotelier, 
64  Place  Jacques-Cartier;  S.  Isemman.  ho- 
telier, 185  Grand  Trunk;  G.  W.  Kindall 
&  Saint  Pere,  hoteliers,  21  Ste-Catherine 
Ouest;  Joseph  Longpre,  hotelier,  951  On- 
tario Est;  Oscar  Lefebvre,  hotelier,  1437 
Notre-Dame  Ouest;  Raphael  Lemieux,  ho- 
telier, 1163  Boulevard  St-Laurent;  M.  Me- 
Brearty,  hotolier,  1014  Notre-Dame  Ouest ; 
Poirier  &  Freres,  fabricants  de  cigares, 
1152-1154  Boulevard  St-Laurent;  Jos.  A. 
Robidoux,  hotelier,  922  Charlevoix. 


L'AVANCE   DE   PRIX   DES  WHISKIES 

A  leur  prochaine  assemblee  gene- 
rale  mensueMe,  les  membres  de  l'Asso- 
ciation des  Comniergants  Licencies  en 
Vins  et  Liqueurs  de  la  Cite  de  Mont- 
real seront  invites  a  examiner  la  si- 
tuation qui  leur  est  faite  par  la  der- 
niere augmentation  du  prix  des  alcools, 
whiskies  et  rye  whiskies,  soit  en  futs 
soit  en  caisses. 

Nous  indiquons,  dans  une  autre  par- 
tie  de  co  journal,  les  nouveaux  prix  des 
alcools,  whiskies  et  rye  en  futs,  en 
memo  temps  que  nous  indiquons  l'a- 
vance de  25c  sur  les  whiskies  et  rye 
canadiens  en  caisses. 

Cette  avance  de  prix  vient  s'ajouter 
a  oelles  qui  ont  eu  lieu  depuis  un  cer- 
tain nombre  d'annees,  sans  que  les  ho- 
teliers aient  jamais  demande  aux  con- 
sommateurs  de  paver  l'avance. 

Dans  tout  commerce,  le  marehand 
de  detail  etablit  son  prix  de  vente  sur 
le  prix  de  oout  de  la  marchandise  et 
fait  supporter  au  consommateur  toute 
hausse  qui  vient  de  se'produire. 

II  ne  se  contente  pas  d'ailleurs  de 
demander  laimpllement  le  remiboutrse- 
ment  du  prix  plus  eleve  qu'il  paie, 
mais  il  augmente  ce  prix  d'une  part 
proportionnelle  a  ses  frais  generaiix  et 
d'un  tant  pour  cent  pour  ses  benefices. 

Cost  d'ailleurs  ce  que  le  commerce 
de  gros  a  fait  dans  le  cas  present.  A 
1 'augmentation  du  prix  reclame  par 
les  distillateurs  il  a  ajoute  un  tant 
pour  cent  pour  se  couvrir  des  risques 
ct  des  frais  generaux  inherents  a  l'aug- 
mentation  imposee  par  les  distillatcurs 
et  a  calcule  son  pourcentago  de  (profits 
sur  les  nouveaux  prix. 

II  serait  done  raisonnable,  et  com- 
mercial on  mesne  temps,  que  il'hotelior 
augmente  ses  prix  au  consommateur  et 
ne  soit  pas  le  seul  a  supporter  les  avan- 
ces  et  bausses  de  prix  provoquees  tan- 
tot  par  des  droits  do  douano  plus  ele- 
ves,  tantot  par  la  cherte  des  grains  ou 
par  toute  autre  cause. 


II  n'y  a  pas  seulement  que  les  prix 
des  whiskies  et  autres  boissons  qui  aient 
augmente  .pour  l'hotelier;  son  loyer, 
sa  licence,  ses  frais  generaux  de  toute 
nature,  sa  nourriture,  etc.,  tout  est 
plus  cher  aujourd'hui  qu'il  n'y  a  cinq 
ans,  dix  ans,  et  le  consommateur  paie 
toujours  sa  conisomniation  au  meme 
prix  que  par  le  passe,  exacteonent  com- 
me tsi,  depuis  vingt  ans,  rien  n'etait 
change  dans  le  commerce  de  detail  des 
liqueurs. 

II  y  a  la  unie  anomalie  qui  n'a  pas  sa 
raison  d'etre :  l'hotelier  restant  le  seul 
a  prendre  a  sa  charge  toutes  Jes  avan- 
ces  de  prix  et  les  augmenfaitionis  de 
frais  de  toute  nature  qui  aeeablent  son 
commerce. 

Mais  les  hoteliers  sont,  au  contraire, 
les  demiers  qui  devraient  hesiter  a  se 
rembourser  entierement  'dos  aivancesde 
prix  et  de  tout  ce  qui  tend  a  augmontor 
le  cout  de  la  marchandise. 

Les  hoteliers  sont  privilegies  en  ce 
sens  que  leur  nombre  est  limite  par  la 
loi,  ils  n'ont  done  pas  a  craindre,  s'ils 
s'entendent  sur  1«6  prix  auxquels  ils 
doivent  vendre  an  'verre,  que  de  nou- 
veaux arrwants  viennent  leur  faire  la 
concurrence  au  rabais.  D'autre  part, 
organises  comme  ils  le  sont  avec  une 
Association  pui&sante  qui  eomprend 
pratiquement  tous  les  hoteliers,  une  en- 
tente est  facile,  desirable  meme,  sur 
cette  question. 

Nous  savons  a  l'avance  qui'd  est  pour 
ainsi  dire  impossible  qu'une  mesure  si 
legitime,  si  utile,  si  necessaire  meme 
soit-elle,  puisse  jamais,  dans  une  Asso- 
ciation quelque  ipeu  nombreuse,  etre 
adoptee  a  I'unanimite;  mais  les  mem- 
bres d'une  Association  font  toujours 
prewve  d'une  grande  sagesse  en  se  ran- 
geant  a  l'avis  de  la  majorite,  meme 
quand  ils  nie  partagent  pas  ses  vnes. 

La  discussion  qui  va  s'elever  au  sein 
de  la  prochaine  assemblee  des  membres 
de  l'Association  ne  manquera  certai- 
nement  pas-  d'interet  pour  tous  les  ho- 
teliers, aussi  les  engageons-nous  forte- 
ment  a  se  rend  re  a  cette  assemblee. 
Quand  ils  sacrifieraient  a  l'etude  de 
la  question  une  heure  ou  deux  de  leur 
tomps,  leurs  affaires  n'en  souffriront 
pas. 

II  serait  mieux  a  tous  los  egards  que 
toute  resolution  qui  devra  etre  prise 
a  la  suite  de  la  discussion  le  soit  non 
pas  simplement  a.  la  majorite  d'un  cer- 
tain nombre  de  membres,  mais  a  la  ma- 
jorite de  tons  les  membres  composant 
l'Association. 


PENSEZ-Y  ! 

Bientot  la  question  du  renouvelle- 
ment  des  licences  pour  la  vente  des 
vins  et  liqueurs  sera  de  nouveau  une 
question  d'actualite. 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de  : 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son  Rotterdam  Gin  de -Hollande 

"    Martell  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"   Jules  Robin  &  Co   "   Cog?iacs. 

"   Cockburn,  Smithes  &  Co  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  Xeres  de  la  Fronter a. ..Sherries. 

"    S    Darthez  Reus  (Tarragone)  Ports  Tarragone. 

MM.  Barton  &  G-uestier  Bordeaux  Clarets,  Sautemes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Rodel  &  Fils  Freres    "   Sardines,  Pois  et  Conserves. 

"    Deinhard   &  Co  Coblenz  Hocks  et  Moselles. 

"   C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

'*    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guinness' s  Stout,  Bass's  Ale, 

Whiskies  Irlayidais  et  Rhum  de  la  Jamaique. 

"    C.  Gr.  Hibbert  &  Co  Londres  Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited.  Glasgow  Whiskies  Ecossais. 

"   Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin  Ginger  Ale,  Club  Soda,  etc. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jamaique. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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Comme  nos  leeteurs  le  savent,  les 
hoteliers  aie  manquent  pas  d'ennemis 
toujours  prets  a  leur  suisciter  des1  en- 
nuis et  des  dif f ieultes ;  beauooup  meme 
rencontrent  cles  oppositions  non  justi- 
fiees,  alors  qu'ils  sont  stirs  d'eux- 
memes  et  nont  rien  a  se  reprocher  au 
point  de  vue  de  la  loi.  D'annee  en 
annee,  les  «>mmissaires  des  licences  se 
montrent  phis  severes  envers  ceux  qui, 
n  observant  pais  la  loi,  ont  ete  l'objet 
de  poursuites. 

La  licence  pour  ,1'hotelier  represente 
un  actif.  Quelle  que  soiijt  l'importance 
donnee  a  son  commerce,  quelle  que  soit 
la  valour  de  sa  clientele  et  .de  l'empla- 
'  cement  qu'il  oceupe,  tout  cela  ne  vant 
plus  un  sou  pour  lui  du  jour  ou  il  se 
voir  refuser  le  renouvel lenient  de  sa 
licence.  Le  moyen  le  plus  simple  et 
le  meilleur  d'obtenir  le  renouvellenicut 
de  sa  licence  est,  pour  FhotelieT,  de  se 
conformer  entierement  anx  exigences 
de  la  loi. 

Nous  engageons  done  les  hoteliers 
qui  nous  lisent  a  se  rappeler  que  l'epo- 
que  de  la  demande  du  renouivellement 
des  licences  approehe  et  qu'il  serait 
bon  qu'il  soient  en  regie  sous  tous  les 
rapports  an  moment  ou  leur  demande 
viendra  devant  les  commi'ssaires  des  li- 
cences. 


ASSOCIATION     DES    COM  ME  RCA  NTS 
LICENCIES   DE   L'ONTAR  IO 

line  Convention  des  Comniercants 
en  Liqueurs  de  FOntario  a  eu  lieu  dans 
le  eourant  du  niois  d'ootobre,  a  To- 
ronto, au  Temple  Building.  Bien  qu'il 
ait  ete  difficile  de  savoir  exactement 
quelles  ont  ete  les  resolutions  passees 
par  la  Convention,  les  journalistes 
ayant  ete  pries  de  se  rotirer,  il  n'en 
est  pas  nioins  certain  que  tous  les  com- 
mercants  en  liqueurs  sont  umanimes  a 
combattre  l'option  locale. 

11  n'y  a  eu  qu'une  journee  de  ses- 
sion, et  encore  le  plus  grand  nombre 
des  membres  qui  y  out  pris  part  ont- 
ils  quitte  Toronto  avant  la  fin  des  tra- 
vaux. 

On  comprend  qu'une  mesintelligen- 
ee  a  ete  creee  au  sujet  de  1'elevation 
de  la  contribution  des  membres  ;  un 
grand  nombre  d'entre  eux  pretendent 
que  les  nouveaux  droits  isont  absolu- 
ment  trop  eleves.  .  Ces  droits  ont  ete 
fixes-  comme  suit :  licencies  des  town- 
ships, $5.00;  licencies  des  villes, 
$10,00;  licencies  des  cites  $25.00.  A 
ce  sujet,  un  des  membres  presents  a 
declare :  "  Vous  etes  assez  disposes  a 
aller  sur  un  champ  de  courses  et  a  y 
perdre  $200  ou  $300,  et  eependant  vous 
ne  voulez  pas  apporter  voire  contribu- 
tion' d'une  fraction  de  ce  montant  pour 
la  protection  de  votre  propre  commer- 
ce." II  declara  que,  s'il  aivait  a  choisir 
entre  le  champ  de  courses  et  la  pro- 


tection de  son  propre  commerce,  il  choi- 
sirait  la  derniere;  il  admettait  qu'il 
etait  eependant  tres  amateur  des  cour- 
ses de  chevaux. 

Toutefois,  on  pretend  que  1'assem- 
blee  aurait  ete  plus  compacte,  malgre 
la  question  de  la  contribution,  si  un 
certain  nombre  de  membres  presents 
venus  du  dehors,  n'avaient  pas  ete  im- 
bus  de  I'idee  que  les  resolutions  et  la 
liste  des  officiers  avaient  ete  prepa- 
rees  avant  le  conmienee-ment  de  la  ses- 
sion et  que  les  gens  de  Toronto  vou- 
laient  tout  gonvemer.  lis  preten- 
daient  qu'on  s' etait  arrange  pour  que 
ceux  du  dehors  n'aient  aucune  voix 
dans  ^organisation  future  de  1' Asso- 
ciation. 

On  comprend  egalement  que  la  no- 
mination de  1'aivocat  de  l'Association 
a  provoque  des  mecontentements.  Cer- 
tains des  membres  presents,  dit-on,  ont 
pretendu  que  les  rapports  bien  connus 
de  M.  Haverson,  au  sujet  de  la  defense 
en  Cour  des  delinquants,  avaient  don- 
ne  cours  a  l'opinion  que  l'Association 
venait  en  aide  et  defendait  pratique- 
ment  ceux  qui  avaient  vendu  des  li- 
queurs apres  Pheure  regie-men  taire  ct 
commettaient  d'autres  debts  contre 
1'Acte  lies  Licences." 

Les  officiers  elus  sont:  President, 
T.  P.  Pbelan,  Toronto;  Vice-Presi- 
dents, J.  K.  Paisley,  Ottawa  et  George 
Graham,  Toronto;  'Secretaire  honorai- 
re,  W.  T.  Thompson,  Toronto;  Tre- 
sorier,  George  J.  Foy,  Toronto;  Avo- 
cat,  James  Haverson,  C.  P. ;  Comite 
Executif :  P.  H.  Reid,  Ingersoll;  A.H. 
Brener,  London;  P.  L.  l\iulqueen,  To- 
ronto; A.  H.  Coffin,  Georgetown; 
11.  H.  Simpson,  Hamilton;  et  William 
Marshall,  Kingston. 

Les  representants  ides  autres  bran- 
ches de  commerce  etaient :  Distilla- 
teurs,  C.  T.  Mead  et  Geo.  Hargraft  de 
Toronto;  marchands  de  liqueurs  en 
gros,  L.  A.  Howard,  Toronto  et  James 
Wrigney  de  Kingston  ;  brasseurs,  E.  D. 
Brown  et  W.  T.  Kernaghan  de  Toron- 
to; marchands.  John  Sutton  de  Sinr- 
cbe  et  T.  K.  Haffey  de  Toronto. 


LA  HAUSSE  DES  ALCOOLS 

Par  suite  de  la  hausse  considerable  et 
.  persistante  des  prix  des  grains,  les  dis- 
tillateurs  Canadiens  ont  avane6  les  prix 
des  alcools. 

On  cote  actuellement,  dans  le  commer- 
ce de  gros: 

Alcool  65  degres  o.  p. 


En  quarts  $4.80 

En  1-2  quarts  ....  4.85 
Au  gallon   4.90 

High  Wine  50  degres  o.  p. 

En  quarts  $4.35 

En  1-2  quarts  ....  4.40 
Au  gallon  4.4i 


Rye  25  degres  u.  p. 

En  quarts  $2.30 

En  1-2  quarts  ....  2.35 
Au  gallon  .....  2.40 

Ces  prix  sont  pour  les  alcools  de  grains. 

Pour  les  alcools  de  melasses  on  cote: 


65 

degres  o.  p. 

En  quarts   .    .  . 

$4.70 

En  1-2  quarts  .  . 

.  .  4.75 

Au  gallon  .   .  . 

4.80 

50 

degres  o.  p. 

$4.25 

En  1-2  quarts  .  . 

.  .  4.30 

Au  gallon 

.  4.45 

Les  whiskies  et  les  rye  whiskies  Cana- 
diens en  caisse  ont  suhi  de  leur  cote  une 
augmentation  de  prix  de  25  cents  par 
caisse. 


AVANCE  SUR  LES  BIERES  A 
TORONTO 

Un  confrere  de  la  Province  d' On- 
tario nous  dit  que  les  brasseurs  de  la 
elite  province  ont  oelebre  leur  entree 
'dans  l'Association  Provinciate  des  De- 
tenteurs  de  Licence  pour  Liqueurs, 
d'une  maniere  qui  a  donne  peu  de  sa- 
tisfaction au  commerce  de  detail.  Au 
lendemain  meme  de  leur  entree  dans 
l'organisation  pour  la  defense  des  in- 
terets  combines  des  licencies,  lesbras- 
seurs  de  Toronto  et  les  brasseuxs  re- 
presentes  a  Toronto  ont  publie  une 
circulaire  donnant  avis  d'une  forte, 
augmentation  des  prix  de  l'ale,  du  lager 
et  du  porter.  L'avis  a  cause  uneigran- 
de  surprise  a  la  majorite  des  hoteliers, 
car  on  a  fait  la  remarque  que,  s'il 
est  vrai  que  les  brasseurs  ont  souscrit 
une  grosse  isomme  pour  aider  a  com- 
bat t  re  l'option  locale,,  lis  n'ont  certai- 
n<>ment  pas  perdu  de  temps  a  assurer 
la  rentree  de  cette  'somme  avant  meme 
qu'elle  soit  depensee. 

Les  brasseurs,  dans  leur  avis,  decla- 
rent  qu'ils  se  voient  dans  l'obligation 
de  hausser  leurs  prix  par  suite  des  prix 
eleves  du  malt  et  autres  matieres  em- 
ployees en  brasserie.  Les  prix  ont  ete 
avances  de  10c  par  doz.  pour  l'ale.  le 
lager  et  le  porter  embouteilles. 

Pour  le  lager  en  futs  I'augmentation 
est  de  $1.00  par  bari!  de  32  gallons  de 
vin ;  de  50c  par  demi-baril  et  de  25c 
pour  les  quarts  et  sixiemes  de  haril. 
T/ale  et  le  porter  en  futs  restent  h 
l'ancien  prix  de  33c  le  gallon. 


L'EXPOSITION  ANNUELLE  DE  MONT- 
REAL 

II  faut  la  faire  renattre 

Toronto  et  Ottawa  ont,  chaque  annee, 
une  exposition  qui  attire  dans  l'une  ?t 
l'autre  de  ces  deux  villes  un  grand  nom- 
bre de  visiteurs.  Tous  ces  visiteurs 
achetent,  depensent  et  le  commerce  de 
detail  s'en  trouve  bien. 

A  Montreal,  nous  avons  eu,  autrefois, 
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Telephone  Main  844 


OTTO  ZEPF,  Gerant-Directeur 


FREYSENG  CORK  CO.,  Limited 


Manufacturiers  et  Importateurs  de 


COUPES  A  LA  MACHINE  COUPES  A  LA  MAIN 

Aussi  de  Fournitures  pour  Embouteilleurs, 
Machines  a  Boucher,  a  Capsuler,  Machines  Crown, 
Capsules  a  Bouteilles,  Paniers  a  Bouteilles,  Cire  a 
Cacheter,  Etain  en  feuilles,  Unies  et  de  Couleur. 
Ceintures  de  Sauvetage,  Paillons. 


655-661  Rue  St^Prul, 


Montreal 


B  I  SQU  IT 


64 


99 


(20    AIMS    D'AG  El) 

 ET  


BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  &  Co., 

JARNAC  -  COGNAC 
ET  A  B  LI  S     E  N  1819. 
SEULS    'GENTS   POUR    LE  CANAD* : 

WALTER   R.  WON  HAM   &  SONS, 

MONTREAL: 
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notre  exposition  annuelle  et  le  commerce 
de  detail  de  notre  cite  regrette  que  ces 
temps  ne  soient  plus,  car  il  y  trouvait  son 
compte. 

Pourquoi  n'avons-nous  plus  d'exposition 
ici,  tandis  que  d'autres  villes  ont  conser- 
ve la  leur?  A  cette  question,  il  est  facile 
de  repondre  que  l'ancienne  Compagnie 
d'Exposition  de  Montreal  ayant  ete  li-. 
quidee,  son  experience  n'est  pas  encourn- 
geante  pour  ceux  qui  seraient  en  mesu^e 
de  former  une  compagnie  nouvelle  pour 
le  meme  objet. 

II  est  evident  qu'une  compagnie  nou 
velle  qui  suivrait  les  errements  de  la 
compagnie  defunte  aurait  le  meme  insue- 
ces.  La  Cite  de  Montreal,  la  metropote 
Canadienne,  peut  faire  aussi  bien,  tout  au 
moins,  que  Toronto  et  Ottawa.  La  popu- 
lation est  plus  grande  ici  que  la,  le  nom- 
bre  de  visiteurs  ne  saurait  manquer  pour 
faire  de  l'exposition  un  succes  veritable, 
si  l'exposition  etait  attrayante.  Nous 
avons  ici  tous  les  elements  voulus  pour 
donner  de  l'attrait  a  une  exposition.  No- 
tre cite  industrielle  a  une  variete  de  pro- 
duits  interessants,  manufactures  sur 
place,  a  mettre  sous  les  reards  des  visi- 
teurs; nos  commergants  en  gros  ont  eux- 
memes  une  infinie  variete  de  produits 
Strangers  a  faire  connaitre  au  public  ; 
les  produits  agricoles  et  horticoies,  les 
produits  de  l'industrie  laitiere  de  notre 
district  ne  font  pas  non  plus  defaut  ; 
notre  province  si  riche  en  produits  mi- 
niers,  forestiers  et  des  pecheries  tirerait 
egalement  avantage  d'une  exposition  a 
Montreal. 

Nous  ne  parlons  pas  de  1'interet  qu'of- 
friraient  aux  eleveurs  de  chevaux,  d'ani- 
maux  des  races  bovines,  ovines  et  por- 
cines,  des  courses  et  des  concours  aux- 
quels  cette  exposition  donnerait  lieu  et 
qui  attireraient  des  milliers  de  personnss 
de  la  campagne. 

A  cette  partie  utile,  pratique  de  l'expo- 
sition, il  est  facile  d'y  joindre  la  partie 
agreable,  les  courses,  les  sports,  les  spec- 
tacles qui,  eux  aussi,  apportent  a  une 
exposition,  leur  contingent  de  visiteurs. 

De  quelque  cote  qu'on  envisage  les 
choses,  il  est  evident  que  Montreal  peut, 
avec  tous  les  elements  dont  il  dis- 
pose, avoir  son  exposition  annuelle  avec 
un  succes  tout  au  moins  egal  a  celui 
qu'ont  les  expositions  des  autres  cites. 

Un  certain  nombre  d'hommes  d'affaires 
l'ont  sans  doute  compris  comme  nous, 
puisqu'ils  ont  forme,  il  y  a  deux  ans  en- 
viron, un  comite  de  l'exposition.  Qu'est- 
devenu  ce  comitg?  Nous  ignorons  s'il  ex- 
iste  encore,  mais  on  n'entend  guere  par- 
ler  de  lui.  Peut-etre  serait-il  temps  que 
la  Chambre  de  Commerce  et  le  Board  if 
Trade  prennent  directement  la  chose  -in 
mains. 

On  ne  peut  guere,  a  la  veille  d'eleo 
Uons,  demander  au  Conseil  Municipal  de 
s'occuper  de  cette  question;  mais  il  se- 


rait  facile  d'obtenir  des  futurs  candidats 
a  l'echevinat  qu'ils  se  prononcent  sur 
cette  question  si  importante  pour  le  com- 
merce et  l'industrie  de  notre  cite. 


L'OUEST  CANADIEN 
Une  entrevnue  avec  M.  L.  E.  Geoffrion 

M.  L.  E.  Geoffrion,  de  la  maison  L. 
Chaput,  Fils  et  Cie,  et  l'un  des  trois  com- 
missaires  du  port  de  Montreal,  a  faitder- 
nierement  un  voyage  dans  l'Ouest,  et  il 
a  bien  voulu  nous  donner  quelques  de- 
tails sur  la  situation  des  affaires  dans 
cette  partie  du  Canada. 

D'aures  lui,  les  rapports  pessimistes 
que  1'on  a  faits  sur  le  rendement  de  la  re- 
colte  de  ble  sont  exageres.  II  est  diffi- 
cile de  dire  dans  quelles  regions  la  re- 
colte  est  bonne  ou  mauvaise;  la  recolte 


M.  L.  E.  Geoffrion 


est  plutot  tres  irreguliere,  et  Ton  trouve 
dans  le  meme  district  des  fermiers  qui  s? 
felicitent  de  l'abondance  du  ble  sur  leurs 
terres,  alors  que  d'autres  se  plaignent  de 
n'avoir  rien  a  recolter  du  tout.  II  est 
probable  que  la  recolte  generale  ser.i 
equivalente  aux  trois  quarts  d'une  re- 
colte moyenne,  mais  comme  les  prix  sonl 
beaucoup  plus  eleves,  la  somme  totale 
d'argent  pergue  sera  sans  doute  la 
meme. 

L'avoine  donnera  probablement  un  r§- 
sultat  beaucoup  plus  mauvais  que  le  ble. 
Ii  y  a  beaucoup  de  paille,  mats  il  n'y  a 
que  peu  ou  pas  de  grain. 

L'action  des  banques  a  certainement 
produit  un  reserrement  dans  les  affaires. 
Beaucoup  de  marchands  se  plaignent  de 
ne  pas  pouvoir  obtenir  l'argent  necessaire 
a  leur  commerce  regulier;  il  est  probable 
que  cette  situation  ne  durera  pas  long- 
temps,  et  cette  action  aura  probablemeit 
le  resultat  avantageux  d'eloigner  la  spe 
culation. 

Quoiqu'il  en  soit,  M.  Geoffrion  revient 


de  l'Ouest  enthousiasme  de  ce  qu'il  a  vu. 
II  considere  qu'aucun  pays  n'offre  de  sem- 
blables  opportunites  &,  un  jeune  homme 
sobre  et  industrieux,  n'eut-il  aucun  capi- 
tal; et  il  deplore  qu'un  si  grand  nombre 
de  Canadiens  s'en  aillent  aux  Etats-Unis 
an  lieu  d'aller  coloniser  leur  propre  pays. 

M.  Geoffrion  a  eu  l'occasion  de  causer 
avec  des  Amerieains  de  1'avenir  de 
l'Ouest,  et  ces  messieurs  lui  avouaient 
qu'ils  prevoyaient  qu'avant  longtemps, 
ils  seraient  obliges  de  venir  acheter  les 
bles  canadiens. 

L'immigration  des  Amerieains  dans 
l'Ouest  Canadien  est  tellement  consid-o 
rable  que  le  gouvernement  de  certains 
Etats  commencent  a  s'en  inquieter.  En 
quelques  annees  plus  de  26,900  fermiers 
amerieains  ont  traverse  la  frontiere  pour 
venir  se  fixer  au-dela  de  la  ligne  45e.  Ce 
qu'il  y  a  d'interessant,  e'est  que  ces  im- 
migrants sont  presque  tous  des  gens  ai- 
ses  qui  vendent  a  un  prix  tres  eleve  les 
terres  qu'ils  ont  aux  Etats,  terres  qui 
sont  epuisees,  pour  racheter  en  Canadi 
a  un  prix  bien  moindre  des  terres  neu- 
ves,  susceptibles  de  leur  donner  des  rS- 
coltes  plus  abondantes.  Cette  immigra- 
tion est  certainement  un  bienfait  pour  lo 
Canada,  car  ces  gens  experimentes  ap- 
portent non  seulement  des  bras,  mais 
des  capitaux,  les  deux  choses  necessaires 
au  developpement  des  richesses  de 
l'Ouest. 

II  ne  faudrait  pas  croire  que  la  partie 
cultr'ab'e  ('e  ce  territoire  est  simplenient 
la  partie  Sud.  Alors  que  M.  Geoffrion 
etait  a  Edmundton,  les  bles  cultives  dans 
la  vallee  de  la  riviere  La  Paix  etaient 
arrives  a  une  maturite  complete,  alors 
que  plus  au  Sud  ils  ne  l'etaient  pas  ea- 
core.  Ceci  prouve  que  la  partie  colonisa- 
ble  du  Nord-Ouest  est  infiniment  plus 
vaste  qu'on  ne  le  supposait  il  y  a  dix  ans, 
et  que  les  territoires  traverses  par  'e 
Grand-Trunk-Pacific  seront  aussi  avan- 
tageux que  les  territoires  traverses  par 
Id  Pacifique  Canadien. 

Le  developpement  de  ces  regions  .*e 
fait  avec  une  extreme  rapidite.  A  Ed- 
mundton il  y  avait  cet  ete  au-del(a  de 
quinze  cents  personnes  vivant  sous  la 
tente  parce  que  le  temps  avait  manque 
pour  leur  construire  des  maisons;  a 
Stradthcona  il  y  en  avait  mille  dans  la 
meme  position. 

Nous  remercions  M.  L.  E.  Geoffrion 
de  ces  details  qui  certainement  interes- 
seront  nos  lecteurs. 


TRAITE  DE  COMMERCE  FRANCO- 
CANADIEN 

Nos  lecteurs  ont  appris  par  les  depe- 
ches  qu'ont  publiees  les  journaux  quoti- 
diens  qu'un  traite  de  commerce  a  ete  ei- 
gne a  Paris  entre  les  representants  du 
gouvernement  camajdien  et  ceux  de  la 
France.    Oe  traite  avant  d'entrer  en  vl- 
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gueur  devra  §tre  ratifie  par  les  Parle- 
merits  des  deux  pays  contractants. 

Les  renseignements  que  nous  possedons 
sur  ledit  traite  sont  bien  maigres  et  n'ont 
rien  d'officiel.  Dans  ces  conditions,  il 
est  bien  difficile  d'en  rien  dire  pour  le 
moment. 

Tout  ce  que  nous  pouvons  faire,  c'est  de 
feliciter  le  gouvernement  de  sa  politique 
d'expansion  commerciale.  Nous  pouvons 
faire  avec  la  France  beaucoup  plus  d'af- 
faires que  nous  n'en  avons  fait  jusqu'a 
present. 

La  France  importe  un  grand  nombre 
de  marchandises  que  nous  pouvons  lui 
fournir  en  quantite:  produits  de  ^agri- 
culture, des  pecheries,  des  forets  et  des 
mines  entre  autres  et,  si  la  France  nous 
accorde  sur  ces  produits  son  tarif  mini- 
mum, nous  devrons  trouver  pour  ces  pro- 
duits un  grand  debouche  en  France. 

D'autre  part  ,nous  importons  au  Cana- 
da maints  produits  que  la  France  pent 
nous  fournir  dans  d'excellentes  conditions 
sans  porter  atteinte  a  notre  industrie,  a 
notre  production,  farmi  ces  produits 
nous  citerons:  les  soieries,  les  vins,  les 
fruits  du  Midi,  les  conserves,  les  pates 
alimentaires,  les  objets  d'art,  etc.  II  est 
facile  d'accorder  a  la  France  un  tarif  r6- 
duit  a  I'entree  de  tous  ces  articles  et  de 
les  mettre  ainsi  a  la  portee  d'un  plus 
grand  nombre  de  consommateurs. 

On  voit  que  la  matiere  necessaire  a 
une  entente  pour  developper  les  relations 
commerciales  des  deux  pays  ne  fait  pas 
defaut. 

Nous  devrons  attendre  pour  savoir  ce 
que  nous  avons  a  espSrer,  au  point  de  vue 
de  nos  exportations,  du  traite  qui  vient 
d'etre  conclu,  mais  d'avance  nous  som- 
mes  certain  qu'il  aura  pour  effet  d'atti- 
rer  1 'attention  de  nos  commercants  sur 
les  debouches  que  la  France  peut  offrir 
a  nos  produits.  Jusqu'a  present  Lis  n'ont 
guere  tourne  leurs  regards  de  ce  cote  et, 
cependant,  pour  bien  des  produits,  lis  au- 
raient  pu  le  faire  avec  profit,  meme  sous 
le  regime  de  l'ancien  traits. 

II  est  a  souhaiter  que,  comme  couron- 
nement  du  traite  franco-canadien,  la  Com- 
pagnie  Generale  Transatlantique  mette  a 
execution  le  projet  qu'on  lui  prete  d'eta- 
blir  une  ligne  directe  de  paquebots  entre 
la  France  et  le  Canada. 

Nous  savons  de  bonne  source  que  la 
ligne  faisant  actuellement  le  service  en- 
tre Montreal  et  Le  Havre  n'a  guere  don- 
ne  satisfaction  au  Commerce.  Comme 
cette  ligne  touche  en  Angleterre,  le  fret 
a  destination  de  ce  dernier  pays  semble 
interesser  davantage  la  ligne  subvention- 
nee. 

Une  ligne  franchise  naviguant  en  droi- 
ture  entre  un  port  francais  et  un  port 
canadien  peut  et  doit  trouver,  meme  ac- 
tuellement,  suffisamment  de  fret  pour 
couvrir  ses  defenses.  Et,  avec  le  deve- 
loppement   que   doivent  necessairement 


prendre  dans  l'avenir  les  relations  com- 
merciales des  deux  pays,  il  n'y  a  aucun 
doute  que  la  compagnie  qui  entreprendra 
ce  service,  y  trouvera  profit  avant  long- 
temps. 

LES  VINS  DE  CHAMPAGNE 
La  delimitation  de  la  Champagne 

Les  vignerons  champenois  s'agitent,  a, 
l'exemple  de  ceux  du  mid  de  la  France, 
et  reclament  imperieusement  au  gouver- 
nement la  delimitation  immediate  de  la 
Champagne,  dont  les  Chambres  ont  vote 
le  principe  et  qui  doit  etre  realisee  par  un 
dec  ret  d'administration  publique. 

M.  VaM6e,  senateur  de  la  Marne,  a  ex- 
pose en  ces  termes  leurs  pretentions: 

"La  Champagne  viticole  ne  peut  com- 
prendre  que  la  region  dans  laquelle  les 
plants^  et  la  culture  sont  identiques,  plants 
et  cultures  permettant  de  recolter  un  vin 
d'une  finesse,  d'une  fraieheur  et  d'un  bou- 
quet speeiaux. 

"Or,  c'est  dans  le  departement  de  la 
Marne  et  le  canton  limitrophe  de  Cond&- 
en-Brie  que  sont  employes  les  plants  con- 
nus  sous  le  nom  de  pineau — c'est  le  ter- 
me  du  cru — et  qu'est  pratiquee  la  miethod  3 
tres  dispendieuse  dite  culture  champe- 
noise  Le  pineau,  en  effet,  donne  une 
tres  grande  qualite,  mais  une  tres  faible 
quantite,  et  d'autre  part,  la  culture  de  la 
vigne  atteint  par  ici  de  2,500  a  3,500 
francs  l'hectare.  Enfin,  le  terrain  mar- 
nais,  qui  seul  peut  donner  naissance  au 
vin  champenois,  demande  a  etre  amende 
continuellement  par  des  quantites  6nor- 
mes  de  fumier. 

"Sans  doute,  partout  ailleurs  on  peut 
faire  du  vin  blanc  sur  la  qualite  duquel 
nous  n'entendons  pas  discuter;  on  pour- 
ra  meme  faire  du  vin  mousseux,  mais  ce 
ne  sera  jamais  le  vin  qui  a  vain  a  la 
Champagne  sa  reputation  mondiale. 

"II  s'ensuit,  continue  M.  Vallee,  que  la 
delimitation  est  une  chose  extremement 
facile;  et  on  aura  beau  accumuler  docu- 
ments sur  documents,  renseignements  his- 
toriques  sur  renseignements  administra- 
tifs,  commissions  sur  commissions,  on  ne 
changera  rien  a  la  nature  du  vin  dit  ile 
Champagne,  ni  aux  procedes  de  culture  a 
l'aide  desquels  on  l'obtient. 

"Si  vous  ajoutez  ia  cela  que  c'est  dans 
le  seul  diepartement  de  la  Marne  qu'eri 
tous  temps  ont  ete  manutentionnes  les 
vins  de  Champagne,  vous  comprendrez 
qu'il  est  impossible  d'aboutir,  en  toute 
equite,  4  une  autre  conclusion  que  celle 
de  la  commission  de  dfelimitation. 

"La  production  de  la  Champagne  ain5i 
delimitee  repond  d'ailleurs  largement  a 
la  consommation.  Mais  si  Ton  vend  sous 
le  nom  de  champagne  des  vins  etrangers 
aux  crus  qui  produisent  le  vrai  vin  ie 
Champagne,  on  porte  a  ceux-ci  un  preju- 
dice considerable.  Et  les  vignerons  ne 
sauraient  etre  blames  de  chercher  a  faire 


entendre  leurs  protestations  et  4  faire 
aboutir  leurs  revendications.  Cette  situa- 
tion augmente  de  jour  en  jour  leur  mi- 
sere,  cependant  que  certains  negociants 
s'enrichissent  a  la  faveur  d'une  fausse  ap- 
pellation de  provenance,  que  les  pouvoirs 
publics  ne  sauraient  plus  longtemps  to- 
lerer". 

Et  la  Champagne  est  prete  a  se  lever 
en  masse  pour  obtenir  satisfaction. 

Eh  bien!  ajoute  le  "Travail  National ' 
auquel  nous  empruntons  ces  lignes,  les 
amateurs  de  champagne  authentique  ne 
sauraient  s'en  plaindre. 


UNE  OEUVRE  D'ART 

Nous  avons  le  plaisir  d'accuser  recep- 
tion d'un  magnifique  chromo  venant  de 
la  maison  Boivin,  Wilson  et  Cie.  Ce 
chromo,  veritable  oeuvre  d'art,  repre- 
sente  une  jeune  fille,  toute  rayonnante 
de  sante  tenant  d  une  main  une  grappe 
de  raisin  et  de  1'autre  une  bouteille  de 
'Vin  St-Michel",  avec  l'inscription  . 
"Le  Secret  de  ma  Sante".  Si  les  dames 
et  les  demoiselles  qui  font  usage  de  ce 
tonique  ont  un  aussi  beau  teint  que  celle 
representee  par  ce  chromo,  il  n'est  pas 
etonnant  que  le  "Vin  St-Michel"  soit  si 
populaire  parmi  le  beau  sexe. 


LA  GUERRE  A  L'ALCOOLISME 

II  ne  manque  pas  de  gens  pour  avan- 
cer  que  la  diminution  des  debits  de  bois- 
son  est  une  mesure  qui  s'impose  pour 
faire  echec  aux  progres  de  il'alcoolisme. 

En  certains  pays  on  a  diminue'  dans  ce 
but  le  nombre  des  debits  et  les  resultats 
ont  6t6  nuls. 

En  France,  du  temps  de  Tempire,  le 
gouvernement  a  fait  fermer  quantite  de 
debits  et  la  consommation  de  l'alcool  ,loin 
de  diminuer,  a  augmente  dans  des  pro- 
portions vraiment  alarmantes,  —  plus  de 
45  p.c.  d'apres  les  chiffres  donnes  plus 
bas. 

II  est  de  nouveau  question  en  France 
de  reduire  Je  nombre  des  d6bits,  mais 
ceux-la  memes  qui  font  la  guerre  la  plus 
acharnee  a  l'alcol  considerent  cette  ine- 
sure  pour  le  moins  inutile. 

Voici,  a  ce  sujet  ,ce  que  dit  M.  R.  Ber- 
thault,  dans  la  "Revue  Vinicole": 

Guerre  a  l'alcool;  paix  aux  dehitants! 
C'est  le  docteur  Jacques  Bertillon  qui, 
dans  le  "Matin,"  propose  cette  formule, 
et  il  T'explique  par  les  motifs  suivants: 

"Si  j'etais  depute,  dit-il,  je  voterais 
aveuglement  toutes  les  mesuires  qu'on 
proposerait  contre  l'alcoolisme,  sans  vou- 
loir  distinguer  celles  qui  peuvent  etre 
efficaces  de  celles  qui  ne  sont  que  d'in- 
offensives  bulles  de  isavon. 

"Mais  comme  je  ne  suis  que  spectateur, 
j'ai  le  droit  d'examiner  les  propositions 
qu'on  nous  apporte.  Le  groupe  anti-al- 
coolique  en  prepare  deux:  l'une  exoellen- 
te,  c'est  la  prohibition  de  1'absinthe;  1'au- 
tre, illusoire,  a  mon  avis,  c'est  la  reduc- 
tion du  nombre  des  cabarets. 
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LES  "BARTENDERS" 


QUI  SAVENT  FAIRE 
1 1 


UN  BON    JOHN  COLLINS  " 


LE  PREPARENT 
AVEC  DU 


C'est  une  vieille  Boisson,  d'une  purete  extreme  dont  le  gout 
agreable  donne  un  bouquet  exquis  aux  "JOHN  COLLINS." 


Les  connaisseurs  les  plus  difficiles  preferent  de  beaucoup  le 
"  CLUB  OLD  TOM  GIN  "  aux  meilleures  marques  importees. 


Si  vous  ne  Tavez  jamais  essaye, 
Ecpivez-nous  une  carte  postale, 
et  nous  vous  enveppons  un 

Echantillon  Gratis 

AVEC    .INTO         R  R  I  X  . 


Boivin.Wilson&Cie 

520  RUE  SAINT-PAUL, 
MONTREAL,  Canada. 
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"II  y  a  mieux  a  faire!  II  faut  profiter 
de  Ja  triste  experience  de  ceux  qui,  tels 
que  lea  Pays-Bas,  ont  reduit  lie  nombre  de 
leurs  cabarets,  sans  aucun  profit  serieux. 
C'est  ce  que  je  veux  expliquer. 

"La  longueur  itotale  des  rues  de  Paris 
est  de  mille  kilometres  environ;  elles 
sont  ornees  de  32,000  marchands  d'alcool 
(plus  lexactement  32,000  licencies).  Divi- 
sez  ces  ehiffres  l'un  par  l'autre;  vous 
trouverez  que  tous  les  trente  et  an  me- 
tres (34  verges  environ),  en  moyenne, 
existe  une  boutique  ou  on  a  de  droit  de 
vous  vendre  un  petit  verre! 

Supposons  que  la  loi,  a  force  de  peine, 
de  temps  et  d'argent,  reduise  ce  cbiffre 
de  moitie,  ou  meme,  par  impassible,  des 
trois  quarts;  ce  sera  beaucoup,  et  pour- 
tant  le  resultat  sera  nul:  au  lieu  d'avoir 
31  metres  a  parcourir  pour  absorber  son 
petit  verre,  le  client  devra  en  parcourir 
62  ou  124.  C'est-a-dire  qu'il  lui  faudra 
marcher  une  ou  deux  minutes  de  plus. 
Cet  obstacle  insignifiant  ne  diminuera 
en  ,rien  la  tentation  maudite. 

"Je  pretends  meme  qu'elle  sera  plus 
forte,  et  oette  these,  malgre  l'apparence, 
n'a  rien  de  paradoxal. 

"C'est  qu'en  effet  la  diminution  du 
nombre  des  petits  cabarets,  permettra  a 
Paris  la  creation  de  ces  immenses 
"Vaults"  ou  "Gin-palaces"  qui  eblouis- 
sent  les  yeux  du  passant  dans  certaines 
villes  anglaises  ou  americaines.  Ce  sont 
de  magnifiques  batiments  eleves  en  fa- 
veur  de  l'alcool,  ruisselants  de  lumieres 
etincelants  de  dorures  et  de  glaces,  tout 
a  fait  propres  a  amorcer  les  badauds  de 
caractere  faible,  et  a  des  transformer  ra- 
pidement  en  inoorrigibles  ivrognes.  Ces 
soinptueux  paJais  de  l'eau-de-vie  n'exis- 
tent  pas  en  France,  sans  doute  paroe  que 
les  capitaux  enormes  qu'ils  exigent  se- 
raient  aventures;  lis  auraient  a  vaincre 
la  concurrence  redoutable  des  petits  ca- 
barets ou  le  patron  connait  ses  clients 
et  passe  pour  leur  ami,  et,  dans  cette 
lutte  du  lion  et  des  moucherons,  le  lion 
ne  serait  pas  assure  de  vaincre.  Si  vous 
supprimez  les  petits  cabarets,  11  s'en  eta- 
blira  forcement  de  plus  grands;  ils  se 
feront  concurrence  a  force  de  lampes 
electriques,  et  voila  les  "Gin-palaces"  al- 
lumes. 

Ne  serait-ce  pas  la  precisement  le  but 
discret  que  l'on  poursuit? 

En  Angleterre,  le  developpement  des 
Societes  de  temperance  a  eu  pour  effet 
de  mettre  aux  mains  d'une  cinquantaine 
de  lords  et  de  membres  de  la  Chambre 
des  Communes  la  vente  de  l'alcool  a  Lon- 
dres  et  dans  les  principal es  villes  an- 
glaises. 

Interrogez  un  Anglais,  il  vous  dira 
quels  abus  scandaleux  couvrent  ce  mot 
"Temperance",  synonyme,  en  Angleterre, 
d'hypocrisie  et  de  basse  cupidite. 

En  France,  il  en  sera  de  meme.  On 
veut  rarefier  les  debits  de  boissons  pour 


pouvoir  les  truster  et  les  organiser  en| 
societes  financieres.  I 

Comment  le  "Matin"  "qui  salt  tout  etl 
qui  dit  tout",  ignore-t-il  cela?  '4 

Son  collaborateur,  le  docteur  BertillonS 
est,  oependant,  mieux  informe  quand  il9 
met  en  doute  l'efficacite  de  la  reduction! 
du  nombre  des  debits  pour  diminuer  l'a-1 
bus  des  spiritueux:  | 

"L'experience,  ecrit-il,  a  ete  faite  par 
le  gouvernement  imperial.  w 

"Dans  une  intention  purement  politi- 
que et  afin  de  tenir  le  "grand  electeur" 
sous  sa  dependance  absolue,  il  a  fait  fer- 
mer  60,000  cabarets,  en  vertu  de  la  loi 
de  1851,  leur  nombre  qui  etait  de  350,000 
(Paris  non  compris),,  est  tombe  a  291,000, 
et  s'est  maintenu  a  ce  chiffre  jusque  vers 
1860.  Loin  de  diminuer,  la  consomma- 
tion  d'eau-de-vie  s'eleve:  de  585,000  hec- 
tolitres (12,870,000  gallons)  d'alcool  pur 
elle  passe  a  850,000  (18,700,000  gallons). 

"Ainsi,  il  n'y  a  pas  de  relation  entre 
le  nombre  de  debits  et  la  consommation 
de  l'alcool.  Les  Pays-Bas  ont  perdu  un 
quart  de  siecle  d'efforts  'pour  avoir  me- 
connu  cette  verite.  Ce  n'est  pas  la  que 
les  parlementaires  qui  constituent  le 
groupe  anti-alcoolique  doivent  chercher 
le  modele  a  imiter." 

Les  reflexions  du  docteur  Bertillon 
sont  reellement  tres  judicieuses;  mais  a 
quoi  peuvent-elles  servir?  Le  siege  du 
Parlement  est  fait,  et  il  est  absolument 
resolu,  au  contraire,  a  engager  une  lutte 
a  mort  contre  les  debitants. 

II  lui  convient  de  faire  de  la  lutte  de 
classes,  et  il  en  fera,  malgre  tous  les  sa- 
ges conseils  que  pourra  lui  donner  le  doc- 
teur Jacques  Bertillon. 

Une  partie  du  Parlement  a  deja  expri- 
me  sa  ferme  volonte  de  supprimer  les 
classes  moyennes  —  plus  de  petits  com- 
merQants!  plus  de  debitants! 

Rien  que  des  millionnaires  et  des  gens 
tres  pauvres! 

Ecoutez  M.  Charles  Dupuy  exposant  en 
ces  termes  le  plan  de  combat  du  Senat 
contre  le  commerce  de  detail,  et  vous  ne 
douterez  plus  des  intentions  belliqueuses 
de  certains  legislateurs,  affoles  de  haine 
contre  ces  honnetes  et  humbres  travail- 
leurs  independants  qu'ils  appellent  avec 
mepris  "des  mastroquets". 

"Nous  respectons,  a  dit  M.  Dupuy,  le 
principe  de  la  division  du  travail.  A  la 
Chambre,  on  s'est  preoccupe  de  l'absin- 
the.  On  y  travaille  a  resoudre  le  pro- 
bleme.  Nous  ne  voulons  pas  l'entraver. 
En  attendant  que  le  resultat  pratique  et 
realisable  de  ;:ette  campagoe  nous  par- 
vienne,  nous  nous  preoccupons  au  Senat, 
d'une  oeuvre  concordante,  celle  de  la  li- 
mitation du  nombre  des  cabarets,  non 
pas  par  la  suppression  de  ceux  qui  exis- 
tent, mais  d'abord  en  ne  remplaoant  pas 
ceux  qui  se  suppriment  d'eux-memes,  en- 
suite  en  mettant  des  conditions  plus  exi- 
geantes  pour  les  nouvelles  autorisations. 


D'ailleurs,  ceci  n'est  qu'un  projet.  Une 
sous-commission  examine  le  probleme 
sous  toutes  ses  faces  et  elle  arrivera  cer- 
tainement  a  mettre  debout  —  bientot  — 
quelque  chose  de  net  et  de  complet." 

On  voit  que,  tant  au  Senat  qu'a  la 
Chambre,  une  majorite  peu  a  peu  se  for- 
me, decidee  a  une  lutte  a  mort  contre  les 
petits  commersanits  et  "uniquement  con- 
tre les  commergants." 


REMARQUES  SUR  LE  CLARET 

\$    ■  '  

Dam  une  allocuition  prononcee  a 
l'lnstitute  of  Brewing,  Londres,  le  doc- 
teur Philips  Schidnowitz,  doriit  les  re- 
clierehes  sur  les  boissons  aleooliques 
sont  aussi  connues  qu'edles  ont  de  va- 
leur,  a  fait  les'  remariques  suivantes 
sur  le  claret,  d'apres  le  journal  Wine 
and  Spirit  Trade  Record. 

C'est  un  fait  remarquable  que,  bieu 
que  de  nombreux  essais  aient  ete  faits 
en  Europe,  en  Amerique,  dans  le  sud 
de  lAfrique  et  en  Australie  poux  pro- 
duire  un  vin  ayant  les  caraoteristiques 
des  vins  de  Bordeaux,  le  suoces  n'a  ja- 
mais repondu  a  ces  efforts.  Un  con- 
naisseur  bien  connu  a  dit,  un  jour,  que 
le  vin  de  la  Gironde  etait  le  seul  vin 
rouge  leger  dont  on  pouvait  avaler  un 
verre  plein  d'un  seul  trait  sans  faire 
la  grimace  et,  bien  que  cela  puisse 
etre  simplement  affaire  d' opinion,  c'est 
digne  de  remarque  en  ce  que  la  com- 
position chimique  du  vin  rouge  de  Bor- 
deaux 'ditffere  d'une  maniere  tres  appre- 
ciable de  celle  des  autres  vins  rouges 
qui  peuvent  leur  etre  compares ;  le  fait 
caracteristique  le  plus  frappant  est  la 
tres  petite  quantite  d'acide  total  et 
Pabsence  presque  complete  d'acide  vo- 
latile et  de  sucre.  La  superiorite  des 
vins  de  Bordeaux  ne  provient  pas  sim- 
plement. d'apres  moi,  de  ces  facteurs, 
mais  ]>lutot  de  l'equilibre  par  fait  dc 
leurs  divers  elements  de  constitution. 

Les  remarques  que  j'ai  l'honneur  de 
vous  soumettre  se  rapportent  princi- 
polement  aux  relations  qui  existent  en- 
tre la  qualite  et  la  composition  chimi- 
que, et  les  observations  generates  que 
je  peux  faire  sont  basees  sur  l'expe- 
rience fournie  par  l'examen  de  centai- 
nes  d'echantillons,  au  cours  des  douze 
dernieres  annees.  Par  le  mot  qualite, 
je  veux  dire  "qualite  commerciale," 
qui  comprend  d'une  part  la  valeur  et, 
d'autre  part,  l'etat  sain,  le  bouquet, 
l'aptitude  a.  se  conserver,  a  s'a.meliorer, 
etc.  Quand  on  considere  la  qualite 
des  vins  de  Bordeaux,  plus  partieulie- 
rement  des  vins  classes,  on  doit  avoir 
en  vue  deux  facteurs  principaux,  le 
eru  et  la  vinee.  Afin  d'illiustrer  les 
differences  dues  a  la  vinee  et  au  eru, 
je  me  propose  de  soumettre  a  votre  ex- 
amen  une  serie  de  vins  du  meme  eru. 
mais  de  diverses  vinees  et  une  autre 


LIQUEURS  ET  TABACS 


15 


QUAND  VOUS  PENSEZ  A  DE  L'EAU-DE-VIE 
FINE  VOUS  PENSEZ  NATURELLEMENT  AU 

BRANDY   3  ETOILES 
DE  HENNESSY 

C'est  le  pur  esprit — obtenu,  par  l'antique  procede  de 
l'alambic  a  feu  nu,  du  raisin  cultive"  dans  le  district  de 
Cognac,  Charente,  France. 

L'art  de  vieillir  les  brandies  de  Hennessy — pour  en  deve- 
lopper  le  bouquet — a  ete  transmis  de  pere  en  fils,  de  ge- 
neration en  generation. 

Le  Brandy  '  Hennessy's  3  Star"  est  garanti  avoir  plus 
de  12  ans  dage. 
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serie  des  differents  vins  (c'est-a-dire 
de  differents  crus),  mais  de  la  meme 
vinee. 

Vous  savez  bien,  sans  doute,  que  la 
qualite  de  tons  les  vins  depend  en  gran- 
de  partie  de  la  vinee,  c'est-a-dire  de 
1'annee  cm  de  la  saison  particuliere  ou 
les  vendanges  ont  ete  faites  et  le  vin 
fabrique.  La  vinee  est  influenoee  prin- 
cipalemenit  par  le  temps  et  parfois  par 
des  maladies  specifiques  —  favorisees 
par  la  temperature  ou  par  quelque  eir- 
constance  accident  elle  —  tel  est  le  cas 
pour  les  vins  de  Bordeaux,  de  la  ma- 
ladie  appelee  mildew.  Ainsi,  dans  les 
premieres  annees  de  la  decade  de  1880, 
presque  toutes  les  vinees  do  la  Girondc 
furent  tres  affeetees  :par  le  mildew.  A 
partir  de  1887,  itoutefois,  les  vignoblcs 
reprirent  pen  ii  pen  leur  aneienne  con- 
dition et  les  vins  de  la  derniere  decade 
sent  consideres  comme  ©taut  parfaite- 
ment  a,  leur  ancien  niveau  d'execllen- 
ce.  Si  nous  prenons  la  vinee  de  1880. 
par  exemple,  beaucoup  de  vins  de  cette 
vinee  a.vaient  pen  de  corps  et  etaient 
inferieurs,  mais  en  meme  temps  il  y 
ava.it  des  vins  d'exeellente  qualite,  ce 
rpii  montre  que  l'influenee  du  cru  est 
distincte  de  celle  de  la  vinee.  Uai  ici 
un  echantillon  de  Chateau-La  fite,  1880 ; 
vous  observerez  qu'il  a  toutes  les  carac- 
teristiqucs  d'un  vin  de  sa  categoric 
bien  reussi,  et  on  pout  en  dire  autant 
de  cot  echantillon  de  Mouton  Roths- 
child de  la  meme  vinee,  tandis  que  dee 
vins  d'autres  grands  crus  etaient  dis- 
tinctement  inferieurs.  Afin  de  mieux 
vous  faire  eomprendre  l'influence  dc  la 
vinee,  j'ai  ici  une  serie  de  Chateau  - 
Lafite  des  annees  1880,  1888,  1893. 
1895. 1896, 1899. 1900  it  1905.  Cesont 
'tons  des  vins  de  bonnes  vinees  et  man 
but  en  vous  les  montrant  est  dc  vous 
faire  voir  les  differences  qu'on  obtient 
avec  un  vin  particulier  de  diverses  bon- 
nes annees.  Vous  tiendrez  compte  na- 
turellement  de  l'age,  mais  je  pense 
que  vous  pourrez  remarquer  des  diffe- 
rences ou  l'age  n'a  rien  a  faire.  Eif 
oommoncunt  par  lc  plus  jeune  dc  cos 
vins.  nous  avons  du  Lafite  1905. 
Comme  ce  vin  est  nouveau  et  n'est  pas 
arrive  a  maturite  pour  I'embouteillagc, 
vous  remarquerez  qu'il  est  un  ■  pen 
"vert".  Nearanoins,  il  est  agreable  et 
doux,  et  sa  verdeur  disparaitra,  quand 
le  tartre  en  execs  sc  sera  depose.  Vous 
remarquerez  que  l'acide  tartrique  total 
est  en  proportion  relativcmcnt  elevee. 
Ce  n'est  pas  un  des  grands  vins  (tele 
,que  ceux  de  1889)  mais  il  est  sain  ot 
bien  fait.  Passons  k  1 'ecliantillon  de 
1900;  vous  voyez  que  e'est  un  grand, 
vin  excellent  avec  un  bourpiet  tres  de- 
veloppe.  Celui  de  1899  a  beaucoup  de 
veloute  et,  etant  donne  qu'il  a  a  ipeine 
cinq  ans  dc  bouteille,  son  bouquet  et 
son  arorne  sent  romarquablemcnt  devc- 
loppes,    I/cchantillon  dc  1890  est  'tres 


doux  .et  veloute,  a,  cause  de  sa  propor- 
tion tres  faible  d'acide  tartrique  et  re- 
lativement  elevee  de  glycerine,  le  tout 
bien  equilibre.  Ce  .vin  est  un  bon  re- 
presentant  des  vins  de  sa  classe  et  de 
sa  vinee.  Le  Lafite  1895  est  interes- 
sant,  parce  qu'il  represente  bien  une 
vinee  douteuse  sous  d'autres  rapports. 
La  vinee,  a  cause  d'un  execs  de  sucrc 
et  de  temperature  elevees,  etait  en  ge- 
neral inegale. 

Vous  observerez  que  l'eehantillon  de 
1893  est  un  grand  vin,  mais  qu'il  n'est 
pas  doux  et  veloute  comme  la  plupart 
des  Lafite  bien  reussis.  Beaucoup  de  vins 
de  .cette  vinee  ont  a  peine  repondu  a,  ce 
qu'on  en  attendait  au  moment  de  la 
vendange.  J'ai  deja  parle  du  vin'  dc 
1880,  au  debut  dc  ces  remarqnes.  Vous 
remarquerez,  en  prenant  la  serie  d'e- 
ehantillons  comme  un  tout,  que  les  oa- 
raeteristiques  de  l'age  sont  d'abord  la 
douceur  progressive  du  vin,  due  prin- 
cipalemenit  au  depot  du  tartre  et,  en 
second  lieu,  le  developpement  d'un  bou- 
quet d'une  nature  secondaire.  Ce  bou- 
quet secondaire  est  tres  probablemcnt 
du  a  Faction  de  micro-organismes. 

Les  vins  du  district  Margaux  ont 
un  bouquet  plutot  plus  devcloppe  que 
ceux  .des  districts  de  Saint-Julien  et 
de  Pauillac.  Ces  deimiers,  d'autre  part, 
ont  plus  'de  corps  et  un  developpement 
un  pen  plus  faibile.  Outre  les  vins  men- 
tionnes  ci-dessous,  j'ai  inclus  trois  au- 
tres  vins  parani  ceux  de  1900:  un  vin 
de  deuxieme  cuvree,  un  vin  bourgeois  et 
un  vin  de  vigneron.  Ce  sont  tons  des 
Vims  de  Modoc  lis  sont  interessants, 
car  ils  inontrent  les  grandes  differen- 
ces qui  existent  entre  les  diverses  ca- 
tegories de  vins  de  la  meme  vinee.  Le 
vin  >de  seeonde  cuvee  contient  une  fai- 
ble proportion  d'alcool  et  une  tres  forte 
proportion  d'essence.  Le  vin'  bour- 
geois contient  une  tres  forte  proportion 
d'alcool  ainsi  que  d'essence  de  glyce- 
rine. Le  troisie-me  vin  contient  une 
forte  proportion  d'alcool,  tres  pen  d'es- 
sence et  une  haute  proportion  d'acide 
tartrique. 

Un  van  pent  etre  consiidere  eomme 
bon,  s'il  possede  assez  d'alcool  et  nc 
contient  pais  d'exees  d'acide  (surtout 
d'acide  volatile)  et  de  sucre  non  fer- 
mcnte.  Ainsi  un  rin  k  10  pour  cent 
d'alcool.  par  exemple,  et  sans  execs  d'a- 
cide ou  de  sucrc,  pourrait  etre  consi- 
dere  comme  bon.  tandis  qu'un  vin  a 

10  pour  cent  d'alcool  avec  4  ou  5  gram- 
mes par  litre  de  sucre  non  fermente 
ou  plus  de  3.5  d'acide,  devrait  etre  ex- 
amine et  manipule  avec  soin.  Un  vin 
contenaraf  mioins1  de  10  pour  cent  d'ai- 
cool  pent  etre  parfaitement  sain,  mais 

11  devra  etre  manipule  avec  le  plus 
grand  soin.  Quant  a  la  qualite,  le 
corps  du  vin  pent  etre  juge  par 
ce  qu'il  contient  en  alcool,  en 
essence    reduite,    et    en  glycerine. 


II  ne  s'en  suit  pas  necessairement 
que,  parce  qu'un  vin  est  un  grand 
vin,  e'est  un  vin  fin.  Par  exemple,  on 
pent  avoir  beaucoup  de  corps  et  de  vi- 
nosite,  mais  un  exces  de  tannin  ou  d'a- 
cide. Un  tel  vin  serait  assez  sain, 
mais  il  serait  probablement  dur  etapre 
et,  line  fois  embouteille,  ses  progres 
seraient  a  peine  aussi  satisfaisants 
qu'on  pourrait  le  desirer. 

Le  principal  faeteur  de  qualite  est 
l'equilibre  et  par  la  je  veux  dire  la  re- 
lation quantitative  des  divers  elements, 
les  uns  par  rapport  aux  autres.  Ain- 
si, si  la  proportion  d'alcool  est  anorma- 
lement  elevee  ou  basse,  ou  s'il  y  a  ex- 
ces  on  manque  de  1'un  ou  de  rautre  des 
elementis,  la  qualite  est  rarement  de 
premier  ordre.  Mais,  en  tirant  un* 
conclusion,  1*1  faut  tenir  compte  de 
factcurs.  tels  que  le  district  d'ou  He  vin 
provient,  les  particularites  du  cru,  de 
la  vinee,  etc. 


LES  VINS  D'EUROPE 

Partout  en  Europe,  sauf  dans  les  r6- 
gions  du  Nord,  la  vigne  est  plus  ou  motel k 
cultiv€e,  dit  "La  Revue  des  Vins  ett  Li- 
queurs". On  reconnalt  que  la  Franc*  re- 
presente le  type  du  pays  producteur  de 
vins,  tant  .pour  la  qualite  que  pour  la  quan- 
tite  et  la  variete.  Les  vins  du 
Bordelais,  de  la  Bourgogne  et  de  la  Cham 
pagne  sont  con.nus  dans  le  monde  entier. 
Mais,  outre  ces  vins  de  haute  qua'liu>, 
dont  les  crus  sont  celebres,  nous  devons 
mentionner  les  vins  d'e  la  Touraine,  do 
1'Anjou,  les  vins  mousseux  de  Saumur,  les 
vins  du  Nantais,  de  l'Auvergne,  de  la  Dor- 
dogne,  des  Cotes  du  Rhone  (Ermitage),  de 
l"Orleanais,  de  la  Provence  (Chateauneuf 
du-Pape)  des  Charentes,  de  l'Armagnao 
ec  ceux  qui  sont  mieux  connus  sous  le 
nom  de  vins  du  Midi,  qui  sont  produi's 
par  les  vastes  vignomles  du  Roussillon,  et 
flu  Languedoc  ou  on  recolte  le  raiisin  qui 
produit  plus  de  la  moitie  des  vins  fcaji- 
gais. 

Le  Midi  fournit  aussi  quelques  vins  de 
liqueurs  estimes,  tels  que  les  muscats  do 
Frontignan,  de  Lunel,  de  Riversaltes;  les 
grenaches  de  Banyuls  et  d'autres  similai- 
res,  parmi  lesquels  nous  pouvons  citer  le? 
muscats  de  MontbaziMac,  dans  la  Dordo- 
gne..  A  Cette  et  k  Marseille,  on  prepare 
dp  grandes  quantites  de  vermouth,  1e 
quinquina,  de  divers  vins  aperitifs  et  aus- 
si de  vins  cults  Le  vermouth  de  Chambe- 
ry  doit  etre  mentionne. 

En  1906,  la  production  du  vin  en  Fran- 
ce s'est  elevee  a  52,079,052  hectolitr-s 
(045,739,144  gallons).  La  plus  grandc 
production  qui  puisse  etre  mentionnee  est 
celle  de  1875  qui  atteignit  le  chiffre  trts 
eleve  de  83,632,391  hectolitres  (1,839,91?,- 
602  gallons). 

Apres  la  France,  comme  quantite  de 
vins  produite,  vjent  1'Italie,  oft  J'on  fait 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  par  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 
Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIM1TEE 


Notre  Stock  de  Vine  et  de  iqueurs  est  le  pi  us  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES. 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  k  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.    La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Entre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  controler  les  marques 
suivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

"Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirsch. 

Petite  Chartreuse  Verte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY. 

Nous  importons  enormement  plus  de  "  Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion. 

"Dunblane"  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII,  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbron  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Arms  de  R.  Thorne  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  Haig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  Crowns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

ECHANTI  LLONS  FOURNIS  SUR  DE  M  AN  D  E. 
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des  vins  de  liqueurs  tres  int&ressants,  tels 
que  le  Lacryma  Christi  et  le  muscat  ill 
Vesuve,  dont  le  raisin  est  recolte  sur  les 
peiites  du  celebre  volcan;  le  Muscat  de  Sy- 
racuse, le  Marsala  et  le  Zucco  en  Sicile; 
le  Vino  Sancho  (Lonibardie) ;  Le  vin  is 
Falerne  (Campanie),  le-  Monte  Pulciano 
(Toacane) ;  le  Monte  Fascone,  1'Aleatdco 
'de  l'ile  d'Elbe.  Comme  vins  ordinaires, 
on  pent  mentionner  le  Chi ante  (Toscane) 
l'Asti  et  le  Barlo  (Piemont),  les  vins 
blancs  de  Capri,  les  vins  Barletta,  et'c.  V. 
ne  faut  pas  omettre  non  plus  les  vins 
mousseux  d'Asti  (Asti  Spumante)  et  le 
Vermouth  de  Turin  dont  la  'base  est  faite 
de  vin  muscat. 

L'Espagne  produit  des  vins  renommes 
et,  a  juste  titre,  tels  que  ceux  de  Jerez 
(Andalousie),  appeles'  Xeres,  en  France, 
et  sherries  en  Angleterre.  Ces  vins  sont 
quelquefois  sees,  comme  les  Amontilla- 
dos, les  Manzanillas,  Olorosas;  des  vins 
quelquefois  smcres,  comme  les  Pedro-Xi- 
menes,  Pajaretas,  Tintillas  de  Rota.  Puis 
viennent  ,les  Malagas,  blanc  et  noir,  les 
Grenaches  d'Aragon,  les  Malvoisie  de  Ca- 
talogne,  les  Tintos  d'AMcante,  les  vins  de 
Tarragone,  etc.  Parmi  les  vins  rouges 
ordinaires.  les  Rioga,  Huesca,  Benicanlo, 
Alicante,  Prio  Rotos  et,  parmi  les  vins 
blancs,  les'  Manches,  Senille,  Huelva, 
Villa  Franca,  doivent  etre  nommes.  Ajou 
tons  qu'on  fait  dans  ee  pays  des  quanti- 
tes  de  Mistelas,  blancs  et  rouges,  coupes 
generalement  -avec  des  alcools  devin 

En  Allemagne,  la  production  du  vin  de- 
passe  a  peine  3,000,000  d'hectolitres  et 
elle  a  lieu  presique  entierement  Bur  les 
rives  du  Rhin  et  de  la  Moselle.  Certains 
•crus  du  Rheingau,  sur  la  rive  droite  du 
Rhin,  sont  des  meilleurs;  c'est  le  produit 
de  la  celebre  vigne  Riesling.  C'est  la  que 
nous  trouvons  les  celebres  Joannisberg, 
Steinberger,  Rudesheimer,  Maroe  Brun- 
ner,  Hochheimer  et  autres.  Certains  des 
vins  du  Rhin  sont  cites  comme  ayant  ete 
vendus  a  raison  de  40,000  marks  ($10,- 
■0'00)  les  1,200  litres  (264  gallons),  prix  qui 
n'a  jamais  ete  atteint  par  aucun  autre 
vin.  Apres  les  vins  du  Rhin,  et  presqiie 
leurs  egaux,  viennent  les  crus  renommes 
de  la  Hesse  Rbenane,  puis  ceux  de  la  Mo- 
selle. Les  vins  du  Rhin  et  de  la  Moselle 
sont  expediles  de  plus  en  plus  a  I'etranger. 
L' Allemagne  fabrique  une  assez  grande 
quantite  de  vins  mousseux  (12,866,842 
bouteilles  en  1906),  dont  une  grande  par- 
tie  est  expediee  aux  pays  anglais  sous  les 
noms  de  Moselle  Mousseux,  et  de  Hock 
Mousseux. 

Le  Portugal  produit  une  grande  quanti- 
te de  vins,  mais  le  vin  d'Oporto  seul  ■ — 
nous  parlerons  du  Madere  plus  loin  — 
suffirait  a  justifier  la  reputation  de  ce 
pays  comme  pays  de  vignobles.  Les  vins 
de  choix  d'Oporto,  environ  100,000  hecto- 
litres par  an,  et  achetes  pour  la  plus 
grande  partie  par  les  pays  de  langue  an- 
glaise,  sont  produits  dans  le  district  du 


Douro  superieur.  Ces  vins  sont  tres  forts 
(19°),  etant  renforces  par  l'addition  d'al- 
cool  des  vins  plus  ordinaires  du  meme 
district. 

Les  vins  d'Autriche-Hongrie  sont  plu- 
tot  mediocres,  sauf  toutefois  le  vin  cele- 
bre de  Tokay,  de  Hongrie,  qui,  S'apres 
un  proverbe  magyar,  a  la  couleur  et  la 
valeur  de  Year.  Ce  vin  est  fourni  par  la 
vigne  Furmrnt  et  la  vigne  la  plus  delebre 
qui  fournit  ce  vin  est  le  Mezes-Male 
(rayon  de  miel)  qui  appartient  a  la  Cou- 
ronne. 

Les  autres  pays  d'Europe  ou  la  vigne 
est  ■cultivee,  c'est-a-dlre  la  Roumanie,  la 
Russie,  la  Bmlgarie,  la  Turquie,  la  Suisse, 
la  Serbie,  le  Luxembourg,  la  Principaute 
de  Monaco  et  meme  la  republique  de 
San  Marin,  produisent  a  peine  autre 
chose  que  des  vins  ordinaires  qui  valent 
quelque  chose  comme  des  vins  de  pays, 
mais  qui  ne  sont  pas  connus  au  dehors. 
Ainsi  en  France,  aux  entrepots  de  Bercy, 
par  exemple,  avec  les  vins  d'Espagne  tels 
que  ceux  d'Aragon,  de  Valence,  d'Alican- 
te,  etc.,  et  les  vins  d'ltalie,  tels  que  ceux 
de  Sicile,  Bai'letta,  etc.,  les  vins  de  Tur- 
quie, de  Grece,  etc.,  sont  cotes  couram- 
ment. 


L'ALCOOL  EN  FRANCE 

Le  consul  general  des  Etats-Unis  a 
Marseille,  France,  dans  un  rapport  re- 
cent, fournit  quelques  renseignements  au 
sujet  de  la  distillation  des  residus  du  rai- 
sin par  les  fermiers  de  ce  pays.    II  dit: 

II  y  a  deux  categories  de  petits  distil- 
lateuiis  dans  ce  pays:  fermiers  qui  font 
leur  vin  et  leur  cidre,  qui  exploitent  le 
raisin,  leurs  pommes  et  leurs  poires,  et 
les  distillateuirs  voyageurs  qui  vont  de 
place  en  place,  distillant  la  matiere 
brute,  soit  a  un  prix  convenu,  soit  pour 
leur  propre  compte.  En  regie  generale, 
dans  le  voisinage  immediat  de  Marseille, 
les  cultivateurs  emploient  ces  distilla- 
teurs  voyageurs  qui  arrivent  avec  leur 
alambic  portatif  et  font  de  l'alcool  pour 
5  et  10  cents  le  litre  (1.05  quart)  suivant 
le  degre,  qui  est  d'babitude  d'environ  70. 
Le  produit  doit  etre  rectifie  et  ramene  a 
86°;  son  prix  est  alors  de  $9. 26  pour  100 
litres  (22  gallons).  La  marge  de  profits 
possible  n'est  r&ellerr.ent  pas  grande,  le 
prix  de  vente  en  gros  etant  reduit  par  la 
forte  taxe  de  consommation  de  $55  par 
100  litres. 

L'appareil  de  distillation  le  moins  cou- 
teux  offert  en  vente  par  un  manufactu- 
rier  franQais  de  premier  ordre,  consiste 
en  un  alambic,  un  four  en  tole  et  des  ac- 
cessoires,  le  tout  d'un  prix  de  $3i0!.88.  Cette 
combinaison  a  une  capacite  de  chaudiere 
de  10  litres  (2.2  gallons).  La  meme  com- 
binaison est  offerte  en  toutes  grandeurs, 
jusqu'a  une  chaudiiere  d'une  capacite  de 
1,000  litres  (220  gallons),  valant  $388. 
Le  meme  manufacturer  fait  des  appa- 


reils  de  distillation  portatifs  dont  le  plus 
petit  a  une  chaudiere  d'une  capacite  de 
200  litres  (44  gallons)  et  qui  se  vend  $225, 
et  jusqu'a  des  appareils  de  distillation  de 
1,000  litres  se  vendant  $604. 

Tandis  que  presque  chaque  produit  de 
la  ferme  peut  etre  et  est  distille  dans  cer- 
tains buts,  le  euitivateuT  frangais  s'inte- 
resse  principalement,  comme  il  a  deja  etS 
dit,  a  l'-utilisation  des  residus  de  la  fabri- 
cation du  vin  et  du  cidre  et,  dans  le  sud 
de  la  France,  a  la  distillation  de  fleurs  et 
de  plantes  aromatiques.  II  arrive  tres 
souvent  qu'on  rencontre  dans  les  Alpes 
des  fermes  ou  les  reeoltes  ayant  ete  ren- 
trees,  le  fermier  et  ses  fils  mettent  avec 
la  fourcbe,  comme  lis  le  feraient  pour  du 
foin,  de  la  lavande  dans  un  enorme  chau- 
dron  d'eau;  cette  lavande  sortira  sous 
forme  d'essence.  La  matiere  brute  ordi- 
naire que  chaque  producteur  de  vin  et  de 
cidre  est  certain  d'avoir,  c'est  un  marc 
qui  peut  etre  distille  quand  il  sort  du 
pressoir,  mais  il  est  employe  avec  un  meil- 
leur  resultat  quand  la  fermentation  est 
complete.  Ce  marc  devrait  etre  emma- 
gasine  dans  des  foudres,  des  tonneaux  ou 
des  silos,  de  maniere  a  empecher  son  con- 
tact avec  l'air  qui  est  tres  nuisible  quand 
i!  occasionne  une  fermentation  secon- 
dare. Si  l'on  prend  les  precautions  qu'il 
faut,  le  marc  peut  etre  conserve  pendant 
plusieurs  mois,  au  grand  avantage  de  l'al- 
cool, ce  qui  permet  au  cultivateur  de  pro- 
ceder  k  la  distillation  quand  les  travaux 
ordinaires  de  la  ferme  sont  termines. 
Finalement,  comme  tous  les  residus  du 
raisin  contiennent  du  bi-tartrate  de  po- 
tasse,  cette  substance  peut  etre  aussi  re- 
cueillie  apres  le  procede  de  distillation, 
en  soutirant  le  liquide  dans  des  tonneaux 
ou  des  branches  ont  ete  placees  et  sur 
lesquelles  le  tartre  se  cristalise.  A  me- 
sure  que  le  liquide  se  refroidit,  le  tartre 
adhere  3.  ces  branches  ou  aux  parois'  da 
tonneau.  L'eau  est  soutiree  quand  le  tout 
est  froid  et  on  obtient  le  tartre  en  le  se- 
couant  des  endroits  ou  il  s'est  depose. 

Les  raisins  sees  peuvent  etre  traites  ft 
pen  pres  de  la  meme  maniere  que  les 
raisins  frais,  ou  le  marc  de  pommes.  On 
fait  d'abord  macierer  le  raisin  sec  dans 
deux  ou  trois  fois  son  poids  d'eau  tiede, 
suivant  la  proportion  de  suche  qu'il  con- 
tient.  Au  bout  de  deux  jours,  la  fermen- 
tation commence  et  ne  dure  que  cinq  ou 
six  jours.  La  temperature  de  la  matiere 
devrait  etre  maintenue  9.  environ  77°  F. 
et  il  faut  l'agiter  trois  fois  par  jour. 
Quand  la  masse  cesse  de  bouilloner,  la 
fermentation  est  terminee  et  on  peut  com- 
mencer  la  distillation.  Le  vin  obtenu  est 
distille  le  premier,  puis  la  matiere  solide 
est,  soumise  au  meme  traitement  que  le 
marc  de  raisin  frais,  Tous  les  hommes 
d'une  intelligence  ordinaire  peuvent  com- 
prendre  facilement  ces  procedes  de  distil- 
lation qui  offrent  de  nouvelles  sources  de 
revenus  au  cultivateur,  particulierement 
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dans  les  regions  productrices  de  fruits,  ou 
des  milliers  de  boisseaux  de  residu  de  vin 
et  de  eidre  sont  rendus  au  sol  on  brules, 
ei  ou  les  pommes  de  qualite  inferieure  ne 
sont  meme  pas  cueillies,  pa  roe  qu'on  man 
que  d'un  marche  remumerateur. 

Les  cuRivateurs  desirant  convertir  les 
produits  de  leurs  propres  terres  en  alcool 
sont  obliges  de  declarer  au  percepteur  des 
taxes  de  leur  district  le  nombre  et  la  ca- 
pacite  de  leur  alambic,  afin  de  n'etre  pas 
soumis  a  J'inspection  des  fonctionnaires 
du  Revenu.  S'ils  emploient  un  alambic 
a  systeme  continu,  d'une  capacite  de  200 
litres  (44  gallons)  par  24  heures,  ils  sont 
classes  comme  distillateurs  profession- 
nels  et  soumis  k  un  autre  regime;  si  leurs 
alambies  ne  sont  pas  des  appareils  d.  sys- 
teme -continu  et  ne  contiennent  pas  en 
une  fois  plus  de  5i0'0  litres  (110  gallons) 
ils  jouissent  de  tous  les  privileges  spe- 
ciaux  du  cultivateur. 


IVRESSE  ET  ALCOOLISME 

Un  de  nos  lecteurs  nous  ecrit. 

"L'auteur  de  Particle  "Ivresse  et  Alcoo- 
lisme",  publie  dans  votre  dernier  nume- 
ro,  a  oublie  dans  ses  remarques  une  con- 
sideration importante:  C'est  que  l'ivresse 
plus  souvent  qu'autrement  mene  a  l'al- 
coolisme; que  celui  qui  s'enivre  est,  d'une 
maniere  gen6rale,  un  homme  qui  fait  tin 
usage  frequent  de  boissons  et  que,  si  l'ai- 
coolisme  est  un  mal  auquel  il  faut  reme- 
dier,  1'ivresse  et  l'usage  frequent  des  boi-3- 
sons  en  est  un  non  moins  grand. 

'  En  terminant,  je  me  permettrai  de  re- 
marquer  pour  r§pondre  k  la  fin  de  1'article 
mentionne  que  les  decheances  causees 
par  la  boisson  dans  les  classes  liberates 
et  parmi  les  employes  de  commerce  sont 
aussi  nombreuses  comparativement  -.-l 
beaucoup  plus  deplorables  que  parmi  la 
classe  ouvriere". 

Pour  r6pondre  d'une  facon  complete  et 
satisfaisante  a  notre  correspondant,  il 
faudrait  en  partie  reprendre  1'article  sur 
lequel  portent  les  remarques  et  distinguer 
entre  1'ivresse  accidentelle  et  1'ivresse  ha- 
bituelle;  la  premiere,  comme  d'ailleurs  le 
fait  remarquer  l'auteur  de  1'article,  quoi- 
que  toujours  reprehensible  comme  tout 
autre  exces  et  condamnable  comme  telle, 
ne  peut  conduire  a  l'alcoolisme.  II  n'en 
est  pas  de  m§me  de  1'ivresse  habituelle, 
cela  se  congoit,  qui  mene  droit  . a  l'alcoo- 
lisme. 

Mais,  quant  a  dire  que  l'usage  frequent 
des  boissons  est  un  mal  non  moins  grand 
que  1'ivresse  et  l'alcoolisme,  il  y  a  lia  une 
affirmation  a  laquelle  il  nous  semble  im- 
possible de  souscrire.  , 

L'auteur  de  1'article  "Ivresse  et  Alcoo- 
lisme"  s'etend  sur  ce  point  en  nous  mon- 
trant  l'ouvrier  qui,  sans  s'enivrer  jamais, 
consomme  dans  sa  journee  de  fortes  quan- 
tites  d'alcool  et  devient  alcoolique.  Cet  on- 
vi  ii  r  fait,  il  est  vrai,  un  usage  frequent 


de  boissons,  mais  il  pousse  cet  usage  a 
1'abus;  on  peut  dire  de  lui  qu'il  fait  non 
un  usage  frequent  mais  un  usage  abusif 
de  boissons,  d'alcool.  Or,  il  est  parfaite- 
ment  entendu  que  tout  abus  est  condam- 
nable et  condamne  d'avance. 

Mais  peut-on  eondamner  l'usage  mode- 
re"  quoique  frequent  des  boissons  conte- 
haiit  de  l'alcool,  comme  le  vin,  la  biere, 
par  exemple?  Peut-on  dire  de  cet  usage 
modere  et  frequent  qu'il  est  un  mal  non 
moins  grand  que  1'ivresse  et  l'alcoolisme? 

Non  evidemment  Dans  les  pays  qui 
produisent  le  vin:  en  France,  en  Epagne, 
en  Italie,  notamment,  dans  tous  les  pays 
vignobles,  en  un  mot,  tout  le  monde,  hom- 
ines, femmes  et  enfants  memes  boivent 
du  vin  a  tous  les  repas  et,  cependant,  les 
habitants  de  ces  contrees  ne  sont  pas 
pour  cela  des  ivrognes,  tant  s'en  faut.  II 
n'est  done  pas  exact  de  dire  que  "  celui 
qui  s'enivre  est  d'une  maniere  generale, 
un  homme  qui  fait  un  usage  frequent  de 
boissons". 

Ce  qu'il  faut  combattre  ce  n'est  pas  l'u- 
sage des  boissons,  mais  1'abus.  Le  mal- 
heur  est  que  certaines  gens  ne  connaiv 
sent  guere  la  moderation  et  sont  portes 
a  abuser  de  choses  qui,  excellentes  en  soi, 
deviennent  pernieieuses  quand  on  en  use 
a  l'excSs. 

Notre  correspondant  nous  dit  aussi  que 
les  decheances  causees  par  1'abus  des 
boissons  dans  les  classes  liberates  et  par- 
mi les  employes  de  commerce  sont  aussi 
nombreuses  comparativement  et  beaucoup 
plus  deplorables  que  parmi  la  classe  ou- 
vriere. 

II  nous  est  difficile,  faute  de  documents 
statistiques  sur  la  mattere,  de  controler 
le  nombre  de  cas  d'alcoolisme  dans  les 
diff&rentes  classes  de  la  societe,  mais 
nous  dirons  avec  lui  que  ces  decheances 
sont,  en  effet,  plus  deplorables  quand  on 
les  constate  dans  une  classe  general > 
ment  plus  instruite,  plus  intelligente  sou- 
vent  et  qui,  par  consequent,  devrait  etre 
mieux  armee  pour  lutter  contre  une  fu- 
ll este  passion. 


LE  TRAITEMENT  DES  LIQUEURS 

Le  magasinage  et  la  manipulation  des 
liqueurs  sont  deux  points  d'une  importan- 
ce capitale  pour  les  marchands  detail- 
lants.  Comme  les  etres  humains,  chaque 
breuvage  pris  individuellement  a  des  pa: 
ticularites  qui  lui  sont  propres.  Ces  pa:- 
ticularites  doivent  etre  etudiees  avec 
soin,  il  faut  s'y  preter  ou  les  contrecar- 
rer  suivant  ce  qui  convient  le  mieux  a  un 
traitement  convenable.  Les  vins,  en  rai- 
son  de  leurs  prix  el  eves  sont  d'habituie 
emmagasines  et  manpules  avec  precau- 
tions, la  maniSre  de  les  servir  dependant 
gran-dement  de  la  saison  de  l'annee. 
Rien  n'est  plus  mauvais  pour  les  vins. 
quand  il  fait  froid,  que  d'etre  transpovtes 
d'un  endroit  a  un  autre,  ils  ne  devraienl 


pas  etre  exposes  &  des  changements  sou- 
dains  de  tempeiatui'e  et  la  cave  devrait 
etre  surveillee  avec  soin  sous  ce  rapport. 

Toutefois,  ce  n'est  pas  seulement  pour 
les  vins  que  le  detaillant  devrait  prendre 
des  precautions  et  exercer  du  jugemen-. 
La  biere  est  un  produit  qui  coute  rel:i- 
tivement  beaucoup  moins  que  la  plupart 
des  autres  boissons  et,  pour  cette  raison, 
elle  est  souvent  traitee  avec  megligence. 
Cependant,  comme  tout  homme  experi- 
mente  le  sait,  remmagasinage  et  la  ma- 
nipulation des  liqueurs  de  malt  demande 
du  soin  et  de  ratitention.  La  biSre,  par 
exemple,  est  un  breuvage  si  repandu,  su-- 
tcut  dans  les  mois  chauds  de  l'annee,  et 
rapporte,  en  consequence,  tant  de  profit, 
que  son  traitement  convenable  a  pour  rV 
sultat  un  mouvement  considerable  d'ar- 
gent.  Tout  autant  que  d'autres  breuva- 
ges,  la  biere  est  extremement  sensible,  et 
le  gout  croissant  pour  la  legSrete  de  corps 
et  de  saveur  accen-tue  encore  cette  seiioi- 
bilite. 

II  n'existe  peut-etre  pas  de  boisson  plus 
insipide  que  la  biere  qui  n'est  pas  arrivee 
h  une  maturitie  suffisante,  et  rien  n'e;t 
mieux  fait  pour  en  detourner  le  public. 
Le  gout  amer  de  la  biere  en  parfaite  con- 
dition est  agreable  et  1'appreciation  qu'en 
font  les  clients  vaut  la  peine  du  mal  qu'on 
se  donne  pour  qu'elle  acquiere  ce  gout. 

La  maniere  de  verser  la  biSre  de  la 
bouteille  dans  le  verre  est  une  autr? 
chose  importante  que  Ton  devrait  faire 
avec  precaution,  de  maniere  &  former  une 
mousse  engageante,  la  biere  elle^em.i 
etant  parfaitement  brillante  et  p6tillante. 
I!  faut  toujours  se  servir  de  verres  pa-- 
faitement  propres,  aussi  bien  pour  la  bie- 
re en  bouteille  que  pour  la  biere  en 
fut.  Pour  cette  derniere,  elle  de- 
vrait toujours  etre  en  bonne  condition  et 
etre  tir6e  avec  autant  de  soin  que  19 
temps  le  permet.  C'est  une  partie  impor- 
tante du  commerce  de  Yete,  et  i'attention 
qu'on  y  apportera  ne  le  sera  pas  en  pu'-e 
perte.  II  ne  faut  pas  laisser  la  hiere  de- 
border  du  verre  sur  le  comptoir  devant  \  j 
client;  personne  n'aime  k  avoir  des  doigt.; 
poisseux  pour  avoir  pris  un  verre  mouill5 
exterieurement,  et  un  comptoir  mouilli 
est  loin  d'etre  une  chose  convenable.  Voi- 
la  de  petits  details,  mais  on  verra  par  la 
pratique  qu'ils  produisent  de  reels  bene- 
fices. II  faut  aussi  veiller  k  ce  que  les 
etiquettes  des  bouteilles  de  biere  non 
seulement  soient  bien  placees,  mais  soie  it 
endommagees  aussi  pen  que  possible  par 
la  manipulation.  Quand  on  met  les  bou- 
teilles sur  la  glace,  les  etiquettes  sont 
sujettes  a  se  deplacer;  mais  c'est  un  fait 
qui  est  bien  compris,  et  l'attention  accor- 
dee  a  d'autres  details  peut  compenser  ce 
Hf-ger  d'6faut. 

Le  whisky  est  une  liqueur  qu'il  est  fa 
cile  de  conserver  en  cave — en  futs  tout  au 
moins^ — mais  des  temperatures  extremes 
ne  sont  pas  sans  produire  leur  effet  sui 
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LAW,  YOUNG  &  GO. 

MONTREAL. 
CHAMPAGNE      ....  POMMERY 

Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payes  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  Flls. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy   Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl.  Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva     ...A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice   L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere   Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout....  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer. 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle..  Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


SOYEZ  ELEGANT 

Quand  vous  etes  en  route 


L'appareuce  compte,  si 
vous  etes  bien  £quip£,  quand 
vous  conduisez  une  voiture — 
Etre  bien  £quip£,  c'est  avoir 
la  voiture  fabriqu^e  par 
HENEY-la  marque  "Crown." 

Examinez  .  simplenient 
notre  stock  de 

Buggies, 
Runabouts, 
Naps, 

le  choix  ideal  pour  l'hotelier, 
le  cotnmerfant  ou  le  marchand  entreprenant. 

HARNAIS  pour  toutfls  les  fins. 

Tous  les  articles  pour  CHEVAUX  ou  ECURIES. 


N.  HENEY  Co.,  Limited 

Manufacturier*  en  Gros  et  en  Detail 
de  Voitures  et  de  Harnais  :  :  :  :  : 


333-335  rue  St-Paul, 


MONTREAL 


Service  Individue1, 
Service  de  Club  et 
de  Wagon 
Restaurant 


LETTER 


MAN  U  PACtl. 


**TURED  ,N  WOOD  ■  BOTTLED  'N  80^  I 
•       GOVERNMENT  ^SUPERVISION 
AGE  GUARANTEED  BY  GOVERNWC" 


Cette  Marque  Celeb  re 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  Flasks  '•Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FAB  R  I  QUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott  Ontario. 
"  NEW-YORK."  "CANADA." 
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lui  aussi.  Le  whisky  en  fut  demande  Uftf) 
attention  speciale  en  taut  que  le  consor.i- 
niateur  est  concerne. 

Beancoup  de  personnes  ont  ceitaines 
preferences,  et  d'autres  se  contentent  d'a- 
voir  leur  whisky  tire  du  fut  et  si,  dans  ce 
cas,  Je  whisky  est  satisfaisant,  on  peut 
faire  avec  lui  un  commerce  profitbale.  Le 
whisky  en  bouteHle  devrait  etre  l'objei 
de  soins  et  les  bouteilles  gardees  de  telle 
sone  que  les  etiquettes  ne  soient  pas 
souillees;  autrement  le  consonrmateur  esc 
encliu  a  penser  que  les  cboses  ne  soiu 
pas  ce  qu'elles  semblent  etre,  de  la  des 
ennuis.  Cela  s'applique  egalement  au 
gin,  et,  en  somme  a  toutes  les  liqueiirs, 
qu'elles  soient  un  produit  du  pays,  ou 
qu'elles  soient  importees. 

Voila  quelques-unes  des  mille  et  une  p?- 
tites  choses  qu'un  marchand  au  detail  de- 
vrait ehercher  a  etudier  et  a  mettre  eu 
pratique  alM^de  produire  de  bons  resu!- 
tats  dans  son  commerce.  Son  principal 
but  est  de  plaire  a  ses  clients  et  de  satis- 
I'aire  leur  gout;  de  1 'attention  donnee  a 
des  choses  qui  peuvent  tout  d'abord  pa- 
raitre  insignifiantes,  portera  ses  fruits 
sous  forme  d  une  clientele  assuree  et  aim 
si  d'un  commerce  durable. 


LE  ROLE  DES  VIGNETTES  DANS  LES 
ANNONCES 

Quel  moyen  faut-il  employer  pour  faire 
lire  les  annonces  ?  Voila  une  question 
que  s'est  souvent  posee  l'annonceur  en- 
treprenant;  c'est  un  probleme  que  tons 
les  annonceurs  ont  a  envisager,  et  le  but 
de  cet  article  est  de  suggerer  une  solu- 
tion simple. 

Pour  que  votre  annonce  soit  lue,  jl 
faut  d'abord  qu'on  la  voie  et,  comme  il 
y  a  relativement  pen  de  personnes  qui  la 
chercheront,  vous  devez  attirer  leur  at- 
tention— vous  devez  faire  remarquer  votre 
annonce,  il  faut  qu'elle  soit  plus  visible 
que  celle  de  votre  rival.  Comment  done 
allez-vous  vous  y  prendre  pour,  faire  re 
marquer  votre  annonce,  pour  attirer  1'at- 
tention du  lecteur?  C'est  par  l'apparence 
generale  de  l'annonce  et  par  sa  disposi- 
tion que  vous  atteindrez  le  but  propose,  st 
rien  ne  contribue  plus  a  donner  du  ca- 
chet a  une  annonce,  a  la  faire  remarquer 
qu'une  gravure  brillante,  bien  faite,  hien 
placee. 

Si  une  annonce  avec  vignette  et  une  an- 
nonce n'en  comportant  pas,  routes  deux  oc- 
cupant le  meme  espace,  sont  placees 
l'une  a  cote  de  l'autre,  celie  ayant  une 
vignette  attirera  davantage  1'attention, 
parce  que  les  gravures  interessent  tout 
le  monde;  elles  attirent  1'attention,  ex- 
citent  la  curiosite  et  eveillent  l'interet. 

Bien  que  toutes  les  vignettes  ait  leur 
importance  dans  la  publieite,  il  y  en  a 
qui  sont  particulierement  precieuses 
parce  qu'elles  attirent  1'attention  plus 
que  d'autres.    En  consequence,  en  choi- 


sissant  des  vignettes,  prenez,  si  possible, 
celles  ou  il  y  a  du  mouvement  ou  qui 
montrent  l'article  annonce  employe  par 
une  ou  plusieurs  personnes  qui  semblent 
en  gtre  satisfaites.  II  est  bon  de  se  rap- 
peler  que,  chaque  fois  qu'on  peut,  par  une 
illustration,  introduire  quelque  element 
cVinteret  humain,  la  force  de  l'annonce 
est  grandement  augmentee. 

Les  vignettes  n'ayant  aucun  rapport 
avec  la  marchandise  annoncee  et  que  cer- 
tains annonceurs  emploient  ont  relative- 
ment peu  d'utilite. 

Elles  attirent  1'attention  naturelle- 
ment;  mais  une  illustration  se  rapportant 
directement  a  l'annonce  attirera  1'atten- 
tion et  fera  ressortir  des  points  aidant  a 
la  vente,  difficiles  a  indiquer  dans  le 
texte.  Elle  donnefa  des  idees,  elle  dira 
plus,  au  premier  coup-d'oeil,  que  toute 
une  page  de  caratceres  d'imprimerie,  et 
elle  le  fera  d'une  maniere  plus  simple, 
plug  (onvaincante  et  plus  rapide. 

Si' votre  annonce  contient  une  illustra- 
tion, de  ce  genre,  si  la  relation  qui  exists 
entre  elle  et  le  commencement  du  para- 
graphe  est  intime  et  logique,  la  majorite 
des  personnes  qui  la  verront  seront  pous- 
sees  a  lire  le  paragraphe.  Si  vous  aves 
un  ecrivain  habile,  1'introduction  sera  si 
interessante,  si  forte,  que  le  lecteur  sera 
amene  a  la  partie  convaincante  sans  op- 
position et,  avant  qu'il  s'en  soit  rendu 
compte,  I' argument  de  l'annonce  a  pene- 
tre  dans  son  esprit  ou  a  cree  chez  lui  un 
desir  pour  la  chose  annoncee. 


LE  MEDOC 
(Ridley's  Wine  &  Spirit) 

"Burdigala  est  mon  pays  natal  —  Bur- 
digala,  avec  son  atmosphere  temperee  ou 
le  sol,  arrose  par  de  nombreux  cours  d'eau 
donne  des  reeoltes  abondantes.  La,  le 
printemps  embaume  dure  longtemps,  mais 
les  visites  de  1'hiver  sont  courtes,  et  les 
penchants  ondules  des  collines  sont  reve- 
tus  d'une  epaisse  couche  de  verdure.  Les 
remparts  de  la  ville  sont  si  eleves  que  les 
tours  superbes  qui  couronnent  les  angles 
des  murailles  i>ercent  les  nuages.  De  ma- 
gniflques  edifices  bordent  les  rues  belles 
et  larges  qui  eonduisent  a  des  places  spa- 
cieuses  ou  il  y  a  de  nombreux  jets  d'eau. 
La  riviere  majestueuse,  sur  les  bords  de 
laquelle  se  trouve  la  ville,  coule  en  fai- 
sant  entendre  un  bruit  aussi  rythme  que 
1 'ocean  et  porte  sur  ses  flots  de  riches 
flottilles  de  vaisseaux  marchands  vemant 
dc  contrees  eloignees.  Qui  n'a  pas 
entendu  parler  de  la  fontaine  en  marbre 
de  Paras  dont  lies  eaux,  cristallines  coni- 
me  celles  de  l'Euripe,  bouillonnent  en 
provenant  de  profondeurs  insondables  et 
coulent  avec  une  force  de  torrent  vers  les 
ouvertures  du  bassin  sculpte,  cours  d'eau 
sans  fin  et  inepuisable?"  Ainsi  chantait 
le  poete  romain,  Ausone,  au  quatrieme 


siecle  de  notre  ere,  et  une  ancienne  carte 
qui  se  trouve  dans  les  Inscriptions  Ro> 
maines  confirme  cet  eloge  eloquent.  Dans 
une  autre  eglogue  ou  idylle  pastorale,  le 
meme  poete  vante  les  vins  de  son  pays 
bien-aime  et,  dans  une  lettre  adressee  a 
son  ami,  Axius  Paulus,  le  rheteur,  il  >rap- 
pelle  un  festin  qu'ils  avaient  fait  ensem- 
ble, avec  des  huitres  de  Burddgala,  dont 
1  'excellence  etait  grandement  appreciee 
aux  banquets  du  palais  des  Cesars  et  "qui 
etaient  &  peine  moins  celebres  que  nos 
vins  gliorieux." 

Quand  l'empire  colossal  de  Rome  s'ef- 
fondra  a  cause  de  la  corruption  interne 
et  des  des  guerres  exterieures,  le  pays 
qu'Ausone  gouvernait  si  sagement,  com- 
me consul  et  dont  il  fait  un  eloge  dans 
des  vers  immortels,  fut  devaste  successi- 
vement  par  les  Vandales,  les  Visigoths, 
les  Francs,  et  les  Normands,  de  sorte  que, 
pendant  de  nombreuses  generations,  on 
n'entendit  plus  parler  de  ces  vins  autre- 
fois irenommes.  Quamd  oe  pays  se  releva 
de  ses  ruines,  son  nom  romain  de  Burdi- 
gala avait  ete  change  en  celui  de  Bor- 
deaux, et  son  flleuve  Garumna  devint  con- 
nu  sous  le  nom  de  Garonne.  Par  l'union 
de  Henri  Plantagenet  avec  Eleonore  d'A- 
quitaine  .Bordeaux  devint  paisiblement  et 
d'apres  la  loi  une  possession  anglaise  et, 
pendant  les  trois  siecles  que  la  province 
de  Guyenne  resta  un  apanage  de  la  cou- 
aonne,  le  d6se_rt  devaste  redevint  floris- 
sant  comme  une  rose.  Ce  que  les  pirates 
ncrmands  avaient  detruit,  leurs  descen- 
dants  civilises  le  restaurerent  et,  sous 
leur  protection  ,1a  viticulture  devint  flo- 
rissantei  Les  Plantagenets  et  la  nobles- 
se de  la  Cour  rivalisaient  avec  les  ma- 
gnats  de  la  cite,  pour  prendre  leur  part 
du  commerce  lucratif  qui  se  faisait  avec 
Bordeaux,  et  des  chatiments  durs,  rigou- 
leusement  mis  en  vigueur,  protegerent 
les  vignoles  des  maraudeurs  quand  le  rai- 
sin etait  mur.  De  grandes  quantites  de 
vin  furent  sans  doute  expedites,  mais  la 
situation  de  la  vigne  qui  le  produisait  est 
enveloppee  de  tenebres.  Par  exemple,  les 
anciens  registres  de  Bordeaux  testifient 
quentre  1311  et  1312,  il  fut  expedie  en 
Angleterre  non  moins  de  41,739  tonneaux 
d'un  vin  blanc  appele  "langon,"  ce  nom 
seul  indique  qu'il  etait  produit  dans  le 
district  appele  maintenant  Graves.  Nous 
apprenons  par  les  memes  archives  qu'en 
1350,  141  vaisseaux  charges  de  vin  quitte- 
lent  Boa-deaux  pour  l'Angleterre,  et,  idans 
ses  chroniques,  1'historien  Froissart  ra- 
conte  qu'il  vit  une  flotte  de  200  navires 
marchands  faire  voile  pour  l'Angleterre 
avec  des  cargaisons  completes  de  vin.  • 

II  ne  faut  pas  oubller  que,  pendant  trois 
siecles,  l'Angleterre  eut  le  monopole  du 
commerce  des  vins  de  Bordeaux.  Meme 
en  France,  en  dehors  de  la  Guyenne,  ces 
vins  furent  totalement  inconnus  jusqu'a 
une  epoque  relativement  recente.  Nean- 
moins,  la  quantite  exp6diee  montre  qu'une 
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BERNARD  &  LAPORTE 


Importateurs  des  Celebres 
Liqueurs  Franchises 


Portaut  la  marque  GlABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"Pup  Abrieot," 

"  Marasquin, ' 

"Cacao  Shouwa, 

"  Curasao, 

"  Viardietine,' 

"  Chartpeusette," 

"Cpeme  de  Moka,'' 

"  Anisette,  ete. 

Cognacs    de    la    M  aison 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  Futs 


Les  Marques  MedtCO -XSontC 

 ★  et  ★  ★  ★  == 


sotit  les  plus  populaires  sur  notre  marche.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  principaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseigneraents,  s'adresser  aux 


=Seuls  Agents  pour  le  Canada  := 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,   -    -    -  MONTREAL. 


La 


de 


rapporte  de  l'argent  au  marchand  de  tabac  ;  c'est  l'ouvrage  le  plus  fascinant,  reproduisant  des 
Plaques,  Cendriers,  Plateaux  a  epingles,  Plateaux  a  cartes  de  visite,  Articles  de  fumeurs,  Tables 
de  jeux,  Plateaux  de  fantaisie,  etc. 

Cette  Bande  augmente  beaucoup  les  ventes  —  c'est  une  annonce  pour  tout  votre 

magasin  

Ecrivez  aujourd'hui  pour  avoir  le  Catalogue.    Escomptes  speciaux  au  commerce. 


THE  OLIVER  NOVELTY  GO. 


16  Yonge  Street  Arcade 
}  TORONTO. 
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grande  superficie  du  district  et  de  son 
voisinage  doit  avoir  et6  cultivee  en  vi- 
gnes.  Outre  les  graves  deja  mentionnees, 
cette  superficie  comprenait  probablement 
Bourg,  Blay,  St-Emilion,  Libourne,  Cas- 
tillon,  St-Macaire,  Cadillac  et  Rions.  La 
Gascogne  y  apporta  probablement  son  ap- 
point, mais  nous  doutons  qu'une  portion 
importante  du  Medoc  ait  ete(  a  cette  epo- 
que,  plantee  en  vigne.  De  menie'  que 
l'homme  a  ete  le  dernier  produit  du  tra- 
vail de  la  nature,  de  meme  les  crus  clas- 
ses du  M6doc  ont  ete  les  derniers  a  sortir 
des  vignobles  de  Bordeaux  et,  dans  ces 
deux  cas,  le  dernier  nomme  occupe  la  pre- 
miere place.  A  l'appui  de  cette  opinion, 
nous  citerons  la  ireuve  fournie  par  la  geo- 
graphie  physique  qui  s'appuie  sur  les  fon- 
dations  sol  ides  de  faits  'reels. 

Geologiquement,  le  departement  de  la 
Gironde  appartient  a  la  region  des  La.i- 
des,  tout  au  moins  pour  la  moitie  de  son 
territoiire  qui  est  borne  au  nord  par  le 
cours  de  la  Garonne  et  l'estuaire  de  la 
Gironde.  Meme  dans  rarrondissement  de 
Blaye,  sur  la  rive  opposee,  le  meme  sol  re- 
couvre  une  etendue  considerable.  Les 
landes  peuvent  etre  decrites  comme  une 
immense  plain©  sablonneuse  couverte,  a 
quelque  distance  de  la  mer,  par  des  fo- 
rets  de  pins  de  Gascogne  qui  fournirent 
a  toute  l'Europe  de  la  resine  et  de  la  te- 
rebenthine,  jusqu'a  ce  que  le  produit  ame- 
ricain,  a  meilleur  marche,  eut  tue  ce  com- 
merce. Le  ii-ivage  de  la  mer,  de  Bayonne 
a  Point  de  Grave,  sur  une  distance  d'en- 
viron  120  milles,  consistait  autrefois  en 
dunes  de  sable  empilees  en  couches  pa- 
rallels irregulieres,  a  I'est  desquelles  s'e- 
tendaient  des  lagunes  et  des  marais  d'eau 
stagnant©  et  saumatre.  Quand  de  forts 
vents  soufflaient  de  la  baie  de  Biscaye 
sur  ces  dunes,  les  villages  clairsemes,  for- 
mes de  cabanes  de  pecheuTS,  fetaient  ense- 
velis  sous  des  nuages  de  sables  mouvants 
et  les  incursions  eroissantes  de  ce  sable 
menacaient,  vers  le  milieu  du  dix-huitie- 
me  siecle,  d'engloutir  la  ville  meme  de 
Bordeaux.  Heureusement,  le  danger  fut 
detourne  par  un  homme  au  genie  entre- 
■prenant  et  d'une  perseverence  infatiga- 
ble.  Nicolas  Thomas  Bremontier,  naquit 
a  Rouen  en  1738  et,  en  1784,  il  fut  nomme 
inspecteur  general  des  ponts  et  chaussees 
et  ingenieur  en  chef  de  la  Guyenne. 
Quand  il  ©ntreprit  la  tache  de  fixer  le  sa- 
ble et  les  dunes  mouvantes,  les  couches 
de  sable  s'etaient  acoumulees  a  une  hau- 
teur de  plus  de  200  pieds.  Des  explora- 
tions le  long  de  la  cote  conduisirent  a  la 
d6couverte  de  restes  fossiles  d'une  ancien- 
ne  foiret  peu  eloignee  de  la  ville  d'eau 
bien  connue  d'Arcachon.  B'remontier 
choisdt  cet  endroit  pour  son  attaque.  Pre- 
nant  les  endroits  les  moins  exposes,  il  y 
planta  des  pins  sol  ides  et  des  arbrisseaux 
accoutumes  a  un  sol  aride.  Les  ouragans 
enleverent  ces  plantations  et  les  enseve- 
lirent  sous  des  centaines  de  tonnes  de  sa- 


ble. Sans  se  laisser  abattre  par  ce  de- 
sastre,  il  ireplanta  des  jeunes  a*rbres  au 
meme  endroit,  mais,  cette  fois-ci,  il  les 
protegea  par  des  branches  d'arbres  fixees 
dans  le  sol.  Les  jeunes  arbres  et  les 
branches  qui  les  protegeaienit  furent  de 
nouveau  submerges.  Aussi  entete  que 
I'araignee  de  Biruoe,  il  trecommena  son 
travail  aussi  rapidement  qu'il  avait  ete 
detruit.  A  la  longue,  en  arrangeant  ses 
plantations  en  car.res  echelonnes  et  en 
defendant  chaque  carre  au  moyen  de  clo- 
tures a  claire-voie,  il  reussit  a  lassurer  sa 
■premiere  ligne  de  defense.  Le  travail 
suivant  fut  relativement  facile  et  continue 
aujourd'hui  id'apres  les  indications  de 
Bremontier,  ce  qui  constitue  un  monu- 
ment imperissab'le  eleve  a  sa  gloire. 

Tandis  que  les  sables  mouvants  mena- 
caient conitinuellement  le  Medoc,  des  ma- 
rais Tecouvraient  sa  partie  nord-est  et 
remplissaient  la  vallee  situee  a  la  base  du 
plateau  eleve  sur  lequel  se  trouvent  main- 
tenant  les  vignobles  d'une  renommee  uni- 
verselle.  Dans  les  sols  sablonneux  qui 
produisent  maintenarnt  les  crus  classes 
de  Pauillac  et  ide  St-Julien,  des  vignes 
peuvent  avoir  ete  cultivees  des  le  XVITe 
siecle,  inais  le  produit  etait  probablement 
melange  avec  des  vins  que  nous  consiuJ- 
rons  maintenant  comme  inferieurs. 

La  citation  bien  connue  tiree  de  Te- 
rence "Je  suis  homme;  je  pense  que  rien 
d'humain  ne  m'est  etranger"  est  exprimee 
encore  bien  plus  brievement  dans  la  ligne 
celebre  de  Pope:  "C'est  par  l'homme  qu'on 
etudie  convenablement  1'humanite."  Pour 
oeux  qui  trouvent  de  1'attrait  a  ce  sujet 
interessant,  i'influenoe  du  progres  de  la 
civilisation,  en  modifiant  les  organes  des 
sens,  est  particuHerement  interessante. 
Dans  toutes  les  classes  du  genre  animal, 
y  compris  le  noble  sauvage,  les  sens  sont 
d'une  ntilite  supreme  pour  capturer  une 
proie,  pour  prevenir  de  1'approche  du  dan- 
ger. II  y  a  lieu  de  croire  que  la  lutte 
pour  rexistence  a  developpe  cette  sensi- 
bilite  chez  tous  les  animaux  qui  n'etaient 
pas  specialement  proteges  par  1  nomme 
et,  qu'a  l'etat  sauvage,  elle  continue  a 
s'ameliorer.  Dans  les  communautes  ci- 
vilisees,  les  sens  ne  sont  plus  indispen sa- 
bles pour  se  defendre  ou  pour  prendre 
roffensive-;  par  consequent,  les  sens  qui 
servaient  a  ces  deux  buts  perdent  gra- 
dueillement  leur  acuite  d'origine.  D'au- 
tre  part,  comme  la  force  physique  dispa- 
rait  peu  a  peu,  la  force  intellectuelle  aug- 
mente.  La  vue  ne  pent  plus  s'etendre  ra- 
pidement, comme  la  lumiere  d'un  phare, 
sur  une  vaste  etendue  de  pays,  sans  man- 
quer  un  seul  des  objets  qu'elle  contient, 
mais  elle  a  ete  formee  lentement  et  in- 
consciemment  a  appr6cier  un  aysage  ma- 
gnifique  ou  an  tableau  exquis.  L'oreille 
ne  pent  plus  entendre  le  pas  f urtif  d'un 
ennemi,  mais  elle  nous  permet  de  jouir 
de  melodies  qui,  pour  les  gens  sans  cul- 
ture, ne  sont  rien  qu'un  bruit  sans  signi- 


fication. On  ne  peut  plus  se  fier  au  gout 
et  a  l'odorat  pour  se  garder  de  choses 
nuisibles  on  veneneuses,  mais  ces  deux 
sens  nous  procurent  les  jouissances  vo- 
luptueuses  que  Ton  eprouve  en  degustant 
un  vin  delicat  ou  en  sentant  des  fleurs 
au  parfum  agreable,  choses  que  nos  ance- 
tres  ne  pouvaient  comprendre.  S'il  avait 
ete  possible  de  remplir  'la  coupe  d'un  che- 
valier du  Moyen-Age  avec  un  oru  choisi 
de  Laffite  ou  de  Chateau  Margaux,  il 
1'auraiit  avale  d'un  seul  trait,  de  meme 
qu'Athelstane,  le  Saxon,  avalait  un  pate 
d'ortolans  au  banquet  des  Normands  et 
se  serait  peut-etre  plaint  de  la  mediocrite 
de  ce  breuvage. 

On  raconte  une  anecdote  sur  Louis 
XIV;  les  vins  du  Medoc  avaienit  deja  ac- 
quis une  certaine  renomimee  dans  la  der- 
niere  partie  du  XVIIe  siecle.  Le  grand 
monarque  visitait  la  cite  sur  la  Garonne, 
en  1661,  et  un  banquet  lui  fut  offert  par 
le  magistrat  en  chef  de  la  corporation  de 
Bordeaux.  Apires  avoir  gout©  le  vin,  d'a- 
bord  avec  curiosite  et  ensuite  en  l'appr6- 
ciant,  Sa  Majeste  complimenta  ses  hotes 
sur  1 'excellence  de  sa  qualite,  son  bou- 
quet delicat  et  son  veloute.  Un  des  offi- 
ciers  municipaux,  brulant  d'attirer  l'at- 
(tention  du  roi,  s'ecria:  "Oh!  cela  n'est 
rien,  compare  aux  vins  que  nous  avons 
dans  nos  caves."  — "Vous  le  conservez 
sans  doute  pour  une  meilleure  occasion?" 
repondit  Sa  Majeste  d'une  maniere  caus- 
tique.  C'est  peut-etre  a  cause  du  mecon- 
tentement  royal  que  cette  remarque  in- 
tempestive  causa  que,  pendant  le  long 
■regie  de  Louis  XIV,  les  vins  de  Bordeaux 
ne  furent  pas  patronnes  par  la  Cour.  On 
a  des  preuves  ■direotes  que  ces  vins  etaient 
inconnus  a  Paris  et  a  Versailles  quand 
son  arriere-petit-fils,  Louis  XV,  monta  sur 
le  trone.  La  marquise  de  Crequy  dit  dans 
ses  "  Souvenirs  "  comment  il  fut  connu 
dans  la  canitale. 

"Un  jouir,  Louis  XV  dit  a  Richelieu, 
gouverneur  de  Guyenne  et  de  Gascogne: 
Pouvez-vons  me  dire  si  ces  provinces  pro- 
duisent des  vins  buvables?  — Sire,  il  y  a 
des  vignobles  qui  produisent  du  vin  qui 
n'est  certainement  pas  mauvais.  — Quels 
sont  ces  vins?  — II  y  a  certains  vins 
Wanes  appeles  Sauternes  qui  ne  peuvent 
pas  etre  compares  au  Monitrachet  ou  au 
petit  vin  de  Chablis,  mais  ils  ne  sont  pas 
a  dedaigner.  II  y  a  aussi  un  vin  de  Gra- 
ves qui  sent  la  pierre  a  fusil  et  qui  est 
assez  semblable  a  un  Mazelle,  mais  qui 
se  conseirve  mieux.  En  outre,  il  y  a  dans 
le  Medoc,  specialement  dans  le  Bazar- 
dais  ,deux  ou  trois  sortes  de  vins  rouges 
que  les  Bordelais  estiment  d'une  mani&re 
si  extravagante  qu'ils  pTovoquent  un  sou- 
rire  quand  on  les  ecoute.  D'apres  eux, 
c'est  le  breuvage  le  plus  parfait  du  mon- 
de;  il  est  1 'equivalent  du  nectar  des  dieux, 
et  cependant  il  ne  peut  pas  se  comparer 
au  bourgogne  ni  meme  au  produit 
du  Rhone     II  est  leger,  car  il  a  tres 
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Fournitures  de  Bars 


et  Reparations  de  Bars 


Aux  Prix  des  Manufacturiers 


The  Hamilton  Brass  Manufacturing  Co.,  Limited 

HAMILTON,  Ont.  MONTREAL,  Que. 

_  Les    seuls    Manufacturiers   Canadlens  de 

"Workboards,"  Boites  a  Qlace,  Pompes  a  Biere,  Mesures,  Cuilleres,  "Shakers" 
Extractciirs    de    Bouchons,    Compresseurs   de    Citrons    et    Pieces  Diverses. 


BUREAU  A  MONTREAL 

Telephone  Bell :  Main  3245. 


327  rue  Craig",  Ouest 

Telephone  des  Marehands  :  774 


HQUE INFAILUBLE 


L'avez=vous 
en  Stock  ? 

II  se  vend  beaucoup  de 


Vin  St-Martin 


C'est  un  Tonique  Re- 
constituant  conibineavec 
le  plus  genereux  des 
Vins  :  c'esl  aussi  le  plus 
aneien  des  vins  toniques 
conuus. 

La  demande  augnien- 
te  tous  les  jours  et  notre 
publicite  tres  etendue 
est  a  l'avantage  du  mar- 
chand  qui  le  tient  en 
stock. 

DISTRIBUTEURS  CENERAUX : 

Maison  FOURNIER-FQURNIER 

LIMITEE 
ST-HYACINTHE,  PQ. 


Avez - vous 
Essay e  les 

cocktails 
Saratoga 

"  Manhattan," 
"  Club  Whisky," 
"  Brandy," 
"  Holland." 

Les  seuls  Cocktails  de  ces  mar- 
ques faits  au  Canada. 

En  vente  chez  tous  les  marehands 
de  Liqueurs  en  gres. 

Escomptes  sp£ciaux  aux 
maisons  de  gros. 

AGENTS    POUR    LA  PUISSANX'E. 

D.  McMANAMY  &  CO. 

Marehands  de  Liqueurs  en  Gros 

sher;brooke,  que. 
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peu  de  corps  et  un  bouquet  deci  dement 
agreable.  Oe  vin  a  une  sorte  de  mordant 
qui  n'est  pas  desagreable,  et  quelle  que 
soit  La  quantite  que  vous  en  buviez,  il 
peut  vous  etourdir  legerement,  mais  c'est 
tout  oe  qu'il  faiit.  Pour  satisfaire  la  cu- 
riosity du  roi,  M.  de  Richelieu  ordonna  que 
du  Chateau  Laffite  lui  fut  envoye  a  Ver- 
sailles, et  le  roi  se  montra  heureux  de  le 
qualifier  de  "passable".  Jusqu'a  cette 
6poque  personne  n'aurait  suppose  que  du 
vin  de  Bordeaux  aurait  ete  se.rvi  a  la  ta- 
ble du  roi.  Voyez  comment  les  gouts 
changemt". 

La  rarete  de  ce  vieux  livre  de  souvenirs 
justifiera,  nous  resperons,  notre  citation 
quelque  pe;i  longue.  Son  interet  consis- 
te  en  ce  que  c'est  la  premiere  mention 
faite  du  vin  de  Medoc  et  en  ce  qu'il  ra- 
conte  raccueil  froid  qui  lui  fut  fait  a 
la  Gour.  Le  Richelieu  mentionne  ci-des- 
sus  etait  le  petit-neveu  du  grand  cardinal. 
Pour  ses  services  distingues  a,  Fontenoy, 
il  recut  le  rang  de  marechal  et  fut  fait 
gouverneuir  de  Guyenne  et  de  Gascogne. 
Habile  a  gouverner,  mais  sans  aucun 
principe,  c'etait  un  type  de  son  epoque 
decadente,  et  sa  description  des  vins  bor- 
delais  represente  probablement  les  idees 
perverties  des  roues  de  la  oapitale.  Si 
nous  admattons  le  temoignage  de  Riche- 
lieu, il  est  quelque  peu  etonnant  d'appren- 
d<re  qu'a  son  epoque  les  vins  rouges  du 
Bazardais,  la  limite  sud-extreme  du  dis- 
trict, et'aient  tenus  pair  les  Bordelais  eux- 
meir.es  en  plus  haute  estime  que  ceux  de 
Medoc. 


Combien  d'hotels  et  de  restaurants 
dans  les  vieux  con: me  dans  les  jennies 
pays,  n'ont-ils  pas  du  leur  reputation  et 
leur  fortune  a  I'excellence  de  leur  cave? 
Du  reste,  un  hotel  qui  neglige  sa  clien- 
tele sous  le  rapport  des  vins  ne  saurait 
jamais  arriver  an  sommet  de  la  renom- 
mee. 

Pourtant  rien  nest  plus  facile  que  de 
s'ap.provisionner  d'exeellents  vins  des 
premiers  crus  de  chaque  pays  vignoble. 
Pour  cela.  il  suffit  de  s'adresser  a  une 
maison  de  confianee  qui  a  fait  un  choix 
dans  les  meilleures  marques. 

Ce  choix,  la  rcaison  Laporte,  Martin  't 
Cie,  Ltee  l  a  fait,  et  il  suffit  de  se  repor- 
ter a  sa  page  d'annonces  d'autre  part, 
pour  se  convaincre  que  les  hoteliers  et 
restaurateurs  n'ont  aucune  difficulty  a  se 
procurer  les  meilleurs  vins  de  France. 
d'Espagne  et  de  Portugal,  vins  de  table 
et  vins  de  liqueurs. 


"  LE  SECRET  DE  MA  SANTE  " 


Tel  est  le  titre  d'un  magnifique  chromo 
que  nous  venons  de  recevoir  de  la  mai- 
son Boivin,  Wilson  et  Cie.  Le  sulet  de  ce 
chromo  est  une  charmante  jeune  fille  aii 
feint  rose,  tenant  d'une  main  une  grapne 
de  raisin  et  de  1'autre  une  bouteille  1e 
Vin  St-Michel,  avec  rinscription :  "  Le 
Secret  de  ma  Saute".  Profitez  de  cet  ex- 
emple,  mesdames,  si  vous  voulez  avoir 
une  bonne  sante  et  un  beau  teint,  prone? 
du  "Vin  St-Michel", 


CHANGEZ  VOS  ANNONCES 

"Savez-vous  ce  que  vous  eprouvez 
quand  vous  prenez  un  journal  vieux  d'un 
jour  on  deux  et  qu'apres  1  'avoir  lu  pen- 
dant plusieurs  minutes  vous  vous  aper- 
cevez  que  ce  n'est  pas  le  journal  du 
jour",  disait  recemment  un  marchand. 
"N'eprouvez-vous  pas  de  I'embarras,  du 
desa;ppointement  et  du  regret  pour  le 
temps  que  vous  avez  perdu  a  cette  lec- 
ture? J'imagiue  que  tout  le  monde 
eprouve  les  memes  sentiments  que  moi  a 
ce  sujet,  ce  qui  me  conduit  a  soutenir 
que  personne  ne  lit  un  journal  plus  d'une 
fois' — 'C'est-^-drre  en  connaissance  de 
cause  et  que,  lorsqu'on  a  lu  une  noiivelle, 
on  ne  desire  pas  la  relire  encore,  la  ques- 
tion ayant  perdu  tout  son  iuteret. 

"Eh!  Men,  pourquoi  la  meme  regie  ne 
pouTrait-elle  pas  s'appliquer  aux  annoh- 
ces?  En  realite,  elle  y  est  appliquee  par 
le  lecteur,  bien  que  malheureusement 
elle  ne  le  soit  pas  toujours  par  1'homme 
le  plus  interesse — 1'homme  qui  paie  1'an- 
nonce,  en  un  mot  rannonceur  lui-meme. 

"Un  homme  qui  rirait  a  1'idee  de  lire 
et  de  relire  le  meme  journal,  contenant 
toujours  les  memes  articles,  n'en  conti- 
nuera  pas  moins  de  faire  inserer  tous  les 
jours  dans  le  meme  journal  la  meme  an- 
nonce,  sans  y  apporter  aucun  change- 
n.ent.  Cette  annonce  n'est  evidemment 
*pas  lue  par  ceux  qui  l'ont  deja  vue  et 
1 'argent  que  coflte  son  insertion  est  gas- 
pille  en  pure  perte." 


LES    IVROGNES    SONT-ILS  RESPON- 
SABLES 

Nos  amis,  les  teetotalistes,  ont  tort, 
historiquement  et  scientifiquement,  dans 
leur  condamnation  en  masse  de  la  biere 
du  pauvre  homme  et  du  vin  de  1'homme 
riche;  leur  ideal  d'une  nation  ne  buvant 
rien  que  1'eau  qui  satisfait  les  animaux 
des  champs  ne  peut  etre  rien  qu'un  ideal 
de  bete,  heuieusement  impossible  a  at- 
teindre.  On  n'aurait  jamais  pense  a. 
rabstinence  totale,  cette  abstinence  n'au- 
rait jamais  ete  en  faveur  parmi  un  grand 
nombre  de  gens  sains  d'esprit,  sans  le  mal 
evident  de  rivrogneiie. 

Personne  ne  niera  que  rivrognerie  est 
ur  fleau  reel  et  public,  mais,  tandis  qui 
les  teetotalistes  cherchent  a  priver  la  po- 
pulation de  l'alcool,  dont  elle  a  grand  be 
soin,  afin  de  deraciner  ce  vice,  la  grande 
majorite  de  la  nation  a  assez  de  sens  com- 
mun  pour  se  rendre  compte  qu'un  tel  re 
mede  serait  aussi  injuiste  que  son  appli- 
cation pratique  est  impossible.  C'est  ne- 
anmoins  le  devoir,  aussi  bien  que  1  inte- 
ret de  toutes  les  person nes  qui  se  livrent 
a  notre  commerce,  de  considerer  l'ivro- 
gnerie  comme  une  question  sociale  d'? 
grande  importance,  tous  les  hommes  r  »- 
flechis  devraient  essayer  de  decouvrir  le 
moyen  le  meilleur  de  traiter  les  ivrognes 


et  de  restreindre  l'ivrognerie.  II  y  a,  dit 
Ridley's  Wine  &  Spirit,  dans  toutes  les 
communautes  civilisees,  un  certain  nom- 
hre  de  personnes  qui  ne  peuvent  pas  re- 
gler  leur  vie  suivant  les  lois  et  coutumes 
du  pays  dans  lequel  elles  vivent;  il  y  a 
les  lunatiques,  a  1'esprit  borne,  inoffeu- 
sifs  ou  dangereux,  les  ivrognes  habituels 
ou  criminels.  Le  meurtrier  peut  avoir  de3 
gotits  artistiques  peu  communis  et  le  vo- 
leur  peut  posseder  une  grande  intelligen- 
ce, le  maniaque  religieux  peut  faire  pre  i- 
ve  d'un  grand  non-sens  en  matiere  finan- 
ciere  et  le  pauvre  imbecile  peut  etre  re- 
marquablement  ruse  quand  il  s'agit  de 
t romper  lavigi'lancede  ses  amis;  mais  tous 
ont  un  defaut  mental  plus  ou  moins  pr> 
nonce;  ids  sont  tous  nes  avec  un  sens 
moral  grandement  diminue  ou  sans  seis 
moral  du  tout,  sans  posseder  le  sens  le 
controle  sur  leurs  instincts  et  leurs  pas- 
sions. 

On  prend  soin  des  lunatiques  et  des  cri- 
minels,  aux  frais  de  la  communaute  et 
pour  la  surete  commune  de  tous,  mais 
leurs  freres  malheureux,  les  ivrognes  ha- 
bituels,  doivent  prouver  qu'ils  sont  eux 
memes  lunatiques  ou  criminels  avant  que 
la  loi  s'abaisse  a  les  mettre  a  1'ecart,  com- 
me causant  un  scandale  public,  dans  un 
etabllssement  de  reforme  ou  dans  une 
prison. 

II  semble  qu'il  y  ait  un  manque  de  sens 
commun  et  de  charfte  a  employer  une  si 
grande  partie  du  tresor  public  pour  ten'r 
renfermes  les  fous  qui  ne  peuvent  pas  de- 
venir  des  mem b res.  utiles  de  la  societe, 
tandis  qu'on  fait  si  peu  pour  les  ivrognes 
babituels  qui  pourraient  souvent  s'ameu- 
der  s'ils  etaient  secourus  a  temps  et  etre 
sauves  de  la  mine  finale  a  laquelle  les 
condamne  d'habitude  la  loi  du  pays. 

Le  personnel  d'etablissements  de  re- 
forme pour  les  ivrognes  inveteres  merire 
les  plus  hauts  eloges  pour  son  esprit  d'ab- 
negation  et  son  habilete  profesionneile, 
mais  il  n'est  malheureusement  que  trop 
vrai  que  la  peine  qu'il  se  donne  est,  dans 
la  grande  majorite  des  cas,  absolument 
ii. utile;  la  plupart  des  patients  recus  dans 
ces  etablissements  y  sont  envoyes  trop 
tard  ou  bien,  on  ne  peut  pas  les  y  mainte- 
nir  un  temps  suffisamment  long. 

Toute  personne  qui  boit  a  l'exces,  sans 
commettre  de  crimes,  ou  qui  peut  eviter 
r.ne  arrestation,  peut  perse verer  dans  ses 
habitudes  d'ivrognerie  avec  impunite, 
malgre  qu'elle  puisse  causer  Je  malher.v 
tout  autour  d'elle  et  qu'elle  soit  respon- 
sible d'enfants  dont  la  mentalite  est  J5- 
ftctueuse  et  dont  la  vie  sera  une  maledic- 
tion pour  eux-memes  et  un  fardeau  pour 
l,i  communaute. 

La  seule  possibilite  de  controle  pour 
une  telle  personne  depend  de  la  proba- 
bilite  quelque  peu  douteuse  qu'elle  aura 
de  se  persuader  de  se  conformer  a  l'acte 
de  1879 — c'est-a-dire  en  adressant  d'elle- 
meme  une  requete  pour  etre  adniise  dans. 
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I       Le  Chois  des 


Nous  representees  au  Canada  les  Maisons  les  plus  avantageusement  connues  pour  la  qualite  et  le 
choix  de  leurs  Vins.  Ce  sont  des  produits  garantis  par  des  marques  dont  la  reputation  est  faite  et  que 
nous  offrons  en  toute  confiance  au  commerce,  parce  qu'ils  seront  accueillis  avec  faveur  par  le  public. 


Vixis. 


Sherry  de  Diez  Hermanos 
de  Jerez  de  la  Frontera. 


Vins  de  Port  de  la 
Real  Campanhia  Vinicola 
du  Portugal. 


Vins  de  Boupgogne  de  la 
Maison  Morin  Pere  et  Fils, 
Beaune. 


Clarets  et  Sauternes  de  la 
Maison  Vigneau  & 
Cambours,  Bordeaux. 


Champagne  de  la  Maison 
Piper  Heidsieck 
Champagne  de  l'Union 
Champenoise,  Reims. 


Vin  Tonique  "Bacchus"  de  la 
Maison  Adrien  Sarazin, Dijon. 


Vins  de  Madere  de  la  Maison 
Blandy  Bros,  de  Madere. 


Vins  de  Malaga 

de  la  Maison  Garrett  &  Cie, 
de  Malaga. 


VINS  de  MESSE. 


Ces  Sherries  proviennent  de  la  plus  grande  Maison  d'Espagne  dans 
cette  ligne  ;  ce  sont  des  vins  de  choix,  classes  par  des  experts  et  dont 
les  differents  grades  sont  de  beaucoup  superieurs  a  tout  ce  qu'il  y  a  sur 
le  marche.  En  futs  de  toute  grandeur  et  de  differentes  quality  et  prix 
en  consequence. 


En  bouteilles,  marques 
Cordon  Vert. 


Cordon  Bleu,  Cordon  Rouge  et 


Ce  sont  des  Vins  de  quality  superieure  que  le  consommateur  appre- 
ciera  ;  ils  possedent  un  bouquet  exquis. 

Nous  les  vendons  en  futs  de  differentes  grandeurs  a  difftdrents  prix 
suivant  age  et  quality. 

Nous  recommandons  dans  les  Vins  de  Port  en  Bouteilles  :  Le 
''Invalid's  Special"  et  le  "Convido"  ce  sont  de  ties  bons  Vins. 

Les  Vins  des  gourmets  :  Sees  ou  Mousseux,  Blancs  ou  Rouges,  ces 
Vins  provenant  d'une  des  premieres  maisons  de  Beaune  sont  fabriques 
par  des  experts  et  ne  sont  livr^s  a  la  consommation  que  lorsqu'ils  sont 
juges  dignes  de  la  table  d'un  fin  degustateur.  Nous  en  avons different!  s 
qualites  a  differents  prix. 

Le  nom  de  la  Maison  Vigneau  et  Cambours  est  la  garantie  de 
l'acheteur  et  du  consommateur,  cette  Maison  ayant  conquis  une  rejm- 
tation  universelle  qu'elle  entend  maintenir.  La  Marque  "Chateau 
Maucamps"  Cru  de  1900,  me>ite  l'attention  des  bons  acheteurs. 

Le  Champagne  Piper-Heidsieck  a  fait  sa  marque  au  Canada  ou  il 
est  tres  estime\  Nous  l'avons  dans  les  qualites  Sec,  Brut,  Ties  Sec, 
Rdcolte  de  1900.    En  Splits,  en  Pints  et  en  Quarts. 


Champagne 

Due  d'Origny — Cuvee  Reservee 
Champagne  Cardinal  -Extra  Dry 


Deux  marques  de  choix. 
Nous  les  vendons  en  Splits, 
Pints  et  Quarts. 


Le  Vin  "Bacchus"  est  un  vin  tonique  et  aperitif  dont  l'age  a  deve- 
loppe  les  qualites  g^n^reuses  naturelles  rehauss^es  par  des  extraits 
des  meilleurs  quinquinas.  II  n'a  pas  sonegal. 


Les  Vins  de  la  maison  Blandy  Bros,  sont  avantageusement  connus 
au  Canada  et  tres  reputes  parmi  les  amateurs,  notamment  les  marques  : 
"London  Particular,"  "Special  Selected"  et  "Very  Superior"  qui  se 
vendent  en  bouteilles.  Nous  vendons  egalement  ces  vins  de  differentes 
qualites  en  futs  de  toute  grandeur. 

Ce  sont  de  grands  vins  dont  on  savoure  le  bouquet  deiicat.  Nous  les 
avons  en  futs  de  differentes  grandeurs,  qualites  et  prix.  Nous  avons 
aussi  le  MUSCATEL  de  la  m6me  maison — un  vin  extra — que  nous  ven- 
dons en  futs  de  toute  contenance.  Differentes  qualites,  prix  suivant 
qualites. 

Le  Malaga  en  bouteilles.  Etiquette  blanche  et  Eti- 
quette Bleue  est  un  vin  riche  et  savoureux  qui  se  recommande  par 
sa  quality  et  qui  se  vend  bien. 

Nous  offrons,  dans  cette  ligne,  des  vins  de  choix,  classes  sous  trois 
marques  tres  favorablement  accueillies  :  "Vatican",  "Sanctuaire"  et 
"Colli".  Ce  sont  des  Vins  conditionnes  avec  les  plus  grands  soins  et 
qui  donnent  toujours  pleine  satisfaction. 


Pour  toutes  informations,  ootations  etc.,  ecrivez,  telephonez  ou  tel6graphiez  a 

LAPORTE,  MARTIN  &  CIE,  LIMITEE 

Epiceries,  Vins,  Eaux-de-Vie  et  Liqueurs  en  Grus.  MONTREAL. 
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une  maison  de  retraite.  La  loi  existant 
dan®  le  pays  n'est  applicable  d'un  cotS 
qu'aux  quelques  ivrognes  qui  se  rendeut 
compte  de  leur  position  et  qui  consentent 
a  se  souinettre  a  la  contrainte  et,  d'un 
autre  cote,  a  ceux  qui  sont  devenus  cri- 
miners,  fous  ou  plus  ou  .moins  degrades. 
On  n'a  absolument  rien  prevu  pour  le 
corps  principal  de  l'armee  des  ivrognes 
habituels.  II  se  compose  des  personnes 
dont  la  mentalite  est  defectueuse  et  qui 
sont  incapables  de  controler  leurs  ins- 
tincts, leurs  passions  ou  leurs  habitudes 
et  qui  sont  responsables  de  l'encombre 
ment  des  asiles  et  d'une  grande  partie  du 
pauperisme  actuel. 

Rien  n'est  plus  injuste  que  1'attitude 
non  compromettante  et  quelque  peu  vin- 
dicative- prise  contre  les  ivrognes  et  que 
Ton  rencontre  trop  souvent  chez  des 
personnes  charitable  sous  d'autres  rap- 
ports et  animees  d'un  esprit  bie:i- 
vaillant.  Le  sentiment  public  s'interesse 
relativement  avec  facilite  a  I'epileptique, 
au  p'htisique,  au  fou,  an  malade  ou  a  1'or- 
•phelin;  meme  quand  on  a  affaire  a  des 
criminels,  on  fait  tous  les  efforts  pour  tem- 
perer  .son  chatiment  au  moyen  d'un  traite- 
ment  affable.  Quant  a  l'ivrogne,  il  semb'e 
qu'il  en  soit  different,  l'indulgence  et  U 
philantropie  font  place  au  degout,  au  re- 
fus  d'aide  et  a  la  degradation  progessive. 
Si,  dans  sa  condition  impuissante,  l'ivro- 
gne est  trouve  dans  la  rue,  il  est  jete  en 
prison  et  relaehe  sans  qu'il  ait  une  de- 
imeuie  ou  sans  qu'on  en  prenne  soin,  uni- 
quement  pour  retomber  entre  lea  mains 
de  la  police,  apres  une  nouvelle  offense. 
Ce  n'est  l'affaire  de  personne  de  s'occu- 
per  de  lui  et,  .en  consequence,  personne 
ne  s'en  oceupe.  Le  public  continue  a  re 
garder  l'ivrogne  habituel  comme  la  vic- 
time  volontaire  d'un  vice  au  lieu  de  le  re 
garder  comme  une  creature  moralement 
irresponsable  qui.  abandonnee  a  elle- 
meme  doit  devenir  un  criminel,  un  luria- 
tique  ou  un  mendiant,  si  la  mort  bien- 
veillante  ne  coupe  pas  court  a  son  exis- 
tence miserable. 

Personne  ne  peut  mettre  en  doute  1 " I i- 
responsabilite  de  l'ivrogne  habituel,  apres 
avoir  parcouru  le  rapport  de  1906  des 
commissaires  des  prisons,  ou  nous  lisons 
ce  qui  suit:  "Quels  que  soient  les  ensei- 
gnements  que  notre  experience  avec  cette 
classe  d'ivrognes  (tels  que  ceux  qui  sont 
envoyes  aux  etablissements  de  reforme  de 
l'Etat),  nous  ait  fournis,  elle  nous  a  an 
moins  fourni  une  preuve  claire  du  lien 
qui  existe  entre  1'incapacite  mentale  or 
rivrognerie  habituelle.  II  n'y  a  peut-etre 
pas  une  fenime  dans  Aylesbury  qui  soit 
ivrognesse  par  vice  pur;  en  realite,  tou- 
tes  ces  femmes  sont  ivrognesses  a  cause 
Am  faible  developpement  de  leur  menta- 
lite. Le  medecin  de  Warwick  appuie  cetts 
theorie  fortement  en  ce  qui  eoncerne  !ss 
hommes,  en  classant  dans  son  rapport 
courant  au  moins  dix  personnes  sur  onze 


admises  dans,  ces  etablissements,  comme 
etant  d'une  capacite  mentale  faible.  Le 
type  de  la  plupart  des  habitues  des  eta- 
blissements de  reforme  de  l'Etat  est  un 
type  de  haute  imbecilite,  et  toutes  les 
difficultes  qui  surgissent  quand  ces  gens 
sont  en  detention  ou  en  liberie  pro  vie;: - 
nent  d'une  condition  d'irritabilite  morbi.ie 
ccnduisant,  sur  la  moindre  provocation,  a 
une  folie  furieuse,  irresponsable  et  m;t- 
niaque,  pendant  laquelle  des  dommagcs 
ties  serieux  peuvent  etre  infliges  aux  per- 
sonnes ou  a  la  propriete  La  meme  condi- 
tion de  folie  furieuse  peut  en  tout  temna 
etre  produite,  meme  par  une  petite  quan- 
tity de  boisson.  Mettant  de  cote,  pour  le 
moment,  toutes  les  autres  questions  de 
police,  plus  je  connais  intimement  de  ces 
cas,  plus  ma  conviction  devient  definie 
que,  pour  la  surete  publique  seuie,  de  te'- 
les  personnes  devraient  etre  mises  sous 
un  controle  permanent.  Telle  que  la  loi 
est  faite,  la  liberation  doit  suivre  le  ter- 
me  de  la  sentence,  bien  qu'on  sache  que 
la  liberte  est  suivie  du  plus  grand  danger 
possible.  Prenons  par  exemple  le  cas  d'une 
femme  qui  est  maintenant  detenue  a 
Aylesbury.  Elle  a  environ  trente-trois 
ans  et  elle  a  ete  reconnue  coupable  de  de 
lits  plus  de  60  fois,  delits  occasionnes  ap- 
paremment  par  son  etat  d'ebriete  et  par- 
mi  lesquels  sont  de  nombreux  assauts  se- 
rieux sur  la  police  et  d'autres  personnes. 
Pendant  les  onze  dernieres  annees  (132 
nr.ois)  elle  a  passe  environ  56  mois  en 
prison,  32  dans  divers  asiles,  20  dans  d  ?.-; 
etablissements  de  reforme  pour  les  ivro- 
gnes, 5  dans  les  "workhouses"  et  les  l'J 
mois  restant,  en  liberte.  Je  suis  con- 
vaincu  que  ie  dernier  nombre  pourra'.t 
etre  encore  reduit  si  on  pouvait  obteniv 
des  renseignements  concernant  certaines 
periodes  de  sa  vie  qui  restent  dans  l'ob&- 
curite.  Elle  va  maintenant  etre  libereo 
et  est,  en  ce  moment,  tranquille  et  res- 
ponsabile.  II  serait  difficile  d'affirmer 
quelle  est  lunatique  et  tout  surintendant 
d'un  asile  ordinaire  la  renverrait  proba- 
ta! em  en  t  immediatement,  comme  ay  ant 
I 'esprit  trop  sain  pour  etre  detenue  dans 
un  tel  asile;  la  liberation,  au  terme  de  sh 
relegation,  d'apres  i'acte  sur  les  ivrogne 
ne  peut  done  pas  etre  evitee.  Cette  femme 
doit  avoir  une  absolue  liberte.  malgre 
qu'on  sache  qu'un  verre  de  liqueur  quelle 
obtiendra  a  la  premiere  occasion,  causer?. 


VINS  ET  EAUX-DE-VIE 

=TT=  DES  CHARENTES  ^== 

Proprietaires-Distillateurs 
MATH  A,  -  presCognac. 

LaloDde  &  Desroehes,  Agents, 

210,  rue  St-Paul,  Montreal. 


certainement  un  changement  complet 
dans  son  etat  et,  en  consequence,  un  dan- 
ger pour  toute  personne  qui  se  trouvera 
dans  son  voisinage  immediat. 

Cette  opinion  que  la  majorite  des  ivro- 
gnes sont  irresponsables,  est  entierement 
appuyee  par  le  Docteur  R.  Welsh  Branth 
waite,  H  M.,  inspecteur  d'apres  I'acte  sur 
les  ivrognes,  dont  la  connaissance  des 
etablissements  de  reforme  et  de  leurs 
clients  est  probablement  plus  etendue 
que  celle  de  tout  autre  Anglais.  Les  sta- 
tistiques  etablies  par  le  Docteur  Branth- 
waite  indiquent  que  17  p.  c.  du  nomlji  E 
total  des  personnes  admises  aux  etablis- 
sements de  reforme  en  1905,  etaient  de- 
clarees  comme  folles  et  envoyees  aux 
asiles  des  etablissements  de  reforme  on 
aux  endroits  ou  on  detient  les  imibeciles. 
les  alienes  et  les  degeneres.  45.7  p.  c. 
avaient  des  defauts  d'esprit,  mais  a  uu 
degre  moins  marque;  e'etaient  des  excen- 
triques,  des  idiots,  des  gens  a  l'espril 
lent,  des  vieillards  seniles  ou  des  per- 
sonnes sujettes  a  des  paroxysmes  perio- 
diques  d'humeur  que  Ton  ne  pouvait  pas 
gcuverner.  Toutes  ces  pauvres  creatures 
arrivaient  aux  etablissements  de  reforme 
apres  avoir  passe  quelque  temps  en  pri- 
son. II  est  certain  que  la  grande  majo- 
rite des  pensionnaires  de  la  pare  esnece 
etait,  soit  des  fous  reels  au  moment 
leur  comparution  en  cour, soit  dans  un  etat 
frisant  la  folie;  la  maladie  mentale  etait 
lcellement  la  condition  pour  laquelle  ces 
gens  etaient  emprisonnes  a  plusieurs  re- 
prises, maladie  mentale  causee  par  de-: 
exces  alcooliques.  La  conclusion  a  la- 
quelle arrive  le  docteur  Branthwaite 
est  des  plus  interessantes  et  merite 
d'etre  repi-oduite  ici  :  "  L'experience 
ordinaire  indique  que  la  maladie  men- 
tale, dans  certains  cas,  peut  etre  due  a 
la  degenerescence  des  tissus  produite  par 
un  alcoalisn.e  persistant,  a  des  convul- 
sions repetees,  prenant  la  forme  d'alcoo- 
lisme  epileptique  et  a  des  attaques  renou 
velees  de  delirium  tremens  ou  a  un  c«*0 
sur  le  systeme  nerveux  provenant  de  la 
suppiession  soudaine  de  l'alcool  qui  ac- 
compagne  chaque  condamnation  a  la  pri  ■ 
son,  mais,  malgre  eel  a,  je  suis  assure  que 
1st  majorite  de  nos  ivrognes  fous  sont  de- 
venus alcooliques  a  cause  d'un  defaut  co 
genital  ou  tendance  a  la  folie  ;  ii.s 
ne  sont  pas  devenus  fous  par  suite  d'a!- 
coolisme,  et  l'ivrognerie  qui  a  precede 
folie  etait  simplement  I'annonce,  le  seul 
signe  evident  d'un  desordre  mental  a  se-. 
debuts  Par  rapport  a  la  folie  finale,  l'i- 
vrogne, dans  de  tels  cas,  intensifie  peiu- 
etre  la  maladie  plutot  quelle  n'en  est  1 1 
cause.  Quoiqu  il  en  soit,  il  est  moral'?- 
ment  certain  qu'on  aurait  pu  empeoht  r  -' 
beaucoup  de  ces  lunatiques  de  devenM 
fous  si  on  en  avait  pris  soin,  si  on  les 
avait  empeches  de  s'enivrer  et  si  on  le* 
avait  traites  convenablement  au  debut  dc' 
leur  carriere.    Dans  les  cas  de  folie  dus- 
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LOUIS  ROEDERER 

^CHAMPAGNE^ 


LE  VIN    DES  CONNAISSEURS 


LE  VIN  DE  L'AMATEUR 
LE  VIN  DU  "CLUBMAN" 
LE  VIN  DES  DAMES   .  . 


......    " EXTRA  DRY  " 

.    .    .    .     "GRAND  VIN  SEC" 

"CARTE  BLANCHE  "  (Sucre) 


La  maison  LOUIS  ROHDLRER  occupe  la 
premiere  place  parmi  les  producteurs  de  Vins 
de  Champagne,  tant  par  la  haute  qualiteque  par 
la  finesse  de  ses  vins. 

L'Angleterre,  l'Allemage  et  les  Etats-Unis  ab- 
sorbent la  plus  grande  partie  des  vins  de  LOUIS 
ROEDERER. 

Ce  n'est  pas  avec  une  reclame  forcee  que  LOUIS 
ROEDERER  a  etabli  sa  reputation  en  Europe 
et  dans  tous  les  pays.  A  force  de  travail,  et  en- 
touree  d'hommes  intelligents  et  connaissant  a 
fond  la  culture  de  la  vigne,  la  maison  LOUIS 
ROEDERER  a  eu  le  plaisir  de  savoir  et  de 
constaster  que  ses  vins  etaient  toujours  a  la 
tete. 


VFOURMiErUc 

COGNAC 


V.  FOURNIER  &  CIE. 

CHATEAUNEUF,   Cognac,  France. 

COGNACS  DE  CHOIX 

C'est  la  haute  qualite  de  ses  fameux  Brandies  qui  a  fait  la  reputation  de  la 
maison  V.  FOURNIER  &  CIE-  dans  toutes  les  parties  du  monde. 

MM.  V.  FOURNIER  &  Cie  sont  proprietaires  de  grandes  vignobles  qui 
leur  permettent  d'etablir  des  typ^s  de  COGNAC  que  rechercheront  les 
amateurs  de  produits  fins,  muris  par  l'age,  et  d'un  arorae  qui  plait  aux 
palais  d£licats.    Nous  avons  differentes  qualites  

I/E  COGNAC  ORDINAIRE,  7  ans  d'age  ;  un  profit  reconimandd. 

I/E  COGNAC  MEDICINAL,  uue  marque  supeneure. 

I<E  COGNAC  DE  20  ANS,  une  liqueur  de  grand  choix. 

IrA  FINE  CHAMPAGNE,  qui  indique  le  Cognac  des  gourmet'. 


Ces  deux  marques  sont  vendues  partout.  dans  les  Hotels,  Clubs  et  Cafes. 


POUR  INFORMATIONS  ET  ECHANTILLONS,  ADRESSEZ  VOUS  A 

l_.  CHAPUT,  FILS  &  CIE. 

Agents  Distributeurs 
2,  A,  6  &  8  rue  DeBresoles,  MONTREAL. 
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au  changement  dans  les  tissus  du  cer- 
veau,  la  degenerescence  ne  se  serait  pas 
produite  et,  dans  les  cas  ou  un  commen- 
cement d'un  desordre  dn  cerveau  est  a1)- 
paremment  a  blamer,  un  developpemei.t 
actif  de  ce  desordre  anrait  pu  ne  pas  sir- 
venir". 

II  y  a  quantite  d'onvrage  et  de  bon 
cuvrage  a  faire  dans  la  direction  indiqu^' 
ici  Les  abstinents  et  les  non  abstinent:; 
devraient  reunir  leurs  efforts  pour  sauv^i 
les  soid-isants  ivrognes  avant  que  leur  con- 
dition soit  de venue  irremediable.  Tou& 
les  individus  a  l'esprit  faible  devraient 
etre  teetotalistes,  mais  il  serait  mieux  ei 
plus  facile  d 'eloigner  d'eux  la  tentation 
de  boire  que  de  priver  toute  la  population 
d  alcool  ,en  raisou  des  membies  d§fe<:- 
tiveux  qu'elle  possede.  L'aleool  n'est  pas 
plus  a  blamer  pour  l'ivrognerie  que  la  re- 
ligion nest  a  blamer  pour  la  ma- 
nie  religieuse  et  les  horreuis  qui  ont  gto 
commises  au  cours  des  persecutions  fa- 
natiques  les  plus  cruelles.  Un  homm > 
normalement  constitute  ne  deviendra  ja- 
mais un  ivrogne  parce  qn'il  bolt  de  l'al- 
cool, ni  un  maniaque  religieux  parce  qu'H 
a  etudie  la  religion,  tandis  que  l'intelli- 
genee  de  l'individu  faible  d 'esprit  sera 
piobablement  vaincue  et  s'effondrera  par 
line  excitation  ou  une  emotion  prolong?^, 
que  cette  excitation  soit  causae  par  l'ai- 
cool,  la  religion  o\i  l'amour  de  l'argent. 

Ces  faits  devraient  nous  rend  re  beau- 
coup  plus  indulgents  que  nous  ne  somm^s 
en  vers  1'ivrogne  irresponsable.  dont  l'Etut 
devrait  prendre  soin  avant  qu'on  le  fbroa 
a  le  faire.  parce  que  l'individu  sera  deve- 
nu  criminel,  hmatique  ou  denue  de  res- 
sources. 


Vins  de  choix 

Nous  publions  dans  ce  numero  une  liste 
de  vins  que  les  marchands  consulteront 
avec  avantage.  Ces  vins  sont  des  plus 
recommandables  pour  leur  bouquet  et 
leur  qualitS  superieure  La  maison  La- 
porte,  Martin  et  Cie,  Ltee,  Montreal,  a 
reussi  a  s'assurer  les  agences  des  maisons 
les  plus  renommees  dans  les  lignes  des 
Sherries,  Ports,  Bourgognes,  Clarets,  Sau- 
ternes,  Champagnes,  Vins  de  Madere, 
Vins  de  Malaga,  Vin  Tonique. 

Ces  Vins  se  vendent  en  bouteilles  ou 
en  fflts  de  differentes  contenances;  leurs 
qualites  et  leurs  prix  sont  varies. 

Demandez  des  prix  a  la  maison  La- 
porte,  Martin  et  Cie,  Ltee,  vous  y  trouve- 
rez  votre  compte. 


Les  hoteliers  et  les  embouteilleurs  trou- 
veront  chez  MM.  S.  H.  Ewing  &  Sons,  im- 
portateurs  et  manufacturiers,  tout  ce  qu'H 
faut  pour  l'embouteillage  de  la  biere,  des 
vins  et  des  liqueurs  ;  c'est^a-dire  bou- 
chons  coupes  a  la  main  et  a  ia  machine, 
capsarles,  broche,  feuilles  d'etain,  etc. 

Voir  l'annonce  de  cette  maison  d'autre 
part. 


Si  un  homme  reflSchi  ne  peut  pas  trou- 
ver  quelque  satisfaction  dans  son  com- 
merce, il  ferait  mieux  de  se  chercher 
quelque  autre  occupation. 


FORCE  CUMULATIVE  DE  LA  PU- 
BLICITE 

"C'est  la  force  cumulative  de  la  publi- 
cite qui  rapporte  des  profits".  Voila  les 
paroles  d'un  homme  employe  comme  ge- 
rant  de  la  publicite  dans  une  grande 
maison  de  commerce. 

"Comme  le  bien  que  les  hommes  font, 
plus  on  fait  de  publicite,  mieux  cela  vaut 
— sa  force,  telle  la  boule  de  neige,  est 
cumulative.  La  qualite  d'homme  incon- 
nu  n'est  pas  toujours,  n'inspire  pas  tou- 
jours la  defiance;  mais  toujours  1'homme 
bien  connu  a  un  grand  avantage  sur  d'au- 
tres  qui  ne  le  sont  pas  du  tout  ou  qui  le 
sont  peu.  La  publicite  est  une  presenta- 
tion qui  ne  manque  jamais  son  but,  et  si 
on  y  persiste,  elle  fait  naitre  un  senti- 
ment de  connaissance,  un  sentiment  qui 
remplit  le  meme  but  qu'une  connaissan- 
ce de  longue  date." 

La  publicite  aide  a  faire  des  clients  de 
personnes  completement  etrangere.  La 
publicite  ne  retient  pas  la  clientele,  bien 
entendu;  c'est  le  role  de  la  qualite  des 
marchandises  et  du  service  du  magasin. 
Mais  elle  attire  de  nouveaux  clients,  et 
si  elle  ne  sert  qu'a  cela,  sa  raison  d'etre 
est  justifiee. 

Personne  ne  peut.  determiner  avec  pre- 
cision les  resultats  ultimes  de  la  publi- 
cite— comme  le  disent  les  propriStaires 
de  certains  remedes:  "Cela  fait  son  ef- 
fet  pendant  que  vous  dormez."  Le  nom 
du  vendeur  et  celui  de  l'objet  k  vendre 
sont  graves  d'une  maniere  ineffacable 
dans  l'esprit  de  l'acheteur  et  il  en  r-5- 
sulte  un  sentiment  de  familiarite  et  de 
confiance  dont  1'influence  ne  peut  etre 
egalee  par  rien  autre  qu'une  connaissan- 
ce reeile. 

En  outre  l'epoque  k  laquelle  nous  vi- 
vons  est,  d'un  consentement  commun, 
une  epoque  ou  la  publicite  est  reconnue 
presque  universellement  comme  la  me- 
sti'i-e  nficessaire  d'une  reputation  commei  - 
ciale  sans  laqueHe  quiconque  ayant  quel- 
que chose  a  vendre  ne  peut  pretendre  k  la 
confiance  ou  au  patronage  des  ache- 
teurs. 


CE  QUI  ATTIRE  LA  CLIENTELE 

L'art  d'attirer  la  clientele  est  le  secret 
du  succes,  et  cet  art  ne  consiste  pas  seu- 
lement  a  avoir  un  magasin  hien  situig, 
bien  agence  et  toujours  rempli  de  mar- 
chandises attrayantes.  La  maniere  dont 
se  comporte  le  personnel  du  magasin  vis- 
a-vis des  clients  est  un  facteur  d'une  im- 
portance vitale  dans  la  reussite  du  pro- 
prietaire  de  ce  magasin. 

II  est  bon  de  se  rappeler,  quel  que  soit  ie 
commerce  que  Ton  fait,  que  les  clients  sont 
souvent  influences  par  des  considerations 
tout  a  fait  etrangeres  a  la  qualite  des 
marchandises  qui  leur  sont  offertes.  Cela 
ne  veut  pas  dire  qu'ils  sont  entierement 
persuades  par  d'autres  considerations  que 
celle-la  ;  mais  on  peut  declarer,  sans 
crainte  de  se  tromper,  que  la  disposition 
d'esprit  qui  porte  un  client  a  faire  des 
achats  depend,  pour  les  neuf-dixiemes  des 
acheteurs,  de  la  maniere  dont  le  vendeur 
s'adresse  au  debut  a  ce  client. 

Quelle  est  1'influence  qui  peut  avoir  agi 
pour  conduire  le  client  au  magasin,  c'est 
une  question.  Ce  peut  etre  la  publicity, 
un  besoin  ou  la  curiosity.  Dans  nombre 
de  cas,  les  clients  sont  guides  par  une  an- 
nonce  qu'ils  peuvent  avoir  lue.  Une  per- 
sonne qui  desire  se  procurer  ce  qui  lui 
est  necessaire,  va  au  magasin  ou  elle  pen- 
se  etre  mieux  servie  qu'ailleurs.  Elle  en 
emporte  une  certaine  impression  de  la 
maniere  dont  elle  a  6te  regue  et  cette  im- 
pression l'engage  a  revenir  a  ce  meme 
magasin  quand  elle  a  besoin  de  nouveau 
des  marchandises  qui  y  sont  vendues. 


Les  vins  clarets  et  les  sauternes  de  hi 
maison  Vigneau  et  Cambours,  de  Bor- 
deaux, sont  ceux  qui  conviennent  aux 
hoteliers  et  aux  restaurateurs  qui  veulent 
augmenter  leurs  ventes  de  vins  de  table 
et,  par  consequent,  leurs  profits.  Si  ou 
ne  vendait  jamais  que  des  vins  purs  et 
d'une  qualite  indiscutable  comme  le  sont 
ceux  de  cette  marque,  la  consommation 
des  vins  augmenterait  largement  au  Ca- 
nada a  l'avantage  du  public  et  au  profit 
des  pour  voyeurs  du  public. 

La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie,  Ltee, 
represente  au  Canada  la  maison  Vigneau 
et  Cambours. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


lmportateur8  et 
Manufacturiers  de 


Coupet  a  la  Main  «t  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


™£  29  Front  St.,West. IZul,  96  rue  King.Montreal 


....  .  j  BELL    MAIN  65 

T*l6phon«s:  {  MARCHANI 
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VENDEZ 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin  !== 

J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au   Canada.  Montreal. 


DISTILLATEUR  DIB 


Fins  Whiskies 


JOSEPH  E.  SEAGRAM, 

WATERLOO,  CANADA. 

"Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye. 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,   Montreal,  Agents. 
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LES  MEILLEURS 

BREUVAGES  DE  MALT  I 

Tous   les  consotumateurs 
critiques  l'admettent. 


ALE  ET  PORTER  DE  LABATT 


*fTL  VAUT  MIEUX,  DANS  L'INTERET  DE  YOTRE 
COMMERCE,  NE  TENIR  QU'UNE  SEULE 
MARQUE  (ET  LA  MEILLEURE)  QUE  D'ESSAYER 
DE  TENIR  EN  STOCK  QUATRE  OU  CINQ  MAR- 
QUES, DONT  AUCUNE  NE  DONNE  REELLEMENT 
SATISFACTION  A  VOS  CLIENTS. 


SONT 


JESS    1VE  EILLEUR 
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(  ) 


Ca  eompagnie 


de 


Publications  Commerciaks 


EDITEURS,  IMPRIMEURS 
RELIEURS,  REGLEURS 
ETC.,  ETC. 


Travaux  en  Noir  et  en  Couleur 

Soignes 

et 

Executes  promptement. 


la  Cie  de  Publications  Commerciales 

DEPARTEMENT    DE  L'IMPRESSION 

MONTREAL, 
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NOS  PRI3E  COURANTS 

Le«  prix  indlques  le  sont  d'apres  les  derniers  renseignements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturer*. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)   14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  pts.  5.50 

Celery   pts.  5.50 

APERITIFS 

Bacchus      (2)  La  cse 

12  Bouteilles    ..  10.03 

Dubonnet    (1)  La  cse 

litres     10.00 

Tot    (14)   7.50 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.6B 
Bass'      (2)  qts.  pts. 

Daukes'  &  Co   2.40  1.55 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .   .  2.65  1.65 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.6o  1.70 

Bass'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.60  1.70 

Monkey  Brand,  Nips  ..  $1.15 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  ?  ©5  1.65 

Bass  &  Co.    (6)  In  wood. 

Hhds  40.00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins  15.00 

India  Pale,  Firkin    8.00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "  2.60  1.56 

Pabst    (1)  Pints 

Export,  10  doz  12.75 

Blue  Ribbon,  10  doz  13.75 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L.  A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Marasquin  ..    8.00  9.00 
Teysonneau  (12) 
Bigarreaux  au  Marasquin.  ..10.00  6.00 

BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Chablis                                   8.00  9.00 

Chablis,  1889   11.75 

J    Calvet  &  Cie    (6)                 qts.  pts. 

Chablis  11.50  12.L0 

F.  Chauvenet  (15) 

Montrachet  [marq.  Quiche]  20.00  10.00 

Chablis  Superieur                  7.25  8.25 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  Dts. 

Chablis                             ...  8.60  9.60 

Morin,  Pere  &  Fils      (2)         qts.  pts. 

Chablis,  1898                            7.50  8.50 

Frederic  Mugnier    (3)                qts.  pts. 

Chablis                                 8.00  9.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 
Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  15.50 

Beaune  16.00  17.00 

Nulte  18.00  19.00 

Chambertin  22.00  23.50 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

"White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00  24.00 
"Pink  Cap"  (Vin  des  Dames)  22.00  24.00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00  23.00 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)  qts.  pts. 
Nults  —  rouge  17.00  18.60 

Morin,  Pere  &  Fils      (2)  qts.  pts. 

Sec-Mousseux   12. £0  13. 50 


BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Macon   6.50  7.50 

Beaujolais   8.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"Club"   7.00  8.00 

Pommard  9.00  10.00 

Nuits  11.00  13.50 

Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot  20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.50 

Volnay   1889  13.75  14.75 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romanee  18.50  19.60 

Corton  [Clos-du-Roi]  15.50  16.50 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.50  13.50 

Pommard  11.50  12.50 

Beaune  10.00  11.00 

Moulin-a-Vent,  Macon  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon...   4.40  5.40 

Beaujolais   5.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard    6.60  7.60 

C.  Marey  &  Ligen-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais  6.2S  7.25 

Macon   6.50  7.50 

Beaune..  ..  ,   6.75  7.75 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  13.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Morin,  Pere  &  Fils      (2)  qts.  pts. 

Macon,  1898    5.00  6.09 

Beaune,  1898    6.50  7..">0 

Pommard,  1898    *00  8.00 

Nuits,  1878    8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00  7.0; 

Macon   6.50  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chambertin  ,  ..15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

C.  A.  Cardinal    (2)         qts.    pts.  splits 

Extra  Dry   12.50    13.50  14.50 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.00  30.00 

Fleur  de  Sillery   20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.00 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reserved  10.00  11.00 

Carte   Noire  12.50'  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Due  d'Origny       (2)        qts.    pts.  splits 
Cuvee  reserved  ..    ..17.00  18.00  19.00 

Louis  Duvau    (5)   13.50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00  33.00 

Edmond  Masse  &  Fils    (19)      qts.  pts. 

Carte  Noire  10.00 

Carte  Blanche  14.00 

Carte  Or  20.00 

Meet  &  Chandon    (7)  qts.  pts. 

White  Seal   28.00  30.00 

Brut  Imperial   31.00  33.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts.  pts. 
Extra  Dry  28.00  30.00 


Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..   1898  32.00  34.00 

Selected  Brut       1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  \  B.  8.50 

Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B.  17.00 

Piper-Heidsieck    (2)        qts.    pts.  splits 

Sec  28.00  30.00,  32.00 

Brut  30.00  32.00  34.00 

Cuvee  1900,  tres  sec. 30.00  32io  34.00 
Escompte  de  commerce  10%. 

Louis  Roederer    (1)  qts.  pts.' 

Grand  Vin  sec  \  ..28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.00 

Brut  special   Cuvee  30.00  32  00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie     (12)     qts.  Qts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  nature!]..  ..  ..  ..30.00  32.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Floirac   5.00  6.00 

Medoc   5.25  6.25 

Margaux   5.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.50 

PontetCanet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chateau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)        qts.  pts. 

Cotes    2.50  3.50 

Bon  Paysan   2.60  3.60 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  5.00 

Chateau  Brule    5.00  6.00 

St.  Estephe    6.00  7.00 

Pontet  Canet  8.0O>  9.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts,  pts. 

St-Vincent   3.50  4.50 

Medoc   4.50  6.50 

Floirac   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.5C 

Chateau  Lascombe    (1)  qts.  pts. 

Matrgaux    ,   2.25  3.00  ■ 

Faure  Frere    (3)  qts.  pts. 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

Cotes   3.50  4.50 

Bon-Ton   4.00  5.00 

St-Emilion   4.50  5.50 

Ch.  Dugay   6.00  7.00 

Floirac   4.50  5.50 

Medoc   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

iSt-Juilien   6.00  7.00 

Pontet  Canet  9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00  13.00 

Cotes  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Medoc    4.00  5.00 

St.  Emilion   5.00  6.00 

St.  Estephe   6.00  7.00 

Pauillac   ..  -  7.00  8.00 

St.  Julien,  Margaux   8.00  9.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

St-Julien    2.50  3.00 

St-JEstephe   3.00  3.50 

Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)   qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  5.00 

Chftteau  Chamfleurl   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  5.75 

"Club"   5.00  6.00 

Medoc   5.50  6.50 

Margaux   5.75  6.75 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.50  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 
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cse  5  cses 
10.0Q  9.50 
10.00  9.50 

qts.  pts. 

2.5»  3.50 


Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

!    Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau'  Margaux  21.00  22.00 

Chateau  Lafitte  22.00  23.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  6.40 

1890  Floirac   4.40  5.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Emllion   5.20  6.20 

1890  St-Bstephe   5.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet.  6.80  7.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)  1 

Pas  Pour  Rire  

N  Importe  Quoi  (Litre) 

Leon  Pinaud  (4) 
St-Julien   

G.  Pradel  et  Cie.  Medoc  (2) .  .  2.75"  3.25 
P  Vernot.  St-Julien  (2)  ..  ..  2.75  3.25 
Vigneau  &  Cambours      (2)        qts.  pts. 

Chateau  Berges    3.50  4.00 

St-Estephe    4.50  5.50 

St-Julien    ..     ..    5,00  6.00 

Pontet  Canet    7.50  8.5.) 

Chateau  Maucamps  . .  . .  10.00  12.00 
Mouton  Rotschilds     .  .     .  .  17.00  18.00 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortis.  12.75 

D.  McManamy  &  Co.'s    (18)  La  cse 

"Saratoga"  Manhattan  Club  Whis- 
key Brandy,  Holland  Gin  ....  8.25 

COGNACS 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

★  qt.  9.50 

10  years  old  qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  years  old,  qt.  16.00 
V.  V.  S.  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.10  a  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

XXX'  7.50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 

Jos.  Bremon  &  Co.    (14)  La  cse 

•kirk  quarts  5.50 

 flasks  6.50 

★★★   I  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

★★★   qts.  10I.50  10.25 

★   qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  qts.  12.00  11.75 

★  Fluted  pts.  13.00!  12.75 

k     Fluted    ..    ..24  flasks  13.00  12.75 

 qts.  15,00  14.75 

V.  S.  O.  P  qts.  20.00  19.50 

V.  V.  S.  O.  P.  qts.  28.00  27.50 

1846   qts.  45.00' 

Boutelleau,  Fils    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  l,s.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   qt.  30.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

kkk  vieux  9.00 

V.  0  12  ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75a4.0O 

v-  0  3.95  a  4.15 


Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.50 

Reserve  extra  10.50 

Reserve  1878   12.50 

*★  et  X.  0  15.00 

V.  S.  O.  P  16.50 

Au  gallon   4,50'  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  l-;2  pts,  Imp.  Flasks,.  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.80'  a.  4.00 

D'Angely  (3)  La  cse 
XXX   6.50 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts..   8.00  7.76 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

Gaston  Dugas  &  Cie    (19)  La  cse 

Etiquette  Blanche   8.50 

Etiquette  Bleu   9.00 

Naturel   10.00 

20  ans   13.00 

Gaston  Dugas  &  Cie      (19)  le  Gal. 

1  grappe    3.65 

2  grappes   3.75 

3  grappes   3.85 

M.  D  urand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  5.50 

★★★  Pte.  6.50 

 IB.  7.00 

16  flasks   1.50 

24  flask®  n.  c   6.00 

32  flasks    6.75 

4)8  1-2  flasfcis  n.  c   7.00 

Par  5  cses,  25c.  de  moins. 

Evariste  Dupont  &  Cie  (13)  1  cse  5  cses 
Cognac  Special  15.00  xi.u'J 

Alexis  Fournier     (13)  1  cse  5  cses 

Cognac  ★   8.00  7.50 

Cognac    9.00  8.50 

Cognac  ★★★   10.00  9.50 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  4.00 

Cognac  (Proof)  4  ans  4.50 

Cognac  (Proof)  8  ans  6.50 

Cognac  (Proof)  10  ans  7.00 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Crown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20'  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847   '  45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

*  qt.  9,50 

Medical  qt.  10.60 

20  years  old  ..qt.  13.00 

26  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   io  00 

24  Flasks   10.00 

4-8  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  M.» 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

*  13.00  14.00 

 16.00   

V.  0   17.25   

S.  0  26.00 

X.  0  35.00   

•  X.  S.  0  45.00   

Extra  60.00   


Jimenez  &   Lamothe    (14)  La  cse 

★★★   qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1865  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

G.  Lafon  &  Cie    (13)  1  se  5  cses 

Cognac   8.50  8.0O1 

Cognac  ★  9.00'  8.50 

Cognac    10.00  9.50 

Cognac   12.00  11.50 

Cognac  15  ans  ....  18.00  17.00 
Cognac  No  1,  24  Flasks  .  .  7.50  7.00 
Cognac  No  1,  32  Flasks  .  .  8.00  7.50 
Cognac  No  1,  48  Flasks  .  .    8,50  8.00 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  .  .  .  3.50 
Cognac  (Proof)  4  ans  .  .  .  4.00 
Cognac  (Proof)  8  ans  .  .  .  6.00 
Cognac  (Proof)  10  ans  .     .     .  6.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O  qts.  7.00 

V.  O  flasks  8.00 

V.  O  J  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

***  Qts.  6.00 

Aussi    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  -  ..  ..qt.  12.75 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  '..  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importatiions  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qts   9.50 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.60 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qt/s.  6.00 

Flasks   ..  6.00 

★★★  1-2  Flasks   7.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

 qts.  6.00 

kkk  pts.  7.00 

 i  botl.  7.50 

V.  O  q*s.  7.00 

V.  O  pts.  8.00 

16  flasks   7.00 

24  flasks  n.  c   6.76 

32  flasks   7.25 

48  1-2  flasks  n.  c   7.50 

Par  5  oses,  25c.  de  moins. 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qt&   9.60 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

 qts   9.50 

Au  gallon  4.25  @  5.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

★★★   Flasks  6.50 

 *  Flasks  7.50' 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.60 

1-2  flasks  8.50 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


do- 


Renault  &  Cie    (12)  La  cse 

★  qts   10.00 

V.  O   qts   12.00 

3  6toiles  S.  V.  O  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   21.00 

Club  qts   18.00 

60  Years  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

P.  H.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  t  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 


V.  S.  O.  P.. 
V.  S.  O.  P.  . 
V.  S.  O.  P. 


V. 
V. 
V. 
V. 
V. 


o. 


.1-2 


1-2 


qts   12.25 

pts   13.25 

pts   14.25 

qts   10.50 

qts   9.00 

pts   10.00 

pts   11.00 


O  , .  ..  Flasks   10.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10.50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   960 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

J.  Sorin  et  Cie    (14)  La  cse 

Blue  Label    9.00 

Au  gallon   4.00  a  4.25 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   5.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

60    Quarts   7.50 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S    Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha    (2)  La  cse 

Naturelle,   1-2  gals.  "  12®  4.75 

Natinrelle,   1-4  gals.  ..    .'.    ..  50s  7.50 

Gazeuse   qts.  50s  7.50 

Gazeuse  pts.  100®  10.30 

Gazeuse  splits  lOCs  8.:;0 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts.   50  Bout   7.50 

Pints.    100  Bout  10.50 

Splits    100  Bout  8.50 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cyllndres,  pour  2..  1.36 
Soda  Water,  Bombays,.  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badoit  6.00 

Vichy        (2)  -      La  cse 

La  Capitale,  50  B   7.50 

La  Sanitas,  50  B   8.00 

La  Sanitas,  100  B.,  pts   9.50 

La  Sanitas,  100  B.  splits  . .    . .  7.50 

Vichy    (3)                                       La  cse 
Celestins,  Grande  Grille,  Hopital, 
Hauterlve  10.00 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   8.00 


Bassin  de  Vichy    (1)  La  cse 

Source  St-Louis  8.00 

EXTRAITS  DE  VIANDE 
Boeuf  Fluide    (2)  La  cse 

Vita  Fluid  Beef,  1  oz.,  cse  2  doz.  3.20 
Vita  Fluid  Beef,  2  oz.,  cse  1  doz.  3.00 
Vita  Fluid  Beef,  4  oz.,  cse  1  doz.  4.30 
Vita  Fluid  Beef,  20  oz.,  -cse  i  doz.  4.75 
Vita  Fluid  Beef,  20  oz.,  cse  1  doz.  9.00 

GINS 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  '  Clef ',  C'ses  Rouges  . .  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef',  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En   cruchons   10.00 

Au   gallon   de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  ..12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunesi..  ..  11.00 

Vertes   6.25 

Btteues   6.00 

Violettes   2.50 

An  gailllon   3.06  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouge©  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges..  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle.  Cruch  pierre  .    .  9.00 

Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

■Gruchons  verre — 12®  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre —  24s  3  gals.  .  12.75 
Crucbons  verre — 12s  5  grails.    .  17.30 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   5.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  6.25 

Caisses  Pony  24®  4.50 

Pollen  &  Zoon      (2)  La  cse 

Cruchons,  Verre,  1-8  g  24s  11.00 

Crucbons,  Verre,  14-g  12s  9.50- 

Cruchons,  Verre,  l-2g  12s  16. CO 

HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White  16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

F.  Jacobs  &  Co.    (2)  qts.  pts. 

Pilsner  German   2,50  l.f.O 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Marque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet".  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.00 

Curasao   11.00 

Kirsch,   foret  noire    . .     .  .12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  ..   ..18.00  19.00 

Elixir  de  Spa  15.00  16.00 

Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 


Cherry  Brandy   7.50 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.00 

Curasao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.0U 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)         La  cse 

Anisette  13.60 

Curasao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  ,  13.00 

Kummel,  Superfin.  ..  .'.   12.00 

Kummel  Crystallis§  12.50 

Green  Peppermint  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy  12.50 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  aasortles  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka  13.00 

Cr&me  die  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  16.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  ..10.50  11  50 

Delizy  &  Dolstan     (3)  qts.  pts. 

Curasao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kuimmel  12.00 

Liqueur  jaune  ..  ..   15.00  -6.00 

Liqueur  verte  16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

CrSme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino  x  ..    ..  13.00 

Grenadine   8.50 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 
Orange  Whiskey  14.00 

P.  Gamier,  Enghien    (2)  qts.  pt<s. 

Liqueurs  d'Or   19.00  20.00 

Marasquin   11.00  13.30 

Blidah.  Liq.  de  Mandarine  19.00 
Creme  de  Menthe  verte  ....  12.50 
Creme  de  Menthe  blanche..  12.50 

Abricotine   19.00' 

Pousse  Cafe   12.50' 

Monastine   20.00  22.00 

Curasao  Rouge  Sec  12.50 

Curasao  blanc  tres  sec  . .  . .  15.00 
Fine  Orange  Crucheons    . .  25.00  30.00 
Fine  Anis  Crucheons  . .   . .  25.00  30.00 
Liqueurs  Assorties,  cse  48 

I  bouteilles  21.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)  1  cse  5  cses 

Blackberry  Brandy  ....  7.35  7.00 
Cherry  Brandy    ....    7.35  7.00 

Cherry  Whiskey   7.35  7.00 

Creme  de  Menthe  A.  .  .  .  8.00  7.50 
Creme  de  Menthe  A.  A.  .  .    7.00  6.50 

Creme  de  Citron   5.00  4.50 

Grenadine  (Litre)  ....  6.50  6.25 
Grenadine  (Bout.  Fantaisie)  6.00  5.75 
Grenadine  (Bout.  Sauternes)  5.25  5.00 

CrSme  de  Cocoa   10.00  9.50 

Creme  de  Vanille  ....  ICT.OO  9.50 

Creme  de  Noyau   10.00  9.5*0 

Fine  Prunelle  A  12.00  14..5O 

Fine  Prunelle  A.  A  10.00'  9.50 

Anisette  10.00'  9.50 

Liqueur  Cathedrale  (Char- 
treuse)   10.00  9.50 

Curasao  (Oruchon  1  litre) .  11,00  iO.5'0 
Curasao  (Cruchon  1  litre).  12.00  11.50 
Curasao  (Bout.  Qrt.)  .  .  .  8.50  8.00 
Creme  de  Cassis   10.00  9.50 


liqueurs  et  tabacs 


Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette    ..     ..  12.00 

Creole   de  Menthe  12.00 

Curagao  .     . .    . .  12.00 

Kiimmel   12.50 

Maraschino   13.00 

Melrose  Drover  Ltd     (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Crenie  de  Menthe  Verte  11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

fclrsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournel  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Cherry  Brandy    . .    , .     . .  8.00 

Cherry  Whiskey  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curagao  8.00 

Kirsh   8.00 

Kummel   "  . .  8.00 

Sirop  Grenadine  6.00 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardictine  de  TAbbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curacao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  vertel  20.00  22.0o 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Scho\_.,a 

a  la  vanille   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou   flacons   ..    ..  20.00    22  00 
Curagao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importation,  25  caisses 
minimum,  s'adresser  aux  agents. 
Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy..   ..  9.00 

MADERE 

Blandy  Bros.      (2)  qts.  pts. 

Very  Superior   8.50  9.1>0 

Special  Selected  10.50  li.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 
Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 
Au  gallon   de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 

MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

Nonpareil  Sparkling  24.50  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 
Zeltinger   ..    9.00  10.00 


Brauenberg  12.00  13.00 

Pisport  13.50  14.50 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling   Moselle  20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling"  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braiinberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  1^.00 

Braiinberger  15.00  16.00 

uerncastler  Doctor   16.50    17  50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 

Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry   7.25 

Booth     (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.50 

Old  Tom  .    ..    7.50 

Club    (3)  La cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon     ....  3.00 

Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  lO.Ou 

Marque  tseaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial    (3)  La  cse 

London  Dry  .'  ..  ..  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.60 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)       La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

G.  Pirns  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  7.50 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    7.50 

London  Dry  7.50 

Sloe   11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  7.50 

London  Dry  7.50 

Au  gallon    3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.50 

Au  gallon  2.00  @  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Royal  5.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 

Pinhao    ..  ..18.00 

Emiperor   21.00 

White  Port  12.00 

Old  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18  00 


Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a.  2.60 

Two  Grapes    ..  2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  &  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  &  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  @  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)         La  cse 

Pioneer   12.00 

Com  mend  ador  16.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Culmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25  @  5.50 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 
Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)                   La  cse 
Old  Tawny  5.50 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 
Au  gallon  2.50  <3>  10.08 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

Medal  Port  No  2     .     .       .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.50  @  6.50 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"Club"  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.50  @  15.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  @  S.00 

Silva  &  Cosens    (15)  La  cse 

Dow's   Admiral   16.50 

Dow's  Toreador    9.50 

Au  gallon  2.50  (g>  14.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts  .7  ..  5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  3.50 

Invalid  Port  -cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

Verdi  &  Cie    (2)   3.50 

E.  Yzaguirre    (5)                        Le  Gal. 
Three  Grapes   1.50 

PORTER  ANGLAIS 

Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 

Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand    2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.65 
Guinness'      (2)               qts.    pts.  splits 

Daukes'  &  Co              2.50    1.55  1.25 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (13)  qts.  pts. 

Marque  Compass    2.55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican   2.50  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "   2.50  1.50 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)         qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)      qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 
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P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   5.00 

E.  &  J.  Burke  (4)  qts.  pts. 
Jamaica  9.50 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)  qts.  pts. 

Lion   8.00  9.*>0 

Royal  0.00  11.00 

St-Marc   0.00  9.50 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10 .50  12.50 

Vieux  Rhuim   ..  12.00  14.00 

Carmencita    (Jamaica)    ..  13.00  15.00 

Edward  Hobson  Jamaica  (13)  1  se  5  cses 
Rum  (Red  seal)  Litre  .  .  .  15.00  14.00 

H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lEtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 

Mendoza  &  Cie     (2)....  qts.  5.00 

Navy  Reserve  (6)  qts.  pts. 
Jama'ca  900 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)  La  cse 
Jamaica  Rum   ,10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "  Bell  "  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  5.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 
o.  p.  au  gallon  4.75 

St-Jean      (2)    12  h  12.50 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Lion"  10.00 

Liquid   Sunshine  9.50  10.50 

J.  W.  Turner  &  Cie    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints  8.00 

y2  Pints    9.00 

SAUTERNES 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.75  9.75 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ..  ..  1901....  11. 50  12.50 

J.  Dutrenet  et  Cie  qts.  pts. 

Graves    ..     ..    1   4.00  5.00 

Sauternes   5.00  6.00 

Haut  Sauternes   7.00  8.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem  15.00  16.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves   4.00  5.0O 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire   ..  5.50  6.50 

Haut  Sauternes  9.00  10.00 

Jimenez  &  Lamothe  (14)  qts.  pts. 
Sauternes    5.0i0  6.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes  11.50  12.50 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  5.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &   Morel     (2)   ..   ..  2.75  3.25 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)         1  cse  5  cses 
N'Importe  Quoi  (Bout.  Sau- 
ternes)   8.50  8.00 

N'Imiporte  Quoi  (Bout.  Fan- 

taisie)   9.00  8.50 

Vigneau  &  Cambours    (2)         qts.  pts. 

Sauternes    3.50  4.50 

Graves    . .     . .     . . "   . .     . .    4.00  5.00 

Barsac   4.50  5.50 


Haut   Sauternes   5.00  6.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

Gustave   Vigneron    (1)    ..    ..  3.00  4.00 

SHERRIES 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Richard  Davies  (9) 
Au  gallon   1.50  @  6.00 

Diez  Hermanos      (2)  La  cse 

Cordon  Azul   18.00 

Cordon  Rojo   14.00 

Favonto   12.50 

Cordon  Verde   10.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.3&  6>    a  fifl 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  i_a  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd  (7) 

Caisses  16.00 

Au  gallon  3.00  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Cristina  Dry  10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  ga! 

Pendon   2.00 

Claro  2.50 

Giralda  3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino  3.75 

Amontillado   4.00 

Vino  de  Pasto  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres  4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  5.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  @  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  .""  .    .    .     .  16.00 

Manzanilla  \  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  <§>  7.60 

Sanchez  Hermanos    (2)   ....La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 

"Jubilee"    50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

Verdi  &  Cie      (2)   3.50 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon     1.50  @  4.50 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"  Dry-Royal  "  15.75  16.75 

pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 
quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 

Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 

VERMOUTH  La  cse 

Cazalis  &  Pratt      (2)  La  cse 

Soleil   6.25 

Dollin  &  Cie      (2)  qts.  pts. 

Francais     .  .      . .'    .  .      . .  11.00  15  00 

Chamberizette  a  la  fraise  . .  8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

Fli,  Ferrero  Ricardo      (2)  La  cse 

Italien   


E.  Martinazzi  &  Co.   (Italien)   (1)  5.75 

Noilly,  Prat  &  Co.    (12)   7.00 

Freund  Bailor  &  Co.  (Italien)    (12)  6.75 

VIN  DE  GINGEMBRE 
Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

VIN  DU  RHIN 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein   8.50  9.50 

Rudesheim   15.50  16.50 

Liehfraumilch  17.00  18.00 

Hockheim  18.00  19.00 

Maroobrunn  21.50 

Joto  annest)  e  rg  25.00 

**'  inwein  [cruichons]  11.00  12.00 

wyarkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Bodenheim   7.50  8.50 

Nierstein   8.50  9.50 

Steinwein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 
Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.00  7.00 

Niersteiner   6.75  7.75 

Rudasheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.50  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 

Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Bodenheimer  6.00   

Hohnheimer. .   ..   6.50   

Laubenheimer  7.00  

Niersteiner  8.00  

Oppenheimer  9.00  

Hochheimiberg  9.50   

Johannisberg  15.00  

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts. 

Laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   l&.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   25.00  26.00 

V1NS  TONIQUES 

Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La  cse 

Litres   10.00 

Red-Heart    (15)   9.0' 

Vin  Mariani    (14)  10.00 

Vin  St-Michel    (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)  ..   ..  8.00 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Cook  &  Bernheimer    (14)  La  cse 

Bourbon   Gold   Lion   10.00 

Old  Valley  qts.  11.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CAN ADI ENS 
Owl    Brand   Rye  (1) 

Screw  top,  16 
24 
48 
24 
4K 


La  cse 

flasks  6,00 

flasks  6.i5 

flasks   7.25 

flasks  6.50 

flasks  7.50 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amber   12  qts.  5.00 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.00 


Screw  top, 
Screw  top, 
Glass  stop, 
Glass  stop, 
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Rock  &  Rye  12  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  1-2  quarts   3.95 

Quantites  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.   "83"  Rye  qts. 

No.  "88"  Rye   Flasks,  16s. 

Hiram  Walker  &  Sons  (5)  (8)  La  cse 
Canadian  Club,  5  years  old,  "qts..  10.00 
Canadian  Club  .  .  Flasks,  16s.  10.50 
Canadian  Club  .  .  g  inasks,  32s.  11.00 

Imperial  qts.  7.50 

Imperial  Flasks  16  s.  8.00 

Imperial   \  Flasks  32s.  8.50 

au  gal. 

Canadian  Club — 5  years  old  ..  ..  4.00 

Imperial   2.80 

Rye  25  U.  P   2.25 

Malt  25  U.  f   2.25 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   i  flasks..  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.0*0 

Liquid   Sunshine   qts.  6.00. 

Liquid  Sunshine  Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..   ..   32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts..  5.00 

Moonlight  qts..  6.00 

Moonlight  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  J  qts.  6.00 

86  Flks  Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  £  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

WHISKEY  ECOSSAIS 

Alexander  &  Macdonald.  La  cse 

Sandy  Macdonald,  10  years  old  ..  9.50 

James  Ainslie  &  Co.    (1)        1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00    ..  . 

Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.00   

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00  .... 

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50  . 
Ainslie,  Yellow  label..-    .  ..    9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25  . 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  lahel   9.75  . 

Ainslie,  Special..  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks'..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Special  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 


Flasks  ..   9.00 

1-2  Flasks    ..  10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Five  Crowns. 

Imperial  quarts  10.50 

Reputed   quarts   7.00 

24  Flasks   8.00 

48  Flasks    9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50 

48  Flasks   8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  12s    5.  CO 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  10.50 

Extra  Special   9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion   Blend   qts.  8.75 

"  Special  "   qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 
Extra  Special  Liqueur...  .*.  qts..  16.50 
5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  moins. 

Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 
K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial   quarts   9.50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks   8.00t 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique   pure   Highland    ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00 

V.  O.   Extra  Sp  .4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

 13.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hav's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hill-burn  Blend  qts..  8.00 

Hilburn  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
HiUburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of   Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etolle   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  etoiles    4.50 

4  etui  '  -   ..  4.75 

5  etoiles   5.0O 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial   quarts   8.50 


Reputed  quarts   5.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks    7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btle-s  qts..  6.00 

Mullmore  24s  pts.  7.5C 

Mullmore  48s  y2  flsks.  9.00 

Mullmore  12  Imp.  Oval  qts..  ..  10.00 
Mullmore  24  Imp.  Oval  pts.  ..  10.50 
Glen  Ogle  12  Btle-s  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 

Heather  Dew   pts.  8.00 

Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heathen-  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 
Grey  Beard  Stone  Jars . .  . .  4s  13.00 
Grey  Beard  Stone   Jars..   ..  6s  10.00' 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur   qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepcial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50  a  4.50 

Extra  Spec.  Liqueur  :.   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir    (3)                          La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.50 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts  8.00 

Quarts  6.00 

Pints  7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

484  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moinm. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  15  U.  P....  3.75 

Geo.  Philipps  &  Co.    (13)        1  cse  5  cses 
Scotch  (Maid.  'O'mist.)  .  .    9.50  9.00 

J.  P.  McGillavray,  Sons  &  Co.  (13) 

1  cse  5  cses 

Scotch  (Happy  Moments)  .  9.75  9.25 
John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old  3.43 

No  2— "Special"  3.68 

No  3— Old  Highland  .  .  .  3.96 
No  4— Old  Dundee  .  ...  4.28 
No  5— Old   Private  John   .    .  4.71 

No  6 — Liqueur  5.16 

No  8 — Dundee  Finest  ....  5.96 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J.  R.  D.  "Star"  9.50 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"  Glenleith "        5  O.  P.     le  gal.  4.75 
"Glenleith"       15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'  Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.60 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
'*  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  O.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay   10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 
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Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  6.25 
Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  ,  ,,    .  ,  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

Tammany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thome  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  20i  years  ..   ..  12.00 

Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilsons'    (14)  La  cse 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks   9.00' 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  I R LANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks   12.00 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old  32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 

D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarts  11.00 

Innishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 


Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks   -  ..    ..  8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  €toile   9.50 

3  etolles  11.25 

William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.75 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Oval  Flsks,  qts.  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  4s  13. 00 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  6s  10.00 
Cruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks  12.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 


O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.50 

Reputed   quarts   7.00 

Flasks   *    ..    ..  8.00 

1-2  Flasks  9.00 

Old  Bushmill    (14)  La  cse 

   12.00 

Special  Malt  10.50 

Au  gallon  4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

*★*  10.75 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 

Marques  Maison  Fournier-Fournier,  Ltee. 

1  cse  5  cses 

Rock  and  Rye    ....    7.25  6.75 
Mixed  Bitters    ....    8.00  7.50 
Old   Tom  Gin   (Royal  Fa- 
vourite)   7.25  7.00 

London  Dry  Gin  (Royal)   .    8.00  7.50 

Vin  St.  Martin   7.25  7.00 

Fine  Old  Port  ....  8.00  7.50 
Vin  de  Gingembre  ....  4.00  3.75 
Vin  Canadien   2.50  2.00 


—  Clef  a  la   liste   precedente  — 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la    marchandise  et 
comparez  avec  le  num£ro  dans  la  liste  suivante. 


1. 

L.  Chaput,  Fils  et 

Cie. 

-  7. 

John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

14. 

L.  A.  Wilson  &  Co. 

2. 

Laporte,  Martin  et 

Cie. 

8. 

Hiram,  Walker  &  Sons. 

15. 

J.  M.  Douglas  &  Co. 

3. 

Boivin,  Wilson  et 

Cie. 

9. 

Gillespies  &  Co. 

16. 

Jos.  E.  Seagram. 

4. 

John  Hope  &  Co. 

10. 

Bernard  &  Laporte. 

17. 

J.  P.  Wiser  &  Sons. 

5. 

W.  R.  Wonham  & 

Sons. 

12. 

Law,  Young  &  Co. 

18 

D.  McManamy  &  Co. 

6. 

S.  B.  Townsend  & 

Co. 

13. 

Fournier  &  Fournier. 

19. 

Gaston  Dugas  &  Cie. 

LE    RECOUVREMENT    DES  DETTES 

Des  milliers  de  dollars  sont  perdus  tons 
les  jours  par  la  negligence  des  creanciers. 

Si  un  jour  a  ete  fixe  pour  un  paiement, 
soyez  la  pour  le  recevoir. 

Si  la  dette  n'est  pas  payee,  au  jour 
five,  suivez  de  pres  le  debiteur. 

Si  celui^i  ne  peut  pas  payer,  fixez  une 
autre  date  pour  le  paiement.  Des  paroles 
aimahles  et  un  air  de  bonne  humeur  font 
plus  d'effet  invariablement  que  des  me- 
naces de  recours  a  la  loi. 

Si  le  debiteur  demeure  dans  le  voisi- 
nage,  allez  le  voir  et  faites  lui  part  de 
votre  pressant  besoin  d'argent,  etc. 

Si  vous  ne  pouvez  pas  tout  obtenir,  ac- 
ceptez  une  partie  du  paiement  et  faites 
vous  faire  un  billet  pour  le  reste.    II  est 


plus  facile  de  disposer  de  billets  et  d'en 
faire  le  recouvrement  que  de  comptes 
ou  verts. 

Si  le  debiteur  est  irresponsable,  faites- 
lui  prendre  un  endosseur,  de  facon  que 
vous  puissiez  vous  procurer  par  ce  moyen 
de  l'argent  h  la  banque. 

Si  possible,  connaissez  votre  homme. 

Avec  certains  hommes,  il  est  absolu- 
ment  necessaire  d'agir  d'une  maniere  for- 
melle  et  severe,  tandis  qu'avec  l'homme 
qui  a  1'intention  de  payer,  il  vaut  mieux 
parler  avec  amabilite,  tout  en  restant 
franc  et  en  agissant  en  homme  d'affaires. 

Si  un  debiteur  demeure  au  loin,  ecrivez- 
lui  une  lettre  courtoise  en  lui  envoyant 
son  compte  et  en  lui  demandant  un 
reglement. 


S'il  est  necessaire,  il  faut  envoyer  une 
seconde  ou  une  troisieme  lettre. 

Organisez  une  association  locale  et,  si 
le  debiteur  ne  veut  pas  payer,  fermez-lui 
tout  autre  credit  dans  votre  ville.  Cela 
le  ramenera  dans  le  droit  chemin,  quan  1 
tout  autre  moyen  ne  reussit  pas. 

Mieux  encore,  cela  l'empechera  de  jou- 
er  son  jeu  avec  les  autres  marchands  de 
la  ville,  et,  tant  qu'il  ne  devra  de  1' argent 
qu'a  un  ou  deux  marchands,  il  les  paiera 
pour  retablir  son  credit  et  deviendra  ain- 
si  un  honnete  homme. 

Ne  pretez  pas  d'argent,  meme  a  votro 
meilleur  ami,  sans  exiger  un  billet. 


L'annonceur  sage,  non  seulement  pro- 
Fite  de  sa  propre  experience,  mals,  aussl 
blen,  de  celle  des  autres  annonceurs. 
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LE  TABAC  DES  COLONIES  A  L'EXPO- 
SITION  DE  LONDRES 

Une  correspondance  a  paru  dans  plu- 
sieurs  journaux  de  Londres,  exprimant  le 
regret  que  le  tabac  cultive  dans  les  colo- 
nies n'ait  pas  occupe  une  place  plus  im- 
portante  a  1'exposition  de  tabac  qui  a  en 
lieu  au  Royal  Horticultural  Hall,  a  West- 
minster, au  mois  d'avril  dernier. 

Le  gouve'rnernent  de  la  Colombie  A;i- 
glaise  avait  une  exhibition  qui  excita  do 
linteret;  a  part  cela,  on  voyait,  a  cette 
exposition,  tres  peu  de  tabac  des  colo- 
nies. L'administration  de  l'Exposition 
Internationale  de  Tabac  a  decide,  en  rai- 
son  de  l'interet  montre  ipar  le  public  et 
le  commerce  pour  le  tabac,  dont  la  cut 
lure,  pease-ton,  pourrait  etre  faite  d'mie 
maniere  P!lus  etendue  dans  plusieurs  co 
lonie,s  anglaises,  en  vue  aussi  des  prix 
plus  eleves  demandes  pour  les  tabacs  pro- 
venant  du  continent  amerieain,  cette 
administration  a  decide  d'encourager 
1'exhibition  de  tabac  en  feudlles  des  colo- 
nies 'a  ^exposition  qui  aura  lieu  vers  !a 
fin  du  mois  de  mars  1908. 

De  simples  conditions  seront  exigees, 
d'apres  lesquelles  des  echantrllons  de  ta- 
bac des  colonies  pesant  environ  quatre 
livres  chacun,  seront  recus,  deerits  con- 
venablement  et  exhibes  a  rexposition. 
sans  frais  pour  le  producteur.  C'est  la 
premiere  fois  que  des  arrangements  sonc 
faits  pour  montrer,  a  Londres,  cote  a  cote, 
les  tabacs  produits  dans  les  colonies  an- 
glaises, et  on  espere  que  cette  mesu;'>3 
aura  pour  resultat  de  donner  un  debou- 
cbe  avantageux,  sur  le  marche  de  Lon- 
dres, a  des  tabacs  relativement  inconnus 
maintenant. 

Les  echantillons  auront  l'avantage  d'e- 
tre examines  attentivement  par  un  comi- 
te  d'experts,  forme  des  principaux  mar- 
chands  et  manufacturiers  de  tabac  1e 
Londres,  hommes  competents  qui  peuvent 
non  seulement  reconnaftre  le  merite  in 
diviciuel  des  divers  echantrllons,  mats 
aussi  indiquer  sous  quel  rapport  in 
echantillon  donne  est  defectueux  et  sug- 
gerer  des  ameliorations. 

Le  gerant  de  1'exposition  paiera  le  droit 
d'entree  et  les  echantillons  deviendront 
sa  propriete  apres  1'exposition,  a  moins 
que  d'autres  arrangements  ne  soient  faits, 
Les  echantillons  devront  etre  empaquetSs 
dans  des  substances  telles  que  de  la  toile 


ciree  ou  du  papier  d'etain,  pour  empecher 
leur  exposition  a  l'air.  Des  renseigne- 
ments  complete  et  une  description  de- 
vront accompagne.r  chaque  echantillon,  f*t 
des  extraits  en  seront  reproduits  dans  le 
catalogue  officiel.  Cela  a  pouir  but  dt- 
permettre  aux  autorites  de  1'exposition 
d'etiqueter  convenablement  les  echantil- 
lons. L'etiquetage  sera  fait  par  lessoins 
dc  l'administration,  d  apres  les  renseigne- 
ments  fournis.  Le  prix  auquel  la  feuine 
est  vendue  d'habitude  devra  etre  indique. 
Les  echantillons  devront  porter  l'adressa 
suivante:  The  Manager,  Tobacco  Interna- 
tional Exhibition,  2  Monument  Station 
Buildings,  London,  Eng. 


PRODUCTION    GLOBALE  ANNUELLE 
DU  TABAC 

L'annuaire  statistique  du  Departement 
de  1' Agriculture  des  Etats-Unis  contient 
une  serie  interessante  de  tables  indi- 
quant,  exactement  dans  la  majorite  des 
cas  et  approximativement  dans  tous  les 
cas,  la  production  du  tabac  dans  la  plu- 
part  des  pays  de  runivers  ou  on  cultive 
le  tabac,  ainsi  que  les  importations  et  les 
exportations  de  ces  pays.  La  periode  a 
laquelle  se  rapportent  ces  chiffres  va  de 
1901  a  1905,  ces  deux  annees  comprises. 

II  est  interessant  de  comparer  les  chif- 
fies  de  1901  a  ceux  de  1905;  cette  campu- 
raison  revele  des  fluctuations,  non  seule- 
ment dans  la  production,  mais  aussi  dans 
les  importations  et  les  exportations  des 
principaux  pays.  Le  rapport  indique  la 
production  du  tabac  des  divers  pays  pen- 
dant les  deux  annees  specifiees,  dit  Ciga:- 
and  Tobacco  Journal: 

Amerique  du  Nord 

1901  1905 
Etats-Unis.  Livres  Livres 

Continent  .    .    .818.953,000  633,034,000 

Porto  Rico  .   .   .    8,000,000  6,000,000 


Total,  Etats-Unis, 
(excepte  les  lies 

Philippines).  .826,953,000  639,034,000 
Canada: 

Ontario  ....  3,114,000'  6,275,000 
Quebec    ....    5,000,000  3.100,000 


Total,  Canada  .  .  8,114,000  9,375,000 

Cuba   45,892,000  48,783,000 

Guatemala  ....  1,051,000  l,300,00u 

Mexique   26,256,000  23,000,000 


Total,  Amerique 

du  Nord  .    .   .908,266,000  721,492,000 


Amerique  du  Sud 

Argentine   ....  28,000,000  43,000,000 

Bolivie   3,000,000  43,000,000 

Eresil  ......  73,791,000  44,953,000 

Chili   6,000,000  6,000,000 

Equateur    ....  42,000  122,000 

Paraguay   ....  10,000,000  10,000,000 

Perou   1,500,000  1,500,000 

Total,  Amerique 

du  Sud   .    .    .122,333,000  108,575,000 

Europe 

Autriche-Hongrie : 

Autriche  ....  9,689.000  15,644,000 
Hongrie  .  .  .  .125,934,000  112,000,000 
Bosnie-Herzego- 

vine    ....    9,000,000  8,7oo,000 

Total,  Autriche- 
Hongrie  .  .  .  .144,623,000  136,397,000 

Belgique                    10,647,000  16,646,000 

Bulgarie                     5,590,000  8,080,000 

Danemark  ....      293,000  340,000 

France                      55,905,000  51,000,000 

Allemagne  ....  88,213,000  79,277,000 

Grece  14,000,000  20,000,000 

Italic                         12,734,000  12,400,000 

Pays-Bas                     2,768,000  1,500,000 

Roumanie   ....    6,249,000  8,694,000 

Russie  136,630,000  200,000,000 

Servie                         1,973,000  2,086,000 

Suede                         1,680,000'  2,713,000 

Turquie  100,000,000  100,000,0)) 

Total,  Europe  .   .581,305,000  630,133,000 

Asie 

hide  Anglaise    .    .450,000,000  450',000,000 

Indes  Hollandaises: 

Borneo   ....       736,000  1  300,000 

Java                      31,414,000  50,000,000 

Sumatra                 44,512,000  45,000,000 

Total  Indes  Hol- 
landaises .   .  .  76,662,000  95,300,000' 
Empire  du  Japon: 

Japon   64,652,000  105,853,000' 

Formose   904,000  808,000 

Total,  Empire  du 

Japon   38,600,000  106,661,000 

lies  Philippines  .  .  38,600,000  38,200,000 

Total  Asie  .   .    .630,818,000  690,161,000 

Afrique 

Algerie                      16,657,000  15,000,000 

Afrique  Centrale  An- 
glaise                          60,000  60,000 

Cape  de  Bonnes  Es- 

perance                  5,000,000  5,000,000 

Maurice                           6,000  13,000 

Natal  4,271,000  2,623,000 

Colonie  de  la  Rivie- 
re Orange  ....      750,000  650,000 

Total,  Afrique  .  .  26,744,000  23,346,000 


LlQUEtJES  ET  T ABACS 


41 


Oceanie 

Australie: 

Queensland  .  .  .  452,000  798.000 
Nouvelle  Galles  du 

Sud                        213,000  562,000 

Victoria                       35,000  125,000 

Total,  Common- 
wealth Austra* 

lien                       700,000  1,485,00"- 

Fiji                                47,000  1,000 

Total,  Oceanie.  .       747,000  1,486,000 

Grand  total.  .2,270,213,000  2,175,193,000 

Exportations 

1901  1905 

Livres  Livres 

Algerie   .....  11,212,917  4,950,479 

Autriche-Hongrie    .  17,601,923  18,687,919 

Breeil                       73,971,238  44,953,473 

Inde  Anglaise  .  .  .  30,701,163  26,289,275 

Bulgaria                     2,397,108  5,749,096 

Ceylan                        3.167,756  4,617,7')0 

Cuba                         29,864,881  33,488,489 

Indes  Hollandaises.  92,411,619  108,£:>81,973 

Grece                         9,408,706  12,765,055 

Mexique    ....    2,451,593  3,579,960 

Pays-Bas                     4,864,567  3,834,794 

lies  Philippines  .   .  17,391,595  19,830,072 

Russie                      12,712,031  15,889,632 

Turquie                     39,267,984  33,267,981 

E.tats-Unis  .    .   .   .301,007,365  312,237,202 

Autres  pays  ....    4,217, 0<CO  8,292,000 

Total   .    .    .    .".652,469,446  662,505,163 

Importations 

Argentine  ....    3.574,030  7,081.o?.:> 

Australie   ....    5,951,230  5,371,531 


Autriche-Hongrie   .  48,697,895  50,850,488 

Belgique    ....  20,194,983  22,141,b!7 

Ir.de  Anglaise  .  .  .  4,838,835  6,701,073 

Canada   11,329,674  14,519,658 

Danemark  ....  9,475,465  9,744,429 

Egypte   13,997,116  17,612,999 

Finlande    ....  5,479,491  8,956,123 

France   58,438,116  66,9oo,99 1 

Allemagne  .   .    .   .134,362,451  178,936,160 

Italie   46,256,497  28,127,67j 

Pays-Bas   ....  45,795,081  42,252,451 

Norvege   4,033,069  2,956,905 

Portugal   5,654,648  5,388,004 

Espagne   50,870,200  42,000,5?!. 

Suede   8,390,410  7,221,852 

Royaume-Uni  .  .  .  79,481,331  79,819,143 

Etats-Unis  ....  29,428,837  37,355,47r7 

Autres  pays   .    .    .  41,214,000  41,479,000 

Total  672,463,366  676,428,410 

On  remarquera  que  les  Etats-Unis  tien- 
nent  la  tete  sur  la  liste  des  pays  exporta- 
teurs ;  leurs  exportations  represented 
pres  de  la  moitie  du  total.  Las  Indes 
hollandaises  viennent  ensuite,  et  le  Bresi! 
occupe  le  troisieme  rang. 

Pour  les  exportations,  rAUemagne  de- 
passe  de  beaucoup  les  autres  pays.  Ap.res 
elle  vient  le  Royanme-Uni,  avec  des  im- 
portations qui  n'atteignent  pas  la  moit'e 
de  celles  de  l'Allemagne.  La  France  oc- 
cupe le  troisieme  rang. 

Pour  de  nombreuses  raisons  il  est  im- 
possible de  preparer  des  statistiques  qui 
parmettent  une  comparaison  exacte  entre 
les  divers  pays  enumeres  ci-dessus.  Di 
verses  imethodes  de  compter  et  des  vv 


riations  dans  la  pratique  generate  s'y  op 
posent;  mais  les  chiffres  ne  sont  passan; 
interet  et  valent  la  peine  d'etre  examines 
attentivement. 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  LA 
HAVANE 

Les.  chiffres  suivants  tires  du  rapport 
de  la  Douane  de  Cuba,  indiquentle  nombre 
de  cigares  expedies  du  port  de  la  Havane 
dans  tons  les  pays  pendant  la  premiere 
quinzaine  du  mois  de  septembre: 

Cigares. 

Etats-Unis   2,756,683 

Royaume-Uni   2,602,421 

Australie   432,829 

Allemagne   413,447 

Canada   378,950 

Chili   245,382 

Autriche   167,435 

E.-U.  de  Colombia   134,044 

Republique  Argentine   115,400 

Afrique  Anglaise   51,000 

Perou   45,000 

Costa  Rica   22,350 

Belgique   21,900 

Diverses  possessions  africaines  20,500 

Bolivia   .  16,250 

Panama   16,200 

Gibraltar    .......  14,'000 

Venezuela    .  '   7,500 

Portugal   6,925 

Guatemala   6,20C 

Bresil   6,200 

lies  Canaries   5,500 

Mexique  *   4,500 

Equateur  4.000 

Grece   3,200 


ESSAYEZ  LE  NOUVEAU  CIGARE 


Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 

MANUFACTURE  PAR 


J.  M.  FORTIER,  Limitee,  MONTREAL 
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Indes  Anglaises  d'Orient  .  .  .  3,Oi0'O 

Honduras   2,500 

Espagne   2,500 

Nouvelle-Zelande   2,000 


Total  du  ler  sept,  au  15  sept. 

1907    7,50-8,716 

Total  du  ler  jan.  au  31  aout 

1907   m.  88,804,996 


Total  du  ler  jan.  au  15  sept. 

1907    96,313,712 

Total  du  lex  jan.  au  15  sept 

1906   179,696,370 


Diminution  en  1907  ....  83,382,658 
Pendant  la  deuxieme  quinzaine  de  se-p- 


tembre,  les  exportations  ont  ete  les  sul- 
vantes: 

Cigar  as. 

Etats-Unis   3,979,491 

Grande-Bretagne   3,493,925 

Allemagne   1,332,157 

France   1,245,970 

Canada   412,100 

Republique  Argentine  ....  33-8,270 

Espagne   170,050 

Chili   118,250 

Possessions  franchises  dans  le 

Pacifique  (Oc-eanie)  ....  103,600 

Australie   56,000 

Italie   43,050 

Autriche   40,000 

Chine  Anglaise   35,000' 

lies  Canaries   32,750 

Perou   22,500 

Belgique   22,100 

Gibraltar   19,500 

Venezuela   16,000 

Portugal   14,200' 

Antilles  Anglaises   13,000 

Egypte  '.  9,050 

Uruguay   8,500 

lies  Bermudes   6,000 

Antilles-  hollandaises   4,450 

Danemark   3,250 

Bresil   2,600 

Etats-Unis  de  Colombie  .   .   .  2,000 

Mexique   2,000 

Nicaragua   1,250 


Total  du  16  sept.  1907,  au  30 

sept   1907    11,547,013 

Du  ler  jan.  1907,  au  15  sept. 

1907    96,313,712 


Total  du  ler  jan.  19-07,  au  30 

sept.  1907   107,860,725 

Meme  period-e  en  1906  .  .  .  .190,204,949 


Diminution  en  1907.    .    .    .  82,344,221 


TABAC  ET  CIGAR  ES 

Des  p-hysiciens,  les  chimistes  et  les  phy- 
siologistes  (beaucoup  d'entre  eux  sont  des 
fumeurs)  admettent  que  1' usage  du  tabac, 
avant  que  Thoimme  ne  soit  entierement 
developpe,  amene  toujours  une  deperdi- 
tion  de  la  force  nerveuse  et  cerebrate  et 
epuise  ainsi  la  vie  en  affaiblissant  le  cen- 
tre meme  de  la  force. 

Dans  toutes  ses  campagnes,  lord  Wol- 
seley  se  faisait  un  devoir,  qu-and  c'Stait 
pissible,  'd'allouer  a  chaque  soldat  une  li- 
vre  de  tabac  par  mois,  ce  qu'il  oonside- 
rait  comme  -une  -ration  raisonnable.  En 
Italie,  les  autorites  militaires  reconnais- 
sent  -que  le  tabac  est  un  des  conforts  es- 
sentiels  aux  troupes,  et  des  cigares  leur 


sont  distribues  avec  leurs  rations  journa- 
lieres. 

En.  France,  il  y  a  6,000,000  de  fumeurs; 
sur  chaque  quinzaine  de  ces  fumeurs,  huit 
fument  la  pipe,  cinq  fument  des  cigares 
et  deux  seulemen-t  fument  des  cigarettes. 
Capendant  les  Francais  consomment  plus 
de  800,000,000  de  cigarettes  par  an;  cette 
quantity  serait  suffisante  pour  faire  le 
tour  du  globe  500  fois,  si  ces  cigarettes 
etaient  plaeees  bout  a  bout  sur  une  seule 
lign-e. 

Pour  la  quantite  totale  du  tabac  re- 
colte,  les  Etats-Unis  -rivalisent  avec  Cu- 
ba ot  les  Frtlippines  combines.  L'Inde 
Britannique  suit  de  pres  lies  Etats-Unis. 
II  faut  6,500,000  acres  pour  la  culture  -du 
tabac  de  l'univers. 

Louisville  est  le  plus  grand  marche  de 
tabac  du  monde. 

Des  imeilleurs  tabacs  viennent  de  Cuba 
et  le  tabac  dont  Ms  sont  faits  est  cultive 
dans  le  celebre  district  Vuelta  de  Abajo, 
a  Touest  de  la  Havane.  Ce  district  favo- 
rise  de  la  nature  est  situe  sur  les  rives 
d'une  riviere;  la  nature  du  sol  est  telle 
qu'en  aucun  endroit  du  globe  on  ne  pent 
produire  une  feuille  -d'une  qualite  aussi 
excellente. 


L'INDUSTRIE   DE   LECUME   DE  MER 

Les  journaux  allemands  traitant  du 
commerce  du  tabac  disent  que  l'industric 
de  l'ecume  de  mer  est  probablement  ap- 
pelee  a  disparaitre  dans  ce  pays.  La  si- 
tuation est  desesperee  et  les  manufactu- 
riers  de  pipes,  fume-cigare,  etc;,  en  ecume 
de  mer  devron-t  quitter  les  affaires  ou  en- 
treprendre  quelque  autre  ligne  de  manu- 
facture, lis  ne  peuvent  pas  se  procurer 
une  -quantite  suffisante  de  matiere  pre- 
miere et  doivent  payer  un  prix  tres  aug- 
mente  pour  les  quantites  insignifiantes 
qu'ils  peuvent  obtenir.  Pendant  les  trois 
dernieres  annees,  les  prix  de  l'ecume  de 
mer  brute  ont  a  -pen  pres  double  et,  en 
meme  temps,  l'Amerique  et  1'Angleterre 
se  sont  assure  le  controle  de  presqeu 
toute  l'ecume  de  mer  que  Ton  peut  en- 
core obtenir.  Recemment  une  petite  con- 
signation provenant  de  I'Asie-Mineure  a 
ete  regu-e  en  Allemagne — e'est  la  premie- 
re depuis  un  certain  temps.  Une  hausse 
de  30  pour  cent  environ  sur  le  prix  s'en 
est  suivie  immediatement. 

Presque  tous  les  depots  connus  d'ecu- 
me  de  mer  sont  epuises,  on  n'en  trouve 
plus  que  dans  les  mines  de  Eski-Schehir, 
en  Asie-Mineure  et  le  rendement  de  ces 
mines  est  tres  faible;  les  manufacturers 
allemands  ont  ete  avertis  qu'ils  ne  peu- 
vent plus  compter  sur  cette  source  d'ap- 
proivsionne-ment.  Le  prix  de  l'ecume  de 
mer  brute  a  ete  augmente  recemment  de 
50  pour  cent. 

Le  bourg  de  Ruhla,  dans  la  foret  de 
Thuringe,  sera  le  plus  affecte.  La,  3,000 
a  6,000  ouvriers  etaient  employes  depuis 


plusieurs  annees  dans  l'industrie  de  l'e- 
cume de  mer.  Une  specialite  de  ce  bourg 
est  la  fabrique  des  pipes  en  Scume  de 
mer  et  avec  elle  va  celle  des  tuyaux  de 
pipes,  des  -couvercles,  des  montures,  des 
bouts  de  tuyaux  et  des  fume-cigare.  La 
production  annuelle  s'eleve  en  moyenne 
a  27,'C'00,00O  de  couvercles  de  pipes,  19,- 
000,000  d'etuis  a  pipe,  15,000,000  de  tuy- 
aux, 10,000,000  de  bouts  de  tuyaux,  10,- 
000,000  de  fourneaux  de  pipes  en  porce- 
laine,  5,500,-COO  pipes  en  fausse  ecunia 
de  mer  et  540,iO'00  pipes  en  ecume  de  mer 
veritable  avec  bouts  -en  ambre,  5,000,000 
de  fourneaux  de  pipes  en  bois  et  15,000,- 
000  de  pipes  finies;  cette  production'  to- 
tale represente  une  valeur  d'environ 
£30C',000  par  an.  Les  premieres  manu- 
factures d' ecume  de  mer  furent  fondees 
a  Ruhla,  en  1767.  La  fin  de  l'industrie 
de  1'ecume  de  mer  est  un  coup  dont  le 
bourg  -de  Rhula  pourra  difficilement  se 
relever,  presque  toute  la  population  vi- 
vant  de  cette  industrie. 

D'apres  un  numero  du  journal  "Tobac- 
co Wold'',  le  departement  du  commerce 
et  du  travail  aurait  annonce  la  decouver- 
te  d'un  nouveau  gisement  d'ecume  de 
mer  au  Nouveau  Mexique.  Les  filons 
sont  dans  la  chaine  de  montagne  Diablo, 
a  environ  vingt  milles  au  nord-ouest  de 
Pinos  Altos.  On  a  mis  a  nu  deux  verita- 
bles  filons  d'une  longueur  continue  de  1,- 
500  pieds  chacun,  dans  lesquels  il  y  a  de 
l'ecume  de  mer  sur  des  largeurs  de  vingt 
pieds.  On  construit  en  ce  moment  une 
route  allant  des  mines  a  Pinos  Altos. 
Quand  elle  sera  terminee,  l'ecume  sera 
mise  sur  le  marche.  Jusqu'alors  cette 
marchandise  etait  fournie  au  monde  en- 
tier  par  la  Turquie. 


Cigares 

Une  nouveaute  -qui  pro  met  bien  d'etre 
un  plaisir  durable  pour  des  milliers  de 
personnes,  ainsi  qu'un  article  payant  au 
point  de  vue  du  marchand  de  tabac,  c'est 
la  Bande  de  Cigares  nouveaute. 

La  collection  des  nombreux  et  beaux 
modeles  de  bandes  de  cigares  et  d'eti- 
quettes  a  piris  dans  toutes  les  classes  du 
public,  et  -quelques-uns  des  dessins  les 
plus  fascinants  peuvent  etre  produits. 

Le  precede  est  si  simple  que  ceux  qui 
ne  connaissent  rien  des  regies  fixes  du 
dessin,  peuvent  se  servir  de  ces  etiquettes 
pour  produire  les  dessins  les  plus  agrea- 
bles  et  les  plus  beaux. 

La  Oliver  Novelty  Co.,  Toronto,  a  ou- 
vert  ce  champ  d'une  maniere  qui  donnera 
de  grands  benefices  a  tous  les  marchands 
de  tabac  et  de  cigares,  en  leur  fournis- 
sanZ  comme  elle  le  fait,  des  paquets  as- 
sortis  d'etiquettes,  de  nombreux  genres  de 
plaques,  cendriers,  plateaux  a  epingles. 
etc. 


Nous  attirons  l'attention  des  marchands 
de  tabac  sur  l'annonce  de  la  Emporium 
Cigar  Co.  de  St-Hyacinthe,  Quebec.  Cette 
compagnie  offre  de  fabriquer  les  cigares 
de  tous  genres,  de  marques  speciales  et  a 
tous  les  prix  .  Demandez  renseignements 
et  echantillons  a  la  Emporium  Cigar  Co. 
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CIOARES  LES  PLUS  POPULAIRES 

Sir  Wilfrid  10c. 

SALVATOR  ----  10c. 
EL  ASTRO  ....  10c. 
ROSA  BELLA         -         -         -  10c. 

Gilt  Edge  5c. 

S.  CAMERON  ...  5c. 

FLORINA         ....  5c. 

TOURIST  ...  5c. 

RINALDO         ....  5c. 

MY  SPECIAL  5c. 

V.  J.  R.  "  5c. 

Quel  que  soit  1'endroit  oil  vous  allez,  demandez 
les  marques  ci-dessus  et  sarourez  un  bon  cigare. 


The  Eastern  Cigar  Co.,  Ltd.,  Marie^Ville,  Que 

J.  O.  LA  PORTE,  Reprisentant.  -  -  -  -  -  -  -  -  -  ST- JEAN,  QUE. 


CIGARES 

Marques  speclales  pour  i6  Commerce 


Nous  sommes  toujours  prets  a  accepter 
des  ordres  pour  manufacturer  a  des  prix 
tres  raisonnables  

Tousles  Genres  deCigares 

aux  "Marques  Speciales  "  que  pour- 
raient  desirer  nos  clients,  sur  cornmande 
de  5,000  cigares  au  minimum.  .  .  . 
Sur  demande,  nous  enverrons  des  £chan- 
tillous  


The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 


Essayez  settlement 


l: 


■I 


11©  ©enntti 


LE  CIGARE  DE  QUALITE 
Fabriqu^  par 

l_.  N.  H  A  D  D, 

115,  rue  St-Francois-Xavier,  ■  •  MONTREAL. 

Telephone  Bell:  Main  4581. 
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N03    PRIX    COU  RANTS 

Marques  speoiales  de  marchandises  dont  lea  malsons,  indiquees  en  caracteres  ncirs,  ont  l'agence  ou  la  representation  di- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  malsons  manufacturent  elles-memes.  —  Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  dernlers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Parmille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10 —  8.50 

Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s..  ..  ..  8.50 

Majestic,  20s   8.25 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  tabac]    8.50 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  e^OO)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   5.75 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  5.75 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 


Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
YiLdiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  liege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  Blights,  bte  de  600,  3.50  .     5  83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs..  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,   95 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sulltana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs...  1.00 
Vz  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  5  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  2 

lbs  ,   1.15 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  :.  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  85 

En  tins,  1  lb...  .-  85 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts.  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs-  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1  /5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  boites  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb  95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  l/16s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boites  5  lbs  80 


Durham  — 

En  sttcs,  l/12s,  btes  5  lbs   1.00 

En  sacs,  l/6s,  btes  5  lbs   l.uu 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  Ins  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb. .  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  lb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  !b.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes    .90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  82 

1-6  tins   1.00 

y2  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  In.  boxes  83 

Favorite  —  V2  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  iboxes  80 

1-5  tins   1.00 

M>.  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1^5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  In.  boxes  78 

14  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture]. 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes  88 

Hmide's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb   .  140 

En  tins.  1-8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pots  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  J  et  i  1bs   1.05 

En  sacs.  1-6  s,  btes  5  lbs   1.05 

1/12.  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  5  lbs  .95 

Old  Gold  — 

1/I2s  et  l/8s,  pqts,  btes  5  lbs^.  .95 


En  tins,  is   1.05 

Pqts,  *4s,  btes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

V-2  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .     .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

H6  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  1.25 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1-8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

V4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild    .     .     ...  1.36 

Medium   I.i2 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.32 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1M 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.32 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  160 
Rose  Leaf  TFine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieck — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  Heidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

Star,  12  lbs.  Cads   1.00 

Climax.  12  lbs.  Cads   0.99 

Spear  Head,  18  lbs.  Cads.  .    .   .  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs.  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb..  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts,  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old-  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  i  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  10$  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7}  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  Roll,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs.  i  oads   56 

Pay  Roll,  6?  oz.  bars,  [thin].  7* 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  14J  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5i  cuts  to  lb.,  I  butts,  8  lbs.  40 
Black  Watch  5s.,  1-2  Butts  9  lbs. 

eacih   36 

Tabacs  3  fumer. 

Empire,  5s„  10s                       ..  36 


LIQUEURS  ET  TABACS 


45 


■  Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   45 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  17  lbs,  butts..  ..  50 
Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  3 1-2  lbs.  1-2 

Butts   50 

Hudson,  8s  cadis,  20  lbs   53 

Pacific,  8s  cads,  20  lbs   53 

Starlight,  H  x  4,  7s,  8J  lbs.,  }  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trappeur  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  $  .32 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1.— 

l-7tins  to  lbs.  wooden  boxes  ...  .56 
1-6  pcks.  6  lbs.  boxes   50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  13 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  petes.  '5  lbs.  boxes   40 

1-2  and  1  lb.  pcks  3'8 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  '5  lbs.  boxes   40 

1-2  lbs.  pcks  3S 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  5G 
1-2  tins  4'8 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-101  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  — ■ 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand — 

1-12  (paper  bargs),  5  lbs.  boxes  .  .35 

Cr.labresse  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.   1  — 
1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Micmac  — 
1-10  (paper  bags'),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  58 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  73 

1-4  lb.  tins  7S 

1-6  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  78 

C  re-mo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  18 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1-8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Red  Cross  — 

1-10'  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks  40 


1-7  bags,  5  lbs.  boxes  55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   £2 

Montcalm  ■ — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 

1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags   .43 

Rouge  &  Quesnel  — 

1-10'  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1-9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .    .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Geld  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck   50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents.— 

1-6  pcks.  5  Ib.s  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V.— 

1-a  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   46 

Petit  Poucet — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Carlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins         .   60 

Plug  Chewing 

Smin  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  78 

CIGARETTES 
Pearls —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500'  par  bte  4.00 
Dufferin  — 

10s  500  par  bolte  ....  4.50 
Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff —       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1    .    -  28 

Merise  28 

Rose  extra  32 


Macaba  34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)   46 

Scotch  (in  '5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes  ......  .55 

Houde's  Dark  Snuff  — 

Natural  ?g 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Beau  30 

Rose  Extra  32 

Merise  30 

Macaba  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)    .     .    .  !  .48 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  ,  Lemille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

Cote's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin     [union]  1/20   35.00 

Havana  Seconds   .,   ..    ..1/20....  35.00 

Champlain  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Sergeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20....  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 

Balles  de  25  et  50  lbs. 

Connecticut  B.  25  et  &0i  1905 
Grand  Havane  B  25  et  50  1905 


Parfum  d'ltalie  A  

Bel  gi  que   25  s. 


1905 
1905 


Petit  Canadien   1904 


Petite  Plug  1-6  ..  .. 

Quesnel  A.  M  

Role  J.  C,  No  40,  1-4 

Rouge  A  

Rouge  G  

Rouge  Quesnel  A.  .. 
Spread  Leaf,  Rouge 


1905 
1905 
1905 
1905 
1900 
1904 
1905 


S.  Nouveau   1905 


Petit  Havane 


1905 


0.13 
0.13 

0.00 

0.001 

0.00 
0.10 
0.00 
0.00 
0.18 
0.18 
0.00 
0.15 
0.00 
0.18 
0.16 


0.14 
0.14 
0.30 
0.25 
0.25 
0.12 
0.35 
0.32 
01.20 
0.20 
0.25 
0.16 
0.15 
0.20 
0.17 


S.  Vieux   1904-1905 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  1-6  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantite  a  volonte..  ..  60 

COte's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

C6te's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. ; 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE    EMPORIUM   CIGAR   CO.,  SAINT- 


HYACINTHE 


Cigares 


Club  House  1/20. 

Le  Petit  Gars  1/20. 

Little  Perfectos  1/20. 

El  Maska  1/20. 

Red  Bluff  1/20. 

La  Captiva  1/20. 

The  Good  Ones  1/20. 

Our  Leader  1/20. 

Pe-runa  1/20. 

Mont-Pelee  1/20. 

Sir  George  1/20. 

Representative  1/20. 

Emporium  1/20. 

Emporium  1/40. 


Le  mille 

$20.00 
22.00 
26.00 
25.00 
25.00 
25.00 
28.00 
28.00 
35.00 
35.00 
55.00 
45.00 
55.00 
6'0.00 
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Our  Clear  Havana  1/20... 

La  Pedida  1/20./. 

El  Conso  1/20... 

La  Pededa  1/10... 

Los  Angeles  1/40... 


5-5.00 
60.00 
70.00 
90.00 
100.00 


IMPORTED  TOBACCOS 

WILLS'S  SMOKING  TOBACCO 


Capstan  Navy  Cut. 

Air  tight  tins. 
Mild     .     .     •  ■ 


Medium 


Full 


Decorated 

Mild  . 
Medium 


tins. — 


1-2 

1-4 

1-8 

1-16 

1-2 

1-4 

1-8 

1-16 

1-2 

1-4 

1-8 

1-16 

1-16 
1-16 
1-8 


1.33 
1.35 
1.42 
1.59 
1.20 
1.22 
x.30 
1.40 
1.20 
1.22 
1.30 
1.39 

1.48 
1.36 
1.30 


Is. 
1-2 
1-4 
1-4 
1-8 
1-16 


1- 
1-8 

Is. 
Is. 
1-4 
1-2 

1-2 
1-4 

1-4 


Traveller. 

Decorated  hinged  tins 
Decorated  hinged  tins 
Decorated  hinged  tins 
Air  tight  tins  .... 
Flat  foil  ipkts. 
Flat  foil  nkts.    .     •  • 

Westward   Ho  Mixture. 

Air  tight  tins  1-4 

Air  tight  tins  . 
Paper  pkts..,  foil 

Ocean  Mixture. 
Round  tins 
Air  tight  tins  .... 
Air  tight  tins 
Air   tight  tins 

Latakia. 
Air  tight  tins        .  . 
Air  tight  tins  . 

Black  Cut  Cavendish. 
Air  tight  tins 

Air  tight  tins  1 

Gold  Flake. 
Air  tight  tins  .... 
Paper  .ipkts.,  foil  . 

Liverpool   Irish  Twist. 
Air  tight  tin®  .... 
Tagger  tins  (2  ibs.  (Coils) 
Air  tight  tins  (2|  lbs.  colls) 

Superfine  Shag. 
Air  tight  tine 
Air   tight  tins 

Old  Friend  Shag. 
Air  tight  tins  . 

WILLS'S  CIGARETTE  TOBACCOS. 
Three  Castles. 

Air  tight  tins, 

Mild  1-2  1-55 

 1-4  1.60 

 1-8  1.65 

Medium  1-4  1.60 

 1-8  1.55 

Paper  Pkts.,  foil 
Medium  


1.12 
1.16 
1.18 
1.18 
1.17 
1.17 

1.18 
1.26 
1.12 

1.00 
1.0'5 
1.10 
1.04 

1.59 
1.59 

1.25 
j.,25 


1-4 

1.35 

.  1-8 

1.35 

3  lbs. 

0.98 

10  lbs. 

0.98 

1  5  ibs. 

0.98 

.  1-4 

1.30 

.  1-8 

1.35 

1-4 

1.00 

  1-8  1.50 

  1-16  l.*0 

Mild   1-16  1.60 

Best  Bird's  Eye. 

Air  tight  tins     ....  1-4  1.30 

Air  tight  tins   1-8  1.37 

Pa,per  rokts.,    foil     .      .      .1-8  1.25 

Bright  Birds  Eye. 

Air  tight  tins     ....  1-4  1.10 

Bristol   Bird's  Eye. 

Air  tight  tins    .....  1-4  1.20 


PLAYER'S  SMOKING  TOBACCOS 
Navy  Cut. 

Air  tight  tins- — 
Mild  


Full 


Navy  Mixture. 

Decorated  Lever  lid  tins 
Paper  pkts.,  foil  .... 
Paper  <pkts.,  foil   .    .  . 


1-2 

1.35 

1-4 

1.36 

1-8 

1.46 

1-16 

1.54 

1-2 

1.16 

1-4 

1.18 

1-8 

1.27 

1-16 

1.36 

1-2 

1.16 

1-4 

1.18 

1-8 

1.27 

1-4 

1.36 

1-8 

1.36 

1-16 

1.36 

PLAYER'S 
Navy  Cut. 

Flat  tins  . 
RICHMOND 

Pioneer. 


CIGARETTE.  TOBACCOS 

 1-8  1.50 

CAVENDISH  CO'S  SMOK- 
ING TOBACCOS 


Flat  tins    .    .  . 

1-2 

1.16 

Flat  tins 

1-4 

1.20 

Ai*  tight  tins  . 

1-4 

1.18 

Paper  pkts.,  foil   .  . 

1-8 

1.20 

Paper  pkts.,  foil 

1-16 

1.24 

Richmond  Smoking 

Mixture. 

Round  tins 

1-4 

1.10 

Gem  of  the  Ocean 

Shag. 

1-4 

1.06 

Superfine  Shag. 

1-4 

1.13 

LAMBERT  &  BUTLER'S  SMOKING 
TOBACCOS. 

Log  Cabin. 

Air  tight  tins  .... 
Air  tight  tins  .... 
Paper  pkts.,  foil 

Sundried  Honeydew. 
Air  tight  tins  .... 

Viking. 

Air  tight  tins 


1-4 
1-8 
1-8 


1.18 
1.27 
1.15 


1-4  1.40 


Medium  

1-4 

1.20 

1-8 

1.25 

Varsity  Mixture. 

Air  tight  round  tins    .  . 

.  1-4 

1.85 

Frontier  Mixture. 

Air  tight  round  tin®   .  . 

.  1-4 

1.60 

Prince  of  Wales  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .   .  . 

.  1-4 

1.50 

Garrick  Mixture. 

1-2 

2.25 

Air  tight  tins  .... 

1-4 

2.25 

Air  tight  tins  

1-8 

LAMBERT   &   BUTLER'S  CIGARETTE 
TOBACCOS. 
May  Blossom. 

Air  tight  tins  1-4  1.50 

Air  tight  tins  1-8  1.60 

MCDONALD'S  TOBACCOS 
Cut  Golden  Bar. 

Air  tight  tins, — 
Mild  


Medium 


1-4 
1-8 
1-4 
1-8 
1-8 


1.45 
1.50 
1.45 
1.50 
1.50 


Full  , 

F,  &  J.  SMITH'S  SMOKING  TOBACCOS 
Glasgow  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .  . 
Air  tight  round  tins  .  . 
Air  tight  round  tins  .  . 
Air  tight  round  tins  .  . 

Sun  Cured  Mixture. 
Air  tight  round  tins    .  . 
Air  tight  round  tins  . 
Air  tight  round  tins   .  . 
Air  tight  round  tins  . 


Is. 

1.28 

1-2 

1.31 

1-4 

1.31 

1-8 

1.36 

Is. 

1.35 

1-2 

1.36 

1-4 

1.36 

1-8 

1.42 

AMERICAN  SMOKING  TOBACCOS. 

Van  Bibber  Cut  Plug. 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons    .  1.25 

Just  Suits  Cut  Plug. 

1-10  pkts.  5  lbs.  cartons  ....  1.10 

Sensation  Cut  Plug. 

1-10  pkts.  5  ibs.  cartons   1J.0 

Havelock  (Australasian)  Cut  Plug. 
(Dark  or  Aromatic). 

1-10  pkts.  5  lbs.  cartons   1.25 

CIGARETTES 

Social.            Per  box  of  Per  M. 

In  slide  boxes  of  twenty    500  3.33  6.65 

Gold  Crest. 

In  slide  boxes  of  twenty    500  3.33  6.65 

Vanity  Fair. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  3.65  7.30 

Vice  Roy  (Little  Cigars). 

In  slide  boxes"b?  ten  .  .    500  4.25  8.50 

Egyptian  Deities  No.  1. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  13.50  27.00 

Egyptian  Deities  No.  3. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  10.00  20.00 

WILLS'S  CIGARETTES 
Three  Castles. 

Per  M. 

Air  tight  tins  of  fifty  15.00 

In  fancy  flat  tins  of  ten  16.00 

In  cartons  of  ten  15.00 

Three  Castles  (Gold  tipped). 

In  flat  tins  of  fifty  19.00 

In  flat  tins  of  ten  20.00 

In  flat  tins  of  twenty    ....  19.50 

Gold  Flake. 

In  air  tight  tins  of  fifty  12.50 

In  packets  of  ten  12.50 

In  slide  boxes  of  ten  12.50 

Capstan  (Mild). 

In  air  tight  tins  of  fifty  1^.00 

In  cartons  (with  mouthpieces) 

of  ten  12.50 

In  cartons  of  ten  12.00 

Capstan  (Medium). 

In  air  tight  tins  of  fifty  12.00 

lit  cartons  of  ten  12.00 

Ir.  cartons  of  ten  (with  mouth- 
pieces)  12.50 

Wild  Woodbine. 
In  packets  of  ten  12.50 

LAMBERT  &  BUTLERS  CIGARETTES 

Garrick  Mixture. 

Per  M. 

In  air  tight  tins  of  fifty  19.00 

PLAYER'S  CIGARETTES 
Navy  Cut  (Mild). 

Per  M. 

In  cartons  of  ten  13.00 

In  air  tight  tins  of  fifty  13.00 

In  flat  tins  of  hundred  13.50 

In  cartons  of  seven  14.29 

In  flat  tins  of  fifty  13.50 

Navy  Cut  (Medium). 
In  air  tight  tins  of  fifty    ....  13.00 

In  flats  tins  of  ten  14.00 

In  convex  packages  of  ten  ....  14.00 

In  cartons  of  ten  13.00 

In  flat  tins  of  hundred  ......  j.3.50 

Drumhead. 
In  cartons  of  ten    ......  10.50 

Pioneer. 

In  cartons  of  ten  11.50 

AMERrCAN  TOBACCO  CO.'S 
CIGARETTES 
Turkish  Trophies. 

Put  up  in  plain  and  cork  tips. 

Per  M. 

In  boxes  of  ten  22.50 
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JOS.  COT6 


Importateur  et  Marchand 
de  Tabac  en  Gros  * 


Maiscn    F"or»do»    or»  1887 


ARTICLES  pour  FUMEURS 

ICigares  Importes, 
Cigarettes  Egyptiennes, 
Pipes  en  Bruyere  et 
en  Ecume  de  Mer, 
montees  sur  or  et  sur  argent. 

entrepot :  -  =  =  •  -  119  Rue  $t-M&rt 
Bureau  et  Ittaaasin  t  •  -  -  m  Rue  St-Paul 
Succur$ale:  -  61  Sergeant  eigar  Store,  179  rue  St-Josepb, 

=QUEBEC.= 


RHONE:  1272 
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"Sweet  Caporal 


La  forme  la  plus  pure  sous  laquelle  le  tabac  peut  etre  fume. 

"  LANCET." 


EN  ECRIVANT  AUX  ANNONCEURS,  CITEZ  "  LE  PRIX  COURANT 


MONTREAL 

VOL.  VI 


DECEMBRE  1907 


No  12 


LIQUEURS  "TABAGS 


LIQUORS  6c  TOBACCOS 


HOGEN  MOGEN 


E1T 


ROYAL 
SPORT 

Rois  dans  la 
Ligne  des  Cigares 


Vous  avez  eherche  un  article  leader  pour  votre  departement  de 
tabac.  Les  marques  ei-dessus  sont  toutes  deux  les  meilleures  de 
leur  classe.  II  nous  a  fallu  huit  ans  pour  produire  une  telle  per- 
fection dans  la  qualite  des  cigares,  mais  nous  avons  ete  recom- 
penses par  des  ventes  enormes.  Ces  cigares  sont  profitables  a 
tenirf  Eerivez  nous  aujourd'hui  et  nous  vous  en  expedierons  un 
mille  a  titre  d'essai. 


Sherbrooke  Cigar  Co. 


Sherbrooke,  Que. 


Ce  journal  est  publie  par  la  "Compagnie  de  Pnblications  Commercialee,"  Montreal. 
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SCOTCH  WHISKY 


DE 


ROBERTSON 


SEULS  AGENTS  POUR  LE  CANADA: 

JOHN  ROBERTSON  &  SON,  Ltd.,         Distiilateurs  a  Dundee,  Ecosse 


BUREAUX  AU  CANADA: 

MONTREAL,,  41  rue  des  Communes 

(Bureau  Principal) 

WINNIPEG,  315  Avenue  William 

VANCOUVER,      coin  des  rues  Richard  et  Hastings 


SEULES  AGENCES : 

Moet  et  Chandon,  Champagnes 

J.  H.  Denis  Mounie,  Cognac 

D.  Goni  Feuerheerd  &  Co.,  Sherries 

D.  Matt  Feuerheerd  &  Co.,  ....  Vins  de  Port 


Gerant  General :  HENRY  O.  WOOTTEN 

Gerant  a  Montreal  :  GEO.  W.  DOW 

Secretaire:  JAMES  SOUTAR 


LIQUEURS  ET  TABACS— Revue  Mensuelle  publiee  par  la  Compagnie  de  Publications  Commerciales  (The  Trades,  Publishing  Co'y),  25  rue 
Saint  Gabriel.  Montreal,  Telephone  Main  2547,  Bolte  de  Poste  917.  Abonnement  :  dans  tout  le  Canada  et  aux  Etats-Unis  f  1.00,  strictement  payable  d'avance, 
France  et  Union  Postale,  7.50  francs.  L'abonnement  est  considere  comme  renouvele,  a  moins  d'avis  contraire  donne  au  moins  15  jours  avant  l'expiration. 
II  ne  cessera  que  sur  un  avis  par  dcnlt,  adresse  au  bureau  meme  du  journal.  II  n'est  pas  donne  suite  a  un  ordre  de  discontinuer  tant  que  les  arrera- 
ges  et  l'annee  en  cours  ne  sont  pas  payes. 

Adresser  toute  communication  simplement  comme  suit :  LIQUEURS  ET  TABACS,  MONTREAL,  Canada. 

Organe  officiel  de  V Association  dies  Commergants  Licencie's  de  Vins  et  de  Liqueurs  de  la  Cite'  de  Montreal. 
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ASSEMBLEE 

GENERALE 


DE 


[/Association  des 


de  Vins  et  de  Liqueurs 

De  la  Cite  de  Montreal, 


AU 


Monument  National 

MERCREDI 
4  DECEMBRE  1907 

A  3  hrs  p.m.tres  precises 


Pour  la  nomination  des 
President 
Vice-President, 
Secretaire-Tresorier, 
Directeurs  et  Aviseurs, 


T.  S.  V.  P. 


GENERAL 


MEETING 


OF  THE 


LICENSED  VICTUALLERS 

ASSOCIATION 


OP  MONTREAL, 


IN  THE 


Monument  National 

WEDNESDAY 
4th  of  December  1907, 

At    3     p.    m.  sharp. 


For  the  Nomination  of 
President, 
Vice  President, 
Secretary-Treasurer, 
Directors  and  Advisors. 

OVER. 


V 
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Association  desCom- 
mergants  Licencies 
de  Vins  et  de  Li- 
queurs de  la  Cite 
de  Montreal  : 

Incorporee  en  Juin  1884. 


VICTOR  LBMAY 
President. 

j.    A.  LAPOINTE, 
Secretaire. 


DIRECTEURS ! 
H.  A.  Dansereau, 
Nazaire  Gauthier, 
Jos.  Bariteau, 
Nap.  Tremblat, 
A.  J.  Atotte, 
Eug.  Masse, 


ANDREW  J.  DAWES. 
LAWRENCE  A.  WILSON 
E.  L.  ETHIER,  A.  BLONDIN. 

Pr£s.  Hon. 


JAS.  MCCARREY 
Vice-Pris. 

victor  Bougie  . 

T  resorier. 

AVISEURS : 
Maire  H.  A.  Ekers, 
M.  Martin,  M.  P. 
Ecli.  C.  Robili.arii, 
MM.  Thos.  Kinsella, 

H.  Laporte, 

Ex-Maiie 
J.  M.  Wilson, 
J.  M.  Fortier, 


Licensed  Victuallers' 
Association  of 
Montreal:  :  :  :  : 

y 

Incorporated  June,  1884. 

y 


Aviseur  Legal  :   M.  J.  L.  Perron, 

Auditenrs  :    F.  A.  Chagnon  et  Dan.  Daigneaplt. 


TELEPHONES: 


Bell  Main  4187, 
Des  Marchands  621 


Bureau:  66  Rue  St  Jacques. 


Assemblzz  Generale 


General    IXE  eating 


Montreal,  le  2  Decembre  1907. 

Monsieur,  —  L'Assemblee  Generale  Men- 

suelle  des  Meinbres  de  l'Association  aura  lieu  mer- 
credi,  le  4  deceinbre  1907,  a  trois  heures  p.m.,  tres 
precises  au  Monument  National,  No  296,  Boule- 
vard St-Laurent,  Chambie  No.  11. 

Vous  voudrez  bien  ne  pas  oublier  qu'a  cette  assem- 
bled, seroot  mis  en  nomiuatiou,  les  candidats  aux 
charges  de  President,  Vice  President,  Secretaire, 
Tresorier,  Directeurs  et  Aviseurs  de  l'Association 
pour  l'exercice  de  1908  conformement  a  l'Article  XII 
des  Reglements. 

Les  nominations  deviont  etre  faites  par  eerit, 
proposers  et  seconders  par  des  membres  en  regie 
avec  l'Association,  puis  deposees  entre  Its  mains 
du  Secretaire  avant  l'Assemblee. 

Les  niembres  arrieres  sont  respectueusement 
informed  que  le  temps  pour  payer  leur  contribution 
annuelle,  afin  de  se  mettre  en  regie  pouP  voter  a 
l'election  des  officiers,  expire  le  lep  janviep 
1908,  la  veille  de  l'assemblee  annuelle. 


Montreal,  December  2nd,  1907. 

Sir.— The  General  Monthly  Meeting  of  the 

Association  wiU  be  held  on  Wednesday,  December 
4th,  at  3  p.m  sharp,  in  the  Monument  National, 
No.  296  St.  Lawrence  Boulevard,  Room  No.  11. 

You  are  requested  not  to  forget  that  at  this  meeting 
there  will  be  placed  in  nomination  candidates  for  all 
offices  of  the  Association  for  1908  in  accordance  with 
Article  XII  ot  the  By  Laws  governing  such  procedure. 

All  nominations  with  the  names  of  Proposer 
and  Seconder  must  be  placed  in  writing  in  the 
hands  of  the  Secretary  before  the  Meeting  is 
called  to  order.  No  nomination  will  be 
accepted  unless  Ppoposep  and  Seconder  are  in 
good  standing. 

Members  in  arrears  are  respectfully  informed 
that  the  time  for  paying  annual  dues,  iu  ordtr  to  be 
qualified  to  vote  at  the  aunual  election  of  officers, 
expires  on  January  the  1st  1908,  the  day  before 
the  annual  meeting. 


LES  MEMBRES  SERONT  INVITES  A  DONNKB 
LEUR   OPINION    SUR   L' AUG  MENTATION  DU 
PRIX  DE  CERTAINES  BOfSSONS  PAR  LES  MAR 
CHAN  PS  PR  GROS   ET   SUR  L'OPPORTUNITE 
D  EN  AUGMENTER  LE  PRIX  AU  VERRE. 

Vous  etes  respectueusement  prie  d'assister  a  cette 
assemblee. 

Par  ordre, 

Le  Secretaire. 


THE  VIEWS  OF  MEMBERS  WILL  BE  INVITED 
IN  CONNECTION  WITH  THE  RECENT  ADVANCE 
BY  WHOLESALERS  IN  THE  PRICE  OF  CERTAIN 
LIQUORS  AND  ON  THE  OPPORTUNITY  OF 
INCREASING  THE  PRICE  BY  THE  GLASS.  

You  are  respectfully  requested  to  attend  this 
meeting. 

By  order, 

The  Secretary. 


6  LIQUEURS 
AUX  MEMBRES 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  informer  que, 
jnsqu'a  cette  date,  les  meinbres  affilies  et  les  maisons 
d'affaires  suivantes  sout  en  regie  avec  l'Associatiou 
pour  l'ann^e  1907,  a  savoir  : 

Brasseurs  —  Brewers 

MM.  Dawes  &  Co 

Wm.  Dow  &  Co. 
"     J.  H.  &  R.  Molson,  Bros. 
"     Canadian  Breweries,  Ltd. 
"      Montreal  Brewing  Co. 
"     G.  Reinhardt  &  Sons. 
"      Reinhardt  &  Co. 

Agents  de  Brasseries — Brewery  Argents. 

MM.  J.  W.  Moffat,  (Labatt's). 
"    F.  Paquette 
"    Geo.  Sorgius. 
"     J.  G.  Vinet. 

Eaux  Minerales  Naturelles. 

MM.  Radnor  Water  Co. 

IVJf rs  d'Eaux  Cazeuscs  —  /E  rated  Water  N|f rs. 

MM.  C.  Robillard  &  Cie. 
"    T.  E.  Truesdell  (Chs.  Gurd  &  Co.) 
"    J.  Christin  &r  Cie. 
"    Jos.  Lecornpte 
<;    Robert  Millar 
"    Robert  Allan 
"    J.  E.  llowan. 

Virjs  et  Liqueurs— Wines  and  Liquors 

MM.  Lawrence  A.  Wilson  Co.  Limited. 

"  F.  X.  St.  Charles  &  Cie. 

"  Jodoin,  Maloney  &  Lawrence,  Ltd. 

"  F.  Arpin  &  Cie,  Marieville 

"  Meagher  Bros.  &  Co. 

"  D.  Masson  &  Cie. 

"  J.  M.  DouglaH  &  Co,  (a'ts,John  Dewar  &  Sons,  ltd.) 

"  Boivin.  Wilson  &  Cie. 

"  Hudon,  Hebert  &  Cie,  Ltee. 

"  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee. 

"  L.  Chaput,  Fils&  Cie. 

"  Wm.  Farrell,  Ltd. 

"  N.  Quintal  &  File. 

"  Gillespies  &  Co.,  (Agt.,  E.  W.  Parker.) 

"  H.  0.  Wootten,  Mgr  (J.  Robertson  &  Son,  Ltd.) 

"  L.  P.  Pelletier,  succ.  Mathieu  &  Frere. 

"  A.  E.  Mallette  &  Cie. 

Distillateur  —  Distiller 

M.  H.  Corby,  Belleville,  Out. 

AVIS 

Chaque  mois  vous  serez  avises  des  maisons  d'affaires  addition- 
uelles  qui  se  seront  mises  en  regie  avec  l'Association. 

Les  Membres  Licencies  (Hoteliers  et  Restaurateurs)  sont  pries 
d'exiger  de  leurs  fournisseurs  les  certificats  d'affiliation,  emis  par 
l'Association,  afin  qu'ils  se  qualiflent  s'ils  ne  l'ont  pas  fait  dej&. 

A  moins  de  circon6tances  absoiues,  les  Membres  Licencies,  dans 
tons  les  cas,  ne  devraient  acheter  que  de  ceux  du  Commerce  qui  sont 
membres  en  regie  avec  l'Association. 

LB  PAIBMENT  DES  CONTRIBUTIONS  EST  EXIGE 

J'ai  recu  instruction  du  Bureau  de  Direction 
d'exiger  le  paiement  des  contributions  de  1907 
et  des  arr^rages  dus  a  l'Association.  En  conse- 
quence, ceux  qui  n'ont  pas  encore  paye  sont  pri6s 
d'en  faire  parvenir  le  montant  au  Secretaire 
aussitot  que  possible. 

J'ai  l'honneur  d'etre,  Messieurs, 

Votre  obeissant  serviteur, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretaire. 


ET  TABACS 


TO  MEMBERS 

Sirs, — I  have  the  honor  to  inform  you  that  up  to 
<late  th<-  following  Business  Firms  and  affiliated 
members  are  in  good  standing  with  the  Association 
for  the  year  1907,  viz  : 

Extraits  de  Boeuf,  etc. — Beef  Extracts,  etc. 

MM.  Bovril  Limited— Fluid  Beef. 
"    Colonial  Fluid  Beef. 

Err\bouteilleurs — Bottlers 

MM.  John  Bishop. 
"     Thos.  Kinsella. 

Comptable8— Accountants 

MM.  Alex.  Desmarteau. 
"    F.  X.  Bilodeau. 

Fabricants  de  Cigares  —  Cigar  Manufacturers 

MM.  Mederic  Mai  tin. 

"  W.  H.  Webster  &  Co.  (Sherb>-i>oke). 

"  L.  0.  Grothe  &  Cie. 

"  S.  Davis  &  Sons. 

"  P.  Chaput,  (La  Champagne). 

"  V.  Forest, 

"  J.  M.  Fortier 

"  H.  Simon  &  Sons. 

"  Armand  Larue 

"  E.  N.  Cusson  &  Cie. 

"  Harris,  Harkness  &  Co. 

"  Z.  Davist  '  • 

"  Poirier  &  Freres. 

"  Ed  Youngheart  &  Co. 

"  The  Tuckett  Cigar  Co. 

Divers  —  Miscellaneous 

MM.  Chs.  C.  DeLorimier,  fleuriste. 

';  Edouard  Biron,  Notaire  Public. 

"  Otio  Zepf.  Mch.  de  Bouchons 

"  Cousineau,  Raymond  &  Hall,  Agts.  d'Imm. 

"  A.  P.  Pigeon,  Imprimenr. 

"  Alfred  Richard,  Maitre  Boucher. 

"  Thos  Burdett,  Pompes  a  Biere,  etc. 

"  C.  E.  Thibault,  Ent.  Plombier. 

"  E.  Lafond,  Fleuriste. 

"  R.  L.  Montbriand,  Architecte. 

"  H.  Bourgie,  Entrepreneur  Pompe6  Funebres. 

"  H.  C.  Gregoire,  Verreries. 

Marchands  Merchants 

MM.  Simeon  Beaudin,  Valleyfield. 
"    H.  H.  Guay,  Victoriaville. 
"    J.  0.  Girard,  Fraserviller 
"    L.  Becigneul,  Lac  Megantic. 
"    P.  Simard,  St  Jerome. 
"    Max.  Desilets.  Grand  Mere. 


NOTICE 

Each  month  you  will  be  notified  of  the  additional  Business 
Houses  which  will  be  in  good  standing  with  the  Association. 

The  Licensed  Members  (Hotel  and  Restaurant  keepers)  are  re 
quested  to  ask  from  their  furnishers,  certificates  of  affiliation, 
issued  by  the  Association,  so  that  they  may  qualify  themselves  if 
they  have  not  done  so  already. 

Unless  circumstances  absolutely  prevent  it,  License  Holders,  in 
all  caseb,  should  only  purchase  from  those  in  the  Trade  who  are 
Members  in  good  standing  with  the  Association. 

FEES   ARE   NOW  DUE 

I  have  received  instruction  from  the  Board  of 
directors  to  collect  the  fees  of  1907  and  arrears 
due  to  the  Association.  Consequently  those  who 
have  not  yet  paid  are  requested  to  send  in  the 
amount  to  the  Secretary,  as  soon  as  possible. 

T  have  the  honor  to  be,  Sir, 

Yours  truly, 

L.  A.  LAPOINTE, 

Secretary. 


LIQUEURS  ET  TABAOS 
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JOHN  HOPE  &  CO., 
MONTREAL. 


Seuls  Agents  au  Canada  de  : 

MM.  John  de  Kuyper  &  Son  Rotterdam  Gin  de  Hollande 

"    Martell  &  Co  Cognac  Cognacs. 

"    Jules  Robin  &  Co   "   Cognacs. 

"   Cockburn,  Smithes  &  Co  Oporto  Vins  de  Port. 

M.  M.  Misa  Xeres  de  la  Frontera... Sherries . 

11    S.  Darthez  Reus  (Tarragone)  Ports  Tarragone . 

MM.  Barton  &  Gruestier  Bordeaux  Clarets,  Sautemes 

et  Huile  d'  Olive. 

"    Rodel  &  Fils  Freres    "   Sardines,  Pois  et  Conserves. 

"    Deinhard   &  Co  .'.Coblenz  Hocks  et  Moselles. 

"   C.  Marey  &  Liger-Belair  Nuits  Bourgognes. 

"    E.  &  J.  Burke,  Limited  Dublin  &  Liverpool  Guinness's  Stout,  Bass' s  Ale, 

Whiskies  Irlandais  et  Rhum  de  la  Jamaique. 

u    C.  Or.  Hibbert  &  Co    Londres   Bass's  Ale. 

"   Bulloch,  Lade  &  Co.,  Limited  Glasgow     ,.  Whiskies  Ecossais. 

"    Cantrell  &  Cochrane,  Limited  Belfast  et  Dublin  Ginger  Ale,  Club  Soda,  etc. 

"    Field,  Son  &  Co  Londres  Sloe  Gin,  Orange  Bitters, 

Rhum  de  la  Jamaique. 

Booth  &  Co's.    (Londres)  Old  Tom  et  Dry  Gin. 
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LIQUEURS  ET  TAB AOS 


ASSOCIATION  DES  COMMERCANTS 
LICENCIES  EN  VINS  ET  LIQUEURS 
DE  LA  CITE  DE  MONTREAL. 

Assemblee  generale  mensuelle 

A  mve  assemblee  generale  mensuelle 
tenue  le  0  novemtore  1907,  au  Monument 
National,  iM.  .lames  McCarrey,  vice-pre- 
sident, a  occnpe  le  fauteuil  en  l'absen<"e 
du  president.  M.  Victor  Lemay. 

Etaient  presents:  MM.  V.  Bougie,  Naz. 
Gauthier,  A.  J.  Ayotte,  Jos.  Baiiteau,  Eu°a. 
Masse,  H.  A.  Dansereau,  Nap.  Tremblay, 
\V.  Courville,  H.  Piche,  H.  Villeneuve,  Jos. 
Roch,  P.  McGoogan,  A.  Baillargeon,  Edni. 
Archambault,  D.  St-Cerny,  Louis  St-Ger- 
main.  Camille  Thouin,  R.  Renaud,  jos. 
Caille,  P.  Thibault,  F.  Lachapelle,  N.  Tru- 
deau,  Adelavd  Tremblay,  C.  Gosselin,  f 
Scullion,  T.  Bougie,  George  St-Denis,  E. 
Menard,  F.  A.  Chagnon,  Jos.  Dupre,  J 
A.  Aumais,  Philippe  Roussel,  A.  Blondin. 
D.  Cosheil,  H.  Lafleur.  P.  Langlois,  A. 
Daignault.  S.  Issemman,  U.  Crepeau,  II. 
Boisbriand,  Theophiie  Goulet,  Oscar  D't- 
gas,  Xavier  Paquette,  F.  A.  Charpentier, 
J  E.  Beaudoin,  L.  Pozner,  E.  Thibaudean. 
Jos.  Boyer.  A.  J.  O'Neil,  Jos.  (Landry,  Jos. 
Godbout,  iS.  E.  Crawford,  M.  Carsley,  F 
X  'St-Jean.  John  Love,  Z.  St-Jean,  F.  G. 
Gallagher,  B.  'Law,  O.  Charest,  Art.  Bon- 
neau,  Jas.  Walker,  J.  O.  Girard,  Jos. 
Domphousse,  Alphonse  Labelle,  H.  A.  Ls- 
tourneau,  -V.  Theoret,  W.  Cadieux,  Mi- 
chaelMurphy  et  le  secretaire  ainsi  qu'nn 
grand  non.bre  d  autres. 

Les  minutes  de  la  derniere  assemblee 
sont  lues  et  appiouvees. 

Le  rapport  du  tiesorier  est  soumis  ot 
approuve. 

La,  lpste  des  anambres,  au  nonxbre  tie 
24,  admis  depuis  la  derniere  assemblee, 
est  soumise. 

Apres  quelques  remarques  et  reconi- 
mandations  de  la  part  du  president  et  du 
secretaire  relativement  aux  devoirs  des 
membres  en  vue  de  leur  demande  de  re- 
nouvellement  de  -licence,  1'opinion  de 
1 'assemblee  est  demandee  par  M.  Vic- 
tor Bougie  sur  l'augmentation  du  pvix 
de  certaines  boissons  par  les  imar- 
chands  de  gros,  et  sur  1'opportunite 
d'en  augmenter  le  prix  au  verre.  Apres 
une  longue  discussion  &  laquelle  ont  pris 
part:  le  president  de  1'assemblee,  le  tr€- 
sorier,  le  secretaire  et  MM.  Ls  Pozner, 
A.  J.  O'Neil,  Alp.  Labelle.  A.  Blondin,  E. 
Beaudoin,  P.  iScullion,  V.  Theoret  et  au- 
tres, la  question  ayant  ete  adoptee  par  une 
grand e  majorite  (cinq  settlement  ayant 
vote  contre),  il  est  definitivement  propo- 
se pa.r  M.  Naz.  Gauthier,  seconde  par  M. 
A  Blondin: 

"Que  la  question  soit  renvoyee  uevanl 
l->  bureau  de  direction  avec  instruction  de 
(onvoiquer  mi  membre  de  1'Association, 
de  chaque  quartier  de  la  ville,  un  hote- 
lier dans  les  banlieues  ou  un  represen- 
tant  des  Societes  soeuis  ss'il  en  existe,  a 


une  assemblee,  pour  y  gtudier  toute 
question  et  faire  rapport.'' 

La  proposition  est  adopteie  a  1'unan: 
mite. 

Puis,  1'assemblee  s'ajourne. 


ASSEMBLEE  DU   BUREAU  DE 
DIRECTION 

A  une  assemblee  du  bureau  de  direc- 
tion tenue  ce  jour  sous  la  presidence  de. 
M.  Victor  Lemay,  etaient  presents: 

MM.  James  McCarrey,  Victor  Bou- 
gie, Napoleon  Tremblay,  Joseph  Bari- 
teau,  A.  J.  Ayotte,  Naz.  Gauthier,  Eng. 
Masse,  H.  A.  Dansereau  et  le  secretaire. 

Au  deibut  de  la  seance,  M.  Lawrence 
A  Wilson,  attire  l'attention  des  direc- 
teurs  sur  la  conference  faibe,  dimanche 
dernier,  le  27  de  ce  imois,  au  Monumen 
National,  lors  de  la  fete  de  la  Federation 
Nationale  St-Jean-Baptiste,  a  laquelle  ont 
pris  part:  iM.  le  juge  Sicotte;  le  Dr  Le- 
mieux,  M.P.P.  pour  Gaspe  et  Mgr  1'Ariche- 
veque  Bruchesi.  Les  orateurs  ayant  ex 
piime  des  principes  et  des  opinions  el 
suggere  des  reformes  a  la  loi  des  licen- 
ces qui  pourraient  etre  interpretees  au  de- 
triment des  Membres  de  lAssociation,  ii 
est  a  propos,  tout  en  tenant  compte  des 
bonnes  choses  qui  ont  ete  dites,  que  l'A->- 
sociatipn  prenne  des  moyens  pour  relever 
certaines  pretentions  emises  et  mettve 
sons  leur  vrai  jour  les  responsatoilites  do 
chacun,  au  lieu  de  faire  peser  sur  les  ho- 
teliers seuls  les  abus  commis  par  1  intem- 
perance. 

M.  le  president  remercie  M.  L.  A.  Wil- 
son d'avoir  attire  l'attention  du  bureau 
sur  cette  question  et  lui  donne  3  assuran- 
ce que  la  question  sera  prise  en  serieuse 
consideration. 

Le  compte  rendu  de  la  derniere  assem- 
blee est  lu  et  approuve. 

Les  correspondances  suivantes  so:it 
so'umises  et  lues:  De  "Liqueurs  et  Ta- 
bacs",  Re  adresses  des  membres;  de  M. 
W.  A.  Wichell,  Re  nouvelle  adresse. 

H  est  propose  par  M.  Victor  Bougie, 
seconde  par  M.  Naz.  Gauthier,  que  les 
personnes  suivantes  soient  admises  mem- 
bres de  TAssociation,  a  partir  du  ler  no 
vemhre  prochain,  suivant  resolution  du 
4  septembre  dernier: 

MM.  Lalonde  &  Lehlane,  hoteliers,  111! 
Windsor;  St-Amand  &  Seguin,  hoteliers, 
1  Carre  Chaiboillez;  Edwin  C.  Fuerst,  ho- 
telier, 108  Notre-Dame  Ouest;  Emery  ^ai- 
gneault,  hotelier,  2277  Notre-Dame  Ouest; 
E.  L.  H.  Binette,  hotelier,  215  rue  des  Com- 
niissaires;  John  O'Connor,  hotelier,  2639 
Notre-Dame  Ouest;  M.  Carsley,  hStelier, 
lO&c  Common;  Mime  Marguerite  Hogan 
(Mime  John  Love),  hoteliere,  1158  St-Jac- 
ques;  MM.  Adolphe  E.  Gingras,  hotelier. 
17  Craig  Est  ;  J.  P.  Gingras,  hotelier,  56 
Bonsecours;  Elz.  Lesperance,  hotelier, 
1310  St-Laurent;  Adelard  Tremblay,  ho- 


telier, 1917  Ontario  Est;  Lucien  Boucher, 
hotelier,  1730  Notre-Dame  Ouest;  Moise 
Chevalier,  hotelier,  1280  St-Denis;  J.  B. 
Chartrand,  .  hotelier,  lftO  Ste-Catherine 
Est;  Eugfene  Edmond,  hotelier,  64  Place 
Jac.  Cartier  ;  S.  Issemman,  hotelier,  185 
Grand  Trunk;  G.  W.  Kindall  &  St-Perc, 
hoteliers,  21  Ste-Catherine  Ouest;  Joseph 
Longpre,  hotelier,  951  Ontario  Est;  Oscar 
Lefe'bvre,  hotelier,  1437  Notre-Dame 
Ouest;  Raphael  Lemieux,  hotelier,  1163 
Boulevard  St-Laurent;  M.  McBrearty,  Ho- 
telier, 1014  Notre-Dame  Ouest;  Poirier  & 
Fieres,  fabricants  de  cigares,  1152-54'b  St- 
Laurent;  Jos.  A.  Robidoux,  hotelier,  922 
Charlevoix. 

La  proposition  est  adoptee. 

Le  secretaire  regoit  instruction  de  re- 
n  ettre  entre  les  mains  des  avocats,  la 
collection  des  contributions  dues  par  les 
membres  qui  doivent  des  arrerages. 

II  est  resolu  de  rayer  les  contributions 
de  190S-1906  a  M.  Jos.  Lamarche,  No  343" 
Notre-Dame. 

II  est  resolu  de  substituer  le  noma  de 
certains  membres  &  d'autres,  comume  suit  : 

L.  P.  Pelletier,  successeur  de  Mathiau 
&  Frere,  a  Mathieu  &  Freres;  Mrs.  John 
Love  (Marguerite  Hogan),  £l  John  Love, 
jr.;  Mme  Jos.  Lepine  (Philomene  Casa- 
vant),  a  Arthur  Lepine;  A.  E.  Mallette  & 
Cie,  a  A.  E.  Mallette. 

Apres  l'adoption  de  plusieurs  comptes, 
1  assemblee  s'ajourne. 


ASSEMBLEE  SPECIALE 

Une  assemblee  speciale  a  eu  lieu  le  20 
novembre,  en  conformite  de  la  resolution 
suivante,  adoptee  par  l'Assemhlee  Gene- 
rale Mensuelle  de  l  Association  des  Com- 
mercants  Licencies  de  Vins  e  Liqueurts 
rif  la  Cite  de  Montreal,  tenue  le  6  novem- 
bre courant,  au  Monument  National: 

"L'opinion  de  rassemhlee  est  demandee 
"  par  M.  Victor  Bougie  sur  l'augmentation 
"  du  prix  de  certaines  boissons  par  les 
•' marchands  de  gros,  et  sur  ropportuni- 
"  te  d'en  augmenter  le  prix  au  verrs. 
"  Apres  une  longue  discussion,-  a  laquelle 
"ont  pris  part:  le  president  de  l'assera- 
"  'blee,  le  tr^esorier,  le  secretaire  et  MM. 
"  Ls.  Pozner,  A.  J.  O'Neil,  Alphonse  La- 
"  belle,  A.  Blondin,  E.  Beaudoin,  P.  Scu1- 
"  lion,  V.  Theoret  et  autres,  la -question 
"  ayant  ete  adoptee  par  une  grande  ma- 
"  jorite  (cinq  seulement  ayant  vote  con- 
"tre),  il  est  definitivement  propose  par 
"  M.  Nazaire  Gauthier,  seconde  par  M.  A. 
"  Blondin: 

"  Que  la  question  soit  renvoyee  devant 
"  le  bureau  de  direction  avec  instruction 
"  de  convoquer  un  membre  de  I'Associa- 
"  tion  de  chaque  quartier  de  la  ville,  urt 
"hotelier  dans  les  banlieues  ou  un  repre- 
"sentant  des  Societes  Soeurs,  s'il  en  ex- 
"  iste,  a  une  assemblee,  pour  y  etudier 
"  toute  la  question  et  faire  rapport." 


LIQUEURS  ET  T ABACS 


Telephone  Main  844 


OTTO  ZEPF,  Gerant>Directeur 


FREYSENG  CORK  CO.,  Limited 


Mannfacturiers  et  Importateurs  de 


COUPES  A  LA  MACHINE  COUPES  A  LA  MAIN 

Aussi  de  Fournitures  pour  Embouteilleurs, 
Machines  a  Boucher,  a  Capsuler,  Machines  Crown, 
Capsules  a  Bouteilles,  Paniers  a  Bouteilles,  Cire  a 
Cacheter,  Etain  en  feuilles,  Unies  et  de  Couleur. 
Ceintures  de  Sauvetage,  Paillons. 


655-661  Rue  St-Prul, 


Montreal 


r 


WHtl.  ■  >nu»  i 


BISQUIT 


66 


99 


(20    AIMS  D'AGE) 


66 


99 


BRANDY   DE   PUR  RAISIN 

Mefiez-vous  des  Substitutions. 


Exportes  par 


Bisquit,  Dubouche  &  Co., 

JARNAC  -  COGNAC 
E  X  A  B  t_  I  S     E  tVJ  1819. 
SEULS    AGENTS   POUR    LE  CANADA 

WALTER    R.   WON  HAM   &  SONS, 
MONTREAL. 
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LIQUEUKS  ET  TAB  AOS 


SPECIAL  MEETING 

A  special  meeting  took  place  on  no- 
vember  20th,  in  conformity  with  the  fol- 
lowing resolution,  adopted  by  the  Gen- 
eral Monthly  Meeting  of  the  Licensed 
Victuallers'  Association  of  Montreal,  held 
on  the  6th  of  Nov.  instant,  at  the  A±o- 
nument  National: 

"The  opinion  of  the  meeting  is  asked 
"  by  Mr.  Victor  Bougie  on  the  increase  of 
"  price  on  certain  liquors  by  the  whole- 
"  sale  merchants  and  on  the  opportunity 
"  of  increasing  the  price  per  glass.  After 
"  a  lengthy  discussion  in  which  have 
"  taken  part  the  President  of  the  meet- 
'•  ing,  the  Treasurer,  the  Secretary  and 
"  and  Messrs.  Ls.  Pozner,  A.  J.  O'Neil, 
"  Alphonse  Labelle,  A.  Blondin,  E.  Beau- 
"  doin,  P.  Scullion,  V.  Theoi  et  and  others, 
"  the  question  having  been  adopted  by  a 
"large  majority  (five  only  voting 
"against),  it  ds  finally  proposed  toy  Mr. 
"  Naz.  Gauthier,  seconded  by  Mr.  A 
"  Blondin: 

"  That  the  matter  be  referred  to  the 
"  Board  of  Directors  with  instructions  to 
"convoke  a  member  of  the  Association  of 
"  each  ward  of  the  city,  a  hotel-keeper  of 
"  the  suburbs  or  a  representative  of  Sister 
"  Societies,  if  such  exist,  to  a  meeting,  tj 
"  consider  the  question  and  report." 

-  Les  personnes  suivantes  avaient  ete 
convoquees  en  consequence  pour  ce  jour. 

St-Henri,  E.  Reeve;  Ste-Cunegonde. 
F.-X.  Paiquette;  St-Gazriel,  Thomas  Quin- 
tal ;  iSte-Anne,    P.    Scullion;  St-Joseph, 

Fred.  Bouillon;  St-Andre,   ; 

St-Georges,  S.  E.  Crawford;  St-Laurenr, 
Jos.  Walker;  St-Louis,  Larue  &  Cardinal; 
,Sl-Jean-Baptiste,  Jos.  Landry;  St-Denis, 

No©  Cloufcier;   Duvernay,   ; 

Lafontaine,  W.  M©tlhot;  Ste-Marie,  A.  N. 
Monast;  St-Jacques,  A.  Blondin;  Papin- 
neau,  Dolphis  Corbeil;  Hochelaga,  Louis 
Poire;  Centre,  A.  Duperre;  Ouest,  G.  Mel- 
ville; Est,  J.  A.  Tanguay;  Laehine,  An- 
dre Leger;  Notre-Daime  de  Graces,  Ovi.a 
Tessier;  '  Cote  des  Neiges,  Alex.  Cour- 
ville;  Cote  St-Paul,  Michael  McDonald; 
Ville  St'Louis,  J.  H.  Laing;  Maisonneuv^, 
F.  Corriveau;  St-Laurent,  Olivier  Des- 
champs;  Ahuntsic,  G.  Demers;  De  Lon- 
mier,  Jos.  Tremtolay;  Longue  Pointe,  C. 
Chartoonneau;  Bout  de  l'lle,  J.  B.  Bureau, 
Boulevard  St-Paul,   

Ainsi  'que:  MM.  L.  Pozner,  A.  J.  O'Neil, 
Alp.  Labelle,  E.  Beaudoin,  V.  Theoret  et 
le  hureau  de  direction  de  l'Association. 

M.  Victor  Lemay  est  au  fauteuil  et, 
sont  presents:  MM.  Jas.  McCarrey,  V. 
Bougie,  E.  Masse,  H.  A.  Dansereau,  Naz. 
Gauthier,  Jos.  Bariteau,  A.  J.  Ayotte,  Jos. 
Trem'bilay,  F.-X.  Paquette,  J.  Martineau, 
A  J.  O'Neil.  P.  Scullion,  A.  Blondin,  E. 
Reeve,  Alp.  Labelle.D.  Corbeil,  W.  Methot 
et  le  secretaire. 

Plusieurs  moyens  sont  proposes  po>ir 
arriver  a  une  solution  de  la  question  a 


l'etude.  Des  suggestions  sont  faites  par 
MM.  N.  Gauthier,  A.  Blondin,  V.  Bougie 
et  Masse,  et  plus  specialement  relative- 
ment  aux  questions  suivantes: 

Unifonmitie  des  verres  de  biere;  prix 
des  boissons  en  caisses  et  en  futs 
(draught)  ;  question  des  pony,  chasers, 
etc. 

La  discussion  se  proJongeant  et  con?i- 
derant  qu'il  y  avait  divergence  d'opinions, 
il  est  definitivement  propose,  par  M.  Naz. 
Gauthier  et  resolu  a  l'unanimite  de  faire 
rapport  a  la  prochaine  assemhlee  geno- 
rale  que  le  temps  n'est  pas  opportun  pouv 
donner  une  solution  juste  et  equitable  a  la 
question  soumise  et  que  cette  assemble 
croit  devoir  recommander  qu'elle  soit  re- 
mise a  plus  tard. 

Puis  l'assembl'ee  s'ajourne. 


ASSOCIATION    DES    HOTELIERS  DE 
LA  PROVINCE  DE  QUEBEC 

Election  des  officiers 

L'Association  des  Hoteliers  de  la  pro- 
vince de  Quebec  a  tenu  son  assemtolee, 
vendredi,  22  novembre,  a  l  hoel  Victoria, 
pour  proceder  a  I'election  de  ses  officiers 
pour  l'annee  1908.  Cette  election  a  eu 
le  resultat  suivant: 

President,  M.  Thorn.  J.  Saimson,  Wa:- 
wick,  reelu;  vice-president,  M.  Andre 
Rousseau,  Coaticook;  secretaire,  M.  J. 
M.  Done,  Quelbec;  directeurs.'MM.  j.  A. 
Lavigne,  Trois-Pistoles,  reelu;  G.  A.  Mi- 
chaud,  Ste-Anne  de  la  Pocatiere,  reelu  ; 
Alfred  Lambert,  Beauceville;  Zoel  Mar- 
ceau,  Lyster  et  L.  E.  Lessard,  Upton. 

Apres  une  discussion  de  questions  d'iu- 
teret  prive,  l'assem'blee  s'est  ajournee. 


LA  PROHIBITION 

Les  commergants  en  vins  et  liqueurs 
ont  eu  maintes  fois  a  souffrir  des  ennuis 
que  leur  out  causes  les  buveurs  d'eau  ou 
plutot  ceux  qui  affichent  leur  horraur  des 
boissons  fermentees  et  des  .liqueurs  for- 
tes et  il  n'est  nullement  permis  d»  douter 
qu'ils  trouveront  toujours  ces  memes  gens 
sur  leur  route  pour  les  empecher  de  faire 
tranquillement  leur  commerce. 

II  n'y  a  aucun  doute  non  plus  que  les 
prohibltionnistes  aient  depuis  plusieurs 
annees  gagne  du  terrain.  A  un  moment 
donne,  ils  out  pu  montrer  leur  force  en 
obtenant  sans  trop  de  peine  da  gouverne- 
ment  federal  qu'il  y  ait  un  referendum 
sur  la  question  de  la  prohibition. 

Nous  pouvons  rester  assures  que  si,  a 
lu  suite  de  ce  referendum,  les  teatotalistes 
ne  sont  pas  arrives  a  leurs  fins,  ils  n'en 
ont  pas  moins  conserve  l'espoir  de 
revenir  a  la  charge  avec  plus  de  succes, 
quand  ils  croiront  le  moment  opportun. 

Or,  si  nous  sommes  bien  informes,  nous 
allons  bientot  assister  a  une  reprise  d'ar- 
mes.  Nous  ne  savons  si  les  succes  que 
viennent  de   remporter  les  prohibition- 


nistes  aux  Etats-Unis,  jusque  dans  les 
Etats  du  Sud,  ou  ils  n'avaient  pas  ete  tres 
heureux  —  nous  ne  savons,  disons-nous, 
si  ces  succes  ont  grise  les  prohibitionnis 
tes  canadiens  ,mais  ils  sembleraient  rele- 
ver  la  tete. 

Nous  recommandons  done  a  nos  lec- 
teurs,  co>mmergants  en  vins  et  liqueurs,  de 
se  tenir  prets  a  1'attaque  et  a  la  riposte. 

Le  moment  nous  semble  plus  que  ja- 
mais propioe  pour  serrer  les  rangs  et 
prendre  toutes  les  mesures  voulues  pour 
ne  pas  donner  prise  aux  agressions. 


LES  TRIBUNAUX  DE  COMMERCE 

Avec  une  connaissance.  profonde  d3s 
besoins  de  la  justice  et  du  commerce,  le 
juge  Loranger  recommandait,  il  y  a  quei- 
ques  semaines,  a  une  assemblee  des  mem- 
bres  du  Jeune  Barreau,  la  creation  de  Tri 
bunaux  de  Commerce. 

De  nos  jours,  il  y  a  en  toutes  choses 
un  mouvement  de  specialisation  tres  aj- 
centue.  C'est  qu'aussi  on  reconnait  que 
dans  notre  etat  de  civilisation  tres  com- 
pliquee,  chaque  jour  apporte  de  nouveaux 
faits,  de  nouvelles  decouvertes,  de  nou- 
veaux  problemes  et  de  nouveaux  reme- 
des. 

On  specialise  dans  le  commerce,  do.^3 
l'industrie,  dans  la  medecine.  Les  avo- 
cats  eux-memes  specialisent,  les  uns  ont 
fait  une  etude  plus  special©  du  code  cri- 
minel  et  nous  avons  des  avocats  crimi- 
nalistes;  d'autres  s'en  tiennent  a  plaid  v 
des  causes  civiles.  Pourquoi  n'aurions- 
nous  pas  des  tribunaux  speeialemeru 
institues  pour  juger  des  causes  pureme'a 
commerciales,  comme  il  existe  des  tribu- 
naux pour  connaitie  des  affaires  mari- 
times. 

Nos  tribunaux  sont  encombres,  on  .le- 
mande  partout  la  nomination  de  nouveaux 
juges,  le  nom'bre  des  juges  est  actuelle- 
ment  insuffisant  pour  la  prompte  admi- 
nistration de  la  justice.  On  ne  peut  ie- 
reander  aux  juges  de  faire  plus  qu'ils  iia 
font  deja.  Or,  il  est  a  remarquer  que  le 
nombre  de  causes  puiement  commer- 
ciales en  suspens  est  considerable  et  que 
1'institution  de  tribunaux  de  commerce 
serait  un  soulagement  et  pour  les  jug^s 
et  pour  les  plaideurs. 

Les  causes  commerciales  demanuent 
des  juges  et  des  avocats  specialement 
verses  dans  la  legislation  et  des  affaires 
ccmmerciales.  La  creation  de  tribuneaux 
de  commerce  avec  des  juges  et  des  avo- 
cats competents  aurait  pour  effet,  non 
seulement  d'assurer  une  plus  prompte 
administration  de  la  justice,  mais  de  sira- 
plifier  les  procedures  et  de  reduire  les 
frais  des  plaideurs. 

La  Chambre  de  Commerce,  dans  une 
resolution  passee  a  sa  derniere  assera- 
blee,  recommande  a  son  tour  la  creation 
de  tribuneaux  de  commerce  et  nous  Ten 
felicitons. 
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PAR  DECISION  ROYALE 


"Canadian  Club" 

WHISKY. 

"  IMPERIAL" 

WHISKY. 


DISTILLES  ET  EMBOUTEILLES  PAR 

HIRAM  WALKER  &  SONS,  Limited. 

WALKERVILLE,  ONTARIO,  CANADA. 


ENTREPOTS  : 

LONDON,  NEW-YORK,  CHICAGO, 
VILLE  DE  MEXICO, 
VICTORIA,  B.  C. 

agents:  WALTER  R.  WONHAM  &  SONS 

6  Rue  St-Sacrament,  MONTREAL 
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LES  VINS  DE  FRANCE 
Sus  a  la  fraude 

Une  loi  recente  en  France  a  auto-rise 
les  syndicats  viticoles  a  se  porter  parties 
civiles  contre  les  fraudeurs  dans  les  pro- 
ces  en  matiere  de  frande. 

M.  G.  Dugas,  de  la  maison  Gaston  Du- 
gas  et  Cie,  de  Matha-Cognac,  nous  adres- 
se  a  ce  propos  une  coupure  d'un  journal 
parisien  qui  se  lit  comme  suit: 

"La  huitieme  chambre  du  tribunal  cor- 
rectionnel  de  la  Seine,  presidee  par  M. 
Lemercier,  a  fait  aujourd'hui  (18  octobre) 
pour  la  premiere  fois  a  Paris,  application 
de  la  loi  qui  autorise  les  syndicats  viti- 
coles a  se  porter  partie  civile  dans  les 
proces  en  matiere  de  fraude.  Un  mar- 
cband  de  vin  en  gros  de  la  rue  du  Che- 
min-Vert,  M.  Ourmiere,  etait  poursuivi 
pour  venle  de  vin  falsifie,  il  etait  assiste 
devant  le  tribunal  par  M.  Monod.  Me 
Doudaine  representait  le  "Syndicat  na- 
tional de  defense  de  la  viticulture  fran- 
chise" que  preside  M.  Jean  Dupuy,  sena- 
teur,  et  qui  se  portait  partie  civile  au  de- 
bat.  1 

"Le  tribunal  apres  requisitoire  et  plai- 
doirie  a  condamne  ce  marchand  de  vin 
a  1,000  francs  ($200)  d'amende,  a  quatre 
insertions  du  jugement  dans  les  journaux 
et  a  l'apposition  de  trois  affiches,  et  sta- 
tuant  sur  les  conclusions  de  la  partie  ci- 
vile qui  reclamait  5,000  francs  ($1,000) 
de  dommages  interets,  le  tribunal  a  con- 
damne M.  Ourmiere  a  1,500  francs  ($300) 
a  titre  de  reparation  envers  le  "Syndicat 
national  de  defense  de  la  viticulture  fran- 
chise", et  a  cinq  insertions  dans  les  jour- 
naux. Le  cout  de  chacune  de  ces  inser- 
tions ne  devant  pas  depasser  cent  francs 
($20)." 

Comme  nous  le  fait  observer  nofre  ai- 
mable  corresporidanl,  ce  negociant  con- 
damne pour  avoir  mis  de  I'eau  dans  son 
vin  ne  recommencera  certainement  pas  la 
petite  operation  eouteuse  qui  l'a  amene 
devant  le  tribunal. 

Les  journaux  de  France,  depuis  quelque 
temps  surtout,  ont  signale  nombre  de 
poursuites  et  de  condamnations  pour  faits 
de  falsification  des  vins,  la  frande  con- 
sistant  principalement  dans  le  mouillage. 
Ces  poursuites  sont  en  quelque  sorte  le 
resultat  de  l'agitation  aes  vignerons  du 
Midi  de  la  France,  qui  a  oblige  le  Parle- 
ment  frangais  a  voter  des  mesures  ener- 
giques  pour  la  repression  de  la  fraude. 

Nous  sommes  persaudes  que  le  mouil- 
lage s'exerce  surtout  au  detriment  du  con- 
sommateur  frangais.  Un  vin  qui  voyage 
ne  peut  se  oonserver  que  s'il  a  un  cer- 
tain nombre  de  degres  d'alcool,  nous 
avians  done  jusqu'ici,  sous  ce  rapport, 
une  sorte  d'assuranee  relative  contre  le 
mouillage,  mais  maintenant  que  la  loi 
contre  les  fraudeurs  est  tres  severe  et 
qu'elle  est  rigoureusement  appliquee,  les 
consommateurs  canadiens  pourront,  com- 


me le  fait  observer  notre  correspondant, 
boire  a  l'avenir  du  vin  de  France  en  toute 
assurance. 

Du  bon  vin,  des  droits  de  douane  moins 
el  eves  —  on  nous  le  promet  du  moins 
avec  le  nouveau  traite  franco-canadien,  — 
il  n'en  faudra  pas  davantage  pour  accroi- 
tre  au  Canada  la  consommation  des  ex- 
cellents  vins  de  d'ancienne  mere^patrie. 


LES  APERITIFS  SONT  UTILES  A 
L'ESTOMAC 

II  y  a  matiere  a  philosopher  si  on  re- 
fiechit  sur  le  futur  etat  social  qui  doit, 
suivant  ceux  qui  nous  le  preparent,  nous 
donner  la  "plus  gran'de  somn.e  de  justice 
et  de  bonheur". 

Cet  avenir  de  parfaite  felicite  que  nous 
font  miroiter  bon  nombre  de  personnagjs 
qui  commencent  d'abord  par  sassurer  uu 
present  Men  supportable  avec  des  rentes 
er.  des  appointem?nts,  neme  parait  pas,  et 
ni.eme  me  parait  de  moins  en  moins  l'i- 
deal  reve. 

En  premier  lieu,  je  n'aime  pas  march  v 
a  l'aveuglette  et  en  eteignant  jusqu'a  la 
clarte  des  etoiles,  il  semble  bien  que  la 
route  par  laquelle  on  veut  nous  faire  pas- 
ser ne  sera  pas  si  magnifiquement  eclai- 
ree,  que  nous  puissions  voir  devant  nous 
les  obstacles,  s'il  y  en  a. 

Mais  cela  e'est  de  la  politique  et  ce  sont 
des  phrases  de  parlementaires,  par  conse- 
quent des  paroles  sans  importance. 

Ce  qui  est  beaucoup  plus  serieux,  c'est 
que  tous  ces  prometteurs  de  paradls  ter- 
rtstre,  sont  tout  simplement  des  farceurs 
qui  n'ont  pas  meme  le  merite  de  1'ordgi- 
nalite  puisqu'ils  se  contentent  de  se  mel- 
tre  dans  la  peau  de  tons  les  inventeuvs 
do  ces  religions  qu'ils  pretendent  avoir 
detruites. 

Leur  repos  obligatoire  du  dimanche? 
mais  nous  avons  connu  cela;  dans  notre 
jeunesse,  les  gendarmes  ver'balisaient 
contre  le  laboureur  qui  allait  aux  champ  s 
le  dimanche  et  il  fallait  une  autorisation 
spiciale  ou  au  moins  une  tolerance,  pour 
maintenir  ouevrte  l'usine  ce  jour-la! 

Leur  reglementation  en  boissons  hy- 
gieniques  pern.ises  et  non  permises  ? 
miais,  e'est  si  peu  nouveau  que  Mahomet 
r.e  reconnait  les  vrais  croyants  qu'au  me 
me  sigue  >que  Ton  reconnaitra  bientot 
les  tons  republicains  des  mauvais! 

Les  partisans  du  Mahomet  ne  boivent 
pas  de  vin  et  les  rapublicains  du  XX? 
siecle  ne  boiront  plus  d'absinthe. 

Mahomet,  cependant  plug  tolerant,  no 
punira  ni  da  pr'son,  ni  d'amende  celui 
qui  aura  enfieint  son  ordre  tardis  qsls 
nous,  nous  trouverons  bien  un  "delggue' 
pour  denoncer  et  un  gendarme  pour  jeter 
en  prison  celui  qui  aura  commis  le  crimi> 
abominable  de  mettre  quelques  gouttes 
dans  un  verre  d'eau  d'une  liqueur  qui,  s' 
elle  se  nomme  absinthe  ne  contient  prea- 
que  pas  d'extrait  de  cette  plante. 


Apres  l'interdiction  de  l'absinthe,  jc 
vois  venir  l'interdiction  des  aperitifs  et 
des  aimers,  et  e'est  simplement  pour  pren- 
dre les  devants  que  je  veux  resnmer  au- 
jcurd  hui  q'on  peut  encore  le  faire,  saos 
etre  denonce  comme  un  afreux  reaction- 
naire,  ce  que  les  savants,  les  vrais,  ceux 
qui  n'ont  pas  de  poste  officiel  en  pensen''. 

Les  amers  provoquent  une  hypei^siecrc 
tion  des  glandes  gastriques  et  intestina- 
les,  activent  par  consequent  les  fonctions 
de  ces  organes,  favorisent  par  suite  la 
digestion  et  augmentent  l'appetit. 

C'est  Traube  qui  a  dit  cela. 

Introduites  dans  le  tube  digestif,  les 
substances  ameres  retardent  la  fermen- 
tation et  les  putrefactions  et  c'est  grace 
a  cet  effet  que  ceux  qui  ont  des  tonctioni 
digestives  lentes  ne  s'empoisonnent  pas 
eux-imemes  par  auto-  intoxication  (Gar^i- 
Pibram,  etc.) 

On  pourrait  citer  les  noms  de  trente 
physiologistes  qui,  ayant  experimente  sir.- 
tous  les  amers — et  aneme  avec  ceuix  qu'ou 
retire  de  l'a'bsinthe— comme  Joldbaner, 
sont  arrives  aux  conclusions  sudvantes. 

Les  amers  introduits  dans  le  tube  di- 
gestif une  heure  avant  les  recherches 
faites  sur  l'activite  de  la  digestion  aooe- 
lerent  cette  digestion. 

Les  phenomenes  de  resorption  et  le 
si'cretion  sont  plus  actifs  pendant  quat  ~e 
jours. 

Les  aliments  tiop  gras  sont  diger^s 
beaucoup  plus  facilement  par  l'emploi 
des  amers,  comme  la  quassine,  par  exen- 
ple. 

Le  developpement  des  forces  est  mani- 
feste  des  le  tioisieme  jour,  la  digestion 
des  aliments  ingeres  est  plus  complete. 

La  constipation  disparait,  la  bile  est 
secretee  en  plus  gi  ande  quantite,  par  con- 
sequent le  foie  se  desobstrue  et  reprend 
son  volume  en  cas  d'hypertrophie. 

Voilia  qui  est  net  et  qui  n'a  pas  ete 
ecrit  pour  les  besoins  d'une  cause  quel- 
conque,  puisque  nous  le  trouvons  dans  un 
journal  que  les  medecins  sont  seuls  a 
lire  et  qui  porte  ce  titre,  qui  attire  pen 
les  .lecteurs  aimant  les  livres  amusants' 
"Revue  Therapeutique  des  alcaloi'des,  re- 
cuei'l  des  etudes  physiologiques  et  clini- 
ques  des  alcaloides  et  des  principes  ac- 
tifs retires  du  regne  vegetal." 

De  ce  que  nous  venons  de  dire,  il  fa  i- 
(1  i  ait  cependant  bien  se  garder  de  co*v 
clure  que,  plus  on  boira  d'amer  dans  la 
journee  et  mieux  on  se  portera.  II  faut, 
en  tout,  conserver  la  juste  mesure  et  ne 
pas  imiter  nos  legislateurs,  par  exemp  e, 
qui,  sous  pretexte  que  les  lois  qui  inter- 
disent  la  vente  de  substances  nuisibles 
ont  du  bon,  se  mettent  a  interdire  a  tort 
et  a  travers,  sans  rime  et  sans  raison,  de 
fendant  en  France  la  consommation  do 
l  alcool  et  la  rendant  obligatoire  dans  nos 
colonies,  demandant  aux  liquoristes  do 
ties  louids  impots  et  faisant  tout  le  pos- 
sible pour  enlever  leur  clientele. 
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Quatre  Marques  Celebres 


Demandees  egalement  dans  les  Restaurants,  les 
Hotels  et  les  Epiceries ;  recommandees  par  les  m€- 
decins. 


Gin  Canadien  Croix  Rouge, 

Superieur  a  cause  de  son  age. 
DaWSOn,  le  whisky  prefere  des  connaisseurs. 
Frapi  n,  le  cognac  qui  a  eu  tous  les  premiers  prix. 
Vin  St=Michel.  i  e  meilleur  des  toniques. 


Un  marchand  est  juge  d'apres  la  qualite  des  mar- 
chandises  qu'il  tient.  Vous  ne  pouvez  vous  passer 
de  ces  quatre  marques. 


BOIVIN,  WILSON  &  CIE. 

520  Rue  St-Paul,  Montreal. 
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Quand  sortironsTirous  de  cette  incohe- 
rence dans  nos  actes?  comme  dirait  Cle- 
menceau. 

"Gazette  de  l'Alimentation" 
(Lyon)  Docteur  M... 


LA  PRODUCTION  MONDIALE  DU  VIN 

Une  estimation  de  la  production  du  vin 
dans  le  monde  entier,  pu'bliee  par-  le  M  >- 
niteur  Vinicole,  organe  des  vignerons  de 
France,  fait  connaitre  plusieurs  choses 
surprenantes,  entre  autres  la  suprematie 
enorme  de  la  France  et  la  place  sans  im- 
portance aucune  occupee  par  1'Allemagne 
parmi  les  pays  producteurs  de  vin.  La 
production  des  vignes  de  l'univers  entier 
est  estimee  a  134,128,908  hectolitres,  soit 
2,950,835,976  gallons. 

Sur  cette  quantite,  la  France  produit 
43,OCiO,000  d'hectolitres  (1,056,0.00 ,000  do 
gallons),  soit  heaucoup  plus  d'un  tiers  da 
la  production  totale.  LTtalie  arrive  e- 
conde  avec  32,500,000  hectolitres  v.15, 
000,000  de  gallons)  et  i'Espagne  troisie- 
me,  avec  l'6,90i0i,O0O  hectolitres  (371,-800,- 
000  gallons). 

La  quatrieme  place  est  occupee  par 
1'Algerie,  avec  6,905,720  hectolitres,  ce  qui 
porte  la  production  totale  de  la  France  a 
55,000,000  d'hectolitres  (1,2.10,0)0,000  de 
gallons). 

Viennent  ensuite:  le  Portugal,  avec  9.- 
900,000  hectolitres  (85,800,000  ganons)  ; 
l'Autriche,  3,100,000  hectolitres  (68,^0,- 
0:00  gallons);  la  Hongrie,  2,805,000  hecto- 
litres (61,710,000  gallons);  la  Roumanie 
61  Qe  Chili,  2,500,000  hectolitres  (55,000.- 
0'CO'  de  gallons),  et  rAllemagne  arrive 
dixieme  avec  2,150,000  hectolitres  (47,300,- 
000  gallons). 

L'annee  dernlere,  la  Russie  a  presque 
rattrappe  rAllemagne  avec  2,100,OiOlO  hec- 
tolitres (46,200,000  gallons).  La  Belgi- 
que  occupe  la  douzieme  place  avec  1,900. 
O'OO  hectolitres  (41,8tO',0O0'  gallons). 

Les  pays  produisant  de  un  a  deux  mil- 
lions d'hectolitres  (22  a  44  millions  de 
gallons)  sont  la  Turquie,  y  compris  l'E-3 
de  Chypre,  l'Argenitine,  les  Etats-Unis  et 
la  Suisse.  La  Grece  et  ses  lies  prodtrisent 
900,000  hectolitres  (19,800,000  gallons)  et 
la  Serbie,  500,000  hectolitres  (11,000,000 
de  gallons). 

LAustralie  donne  265,000  hectolitres 
(5,830,000  gallons,  de  meme  que  la  Tu- 
nisie  et  le  Bresil.  Chaque  annee,  la  colo- 
niie  du  Cap  fournit  190,000  hectolitres  (4,- 
180,000  gallons) ;  la  Corse,  146,000  hecto- 
litres (13,212,000  gallons)  et  le  Luxem- 
bouiif,  120,000  hectolitres  (2,640,000  gal- 
lons). Le  Perou,  l'Uruguay,  la  Bolivie  et 
le  Mexdque  suivent  dans  cet  ordre  avec 
de  petites  quantites. 

LE  MEDOC 

(Suite). 

Quand  des  tribus  nomadeg  se  reunis- 
sent  et  jettent  la  base  d'une  nation,  leur  3 
traditions  et  leurs  moeurs  se  fondent  en- 


semlble  pour  ajboutir  a  des  lois.  Quand 
une  langue  est  suffisamment  developpee 
pour  former  une  litterature  qui  lui  soit 
,propie,  on  fait  un  voca'bulaire  des  formes 
de  langage  qui  lui  sont  coutumieres,  ce 
qui  eonstitue  ensuite  sa  grammaire.  Dans 
les  deux  cas,  le  proeede  ne  fait  que  soli- 
difier  ce  qui  existait  auparavant  a  l'etat 
fluide.  La  classification  des  crus  du  Me- 
doc  a  suivi  une  voie  analogue.  Au  debut 
de  la  viniculture,  chaque  vigneron  nielan- 
geait  tous  les  produits  de  ses  vignohles 
et  1'expediteur  imettait  dans  des  foudres 
■le  vin  achete  des  differents  viticulteurs, 
de,  maniere  a  obtenir  un  caractere  et  une 
•qua  lite  uni/formes.  Autrefois,  cette  sim- 
ple imethode  existait  partout  et,  dans 
beaucoup  de  regions  ou  on  ne  peut  pro- 
duire  que  des  vins  oidiuaires,  la  methode 
primitive  demeure  telle  qu'elle  etait  au- 
trefois. La  ou  le  sol,  le  sous-sol,  1'expo- 
sition  a  la  temperature  et  la  cu'ltuie  sont 
plus  ou  (rnoins  les  memes,  la  difference 
dans  la  qualite  des  produits  de  plusieu;a 
vignohles  n'est  pas  assez  reinarqualbie 
pour  affecter  la  valeur  marchande.  Inu- 
tile de  dire  qu'une  uniformite  deimociau- 
que  n'a  jamais  existe  dans  le  Misdoc. 
Dans  cette  partie  privilegiee  de  la  Gi- 
ronde,  les  avantages  naturels  varient  •  i 
considera'biement  qu'un  tonneau  de  via 
provenant  des  vignohles  du  premier  cru 
vaut  vingt  tonneaux  des  produits  appeles 
"vins  de  paysans  .  Neaumoins,  format 
un  contraste  frappant  avec  le  gouverne- 
meut  national  de  l'epoque,  il  y  avait  un 
coin  en  France  ou  les  vins  de  paysans 
etaient  l'objet  d'une  sollicitude  univer- 
sel'le,  tandis  que  les  vins  artistocratiques 
etaient  completement  negliges.  A  parr.ir 
d n  de'but  de  l'histoire  europeenne,  la  prin- 
cipale  source  de  la.iichesse  de  la  Girondt; 
a  ete  la  viniculture.  Du  douzieme  afi 
quinzieme  siecle,  les  vins  de  Bordeaux 
ont  recu'  tous  les  avautages  possibles  sur 
les  marches  anglais.  Les  courtiers  et  les 
habitants  de  l'Angleterre  ont  fait  des  ef- 
forts consideraibles  pour  provoquer  et  ac- 
tiver  le  commerce  de  ces  vins  et  cepen- 
dant,  jusqu'a  la  derniere  moitie  du  dix 
huitieme  siecle,  on  ne  peut  trouver  de 
tiaces  d'un  essai  fait  pour  differencier 
les  differents  crus  et  leurs  qualites  qui 
sont  si  dissemblables  sous  tous  les  rap- 
ports. Pourquoi  les  Bordelais  sagaces 
ont-ils  ete  si  lents  a  comprendre  les  avaa- 
tages  particulders  de  leur  position?  L'ha- 
bitant  des  villes  attribuerait-  probable- 
ment  cette  longue  negligence  a  l  inertie 
haibituelle  de  l'esprit  campagnard.  Pieids 
ec  poings  lies  par  une  convention  qui  date 
de  loin,  le  paysan  est  accoutume  depuis 
sa  naissance  a  suivre  l'orniere  que  ^es 
ancetres  ont  suivie,  de  meme  que  le;s 
moutons  suivent  le  sentier  trace  par  leur 
chef.  Etant  citadins  nous-memes,  notre 
inclination  naturelle  consiste  a  vanter 
notre  superiorite  mentale  sur  telle  d s 
ceux  qui  habitent  hors  des  villes.  Touto- 


fois,  bien  que  nous  nous  encensions  c0Ka- 
plaisamment,  des  doutes  honnetes  preu- 
nent  place  dans  notre  esprit.  L'esprit  dt- 
l'habitant  de  la  campagne  est-il  reelie- 
ment  plus  renfenne,  atrophia,  terre-a- 
terre,  lie  par  la  routine  du  travail,  quo 
celui  de  l'habitant  de  la  ville?  Chacun 
admettra  que,  pour  les  princes  de  la  peu- 
see,  une  grande  capitale  ou  un  ancien 
siege  de  la  science  est  l'endroit  le  plus 
propice  pour  entretenir  le  feu  sacre  et 
diffuser  sa  lumiere  qui  se  propage  rapide- 
ment.  Toutefois,  il  n'est  pas  telleimeat 
evident  que  la  vie  commerciale  des  villes 
soit  plus  apte  a  developper  la  faculty  de 
penser  'que  les  occupations  tranquilles  des 
champs.  Pour  1'eaprit  vif,  il  n'est  pas 
douteux  qu'il  y  a  quelque  chose  d'entrai- 
nant  dans  la  lutte  sans  fin  pour  le  suioces 
et  dans  le  travail  des  faeultes  portees  a 
Hur  dernier  degre.  Mais,  dans  le  tour- 
billon  des  affaires,  il  reste  pen  de  temps 
pour  studier  et  encore  moins  pour  pen- 
ser. La  vitesse  varie,  mais,  comme  pour 
les  corps  celestes,  tous  les  orhites  son 
elliptiques.  La  superiorite  de  1'homme 
bur  le  reste  des  §tres  animes  est  due  en 
grande  partie  a  la  position  droite  de  son 
corn's  qui  p'ermet  a  sa  vision  de  s'etendre 
au-dessus  des  vastes  plaines,  jusqu'a  un 
horizon  distant.  Cet  avantage  contri'bue 
Ibeaucoup  a  sa  domination.  Un  haJbitani 
c!  une  grande  ville  n'a  pas  d'horizon;  les 
choses  s'amassent  pour  lui  d'une  manie- 
re trop  condensee  pour  lui  permettre  d3 
voir  plus  loin  qu'elles;  il  ne  peut  rega-- 
der  ni  en  arriere,  ni  en  avant,  le  present 
invmediat  demandant  toute  son  attention. 
Au  bout  d  un  certain  temps,  l'excitation 
tombe  et  une  reaction  a  lieu.  Alors,  la 
cite  colossale  produit  son  action  sur  les 
nerfs  et  le  citoyen  s'apercoit  qu'il  doit  se 
tirer  du  gouffre,  de  penr  qu'il  ne  perde 
son  sang-froid  et  qu'il  ne  soit  emporte 
par  les  eaux  tourbillonnantes.  Quand  ces 
symptomes  persistent,  tout  le  porte  a  s'e- 
chapper  dans  la  campagne,  dans  l'espoir 
d'y  trouver  la  paix  et  la  tranquillite.  Le 
resultat  est  rarement  satisfaisant.  II 
trouve  certainement  un  changement,  mais 
ce  changement  ne  peut  pas  arreter  la 
force  vive  de  son  esprit  qui  se  raccroche 
toujours  a  la  vie  de  la  cite.  Ce  qu'il  de- 
mande,  c'est  une  residence  ou  son  pou- 
voir  d'ohservation  maintenu  si  longtemps 
inactif  puisse  trouver  un  exercice  tran- 
quille,  afiri  que  le  mecanlsme  mental  su.-- 
mene  puisse  graduellement  ralentir  sa 
course  et  que  le  controle  normal  puissa 
etre  reta'bli.  II  pourrait  trouver  mi  tei 
remede  parmi  les  vignohles  du  Medoc. 

La  viticulture,  dai»3  cette  region  haute- 
ment  favorisee,  s'est  developpee  en  an 
art,  et  tous  les  arts  se  developpent  lenta- 
ment.  La  source  des  Pierides  n'etait  pas 
une  salle  de  Tafraichissement  de  chemin 
de  fer  et  les  Muses  n'auraient  pas  consen- 
ti  a  fournir  de  l'inspiration  sur  dexnande 
comme  les  bar-maids  servent    des  bois- 
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Quan  D  votre  client  demande  un 
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donnez-lui  le 

BRANDY 
3  ETOILES 
DE  HENNESSY 


PROCUREZ-VOUS  LES  PRIX 


—DES- 


High  Wines 

ET  DE 

l'Alcool 
Standard 


E.W.  Parker— Montreal. 


Un  alcool  neutre,  incolore,  convenant  atous  les  usages. 
Garanti  par  le  Gouvernement  Canadien  avoir  muri  en  entrepot 
pendant  deux  ans. 


GILLESP1ES  &  CO., 


MONTREAL. 


Agents  vendeurs. 


16 


LIQUEURS  ET  TAB  ACS 


sons  aux  passagers  impatients.  Auicun 
homime  avise  ne  se  reproche  le  temps 
qu'il  emploie  au  travail  'qui  lui  plait;  c'est 
le  laibeur  qui  ne  lui  plait  pas  qu'il  se  de- 
peche  die  faire.  La  comibinaison  de  la  de- 
liberation et  de  la  dexterite  n'est  nuTle 
part  mieux  representee  que  dans  le  Me- 
doc.  Prenons  par  exemple  les  mgthodes 
employees  la  pour  tailler  la  vigne,  opera- 
tion la  plus  importante  panmi  celles  (Jul 
se  rapportent  a.  la  culture  de  la  vigne, 
car,  de  son  sueees  depend  la  bonne  venue 
de  la  plante  et  1'abondan'ce  de  son  rende- 
ment.  L'epoque  choisie  pour  cette  opera- 
tion, c'est  celle  qui  suit  la  chute  des 
feuilles  et  qui  precede  1'arrivee  des  ge- 
lees.  Dans  la  plupart  des  regions,  cette 
operation  se  fait  au  nioyen  d'uir  secateur, 
car  avec  cet  instrument  celui  qui  tai.  e 
la  vigne  peut  faire  son  travail  d'une  ma- 
niere  plus  expeditive.  Toutefois,  dans  le 
Medoc,  on  prefere  la  serpette  qui  est  plus 
lente,  mais  plus  sure,  car,  entre  des  mains 
hatoiles,  le  'bois  n'est  jamais  cass'e  avec 
cet  instrument.  Dans  le  cas  rare  d'uno 
taflle  maladroitement  faite,  la  branelie 
peut  etre  panee  et,  lorsque  la  chose  est 
jugee  iconvenalble,  on  peut  lui  donner  mi  1 
pointe  fine.  Da  ou  le  couteau  a  penetrS 
dans  le  bois,  une  sulbstance  grasse  est  ap,- 
pliquee  a  l'entaille,  pour  proteger  l"a 
plante  des  effets  de  la  temperature  qui 
parfois  font  pourrir  les  parties  interieu- 
■res  de  la  plante.  On  ne  suit  pas  de  regie 
stricte,  mais  chaque  cep  de  vigne  est 
taill'e  d'apres  sa  condition  et  la  nature  du 
sol  dans  lequel  il  croil.  Dans  tons  les 
cas,  le  premier  principe  est  que  la  plante 
ne  doit  porter  qu'une  quantite  de  fruits 
pi  oportionnee  a  son  age  et  a  sa  force. 

C'est  quelque  chose  de  particulieremen! 
reposant  pour  uu  esprit  surmene  que 
d'observer  la  maniere  tranquille  avec  la- 
quelle  le  vigneron  soigne  ses  vignes.  Si 
le  genie  consiste  dans  le  pouvoir  de  pren- 
dre des  peines  infinies,  alors  les  vigne- 
rons  bordelais  sont  des  homines  de  genie, 
lis  ne  se  pressent  nullement  d'un  cep  a 
l'autre.  Chacun  de  ces  ceps  est  soigne 
completement,  le  dernier  soin  pris  consis- 
tant  a  enlever  toute  mousse  ou  tou+" 
feuille  fanee  qui  pourrait  donner  asile 
aux  oeufs  d'insectes  nuisibles.  Quand  le 
temps  des  vendanges  approche,  les  mon- 
vements  du  vigneron  sont  peut-etre  quel- 
que pen  acceleres,  car  c'est  le  moment  oii 
toutes  les  operations  se  terminent — c'est 
le  moment  ou  il  regoit  sa  paie,  apres  uu 
long  temps  de  travail  et  d'attente.  Meme 
pendant  cette  epoque  excitante,  aucun  de- 
tail n'est  neglige  et  le  plan  des  opera- 
tions qui  a  ete  medite  avec  soin  est  exe- 
cute' scrupuleusement.  Da  perfection  h 
laquelle  on  arrive  dans  la  viticulture  et 
]?.  viniculture  dans  tout  le  Bordelais  a 
fait  ressortir  l'intelligence  remarquab'c 
des  generations  de  cultivateurs  qui  se 
sont  sucoede.  Le  fait  que  les  crus  clas- 
ses n'ont  ete  produit  s  que  dans  une  pe- 


riode  relativement  recente  corufirme  notre 
opinion  que  la  terre  sur  laquelle  sont  si- 
tues  maintenant  ces  fameux  vignolbles 
n'etait  pas  alors  propre  a  la  culture.  Le 
debut  de  la  differentciation  des  crus  est 
enveloppe  dans  une  otoscurite  qui  ne  peut 
pas  etre  eclaircie.  Des  le  dix-huitieme 
siecle,  il  y  a  des  preuves  que  les  produits 
de  quelques  vignobles  obtenaient  des  prix 
preferentiels;  ces  vignobles  ont  done  dO 
etre  Fotojet  d'une  plus  grande  attention  et 
la  supeiriorite  de  la  qualite  de  leur  pro- 
dnit  a  du  etre  augmentee.  A  mesure  que 
1'esprit  d'amelioration  s'est  repandu  pa1- 
mi  les  vignerons,  les  causes  du  sueees 
doivent  etre  recherchees.  Quand  on  sut 
que  les  vins  Tes  plus  fins  provenaient  de 
vignObles  situes  sur  un  sol  sahlonneux 
avec  un  sous-sol  rocailleux,  il  dut  y  avo'i' 
une  grande  competition  pour  l'acquisition 
de  ces  terrains  et  respece  de  vigne  choi- 
sie a  du  etre  celle  qui  produisait  de  la 
qualite  plutot  que  de  la  quantite.  Quand 
nous  abandonnons  le  crepuscule  pour 
1  aurore,  nous  trouvons  qu'une  echelle 
graduee  de  prix  est  deja  en  operation, 
mais  cette  echelle  n'a  ete  enregistree  of- 
ficieHIement  qu'en  1855.  Cette  classifica- 
tion avec  laquelle  le  commerce  est  si  fa 
milier  donne  sim  pi  erne  nt  une  sanction  a 
ce  qui  avait  et§  longtemps  une  pratiqup 
df  marchg.  La  division  en  "Paysan",  "Ar- 
tisan", "Bourgeois",  "Ordinaire",  "  Bon 
Bourgeois",  "Bourgeois  Superieur"  et  les 
cinq  grands  crus  classes,  n'a  pas  ete  etv 
tolie  suir  une  base  arhitraire,  mais  sur  une 
bonne  maxime  commerciale,  &  savoir 
la  valeur  d'un  produit  et  le  prix  qu'il  ob- 
tiendra  sur  un  marche  ouvert.  Une  com- 
paraison  fut  faite  des  prix  moyens  ohte- 
nns  pour  les  principaux  crus  pendant  ur 
certain  nom'bre  d'annees,  et  la  classifica- 
tion fut  eta'blie  mathematiquement  sur  le 
resultat.  Bien  que  le  temps  ait  apporte 
un  petit  nombre  de  changements  neces- 
saires  dans  les  positions  relativement  oc 
cupees  par  ces  crus,  ces  changements  ont 
ete  tres  peu  nombreux  et  ne  sont  pas 
d  une  grande  importance  commerciale. 
Aucun  tribut  plus  eleve  ne  pouvait  etre 
paye  a  l'intelligence  et  a  la  franchise  de 
ctux  qui.  les  premiers  ont  etafbli  cetie 
liste,  que  la  coirstatation  des  faits  qu'ePe 
est  encore  universellement  reconnue  com- 
me  un  guide  type. 

L'autre  soir.  a  la  table  d'un  ami,  xti 
convive  remarqua  qu'on  ne  parlaat  ja- 
ma's du  vin  maintenant  parce  que  la  nou- 
velle  g'eneration  ne  connaissait  rien  a  so;i 
suiet.  Un  autre  renliqua  qu'il  ne  connais- 
sait 'pas.  un  jeune  homme  moderne  dont 
Tignorance  l'ait  empeche  de  discuter  touv 
sujet  de  conversation.  D  est  certain  que, 
dans  notre  jeunesse,  alors  que  Georges 
III  etait  iroi,  ou,  pour  §tre  pltis  precis,  an 
debut  de  l'ere  de  la  reiiie  Victoria  uu  su- 
jet favori  apres  diner  etait  les  imgritas 
relatifs  des  vins  de  Bordeaux  et  de  Bour- 
gogne.     Comme   notre  estirne  pour  l  ;s 


crus  de  choix  du  Medoc  et  de  la  Cote  u  Of 
est  tres  grande,  nous  ne  sommes  nulle- 
ment portes  a  entrer  dans  une  discussion 
aussi  inutile.  Oomme  un  vieux  manchaud 
de  vims  nous  le  faisait  remarquer  au  sujet 
de  cette  comparaison:  "Comment  pou- 
vons-nous  nous  aventurer  a  donner  une 
opinion  sur  les  pretentions  des  arehanges 
rivanx?"  Toutefois,  nous  ne  considerons 
pas  que  ce  soit  nous  d'epartir  de  notre  im- 
partiality  que  de  citer  la  comparaiso:i 
quelque  peu  fantaisiste  faite  entre  les 
deux  vins,  il  y  a  des  annees,  par  le  Vi- 
comte  Paul  de  Chasteignier  ;  dans  un 
chanmant  petit  livre,  malheureusement 
oublie  aujourd'hui,  il  ecrivit:  "Le  Bor 
deaux  convient  aux  temperaments  chauds 
et  excita'bles,  le  Ibourgogne,  aux  tempera- 
ments froids  et  lethargiques;  mais  le  pro- 
duit de  la  Gironde  a  1'immense  avantagd 
de  convenir  a  la  plupart  des  constitutions 
et  de  ne  faire  de  tort  a  aucune.  II  peut 
mieux  supporter  le  transport  et,  avec  peu 
de  soins,  il  se  conserve  en  'bon  etat  pres- 
que  partout,  pendant  de  nombreuses  aa- 
nees.  Quelque  chose  de  sem'blalble  nous 
vient  a  1'esprit  qui  peut  peut-etre  paraltre 
force  au  lecteur,  mais  qui,  d'apres  nous, 
a  le  merite  de  bien  definir  les  caracteres 
de  ces  deux  rivaux  dont  chacun  vaut  un 
trone.  Comparons  done  les  vins  de  Bour- 
gogne  et  de  Bordeaux  aux  deux  sex^s 
dont  se  compose  la  race  hmmaine,  e'est-a- 
dire  au  sexe  masculin  et  au  sexe  feminia. 
Si  noius  considerons  ces  deux  vins  sous 
le  rapport  de  leur  nature  et  des  resultat^ 
de  leur  absorption  par  le  corps  humain, 
le  produit  de  la  Cote  d'Or  est  viril;  se^ 
elements  sont  substantiels,  forts  et  hauts 
en  couleur;  ses  baisers  sont  energiiqueis  et 
parfois  brutaux.  L'enfant  de  la  Gironde, 
d'un  autre  cote,  est  raffine,  delicat  et  dis- 
tingue; ses  caresses  ne  font  que  stimulsr 
agreaiblement  et  affecter  1'esprit  plutot 
cue  le  coeur;  en  un  >mot,  il  est  feiminin. 
Le  vin  de  Bourgogne  vous  met  par  terre 
comme  un  fier  athlete  et  vous  abat  sans 
pitie,  vous  laissant  parfois  avec  les  mem- 
tores  torises  et  dans  un  etat  d'tourdiissc'- 
ment.  Le  Bordeaux,  comme  une  filfc 
d'Eve,  n'essaie  qu  a  vous  charmer  et  non 
a  vous  renverser.  Comme  elle,  il  peut 
quelquefois  vous  faire  perdre  la  tete, 
mais,  comme  elle  aussi,  il  n'use  de  sa  vi> 
toire  que  pour  eveiller  des  sensation-s 
agrealbles  et  pour  exciter  dans  1'esprit  des 
images  gracieuses  et  de  donees  illusions". 

La  rivalite  implique  generalement  une 
lutte  pour  la  superiorite  et,  dans  ce  sens, 
nous  ne  considerons  pas  que  le  mot  soit 
applicable  a  la  noble  emulation  qui  si.i- 
nmle  ces  deux  toreuvages  royaux  a  noyor 
les,  chagiins  et  a  contritouer  a  la  gaiete 
des  nations.  Chacun  depend  de  l'autre 
la  nature  confirme  cette  relation  en  ac- 
cordant a  chacun  d'eux  une  recolte  abon- 
dante  alternativement.  Quand  les  ven- 
danges dans  le  Bordelais  tomtoent  au-des- 
sous  de  la  moyenne  en  quantity  ou  en  qua 
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Controleurs  exclusifs  de  plus  de  60 
Agences  Etrangeres. 

UN  DEMI-MILLION  de  Dollars 
de  Droits  Paye  pir  An. 


DOUZE 

Entrepots  du  Gouvernement. 

DEUX 

Magasins  d'Excise. 


Lawrence  A.  Wilson  &  Cie., 

HONTREAL. 


LIM1TEE 


Notre  Stock  de  Vins  et  de  Liqueurs  est  le  plus  grand  et  le  meilleur  au  Canada. 
CLARETS  ET  BOURGOGNES. 

Nous  detenons  un  stock  tres  considerable  et  tres  choisi  de  Vins  Chateau  rouges  et  blancs  de 
la  Bordeaux  Claret  Co.,  ainsi  que  de  vieux  Bourgognes  Rouges  et  Blancs  en  bouteilles. 

SHERRIES: 

Nous  avons  aussi  en  stock  des  sherries  de  Gonzalez  &  Byass  en  futs  et  leurs  Vieux 
Sherries  des  celebres  marques  "  Idolo  "  et  "  Cristina  ",  embouteilles  et  cachetes  dans  leurs  propres 
Bodegas.     La  reputation  universelle  de  cette  maison  suffit  a  garantir  l'excellence  de  ses  produits. 

ABSINTHE  SUISSE. 

Absinthe  Superieure  de  Gempp  Pernod. 

APERITIF. 

Le  meilleur  produit  d'Espagne  :  Tot,  l'Aperitif  "  Bambou  ". 

COGNACS. 

Etitre  autres  marques  importantes  de  Cognacs,  nous  sommes  seuls  a  eontroler  les  marques 
8uivantes  :  Boutelleau  Fils,  Cognac  Distillers'  Association,  Carlat  &  Cie,  Jos.  Bremon  &  Cie, 
Regnier  &  Cie,  ainsi  que  les  Brandies  Espagnols  de  Jimenez  &  Lamothe. 

BLACKBERRY  BRANDY. 

Wilson's  Blackberry  Brandy,  Liqueur  Superieure,  qualite  non  surpassee. 

LIQUEURS. 

Marasquin  de  Levert  &  Schudel,  Curacao  Orange,  Creme  de  Menthe  Glaciale,  Anisette, 
Kiimmel,  Kirseh. 

Petite  Chartreuse  \  Arte  et  Jaune,  Liqueur  Hanappier,  Elixir  de  Spa. 

WHISKY 

Nous  importom  euormement  plus  de  "Scotch  Whisky"  que  toute  autre  maison  du  Dominion., 
"  Dunblane  "  pur  grain  et  pur  malt  de  Greenlees  Brothers  ;  King  Edward  VII.  Real  Antique  ; 
Hill-Burn  Blend  de  Heilbion  &  Sons,  Kings  Liqueur  ;  Scottish  Anns  de  R.  Thorne  &  Sons, 
Antique  Liqueur  ;  Three  Star,  Red,  White  and  Blue  de  H;iig  &  Haig,  Five  Stars,  Tammany 
Scotch,  Brae  Mar  Special,  House  of  Lords,  Five  ('towns  de  Bruce  Wallace  &  Co.,  Loch  Caron 
Gleneil,  A.  Mac  Murdo  &  Co.,  etc. 

Les  nombreuses  qualites  du  Scotch  Whisky,  importe  par  nous  de  diverses  parties  de  l'Ecosse, 
nous  permettent  de  fournir  tout  arome,  couleur  et  age  aux  prix  d'importation. 

ECHANTILLONS  FOURNIS  SUR  DE M AN  DE. 
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lite,  les  vendanges  en  Bourgogne  augmen- 
tent  pour  retablir  la  balance,  et  vice- 
versa.  Bien  que  leurs  spheres  se  tou- 
chent  et  paitfois  empietent  1'une  surl'au- 
tre,  aucune  ne  coincide  exactement  avec 
1'autre.  Le  vin  de  Bourgogne  a  des  usa- 
ges speciaux  pour  lesquels  il  n'a  pas  de 
rival.  Pour  le  veteran,  dont  'le  pouls 
faible  a  presque  cesse  de  battre  ou  pour 
la  jeune  fille  anemique  et  languide  dans 
un  foible  etat  de  sante,  ou  pour  la  jeune 
mere  epuisee  'par  son  premier  nourrissor., 
le  vin  reiconfortant  de  la  Cote  d'Or  est 
l'aide  la  plus  douce  de  la  nature.  Mais 
s:  le  Bourgogne  est  supreme  en  ces  oc- 
casions, le  Bordeaux,  tel  Shakespeare, 
convient  en  tout  temps  et,  considere  dans 
son  ensemble,  il  n'y  a  pas  de  stimulant 
qui  fasse  autant  de  bien. 


LES  METHODES  MODERNES 

H  existe  encore  des  commercants  qui 
continuent  a  croire  que  les  .methodes  em- 
ployees par  leurs  ancetres  sont  assez 
bonnes  pour  eux.  Leurs  ancetres  etaient 
dans  le  commerce  et  y  reussirent.  lis 
etaient  a  la  hauteur  de  leur  epoque.  Mais 
Thomme  qui  prend  modele  sur  son  pere 
et  suit  les  methodes  surannees  employees 
par  lui,  est  peu  clairvoyant  et,  en  realite, 
bien  en  arriere  de  ses  pr§decesseurs. 

A  1'epoque  de  nos  ancgtres,  les  choses 
etaient  differentes  et  les  methodes  em- 
ployees alors  n 'etaient  pas  .les  memes  que 
celles  d'aujourd'hui.  La  population  etait 
disseminee,  les  journaux  etaient  peu  nom- 
breux  et  les  voyages  se  faisaient  lente- 
ment.  On  ne  pensait  pas  alors,  dans  les 
meuages  pauvres,  aux  objets  de  luxe  qui 
sont  presque  des  objets  de  necessite 
maintenant.  On  faisait  peu  attention  a  la 
publieite  et  on  n'en  accordait  presque  au- 
cune a  la  decoration  des  vitrines  de  ma- 
gasins.  Les  magasins  n'etaient  pas  tenus 
propres  et  personne  ne  s'occupait  de  ia 
puretg  des  aliments.  La  popularity  d'un 
xnarchand  se  mesurait  au  volume  de  ses 
ventes,  la  qualite  etait  chose  seeondaire. 

Aujourd'hui  le  public  a  un  d6sir  beau- 
coup  plus  prononce  pour  les  manohandi- 
ses  les  meilleures.  , 

L'ouvirier  est  fier  d'etre  un  hon  pour- 
voyeur  pour  sa  famille.  II  achete  libera- 
lement.  Les  memubres  de  sa  famille  sont 
vetus  d^etoffes  de  qualite  superieure.  Des 
friandises  couteuses  sont  sur  sa  table. 
Sa  femime  et  sa  fille  parcourent  avide- 
ment  les  pages  d'annonces  des  journaux, 
cherchant  ce  dont  elles  ont  besoin  ou  ce 
qu'elles  desirent.  La  critique  des  me- 
thodes est  generale  et  nombreuses  sont 
les  personnes  qui  les  examinent.  La  mal- 
proprete  est  reconnue  comme  un  danger 
et  1'imipurete  est  une  condamnation.  Un 
service  mal  organise  suffit  pour  ruiner 
un  commerce. 

Les  methodes  employees  par  1'homme 
d'afiafres  moderne  sont  meilleures  que 


celles  du  temps  jadis.  Les  annonces,  les 
etalages  en  vitrines,  la  reclame  de  tout 
genre,  sont  necessaires  aujourd'hui.  La 
proprete  et  1'attrait  du  magasin,  la  promp- 
titude du  service  et  la  courtoisie  sont 
choses  essentielles  aux  affaires.  De  nos 
jours  la  concurrence  est  active  et  les  ma- 
gasins ne  sont  plus  isoles.  L'ancien  bou- 
tiquier  serait  deconcerte  s'il  voyait  com- 
ment se  font  les  affaires  maintenant. 
L'homme  qui  veut  reussir  dans  le  com- 
merce doit  se  tenir  a  la  hauteur  de  son 
epoque.  Ses  ancetres  l'ont  fait  et,  s'il 
veut  suivre  leur  exemple,  en  esprit  et  en 
poncipe,  il  doit  mettre  de  cote  les  me- 
thodes surannees  et  aller  de  l'avant. 

L'honnetete,  l'integrite,  l'honneur,  'a 
droiture  de  caractere  sont  des  qualites 
tcut  aussi  importantes  aujourd'hui  qu'el- 
les l'ont  jamais  ete  et  peut-etre  le  sont- 
elles  davantage.  Mais  les  defauts  d'autre- 
fois,  la  maLproprete,  la  negligence,  l'ex- 
tension  facile  du  credit  n'ont  plus  de 
place  dans  le  catalogue  des  choses  neces- 
saires aux  marchands.  Le  magasin,  pour 
obtenir  du  succes,  doit  etre  conforme  aux 
idees  nouvelles. 


NOUVELLES  DE  COGNAC 

II  y  a  quelque  vingt  ans,  les  regions 
ou  on  oultivait  la  vigne  en  France  furent 
devastees  par  le  phylloxera.  AprSs  des 
etudes  considerables  de  la  maladie  causee 
par  cet  insecte,  on  y  trouva  un  remede 
dans  la  culture  de  la  vigne  americaine, 
sur  laquelle  on  greffa  de  la  vigne  fran- 
chise, oe  qui  apres  des  essais  longs  et 
perseverants  donna  des  resultats  ines- 
peres.  Le  grand  avantage  que  posseda.it 
ce  plant  de  vigne  comme  resistance  a  la 
maladie  et  son  adaptation  au  sol  des  Cha- 
rentes  furent  universellement  loues  et 
recommandes.  Les  conferences  faites  a 
ce  sujet  dans  tout  le  pays  par  des  profes- 
seurs  d'agriculture  furent  nombreuses  et 
le  fait  que  la  replantation  des  vignobles 
avait  pour  but  la  prosperite  des  proprie- 
taires  de  vignes  et  des  commercamts  en 
eaujde-vie  de  cognac  fut  proclame  par- 
tout. 

Pour  favoriser  ce  mouvement,  le  gou- 
vernement  institua  des  primes,  dans  le 
but  d'exonerer  de  taxes,  pendant  trois 
ans,  les  proprietaires  qui  avaient  replan- 
te  leurs  vignes,  mesure  qui  est  encore  en 
vigueur.  Oela  donna  de  rencouragement 
et  les  ceps  de  vigne  detruits  par  le  phyl- 
loxera furent  peu  a  peu  remplaces  par 
des  ceps  americains  greffes  ,offrant  de  la 
resistance  et  toute  la  culture  etrangere 
a  la  vigne  fut  abandonnee  dans  beaucoup 
de  parties  de  la  contree.  On  se  hata  de 
replanter  et,  a  present,  le  vignoble  entier 
est  reconstitue  et  produit  de  grandes  re- 
coltes  egales  a  celles  qui  existaient  avant 
le  phylloxera. 

Apres  avoir  replante,  il  a  fallu  prendre 
des  niesures  pour  sauver  le  pays  de  la  mi- 


sere  qui  desole  certaines  contrees  produc- 
trices  de  raisin  et.  sous  ce  rapport,  on 
recommanda  a  tout  le  monde  de  s'unir 
aans  une  action  concertee.  Le  commerce 
de  Cognac  est  base  sur  la  loyaute  et  sur 
le  respect  de  soi-meme;  ses  methodes  se 
conforment  aux  interets  de  la  viticulture 
et  de  ses  clients,  les  deux  choses  §tant  in- 
si?paratl3s.  Les  commereants  sont  desi- 
reux  de  maintenir  et  d'augmenter  le  nom- 
bre  des  consommateurs  des  produits  de 
ce  pays.  lis  sont  anxieux  de  mettre  a 
la  dispositiou  de  tout  le  monde  un  pro- 
duit de  vente  courante  qui  puisse  etre  ap- 
precie  sans  engager  trop  de  capital  et 
sans  conduire  a  une  perte  de  temps.  II 
y  a  un  certain  temps,  quelques-uns  des 
representants  les  plus  qualifi6s  au  monde 
de  la  viticulture  se  rendirent  a  Cognac 
pour  voir  par  eux-memes  l'etat  prospfere 
des  vignobles  de  la  Grande  Champagne 
et  des  autres  crus  du  pays  de  Cognac.  Les 
noms  de  "Eau-de-Vie  de  Champagne"  et 
Cognac"  out  depuis  des  siecles  uue  rela- 
tion intime  dans  le  monde  du  commerce. 

C'est  !e  role  du  commeragnt  expedi- 
teur  de  maintenir  la  coufiance  des  con- 
sommateurs et  on  peut  se  fier  maintenant 
a  oe  qui  est  exports  de  la  region  des  Cha- 
rentes,  quand  on  ordonne  de  la  bonne 
eau  de-vie,  comme  etant  de  l'esprit  de  pur 
raisin  provenant  des  vignobles  des  Cha- 
rentes.  Natunellement,  personne  s'atten- 
dant  4  recevoir  du  cognac  pur  nepeute* 
perer  en  obtenir  sans  payer  le  prix  con- 
venable.  Des  qualites  telles  que  celles 
qui  sont  demandees  quelquefois  a  moins 
de  quatre  shillings  par  gal'on  ne  peu  vent 
pas  toujours  etre  garanties  comme  etant 
entiererr  ent  de  l'esprit  de  pur  raisiu 
bien  qu'elles  puissent  avoir  un  certain  ca- 
chet qui  les  rapproche  du  cognac.  Mais  il 
est  preferable  que  les  acheteurs  paient 
le  prix  voulu  et  obtiennent  l'article  reel 
qui  coute  5  shillings  6  d.  a  6s.,  6  d.  par 
gallon,  pour  les  nouvelles  distillations  des 
Charentes  et  les  prix  sont  en  proportion 
pour  les  cuvees  plus  anciennes;  c'est  un 
genre  d'affaires  qui  est  plus  satisfaisant 
a  la  fois  pour  l'acheteur  et  pour  le  ven- 
deur. 

II  y  a  longtemps  que  les  Charentes  n'a- 
vaient  pas  pu  fournir  une  valeur  de  bran- 
dy telle  qu'elles  l'ont  fait  pendant  les  quei- 
ques  dernieres  annees.  Mais,  depuis  1900, 
les  recoltes  ont  ete  abondantes  et  particu- 
lierement  excellentes,  quant  a  la  quality 
du  vin  iet,  en  consequence,  quant  au  genre 
d 'eau  de-vie  qui  en  a.  ete  distillee.  Main- 
tenant,  il  y  a  toute  garantie  possible  pour 
la  purete  de  l'eau-de-vie  mise  sur  les  ma'- 
ches  etrangers.  La  production  de  1906  a 
debute  a  des  prix  tres  has;  5  sh.  a  6  sh. 
6d,  suivant  la  proportion  d'eau-de-vie 
champagne  (le  produit  le  plus  couteux) 
que  contenait  1'eau-de-vie  de  cette  produc- 
tion et  la  qualite  de  tous  les  vignobles  a 
ete  meilleure  que  toute  celle  qui  a  ete 
obtenue  depuis  la  reconstitution  des  vi- 
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Appareil  a  Nettoyer  les  Tiiyaux  a  Biere 


Pour  avoir 

DB  LA 

Bonne  Biere 

Vous  devez  avoir 

DES 

Tuyaux  Propres. 

En  etnployant 
notre  Appareil  a 
nettoyer  les  tuyaux 
a  bi&re,  vous  pou- 
vez  toujours  avoir 
vos  tuyaux  propres 
et  exempts  d'amer- 
tume  et  votre  biere 
en  bonne  condition 


PRIX: 

Appareil  a.  net- 
noyer  les  tuyaux  a 
biere,  y  compris  6 
pieds  d'assemblage 
de  tuyaux  et  une 
douzaine  de  pa- 
quets  de  Composi- 
tion. 

$7.00 


COMPOSITION 

Nettoyant 
Rapidement. 
Pardouzaine 
de  Paquets. 

$1.50 


En  bronze  massif,  etame  fortement  a  I'interieur  et  a  I'exterieur. 

Comme  resultat  de  nombreuses  annees  d'essais,  notre  chimiste  expert  a  reussi  a  produire  une 
composition  chimique  (exempte  d'ingredients  nuisibles)  pour  nettoyer  les  tuyaux  a  Biere, 
laquelle,  employee  avec  notre  Appareil  a.  Nettoyer  les  Tuyaux  a  Biere,  est  absolument  la  meil- 
leure,  la  plus  rapide  et  la  plus  commode  pour  nettoyer  tous  les  Tuyaux,  Serpentins,  Pompes  et 
Accessoirs,  par  lesquels  la  Biere  est  tiree..  Elle  evite  l'emploi  d'eau  chaude  ou  de  vapeur,  et  les 
nombreux  ennuis  et  mauvais  resultats,  qui  se  produisent  avec  les  vieilles  methodes.. 

Chaque  serie  peut  Stre  nettoyee,  depuis  le  Robinet  jusqu'a  l'extr£mite  du  Tube  a  Biere,  en  trois 

minutes.  Instructions  detaillees  pour  l'emploi  avec  chaque  Appareil  a  nettoyer. 


Jh  Hamilton  Brass  JVTf  g  Co.,  L!i 


327  Rue  Craig  Quest  -  -  -  Montreal. 


Telephone   Bell,   Main   3245      —      Telephone  des   Marchands,  774 


Bureau  Principal  et  Manufacture : 


HAMILTON,  Ont. 
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gnes.  La  reduction  de  prix  compare*  aux 
prix  de  1905  a  ete  jusqu'a  1  sh.  par  gal- 
lon. La  production  de  1905  a  suivi  de 
tout  pres  une  bonne  cuvee  et  n'a  pas  ete 
beaucoup  appreciee,  mais  l'excellenee  mar- 
quee de  la  'production  de  1906  est  evi- 
dente. 

Malgre  la  tranquillite  des  affaires  en 
cette  saison,  le  marche  de  Cognac  offre 
une  tres  bonne  apparence  en  general  et 
la  valeur,  surtout  celle  de  la  nouvelle  fa- 
brication, a  montre  quelqu?  ameliora- 
tion. Le  prix  de  cette  derniere  fabrica- 
tion augmente  maintenant  d'une  maniere 
generale  pour  les  nouveaux  contrats.  Les 
expeditions  concernant  les  eaux-de-vie  dis- 
ponibles,  eaux-de-vie  sur  lesquelles  on 
compte  le  plus,  out  ete  depourvues  de 
tout  caractere  special  digne  de  mention, 
mais,  sur  le  marche  local,  les  affaires  se 
sont  faites  entre  vitieulteurs  et  mar- 
chands,  d'apres  les  besoins,  les  eaux-de- 
vie  de  la  recolte  derniere  form ant  ve  plus 
grand  su.iet  d'interet. 

Les  vitieulteurs  reviennent  a  l'ancien- 
ne  methode  qui  consiste  a  distiller  eux- 
memes  leur  propre  vin,  c'est-a-dire  qu'au 
lieu  de  vendre  le  vin  de  leur  recolte  an 
marchand  lui-meme  pour  que  celui-ci  le 
convertisse  en  eau-de-vie.  ils  font  ce  tra- 
vail eux-memes  et  vendent  le  produ.it  de 
■leur  distillation  aux  exportateurs,  sur 
echantillons.  Autrefois,  ils  pref  era  lent  le 
systeme  qui  consistait  a  vendre  directe- 
ment  leur  vin  aux  experliteurs.  laissant  a 
oeux-ci  le  soin  de  faire  l'eau-de-vi<?  eux- 
memes,  car  cela  leur  enlevait  toute  espe- 
ce  de  souci;  en  outre,  ils  obtenaient  leur 
argent  immediatement  apres  la  vendan- 
ge.  Toutefois,  maintenant  qu'on  peut  ob- 
tenir  de  si  grandes  recoltes  chaque  an- 
nee, il  n'est  que  juste  que  ces  vitieulteurs 
recourent  a  l'ancien  systeme  et,  une  (bis 
qu'ils  y  seront  accoutumes,  les  affaires 
locales  deviendront  stables  et  -plus  satis- 
faisantes  de  toutes  manieres.  Les  gran- 
des recoltes  des  quelques  dernieres  annees 
et  les  grandes  ameliorations  qu'on  a  ap- 
portees  a  la  fabrication  de  l'eau-de-vie  ra- 
menent  un  nouvel  inleret  sur  cette  li- 
queur. 

Les  eaux-de-vie  fines  n'ont  jamais  ete 
a  aussi  bon  marche  depuis  187S  et  on 
peut  entierement  compter  sur  leur  purete 
et  leur  qualite.  Pour  le  commerce  des 
eaux-de-vie  en  caisse,  de  vastes  stocks 
sont  detenus  dans  les  Charentes,  conve- 
nant  a  tous  les  besoins,  et  les  reserves  de 
la  recolte  precedente  detenues  pour  le 
vieillissement  seront  un  element  precieux 
sous  ce  rapport. 


UTI  LITE    DES   JOURNAUX    COM  M  ER- 
CIAUX 

Le  journalisme  commerecial  s'est  deve- 
loppe  si  rapidement  qu'aujourd'hui  il  ex- 
iste  a  peine  une  ligne  du  commercee  qui 
n'ait  un  ou  plusieurs  journaux  consacres 


exclusivement  a  ses  interets.  Ces  jour- 
naux ont  une  forte  influence  dans  leurs 
spheres  respectives — dans  de  nombreuses 
branches  du  commerce,  ils  sent  consids- 
res  comme  une  autorite  decidant  en  der- 
nier ressort.  Diriges  habilement  par  des 
bommes  qui  comprennent  parfaitement 
les  conditions  et  les  exigences  du  com- 
merce qu*ils  representent,  ces  journaux 
contiennent  une  quantite  de  renseigne- 
ments  precieux  et  sont  studies  attentiv-3- 
ment  par  leurs  lecteurs,  qui  sont  tenus 
parfaitement  au  courant  de  toutes  les 
questions  qui  concernent  leur  commerce. 

Chaque  numero  d  un  bon  journal  com- 
mercial atteint  son  but.  On  1'achete  parce 
qu'il  represente  de  l'argent  pour  l'ache- 
teur  ;  son  contenu  se  rapporte  directe- 
ment  au  commerce  de  l'acheteur;  on  ne  le 
lit  pas  par  passe-temps  ou  par  amuse- 
ment, on  le  lit  parce  que  les  renseigne- 
ments  qu'il  contient  sont  d'une  applica- 
tion pratiaue,  journalieree.  Un  journal 
commericial  est  lu  avec  plus  d'attention 
et  plus  d'interet  que  les  publications  de 
toute  autre  espece. 


LA  RECOLTE  DU  HOUBLON 

La  saison  presente  a  demomtre  que  le 
hou'blon  provenant  d?tiges vigoureuses, 
bonnes  ccnditions,  peut  supporter  tres 
bien  le  mauvais  temps,  car,  bien  que  l'ete 
n'ait  pas  ete  favorable,  la  recolte  du  conti- 
nent en  general  sera  audessus  de  la 
moyenne  des  dix  dernieres  annees  et 
d'une  tres  bonne  qua'ite.  En  Baviere, 
les  64.000  acres  cultives  en  houblon  ont 
pruduit  210,000  quintaux  de  cones  sees 
1'annee  derniere,  tandis  que  la  recolte  de 
la  saison  actuelle  est  supposee  donner 
250v00O  a  260,000  quintaux,  dont  100,0^,0 
quintaux  environ  sont  attribues  an  dis- 
trict de  Halletau,  et  35,000  a  40,000,  aux 
districts  de  S^ualt  et  Kinding.  ce  dernier 
etant  cette  annee  plus  productif  par  acre 
que  le"  premier.  Les  echantillons  deja, 
mis  sur  le  marche  sont  de  qualite  et  de 
couleur  excellentes  et  si  l'ensemble  de  la 
recolte  y  correspond,  le  houblon  de  Ba- 
viere pourra,  une  fois  de  plus,  lutter  con- 
tre1  tous  ses  competiteurs.  L'annee  der- 
niere. le  Wurtemberg  a  nroduit  55.000 
ouintaux,  sur  13,500  acres,  et  la  recolte 
de  cette  annee  sera  a  i>eu  pres  la  meme; 
les  districts  de  Tettnang  et  de  Ravensberg 
fournissent  une  grande  proportion  de 
houblon  hatif.  dont  une  ouantite  conside- 
rnbile  est  deja  sur  le  marche.  Dans  le 
duche  de  Bade,  la  sunerficie  cultivee  en 
houblon  a  diminue;  elle  est  maintenant 
de  5,000  acres  a  peine;  on  s'attend  k  ce 
que  la  recolte  soit  a  ]>eu  pres  la  meme  que 
celle  de  l'annee  derniere.  c'est-a-dire  25,- 
000  quintaux.  L'AlsaceLothringen  est  le 
nlus  fort  iproducteur  de  houb'on  d'A'lle- 
magne,  en  proportion  de  sa  superf icie  to- 
tale:  il  y  a  dans  ce  district  environ  10.000 
acres  plantes  en  houblon  et,  dans  la  Bas- 


se-Alsace, 12,500  acres.  Le  rendement 
moyen  est  eleve  egalement;  il  est  d'envi- 
ron  huit  quintaux  par  acre  comnarative- 
ment  a  trois  quintaux  en  Baviere  et  l'es- 
timation  pour  la  saison  presente  est  de 
85,500  a  90,000  quintaux,  contre  72,000 
quintaux  l'annee  derniere.  L'Allemagne 
du  Nord  a  tres  peu  d'importance  en  ce 
qui  concerne  la  culture  du  houblon;  il  y 
a  la  environ  4,000  acres  dans  la  province 
de  Posen,  1,200  dans  la  province  de  Saxe 
(Altmark),  'soit  environ  6,000  acres  en 
tout.  L'annee  derniere,  la  recolte  a  ete 
de  40,000  quintaux,  et  on  s'attend  cette 
annee  a  une  recolte  de  30  a  45,000  quin- 
taux. En  consequence,  le  grand  total  pour 
rAllemagne  sera  de  470,000  a  480,000 
quintaux,  dont  350,000  a  360,000  seront 
necessaires  a  la  consommations  domesti- 
que,  ce  qui  ne  laissera  que  120,000  quin- 
taux pour  rexportation. 

La  Boheme,  avec  40,000  acres  de  super- 
ficie  de  culture,  e'sit  estimee  produire  250,- 
000  quintaux  conrparativement  a  105,000 
quintaux  l'annee  derniere;  quelques  esti- 
mations fixent  le  rendement  du  district 
de  Saaz  seul  a  200,000  quintaux,  mais  cela 
semble  exagere.  La  production  totale  de 
rAutriche-Hongrie  s'elevera  a  330,000, 
340,000  quintaux  envii-on  et,  comme  la 
consommation  domestique  n'est  que  de 
140,000  quintaux,  il  y  aura  environ  200,- 
000  quintaux  pour  rexportation,  quantite 
qui  aura  probablement  une  influence  con- 
siderable. Parmi  les  autres  pays  conti- 
nentaux,  la  France  est  estimee  produire 
65,000  quintaux,  La  Russie,  55,000,  la  Bel- 
gique  et  la  Hollande,  40,000,  la  iproduction 
totale  de  l'Europe  etant  ainsi  estimee  a 
1,000,000  de  quintaux,  contre  750,000  l'an- 
nee derniere.  La  consommation  est  d'en- 
viron  780,000  quintaux,  ce  qui  laisse  120,- 
000  quintaux  pour  rexportation. 

La  recolte  de  l'Angleterre  estimee  a 
400,000  quintaux  (246,000  quintaux  l'an- 
nee derniere)  sera  insuffisante  a  ses  pro- 
pres  besoins  qui  sont  d'environ  600,000 
quintaux,  de  sorte  que,  malgre  les  stocks 
existants,  il  faudra  que  ce  pays  importe 
une  quantite  considerable  de  houblon.  Les 
Etats-Unis  qui,  l'annee  derniere,  avaiem 
la  plus  grande  recolte  .iplus  de  600,000 
quintaux,  produiront  cette  annee  550,000 
a  580,000  quintaux,  dont  150,000  quintaux 
environ  seront  disponibles  pour  rexporta- 
tion. L'Australie  produit  15,000  quintaux, 
mais  il  lui  en  faut  20,000  pour  sa  con- 
sommation lomesLique.  Les  grands  to- 
taux  pour  l'univers  entier  sont:  produc- 
tion, 2,000,000  de  quintaux,  consommation, 
1,800,000  quintaux. 

La  maison  S.  H.  EHving  &  Sons  manu- 
facture et  importe  tous  les  articles  neces- 
saires a  1'embouteillage  des  vins,  bieres 
et  liqueurs;  cette  maison  a  des  bouchons 
coupes  a  la  main,  des  bouhcons  coupes  a 
la  imachine,  des  capsules,  de  la  brocfoe, 
des  feuilles  d'etain,  etc.  Nos  lecteui'S 
ayant  besoin  de  oes  articles  ne  peuvent 
faire  mieux  que  de  s'adresser  MM.  S. 
H.  Swing  &  Sons. 
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UM  YOUNG  &  60. 


MONTREAL. 


CHAMPAGNE 


POMMERY 


Le  Vin  pour  lequel  les   plus   hauts  prix 
sont  payss  en  Grande-Bretagne  et  en  France. 

Absinthe  Pernod  FUs. 

Ale  &  Stout  Daukes  &  Co. 

Benedictine  Benedictine  Co. 

Bourgognes  Bouchard  pere  et  fils. 

Brandy  Renault  &  Co. 

Cherry  Whisky  (The  Original)  Fremy's 

Claret  et  Sauterne  Nathl    Johnston  &  Sons. 

Creme  Cacao  Chouva  .  ...  A.  Droz  &  Cie. 

Gin  de  Hollande  T.  H.  Henkes. 

Gin  London  Dry   "  Gordon's." 

Ginger  Ale  Anglais  "  Schweppes." 

Lime  Juice  L.  Rose  &  Co. 

Liqueurs  Marie  Brizard  &  Roger 

Madere   Leacock  &  Co. 

Soda  Anglais  "  Schweppes. 

Stout  Wheeler  &  Co. 

Tarragone  Louis  Quer. 

Vermouth  Italien  Freund,  Bailor  &  Co. 

Vin  de  Lisbonne  Sarano  &  Co. 

Vin  de  Malaga    Crooke  Bros. 

Vins  de  Porto  et  Sherries.  .Sandeman  &  Co. 

Vins  de  Porto  et  Sherries. .'*  Mackenzie." 

Vins  du  Rhin  et  Moselle..  Koch  Lauteren  &  Co. 

Whisky  Ecossais  "Kilmarnock." 

Whisky  Irlandais  Dublin  Distillers  Co. 


PROTEGEZ  VOS  CHEVAUX. 

Ne  vous  en  tenez  pas  a  la  couverte  an- 
cien  systeme,  mais  procurezvous  une 

COUVERTE  A  CHEVAL 


MONTREAL  SAFETY 


STAY-ON 

Elle  est  neces- 
saire  dans  toutes 
les  henries. 

Que  le  cheval 
soit  debout,  cou- 
che'  ou  qu'il  se  rou- 
le,  elle  ne  peut  se 
deranger  du  dos 
de  l'animal. 

Deraandez  -|la  a 
votre  marchand 
ou  ^crirez  -  nous 
pour  les  prix  ; 
mieux  encore,  ve- 
nez  nous  voir. 

Les  plus  forts  manufacturiers  au  Canada. 

E.  N.  HENEY  CO.,  Ltd., 

333-335  Rue  St-Paul,  MONTREAL. 


Cette  Marque  Celebre 
Mise  en 


Pintes,  Chopines,  i  Chopines  et  Flasks  '•Book" 

EST  EN  VENTE  DANS  LE  MONDE  ENTIER 

C'est  la  Quintessence  meme  du 
Seigle  et  du  Ble  d'Inde  melanges. 


FAB  R I  QUE  PAR 


J.  P.  WISER  &  SONS,  Limited 

Prescott  Ontario. 
"NEW-YORK."  "CANADA." 
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LIQUEURS  ET  TABACS 


L' ADMINISTRATION    D'UNE  MAISON 
DE  COMMERCE 

Un  bon  administrateur  n'essaie  pas  de 
so  charger  de  tout  le  travail  d'une  mai- 
son  de  commerce.  II  sait  qu'a  chaque 
heure  presque  de  la  journee,  il  va  se  pro 
duire  quelque  chose  qui  demandera  l'ex- 
ercice  de  son  meilleur  jugement  et  du 
temps  pour  y  refleehir.  II  ne  peut  pas 
faire  cela  et  s'occuper  en  meme  temps 
d'une  foule  de  details.  S'il  essaie  de  le 
faire,  il  n'est  pas  un  veritable  adminis- 
trateur. II  peut  en  remplir  le  poste  et 
toucher  son  salaire,  mais  il  n'est  pas 
autre  chose  qu'un  administrateur  en 
herbe. 

Des  milliers  d'hommes  capables  se 
leurrent  de  la  croyance  qu'ils  adminis- 
trent  leurs  affaires  cornme  il  convient, 
quand  en  realite  ils  sont  les  es-claves  du 
travail  de  detail  de  leur  commerce. 

Ils  craignent  de  deleguer  leur  autorite 
a  leurs  subordonnes,  quand  c'est  exacte- 
ment  ce  qu'il  faudrait  faire.  Tous  les 
subordonnes  desirent  avoir  une  respon- 
sabilite,  sachant  que  1'appreciation  de 
leur  valeur  en  depend  et  qu'un  choix  ju- 
dicieux  d'assistants  est  un  des  devoirs 
prinei-paux  d'un  veritable  administra- 
teur. Celui-ci  sait  qu'il  ne  peut  pas  s'oc- 
cuper de  tous  les  details;  il  en  charge 
des  hommes  competents,  qui  lui  font  un 
bref  rapport  sur  la  maniere  dont  cette 
partie  de  l'ouvrage  progresse.  II  se  rend 
compte  immediatement  que  s'il  a  l'aide 
convenable,  tout  ira  bien,  meme  en  son 
absence,  mais  que  s'il  est  aide  par  des 
hommes  insuffisants,  il  sera  incapable 
de  faire  quoi  que  ce  soit,  malgre  tout  le 
travail  qu'il  fournira  par  lui-meme. 

C'est  la  un  point  souvent  neglige  par 
des  hommes  qui  desirent  devenir  admi- 
nistrateurs. 


M.  Lawrence  A.  Wilson  a  tout  dernift- 
rement  recu  la  visite  de  M.  P.  N.  Gon- 
zales, jr.,  de  MIM.  Gonzales  &  Byass,  Lieu., 
de  Jerez  de  la  Frontera,  Eispagne. 

La  maison  Gonzales  &  Byass  qui  oc- 
ctipe  le  premier  rang  dans  le  commerce 
des  vins  d'Espajgne  est  p-roprietaire  de  let 
celebre  marque  "IdoJo",  la  marque  de 
vins  de  Sherry  la  plus  papulaire  sur  le 
marche  canadien  et  pour  laquelle  MM. 
Lawrence  A.  Wilson  &  Cie,  Ltee,  font 
une  campagne  de  publicite  des  plus  re 
ussies. 


Vins  de  choix 

La  maison  Laporte,  Martin  &  Cie,  Ltee, 
Montreal,  s'est  fait  une  specialise  du  com- 
merce des  vins  des  meilleurs  crus  de  tous 
les  pays  renommes  par  leurs  vignobles 
et  elle  a  reussi  a  s'assurer  iles  agences 
des  maisons  les  plus  renommees  dans  les 
lignes  des  Sherries,  Ports,  Bourgognes, 
Clarets,  Sauternes,  Champagnes,  Vins  de 
Madere,  Vins  .de  Malaga,  Vin  Tonique. 

Ces  vins  se  vendent  en  bouteilles  ou 
en  futs  de  differentes  eontenances;  leurs 
qualites  et  leurs  prix  sont  varies. 

Demandez  des  prix  a  la  maison  Lapor- 
te, Martin  &  Cie,  Ltee,  vous  y  trouverez 
votre  compte. 


LES  BOISSONS  ALCOOLIQUES 

Un  rapport  public  par  le  Board  of 
Trade  de  Lond're-s  (Ang.)  indiique  la  pro- 
duction et  la  consomimation  des  boissons 
al-cooliques  dans  l'eraiipire  britannique  el 
les  ;primcipaux  pays  etrangers;  ainsi  que 
le  revenu  que  ces  pays  en  retiremt.  Un 
journal  anglais  dit  que,  d'apres  ce  rap- 
port, i'l  semble  que  le  Royauime-Uni  ne 
produit  a  peu  pres  pas  de  vin  et  que  la 
production  de  Tempire  consiste  prineipa- 
lement  en  vin  du  Cap  de  Bonne  Esperance 
e-  vin  d'Australie.  En  1904,  le  Cap  a  pro- 
duit 5,687,'CO-O  gallons  et,  en  1905,  la  pro- 
duction de  l'Ausitralie  a  ete  de  5,680,000 
gallons.  En  1901,  la- production  du  Caip  a 
ete  inflerieure  a  la  moitie  de  celle  du 
Commonwealth  Australien,  celle-ici  sur- 
passant  dans  cette  annee  la  production  1e 
1904.  La  production  du  vin  varie  consi- 
derablement  d'annee  en  annee,  surtouten 
Alleimagne  ou  elle  a  varie  de  16,€0i0,000' 
do  gallons  en  1891  a  11  millions  en  1896 
et  a  85  millions  en  1905.  La  production 
de  la  France  a  varie  de  586  millions  en 
1895  a  1,482  millions  en  1890:  et  1,247,0'00,- 
000  en  1905. 

La  production  de  l'ltalie  qui  etait  de 
533  milQions  de  gallons  en1  1895  a  ete  de 
972  millions  en  1901  et  de  644  millions  en 
1905. 

En  Espagne,  la  production  a  varie  de 
331  millions  de  gallons  en  1896  a  656  mil- 
lions en  1&D2  et  386  millions  en  1905. 

Consommation  du  vin 

La  consommation  du  vin  dans  Tempi  e 
britannique,  calculee  sur  la  moyenne  des 
cinq  dernieres  annees,  s'est  elevee  a  25,- 
000,000'  de  gallons  par  annee,  dont  13  3-8 
millions  de  gallons  out  ete  consommes 
dans  le  Royaume-Uni,  5  1-2  millions  de 
gallons  dans  la  Colonie  du  Cap  et  5  mil- 
lions de  gallons  dans  le  CommonwealMi 
Australien.  La  consommation  par  tete 
est  la  plus  elevee  dans  le  Sud  de  l'-Aus- 
tralie  ou  elle  atteint  pres  de  5  1-2  gallons 
par  tete  chaque  annee;  elle  a  plus  qua 
double  pendant  les  quinze  dernieres  aa- 
wses.  ^La  consommation  de  l'Australie, 
consid'eree  dans  son  ensemble,  n'est  que 
d'environ  1  1-3  gallon,  tandis  qu'au  C\p 
elle  est  d'environ  2  1-4  gallons.  Dans  to 
Royaume-Uni,  la  consommation  du  vin  a 
diminue  continuellement  depuis  1899  et 
en  1905,  elle  s'est  elevee  seulement  a  un 
peu  plus  de  1-4  de  gallon  par  tete,  bien 
que  la  moyenne  pour  la  pfiriode  1901-05 
soit  un  peu  plus  elevee,  c'estJa-dire  32-100 
gallon. 

Quant  aux  pays  europeens,  la  consom- 
mation est  la  plus  elevee  en  France,  l'lta- 
lie etant  au  second  rang,  bien  que  la  con- 
summation par  tete  dans  ce  dernier  pays 
semble  parfois  plus  elevee  que  dans  le 
premier.  Toutefois,  les  chiffres  etant  eta- 
blis  sur  la  base  de  prodnction,  les  impor- 
tations et  exportations  de  chaque  annee 


ne  tiennent  pas  compte  des  stocks  et  ont 
.une  fluctuation  beaucoup  plus  grande  que 
la  consommation  actuelle  du  pays.  Pour 
la  France,  il  est  vrai.  il  y  a  des  chiffres 
etablis  par  la  consommation  taxee,  quan- 
tite  qui  est  beaucoup  plus  constante,  mais 
do  tels  chiffres  sont  generalement  trop 
bas  dans  leur  ensemble,  une  grande  quan- 
tite  de  vin  consomme  eehappant  aux  im- 
pots.  La  consommation  du  Royaume-Uni 
est  &  peu  pres  la  meme  que  celle  de  la 
Hollande  et  des  Etats-Unis  et,  comme  en 
Hollande,  elle  ne  porte  que  sur  des  vins 
importes;  tandis-  que  d'autre  part  la  plus 
grande  partie  de  la  faible  consommation 
des  Etats-Unis  a  lieu  sur  des  vins  domei- 
tiques;  plus  d'un  tiers  du  vin  consomme 
dans  le  Royaume-Uni  provient  de  France 
ez  un  quart  environ  provient  d'Espagne 
et  de  Portugal  respeetivement. 

Production  de  la  biere 

Pour  la  production  de  la  biere,  il  n'ex- 
iste  pas  la  meme  variation  que  pour  le 
vin.  LAllemagme  viemt  en  tete  pour  l'an- 
nee  1905,  avec  un  total  de  1,601  millions 
et  le  Royaume-Uni,  troisieme,  avec  1,219 
millions.  L'Australie  a  produit  de  40  a  45 
millions  de  gallons;  le  Canada,  environ 
30  millions;  la  Nouvelle-Zelande,  8  mil- 
lions et  Natal  et  la  Colonie  du  Cap,  a  peu 
pres  3  millions.  En  1891,  la  consomma- 
tion de  la  biere  pour  toute  la  population  en 
Angleterre  s'est  elev6e  a  3*12  gallons;  de 
la  elle  a  diminu'S  annuedlement  jusiqu'en 
1894  ou  elle  'etait  de  29.-5  gallons.  A  par- 
tir  de  1894,  elle  s'est  elevee  graduelle- 
ment  jusqu'a  atteindre  32.6  gallons  en 
1889;  depuis  cette  annee,  elle  a  de  nou- 
veau  d-eclinfe  cons-tamment  et,  en  1905, 
elle  ne  s'elevait  pas  a  plus  de  277  gallons. 
Toutefois,  ce  dernier  chiffre  est  plus  ele- 
ve  que  dans  tout  autre  pays  compris  dans 
hi  rapport,  sauf  la  Belgi'que,  ou  la  consom- 
mation par  tete  a  mo-ntre  une  forte  ten- 
dance a  augmenter;  s'etant  eleVSe  de  39  2 
gallons  en  1891  a  -48.8  gallons  en  190-5. 

En  Allemagne,  la  consommation  pa." 
tete  a  varie  de  23.2  gallons  en  1891  a  2*. 5 
gallons  en  1899  et  190-0,  la  consommation 
en  190-5  etant  de  26.3  gallons.  Ces  chiffres 
s'appliquent  a  TAllemagne  entiere,  y  com- 
pris le  -Luxembourg,  mais  ills  ne  donnent 
aucune  id&e  de  la  grande  consommation 
de  ibiere  dans  la  partie  par'ticuliere  de 
l  empire  .specialement  de  la  Baviere,  du 
Wurtemberg  et  de  -Baden.  En  l'annee 
1899,  quand  la  consommation  maxima  par 
tete  fut  atteinte,  elle  s'elevait  a  37.8  gal 
Ions  dans  le  duche  de  Bade,  42.2  gallons 
dans  le  Wurtemberg  et  54.6  gallons  dans 
la  Baviere,  tandis  que  les  chiffres  corres 
pondants  pour  1905  etaient  34.5  gallons 
dans  le  Duche  de  Bade,  38.1  gallons  dans 
le  Wurtemberg  et  51.7  gallons  dans  la 
Baviere.  La  consommation  en  Baviere, 
par  tete  de  population,  est  done  plus 
grande  qu'en  Belgique  ou  dans  tout  autre 
pays  du  monde.    Quant  aux  principales 
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BERNARD  &  LAPORTE 


Importateurs  des  Celebpes 
Liqueurs  Franeaises 


Portant  la  marque  GABRIEL  VIARD,  de  Troyes,  France. 


"  Pup  Abpieot," 

**  Mapasquin," 

"Cacao  Shouwa," 

"  Cupaeao," 

"  Viapdietine," 

**  Chartpeusette," 

"Creme  de  Moka," 

"  Anisette,  etc." 

Cognscs    d  &    \&    M  aison 

LUCIEN  FOUCAULD&Co. 


En  Caisses  et  en  FOts 


Les  Marques  MedicO-XSontC 

==*et***  = 


sont  les  plus  populaires  sur  notre  marche.  On  les  trouve  en  vente  dans  tous 
les  principaux  etablissements.    Pour  Prix  et  Renseignements,  s'adresser  aux 

Seuls  Agents  pour  le  Canada : 


BERNARD  &  LAPORTE 

253-255,  rue  St-Paul,    -    -    -  MONTREAL. 


ill 


La  Bande  de  Ciga 


rapporte  de  l'argent  au  marchand  de  tabac  ;  c'est  l'ouvrage  le  plus  fascinant,  reproduisant  des 
Plaques,  Cendriers,  Plateaux  a  epingles,  Plateaux  a  cartes  de  visite,  Articles  de  fumeurs,  Tables 
de  jeux,  Plateaux  de  fantaisie,  etc. 

Cette  Bande  augmente  beaucoup  les  ventes  —  c'est  une  annonce  pour  tout  votre 

magasin  

Ecrivez  aujourd'hui  pour  avoir  le  Catalogue.    Escomptes  speciaux  au  commerce. 


THE  OLIVER  NOVELTY  CO., 


16  Yonge  Street  Arcade 
TORONTO. 
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■colonies  britanni'ques,  la  consommation 
par  tete  dans  l'Ouest  de  1'Australie  (22.1 
.gallons)  n'est  pas  beaucoup  au-dessous 
de  cellle  du  BoyaUme-Uni.  Toutefoi®,  en 
Australie,  cette  consommation  prise  en 
general,  n'est  pas  morns  de  12  gallons  ; 
dans  la  Nouvelle-Zelande,  elle  est  infs- 
rienre  a  10  gallons;  au  Canada,  elle  de- 
passe  juste  5  gallons.  A  Natal  et  au 
Cap  de  Bonne-Esperamce,  la  consoimma- 
tion par  tete  de  population  s'eleve  a  1  dm 
2  gallons  respeetivement,  tandis  qu';\ 
Terre-Neuive,  elle  est  inferieure  a  un  de- 
mi-gallon. 

Production  des  spiritueux 

Les  principaux  pays  pour  la  production 
des  spiritueux  sont  la  Bussie  et  rAllema- 
gne  suivies  par  les  Etats-Unis,  la  France 
et  l'Autriehe.  Le  Royaume-Uni  vient  en 
sixieme  sur  la  liste,  suivi  de  pres  par  la 
Hongrie.  La  Holland e  et  la  Belgique  Boat 
les  seuls  autres  pays  qui  produisent  an- 
nuelleiment  plus  de  10  millions  de  gallons 
d'alcool  a  preuve.  En  Bussie,  les  spiri- 
tueux sont  distilles  principaletnent  des 
pommes  de  terre  et  du  seigle;  en  Alle- 
nvagne,  ils  sont  distilQes  des  pommes  de 
terre;  aux  Etats-Unis,  du  mais;  en  Fran- 
ce, des  betteraves  et  de  la  melasse,  et 
dans  le  Boyaume-Uni,  du  malt.  Les  qua- 
tre-cinqui  ernes  des  spiritueux  allemands 
sont  produits  en  Prusse,  tandis  qu'en 
France,  plus  des  deux-tiers  de  la  produc- 
tion proviennent  des  diepartements  du 
Nord,  de  la  Somime,  du  Pas-de-iCalais  et  de 
l'Aisne.  Excepte  au  Canada  et  dans  les 
colonies  du  Cap  de  Bonne-Esperance,  la 
quantite  de  spiritueux  produits  dans  les 
colonies  autonomies  est  tres  petite,  et  la 
plus  grande  partie  des  spiritueux  consom 
mes  est  importee.  Au  Canada  et  dans 
la  colonie  du  Cap,  la  principale  consoim- 
mation porte  sur  l'alcool  de  production 
domestique.  Parmi  les  neutf  pays  prouuc- 
teurs  d'alcool,  tous,  sauf  les  Etats-Unis 
et  l'Autriehe,  en  exportent  plus  qu'ils  n'en 
importent  et  bien  que  rAutriehe  consom- 
me la  plupart  du  temps  plus  iqu'elle  ne 
produit,  1  Atriche  et  la  Hongrie  ensemble 
torment  un  pays  d'exportation.  Em  1904- 
05,  les  importations  allemandes  |de  spiri- 
tueux out  excede  les  exportations.  La 
Hollande  exporte  la  plus  grande  propor 
tion  de  la  quantite  qu'elle  produit  (plus 
d'un  tiers). 

Consommation  des  spiritueux 

Pendant  les  quinze  annees  que  com- 
prend  ce  rapport,  la  consommation  des 
spiritueux  par  tete  'de  population  en  A:i- 
gleterre  suivit  a  peu  pres  le  meme  cou- 
rant  .que  la  consommation  de  la  biere  ; 
en  1891,  elle  a  ete  faible  (0.09  gallons  a 
preuve),  de  la  elle  a  augmente  anmuelle- 
ment  jusqu'la  1.09  gallon  en  1899  et  1.01 
gallons  en  19O0L  Depuis  cette  epoque, 
elle  a  diminue  chaque  annee  jusqu'a  0.91 
gallon  en  1905.    Quant  aux  colonies  auto- 


nomies, la  consommation  des  spiritueux 
par  tete  de  population  en  1905  a  excede 
celle  du  Royaume-Uni  dans  I'Au&tiralie 
Occidentale,  le  Queensland,  dans  l'Austru- 
lie  en  general  et  dans  le  Canada.  Cette 
consoimmation  a  ete  la  plus  elevee  dans 
1'Australie  Occidentale  et  dans  le  Queens- 
land (1  1-3  gal.  par  tete)  dans  chaque 
cas;  dans  le  Conitnouwealth,  elle  etaitde 
0.96  gallon  et  dans  le  Canada,  de  0.94  gal- 
lon. Dans  la  Nouvelle-Zelande,  elle  est 
restee  assez  stationnaire  de  1901  a  1903, 
a  environ  3-4  de  gallon,  tandis  que  la  con- 
sommation la  moins  forte  a  eu  lieu  a  N  i- 
tal  et  a  Terre^Neuve  (1-3  de  gallon  en 
1905).  La  consommation  par  tete  de  po- 
pulation dans  le  Royaume-Uni  est  plus 
faible  que  dans  tout  autre  pays  des  en- 
virons et  du  centre  de  l'Europe,  excepte 
la  Norvege  et  (pendant  un  ou  deux  ans) 
la  Bussie.  Toutefois,  la  consommation 
dans  les  pays  du  Sud  de  l'Europe  men- 
tionnes  dans  le  rapport,  c'estJa-dire  l'lta- 
lie  et  la  Bulgarie  est  plus  failble  que  dans 
le  Boyaume-Uni.  La  plus  grande  consoim- 
mation par  tete  a  lieu  au  Danemark  oil 
elle  est  presque  trois  fois  plus  grande  qui 
dans  le  Boyaume-Uni.  Aux  Etats-Unis,  ia 
consommation  par  tete  de  population  a 
ete  plus  forte  qu'en  Angleterre  fle  1891  a 
1892,  mais  elle  a  ete  plus  failble  de  1891 
a  1900.  De  1901  a  1905,  elle  a  de  nouveau 
ete  plus  forte,  ayant  augmente,  tandis  que 
cette  consommation  diminuait  en  Angle- 
terre. 

La  diminution  marquee  de  la  consom- 
mation des  spiritueux  en  Belgique,  de 
19'C3  a  1905,  est  attribuable,  croit-on,  a 
1'augmentation  des  droits  d'accise  qui  a 
eu  lieu  en  1903;  ces  droits  Ont  ete  els- 
ves  de  cent  a  cent  cinquante  francs  par 
hectolitre  ($20  a  $30  par  22  gallons). 
Une  diminution  semiblable,  mais  moins 
forte  a  eu  lieu  en  1896,  quand  les  droits 
onit  ete  el  eves  de  64  francs  a  100  francs 
par  hectolitre  ($12.80  a  $20  par  22  gal- 
lons). 

Produit  des  droits 

Nulle  part,  les  droits  sur  ces  boissons 
ne  contribuent  pour  une  si  grande  part 
au  revenu  national  total  que  dans  lo 
Boyaume-Uni  $172,000,000  en  19(5),  ec 
aux  Etats-Unis  ($213,795,000  en  1905),  la 
proportion  ne  s'elevant  pas  a  moins  de 
i28%  de  leurs  revenus  respectifs  dans  les 
cinq  annees  comprises  de  1901  a  1905.  Eu 
Hollande,  la  proportion  est  de  lo  p.  c.  ; 
er  Russie,  en  Suede  et  en  Belgique,  elle 
est  de  17  p.  c;  en  France,  de  15  p.  c.  ; 
en  Danemark,  de  13  p.  c;  en  Norv&ge  et 
en  Autriche-Homgrie,  de  11  p.  c»;  en  A.1- 
lemagr.e  et  en  Bulgarie,  de  5  p.  c. 

La  proportion  est  exceptionnellement 
basse  en  Italie,  en  Espagne  et  en  Serbie; 
dans  ces  pays,  le  revenu  provenant  des 
taxes  sur  les  boissons  alcooliques  n'est 
que  de  2  p.  c.  ou  moins.  Parmi  les  colo- 
nies britanniques  a  gouvernement  aut> 
nome,  le  Canada  retire  la  plus  grande  pro- 


portion de  ses  revenus  des  boissons  a1 
cooliques  (18  p.  c).  D'autre  part,  le  Cap 
de  Bonne-Esperance  en  retire  5  p.  c,  le 
Natal,  8  p.  c.  et  le  Commonwealth  Aus- 
tralien,  la  Nouvelle-Zelande  et  Terre- 
Neuve,  9  p.  c.  Pour  les  deux  pays  dans 
lesiquels  la  proportion  du  revenu  totai 
fourni  par  les  boissons  alcooliques  est  la 
plus  grande,  Boyaume-Uni  et  Etats-Unis 
le  rapport  en  question  couvre  une  periode 
de  dix  ans,  1896  a  1905.  Pendant  cetto 
periode,  la  proportion  a  ete  la  plus  61eves 
dans  le  Boyaume-Uni  (36  p.  c),  de  1896  a 
19C0,  et  la  plus  faible  (27  p.  c.)  a  eu  lieu 
er  1905.  Le  revenu  total  derive  desbois- 
scns  alcooliques  a  ete  plus  elevie  (39,- 
OOC',000  de  livres  sterling)  en  1900.  Aux 
Etats-Unis,  la  proportion  du  revenu  total 
derive  des  boissons  alcooliques  pendant  la 
meme  pigriode  a  varie;  elle  a  ete  de  27 
p.  c.  a  20  p.  c.  Le  mcntant  total  du  re- 
venu provenant  des  taxes  sur  le  vin,  la 
biere  et  les  spiritueux  aux  Btats-UnK 
pendant  la  periode  de  1901  a  1905  a  at- 
teint  une  moyenne  de  $20O-,OO0,O0O  rela- 
tivelment  a  $180,000,000  provenant  de  la 
meme  source  dans  le  Royaume-Uni  ec 
$170.000, 0'CO  en  Russie.  La  France  vient 
ensuite  avec '  un  revenu  annuel  de  $85, 
000,000,  suivie  de  pres  par  TAUemagne, 
avec  $67,500,Ci00  et  rAutriche-Hongrie 
avec  $63,750,000. 


Nos.  lecteurs  qui  ne  l'ont  pas  encode 
regu  peuvent  demander  a  la  maison  Law  - 
rence A.  Wilson  Co.,  Ltee,  le  tableau-re- 
clame du  Sherry  "Idolo"  qui  est  une  co- 
pie  de  la  splendide  affiche  illustree  qu'on 
voit  sur  les  murs  et  qui  a  pour  but  de 
rendre  populaire  le  nom  de  ce  Sherry, 
"Idolo'. 

"Idolo"  est  un  Sherry  exquis,  embou- 
teille  et  caehete  par  les  proprietaires  ue 
la  marque,  MIM.  Gonzalez,  Byass  &  Co., 
Ltd.,  de  Jerez  de  la  Frontera,  Espagne, 
dont  la  reputation  universelle  est  due  a 
l'excellence  de  ses  produits. 

Le  SQierry  "Idolo"  est  le  type  parfaic 
du  meilleur  Sherry.  La  marque  "Idolo" 
sera,  surement  adoptee  par  tous  les 
amateurs  de  vrai  et  bon  Sherry. 


Parmi  les  whiskies  ecossais  les  plus  re- 
putes qui  soient  au  Canada,  ceux  de  la 
maison  James  Ainslie  &  Co,  distillateurs, 
de  Leith,  Glasgow  et  Londres,  ouieritent 
une  mention  speciale. 

Ces  whiskies  vieillissent  longtemps  dans 
les  oaves  immenses  des  distillateurs  avant 
d'etre  mis  sur  le  marche  et,  de  ce  fait, 
ils  acquierent  les  qualites  qu'exigent  les 
vrais  connaisseurs. 

MM.  James  Ainslie  &  Co.,  sont  les  pour- 
voyeurs  de  la  marine  royale  de  la  Gran- 
de-Bretagne  et  ils  envoient  au  Canada  les 
memes  whiskies  que  ceux  qui  font  les  de- 
Jices  des  officiers  de  la  marine  anglaise. 

MM.  L.  Chaput,  Fils  &  Cie  ont  un  stock 
de  ces  fameux  whiskies  de  la  marque 
"Glenlion"  dont  ils  ont  1'agence  exclusive 
pour  ia  vente  en  gros  au  Canada. 


Au  memorable  banquet  du  Guildhall, 
offert  a  Londres.  le  13  novembre  1907, 
par  le  Lord  Mayor  et  les  Bche>vins  de 
li  Cite  a  Sa  Majeste  l'Empereur  d  Alle- 
magne,  le  Champagne  G.  H.  Mumm  Se- 
lected Brut  a  ete  servi. 
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LE   MONTREAL  DRIVING  CLUB 

Les  nomhreux  sportsmen  de  Montreal 
apprendront  sans  doute  avec  satisfac- 
tion ique  le  nouveau  champ  de  courses  de 
De  Lorimier  ap'partenant  au  Montreal 
Driving  Club  sera  bientot  acheve. 

L'ouvrage  qui  a  ete  commence,  il  y  a 
quelques  semaines,  a  ete  conduit  avec 
une  telle  rapid  ite  que  la  Direction  sera 
er:  etat  de  donner  cet  hiver  deux  reu- 
nions Ide  courses,  l'une  au  commence- 
ment de  janvier  et  l'autre  en  fevrier,  a 
part  cela  il  y  aura  de  nombreuses  mati- 
nees de  courses. 

Le  nouveau  champ  de  courses  qui  sue- 
cede  a  l'ancien  Gentlemen's  Driving 
Club  est  sous  la  direction  de  MM.  A.  Ri- 
chard et  Victor  Lemay,  le  populaire  pre- 
sident de  il'Asso'ciation  des  Hoteliers  de 
Montreal.  Ceci  est  suffisant  pour  en 
garantir  le  suicces. 

Le  champ  de  courses  actuel  est  situe 
a  peu  de  distance  de  l'ancien  lieu  de 
reunion  et  couvre  un  espace  de  plus  de 
800,000  pieds  canes  de  terrain. 

Le  Montreal  Driving  Club  comport  e 
toutes  les  ameliorations  modernes:  les 
tribunes,  qui  sont  un  modele  d'elegance, 
peuvent  contenir  plus  de  3,500  specta- 
teurs;  les  ecuries  sont  tres  spacieuses 
et  superieurement  amenagees;  cellle's  ac- 
tuelleiment  completees  peuvent  recevoir 
de  40  a  50  chevaux.  nomhre  qui  sera  por- 


te  de  130  a  150  pour  la  saison  du  prin- 
temps. 

A  part  des  lign'es  des  chars  urbains 
qui  aboutissent  au  Champ  de  Courses, 
le  Canadian  Pacific  a  fait  construire  une 
station  pour  les  besoins  du  terrain. 

Disons  en  passant  que  la  Direction 
s'est  assure,  pour  la  saison  du  prin- 
temps  et  de  l'ete  1908,  l  adhesion  de  notei- 
breux  clubs  de  Base-Ball  et  de  Lacrosse, 
qui  fexont  leurs  concours  but  de  nou- 
veau terrain. 

Nous  icroyons  savoir  que  les  travaux 
faits  jusqu'ia  date  out  oecasionne  une  de- 
pense  de  plus  de  $30,000. 

Les  liqueurs  franchises  de  la  maison 
Chastemet  et  Freres,  de  Bordeaux,  sont 
des  liqueurs  de  choix;  nos  lecteurs  peu- 
vent s'assurer  qu'elles  oonviennent  a  leur 
commerce  en  demandant  des  echantillons 
a  MM.  L.  Ohaput,  Fils  &  Cie,  qui  sont  les 
agents  au  Canada  de  la  maison  Chastenet 
&  Freres. 


Les  acheteurs  de  Old  Irish  Whisky 
savent  que  la  marque  "E'xtra  Special  Li- 
queur" de  Mitchell,  emibouteillee  en  ca- 
rafes, est  tout  ce  qu'on  peut  trouver  de 
mieux  sur  le  inarche. 

La  maison  Laporte,  Martin  et  Cie, 
Ltee,  qui  a  l'agence  de  cette  marque  au 
Canada  donnera  avec  chaque  caisse 
d"'Extra  Special  Liqueur",  un  magnifi- 
que  jeu  de  cartes.  Comme  le  nombre  de 
jeux  de  cartes  recus  pour  cette  distri- 
bution est  limite,  les  acheteuns  devront 
so  presser  s'ils  veulent  profiter  de  cette 
prime. 


LIQUEURS  ANCIENNES  ET  LIQUEURS 
MODERNES 

Les  preparations  sucrees  et  plus  o'i 
»moins  aromatiques  que  nous  appelons  li- 
queurs ont  touijours  ete  tres  populaires  en 
Europe;  en  realdte,  ill  n'y  a  pas  d'autre 
branehe  de  la  gastronomie  ou  il  y  ait  en 
si  peu  de  changement  dans  le  gout  popu- 
laire pendant  les  vingt  derniers  sieeles. 
Nous  ne  mangeons  plus  les  huitres  avec 
du  miel  et  nous  ne  montrons  plus  de  pre- 
dilection pour  le  poisson  trop  fait,  comme 
nos  an'cetres  le  faisaient;  nous  ne  pen- 
sons  jamais  la  ajouter  de  l'eau  de  mer  a 
nos  vims  ou  a  mettre  de  la  poix  dans  nos 
tcnneaux  pour  donner  plus  de  gout1  a  leur 
contenu;  mais  il  y  a  encore  beaucoup  de 
gens  qui  aiment  des  breuvages  aromati- 
ses  avec  du  gingemhre,  de  la  mentlhe,  de 
ranis,  de  1'absinthe,  des  pelures  d'orang^, 
etc.,  dont  se  deleotaient  les  anciens  Ro- 
madns  et  les  Orientaux  et  dont  ces  der- 
niers se  delectent  encore. 

L'histoire  des  liqueurs  comprenld  deux 
periodes  tres  dlstinetes:  cellle  qui  a  prece- 
de et  celle  qui  a  suivi  la  decouverte  de  la 
distillation.  Avant  que  cet  -art  ait  ete 
applique  'a  la  distillation  du  vin,  des  li- 
queurs etaient  simplement  des  vius  aro- 
matises  ou  parfumes.  Le  nouveau  vin 
etadt  bouillli  avec  des  baies,  des  feuille.^. 
ou  des  bourgeons  de  cypres,  de  laurier, 
de  genevrier,  de   cedre,    d'aibsfrithe,  de 


EMBOUTEILLAGE  DE  BIERE 

Le  stock  considerable  de  Biere  embou- 
teillee  a  l'avance  que  nous  tenons  a  la  dispo- 
sition du  commerce,  nous  permet  de  livrer 
constamment  une  qualite  superieure  et  tou- 
jours  egale. 

Notre  outillage  pour  le  lavage  des  bou- 
teilles,  realise  la  perfection  atteinte  a  ce 
jour  par  les  fabricants  d'appareils  d'embou- 
teillage. 

W.  J.  RAFFERTY, 

Embouteilleur  autorise  de  lamaison  W.  DOW  &  CO  , 
Brasseurs  et  fabricants  de  Malt, 

33,  35  et  37,  rue  Vallee 
MONTREAL. 


L'avez=vous 
en  Stock  ? 

II  se  vend  beaucoup  de 


Vin  St-Martin 


C'est  un  Tonique  Re- 
constituant  combine  avec 
le  plus  genereux  des 
Vins  :  c'est  aussi  le  plus 
ancien  des  vins  toniques 
connus. 

La  demande  augmen- 
te  tous  les  jours  et  notre 
publicite  tres  £tendue 
est  a  l'avantage  du  mar- 
chand  qui  le  tient  en 
stock. 

DISTRIBUTEES  CENERAUX: 

Maison  FOURNIER-FOURNIER 

LIMITEE 
ST-H  YACI  NTH  E,  P-Q. 
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thym  sauvage  et  on  y  ajoutait  ensuite  rlu 
miel.  Ainsi,  le  "mulsum"  des  Romains 
etait,  d'apres  Pline,  un  melange  exquisde 
vieux  vans  de  Falerne  et  de  nouveau  miel 
uniqueiment,  tandis  que  les  Remains  ap- 
pelaient  "anisites"  le  melange  dans  le- 
qv.ell  quelques  grains  d'anis  avaient  ete 
infuses.  Le  "granatum"  etait  prepare  en 
jetant  trente  grenades  cassees  dans  un 
fut  de  vin  et  en  versant  par-dessus  dix 
enopines  et  demie  de  differents  vins  sees 
et  surs.  La  recette  pour  faire  le  "rosa- 
tum"  est  indiquee  de  'la  maniere  suivante 
par  Aprleius:  "Mettez  quelques  feuille^ 
de  rose  dans  un  linge  propre;  cousez  et. 
laissez  pendant  sept  jours  dans  le  vin1  ; 
er.levez  les  roses  et  ■mettez-y  des  roses 
fraiches;  recommencez  l'operation  trois 
fois,  puis  passez  le  vin.  Ajoutezun  peu  do 
miel  au  moment  de  boire.  Les  roses  doi- 
vent  etre  fraiches  et  exemptes  de  ros'ee '. 
Le  "violatuim"  etait  fait  de  la  m&me  ma- 
niere, ma'is  on  employait  des  violettes  an 
lieu  de  roses.  Le  "myrrhimuni"  si  appre- 
cie  des  anciens  etait  un  vin  melange  d'un 
peu  de  myrrhe  qui  M  donnait  un  gout 
meilleur  et  le  faisait  se  conserver  plus 
longteimps.  Une  infusion  de  graines  de 
persil  dans  le  vin  etait  quelquefois  servie 
avant  Qe  repas,  comme  aperitif. 

Au  Moyen-Age,  specialenient  en  Itaii'?. 
en  France,  en  Angleterre  et  dans  les 
Flanidres,  le  gout  pour  les  vins  suc>rte.s, 
aromatises,  devint  plus  general  des  que 
les  epices  commeneerent  a  etre  importees 
de  l'Orient;  e'est  au  moyen  de  ces  epices 
qu'on  faisait  r'Hippocras",  le  "Fitments", 
le  "Nectar"  et  le  "Clarrys",  breuivages 
pour  lesquels  les  poetes  du  Moyen-Age  ne 
sem'blaient  jamais  trouver  des  expres- 
sions assez  exitravagantes  pour  faire  leu? 
eloge.  L'"Hippocras"  etait  fait,  scat  avec 
du  vin  blanc,  soit  avec  du  vin  rouge;  :1 
une  chopine  de  ces  vins,  on  ajoutait  % 
livre  de  miel,  une  demionce  de  museaide 
en  poudre  et  un  dragme  de  gingembre  sec. 

Le  "Piments''  etait  prepare  de  la  facon 
suivante:  A  deux  chopines  de  Vin,  on 
ajoutait  une  livre  de  miel,  une  deimi  once 
de  clous,  de  poudre  de  muscade,  deux 
dragmes  de  gingembre,  un  dragme  de 
clous  de  girofle  et  un  dragme  de  poivre. 
Ce  iqui  caraoterissait  la  fabrication1  du 
"Clarrys",  e'etait  l'addition  de  graines  de 
paradis  a  un  melange  semblatole  a  celni 
qui  servait  a  la  fabrication  du  "Piments". 
La  can  ne  He,  le  safran,  le  coriaiMre  et 
beaucoup  d'autres  ingredients  etaient  em- 
ployes suivant  le  gout  indivlduel  de  che- 
que personne;  ainsi,  la  recette  pour  faire 
r'Hippocras"  telle  que  donnee  dans  la 
'.'Chronique  d'Arnold"  est  different©  de 
celle  donnee  ci  /dessus.  Recette  pour  faire 
r'Hippocras":  Pour  un  gallon  et  une 
chopine  de  vin  rouge,  prenez  trois  onces 
de  cannelle,  une  once  de  gingembre  see. 
deux  onces  de  poivre  vert,  une  pinte  de 
clous  de  girofle  et  de  macis,  1-4  once  de 
Spignard  et  une  livre  de  sucre. 


Toutefois,  ce  n'est  qua  l'epoque 
ou  1'art  :de  la  distillation  fut  generaleiment 
connu  que  les  liqueurs  remplacerent  les 
vins  sucres,  aromatises,  epices,  qui  por 
taient  les  noms  generiques  d"'Ellexir". 
"Ratafia",  "Nectar",  etc.  La  distillation 
prise  darns  son  sens  le  plus  general,  etait 
connue  des  anciens  qui  ddstillaient  l'eau 
de  mer  et  le  jus  de  diverses  plantes.  Mais 
le  precede  de  la  distillation  ne  parait  pas 
avoir  ete  applique  au  vin  avant  le  Xiie 
siecle,  alors  qu'Arnold  de  Villeneuve  qui 
ne  'pretend  pas  etre  son  inventeur,  noui 
laissait  la  description  suivante  du  vin  dis- 
tille:  "Certaines  gens  l'appellent  eau-de- 
vie  et  ce  nom  lui  comvient  remarquaible- 
ment,  car  e'est  reellement  une  eau  d'im- 
mortalite.  Ses  qualites,  commencent  a 
etre  reconnues;  elle  prolonge  la  vie,  de- 
barrasse  le  corps  des  humeurs,  revivifie 
le  coeur  et  conserve  la  jeunesse."  Les 
premiers  distiillateurs  furent  tellemnt  im- 
prssionnes  des  qualites  merveilleuses  du 
vin  distill'e  qu'ils  s'imaginaient  qu'il  con- 
servait  quelque  attrdhut  du  feu  qui  avait 
aide  a  le  faire.  lis  le  distillaient  trSs 
lentement  sur  du  sahle  ehauffe  et  s'ef- 
fcrgaient  d'o'btenir  un  contact  aussi  long 
que  possible  entre  le  liquide  et  la  chaleur, 
pensant  que  c''etait  le  moyen  le  plus  su" 
d  obtenir  une  liiqueur  plus  ardente. 

Pendant  le  XlVe  siecle,  beaucoup  de 
progres  furenit  faits  dans  la  distillation 
du  vin  en  Italie,  en  Allemagne  et  en 
France,  bien  qu'il  n'en  soit  pas  fait  men- 
tion, a  une  date  aussi  reculee,  en  Angle- 
terre. Toutefois  rusage  de  l'eau-de-vie 
etait  a  peu  pres  restreint  aux  meldica- 
ments  sur  le  ■continent,  jusqu'a  la  fin  du 
XVe  siecle;  son  prix  etait  eleve,  sa  sa- 
veur  doit  avoir  ete  tres  rude,  &  cause  de 
1" absence  de  rectiification  et  sa  vente  etait 
presque  entierement  entre  les  mains  des 
apotihicaires.  Toutefois,  e'est  vers  cet*e 
epoque  que  l'eau-de-vie  commenga  a  etre 
servie  comime  cordial  dans  les  grands 
diners  et  il  etait  alors  habituel  en  Italie 
d'offrir  aux  convives,  en  meime  temps,  des 
friandises  aromatisees  avec  l'anis;  ces 
friandises  etaient  conservees  dans  la 
ibouc'he  pendant  qu'on  sirotait  l'eau-de- 
vie;  ceux  qui  ne  se  sentaient  pas  capa- 
bles  de  boire  cette  liqueur  ardente  y  gou- 
taient  seulement  en  sucant  ces  friandises 
apres  qu'elles  avaient  ete  trempees  dans 
reau-idejvie.  Cette  hauitude  suggera  im- 
mediatement  'a  quelques  distillateurs  ita- 
liens  entreprenants  d'offrir  en  vente  une 
liqueur  dans  laiquelle  reau-de-vie,  le  sucre 
et  l'anisette  fussent  melanges  judicieuse- 
ment  et  le  succes  de  cette  nouvelle  entre- 
prise  peut  bien  inieux.  etre  compris  quand 
on  se  rappelle  qu'<a  cette  epoque  on  con- 
sidierait  coinme  un  gaspillage  coupable  de 
faire  de  l'eau-delvie  au  moyen  de  bon  vin 
en  bon  etat.  Les  lies  et  les  vins  inven- 
dables  etaient  communeiment  employes 
pour  la  distillation  et  doivent  avoir  com- 
munique' au  liqui'de  une  saveur  tres  desa- 


greable  que  1'on  deguisait  heureusement 
au  moyen  de  l'anis.  La  popularite  de 
cette  derniere  liiqueur  conduisait  les  dis- 
tillateurs et  les  confiseurs  a  fabriqu^r 
'beaucoup  d'autres  liqueurs  dans  lesquel- 
les  la  graine  d'anis  etait  remplacee  pir 
la  menthe,  la  pelure  d'orange,  les  cerises 
et  autres  fruits  ou  herhes  tres  parfumlees. 

Toutes  ces  liqueurs,  bien  qu'a  l'occa- 
sion  elles  aient  ete  faites  dans  d'autres 
pays,  ne  furent  consom-mees  assez  gran- 
deiment  en  Italie  que  vers  l'annee  1533, 
alors  que  Catherine  de  Medic  is  epousa  le 
Dauphin,  Fils  de  Francois  I.  Les  Italien-; 
iqu'elle  amena  a  sa  suite  et  ceux  qui  se 
rendirent  en  foule  en  France,  quand  ello 
devint  reine,  introiduisirent  l'usage  des 
liqueurs,  et  le  gout  des  firanculs  pour  ces 
liqueurs  semble  avoir  d'egenere  rapide- 
>ment  en  passion.  Une  variete  de  liqueurs 
fut  bientot  manufacturee  en  France,  qui 
defie  toute  classification;  on  y  sucraitles 
alcools  de  vin  avec  du  miel  ou  du  sucre 
ei  on  les  parfumait  avec  du  culbebe,  de  la 
cannelle,  des  clous  'de  girofle,  des  graines 
de  paradis,  de  la  reglisse,  de  l'eau  de 
rose,  du  jus  de  grenade,  du  muse,  de  l'am- 
bre,  de  la  man'dragore  et  beaucoup  d'au- 
tres articles. 

De  France,  la  reputation  de  ces  liqueurs 
passa  bientot  en  Angleterre  ou  leur  popu 
larite  fut  eprouvee  en  tres  granide  partie 
par  les  prix  prohihitifs  auxquels  elles 
etaient  foreement  vendues. 

Comme  nos  anc6tres  'etaient  des  ama- 
teurs de  breuvages  sucres  et  epices,  il 
est  probable  qu'ils  n'auraient  pas  joui  de 
la  faveur  populaire  qu'ils  ont  conserve 
jusqu'a  ce  jour,  sans  la  croyance  tres  an 
Cienne  et  profondement  enracinee  que 
e'etaient  des  philtres  d'amour  puissant*.. 
Cette  superstition,  si  on  peut  l'appeler 
ainsi,  etait,  a  une  epoque,  absolumentuni- 
verselle  et  elle  etait  basee  sur  certaines 
proprietes  bien  connues  de  certaines  plan 
tes  qui  avaient  une  action  excitante  tres 
marquee  sur  les  passions  humaines. 

Ce  fait  est  prouve  par  les  noms  que  les 
distillateurs  donnerent  a  leurs  liqueurs 
afin  d'engager  a  les  essayer  et  a  les  adop- 
ter. Une  -de  ces  liqueurs,  par  exemple, 
•qui  etait  en  grande  faveur  au  XVIIIe  sie 
cle,  e'etait  la  liqueur  "Parfait  Amour', 
une  decoction  de  divers  fruits  et  noix,  co- 
loree  en  rouge  fonce  avec  de  la  coche- 
nille.  Une  'autre  liqueur  que  le  sucre  et 
le  safran  rendaient  douce,  velouteuse  et 
onctueuse  etait  appelee  "Huile  de  Venus". 
Son  succes  fut  simplement  prodigieux, 
comme  on  peut  l'imaginer  par  le  fait 
qu'a  la  mort  de  l  inventeur,  de  petites 
quantites  de  cette  liqueur  furent  ven- 
dues a  des  ventes  pjivees,  a  raison  de 
deux  a  trois  livres  sterling  la  chopine. 
Meme  jusqu'au  milieu  du  dernier  siecle, 
des  liqueurs  tres  populaires  etaient  appe- 
lees,  non  seulement  "Parfait  Amour", 
mais  aussi  "Petit  'La it  de  Henri  IV, 
"Huile  de  Venus",   "Eau   des  Braves', 
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II  y  a  profit  a  acheter  maintenant! 


Nous  recevons  en  ce  moment  la  balance  de  nos  importations  qui 
sont  plus  considerables  que  jamais.  L'espace  dont  nous  dispo- 
sons  dans  nos  magasins  actuels  etant  beaucoup  trop  restreint,  et 
les  frais  de  transport  et  d'entrepot  etant  fort  eleves,  nous  avons 
decide  de  coter  des  prix  speciaux  aux  acheteurs  pour  livraison 
immediate  sur  les  quais.  lis  beneficieront  ainsi  d'une  reduction 
avantageuse  snr  le  prix  de  la  marchandise  etde  la  suppression  des 
frais  de  transport  et  d'entrepot  ainsi  obtenue. 
Parmi  les  marchandises  recues  actuellement,nous  mentionnons  les 

Vins  de  Port  de  la  Real  Companhia  Vinieola  du  Portugal, 

Vins  Sherry  de  Diez  Hermanos  de  Jerez  de  la  Frontera, 

Vins  Clarets  et  Sauternes  de  la  Maison  Vigneau  et  Cambours,  Bordeaux, 

Vins  de  Bourg-ogne  de  la  Maison  Morin,  Pere  et  Fils,  Beaune, 

Vins  de  Madere  de  la  Maison  Blandy  Bros.,  de  Madere, 

Vins  de  Malaga  et  Muscatel  de  la  Maison  Garrett  &  Cie.,  de  Malaga, 

Vins  de  Messe  "  Vatican,"  "  Sanctuaire  "  et  "  Colli," 

Vins  de  Champagne  de  la  Maison  Piper-Heidsieck, 

Vins  de  Champagne  de  l'Union  Champenoise  de  Reims, 

Vin  Tonique  Bacchus  au  Quinquina,  de  la  Maison  Adrien  Sarazin  de  Dijon, 
Cognac  Ph.  Richard,  Gin  en  eruchons  de  cristal  de  fantaisie, 

Scotch  Whisky  Mitchell  Rhum  des  meilleures  provenances, 

Irish  Whisky  Mitchell,  Liqueurs  Fines  Franeaises,  Marque  Garnier. 

Nous  sommes  a  vos  ordres  pour  qualites,  quantites  et  prix. 


Examinez  cette   liste.  —  Voyez   ce  dont   vous  avez  besoin, 
ACHETEZ  MAINTENANT 

et  profitez  des  avantages  de  prix  faits  aux  acheteurs  bien  avises. 


Pour  toutes  informations,  eolations,  ecrivez,  lelephonez  on  telegraphiez  a  nos  frais. 


LAPORTE,  MARTIN  &  CIE.,  Ltee. 

Epiceries,  Vins,  Eaux=de=Vie  et  Liqueurs  en  Gros. 

MONTREAL. 
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"Eau  Nuptiale",  "Eau  Virgimale",  "Favo- 
rite", "Belle  de  Nudt",  "Eau  de  Pucelle". 
■La  recette  pour  faire  la  derniere  liqueur 
nommee  peut  etre  interessante  pour  nos 
lecteurs:  elle  etait  la  suivante: 

Eau  de  pucelle: 

Genievre  pile  2  )z. 

Angelique  pilee     .     .     .     -     •     -J  oz. 
Eau  de  fleurs  d'oranger  .   .   A  poisson 
Sucre    ........     -1J  lb. 

Eau-de-vie  .  .  3  pintes  et  un  1-2  setter. 
Eau  i  chopine. 

Tous  ces  scans  snggestif  s  sont  maint  .- 
nant  abandonues,  a  l'exception  de  la  ?i- 
queur  "Parfait  Amour"  en  Angleterre  &t, 
d'une  maniere  generate,  partout,  excepte 
aux  Etats-Unis,  personne,  qu'un  habitant 
du  pays  oil  flotte  le  drapeau  etoile,  ne  s<? 
soucierait  de  demander  dans  une  place 
pubiique  un  "Kiss-me-Quick",  concoction 
(fade  de  fleurs  d'oranger  ou  un  "Lover's 
Delight"  qui  a  un  fort  gout  de  jasmin  ou 
encore  un  "Lucia's  Elixir",  "Maid's  Oil'', 
"Maid's  Water"  et  ainsi  de  suite. 

De  toutes  les  anciennes  potions  d'a- 
mour  dans  lesquelles  nos  ancetres  pla- 
caient  une  confiance  si  complete,  une  qui 
etait  reputee  la  plus  puissante  etait  faite 
d'une  plante  appelee  "mandragore". 

La  croyance  que  eette  plante  possedait 
les  ventus  d'un  philtre  d'amour  eut  pour 
origine  le  fait  que  d'habitude  elle  poussalt 
en  resseimblant  aux  membres  inferieurs 
de  l'homme  et  que  ses  fruits  etaient  sup- 
poses, et  en  Orient  sont  encore  supposes 
faciliter  la  fecondibe.  La  mandragore, 
comme  breuvage,  etait  bien  connue  de 
Shakespeare  qui  fait  s'ecrier  a  Cleopatre: 
"Donnez-moi  de  la  mandragore  a  boire". 
Le  grand  poete  connaissait  aussi  quel- 
ques-unes  des  fables  extraordinaires  qui 
attribuaient  une  sorte  de  vie  humaine  et 
des  sentiments  humains  a  cette  plante. 
Dans  "Romeo  et  Juliette",  nous  Hsons  : 

"  et  pousse  des  cris  commo 

des  mandragores  arrachees  de  la  terre, 
a  tel  point  que  des  etres  humains  les  en- 
tendant  deviennent  fous". 

La  vertu  de  la  mandragore  est  aussi 
rappelee  dans  une  chanson  francaiae  vn^s 
jolie,  par  Leo  Delihes,  intitulee:  "Bal- 
lade de  la  Mandragore":  — 

Tant  que  le  jour  dure  encore, 

Dressez  un  petit  autel; 
Placez-y  la  Mandragore, 

C'est  l'image  d'un  mortel. 

Entourez-la  de  quatre  cierges 

Achetes  bien  devotement. 
Choisis  parmi  les  cires  vierges, 

Et  dites  en  les  allumant: 

'Mandragore  charmee, 
Fais  que  je  sois  aimee; 

Fais  que  mon  regard  attire  le  sien; 
Que  par  ton  pouvoir,  au  devant  du  Qiiill 
Son  regard  vienne. 


Puis  au  coeur  de  la  racine, 

Le  cierge  etant  consume, 
Piquez  une  epingle  fine 

Portant  le  nom  bien-aime. 

■Celui  que  votre  coeur  appelle 
Tout  aussi  tot  vous  le  verrez, 

Son  image  dans  la  chapelle, 
Restera  tant  que  vous  direz: 

Mandragore  charmiee, 
Fais  que  je  sois  aimee; 

Fais  que  mon  regard  attire  le  eien; 
Que  par  ton  pouvoir,  au  devant  du  mien 
Son  coeur  vienne. 

En  depit  d'une  renomamee  si  ancienne, 
lc-  nom  meime  de  la  mandragore  est  a  peu 
pres  oublie  aujourd'hui.  Toutefois,  il  a 
etc  conserve  par  la  maison  qui  a  invents 
la  "Creme  de  Menthe"  et,  dont  les  bou- 
teilles  ia  long  goulot  et  &  ventre  relbondi 
portent  sur  leur  etiquette  le  nom  de 
'"Mandragorine". 

Ce  ne  serait  pas  juste  pour  1'Eglise  d<": 
terminer  ces  notes  sur  les  liqueurs,  sans 
r.'entionner  que  Ton  doit  &  beaucoup  d'or- 
dres  religieux  quelques-unes  des  liqueurs 
les  plus  agreables  et,  'a  juste  titre,  les 
plus  populaires.  Les  ordres  religieux  fn- 
rent  renommes  de  bonne  heure  pour  les 
p  rod  u  its  de  leur  distillation.  Ayant  fait 
des  voyages  en  Italie,  Montaigne  men- 
tionne  que  les  Jesuites  de  Viceoce 
avaient  une  fahrique  de  liqueurs  dans 
leurs  monastere,  de  meme  que  les  moirfcs 
do  Verone  qui  etaient  d'excellents  distil- 
lateurs  de  l'eau  de  Naffe,  liqueur  faite  au 
moyen  de  la  fleur  du  citron.  C'est  dans 
le  cloiitre  des  trappistes  de  l'Allier  que 
fut  fabrique,  pour  la  premiere  fois,  l'elix- 
ir  de  Sept  Fonds,  tandis  que  les  cenofbi- 
tes  de  la  Grace  de  Dieu  produisaient  la 
Trappistine  et  que  les  Saints  Peres  do 
Rouen  inventaient  la  liqueur  de  Bon  S?- 
cours. 

Mieux  connue  qu'aucune  de  ces  liqueurs 
est  la  cele'bre  chartreuse  qui  fut  manufac- 
turee  pendant  de  nombreuses  annees  par 
les  mioines  Carthusiens  du  Dauphine,  k  ia 
Grande  Chartreuse.  Ce  n'est  que  dernie- 
rement  que  les  moines  durent  emigrer  a 
Tarragone;  ils  expedient  maintenant  leu- 
liqueur  sous  un  nom  legerement  diffe- 
rent, ayant  ete  forces  d'abandonner  leurs 
anciennes  marques  de  commerce  sous  les- 


VINS  ET  EAUX-DE-VIE 


DES  CHARENTES 


Proprietaires-Distillateurs 
MATH  A,  -  pres  Cognac. 


Lalonde  &  Desroehes,  Agents, 

210,  rue  St-Paul,  Montreal. 


quelles  la  chartreuse  continue  a  etre  faite 
et  a  etre  expediee  par  des  laiques ;  il  en  a 
ete  de  meme  pour  d'autres  liqueurs  telles 
que  la  'benedictine,  l'eau-dejvie  des  Car- 
mes,  la  Liqueurs  des  Bveeques,  noms  qui 
indlquent  quelque  orlgine  religieuse  eloi- 
gneer — ^(.Ridley  Wine  &  Spirit  Trade  Cir- 
cular). 


PUBLICITE  SYSTEM  AT  I.QU  E 

Pour  chaque  ligne  de  machinerie  fa- 
briquee,  le  departement  de  la  publiicite 
devrait  preparer  une  'petite  brochure  il- 
lustree,  si  possible,  donnant  des  rensei- 
gnements  complets  concernant  celtte  li- 
gne particuliere.  Oes  brochures  peuvent 
etre  envoyees  par  la  poste,  a  des  per- 
sonnes  ayant  des  listes  ohoisies  de  noms, 
comme  moyen  d'atteinldre  indirectement 
les  personnes  visees,  et  elles  penvetit 
etre  envoyees  directedment  a  d'autres 
personnes,  en  reponse  A  des  demanded 
d'informations.  Des  listes  cQassifiees  de 
noms  peuvent  etre  obtenues,  divi'Sees  et 
subdivisees  d'une  maniere  telle  qu'il  soit 
possible  d'obtenir  les  noms  de  maisons 
faisant  partie  de  presque  toutes  les 
branches  de  commerce.  En  se  procu- 
rant  ces  listes  choisies  et  en  emvoyait 
par  la  pOste  des  brochures'  et  d'autres 
matieres  -a  puhlicite,  il  est  passible  d'at- 
teindre  indirectement  un  grand  nombre 
de  personnes  qui  peuvent  devenir  des 
clients.  Le  cout  de  ces  brochures  est 
d'halbitude  un  peu  plus  eleve  que  celui 
d'une  annonce  dans  un  journal  commer- 
cial, mais  ces  brochures  ont  l'avantage 
de  pouvoir  donner  plus  de  renseigne- 
ments  que  ce-la  n'est  possible  dans  une 
annonce.  En  combinant  les  deux  me- 
thddes,  il  est  presque  certain  que  tous 
les  clients  en  perspective  seront  atteints 
indirectement. 

Des  cartes  postales  et  des  lettres  cir- 
culaires  devraient  aussi  etre  preparees 
et  envoyees  aux  personnes  ayant  une 
liste  de  clients  eventuels.  En  preparant 
une  serie  de  six  a  douze  cartes,  lettres 
et  pamphQets  et  en  les  envoyant  a  inter- 
valles  reguliers,  les  personnes  indirecte- 
ment visees  auront  leur  attention  attiree 
sur  les  produits  de  la  maison  de  com- 
merce et  apprendront  quelles  sont  leurs 
bonnes  qualites.  Si  ce  genre  de  travail 
est  fait  d'une  maniere  systematique,  il 
est  certain  qu'une  bonne  proportion  des 
personnes  comprises  sur  la  liste  sero  it 
interesses,  des  demandes  de  renseigne- 
ments  seront  recues  pour  plus  ampiles 
informations.  Ces  demandes  sont  ce  que 
les  maisons  de  commerce  recherchent. 
Chaque  demande  de  renseignements  si- 
gnifie  un  nouveau  client,  une  plus  gran- 
de  possibility  de  vendre. 

Nous  voyons  ainsi,  dit  "Selling  Maga- 
zine" que  le  premier  devour  du  departe- 
ment de  la  puhlicite  consiste  a  annoncer 
dans  les  journaux  coimmerciaux  et  a  tra- 
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JAMES  AINSI-IE  &  CO. 

LEITH   ET  GLASGOW,  (Ecosse) 
LONDRES,  Angleterre 

Une  des  plus  importantes  distilleries  de  WHISKIES  ECOSSAIS.    La  re- 
putation de  Mess.  JAMES  AINSLIE  &  CO.  est  universelle. 

_  Cette  maison  possede  dans  ses  caves  une  quantite  enorme  de  WHISKIES. 
Par  ce  fait  elle  est  en  position  de  fournir  des  qualites  superieures. 

Pour  yous  eonvainere,  essayez-les,  comparez-les,  9a  vous  paiera. 

 •••  

POURVOYEURS  DE  LA  MARINE  ROYALE 

Marque  "CLEITLXOIT"  Enregistree 

Yellow  Label,  White  Label,  Special, 

Extra  Special         Liqueurs  "All  Malt" 

FUTS— Toutes  les  grandeurs  et  qualites. 

CHASTENET  &  FRERES 

BORDEAUX,  (France! 

Liqueurs  Francaises  Choisies 

Strawberry 
Apricot 
Peach 

CREIME  DE  MENTHE 

"GRENADINE— SIROP  DE  GOMME" 

Toutes  ces  marchandises  se  trouvent  dans 
les  epiceries  et  cafes  de  premiere  classe. 

ECHANTILLONS    FOURNIS   AVEC  PLAISIR 

L .  C  H  A  PUT,   FILS  &   C  I  E 

MONTREAL 

AGENTS  POUR  LE  CANADA 


BRHNDY 
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vailler  sur  une  liste  de  noms  choisis.  Ce 
travail  est  fait  par  le  departement  Ide  la 
publicite  seul  et  depend,  pour  son  suc- 
cess, du  soin  et  du  jugement  apportes 
dans  sa  preparation  et  dans  le  placement 
des  annonees;  il  depend  egaleinent  de  la 
maniere  systelmatique- avec  laquelle  les 
listes  d'expedition  sont  employees.  Le 
second  devoir  du  departement  de  la  pu- 
blicite est  de  eonvertir  les  clients  en 
perspective  en  clients  reguliers.  Pour 
ce  travail,  le  depart  ©men  t  a  1'aMe  du 
gerant  des  rventes  et  des  venldeurs.  Cette 
aide  additionnelle  est  preicieuse,  mais 
n'amoindrit  en  rien  rimportanoe  du  tra- 
vail du  departement,  ear  le  gerant  des 
ventes  et  les  venldeurs  ne  peuvent  tra- 
vailler  qu'avec  un  petit  nombre  de  cli- 
ents en  ^perspective  directs  a  la  fois,  tan- 
dis  que  le  departeiment  de  la  publicite 
est  continuellement  au  travail  avec  la 
liiste  entiere  de  ces  clients  en  perspec- 
tive. 

Quand  une  demaude  de  renseigne- 
ments  est  recue  par  la  poste,  ou  quand 
le  nam  de  quelque  acheteur  interess6  est 
envoye  -par  un  vendeur,  une  carte  de>vrait 
g'tre  etablie  montrant  d'un  seul  coup 
d'oeil  le  nam  et  1'adresse  de  1'acheteur 
en  perspective  et  la  llgne  partiiculiere  a 
laquelle  il  s'interesse. 

(Les  cartes  devraient  etre  classees  d'a- 
pres  les  territoires  parcourus  par  le 
vendeur.  Puis,  comme  les  vendeurs  s'oc- 
cupent  aussi  Id'acheteurs  futurs  directs, 
il  sera  facile  de  travailler  en  harmonie 
avec  eux,  en  supple  ant  a  leurs.  visites  par 
l'envoi  de  matiere  a  publicite,  juste 
avant  leur  visite.  Le  commergant  qui 
se  propose  de  faire  des  achats  connaitra 
alors  d'avance  le  nom  de  la  firme  et  le 
produit  qu'elle  vend. 

Les  opinions  different  sur  la  question 
du  temps  qu'il  faudra  employer  pour  tra- 
vailler un  client  futur  et  on  ne  pent  pas 
.pour  eela  etablir  de  regie  fixe  et  stricte. 
L'auteur  est  d'apinion  que  beaucoup  dfl 
clients  en  perspective  ont  ete  perdus 
parce  qu'on  les  a  abandonnes  trap  tot. 
Par  consequent,  le  travail  deivrait  conti- 
nuer  jusqu'a  ce  qu'il  soit  prouve  irretaie- 
diablement  que  de  l'aeheteur  en  perspec- 
tive on  ne  peut  pas  'faire  un  client  regu- 
lier.  Tant  qu'il  y  a  une  possibility,  ou 
devrait  continuer  le  travail. 


L'l N DUSTR I  E  DU    RHUM  A  LA 
JAMA1QUE 

M.  F.  Van  Dyne,  de  Kingston,  consul 
des  Etats-Unis,  donne  les  informations 
suivantes  sur  1'aide  donnee  a  la  Jamai- 
que  par  le  gouvernement  pour  le  develop- 
pement  de  iFindustrie  du  rhum: 

Un  exemple  de  l'activite  dont  fait  pireu- 
ve  le  gouvernement  anglais  pour  favori- 


ser  et  developper  dans  ses  colonies  toute 
industrie  promettant  des  resultats,  est 
mis  en  evidence  par  les  cours  destruc- 
tion donnes  maintenant  au  laboratoire  du 
gouvernement,  pres  de  Kingston  sur  la 
''Science  de  la  fabrication  da  rhum." 

II  y  a  quelques  annees,  le  gouverne- 
ment imperial  consacra  £10,000  ($48,665) 
au  developpement  de  l'industrie  du  sucre 
de  la  Jamai'que.  Une  partie  de  cette 
somme  fut  employee  a  l'achat  d'engrais 
en  vue  d'ameliorer  la  culture  de  la  canne 
a  suore  et  une  autre  partie  a  des  recher- 
ches  scientifiques  faites  dans  le  but  d'a- 
meliorer et  de  developper  l'industrie  du 
rhum  dans  cette  ile.  Comme  resultat  de 
ces  recherches  par  les  chimistes  du  labo- 
ratoire du  gouvernement  ,on  a  trouve  la 
reaction  qui  a  lieu  dans  la  fermentation 
du  rhum  et  ce  qui  produit  ses  aromes  et 
ses  qualites  divers.  Pour  faire  profiter 
les  producteurs  de  ces  recherches,  on  a 
institue  les  cours  mentionnes  plus  haut, 
faits  pour  une  categoric  de  distillateurs 
et  de  gerants  de  proprietes,  venus  des 
plantations  de  toutes  les  parties  de  Hie. 
Ces  hommes  sont  divises  en  classes  et 
chacun  volt  sous  ses  yeux  la  distillation 
et  la  fermentation  se  faire;  on  lui  montre 
les  changemenfcs  qui  ont  lieu  et  les  diver- 
ges melh.jdes  de  traifcement  n§?essaires 
pour  prcdulre  du  rhum  commun  et  du 
rhum  aromatique. 

Le  gouverneur  qui  s'interesse  au  deve- 
loppement des  ressources  de  l'ile  a  ou- 
vert  ofificiellement  les  cours  par  un  dis- 
cours.  Les  hommes  suivant  ces  cours 
sont  au  nombre  de  neuf  et  les  cours  du- 
reront  trois  semaines.  D'apres  les  sta- 
titiques  pour  l'annee  se  terminant  au  31 
mars  dernier,  le  rhum  de  la  Jamai'que 
occupe  la  seconde  place  comme  importan- 
ce parmi  les  produits  ordinaires  de  la  co- 
lonie;  il  vient  apres  les  fruits  et  constitue 
les  7.1  pour  cent  des  exportations  totales. 
Les  exportations  de  rhum  pour  l'annee  se 
.-out  elevees  a  1,463,070  gallons  evalues 
a  $652,666,  soit  une  augmentation  de  332,- 
521  gallons  representant  une  valeur  de 
$171,272. 


REVUE  GENERALE 

Les  maisons  de  gros  n'expedient  p'uy 
les  commandes  d'eaux  minerales.  vins  le- 
gers,  etc.,  en  un  mot  de  tout  liquide  pou- 
vant  souffrir  de  la  gelee,  a  moins  que  ce 
ne  soit  par  "express." 


PERSONNEL 

— iM.  Arthur  Terroux,  de  MM.  Lawr 
Young  &  Co.,  fait  actuellement  un  voyage 
d'affaires  dans  les  Provinces  Maritimes 
et  l'ile  de  Terre-Neuve. 

— Les  nombreux  amis  de  M.  L.  P.  Har- 
dy apprendront  sans  doute  av*c  interet 
qu'il  vient  de  se  marier  le  2€  novembre 
et  qu'actuellement  il  est  en  .voyage  de 
noces  aux  Etats-Unis. 

M.  L.  P.  Handy  qui  a  represente  avec 
succes  penldant  de  nombreuses  annees- 
plusieurs  maisons  importantes  de  Mont- 
real, dans  le  commerce  des  vins  et  li- 
queurs ,est  proprietaire,  deipuis  cet  au- 
tomne,  d'un  des  plus  impoitants  restau- 
rants de  la  Basse-Ville,  a  Quebec. 


LA   Bl ERE  JAPONAISE   DANS  L'l N DE 

Le  consul  general  H.  B.  Miller  a  envoye 
de  Yokohama  un  rapport  fait  au  gouver- 
nement de  Tokio  par  le  consul  japonais, 
1  'informant  que  la  demand©  pour  la  biere- 
clans  l'lnde  depasse  11,000,000  de  gallons 
par  an,  et  que  cette  demande  a  une  ten- 
dance a  raugmentation.  Sur  cette  quan- 
tite,  6,00i0',00u  de  gallons  sont  fournis  par 
1'Angleiterre  et  7  pour  cent  seulement  )>ar 
d'autres  pays. 

En  1905,  4,000,000  de  gallons  de  biere 
japonaise  furent  impartes  par  l'lnde  et  la 
plus  grande  partie  de  cette  quantite  fut 
vendue  a  l'essai  a  Calcutta  et  aux  envi- 
rons; car  on  connaissait  tres  peu  la  bier-e 
japonaise  dans  le  voisinage  de  Bombay. 
Le  consul  japonais  fait  remarquer,  a  la 
fin  de  son  rapport  qu'etant  donn§  que 
les  sommercants  de  l'lnde  commencent  a 
s'occuper  du  commerce  duJapon,  si  de  a 
biere  japonaise  de  la  meilleure  qualite 
etait  expediee  dans  l'lnde,  il  serait  possi- 
ble de  trouver  dans  ce  pays  un  debouehe 
l>our  la  biere  japonaise. 


S.H.Ewing&Sons, 

BOUCHONS 


Importateurs  et 
Manufacturiers  de 


Coupes  a  la  Main  et  a  la  Machine 

Marchands  de  Capsules  pour  bouteilles,  de 
broche  d'embouteilleurs,  d'Etain  en  feuilles, 
de  Fournitures  pour  Brasseurs,  etc.,  etc.,  etc. 


duectcourrosnatloE:  29  Front  St.,West.  Spal  96  rue  King.Montreal 

j  BELL    MAIN  65 
Telephones:  j  MARCHANDS  522 
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VENDE 


GIN  DE  BURNETT 

"LE   LONDON    DRY  ORIGINAL," 
=  Absolument  le  plus  Fin !  ===== 


J.  M.  Douglas  &  Co.,  Seuls  Agents  au  Canada.  Montreal. 


JOSEPH  E.  SEAGRAM,  ^Twu^ 

WATERLOO,  CANADA. 

" Old  Times,"  "White  Wheat,"  "No  83  Rye,"  "Star  Rye. 

MEAGHER    BROS.  &  CO.,  Montreal.  Agents. 
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AU  COMMERCE 


Les  Meilleures 
Bieres  de  Malt 
an  Pays,  et  les 
Gens  le  savent. 


Maintenez    votre   approvisionnement    d'ALE  et  de 
PORTER  de 


Vous  etes  oblige  de  les  avoir  si  vous  voulez  con- 
server  vos  clients..  Si  vous  leur  substituez  d'au- 
tres  marques,  vos  clients  ne  se  plaindront  peut- 
etre  pas,  mais  ils  donneront  leur  clientele  la  oil 
ils  obtiendront  ce  qu'ils  veulent  avoir. 
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GIVE 
THE  DEVIL 

his  DEW 


SANDERSONS 

MOUNTAIN  DEW 
SCOTCH 


6\ 


QJ 
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TENEZ  LE  CHAMPAGNE  "MUfflM" 
Champagne  pap  lequel  les  autres  sont  juges. 

G.  H.  MUMM  &,  CO 

EXTRA  DRY 

Le  Champagne  Sec  le  plus  exquis  qui  soit  produit. 

SELECTED  BRUT 

Le  Vin  Brut  le  plus  Fin  sup  le  marehe. 


DES  BREVETS  ROYAUX  ONT  ETE  ACCORDES  a  MM.  G.  H.  MUMM  &  Co.,  par 


Sa  Majesty  le  roi  Edouard  VII 
Sa  Majeste  l'empereur  d'Allemagne 
Sa  Majeste  l'empereur  d'Autriche 
Sa  Majeste  le  roi  d'ltalie. 


Sa  Majeste  le  roi  de  Suede 
Sa  Majeste  le  roi  de  Danemark 
Sa  Majeste  le  roi  de  Belgique 
Sa  Majesty  le  roi  d'E^pagne 


Les  importations  de  Champagne  G.  H.  MUMM  &  CO.,  pour  1  annee  1906,  ont 

ete  de  112,598  caisses. 

Plus  fortes  de  presque  40,000  ca.isses  que  les  importations  de  Champagne 

de  toute  autre  marque. 

S.  B.  TOWNSEND  &  CO.,  MONTREAL 


Seuls  Agents  pour  le  Canada. 
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[  X>ZtZ3C  OOURJ 

Les  prix  indlques  le  aont  d'aprea  les  derniers  renselgnements  fournis  par  les  agents  ou  manufacturers. 


ABSINTHE  La  cse 

Ed.  Pernod    (3)    14.50 

Gemp.  Pernod    (14)   13.50 

Pernod  Fils    (12)   15.00 

AMERS 

Amer  Picon    (12)  11.00 

L   C.  F.  C.    (1)  La  cse 

Jamaica  ,pts.  5.50 

Celery  ,.  pts.  5.50 

Mixed  Bitters      (13)    8.00 

APERITIFS 
Bacchus      (2)  La  cse 

12  BouteiHes    10.00 

Dubonnet    (1)  La cse 

litres   10.00 

Mixed   Bitters      (13)    8  00 

Tot    (14)   7'50 

BIERES 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

E.  &  J.  Burke's  Bottling..  ..  2.65  1.6B 

Bass'      (2)  qts.  pts. 

Daukes'  &  Co   2.40    1  55 

Bass'    (4)  qts.  pts. 

C.  G.  Hibbert's  Bottling  .   .  2.65  1  65 

Bass'    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  Dog's  Head  2.b»  1.70 

B«ss'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.60  1.70 

Monkey  Brand,  Nips  ..  $1.15 

Bass'    (6)  qts.  pts. 

Boar's  Head  2.65  1  65 

Bass  &  Co.    (6)  in  wood. 

Hhds   40  00 

Bbls  28.25 

India  Pale,  Kilderkins   15  00 

India  Pale,  Firkin    8  00 

Machen  &  Hudson    (5)  qts.  pts. 

Marque  "  Beaver  "   2  60  1  65 

Pabst    (1)  •  Pints 

Export,  10  doz  12. 75 

Blue  Ribbon,  10  doz.    ..  1375 

Tennants    (6)   2.50  1.65 

BIGARREAUX 

L   A.  Price    (1)  qts.  pts. 

Bigarreaux  au  Ma/rasquin  . .    8.00    9  00 

Teysonneau  (12) 
BIgarreaux  au  Marasquin.  . .  10.00  6  00 
BOURGOGNES  BLANCS 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)     qts.  pts. 

Cha-bllis.   8.00  9.00 

Chablls,  1889   H  75 

J  £a        &  Cie    (6)  <*ts-  Pts- 

Chablls  11-50  mo 

F.  Chauvenet  (15) 
Montraehwt  [marq.  Quiche]  20.00  10.00 
Chablls  Superieur  7.25   8  25 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 
Ohahlis   8.50    9  60 

Morin,  Pere  &  Fils      (2)         qts.  pts 
Chablis.  1898    7.50    8  50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Chablis   8.00  9.00 

BOURGOGNES  MOUSSEUX 

Bouchard,  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Bourgogne  Mousseux  14.00  1550 

BTe*une  16.00  17.00 

J?™"*"   18  00  19.00 

Chamberf.n  22.00  23.50 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

;|White  Cap"  (Ultra  Sec).  .22.00  24.00 
'  Pink  Cap"  (Vin  des  Daimes)  22.00  24  00 
"Red  Cap"  (Extra  Sec)..  ..21.00  23  00 

C.  Marey  &  Liger-Bfilair  (4)      qts.  pts 
Nuits  —  rouge  17.00  18.60 

Monn,  Pere  &   Fils      (2)  qts.  pts. 

Sec-Mousseux   12.50  13  30 

BOURGOGNES  ROUGES 

Bouchard.  Pere  &  Fils    (12)      qts.  pts. 

Macon   6.50  7.50 

Beaujolais  g.00  9.00 

Beaune   8.00  9.00 

"Club"   7.00  8.00 


Pommard  9.00  10.00 

Nuits  11.00  13.50 

Chambertin  16.00  17.00 

Clos  de  Vougeot.     ..  ...  ..20.00  21.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6y  qts.  pts. 

Beaune   1889   9.00  10.00 

Pommard   1887  11.50  12.60 

Volnay   1889  13.75  14.76 

Chambertin   1887  18.00  19.00 

F.  Chauvenet    (15)  qts.  pts. 

Clos-de-Vougeot  25.50  26.50 

Chambertin  18.50  19.50 

Romanee  18.50  19.60 

Corton  [Clos-du-Roi]  16.50  16.60 

Nuits  13.00  14.00 

Volnay  12.60  13.50 

Pommard  11.60  12.60 

Beaune  10.00  11.00 

MoulIn-a-Vent,  Macon,  vieux 

Superieur  9.00  10.00 

Beaujolais   7.00  8.00 

Macon  [Choix]   6.50  7.50 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

Macon   4.40  6.40 

Beaujolais   6.00  6.00 

Beaune   6.00  7.00 

Pommard   6.60  7.60 

C.  Marey  &  Liger-Belair  (4)      qts.  pts. 

Beaujolais   6,26  7.25 

Macon  6.50'  7.50 

Beaune  6.75  7.75 

iPommaird   8.50  9.50 

Nuits  1)3.00  14.00 

Chambertin  16.50  17.50 

Morin,  Pere  &  Fils      (2)  qts.  pts. 

Macon,  1898    5.00  6.00 

Beaune,  1898    6,50  7.50 

Pommard,  1898    7.00  8.00 

Nuits,  1878    8.50  9.50 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Beaujolais   6.00  7.0  > 

Macon   6.60  7.50 

Beaune   7.00  8.00 

Pommard   8.50  9.50 

Nuits  10.50  11.50 

Chamber-bin  15.00  16.00 

CHAMPAGNES 

C.  A.  Cardinal    (2)         qts.  -pts.  splits 

Extra  Dry  12.50'    13.50  14.50 

Victor  Clicquot    (10)  qts.  pts. 

Extra  Dry  &  Brut   28.00  30.00 

Fleur  de  SHlery  20.00  22.00 

Marechal,  Comte  d'Erlon.  13.00  15.0>0 

Due  de  Montlouis    (1)  qts.  pts. 

Cuvee  Reservee  10.00  11.00 

Carte  Noire  12.50  13.50 

Carte  D'or  14.00  15.00 

Due  d'Origny      (2)        qts.    pts.  splits 
Cuv&e  reservee  ..    ..17.00  18.00  19.0')' 

Louis  Duvau    (5)   13:50  15.00 

Gratien  &  Meyer    (14)  qts.  pts. 

Caisses  ou  paniers  13.00  14.00 

Heidsieck  &  Co.  (5) 
Dry  Monopole  31.00  38.00 

Lemay  &  Co.      (15)  La  cse 

Half  Pints    4.00 

Pints    8.00 

Quarts  '.   12.00 

Edmond  Masse  &  Fils    (19)      qts.  pts. 

Carte  Noire  ..  10.00 

Carte  Blanche  14.00 

Carte  Or  20.00 

Meet  &  Chandon    (7)  qts.  pts. 

White  Seal.  1900   28.00  &Q'.00 

Brut  Imperial   31.00  33.00 

Brut  Imperial,  1898  ..  ..37.00 
Brut  Imperial,  cuv6e,  1893.. 42.00 

G.  H.  Mumm  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

Extra  Dry  28.00  30.00 


Selected  Brut  31.00  33.00 

Selected  Brut  ..  1898  32.00  34.00 

Selected  Brut  ..  1895  38.00  40.00 

Extra  Dry,  paniers  1  doz.  J  B.  8.50 
Extra  Dry,  paniers  2  doz.  \  B.  17.00 

Piper-Heidsieck    (2)        qts.    pts.  splits 

Sec  28.00  30.00  32.00 

Brut  30.00  32.00  34.00 

Cuvee  1900,  tres  sec. 30.00  32.00  34.00 
Escompte  de  commerce  10%. 

Louis  Roederer    (1)  qts.  pts. 

Grand  Vin  sec  28.00  30.00 

Vin  Extra  sec  28.00  30.')0 

Brut  sp&cial  Cuvee  30.00  32.00 

Ve  Pommery,  Fils  &  Cie     (12)    qts.  pts. 

Sec,  ou  Extra  Sec  28.00  30.00 

Brut  [vin  naturel]  30.00  32.00 

CLARETS 

Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Floirac   6.00  6.00 

Medoc   5.25  6.26 

Margaux   6.50  6.50 

St-Julien   6.00  7.00 

Batailley  9.50  10.60 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Chateau  Leoville  20.00  21.00 

Chateau  Larose  20.00  21.00 

Chateau  Margaux  24.00  25.00 

Chftteau  Lafitte  24.00  25.00 

Bordeaux  Claret  Co.    (14)        qts.  pts. 

Cotes    2.50  3.50 

Bon  Paysan   2.60  3.60 

Bon  Bourgeois   3.00  4.00 

St-Julien   3.50  4.50 

Montferrand   4.00  5.00 

Chateau  Brule    5.00  6.00 

St.  Estephe    6.00  7.00 

Pontet  Canet  8.00>  9.00 

J.  Calvet  &  Co.    (6)  qts.  pts. 

St-VIncent   3.60  4,50 

Medoc   ..  4.50  6.50 

Flolrac   5.00  6.00 

Margaux   5.50  6.50 

Chateau  Lascombe    (1)  qts.  pts. 

Matrgaux    ,  2.25  3.00 

Faure  Frere    (3)                       qts.  pts. 

Bon  Bourgeois                      3.00  4.00 

Cotes                                    3.50  4.50 

Bon-Ton                                4.00  5.00 

St-Emilion                            4.50  6.50 

Ch.  Dugay                            6.00  7.00 

Floiraic                                  4.50  5.50 

Medoc                                   5.00  6.00 

Margaux                                5.50  6.50 

St-Julien                                6.00  7.00 

Pontet  Canet  ..  ..  ."  9.00  10.00 

Chateau  Gruaud  Larose  ..  ..12.00  13.00 

COtee  le  gallon.  .  1.00 

Galibert  &  Varon    (10)              qts.  pts. 

Medoc                                    4.00  5.00 

St.  Emilion                             5.00  6.00 

St.  Estephe                           6,00  7.00 

Pauillac                                 7.00  8.00 

St.  Julien,  Margaux                8.00  9.00 

L.  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

St-Julien   2.50  3.00 

©WEstepIhe   3.00  3.50 

Nathaniel  Johnston  &  Fils   (12)  qts.  pts. 

Ordinaire   4.00  5.00 

Chateau  Chamfleuri   4.00  5.00 

St-Loubes   4.75  6.75 

"Club"   6.00  6.00 

Medoc   6.60  6.50 

Margaux   5.75  6.76 

St-Julien   6.00  7.00 

St-Estephe   7.00  8.00 

Chateau  Dauzac  9.60  10.50 

Pontet  Canet  11.00  12.00 

Margaux  Superieur  11.00  12.00 
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Chateau  Beaucaillou  15.00  16.00 

Chateau  Leoville  19.00  20.00 

Chateau  Larose   19.00  20.00 

Chateau  Margaux  21.00  22.00 

Chateau  Lafitte  22.00  23.00 

A.  Lalande  &  Cie.    (5)  qts.  pts. 

1893  Medoc   4.40  6.40 

1890  Floirac   4.40  6.40 

1889  St-Julien   4.80  5.80 

1893  St-Emilion   5.20  6.20 

1890  St-Estephe   6.20  6.20 

1889  Chateau  Pontet  Canet..  6.80  7.80 

1889  Chateau  Leoville  11.00  12.00 

1889  Chateau  Lafitte  14.00  15.00 

Leon  Pinaud    (4)  qts.  pts. 

9t-Julien    2.50  3.50 

G.  Pradel  et  Cie.  Medoc  (2) . .  2.75  3.25 
P  Vernot.  St-Julien  (2)  ..  ..  2.75  3.25 
Vigneau  &  Cambours      (2)        qts.  pts. 

Chateau  Berges   3.50  4.00 

St-Estephe    4.50  5.50 

St-Julien    5.00  6.00 

Pontet  Canet    7.50  8.5.) 

Chateau  Maucamps  . .  . .  10.00  12.00 
Mouton  Rotschilds     . .     .  .  17.00  18.00 

COCKTAILS 

Cook  &  Bernheimer  Co.     (14)       La  cse 
Manhattan,  Martini,  Tom  Gin, 
Vermouth,  Gin,  Whiskey,  Ame- 
rican  9.50 

G.  F.  Heublein  Bros.  "Club"  (5) 
Manhattan,    Martini,  Whiskey, 
Vermouth,  Old  Tom,  ou  assortls.  12.75 

Maison  Fournier-Fournier    (13)      La  cse 

Red  Line  Cocktails   8.00 

COGNACS 

Bisquit,  Dubouche  &  Cie    (5)        La  cse 

*  qt.  9.50 

10  years  old  Qt.  12.25 

Old  Liqueur.  ..  20  yeare  old,  qt.  16.00 

V  V  S  O.  P..  55  years  old,  qt.  45.00 
Au  gallon  4.10  a  10.00 

J.   Borianne    (3)  La  cse 

X  X  X    «  7-50 

Au  gallon  3.75  @  4.75 

Jos.  Bremon  &  Co.    (14)  La  cse 

+++   quarts  6.50 

".  flasks  6.50 

 \  flasks  7.50 

Boulestin  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 
 qts.  10.50  10.25 

*   qts.  12.00  11.75 

*  Fluted  qts.  12.00  11.75 

*   pts.  13.00  12.75 

*   24  flasks  13.00  12.75 

***   qts.  15.00  14.75 

V  S.  O.  P   qts.  20.00  19.50 

V.  V.  S.  O.  P  qts.  28.00  27.50 

1846   qts.  45.00 

Boutelleau,  Fils    (14)  La  cse 

V.  S.  O.  P.  1858   qt.  18.00 

Doctor's  Special  qt.  11.00 

V.  O.  1875   qt.  14.50 

V.  V.  S.  O.  P.  1820   ,  .  .qt.  30.00 

Carlat  &  Co.    (14)  La  cse 

Quarts  6.50 

Pints    7.50 

Jules  Coadon  &  Co.    (6)  La  cse 

12  quarts   8.00 

24  flasks   9.00 

Au  gallon  3.90  @  4.50 

Cognac  Distillers  Association  (14)  La  cse 

■kick  vieux  9.0  J 

V.  0  12ans  12.00 

V.  S.  O.  P  20  ans  15.00 

X.  X.  0  1858  23.00 

au  gal 

3  grapes  vieux  .  3.75  a  4.00 

V  0  3.95  a  4,15 


Comandon  &  Co.    (6)  La  cse 

Special  9.60 

Reserve  extra  10.60 

Reserve   1878   12.50 

★★  et  X.  O  15.00 

V.  S.  O.  P  16  50 

Au  gallon   4.50  7.50 

Chs  Couturier  &  Cie    (2)  La  cse 

  7.50 

Aussi  pts,  L2  pts,  Imp.  Flasks,  Flasks, 

et  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.&0>  a  4.00 

D'Angely  (3)  La  cse 
XXX   6.60 

Dervos  &  Cie    (1)  1  se 5 cses 

Quarts   8.00  7.76 

Pints   9.00  8.75 

24  flasks  n.  c   9.00  8.75 

Gaston  Dugas  &  Cie    (19)  La  cse 

Etiquette  Blanche   8.50 

Etiquette  Bleu   9.00 

Naturel   10.00 

20  ans    ..    ..    '.  13.00 

Gaston  Dugas  &  Cie      (19)  le  Gal. 

1  grappe    3.65 

2  grappes   ..  3.75 

3  grappes   3.85 

M.  Durand  &  Cie    (1)  La  cse 

 Qts.  6.50 

★★★  Pts.  6.50 

★**  1  B.  7.00 

16  flasks   1.50 

24  flasks  n.  c   6.00 

32  flasks    6.75 

48  1-2  filasiks  n.  c   7.00 

Evariste  Dupont  &  Cie  (13)  1  cse  5  cses 
Cognac  Special  15.00  14.0') 

Alexis  Fournier     (13)  1  cse  5  cses 

Cognac  ★   8.00  7.50 

Cognac    9.00  8.50 

Cognac  ★★★   10,00  9.50 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  4.00 

Cognac  (Proof)  4  ans  4.50 

Cognac  (Proof)  8  ans  6.50 

Cognac  (Proof)  10  ans  7.00 

Lucien  Foucauld  &  Cie     (10)  La  cse 

1  Etoile,  12  Bout   9.50 

3  Etoiles.  12  Bout  12.50 

"Grown  Liqueur"  14.00 

V.  O.,  15  ans  d'age  16.50 

Medico  Tonic  18.00 

V.  S.  O.,  20'  ans  d'age  20.00 

V.  S.  O.  P.,  25  ans  -d'age  24.00 

V.  V.  S.  O.  P.,  30  ans  d'age  ..   ..  28.00 

1847    45.00 

P.  Frapin  &  Cie    (3)  La  cse 

★  qt.  9.50 

Medical  qt.  10.50 

20  years  old   ..qt.  13.00 

25  years  old  qt.  16.00 

30  years  old  qt.  19.00 

Au  gallon   4.00  @  7.00 

Fromy  &  Rogee    (6)  La  cse 

Medical  Reserve   10.00 

Medical  Reserve  ,V.  0   12.50 

Gonzalez,  Staub  &  Cie    (1)  La  cse 

Quarts   9.00 

Pints   10  00 

24  Flasks   10.00 

48  Flasks   10.00 

1  Etoile  Qts.  11.50 

3  Etoiles  Qts.  14.00 

V.  S.  O  •  Qts.  16.50 

V.  S.  O.  P  Qts.  1«.2F 

Jas.  Hennessy  &  Co.    (9)  qts.  pts. 

★  13.00  14.00 

 16.00   

V.  0  17.26   

S.  0  26.00 

X.  0  35.00   

X.  S.  0   45.00   

Extra  60.00   


Jimenez  &   Lamothe    (14)  t-a  cse 

★★★   qt.  11.00 

V.  S.  O.  P  qt.  15.00 

1890  Muscatel   qt.  16.00 

1865  Liqueur  qt.  18.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

G.  Lafon  &  Cie    (13)  1  se  5  cses 

Cognac   8.50  8.00 

Cognac  *  9.00'  8.50 

Cognac  ★★   10.00  9.50 

Cognac  ★★★  12.00  11.50 

Cognac  15  ans  ....  18.00  17.00 
Cognac  No  1,  24  Flasks  .  .  7.50  7.00 
Cognac  No  1,  32  Flasks  .  .  8.00  7.50 
Cognac  No  1,  48  Flasks  .  .    8.50  8.00 

Au  Gall. 

Cognac  (Proof)  3  ans  .  .  .  3.50 
Cognac  (Proof)  4  ans  .  .  .  4.00 
Cognac  (Proof)  8  ans  .  .  .  6.00 
Cognac  (Proof)  10  ans  .     .     .  6.50 

Lagrange  &  Co.    (14)  La  cse 

V.  O:   qts.  7.00 

V.  O.    '  flasks  8.00 

V.  O  i  flasks  9.00 

F.  Marion  &  Cie    (2)  La  cse 

*★*  Qts.  6.00 

Aussl    pints,    1-2    pts,    Imp.  Flasks, 

Flasks,  1-2  Flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gal. 

Quarts,  Casks,  etc  3.40  a  3.75 

Martell  &  Co.    (4)  La  cse 

Une  Etoile  qt.  12.76 

3  Etoiles  qt.  16.00 

V.  O  qt.  17.25 

V.  S.  O.  P  qt.  18.75 

V.  V.  S.  O.  P  qt.  38.00 

Jacques  Nicot  &  Cie    (10)  La  cse 

1  Etoile.  12  Bout   9.00 

2  Etoiles.  12  Bout  10.00 

3  Etoiles.  12  Bout  11.50 

V.  O.  12  Bout  12.00 

V.  -S.  O.  12  Bout  13.00 

V.  S.  O.  P.  12  Bout  14.00 

Reserve  1870.  12  Bout  16.00 

Reserve  1865.  12  Bout  17.00 

Reserve  1858.  12  Bout  18.00 

Pour  ordres  d'importations  d'au  moins 

30  caisses,  s'adresser  aux  agents. 

Otard,  Dupuy  &  Cie    (15)  La  cse 

Special  qts   9.60 

Une  etoile  qts   12.00 

Deux  etoiles  qts   14.00 

Trois  etoiles  qts   16.00 

V.  S.  O.  P  qts   17.50 

Au  galllon  depuis  . .  . .  5.00 

Parville  et  Cie    (2)  La  cse 

**★   12s.  qts.  6.00 

**★  Flasks   6.00 

★★★  1-2  Flasks   7.00 

V.  Pinot  &  Cie    (1)  La  cse 

★★★  qts.  6.25 

 pts.  7.25 

★★★  I  hotl.  7.75 

V.  O  qts.  7.25 

V.  O   . .     . .  pts.  8.25 

16  flasks  7.25 

24  flasks  n.  c  7.25 

32  flasks   7.50 

48  1-2  flasks  n.  c  7.75 

C.  Pluchon  &  Cie    (1)  1  cse  5  cses 

Quarts   7.25  7.00 

E.  Puet    (3)  La  cse 

★  qts   9.60 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

Quantin  &  Co.    (6)  La  cse 

★★★  qts   G.50 

Au  gallon  4.25  @  6.50 

Regnier  &  Cie    (14)  La  cse 

★★★   qts.  5.50 

*★*   Flasks  6.50 

 i  Flasks  7.50 

J.  Remy    (3)  La  cse 

Quarts  6.50 

Flasks  7.60 

1-2  flasks  8.60 
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Renault  &  Cie  (12) 

★  .-  

V.  O  

3  etoiles  S.  V.  O.. 

V.  S.  O.  P  

Club  


La  cse 

.  qts   10.00 

.  qts   12.00 

.  qts   16.00 

.  qts   21.00 

.  qts   18.00 

50  Tears  Old  qts   40.00 

Au  gallon   4.00  @  10.00 

P.  H.  Richard    (2)  La  cse 

S.  O  qts   22.50 

20  ans  flutes  qts   17.50 

V.  S.  O.  P  qts   12.25 

V.  S.  O.  P  pts   13.25 

V.  S.  O.  P  1-2  pts   14.25 

V.  S.  O  qts   10.50 

V.  O  qts   9.00 

V.  O  pts   10.00 

V.  0  1-2  pts   11.00 

V.  O  Flasks   10.00 

Pts,  flasks,  1-2  flasks  a  avance  ordinaire. 

Au  gall. 

Richard  3.40  a  6.00 

John  Robertson  &  Sons,  Ltd.  (7)  La  cse 

Denis  Mounie  et  Cie  11.50 

Clouret  &  Co  10,50 

Jules  Robin  &  Cie.    (4)  La  cse 

Quarts   9.50 

24  Flasks  10.00 

Sazerac  de  Forge  &  Fils    (9)        La  cse 

Quarts   9.50 

Flasks   10.25 

Au  gallon   4.25 

EAUX 

Apenta  Hungarian,  Aparient    (5)    La  cse 

25  Quarts   6.25 

50  Pints  9.50 

Sparkling  Splits   6.50 

Apollinaris    (5)  La  cse 

60    Quarts   7.60 

100  Pints  10.50 

100  Splits   8.50 

S.  Birch  &  Co.    (14)  La  cse 

Ginger  Ale   Bombays  1.35 

Ginger  Ale   Splits  0.90 

Soda   Bombays  1.25 

Soda   Splits  0.90 

Cantrell  &  Cochrane    (4)  La  doz 

Belfast  Ginger  Ale  1.40 

Club  Soda  1.40 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

Gal. 

Dry  Imperial  Ginger  Ale  1.50' 

Hiawatha    (2)  La  cse 

Naturelle,  1-2  gals  12s  4.75 

Natuirelle,  1-4  gals  50s  7.50 

Gazeuse  qts.  50®  7.50 

Gazeuse  pts.  100s  10.30 

Gazeuse  splits  100s  8.10 

Libertyville  Crystal  Spring    (1)      La  cse 

Quarts,  50  Bout.  . :   6.00 

Pints,  ICO  Bout   8.00 

Splits,  100  Bout   7.00 

Schweppe's,  de  Londres  (12)  La  doz. 
Soda  Water  Co.  Cylindres,  pour  2..  1.35 
Soda  Water,  Bombays,.  ..  pour  3..  1.50 

Soda  Water,  Splits  pourl..  1.10 

Dry  Ginger  Ale  1.35 

Seltzer  1.40 

Potass  Water  1.40 

St-Galmier  (3)  La  cse 
Source  Badolt  6.00 

Vichy       (2)  La  cse 

La  Capitale,  50  B   7.50 

La  Sanitas,  5.0  B   8.00 

La  Sanitas,  100  B.,  pts   9.50 

La  Sanitas,  100  B.  splits  . .    . .  7.50 

Vichy    (3)                                     La  cse 
Celestlns,  Grande  Grille,  Hopital, 
Hauterive  10.00 

Vichy  St-Yorre    (14)  La  cse 

Source  St-George   8.00 

Bassin  de  Vichy  (1)  La  cse 
Source  St-Louis  8.00 


EXTRAITS  DE  VIANDE 
Boeuf  Fluide    (2)  La  cse 

Vita  Fluid  Beef,  1  oz.,  cse  2  doz.  3.20 

Vita  Fluid  Beef,  2  oz.,  cse  1  doz.  3.00 

Vita  Fluid  Beef,  4  oz.,  cse  1  doz.  4.50 

Vita  Fluid  Beef,  20  oz.,  cse  i  doz.  4.75 

Vita  Fluid  Beef,  20  oz.,  cse  1  doz.  9.00 

GINS 

Van  Baarle  &  Zoon    (7)  La  ess 

Drawbridge   6.utJ 

Blankenheym  &  Nolet    (14)  La  cse 

Marque  'Clef,  C'ses  Rouges  ..  10.50 
Marque  'Clef ',  C'ses  Vertes  . .  5.00 
Marque  'Clef,  C'ses  Violettes  ..  5.00 

En  cm  ebons   10.00 

Au  gallon  de  3.00  a  3.25 

John  de  Kuyper  &  Son    (4)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s   11.75 

Caisses  Vertes  12s   6.25 

Caisses  Violettes  24c   5.50 

Au  gallon  3.15  a  3.30 

P.  Hoppe,  "Night  Cap"    (1)  La  cse 

Rouges  10.65 

Jaunesi  11.00 

Vertes   5.25 

Bllieues   6.00 

Violebtes   2.50 

An  galllon    3.05  3.25 

P.  Hoppe,  "Imperial"    (1)  La  cse 

Rouges  10.50 

Vertes   6.00 

Violettes   2.45 

Melchers,  de  Berthierville  (3)  La  cse 
Croix  Rouge.  Caisses  Rouges. .  .  .  11.25 
Croix  Rouge.  Caisses  Vertes.  .  .  .  5.85 
Croix  Rouge.  Caisses  Violettes.  .  .  5.00 

J.  J.  Melchers    (3)  La  cse 

Honey  Suckle,  Crucn  verre  .  .  9.00 
Honey  Suckle,  Crucih  pierre  .   .  9.00 

Netherland's  Steam  Disty.  Co.  (1)  La  cse 
Kiderlen's  "  Croix  d'honneur  ". 

Caisses  Rouges  11.00 

Caisses  Vertes   5.25 

Caisses  Violettes   4.90 

Crucbons  verre  —  12s  3  gals.  .  11.75 
Cruchons  verre  —  24s  3  gals.  .  12.75 
Cruchons  verre — 12s  5  gals.    .  17150 

A.  C.  A.  Nolet,  Schiedam    (5)        La  cse 

Caisses  Rouges  10.75 

Caisses  Vertes   6.75 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

Old  John    (2)  La  cse 

Caisses  Rouges  15s  9.75 

Caisses  Vertes  12s  5.25 

Caisses  Pony  24s  4.50 

Pollen  &  Zoon      (2)  La  cse 

Cruchons,  Verre,  1-8  g  24s  11.00 

Cruchons,  Verre,  14-g  12s  9.50 

Cruchons,  Verre,  l-2g  12s  16. CO 

HOCKS 

Frederick  Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling  White   16.00  17.00 

Sparkling  Red  18.00  19.00 

LAGERS 

F.  Jacobs  &  Co.    (2)  qts.  pts. 

Pilsner  German   2,50  1.60 

John  Jeffrey  &  Co.    (7)  qts.  pts. 

Castle  Brand    1.65 

Miller  Brewing  Co.    (2)  Le  Brl. 

Manque  "High  Life",  10  doz.  .  12.50 

Marque  "Buffet",  10  doz   12.00 

Malt  Extract,  8  doz   15.60 

LIQUEURS  FRANCAISES 
Benedictine    (12)  qts.  pts. 

12  litres  20.00  21.00 

Blankenheym  &  Nolet    (14)       qts.  pts. 

Anisette   12.00 

Curasao   11.00 

Kirsch,  foret  noire    ..  ..12.00 

Liqueur  Hannapier  18.00  19.00 

Petite  Chartreuse  Jaune  .  ..18.00  19.00 
Elixir  de  Spa  •.  15.00  16.00 


Briand  &  Jaquet    (1)  La  cse 

Cherry  Wihskey   7.50 

Blackberry  Brandy   7.50 

Apricot  Brandy  10.00 

Peach  Brandy  10.00 

Strawberry  Brandy  10. 00 

Sirop  de  Go-mine   7.00 

Kummel   9.00 

Anisette    9.00 

Cherry  Brandy   7.60 

Creme  de  Menthe  Verte   9.00 

Creme  de  Menthe   Blanche     . .  9.00 

Creme  de  Cassis   9.00 

Curasao  Orange   9.00 

Sirop  de  Grenadine   7.0U 

Maiaschino  9.00 

Marie  Brizard  &  Roger    (12)        La  cse 

Anisette  13.60 

Curasao,  Orange  ou  Blanc  12.50 

Marasquin  13.00 

Kummel,  Superfin  12.00 

Kummel  Crystallise  12.60 

Green  Peppermint..  13.00 

Creme  de  Menthe,  Blanche  13.00 

Cherry  Cordial  12.50 

Cherry  Brandy  12.50 

Blackberry  Brandy  12.50 

Kirsch  11.00 

Bitter  Triple  12.00 

Liqueurs  assorties  13.00 

Creme  de  Menthe  Verte  13.00 

Creme  de  Moka..  13.00 

Creme  de  Cassis  13.00 

Creme  de  Noyau  13.00 

Eau-de-vie  de  Dantzik  13.00 

Orange  Bitters   9.50 

Punch  au  Kirsh  11.00 

Peach  Brandy  16.00 

Chartreuse  St-Denis    (2)  qts.  pts. 

Verte  10.50  11.50 

Jaune  10.50  11.50 

Delizy  &  Dolstan    (3)  qts.  pts. 

Curasao  12.00 

Marasquin  12.00 

Kuimmel  12.00 

Liqueur  jaune  15.00  ^6.00 

Liqueur  verte   16.00  17.00 

Alex  Droz  &  Cie    (12)  qts.  pts. 

Creme  Cacao-Chouva  16.00  17.00 

Nelson  Dupoy    (14)  qts.  pts. 

Maraschino'  13.00 

Grenadine   8.60 

Fremy  Fils    (12)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey,  [Ohesky]  16.00  17.00 

Orange  Whiskey  14.00 

P.  Gamier,  Enghien    (2)  qts.  pts. 

Liqueurs  d'Or    19.00  20.00 

Marasquin    . .  11.00  13.50 

Blidah.  Liq.  de  Mandarine  19.00 
Creme  de  Menthe  verte  ....  12.50 
Cieme  de  Menthe  blanche..  12.50 

Abricotine   19.00 

Pousse  Cafe  12.50 

Monastine   20.00  22.00 

Curasao  Rouge  Sec  12.50 

Curasao  blanc  tres  sec . .  . .  15.00 
Fine  Orange  Crucheons    . .  25.00  30.00 
Fine  Anis  Crucheons  . .  . .  25.00  30.00 
Liqueurs  Assorties,  cse  48 

i  bouteilles  21.00 

Peter  Heering      (15)  La  cse 

Cherry  Brandy   13.00 

Jules  Lamothe    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   9.00 

F.  Lemonde  &  Cie    (13)  1  cse  5  cses 

Blackberry  Brandy  ....  7,35  7.00 
Cherry  Brandy    ....    7.35  7.00 

Cherry  Whiskey   7.35  7.00 

Creme  de  Menthe  A.  .  .  .  8.OO1  7.50 
Creme  de  Menthe  A.  A.  .  .    7.00  6.50 

Creme  de  Citron   5.00  4.50 

Grenadine  (Litre)  ....  6.50  6.25 
Grenadine  (Bout.  Fantaisie)  6.00  5.75 
Grenadine  (Bout.  Sauternes)  5.25  5.00 
Creme  de  Cacao   10.00  9.50 
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Creme  de  Vanille  ....  10.00  9.50 

Creme  de  Noyau   10.00  9.50 

•  Fine  Prunelle  A  12.00  a.x.f>0 

Fine  Prunelle  A.  A  10.00'  9.50 

Anisette  10.00'  9.50 

Liqueur  Cathedrale  (Char- 
treuse)   10.00  9.50 

Curasao  (Oruchon  1  litre).  11.00  10.50 
Curasao  (Cruchon  1  litre).  12.00  11.50 
Curasao  (Bout.  Qrt.)   .   .   .    8.50  8.00 

Creme  de  Cassis   10.00  9.50 

Pas  pour  rire   10.00  9.-50 

N'importe  quoi,  fantaisie  . .    9.00  8.50 

N'importe  'quoi    8.50  8.00 

Levert  &  Schudel    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Pelican" 

Anisette   12.00 

Creme   de  Menthe  12.00 

Curasao   12.0i0 

Kummel   12.50 

Maraschino   13.00 

Melrose  Drover  Ltd    (3)  La  cse 

Cherry  Whiskey  11.00 

Frederic  Mugnier    (3)  qts.  pts. 

Creme  de  Menthe  Verte. . .  .11.00 

Cherry  Brandy  11.00 

Cacao  l'Hara  a  la  Vanille  ..12.50 

Kirsch  *  *  *  11.00 

Prunelle  de  Bourgogne.  .  ..12.50 

Creme  de  Framboises  12.25 

Fine  Bourgogne,  12  lit..  ..20.00 

Creme  de  Cassis  11.00 

Fine  Bernard  15.00 

Grenadine  8.50 

Anisette  11.00 

Kumel  12.00 

J.  Sorin  &  Co.    (14)  qts.  pts. 

Cherry  Whiskey   15.00 

P.  Thorne  &  Sons    (14)  qts.  pts. 

Apricot  Brandy   24.00 

Tournel  &  Fleury    (2)  qts.  pts. 

Anisette  8.00 

Cherry  Brandy   8.00 

Cherry   Whiskey  8.00 

Creme  de  Menthe  8.00 

Creme  de  Cacao   8.00 

Creme  de  Cassis  8.00 

Curasao  8.00 

Kirsh  8.00' 

Kummel   8.00 

Sirop  Grenadine   6.00' 

Gabriel  Viard,  Troyes    (10)      12  24/2 

litres  litres 

Chartreusette  jaune  ..  ..  22.00  24.00 
Chartreusette  verte  ..  ..  24.00  26.00 
Pur  Abricot  [the  genuine]  28.00  30.00 
Marasquin,  bout,  d'origine  22.00  24.00 
Viardicthie  de  l'Abbaye  St. 

Urbain   20.00    22  00 

Curasao,  triple  sec   20.00  22.00 

Peppermint  [Menthe  verte]  20.00  22.0U 
Cassis  Imperator  ..  ..  20.00  22.00 
Creme  de  Cacao,  Scho_..<a 

a  la  vanille   20.00    22  00 

Creme  de  Moka   20.00  22.00 

Anisette  Extra  fine,  Cru- 

chons  ou  flacons  ..  ..  20.00  22  00 
Curasao  quadruple  sec  ..  22.00  24.00 
Pour  ordres  d'importafcion,  25  caisse3 

minimum,  s'adresser  aux  agents. 

Wilson    (14)  qts.  pts. 

Blackberry  Brandy  9.00 

Hungarian  Blackberry  Brandy  7.00 
Wallace  Cherry  Brandy. .   . .  9.00 
MAD ERE 

Blandy  Bros.      (2)  qts.  pts. 

Very  Superior   8.50  9.50 

Special  Selected  10.50  11.50 

London  Particular  13.00 

Cossart,  Gordon  &  Co.  (5) 

Au  gallon  2.50  a  9.00 

Rutherford  &  Browne  (15) 

Au  gallon  de  2.50  @  10.00 

MALAGA 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Etiquette  Bleu  —  pale-doux  7.50 

Etiquette  Blanc — pale  10.00 


MOSELLE 

Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Brauenberger  9.00  10.00 

Piesporter  10.00  11.00 

Berncasteler  Doctor  15.00  16.00 

Crown  Sparkling  18.50  20.00 

*  Nonpareil  Sparkling  24.60  26.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Zeltinger  ..   9.00  10.00 

Brauenberg  12.00  13.00 

Pi  sport  13.50  14.50' 

Scharzberg  —  1895  18.00 

Sparkling   Moselle  20.00  21.50 

Frederick    Krote    (14)  qts.  pts. 

Sparkling-  15.00  16.00 

Johann    Schlitz    (3)  qts.  pts. 

Winneger   6.00  7.00 

Braunberger   8.50  9.50 

Sparkling  17.00  18.00 

Hocheimer  17.00  18.00 

Cabinet  23.00  25.00 

P.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)       qts.  pts. 

Piesporter   8.50  9.50 

Zeltinger  9.00  lo.OO 

Braunlberger  15.00  16.00 

iserncastler  Doctor   16.50  17.50 

OLD  TOM  &  DRY  GINS 
Boords    (9)  La  cse 

Old  Tom   7.25 

London  Dry  7.25 

Booth    (4)  La  cse 

London  Dry  8.00 

Old  Tom  8.00 

Burnett    (15)  La  cse 

London  Dry    7.50 

Old  Tom   7.50 

Club    (3)  La  cse 

Old  Tom  6.50 

Old  Tom  au  gallon  ....  3.00 
Cold  &  Co.    (1)  La  cse 

Sloe  Gin  Qts.  lO.Oti 

Marque  Beaver  Qts.  5.75 

Marque  Beaver  Pts.  6.75 

London  Dry  Qts.  6.00 

London  Dry  Pts.  700 

Colonial    (3)  La  cse 

London  Dry  6.50 

Gordon    (12)  La  cse 

London  Dry  7.60 

Old  Tom  7.60 

Sloe  Gin  9.25 

Hill's  &  Underwood    (6)  La  cse 

London  Dry  7.50 

Old  Tom  7.50 

Imperial  Wine  Co.    (6)  La  cse 

London  Dry  6.60 

Old  Tom  6.50 

J.  &  W.  Nicholson  &  Co.    (10)       La  cse 

Old  Tom   8.25 

London  Dry   8.00 

Sloe  12.50 

A.  C.  A.  Nolet    (5)  La  cse 

"The  Real"  Dry  Gin   7.10 

G.  Pirns  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts  7.50 

John  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Old  Tom    8.00 

London  Dry   8.00 

Sloe   11.00 

Thorne    (14)  La  cse 

Old  Tom  8.00 

London  Dry  8.00 

Au  gallon   3.50 

Wilson    (14)  La  cse 

Royal  Crown  Old  Tom  6.60 

Au  gallon   2.00  <g>  3.00 

OPORTO 

Blandy  Bros.    (2)  La  cse 

Invalid's  Special  12.00 

Good  Fruity  7.50 

J.  W.  Burmester    (14)  La  cse 

Royal  6.09 

Crusado  6.00 

Rich  Douro  9.00 

Fine  Old  Port  Red  11.00 

Toreador  12.00 

Very  Fine  Old  Port  White  ..  ..12.50 


Pinhao   18.00 

Emperor   21.00 

White  Port  12.00 

Olu  Crusted  12.00 

Royal  Blue  Label  18.00 

Au  gall. 

Diamond  T  2.50  a  2.60 

Two  Grapes   2.75  a  2.85 

Three   Grapes   3.00  a  3.10 

Four  Diamonds   3.35  a  3.50 

Four  Grapes   3.60  a  3.75 

Three  Crowns   4.60  a  4.75 

J.  M.  Caselles  y  Tarrats  (3) 

Au  gallon  1.00  a  1.60 

Cockburn,  Smithes  &  Co.  (4) 

Tawny  La  cse.  16.00 

Au  gallon   2.75  <g>  7.00 

Croft  &  Co.  (6) 

Au  gallon  2.40  @  7.50 

A  la  caisse  7.00  @  24.00 

Delaforce,  Sons  &  Co.  (15)  La  cse 

Antique   8.C0 

Trocadero   9.00 

Royal  Palace  16.50 

Au  gallon     . .     . .     . .     2.50  a  15.00 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Pioneer    . .   13.00 

Commendador   17.00 

Au  gallon  $2.75  a  $  9.00 

Garcia  Hijos    (2)    8.50 

Gulmaraens  &  Co.  (6) 

Invalid's  Reserve  La  cse.  7.50 

Au  gallon  2.25'  @  6.60 

Hunt,  Roope,  Teage  &  Co.  (9) 

Au  gallon   2.00  @  5.50 

Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Old  Tawny    .    .  5.60 

MacKenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  2.60  @  10.04 

A.  Rizat  et  Cie    (2)    2.50 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Medal  Port  No  1  16.00 

M'adal  Port  No  2     .  .  .  13.00 

Favorita  Oporto  8.00 

Au  gallon  1.60  @  6.60 

Sandeman  &  Co.    (12)  La  cse 

Superior  Old  12.00 

"  Club  "   .  .  ..  18.00 

"1890"  30.00 

Au  gallon  2.50  @  16.00 

T.  G.  Sandeman  &  Sons  (5) 

Au  gallon  2.75  <g>  9.00 

La  cse 

Manual     Tosta    (2)    6.50 

Wiese  &  Krohn  (10) 

Tinto  Novo  gallon  1.50 

Caisse  12  qts   5.50 

Tinto  Novo  No  1  gallon  2.15 

Ligitimo  No  1   gallon  3.00 

Caisse  12  qts   7.50 

Particulier   gallon  3.50 

Invalid  Port  cse  12  qts.  10.00 

T.  Ventura  &  Co.    (2)    4.50 

Verdi  &  Cie    (2)   3.50 

E.  Yzaguirre    (5)  Le  Gal. 

Three  Grapes    1.50 

PORTER  ANGLAIS 
Guinness    (3)  qts.  pts. 

Read  Bros.  "Dog  Head"...  2.60  1.65 
Guiness'    (14)  qts.  pts. 

Monkey  Brand   2.50  1.60 

Monkey  Brand  Nips   1.10 

Guinness'    (4)  qts.  pts 

E.  &  J.  Burke,  bottling..  ..  2.60  1.66 
Guinness'      (2)  qts.    pts.  splits 

DaukeV  &  Co   2.50    1.55  1.25 

W.  E.  Johnson  &  Co.    (1S)      qts.  pts. 

Marque  Compass   2.'55  1.65 

Machen  &  Co.  (6) 

Marque  Pelican  2.50  1.60 

Machen  &  Hudson  (5) 

Marque  "  Beaver  "  2.50  1.60 

RHUMS 

Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)        qts.  pts. 

Black  Joe   8.00  9.00 

No  7   7.00  8.00 
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Marie  Brizard  &  Roger    (12)     qts.  pts. 

Ste-Croix  12.00 

P.  S.  Clement  11.00 

Jamaique  au  gallon   B.00 

E.  &  J.  Burke    (4)  qts.  pts. 

Jamaica  950 

Dandicolle  &  Gaudin    (1)         qts.  pts. 

Lion   9.00  10.00 

Sambo   7.50  8.25 

Tiger    8.00  9.50 

Tone  &  Topsey    7.50  8.50 

P.  Evariste  Dupont    (13)  La  cse 

Rum  St-Jacques  10.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Kaiopa  Habitation  10.50  12.50 

Vieux  Rhuim   12.00  14.00 

Carmencita  '(Jamaica)    ..  13.00  15.00 
Edward  Hobson  Jamaica  (13)   1  se  5  cses 
Rum  (Red  seal)  Litre  .  .  .  15.00  14.00 
H.  G.  Kewney  &  Co.    (5)  qts.  pts. 

Old  London  Dock— lBtoile  .  7.75 
Old  London  Dock— 3  Etoiles  .  8.75 
Mendoza  &  Cie     (2)....  qts.  5.00 
Navy  Reserve    (6)  qts.  pts. 

Jamaica  900 

Jchn  Robertson  &  Son,  Ltd.  (7)   La  cse 

Jamaica  Rum   10.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.  (9) 

Marque  "Bell"  9.00 

Marque  "  Bell  ",  36  o.  p.  au 

gallon  6.00 

Marque    "  Blue  Star ",  36 

o.  p.  au  gallon  4.75 

St-Jean      (2)    12  h  12.50 

Thorne    (14)  qts.  pts. 

Marque  "Lion"  10.00 

Liquid  Sunshine  9.50  10.50 

J.  W.  Turner  &  Cie    (2)  La  cse 

Quarts   7.00 

Pints   8.00 

%  Pints    9.00 

SAUTERNES 
Barton  &  Guestier    (4)  qts.  pts. 

Haut  Sauternes  12.50  13.50 

Graves   6.00  7.00 

Barsac   8.76  9.76 

Chateau  Yquem  24.00  25.00 

J.  Calvet  &  Cie    (6)  qts.  pts. 

Graves   5.25  6.25 

Sauternes   5.50  6.50 

Haut  Sauternes  ....  1901....  11.50  12.50 
J.  Dutrenet  et  Cie  qts.  pts. 

Graves    4.00  6.00 

Sauternes   5.00  6.00 

Haut  Sauternes    7.00  8.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

Faure  Freres    (3)  qts.  pts. 

Sauterne   4.00  5.00 

Sauterne   5.00  6.00 

Haut  Sauterne   8.00  9.00 

Chateau  Barsac   6.50  7.50 

Chateau  Yquem....   15.00  16.00 

Galibert  &  Varon    (10)  qts.  pts. 

Graves   4.00  5.00 

Barsac    7.00  8.00 

Haut  Sauternes   8.00  9.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

L,  Gaudin  &  Cie    (1)  qts.  pts. 

Ordinaire    5.00  6.00 

Haut  Sauternes    8.00  9.00 

Nathaniel  Johnston  &  Fils  (12)   qts.  pts. 

Barsac   6.00  7.00 

Sauternes   6.00  7.00 

Graves   6.00  7.00 

Haut  Sauternes   11.50  12.60 

Chateau  Yquem   20.00  21.00 

A.  Lalande  &  Cie    (5)  qts.  pts. 

1890  Graves   4.80  6.80 

1888  Barsac   5.20  6.20 

Lecompte  &  Morel  (2)  ..  ..  2.75  3.25 
Vigneau  &  Cambours    (2)         qts.  pts. 

Sauternes    3.50  4.50 

Graves   4.00  5.00 

Barsac   . .    4.50  5.50 

Haut  Sauternes    ..    ..        5.00  6.00 

Chateau  Yquem  18.00  19.00 

Gustave  Vigneron    (1)    ..    ..  3 :0O  4.00 


SHERRIES 

J.  M.  Caselais  y  Tarrats  (3) 
Au  gallon  1.00  a  1.50 

Richard  Davies  (9)" 
Au  gallon  1.50  @  6.00 

Diez  Hermanos      (2)  La  cse 

Cordon  Azul  18.00 

Cordon  Rojo   14.00 

Favonto   12.50 

Cordon  Verde  10.00 

Pedro  Domacq  (5)  au  gallon  1.26  ®  Q 

Feuerheerd  Bros.  &  Co.    (7)  La  cse 

Emperador  16.00 

Corona  12.00 

D.  Goni  Feuerheerd    (7)  La  cse 

Emiperador   . .  17.00 

Corona  13.50 

Au  gallon  3.00  a  9.00 

Manuel  Gamboa  Ramirez  (6) 

Au  gallon  ..  ..  1.25  @  4.50 

A  la  caisse  4.50  @  12.00 

Jose  Gomez    (2)   La  cse  8.50 

Gonzalez  &  Byass    (14)  La  cse 

Cristina  Dry   10.00 

Idolo  Seco  12.00 

Au  ga! 

Pendon   2.00 

Claro  2.50 

Giralda    ..    ..    •.  3.00 

Old  Brown   3.25 

Fino   ..   3.75 

Amontillado   4.00 

Vino  de  Paste  4.00 

Oloroso  4.25 

Las  Torres   4.50 

Victorioso   5.50 

Jubilee  6.00 

P.  Juanito  &  Co.  (2)  ..  ..  La  cse  6.50 
M.  Misa  (4)  au  gallon  ....  1.50  @  6.00 
Oliva  Morez  y  Ca.    (3)  La  cse 

Golden  Sherry  6.50 

Mackenzie  &  Co.  Ltd.  (12) 

Au  gallon  1.50  <g>  10.00 

Robertson  Bros.  &  Co.    (3)  La  cse 

Amontillado  16.00 

Manzanilla  13.00 

Olorozo  8.00 

Au  gallon  1.75  @  7.60 

Sanchez  Hermanos    (2)    .   .  La  cse  4.50 
Sanderman  Buck  &  Co.  (Julian  Pemartin) 
(12)  La  cse 

Pale  Dry   12.00 

Montilla  Fino,  very  dry   12.00 

"Club"    18.00 

Selected  Old   36.00 

"Jubilee"    ..  ,   50.00 

Au  gallon  de  1.50  @  10.00 

A.  R.  Valdespino  &  Co.  (6) 

Au  gallon  de  1.25  @  6.50 

A  la  caisse  de  5.00  @  15.00 

Verdi  &  Cie      (2)   3.50 

B.  Vergara  (9) 

Au  gallon   1.60  @  4.50 

SPARKLING  SAUMUR 
Ackerman-Laurance    (15)  qts.  pts. 

"Dry-Royal"  15.75  16.75 

%  pts.  paniers  1  doz  ;  pa- 

quets  de  4  paniers   18.00 

TARRAGONES 
Darichez  M.    (4)  au  gallon..  1.00  a  3.00 
VERMOUTH  La  cse 

Cazalis  &  Pratt      (2)  La  cse 

Soleil   6.23 

Dollin  &  Cie      (2)  qts.  pts. 

Francais    11-00  15  00 

Chamberizette  a  la  fraise  . .  8.00 

Cte  Chazalette  &  Co.    (3)    7.00 

Fli,  Ferrero  Ricardo      (2)  La  cse 

Italien   

F.  Lemonde  &  Cie    (13)  La  ess 

Francais    . .   6.00 

E.  Martinazzi  &  Co.  (Italien)     (1)  G.5') 


Noilly,  Prat  &  Co.  (12)  ..  . 
Freund  Bailor  &  Co.  (Italien) 


(12) 


7.00 
6.75 


VIN  DE  GINGEMBRE 


Boivin,  Wilson  &  Cie    (3)  La  cse 

Quarts  4.50 

Au  gallon  1.20 

Cold  &  Co.    (1)   qts.  4.25 

Au  gallon   0.85  a  1.25 

Maison  Fournier-Fournier  13) 

Quarts  4.00 

Au  gallon   0.85  a  1.00 

VIN  DU  RHIN 
Deinhard  &  Co.    (4)  qts.  pts. 

Laubenheim   7.00  8.00 

Nierstein,   8.50  9.60 

Rudesheim  15.50  16.60 

Liebfraumllcib.  17.00  18.00 

Hookheim  18.00  19.00 

Mancobrunn  21.50 

Jotoannesibeiig..  25.00 

inwein  [cruehons]  11.00  12.00 

sparkling  Hock  17.50  19.00 

Kock,  Lauteren  &  Co.    (12)      qts.  pts. 

Laubenheim.   7.00  8.00 

Bodenhelm   7.50  8.60 

Nierstein   8.50  9.50 

Stein wein  in  Boxbeutels  11.00 

Rudesheim  15.00  16.00 

Liebfraumilch  15.00  16.00 

Giesenheim  16.00  17.00 

Hocheim  18.00  19.00 

Johannisberg  21.00  22.00 

Claus  Johannisberg— 1893  .  .30.00 

Sparkling  Hock  18.00  19.50 

Frederick   Krote    (14)  qts.  pts. 

Laubenheimer   6.00  7.00 

Niersteiner   6.75  7.76 

Rudesheimer  10.00  11.00 

Hochheimer  10.00  11.00 

Steinwein  11.00  12.00 

Liebfraumilch  14.60  15.50 

Johannisberger  17.00  18.00 

Royal  Scharzberg  20.00  21.00 

Sparkling  Hock,  blanc  .  .  ..16.00  17.00 
Sparkling  Hock,  rouge  ..  ..18.00  19.00 
Johann  Schlitz    (3)  qts.  pts 

Bodenheimer  6.00  .... 

Hohnheimer  6.50  .. 

Laubenheimer  7.00  .. 

Niersteiner  8.00  .. 

Oppenheimer  9.00  .. 

Hochheimiberg  9.50  . . 

Johannisberg  16.00  .. 

F.  J.  Valckenberg,  Ltd.    (6)      qts.  pts 

Laubenheimer   7.50  8.50 

Niersteiner  9.00  10.00 

Rudesheimer  12.50  13.50 

Liebfraumilch— 1893   ls.oO  19.50 

Johannisberger— 1893   26.00  26.00 

VINS  TONIQUES 
Castro     (5)  La  cse 

1  Seal  port   5.00 

3  Seal  port   6.00 

Dubonnet    (1)  La cse 

Litres   10.00 

Red-Heart    (15)   9.0'. 

Vin  Mariani    (14)  10.00 

Vin  St-Martin    (13)    7.25 

Vin  St-Michel    (3)    8.50 

Wilson's  Invalid's  Port    (14)  ..  ..  8.00 

WHISKEYS  AMERICAINS 
Cook  &  Bernheimer    (14)  La  cse 

Bourbon  Gold  Lion   10.00 

Old  Valley  qts.  11.50 

Old  Valley   1-2  flasks  16.00 

WHISKEYS  CANADIENS 
Owl   Brand  Rye    (1)  La  cse 

Screw  top,  16  flasks   6.25 

Screw  top,  24  filasks   6.50 

Screw  top,  48  flasks   7.50 

Glass  stop,  24  flasks   6.75 

Glass  stop,  48  flasks   7.75 

Perfection  Brand  Rye    (1)  La  cse 

Amheir  12  qts.  5.25 

Glass  stop,  32  flasks.    Amber  ..  6.00 
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Rock  &  Rye  i2  qts.  7.00 

Rock  &  Rye  24  flks  8.00 

Parker's    (9)    High  Wines  50  o.  p.  gal. 

En  quarts   3.90 

En  l-<2  quarts   3.95 

Quantitee  moindres   4.00 

Jos.  E.  Seagram    (16)  La  cse 

"Star"  Rye  qts. 

"Star"  Rye  Flasks,  32s. 

"Star"  Rye  Flasks,  64s. 

White  Wheat  qts. 

White  Wheat  Flasks,  32s. 

No.  "&3"  Rye  qts. 

No.  "83"  Rye   Flasks,  16s. 


Hiram  Walker  &  Sons  (5)  (8) 

Canadian  Club,  5  years  old, 
Canadian  Club  .  .  Flasks, 
Canadian  Club  .  .  2  Flasks, 

Imperial   

Imperial  Flasks 

Imperial   \  Flasks 

Canadian  Club — 5  years  old 

Imperial   

Rye,  25  U.  P  

Malt,  25  U.  P  


La  cse 

qts..  10.00 
10.50 
11.00 
7.75 
8.25 
8.50 
au  gal. 

4.00 
.  3.05 


16  s. 
32b. 
qts. 
16  s. 
32s. 


 2.30 

  2.30 

Wilson    (14)  La  cse 

Empire  Rye   qts..  8.00 

Empire  Rye  flasks..  9.00 

Empire  Rye   \  flasks. .  10.00 

Empire  Rye   32  flasks  8.00 

Liquid  Sunshine   qts.  6.00 

•  Liquid  Sunshine  Flasks  7.00 

Liquid  Sunshine  ..  ..  1-2  Flasks  8.00 
Liquid  Sunshine  ..  ..  32  Flasks  7.00 

Etoffe  du  Pays  qts..  5.00 

Moonlight   .  qts..  6.00 

Moonlight.  .  .     .  .  Flasks  16s..  6.50 

Moonlight  Flasks  32s..  7.00 

Moonlight  Flasks  36s..  7.25 

Moonlight  Flasks  64s..  8.00 

J.  P.  Wiser  &  Sons,  Ltd.  (17) 

Recreation  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

12  Flks  Imp.  qts.  7.00 

16  Flks  Imp.  pts.  5.50 

32  Flks  Imp.  I  qts.  6.00 

36  Flks   Travellers  6.00 

Canada  Whiskey  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  7.00 

20  Flks  Imp.  pts.  8.50 

32  Flks  Imp.  |  pts.  8.00 

60  Flks  Imp.  \  pts.  8.00 

Red  Letter  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  8.00 

Whiskey  Clair  La  cse 

12  Bout.  Rondes  qts.  5.00 

WHISKEY  ECOSSAIS 

Alexander  &  Macdonald.  La  cse 

Sandy  Macdonald,  10  years  old  ..  9.50 

James  Ainslie  &  Co.    (1)       1  cse  5  cses 

Ainslie  Liqueur   13.00  .... 

Ainslie  Special  Liqueur  ..  16.0(0  .... 

Ainslie  All  Malt  Liqueur  ..  15.00   

O'Gilvie,  quarts   7.00  6.75 

O'Gilvie,  24  flasks   7.75  7.50 

O'Gilvie,  Imperial  quarts.  ..  9.50  . 
Ainslie,  Yellow  label..-    .  ..    9.00  . 

Ainslie,  Ord.  flasks  10.25  . 

Ainslie,  Imperial  quarts  ..  ..  13.50  . 

Ainslie,  White  label   9.75  . 

Ainslie,  Special  10.50  . 

Ainslie,  Extra  Special  12.50  . 

Ainslie,  Clynelish  [Smoky].  13.00  . 

Big  Ben    (1)  1  se  5  cses 

Quarts  [10  years  old]  ..  ..  11.00  10.75 

Bulloch,  Lade  &  Co.    (4)  La  cse 

Loch  Katrine  qts..  7.50 

Loch  Katrine  32  Flasks..  9.50 

Loch  Katrine.    Imp.  Qt.  Flasks..  11.00 

Special  White  Label   9.50 

Extra  Spec/al  Gold  Label  11.00 

Brae  Mar  Special    (14)  La  cse 

Quarts    8.00 


Flasks   9.00 

1-2  Flasks   10.00 

32  Flasks   9.00 

Bruce,  Wallace  &  Co.    (14)  La  cse 

Five  Crowns. 

Imperial  quarts   ....  10.50 

Reputed   quarts   7.00 

24  Flasks   8.00 

48  Flasks    ..  9.00 

48  Flasks  (10  oz.)  14.00 

Burns,  Leslie  &  Co.    (14)  La  cse 

Gleneil  qts..  6.00 

Loch  Carron    (14)  La  cse 

Imperial  quarts  10.00 

Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks    7.50 

48  Flasks   8.50 

Robt.  Dale  &  Co.    (2)  La  cse 

Quarts   :  12s  5.C0 

Peter  Dawson    (3)  La  cse 

Perfection   9.75 

Special  p  10.50 

Extra  Special..   .'.    9.50 

Liqueur  12.25 

Old  Curio,  20  years  old  15.00 

Au  gallon  4.00  @  7.00 

John  Dewar  &  Sons,  Ltd.    (15)     La  cse 

Dominion  Blend   qts.  8.75 

"Special"  qts.  9.25 

Blue  Label  qts..  9.75 

Special  Liqueur  [W.  Label]  qts..  12.50 

Extra  Special  Liqueur   qts..  16.50 

5  cses  d'une  sorte  ou  assorties,  25c  la 
cse  en  molns. 
Alex.  Ferguson  &  Co.    (10)  La  cse 

Fine  et  vieille  liqueur  20  ans  d'age  15.00 

Club  Liqueur  13.50 

P.  &  O.  Special  Liqueur,  10  ans  10.00 

K.  T   9.50 

Gleneil    (14)  La  cse 

Imperial   quarts   9.50 

Reputed  quarts  6.00 

24  Flasks   7.00 

48  Flasks   8.00i 

Greenless  Bros.    (14)  La  cse 

King  Edward  VII...  Ext.  Sp.  qts..  9.50 
King  Edward  VII...  Sp.  Liq.  qts..  12.00 

Dunblain  pure  grain    8.75 

Dunblain  pure  malt   8.75 

Real  Antique  pure  Highland   ..  16.00 

Au  gal. 

King  Edward  VII  4.75  a  5.00* 

V.  O.  Extra  Sp  4.00  a  4.50 

Haig  &  Haig    (14)  La  cse 

  9.50 

★★**★  13.00 

Pinched  Bottles  Wired  16.00 

Au  gallon  4.25  a  4.50 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  finest  Sq.  qts.  7.75 

Hay's  old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  old  24  flasks  7.50 

Hay's  old  32  sq.  flasks  7.50 

Hay's  old  ..  ..  Imp.  qts.  flasks  10.00 

D.  Hellbron    (14)  La  cse 

Hillburn  Blend  qts..  8.00 

Hilbum  Blend  ..  ..  Imp.  qts..  11.00 
Hillburn  Blend  ..  ..  Imp.  pts..  12.00 
King's  Liqueur,  10  years  qts..  10.00 
King's  Liqueur,  20  years  ..  ..  13.00 
Au  gallon   4.00  a  4.25 

John  Hopkins  &  Co.    (5)  La  cse 

"  Old  Mull  "  Blend   9.50 

"  Navy  Liqueur  "  V.  O.  S  12.00 

House  of    Lords    (14)   12.50 

Melrose,  Drover  &  Co.    (3)  Legal. 

1  etoile   4.00 

2  etoiles   4.25 

3  6toiles   4.50 

4  6to)if>s     4.75 

5  ©tolles   ..  6.00 

A.  Macmurdo  &  Co.    (14)  .  La  cse 

Imperial   quarts   8.50 


Reputed  quarts    6.50 

24  Flasks   6.50 

48  Flasks   7.50 

Mitchell  Bros.    (2)  La  cse 

Mullmore  12  Btles  qts..  6.00 

Mullmore  24s  pts.  7.50 

Mullmore  48s  y2  filsks.  9.00 

Mullmore  12  Imp.  Oval  qts..  ..  10.00 
Mullmore  24  Imp.  Oval  pts.  ..  10.50 
Glen  Ogle  12  Btles  rdes  ..  qts..  8.00 
Heather  Dew  12  Btles.  rdes  qts..  8.00 

Heather  Dew   pts.  8.00 

Heather  Dew  12  Imp.  Flks.  qts.  11.25 

Heather  Dew  10  oz.  Flks   12.00 

Special  Reserve  12  Btles.  rdes..  9.00 
Special  Reserve  Pts.  24s  ..  ..  10.00 
Special  Reserve  Imp.  Flks.  24s  11.75 
Finest  Old  Scotch  12  Btls.  rds..  12.50 
Grey  Beard  Stone  Jars. .  . .  4s  13.00 
Grey  Beard  Stone  Jars..  ..  6s  10.00' 

E.  S.  L.  Decanters   9.50 

E.  S.  L  qts.  9.50 

White  Star  Liqueur  qts.  10.50 

Au  gal. 

Old  Scotch  Proof   3.50 

Heather  Dew  3.45  a  4.00 

Sepeial  Res.  Scotch  Proof   4.00 

Special  Res  3.50'  a  4.50 

Extra  Spec  Liqueur  ..   ..  4.75  a  5.00 

Wallace  Moir    (3)                          La  cse 
Imperial  Quarts  12.00 

Alex.  McArthur  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  7.60 

Flasks  8.50 

Imp.  Quarts  11.00 

James  McNeil    (1)  La  cse 

Imperial  Oval  qts.  8.25 

Quarts   6.25 

Pints  7.00 

24  flasks,  Screw  top  7.00 

32  flasks,  Screw  top  7.50 

48J  flasks,  Screw  top  8.00 

5  cses  a  la  fois.  25c.  en  moins. 

Ian  McPherson    (6)  le  gal 

Craigdhu  10  O.  P....  4.00 

Dhuloch  9  O.  P....  4.10 

Special  Blend  8  0.  P....  4.25 

Special  Blend  16  U.  P....  3.75 

Geo.  Philipps  &  Co.    (13)        1  cse  5  cses 
Scotch  (Maid.  X)'m<ist.)  .  .    9.50  9.00 

J.  P.  McGillavray,  Sons  &  Co.  (13) 

1  cse  5  cses 

Scotch  (Happy  Moments)  .  9.75  9.25 
John  Robertson  &  Son,  Ltd.    (7)  Legal. 

Droits  payes 

No  1— Fine  Old   3.68 

No   2— "iSpecial"   3.96 

No  3^0lld  Highland      . .      . .  4.28 

No  4— Old  Dundee    4.71 

No  5— Old  Private  John  ....  5.16 

No  e^Liqueur   5.96 

No  8— Dundee  Finest   6.50 

La  cse. 

Private   Stock    John   Robertson  12.50 

J  R.  D.  "Star"   10.00 

Duncan  Mcintosh  8.25 

Robertson,  Sanderson  &  Co.  (6) 
"  Glenleith  "  [8  years  old],  la  cse.  9.00 
"Glenleith"        5  O.  P.     le  gal.  4.76 
"Glenleith"      15  U.  P.     le  gal.  4.00 

'  Grand  Special    9.00 

"  Mountain  Dew,"  full  flavor,  cse.  9.60 

la  cse 

"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre. 

8  Imp.  qts.  12.00 
"  Mountain  Dew,"  cruchons  terre, 

12  Imp.  qts.  13.00 
"  Mountain  Dew,"  4  O.  P..  le  gal.  4.75 
Special  Liqueur  ..  [15  years  old].  12.50 
Old  Private  Stock,  [20  years  old].  17.50 

J.  B.  Sherriff  &  Co.    (9)  La  cse 

Old  Islay..    10.00 

V.  O.  Islay  10.25 

Islay,  10  o.  p.  au  gallon   4.25 


LlQtJEtJRS  ET  TABAC8 


Islay  V.  O.  preuve,  au  gallon..  ..  6.25 
Stuart,  Campbell  &  Co.    (3)  La  cse 

Quarts  ,  6.50 

Flasks  7.50 

1/2  Flasks  8.50 

Imperial  Quarts  9.50 

Tsmmany    (14)   qts.  8.75 

R.  Thome  &  Sons  La  cse 

Scotch  Arms   10.00 

Antique  Liqueur,  2fli  years  ..  ..  12.00 
Au  gallon   4.50 

John  Walker  &  Sons    (12)  La  cse 

Kilmarnock  10.00 

Wilsons'    (14)  Laose 

V.  V.  O.  Quarts    8.00 

V.  V.  O.  Flasks   9.O0' 

V  V.  O.  1-2  Flasks  10.00 

WHISKEY  IRLANDAIS 

E.  &  J.  Burke    (4)  La  cse 

Quarts   8.50 

Imperial  Quart  flasks  12.00 

Wm.  Hay,  Fairman  &  Co.    (5)      La  cse 

Hay's  Old  Rd  qts.  6.75 

Hay's  Old  24  flasks.  7.50 

Hay's  Old  32  flasks.  7.50 

Hay's  Old  ..  ..  Imp.  qt.  flasks.  10.00 
D.  Hellbron  &  Sons    (14)  La  cse 

Old  Irish   Imp.  quarts  11.00 

fnnishannon    (14)  La  cse 

Quarts    6.50 


Flasks    .?   7.50 

1-2  Flasks   ..    ..  8.50 

John  Jameson  &  Son    (5)  La  cse 

1  «toil«   9.50 

3  etolles  11.25 

William  Jameson    (12)  La  cse 

1  harpe   9.76 

3  harpes  10.75 

McConnell's    (1)  La  cse 

★  :  Qts.  9.00 

*★*  Qts.  10.75 

Special  Liqueurs  Qts.  12.50 

Mitchell  Bros.  Ltd.    (2)  La  cse 

Old  Irish  Imp.  Oval  Flsks,  qts.  11.00 
Old  Irish  12  Btles.  rdes  ..  Qts.  6.50 

Old  Irish  Pts.  24s   8.00 

Old  Irish  Flasks  10  oz   12.00 

Spec.  Old  Irish  Imp.  Pts.  Flks.  11.75 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  4s  13.00 
Cruiskeen  Lawn  Stone  Jars  ..  6s  10.00 
Cruiskeen  Lawn,  Imp.  Qts.  Flsks1  12.50 

Au  gal. 

Old  Irish  3.65  a  4.00 

Special  Irish  4.75  a  5.00 

Wm.  O'Borne  &  Sons    (1)  La  cse 

12  Imperial  Oval  Quarts   9.00 

12  Ordinary  Quarts   6.50 

24  Pints   7.50 

24  Flasks,  stoppers   7.50 

48  1-2  Flasks,  stoppers   8.50 


O'Brien    (14)  La  cse 

Imperial  quarts   10.50 

Reputed   quarts   7.00 

Flasks    8.00 

1-2  Flasks  9.00 

Old  Bushmill    (14)  La  cse 

  12.00 

Special  Malt  10.60 

Au  gallon   4.50 

George  Roe  &  Co.    (12)  La  cse 

★   9.75 

 10.76 

Kilkenny    (3)    6.50 

St-Kevin    (3)   8.00 

Kilkenny    (3)   6.50 

Wilsons'    (14)  La  cse 

3  Horns   qts.  6.00 

3  Horns   Flasks  7.00 

3  Horns   1-2  Flasks  8.00 

Marques  Maison  Fournier-Fournier,  Ltee. 

1  cse  5  cses 

Rock  and  Rye  ....  7.25  6.75 
Mixed  Bitters  ....  8.TO  7.50 
Fine  Old  Port  ....  8.00  7.50 
Vin  de  Gingembre  ....  4.00  3.75 
Vin  Canadien   2.50  2.00 


—  Clef  a  la   liste  precedente  — 


Pour  trouver  l'agent  des  marchandises  cotees  plus  haut,  voyez  le  numero  apres  le  nom  de  la   marchandise  et 
comparez  avec  le  nutndro  dans  la  liste  suivante. 


1.  L.  Chaput,  Fils  et  Cie. 

2.  Laporte,  Martin  et  Cie. 

3.  Boivin,  Wilson  et  Cie. 

4.  John  Hope  &  Co. 

5.  W.  R.  Wonham  &  Sons. 

6.  S.  B.  Townsend  &  Co. 


7.  John  Robertson  &  Son,  Ltd. 

8.  Hiram,  Walker  &  Sons. 

9.  Gillespies  &  Co. 

10.  Bernard  &  Laporte. 

12.  Law,  Young  &  Co. 

13.  Maison  Fournier-FournieT,  Ltee. 


14.  L.  A.  Wilson  &  Co. 

15.  J.  M.  Douglas  &  Co. 

16.  Jos.  E.  Seagram. 

17.  J.  P.  Wiser  &  Sons. 

18.  Lalonde  &  Desroches. 


LE  COMMIS-VOYAGEUR 


Le  commis-voyageur  qui  veut  conser- 
ver  sa  clientele  doit  se  rendre  indispen- 
sable a  ses  clients.  II  n'y  a  jamais  eu 
une  epoque  comme  1 epoque  actuelle  ou 
une  telle  demande  ait  eu  lieu  pour  d^s 
vendeurs  intelligent^,  bien  au  courant  de 
leur  affaire  et  up-to-date.  La  concurre  i- 
ce  est  tres  forte,  non  seulement  a  cause 
des  maisons  qui  prennent  des  comiman- 
des  par  correspondance,  mais  aussi  a 
cause  de  la  rivalite  des  marchands  lo- 
caux  eux-memes. 

Le  conaimis-voyageur  qui  jouit  de  la 
confiance  de  sa  clientele  peut  faire  beau- 
coup  pour  empecher  la  demoralisation  du 


marche.  C'est  son  affaire  detudier  les 
methodes  et  les  systemes  des  marchands 
qui  reussissent  le  mieux  et  d'encourager 
et  de  reformer,  en  employant  du  tact,  le 
marchand  faible  et  moins  experimente. 
Ici,  est  un  confrere  faible  qui  ne  s'occu 
pe  pas  assez  du  credit  qu'il  fait  et  des  re- 
couvrements;  la  est  un  pauvre  boutiqunr 
ou  encore  un  marchand  qui  fait  des 
achats  trop  considerables  dans  certaines 
lignes  et  des  achats  trop  faibles  dans 
d'autres.  Avec  des  marchands  'le 
cette  categorie,  le  commis-voyageur  in 
telligent  peut  faire  un  veritable  travail 
de  missionnaire,  dit  "Credit  Men's  Bulla- 
tin". 

L'homme  qui  aocorde'du  credit  dans 
toute  maison  de  gros  connait  les  points 
faibles  et  souvent  essaie  par  des  lettres 


amicales  de  reformer  le  client;  mais  set; 
lettres  sont  souvent  mal  interpretees  et 
souvent  on  les  prend  en  mauvafse  part, 
tandis  que  la  meme  chose  pourrait  etre 
dite  par  le  vendeur  en  temps  voulu  ou 
peu  !a  peu,  sans  blesser  personne.  En 
realite,  le  marchand  peut  conclure  que  le 
comimis-voyageur  a  reellement  ses  inti- 
rets  a  coeur.  De  cent  manieres  diver- 
ses,  .le  commis-voyageur  peut  tirer  des 
legons  profitables  de  son  observation  et 
de  son  experience.  II  peut  jeter  aes  se- 
•mences  dont  quelques-unes,  il  est  vrai, 
peuvent  tomtber  dans  un  terrain  rocheux, 
mais  dont  d'autres  prendront  racine  dans 
1'espirit  de  cekii  qui  l'ecoute.  Plus  nous 
pouvons  nous  rendre  utiles  au  marchand 
detaillant,  plus  nous  devienrront  utiles  k 
notre  propre  maison. 


LES  PLANTEURS  DE  TABAC 

Demandent  la  protection    du  gouverne- 
ment  federal 

^'association  des  pilanteurs  de  tabac  du 
district  de  Joiliette,  a  adopte  ces  jours  der_. 
niers,  l'impoitamte  resolution  suivante: 

Propose  par  MM.  Lucien  Martin,  Adhe- 
mar  Leblanc  et  Denis  Aumond,  seconde 
par  Damase  Eugene  Forest,  et  Prosper 
Granger : 

"Attendu  que  les  planteurs  ont  encore 
en  mains  nme  grand e  quantite  de  tabac 
des  annees  precedentes;  que  la  recolte  de 
cette  annee  est  abondante  et  prete  a  etre 
mise  sur  le  marche  et  qu'il  est  urgent  que 
les  changements  a  la  loi  du  Revenu  qui 
nous  ont  ete  promis  soient  f  aits  a  l'ou- 
verture  de  la  prochaine  session  et  soient 
mis  en  vigueur  immediatement,  afin  d'ou- 
vrir  de  nouveaux  debouches  qui  nous  sonf 
absolument  necessaires,  et  que  seuls  ces 
changements  peuvent  nous  procurer; 

•Attendu  que  si  ces  changements 
etaient  retardes  plus  longtemps,  ill  en  re- 
sulterait  un  prejudice  serieux  &  tous  les 
planteurs  du  pays. 

"II  est  resolu  unanimement  que  cette 
association  prie  humblement  le  gouverne- 
ment  federal  de  vou'loir  bien  s'occuper  de 
cette  question,  et  faire  droit  aux  voeux 
unanimes  de  tous  les  planteurs  de  tabac 
de  ce  district,  en  modifiant  le  plus  tot 
possible  la  loi,  de  facon  a  favoriser  da- 
vantage  l'empiloi  du  tabac  oanadien  dans 
l'industrie." 


LA  PRODUCTION  DES  PLANTS  DE 
TABAC 

La  production  de  bons  plants  de  tabac 
est  d'une  grande  importance,  car  sans 
bons  plants,  il  est  impossible  d'obtenir 
une  bonne  recolte.  II  faut  d'abord  se  pro- 
curer de  bonnes  graines.  Une  bonnes  ma- 
nieres  pour  produire  des  plants  de  tabac 
consiste  a  choisir  un  terrain  riche,  bien 
draine  et  protege  aussi  bien  que  possible 
du  froid.  II  est  bon  de  bien  fumer  later-e 
en  automne  au  moyen  de  fumier  bien 
pourri  et  de  faire  un  labour  profond.  Au 
printemps,  des  qu'il  ne  gele  plus  et  que 
lc  sol  pent  etre  travaille,  on  laboure  ou  on 
beche,  on  ameublit  la  terre  pour  la  rendre 
propre  a  recevoir  les  graines. 

Un  bon  moyen  pour  faire    germer  les 


graines  consiste  a  faire  un  petit  sac  avec 
quelque  tissu  mince,  long  de  6  pouces  et 
large  de  2  pouces,  pouvant  contenir  una 
once  de  graines. 

•Les  graines  etant  mises  dans  le  sac,  on 
coud  celui-ci  et  on  le  met  dans  de  1'eau 
tiede  pendant  vingt  minutes  environ  et,  de 
temps  en  temps,  on  pince  les  graines  et 
on  les  melange  de  maniere  que  chaque 
graine  soit  bien  trempee.  Quand  on  re- 
tire le  sac  de'  l'eau,  on  en  exprime  toute 
leau  qui  peut  sartftr  facilement,  puis  0:1 
met  le  sac,  place  entre  deux  mor.ceaux  de 
tissu  epais  (flannelle  de  preference), dans 
un  poelon  ou  tout  autre  recipient  avec  de 
la  seiure  de  bois,  qu'il  est  facile  de  main- 
tcnir  chaude  et  humide;  on  place  ce  poe- 
lon sur  un  poele  ou  assez  pres  d'un  poele 
pour  le  tenir  ehaud — •plus  il  est  chau  l. 
plus  la  graine  germera  rapddement,  mais 
il  ne  faut  pas  que  la  chaleur  soit  trop  f  or 
te. 

Dans  les  circonstances  ordinaires,  la 
graine  germera  en  cin'q  a  sept  jours;  elle 
est  alors  prete  a  etre  semee. 

Pour  seiner,  on  emploie  un  arrosoir  or- 
dinaire dont  la  pomme  a  des  trous  assez 
grands  pour  laisser  passer  une  tete  d'e 
pingle  ordinaire. 

Metrtez  d'abord  dans  l'arrosoir  une  cuil- 
leree  a  soupe  de  graines  germees  et  rem- 
plissez-le  d'eau.  Avant  de  semer,  ratis- 
sez  legerement  la  terre  Un  arroisoir  or- 
dinaire plein  suffit  pour  ensemencer  un 
espace  de  trente  pieds  carres.  D'habitude 
on  seme  une  once  de  graines  pour  des 
couches  tongues  de  ciniquante  pieds  et 
larges  de  six.  Des  que  la  graine  est  ©.*- 
mee  il  faut  bien  arroser  pour  empecher 
les  germes  de  se  dessecher.  Quand  l'eau 
a  ete  bien  drainee,  etendez  un  drap  sur  la 
partie  ensemencee  et  laissez-le  Ha  pendant 
une  dizaine  de  jours,  ne  l'enilevant  que 
pour  sarcler  ou  arroser.  Pendant  la  pous- 
se  des  plants,  il  faut  enlever  les  mauvai- 
ses  herbes  et  maintenir  une  humidite  suf 
fisante  pour  produire  une  croissance  ra- 
pide.  Quand  les  plants  ont  atteint  une 
hauteur  de  quatre  a  six  pouces,  il  sont 
prets  a  etre  transplantes. 


DIMINUTION  DES  EXPORTATIONS  DE 
LA  HAVANE 

Le  lourd  fardeau  soms  'leqnel  l'in> 
■dustrie  dies  eigaws  de  k  Havane  a 
ehancele  ]>endia.nt  l'annee  oourante  est 


iillustre  d'une  maniere  frappante  par 
la  'diminuition  considerable  des  expor- 
tatioas  de  cigares  du  port  de  la  Ha- 
vane,  dit  le  journal  "Tobaooo." 

D'apres  les  rap,port-s  officiels  de  la 
douaJie  cubaine,  des  expeditions  .de  ci- 
gares de  la  Havane  dans  toutes  his 
parties  du  nionde  pendamt  dies  neuf 
premiers  mois  de  1907  ont  ete  de  107,- 
860,7^5  cigares.  Les  expeditions  pen- 
dant la  periode  icorrespondante  de  190G 
ont  ete  de  190,204,949  cigares,  ce  qui 
signifie,  pour  les  exportations  du  ler 
jan\-ier  au  ler  ootobre,  une  diniinntion 
de  plus  de  82,000,000  de  cigares,  ou 
presque  autant  de  cigares  importes  que 
les  f  umeurs  des  Etats-Unis  en  conisom- 
meraient  ortdirnairenienit  dans  une  an- 
nee entiere. 

La  diniinution  des  importations  de 
cigares  de  la  Havane,  cetite  annee,  est 
due  a  trois  causes  distinctes — preanie- 
remenit  aux  troubles  entre  patrons  et 
ouvriers,  qui  ont  regnie  }>endant  plu- 
sieurs  mois  et  qni  ont  diminue  'beau- 
coup  la  production;  deuxiemement  a 
1'auigmentia/tion  enorme  du  cout  de  pro- 
duction qui  a  force  les  manufaeturiers 
a  hansser  leurs  prix,  ce  qui  natureiHe- 
inent  a  icause  une  diminution  des  com- 
mandes  dans  certains  quartiers;  trois- 
iemement,  an  fait  que  les  manufactn- 
riers  de  la  Havane,  dans  les  conditions 
existantes,  ne  cherchent  pas  a  etendre 
leurs  affaires,  mais  simplemeint  a  les 
mainiteniT  dans  l'espoir  qu'en  retenant 
leurs  clients  a  oette  epoque,  ills  pour- 
ront  deriver  quelque  profit  dans  lWe- 
nir  et  dans  des  annees  plus  favorables. 

Les  expeditions  totales  de  cigares  de 
da  Havane  en  1906  se  .sent  elevees  a 
256,738,030 ;  elles  etaient  en  gain  d'en- 
viron  trente  millions  sur  l'annee  pre- 
cedente,  pendant  laquelle  les  ex]X>j"ta- 
tions  totales,  pour  l'annee  oourante. 
seront  bien  inferieures  a  celJes  de  1906 
et  meme  a  oeldes  de  1905;  ear  si  pen- 
dant les  trois  derniers  mois  de  l'annee, 
des  exporta.tions  etaient  meme  aussi 
fortes  approximaitivement  que  pendant 
les  mois  corresponidants  de  1906 — cho- 
se qui  cist  aibsoluiment  improbable  —  le 
total  pour  1907  serait  seulement  de 
174,393,809  cigares,  la  plus  petite 
quantite  qui  aurait  ete  exportee  depuis 
de  nombreuses  annees.     Toutefois  il 
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est  idouteiix  que  les  expeditions  totades 
de  loette  aninae  ajuteignient  le  ehiffne  de 
160,000,000,  et  il  ne  serait  pas  du  tout 
surprenaiit  qu'elles  soient  inferieures 
k  150,000,000. 


[.'INDUSTRIE  DU  TABAC  AUX 
ETATS-UNIS 

Dans  la  valeur  tota'le  du  tabac  manu- 
facture aux  Etats-Unis  en  1905,  les  ei- 
gares  et  les  cigarettes  figurent  pour  46  7 
pour  cent,  le  tabac  a  chiquer,  le  tabac 
a  fumer  et  le  tabac  a  priser,  pour  53.3 
pour  cent.  Sur  le  nombre  total  des  ou- 
vriers  que  eette  Industrie  emploie,  85 
pour  cent  etaient  occupes  a  la  manufac- 
ture des  cigares  et  des  cigarettes. 

Le  nombre  des  etablissements  employes 
a  la  manufacture  des  'cigares  et  des  ciga- 
rettes etait  de  16,395,  tandis  que  les  a  li- 
tres branches  de  rindustrie  n'en  em- 
ployaient  que  433.  Cefcte  difference  frap- 
pante  est  due  en  partie  a  ce  que  les  ci- 
gares et  les  cigarettes  sont  en  grande 
partie  manufactures  dans  de  petits  eta- 
blissaments,  alors  que  le  tabac  a  chiquer, 
le  tabac  a  fumer  et  le  tabac  'a  priser  sont 
produits  principalement  dans  des  manv.- 
factures  de  dimensions  considerables. 

Le  capital  moyen  invest!  dans  la  bran- 
che  de  1'industiie  qui  comprend  les  ci- 
gares et  les  cigarettes  etait  de  $8,852  par 
etablissement,  tandis  que  le  capital  in 


vesti  dans  l'autre  branche  etait  de  $413,- 
i043  par  etablissement. 

Un  contraste  semlblable  s'est  manifests 
dans  le  nom'bre  moyen  des  ouvriers  par 
etablissement,  ce  nom'bre  etant  de  8  pour 
les  cigares  et  les  cigarettes  et  de  55  pour 
!<>  tabac  a  chiquer,  le  tabac  a  fuimer  et  le 
tabac  a  priser. 


EXPORTATIONS  DE  CIGARES  DE  »-A 
HAVANE 

Les  ch'iffres  suivants  tines  des  rapjorts 
otfficiels  de  la  douane  cubaine  indiquent 
\h  nombre  de  cigares  expedies  du  port 
de  la  Havane,  pendant  la  premiere  iquin- 
zaine  d'octobre. 

Cigares. 

Etats-Unis   5,185,981 

Grande-Bretagne    ....  3,708,772 

Allemagne   2,60>0,0'8G 

Canada   694,600 

Australie   53'9,000 

Chili   418,000 

Repu'blique  Argentine  .   .   .  247,280 

Afrique  Anglaise   187,000 

Bolivie   128,287 

lies  Canaries   8^,130 

Belgique   85,700 

Divers  pays  d'Afrique  .  .  .  84,000 
Autriche     ......  51,350 

Egypte   49.55U 

Chine  Anglaise    ....  28.500 

Pays  ©as   21,500 

Venezuela   20,000 

Guatemala   19,000 

Perou   18,600 

Bresil    .......  15,050 

Gibraltar   13^fl'00 


Italie   13,000 

Porto  Rico   12,500 

Uruguay    . •    .   12,001 

Ocean ie  frangaise  ......  lO.OOO 

Etats-Unis  de  Colombie  .   .  9,80  J 

Equateur    ......  7,000 

Antilles  danoises   5,000 

Antilles  anglaises    ....  4,600 

Antilles  hollandaises   .    .    .  4,50*) 

Mexique   3,500 

Espagne   3,0'O'i 

Chine  frangaise    ....  2,75o 

In  des  anglaises    ....  1,350 

France   200 

Total  du  ler  oct.   au   15  oct. 

1907    14,293.646 

Du  ler  jan.  au  30  sept.  1907.  .  107,8'60.725 

Total  du  ler  jan.  au  15  oct.  .122,154.371 

Meme  perio.de  en  1906  .   .  .202,040,259 

Diminution  en  19,017     .     .  .  79,885,883 


TABAC  SANS  NICOTINE 

Ce  que  Ton  connait,  en  France,  sous  'e 
nom  de  "Caporal  Doux",  tabac  sans  ni 
cotine,  est  simplement  du  caporal  ordi- 
naire qui  a  ete  traite  en  le  lavant  dans  de 
Teau  jusqu'a  ce  que  la  proportion  ordi- 
naire de  2  1-2  pour  cent  de  nicotine  ait 
etc  reduite  a  1  pour  cent.  Sous  cette  for- 
me, on  le  fume  dans  la  pipe  et  on  1 'em- 
ploie dans  la  manufacture  des  cigarettes, 
ce  tabac  trouve  une  eertaine  faveur  au- 
pres  de  fumeurs  qui  preferent  un  tabac 
doux  ou  qui,  atteints  de  faiblesse  du  eys- 
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Fait  des  Meilleurs  Tabacs  de  la  Havane  par  des  Cubains. 

MANUFACTURE  PAR 

J.  M.  FORTIER,  Limitee,  MONTREAL; 
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teme  nerveux  ou  du  coeur,  craignent  les 
effets  de  la  nicotine. 

Le  caporal  ordinaire  est  un  melange  de 
tabacs  frangais,  americain  et  oriental-, 
prepare  par  la  Regie,  ou  etablissement  du 
gouvernement,  qui  a  le  monopole  entier 
de  la  manufacture  du  tabac,  des  cigares 
et  des  cigarettes  en  France.  Ce  tabac  a 
un  gout  un  peu  acre,  mais  non  desagre- 
able;  c'est  le  moins  cher  et  le  plus  popu- 
laire. 

II  y  a  quelque  buit  mois,  le  gouverne- 
ment frangais  voyant  qu'il  y  avait  une 
forte  demande  ipour  un  tabac  soi-disant 
sans  nicotine,  qui  avait  ete  prepare  en 
petit  par  certains  pharmaciens  et 
qui  etait  aussi  manufacture  en  Belgique, 
ccmmenga  la  manufacture  d'un,  produit 
similaire  en  reduisant  la  teneur  en  nico- 
tine du  tabac  caporal  par  f  action  de  l'eau, 
laquelle,  diminuant  de  2  1-2  a  1  pour  ceu 
cette  teneur,  enleve  aussi  d'autres  ingre- 
dients; le  poids  du  tabac  est  ainsi  iS- 
duit,  suivant  la  quality  de  la  feuille,  de 
IE  a  30  pour  cent.  C'est  cette  perte  des 
poids  p'lutot  que  le  procede,  qui  constit'ie 
le  cout  de  reduction  de  la  teneur  en  ni- 
cotine et  explique  pourquoi  le  caporal  or- 
dinaire qui  se  vend  $2.41  le  kilo  (2.2* lbs.) 
vaut  $3.08  quand  il  a  subi  cette  reduc- 
tion. 

Le  procede  de  lavage  est  simple  et  est 
facilite  par  1'emploi  d'une  machinerie  au- 
tomatrque;  mais  i'l  doit  se  faire  sous  la 


surveillance  attentive  et  constante  d'un 
ouvrier  habile  et  de  eonfiance,  afin  d'ob- 
tenir  un  produit  uniforme  contenant  ia 
proportion  de  nicotine  specifiee.  Le  ca- 
poral doux  est  vendu  dans  les  debits  de 
tabac  du  gouvernement  en  paquets  de  60 
grammes  a  80'  centimes,  soit  16  cents,  ce 
qui  met  le  prix  de  la  livre  avoir-du-poids 
a  environ  $1.46. 

Les  cigarettes  du  meme  tabac  se  ven- 
dent  en  paquets  de  10  a  35  centimes  (7 
cents),  tandis  que  'les  cigarettes  de  capo- 
ral ordinaire  en  paqiiets  en  contenant  le 
meme  nombre  et  de  la  meme  grosseur  se 
vendent  30  centimes  (6  cents)  le  paquet. 

Du  ler  Janvier  au  30  avril,  la  regie  a 
vendu  aux  marchands  de  tabac  de  Paris 
26,000  kilos  de  tabac  sans  nicotine  et  5,- 
000  kilos,  soit  50,000,000  de  cigarettes 
faites  du  meme  tabac. 

Pour  les  fumeurs  habitues  au  tabac 
ayant  tout  son  arome,  le  caporal  doux  est 
quelque  peu  insipide.  Son  seul  avantage 
est  que  25  cigarettes  faites  de  ce  tabic 
contiennent  seulement  la  meme  quaniue 
do  nicotine  que  10  cigarettes  de  caporal 
ordinaire;  son  action  narcotique  sur  3e 
coeur  et  le  systeme  nerveux  est  ireduite 
en  proportion. 


LA  FALSIFICATION  DU  TABAC  A 
PRISER 

L'idee  emise  recemiment  par  "Cigar  & 
Tobacco  Journal"  de  Minneapolis,  a  sa- 


voir  qu'une  forte  proportion  du  tabac  a 
priser,  manufacture  mainenant  et  venlu 
aux  Etats-Unis,  est  fortement  impregnee 
d'opium,  souleve  beaucoup  d'interet  non- 
seulement  dans  les  cercles  commerciaux 
mais  parmi  les  medecins  et  dans  de  nom- 
breuses  societies  de  charite  et  de  rtefonmJ, 
dit  le  journal  "Tobacco". 

La  falsification  du  tabac  a  priser  iu 
moyen  de  I'opium  est  chose  si  facile  et  il 
y  a  si  peu  de  chance  que  les  coupaibles 
soient  atteints  par  les  lois  existantes, 
tandis  que  les  profits  derives  de  cette 
pratique  meurtriere  sont  si  enormes,  qu'il 
semble  parlfaitement  naturel  de  croire  que 
certains  manufaicturiers  rapaces  et  im- 
placables  n'hesitent  pas  un  seul  moment 
a  se  livrer  a  une  pareille  pratique. 

Le  tabac  a  priser  a  ete  grossierement 
falsifie  a  toutes  les  epoiques  depuis  que 
Jean  Nicot  introduisit  le  tabac  en  France 
en  15'60,  etlaireine  Catherine  de  Medicis 
donna  son  approbation  royale  au  tabac  i* 
priser  en  l'employant  publiquement  a  'a 
cour  de  France  et  en  le  recommandant 
a  la  noblesse  et  aux  courtisans  dont  elle 
etait  entour'ee. 

Certains  des  premiers  manufacturiers 
europeens  de  tabac  a  priser  ajouterent 
au  tabac  a  priser  des  parfums,  des  es- 
sences et  des  drogues  a  un  tel  point  qu'il 
gtait  absolument  impossible  d'y  discer- 
rer  la  presence  du  tabac. 

Les  ingredients  melanges  a  la  poudre 


CIGARES  LES  PLUS  POPULAIRES 

Sir  Wilfrid  10c. 

SALVATOR  .... 
EL  ASTRO  - 
ROSA  BELLA 


Gilt  Edge  5c. 


S.  CAMERON 
FLORINA 
TOURIST 
RINALDO 
MY  SPECIAL 
V.  J.  R.  - 


Quel  que  soit  I'endroit  ou  vous  allez,  demandez 
les  marques ci-dessus  et  savourez  un  boncigare. 


10c. 
10c. 
10c. 


5c. 
5c. 
5c. 
5c. 
5c. 


The  Eastern  Cigar  Co.,  Ltd.,  Mo.rie*Oille9  Que 


J.  O.  LA  PORTE,  Representant. 


STJEAN,  QUE. 
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de  taibac,  a  cette  epoque,  n'etaient  pas 
tous  aussi  inoffensifs  ique  le  muse,  la  ci- 
vette  et  autres  parfums  alors  en  grand 
usage.  Une  des  premieres  falsifications 
qui  seim'ble  avoir  ete  tres  commune  pen- 
dant uii  certain  temps,  etait  l'addition  de 
verre  fineiment  pulverisie. 

Mais  hien„que  le  verre  pile  mis  dans  la 
poudre  de  tabac  ait  pu  produire  naturehe- 
ment  des  inflammations  plus  ou  moms 
serieures  des  Ifosses  nasales,  et  que  son 
emploi  par  les  manlfacturiers  ait  ete  cer- 
tainement reprehensible,  on  ne  pent  pas 
le  comparer  un  seul  instant  a  la  eonduita 
eriminelle  d 'hominies  qui,  de  sang^froii 
ne  craignent  pas  de  soumettre  des 
milliers  et  des  milliers  de  person  - 
nes  a  toutes  les  agonies  physiques 
et  mentales,  eausees  a  la  fin  par  I'o- 
plum  'a  ses  victimes.  n  sera/it  beaucoup 
plus  humain  de  falsifier  le  taibac  avec 
de  1'acide  prussique,  car  alors  la  mort  ar- 
riverait  vite  et  sans  causer  de  douleur, 
tandis  que  les  victimes  de  I'opium,  ;\ 
moins  qu'elles  ne  soient  portees  a  mettre 
ur.  terime  a  leurs  souffrauces  par  le  sui- 
cide, languissent  de  longues  annees  Je 
tourments. 


LA  CONTREBANDE  DU  TABAC  AU 
JAPON 

Un  correspondant  du  London  Tele- 
graph rapporte  que,  depuis  que  le  gou- 
vernement  s'est  empare  du  monopole  du 


tabac  dans  ce  pays,  il  y  a  eu  une  augmen- 
tation constante  de  la  contrabands  des 
cigares  et  du  tabac.  Cette  contrebande 
se  fait  pour  la  plus  grande  partie  par  les 
■bateaux  de  peche,  le  long  des  cotes  '•le 
Tsushima,  Ika,  'Northwestern  Kiushu  er. 
autres  endroits. 

Un  pecheur  ne  peut  pas  passer  en  con- 
trehande plus  de  dix  ou  vingt  cigares  a  la 
fois,  mais  le  'total  du  tabac  de  contre- 
bande represente  une  bonne  quantise. 

Les  cigares  importes  en  contrehande 
sem'blent  etre  envoyes  en  Coree  et  de  la 
au  Japon.  Dernierament,  on  a  deeouvert 
un  cas  de  contrehande  dans  leiquel  trois 
officiers  superdeurs  de  l'armee,  deux  no- 
bles et  un  journaliste  etaient  impliiques  ; 
la  valeur  totale  du  tabac  passe  ainsi  en 
contrebande  etait  de  $30,00,0. 

!Le  icorrespondant  du  journal  anglais  dit 
que,  bien  qu'iune  grande  partie  de  la  con- 
trebande soit  faite  avec  l'aide  de  fonc- 
tionnaires  du  gouvernement,  les  hautes  au- 
torites,  de  tous  les  representants  s'eiffor- 
cent  d'y  mettre  un  terme. 


Tabacs  Canadiens 

La  maison  Jos.  Cote,  de  Quebec,  qui 
compte  certainement  au  premier  rang 
dans  le  commerce  du  tabac  canadien  a 
actuellement  dans  ses  entrepots,  de  300,- 
OOiO  a  400,000  livres  de  vieux  taibacis  de 
qualite  garantie,  qu'el'le  offre  a  des  prix 
raisonnables.  Ces  tabacs,  dans  les  quali- 
tes  et  les  varietes  les  plus  ippreciees 
sont  offerts  en  vente  d  ins  des  balles  de 


10,  25  et  5i0'  livres.  Disons  en  terminant 
qu'un  marchand  qui  a  achete  une  fois  de 
la  maison  Jo®.  Cote,  devient  un  client 
habituel.  Touis  les  efforts  de  la  maison 
ten  dent  a  cette  fin. 


Les  imarchands  aiiment  en  general  a 
avoir  une  marque  sp'eciale  de  cigares  qui 
leur  soit  propre.  Quand  les  cigares  de 
cette  marque  spsciale  plaisent  aux  clients, 
ceux-ci  reviennent  au  magasin  pour  s'en 
procurer.  II  y  a  done  tout  interet  pour 
les  marchands  a  tenir  des  cigares  d'une 
marque  a  eux.  La  Emporium  Cigar  Co., 
de  St-Hyacinthe,  Que.,  soucieuse  de  1'in- 
teret  des  marchands,  ofifre  a  ceux-ci  de 
leur  fabriquer  des  cigares  aux  marques 
speciafles  qu'ils  desireront  pour  des  cow- 
mandes  d'au  moins  5,000  cigares,  et  cela 
a  des  prix  tres  raisonnables.  C'est  une 
offre  avantageuse  dont  tous  les  mar- 
chands de  tahae  devraient  prof  iter.* 


Articles  de  fantaisie  pour  les  fetes 

La  maison  Jos.  Cote  de  Que'bee  nous 
informe  qu'elle  reeoit  actuellement  un 
assortiment  des  plus  choisis  et  des  plus 
nouveaux  en  fait  d'arti  :•.  ?s  pour  h.mours, 
tels  que  pipes  en  bruyere  avec  tige  en 
am'bre  ou  en  caoutchouc,  avec  ou  sans 
etui,  orneee  de  montures  en  or  ou  en 
argent,  ainsi  qu'une  immense  variete  de 
lume-cigare  et  de  fume-cigarette.  Ces 
articles  de  fantaisie,  qui  out  ete  tres 
rares  par  suite  de  la  difficulty  de  se  les 
procurer  des  manufacturiers  europeens, 
sont  de  grande  vente  a  l'epoque  du  com- 
merce des  fetes  et  les  ta'haeconiistes  ne 
trowveront  certainement  pas  ailleurs  un 
choix  aussi  varie  que  celui  de  la  maisoa 
Jos  Cote. 


Essayez  seuleinent 


l: 


n  DO  ©eimfl! 


LE  CIGARE  DE  QUALITE 


Fabriqu^  par 


l_.  N.  H  A  D  D, 


115,  rue  St-Francois-Xavier,  ■  ■  MONTREftL. 

Telephone  Bell:  Main  4581. 


CIGARES 


Marques  speciales  pour  i6  GommerGe 


Nous  sommes  toujours  prets  a  accepter 
des  ordres  pour  manufacturer  a  des  prix 
tres  raisonnables  

Tous  les  Genres  de  Cigares 

aux  "Marques  Speciales"  que  pour- 
raient  desirer  nos  clients,  sur  cornmande 
de  5,000  cigares  au  minimum.  .  .  . 
Sur  demande,  nous  enverrons  des  echan- 
tillous.    •  ......... 


The  Emporium  Cigar  Co., 

ST-HYACINTHE,  QUE. 
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N08    PRIX  COURANTS 

Marques  speciales  de  marehandises  dont  lea  maisons,  indiquees  en  caracteres  nc  ire,  ont  l'agence  on  la  representation  dl- 
recte  au  Canada,  ou  que  ces  maisons  manufaoturent  ellestfnemes.  —  Les  prix  indiques  le  sont  d'apres  les  dernlers 

renseignements  fournis  par  les  agents  ou  les  manufacturers. 


THE  AMERICAN  TOBACCO  CO.  OF 
CANADA 

Cigarettes.  Par  mille 

Richmond  Straith  Cut  No  1,  10s.  12.00 

Pet,  1/10   12.00 

Sweet  Caporal,  en  boites  de  10....  8.50 
Athlete,  boites  de  10  ou  pqts  10s  8.50 

Old  Judge,  en  boites  de  10s   8.50 

Majestic,  20s   8.26 

New  Light,  [tout  tabac]  10s   8.50 

Sub  Rosa  [tout  talbac]    8.60 

Derby  en  pqts  de  6  [600]  3.93;  10s  6.55 

Old  Gold,  6;*  (600)  3.78;  l/10s   6.30 

Prince,  7,  [700]  4.02;  10s   6.76 

Sweet  Sixteen,  pqts,  7s,  4.02;  10s.  6.76 

Murad,  Turques,     bouts     en  pa-  '  . 

pier   12.00 

Mogul,  Turques,  bouts  en  papier 

ou  en  liege   12.00 


Mogul  Magnums,  bouts  en  papier.  16.00 
Dardanelles  [Turques]  bouts  en 

papier  12.25,  en  liege  ou  argent.  12.50 

Yildiz  [Turques]  Bouts  en  or,  10s.  15.00 
Yildiz  Magnums,  Bouts  en  papier, 

en  Mege  ou  en  or,  10s.  et  100s.  20.00 


Virginia  Brights,  bte  de  600,  3.60  .     6  83 

High  Admiral,  10s   7.00 

Gloria,  7s  [700]  4.02;  10s   5.75 

Guinea  Gold   12.00 

Otto  de  Rose,  10s   12.50 

Bouquet,  Slide  boxes,  7s.  3.50;  12.01  5.7o 
Pin  Head,  Slide  boxes,  7s.  7.00;  3.85  5.50 
Tabacs  a  cigarettes.  La  lb. 

B.  C.  No  1,  pqts,  1/12,  btes  5  lbs. .  1.00 
Puritan,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Athlete,  paquets  ou  boites,  1-12, 

boites  5  lbs   1.05 

Derby,  en  tins,  %s  96 

Vanity  Fair,  pqts,  l/8s,  btes  5  lbs.  1.20 
Sulltana,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs. . .  1.00 
%  &  1  lb,  pqts,  btes  5  lbs.  .96 
Gloria,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs..  ..  1.00 
Southern   Straight  Cut,  paquets, 

l/12s,  btes  5  lbs  85 

Old  Judge,  pqts,  l/9s,  btes  6  lbs.  1.45 
Sweet  Caporal,  pqts  l/13s,  btes  B 

lbs   1.16 

Houde's  Straight  Cut  No  1,  pqts, 

l/12s,  boites  5  lbs   1.00 

Dufferin,  pqts.  l/12s,  btes  5  lbs..  1.00 
Le  Caporal,  pqts,  l/12s,  btes  5  lbs  1.00 
Harem  [Turque],  pqts,  l/16s,  btes 

5  lbs   1.35 

Kiosk  [Turque],  paquets,  1/16..  ..  1.92 

Tabacs  coupes  a  fumer. 
Old  Chum  —  La  lb. 

En  tins,  l/6s   1.00 

En  tins,  %  lb  86 

En  tins,  1  lb...  .-  86 

Pqts,  1/lOs,  btes  5  lbs  ,  .85 

En  sacs,  l/5s.,  btes  5  lbs  88 

Puritan  Cut  Plug  — 

Pqts,  1/lls,  boites  5  lbs  85 

En  tins,  %  et  %  lbs  85 

En  tins,  l/5s  93 

En  tins,  1  lb  83 

Full  Dress  — 

En  tins,  1/5  et  1/2  lbs  95 

Meerschaum  — 

Pqts,  l/10s,  btes  5  lbs  82 

En  tins,  1/2  lb  84 

En  sacs  1/5  btes  5  lbs  .  .  .  .92 
Ritchie's  Smoking  Mixture. 

Pqts,  l/10s,  bottes  5  lbs  80 

En  tins,  1/4  lb   .95 

Ritchie's  Cut  Plug  — 

Pqts,  1/1 6s  et  l/9s,  btes  5  lbs..  .71 
Cut  Cavendish  — 

Pqts,  1/lOs,  boites  6  lbs  80 


Durham  — 

En  sacs,  1/12&,  btes  5  lbs   1.00 

iOn  sacs,  l/6s,  btes  6  Iba   1.00 

En  drums,  1  lb   1.00 

Virginity  —  drums,  1  lb   1.25 

Unique  — 

Pqts,  l/15s,  boites  5  lbs  65 

Pqts,  1  lb,  boites  5  lbs  61 

Pqts,  1/2  lb.,  boites  5  lbs  60 

Lord  Stanley  —  tins,  1/2  lb   1.05 

Hand  Cut  Virginia  —  tins,  1/4  lb..  1.00 

Duke's  Mixture  — 

Pqts,  1/10  lb,  cartoons  2  lb  82 

Perique  Mixture  — 
En  tins,  1  lb.  et  1/2  lb   1.15 

Athlete  Smoking  Mixture  — 

1/2  and  1/4  lb.  tins   1.35 

Pure  Perique  — 

1/4  &  1/2  lb.  tins  &  1  Jb.  pcks.  1.75 

St.  Leger  —  1/2  &  1/4  lb.  tins  & 

1/10  sacs   1.20 

P.  X  X  X  — 

1  lb.  tins  95 

1/2  lb.  tins   1.00 

1/5  tins   1.00 

Handy  Cut  Plug  — 

1/5  pouches,  5  lbs  boxes  90 

1/2  lb.  jars  90 

Old  Virginia  — 

1  lb.  tins  78 

1/2  lb.  tins  80 

1-16  &  1-9  pcks,  5  lb.  boxes  72 

1  lb.  &  %  lb.  pcks,  5  lb.  boxes..  .72 

Morning  Dew  Flake  Cut  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes.  82 

1-6  tins   1.00 

%  lb.  tins  94 

1-5  bags  88 

Blue  Star  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  83 

Favorite  —  %  lb.  tins  69 

Champaign  Cut  Plug  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

1-6  tins   1.00 

V>.  lb.  tins  96 

Khaki  — 

1^5  tins.   1.00 

%  lb.  tins  96 

1-10  pcks,  6  lb.  boxes   .80 

Red  Star  — 

1-12  pcks,  6  lb.  boxes  83 

Sweet  Bouquet  — 

%  lb.  tins   1.25 

Maryland  — 

1-12  pcks,  5  lb.  boxes  78 

VA  lb.  tins  78 

Gold  Star  — 

1-10  pcks,  5  lb.  boxes  80 

M.  P.  [Perique  Mixture].  - 

1-11  &  1-5  pcks,  5  lb.  boxes..  ..  .88 

Houde's  Celebrated  Mixture  — 

1-8  tins   1.35 

Gold  Crest  Mixture  — 

%  &  %  lb.  tins   1.35 

Gold  Dust  — 

1-10  bags,  5  lb.  boxes  88 

1-12  bags.  5  lb.  boxes  90 

A.  T.  C.  Mixture  a  fumer  — 

En  tins,  1/4  lb  1.40 

En  tins,  1J8  lb  1.45 

Social  Mixture 

Pqts  1-10  btes  5  lbs  75 

En  tins,  1-2  lb  75 

Seal  of  North  Carolina  — 

En  tins  de  J  et  }  lbs   1.05 

En  sacs,  1-6  s,  btes  5  Tbs>   1.05 

1/12,  1/8  &  l/4s,  pqts,  btes  6  lbs  .95 

Old  Gold  — 
l/12s  et  l/8s,  pqts,  btes  6  lbs<..  .96 


En  tins,  is   1.05 

Pqts,  14s,  totes  6  lbs  95 

En  jares,  i  lb   1.06 

Tabacs  Ogden  La  lb. 

Beeswing  — 

Tins  decorees,  Is   1.10 

%  lb.  tins,  4  lb.  cartoons.    .    .  1.15 

%.lb.  tins,  4  lb.  cartoons    .    .  1.18 

1-8  pcks.  1  lb.  cartoons    .    .  .  1.18 

1-16  pcks.  1  lb.  cartoons.  .  .  1.26 
Ogden's  Navy  Mixture  — 

1h8  &  1-4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons.  1.26 
Turret  Navy  Cut  — 

V4  lb.  tins,  5  lb.  cartoons. 

'Mild   1.36 

Medium   I.i2 

Full   1.22 

1-8  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.40 

Medium     .     ...  1.26 

Full   1.26 

1-16  lb.  tins,  5  lb.  cartoons, 

Mild    1.50 

Medium   1.32 

Full   1.31! 

Tabacs  americains  a  fumer  La  II 
Pride  of  Virginia  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.3( 
Old  English  Curve  Cut  — 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons  .  1.32 
Bull  Durham  — 

1-10  sacs,  1-25;  1-16  sacs,  in  5  lb. 

cartoons  .'   1.25 

Duke's  Mixture  — 

1-10  bags,  5  lbs.  cartoons  .  .  1.08 
Richmond  Gem  Curly  Cut  — 

1-8  pcks.,  5  lbs.  cartoons   ....  1.43 

1-4  pcks.,  2  lbs.  cartoons  .  .  .  160 
Rose  Leaf  [Fine  Cut  Chewing]  — 

1  lb.  pcks.,  5  lb.  drums  .  .  .  1.22 
Tabacs  americains  a  chiquer  plugs 

Battle  Ax  —  12  lbs  caddies    .  .  .86 

Piper  Heidsieok — 10  lbs   caddies  1.20 

Piper  Heidsieck — 7   lbs.   caddies.  1.15 

Horseshoe  —  12  lbs.  caddies  ..  ..  0.99 

Star,  12  lbs.  Cads   1.00 

Climax,  12  lbs.  Cads   0.99 

Spear  Head,  18  lbs.  Cads.  .    .   .  0.99 

THE  EMPIRE  TOBACCO  COMPANY 
Tabacs  a  chiquer. 

Bobs,  5s.,  Cads  21  lbs.,  1-2  Cads, 

12  lbs   38 

Bobs,  10s.,  Butts,  24  lbs,  1-2  Butts, 

12  lbs   38 

Bobs  Bars,  5  3-5  cuts  to  the  lb., 

1-2  Butts,  10  lbs   38 

Currency  Bars,  9s.,  10  cuts  to  the 
lb.,  Butts,  25  lbs.,  1-2  Butts, 

12  1-2  lbs                          '..    ..  38 

Currency  Navy,  2  x  4,  5  l-2s.  to  lb., 

1-2  Butts.  11  1-2  lbs   38 

Currency  Navy,  10s.,  1-2  Cads,  12 

lbs   38 

Stag  Bars,  5s.,  Butts,  16  lbs   38 

Old  Fox,  12s,  butts  24  lbs,  *  butts 

12  lbs   48 

Pay  Roll,  lOf  oz.  bars,  5  cuts  to 

the  bar,  7}  cuts  to  lb,  butts  20 

lbs   56 

Pay  RolU,  2  x3,  7  to  lb,  22  lbs. 

cads  &  12  lbs  }  cads   56 

Pay  Roll,  6J  oz.  bars,  [thin].  7$ 

spaces  to  the  lb.  boxes,  5  lbs..  56 
Moose,  141  oz.  Bars,  5  cuts  to  bar, 

5*  cuts  to  lb.,  1  butts,  8  lbs.  40 
Black  Watch  6s.,  1-2  Butts  9  lbs. 

each   36 

Tabacs  a  fumer. 

Empire,  5s.,  10s   36 
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Rosebud  Bars,  6s.,  Butts,  20  lbs., 

Boxes,  5  lbs   +5 

Amber,  8s,  and  3s   60 

Ivy,  1 1-2  x  4,  7s,  17  lbs,  butts..  ..  50 
Ivy,  11-2  x  4,  7s,  81-2  lbs.  1-2 

Butts   60 

Hudson,  8s  cadis,  20  lbs   63 

Pacific,  8s  cads,  20  libs   53 

Starlight,  11  x  4,  7s,  8J  lbs.,  I  butss  50 

THE  B.  HOUDE  CO.,  LTD.,  QUEBEC 
Cut  Smoking  Tobaccos 

Trap,peur  — 

1-8  pcks.  '5  lbs.  boxes  %  .ii 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Comfort  — 

1-8  bags,  5  lbs.  boxes  32 

1-10  bags,  5  lbs.  boxes  40 

1-12  bags  5  lbs  boxes  48 

Casino  — 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  24 

1-2  and  1  lb.  pcks   20 

O.  K.  No.  1.— 

1-7  tins,  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  .ofi 
1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .......  50 

O.  K.  Mixture  — 
1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   32 

Horse  Shoe  Solace  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   43 

1-2  and  1  lb.  pcks  41 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .18 
1-2  lb.  tins  43 

Gold  Block  — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  50 

1-12  and  1-6  bags,  5  lbs.  boxes  .  .50 

Brown  Shag  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes   40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

Signum  Cut  Plug  — 

1-12  bags,  5  lbs.  boxes  48 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  lbs.  pcks  38 

1-7  tins  10  lbs.  wooden  boxes  .  .  5G 
1-2  tins  .48 

Carillon  (for  Smoking  and  Chewing). 
1-101  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

Como  — 

1  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  .  .38 
1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  36 

Lion  Brand — 

1-12  (paper  bargs),  5  lbs.  boxes  .  .35 

Cf.labresse  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

Houde's  No.  1  — 
!  lb.  pck.  with  pipe  inside  pcks.  44 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  39 

Micmac  — 

1-10  (paper  bags),  5  lbs.  boxes  .  .30 

Houde's  Fine  Cut  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  52 

Hudson  — 

1-12  pcks.  3  lbs.  boxes  52 

1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Golden  Leaf  — 

1-12  and  1-6  pcks.  5  lbs.  boxes  .  .48 

1  lb.  tins  54 

1-2  lb.  tins  58 

1-4  lb.  tins  65 

Rainbow  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes  70 

1-2  lb.  tins  73 

1-4  lb.  tins  78 

1J5  lb.  bags,  5  lbs.  boxes  78 

C.  emo  — 

1-14  .pcks.  5  lbs.  boxes  52 

Natural  Cut  Smoking  Tobaccos 

Parfum  d'ltalie — 
1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  48 

Mon  Ami  (Pure  Quesnel)  — 

1-8  pcks.  3  lbs.  boxes  60 

1-2  and  1  lb.  pcks  50 

Red  Cross  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  pcks  40 


1-7  bags,  5  lbs.  boxes  55 

Tiger  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   £2 

Montcalm  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  30 

1-4,  1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Zcuave  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes   31  . 

1-2  and  1  lb.  pcks   30 

Encore  — 

1-10  pcks.  5  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  38 

1-6  bags  43 

Rouge  &  Quesnel  — 

1-101  pcks.  5  lbs.  boxes   38 

1-5-1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Mon  Plaisir  — 

1^9  pcks.  2  and  5  lbs.  boxes  .   .  .70 

Quesnel  — 

1-4-1-2  and  1  lb.  pcks   40 

Houde's  Best  one  Dollar  Mixture — 
1-4-1-2  and  1  lb.  pcks  80 

Gold  Cross  — 

1-8  pcks.  '5  lbs.  boxes  50 

1-2  and  1  lb.  pck  50 

Napoleon  — 

1-10  pcks.  4  lbs.  boxes  40 

1-2  and  1  lb.  pcks  35 

Blue  Cross  — 

1-8  pcks.  5  lbs.  boxes  32 

1-2  and  1  lb.  pcks  30 

Golden  Broom  — 

1-9  pcks.  5  lbs.  boxes   36 

1-2  lb.  pcks  31 

Houde's  Sixty  cents. — 

1-6  petes.  5  lb.s  boxes  50 

Cigarette  Tobaccos 

Rugby  — 

1-8   (slide-boxes),  5  lbs.  boxes   .  .62 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes   60 

1-2  and  1  lb.  pcks  60 

Petit  Bleu  — 

1-12  pcks..  5  lbs.  boxes   50 

1-2  and  1  lb.  foil  pcks  40 

L.  L.  V.— 

1-a  lb.  foil  pcks  36 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   46 

Petit  Poucet — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes   18 

Le  Petit  Jaune — 

1-12  pcks.  5  lbs.  boxes  46 

Tri  Color  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Swoboda  — 
1-9  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .64 

Carlo  — 

1-14  pcks.  5  lbs.  boxes  55 

Fine  Cut  Chewing 
Chocolate  Fine  Cut  — 

1  lb.  tins         .   60 

Plug  Chewing 

Snun  Roll  — 

1-16  1  lb.  boxes  60 

Natural  Pressed  Cut 
Original  — 
1-4  lb.  pcks.  5  lbs.  boxes  ....  60 
Sliced  Plug  Cut 

Transfer  — 

1-7  (slide  boxes),  5  lbs.  boxes  .  50 
Atlas  — 

1-6  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes.  .44 
Alice  — 

1-7  (Slide  Boxes),  5  lbs.  boxes  .  .52 
Bamboo  (Curved  Cut.)  — 

1-10  tins,  3  lbs.  boxes  .78 

CIGARETTES 
Pearls  —  par  1000 

10s  with  mouth  pieces  500,  par  bte  4.00 
Duf  ferin  — 

10s     500  par  boite    ....  4.50 

Cadet  — 

10s     500  par  boite  4.00 

SNUFF 

Landry's  Light  Snuff—       Kegs  ou  Jars 

Rose  No.  1  28 

Merise  28 

Rose  extra  32 


Macaba    ........  34 

Scotch,  (1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  48 

Grand'Mere  1-16  boxes  55 

Houde's  Dark  Snuff  — 
Natural    .........  .?9 

Rose  No.  1  30 

Rose  &  Bean    .......  .30 

Rose  Extra  32 

Merise  30 

Macaba    ........  37 

Scotch  (in  1  lb.  pcks.  and  5  lbs. 

boxes)     .    .  46 

Scotch  (in  5  lbs.  Jars)  43 

JOSEPH  COTE,  QUEBEC. 
Cigares  ue  mille 

Three  Little  Champions 

for  5c  1/5....  12.50 

C6t6's  Fine  Cheroots.  .  .  1/10   15.00 

Quebec  Queen  1/20....  15.00 

V.  II.  C  1/20....  25.00 

My  Best  1/20....  25.00 

Doctor  Faust  1/20....  28.00 

Doctor  Faust  1/40   30.00 

St-Louis  [union]  1/20....  33.00 

Martin      [union]  1/20   35.00 

Havana  Seconds   1/20   35.00 

Chaimplaki  1/20....  85.00 

V.  C.  [Union]  1/20....  36.00 

Martha  [union]  1/20   55.00 

El  Sergeant  Premium  .  .  1/40   55.00 

El  Serpeant  R.  V.  C  1/10....  $60.00 

J.C.  CI.  Havane,  Puritanos  1/20. . . .  75.00 

Tabacs  Canadiens  en  feuilles 


Balles  de  25  et  50  lbs. 


Connecticut  B.  25  et  50i  1905 

Grand  Havane  B  25  et  50  1905 

Parfum  d'ltalie  A   1905 

Belgique   25s.  1905 

Petit  Canadien   1904 


Petite  Plug  1-6 
Quesnel  A.  M.  , 
Role  J.  C,  No  40,  J,  I, 


1905 

19'0'5 
1905 


Rouge  A   1905 


0.13 
0.13 
0.00 
O.O'Oi 
0.00 
0.10 
0.00 
0.00 
0.18 
0.18 
0.00 
0.15 
O.OO 
0.18 
0.16 


0.14 
0.14 
0.30 
0.25 
0.25 
0.12 
0.35 
0.3" 
0i.20 
0.20 
0.25 
0.16 
0.15 
0.20 
0.17 


Rouge  G.  ..    1900 

Rouge  Quesnel  A   1904 

Spread  Leaf,  Rouge   ..  1905 

S.  Nouveau   1905 

Petit  Havane   1905 

S.  Vieux   1904-1905 

Tabac  coupe  canadien. 

Petit  Havane,  1/3  boites  10  lbs  48 

Petit  Havane,  1-12,  l-«  boites  10  lbs.  48 

Quesnel,  1/9,  boites  5  lbs  65 

Quesnel,  1/4,  boites  10  lbs  60 

Quesnel,  1/2,  quantity  a  volonte..   ..  60 

COte's  choice  mixture,  1/4  tin  75 

Cote's  choice  mixture,  1/2  tin  70 

COte's  choice  mixture,  1  lb  65 

Tabac  en  poudre:  Rose,  32  cts. ; 
Rose  et  Feve,  32  cts;  Feve,  32  cts  ; 
Rose  Extra,  34  cts;  Rape,  $1.25;  Macca- 
ba,  47  cts.;  Scotch,  47  cts.;  Merise,  32  c. 

THE   EMPORIUM   CIGAR  CO.,  SAINT- 

HYACINTHE 
Cigares  Le  mille 

Club  House  1/20....  $20,00 

Le  Petit  Gars  1/20....  22.00 

Little  Perfectos  1/20....  26.00 

El  Maska  1/20....  25.00 

Red  Bluff  1/20....  25.00 

La  Captiva  1/20....  25.00 

The  Good  Ones  1/20....  28.00 

Our  Leader  1/20....  28.00 

Peruna  1/20....  85.00 

Mont-Pelee  1/20....  35.00 

Sir  George  1/20....  55.00 

Representative  1/20....  45.00 

Emporium!'  1/20....  55.00 

Emporium  1/40....  ©0.00 
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Our  Clear  Havana  1/20... 

La  Pedida  1/20... 

El  Corso  1/20... 

La  Pededa  1/10... 

Los  Angeles  1/40... 


5-5.00 
60.00 
70.00 
90.00 
100.00 


IMPORTED  TOBACCOS 

WILLS'S   SMOKING  TOBACCO 
Capstan  Navy  Cut. 

Air  tight  tins. 
Mild     .     •     •     •     •  • 


.  .  1-2 
.     .  1-4 

"•  «.      '      "      '      '.  .  •;  ;.  .   -  .  ::  1-8 
.......  1-16 

Medium  

m  ....  1-4 

1-8 

'  ....  M6 

.     .     .  1-2 

.     .     .  1-4 

.     .     .  1-8- 

.     .     .  1-16 


Full 


Decorated  tins. — 


Mild 


1-16 


Medium  1"16 

«   .  1-8 

Traveller. 

Decorated  hinged  tins  . 
Decorated  hinged  tins  . 
Decorated  hinged  tins  . 

Air  tight  tins  

Flat  foil  pkts. 

Flat  foil  -pkts  

Westward  Ho  Mixture. 
Air  tight  tins  .... 
Air  tight  tins  .... 
Paper   pkts.,  foil 
Ocean  Mixture. 
Round  tins  .... 

Air  tight  tins  

Air  tight  tins 
Air  tight  tins 

Latakia. 
Air  tight  tins        .     .  . 
Air  tight  tins    .     .  . 

Black  Cut  Cavendish. 
Air  tight  tins 
Air  tight  tins  .... 

Gold  Flake. 
Air  tight  tins  .... 
Paper  ipkts.,  foil  . 

Liverpool   Irish  Twist. 
Air  tight  tins  .... 
Tagger  tins  (2  lbs.  coils) 
Air  tight  tins  (2i  lbs.  coils) 

Superfine  Shag. 
Air  tight  tins 
Air  tight  tins 

Old  Friend  Shag. 
Air  tight  tins  . 

WILLS'S  CIGARETTE  TOBACCOS 
Three  Castles. 
Air  tight  tins, 


1.33 
1.35 
1.42 
1.59 
1.20 
1.22 
1.30 
1.40 
1.20 
1.22 
1.30 
1.39 

1.48 
1.36 
1.30 


Is. 
1-2 
1-4 
1-4 
1-8 
1-16 

1-4 
1-8 
1-8 

Is. 
Is. 
1-4 
1-2 

1-2 
1-4 

1-4 
1-8 


1.12 
1.16 
1.18 
1.18 
1.17 
1.17 

1.18 
1.26 
1.12 

1.00 
1.05 
1.10 
1.04 

1.59 
1.59 

1.25 
i.25 


1-4 

1.35 

.  1-8 

1.35 

3  lbs. 

0.98 

10  lbs. 

0.98 

5  lbs. 

0.98 

.  1-4 

1.30 

.  1-8 

1.35 

1-4 

1.00 

.  1-2 

1.55 

.  1-4 

1.60 

it 

.  1-8 

1.65 

1-4 

1.50 

.  1-8 

1.55 

Paper  Pkts.,  foil 

.  1-8 

1.50 

1-16 

1.40 

Mild     ....     .  . 

.  1-16 

1.60 

Best  Bird's  Eye. 

Air  tight  tins 

.  1-4 

1.30 

Air  tight  tins    .     .     .  . 

1-8 

1.37 

Paper  pkts.,  foil 

.  1-8 

1.25 

Bright  Bird's  Eye. 

Air  tight  tins 

.  1-4 

1.10 

Bristol   Bird's  Eye. 

Air  tight  tins    ,     ,     ,  , 

.  1-4 

1.20 

PLAYER'S  SMOKING  TOBACCOS 
Navy  Cut. 

Air  tight  tins — 
Mild  


Pull 


Navy  Mixture. 

Decorated  Lever  lid 
Paper  pkts.,  foil  .  . 
Paper  ipkts.,  foil  . 


tins 


1-2 

1.35 

1-4 

1.36 

1-8 

1.46 

1-16 

1.54 

1-2 

1.16 

1-4 

1.18 

1-8 

1.27 

1-16 

1.36 

1-2 

1.16 

1-4 

1.18 

1-8 

1.27 

1-4 

1.36 

1-8 

1.36 

1-16 

1.36 

PLAYER'S     CIGARETTE.  TOBACCOS 
Navy  Cut. 

Flat  tins  1- 


RICHMOND  CAVENDISH  CO'S 
ING  TOBACCOS 

Pioneer. 


:  1.50 

SMOK- 


Flat  tins  

Air  tight  tins  

Paper  pkts.,  foil  

Paper  pkts.,  foil  .... 

Richmond  Smoking  Mixture. 
Round  tins  

Gem  of  the  Ocean  Shag. 


Superfine  Shag. 

Air  tight  tins 


1-2 

1.16 

1-4 

1.20 

1-4 

1.18 

1-8 

1.20 

1-16 

1.24 

1-4 

1.10 

1-4 

1.06 

1-4 

1.13 

LAMBERT  &  BUTLER'S  SMOK 
TOBACCOS. 

Log  Cabin. 


ING 


Air  tight  tins  

1-4 

1.18 

Air  tight  tins  

1-8 

1.27 

Paper  pkts.,  foil  . 

1-8 

1.15 

Sundried  Honeydew. 

Air  tight  tins  

1-4 

1.40 

Viking. 

Air  tight  tins 

1-4 

1.20 

1-8 

1.25 

Varsity  Mixture. 

Air  tight  round  tins   .    .  . 

1-4 

1.85 

Frontier  Mixture. 

Air  tight  round  tins   .    .  . 

1-4 

1.60 

Prince  of  Wales  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .   .  .  . 

1-4 

1.50 

Garrick  Mixture. 

1-2 

2.25 

1-4 

2.25 

1-8 

z.25 

LAMBERT  &   BUTLER'S  CIGARETTE 
TOBACCOS. 
May  Blossom. 

Air  tight  tins  

Air  tight  tins  .... 

MCDONALD'S  TOBACCOS 
Cut  Golden  Bar. 

Air  tight  tins, — 
Mild  


1-4 
1-8 


1.50 
1.60 


Medium 


Full 


1-4 
1-8 
1-4 
1-8 
1-8 


1.45 
1.50 
1.45 
1.50 
1.50 


F.  &  J.  SMITH'S  SMOKING  TOBACCOS. 

Glasgow  Mixture. 

Air  tight  round  tins  .  . 

.   .  Is. 

1.28 

Air  tight  round  tins  .  . 

.  1-2 

1.31 

Air  tight  round'  tins  .  . 

.  1-4 

1.31 

Air  tight  round  tins  .  . 

.  1-8 

1.36 

Sun  Cured  Mixture. 

Air  tight  round  tins   .  . 

.  Is. 

1.35 

Air  tight  round  tins  . 

.  1-2 

1.36 

Air  tight  round  tins   .  . 

.  1-4 

1.36 

Air  tight  round  tins  . 

.  1-8 

1.42 

AMERICAN  SMOKING  TOBACCOS. 

Van  Bibber  Cut  Plug. 

1-10  lb.  tins,  2  1-2  lb.  cartoons    .  1.25 

Just  Suits  Cut  Plug. 

1-10-  pkts.  5  lbs.  cartons  ....  1.10 

Sensation  Cut  Plug. 

1-10  pkts.  5  lbs.  cartons   1.10 

Havelock  (Australasian)  Cut  Plug. 
(Dark  or  Aromatic). 

1-10  pkts.  5  lbs.  cartons   1.25 

CIGARETTES 

Social.  Per  box  of  Per  M. 

In  slide  boxes  of  twenty    500    3.33  6.65 

Gold  Crest. 

In  slide  boxes  of  twenty    500    3.33  6.65 

Vanity  Fair. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500    3.65  7.30 

Vice  Roy  (Little  Cigars). 

In  slide  boxes~of  ten  .  .    500    4.25  8.50 

Egyptian  Deities  No.  1. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  13.50  27.00 

Egyptian  Deities  No.  3. 

In  slide  boxes  of  ten  .  .    500  10.00  20.0-0 

WILLS'S  CIGARETTES 
Three  Castles. 

Per  M. 

Air  tight  tins  of  fifty   15.00 

In  fancy  flat  tins  of  ten   16.00 

In  cartons  of  ten   1-5.00 

Three  Castles  (Gold-tipped). 

In  flat  tins  of  fifty   19.00 

In  flat  tins  of  ten   20.00 

In  flat  tins  of  twenty    ....  19.50 

Gold  Flake. 

In  air  tight  tins  of  fifty   12.50 

In  packets  of  ten   12.50 

In  slide  boxes  of  ten   12.50 

Capstan  (Mild). 

In  air  tight  tins  of  fifty   1^.00 

In  cartons  (with  mouthpieces) 

of  ten   12.50 

In  cartons  of  ten   12.00 

Capstan  (Medium). 

In  air  tight  tins  of  fifty  .....  12.00 

In  cartons  of  ten   12.00 

In  cartons-  of  ten  (with  mouth- 
pieces)   12.50 

Wild  Woodbine. 

In  packets  of  ten   12.50 

LAMBERT  &  BUTLER'S  CIGARETTES 

Garrick  Mixture. 

Per  M. 

In  air  tight  tins  of  fifty   19.00 

PLAYER'S  CIGARETTES 
Navy  Cut  (Mild). 

Per  M. 

In  cartons  of  ten   13.00 

In  air  tight  tins  of  fifty   13.00 

In  flat  tins  of  hundred   13.50 

In  cartons  of  seven   14.29 

In  flat  tins  of  fifty   13.50 

Navy  Cut  (Medium). 

In  air  tight  tins  of  fifty    ....  13.00- 

In  flats  tins  of  ten   14.00 

In  convex  packages  of  ten  ....  14.00 

In  cartons  of  ten   13.00 

In  flat  tins  of  hundred   x3.50 

Drumhead. 

In  cartons  of  ten   10.50 

Pioneer. 

In  cartons  of  ten   11.50 

AMERICAN  TOBACCO  CO.'S 
CIGARETTES 
Turkish  Trophies. 

Put  up  in  plain  and  cork  tips. 

Per  M. 

In  boxes  of  ten   22.50 
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Combien 
Depensez-Vous  ? 

Un  marchand  depense,  chaque  mois,  une  somme  considera- 
ble pour  Tabac  et  Cigares.  En  a-t-il  tonjours  pour  la  valeur 
de  son  argent  ?  C'est  contestable.  Pour  s'en  assurer,  il 
doit  acheter  chez  = 

JOS.  COTE 


Importateur  et  Marchand 
«  de  Tabac  en  Gros  * 


QUEBEC. 


.  Bureau  et  Magasin :  I 

186-188  Rue  Saint-Paul.  T 


Entrepot : 

119  Rue  Saint-Andre. 


Succursale  : 

■EL  SEARGEANT  CIGAR  STORE"  179  Rue  StJoseph. 


48  LIQUEERS   ET  TAB  ACS 


